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INTRODUCTION. 


Jusqu'au  commencement  de  ce  siècle,  Jean  d'Outremeuse  a  joué,  dans 
I  histoire  littéraire  du  pays  de  Liège,  le  rôle  d'un  personnage  en  quelque 
sorte  légendaire.  Si  son  nom  était  connu  de  tous,  nul  ne  savait  au  juste 
qui  il  était,  ni  même  à  quelle  époque  il  avait  vécu^  si  personne  n'ignorait 
qu'il  avait  écrit  sur  nos  annales,  bien  peu,  même  parmi  les  érudits,  avaient 
lu  ses  livres.  L'opinion  qu'il  avait  existé  deux  Jean  d'Outremeuse,  peut- 
être  trois,  était  encore  accréditée  dans  ces  derniers  temps 

Le  mystère  dont  la  personnalité  du  chroniqueur  liégeois  et  son  œuvre 
restèrent  entourés  pendant  quatre  siècles  tient  à  plusieurs  causes,  parmi 
lesquelles  il  faut  ranger  en  première  ligne,  d'une  part  la  rareté  des 
manuscrits  contenant  son  véritable  texte,  d'autre  part  le  grand  nombre  de 
ceux  qui,  circulant  sous  son  nom  dans  le  public,  n'en  fournissaient  que 
des  extraits  plus  ou  moins  écourlés      Un  autre  motif  de  confusion  et 

'  On  lit  dans  11.  Van  der  Meere,  DibHothcca  scriplovinn  Lcodiensium^  manuscrit  n»  17639  de  la 
bibliothèque  royale  de  Bruxelles,  pp.  SSô-S'îi  :  «  Joannes  Transmosanus  scu  Pratanus,  natus  est 
circa  annuni  1338,  vir  in  Iiistoricis  doctissinius,  fama  et  opinione  apud  hujus  patriae  litteratos  celeber- 
rimus.  Conlinuavit  liistoriain  rcruni  atque  episcoporum  Icodiensium  ab  anno  lôiO,  (juo  anno 
Joannes  Warnantius  desiit,  usquc  ad  annum  1599,  quo  anno  obiit,  —  Joannes  Transmosanus,  diversus 
ab  altero,  nani  hune  scripsissc  cerlum  est  anno  1253.  —  Joannes  Transmosanus,  cognomine  Lancion, 
casu  suffocatus  fuit  2  februarii  anno  1337,  ut  ait  Van  den  Bcrgh.  Dicilur  et  illuni  nonnulla  scripsissc.  » 
—  Cfr  Delvenne,  Biotjraplde  du  royaume  des  Pays-Bas,  Brux.,  1829,  t.  Il,  p.  Slîi. 

'  FoLLLON,  Uist.  leod.,  t.  I,  Indexjauctonon  :  u  Ab  codem  Ullramosano  cxscripsorc  varii  sua 
manuscripla.  »  —  Voy.  Polain,  Hccfierches  sur  la  vie  et  les  ouvrages  de  Jean  Desprez  dit  Doulrcmeuse, 
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d'incei'tiludc  clait  réfcntlue  nu'nie  de  sa  principale  composition,  œuvre 
leliement  vasle  que  le  lecteur  lo  plus  éprou\é  devait  reculer  devant  la 
lâclie  d'y  chercher  péniblement  les  quelques  lambeaux  de  phrases  tombt  s 
par  hasard  tle  sa  plume  et  propres  à  le  faire  connaître;  les  rares  auteurs 
qui,  comme  Mélart,  Fisen,  Foullon,  en  avaient  autrefois  fait  usage,  s'étaient 
d'ailleurs  bornés  à  l'exploiter  au  point  de  vue  historique  sans  se  soucier 
autrement  de  celui  qui  l'avait  écrite.  Il  faut  aussi  tenir  compte  de  celte 
particularité  que  l'œuvre  de  Jean  d'Oulremeuse  est  double;  une  partie,  en 
vers,  déroule  sous  la  forme  d'un  long  poème  Thistoire  mouvementée  des 
ëvéques  de  Tongres  et  de  Liège  :  c'est  la  Geste;  l'autre,  en  prose,  embrasse 
dans  une  immense  compilation  les  annales  du  monde  entier  :  c'est  le. 
Myrenr  des  liisloi^s.  Enfin,  la  fausse  interprétation  d'un  passage  relatif  à  la 
naissance  de  l'auteur  a  achevé  de  dérouter  les  critiques. 

Les  erreurs  et  les  doutes  nés  de  cet  ensemble  de  circonstances  ont,  plus 
d'une  fois,  exercé  la  sagacité  des  écrivains  liégeois;  quelques-uns  ont 
approché  de  la  vérité,  mais  aucun  n'a  complètement  résolu  le  problème. 

Pour  satisfaire  la  curiosité  des  amis  de  notre  ancienne  littérature,  il  n'y 
avait  qu'un  parti  à  prendre  :  publier  ce  que  le  temps  avait  épargné  de 
l'œuvre  de  d'Outremeuse;  c'est  ce  que  l'on  désirait  d'autant  plus  vivement 
qu'il  s'était  exprimé  en  roman,  tandis  que  tous  ses  devanciers  avaient  fait 
usage  de  la  langue  latine.  Aussi,  lorsque  la  Commission  royale  d  histoire 
fut  instituée  en  1834,  n'hésita-t-elle  point,  dès  sa  première  séance,  à  inscrire 
sur  le  programme  de  ses  travaux  la  mise  en  lumière  du  chroniqueur 
liégeois  Pendant  vingt  ans,  cette  publication  resta  à  l'état  de  projet.  Le 
2  avril  18o5,  M.  le  baron  de  Gerlache,  président  de  la  Commission,  proposa 
de  la  mettre  à  l'élude,  et  M.  Ad.  Borgnet  fut  chargé  d'en  faire  l'objet  d'un 

chroniqueur  du  AT*  siècle,  Garni,  1854,  p.  2.  (Tiré  à  pari  du  Messager  des  sciences  historiques,  t.  H, 
p.  o7l);  Idem,  Journal  de  l'Institut  liisloriqiic,  Paris.  1854-1835;  lutM,  Mélanges  historiques  et  litté- 
raires, Lit'gc,  1859,  p.  4.  Ms  Devaix,  à  I  L'nivcrsilc  de  Liège,  t.  IV,  p.  l!)o. 

'  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire,  l"st'ric  l.  I,  p.  3. 
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lappoi  l  \  Le  savant  prolosseur  fil  connailre  le  résultai  de  ses  iiivosligalions 
dans  la  séance  du  7  janvier  1850.  Ayant  examiné  les  manuscrits  alors  con- 
nus du  Dlyreur  des  liistors,  il  avait  constaté  que  la  chronique  entière  devait 
comprendre  quatre  livres,  se  répartissant  de  la  manière  suivante  :  le  pre- 
mier, embrassant  la  période  depuis  ^'oé  jusqu'à  Tan  794  après  J  -C. ;  le 
deuxième,  comprenant  les  années  794  à  1207  le  troisième,  les  années  1208 
à  1540;  et  le  quatrième,  les  années  1341  à  1599;  mais  qu'il  en  manquait 
plusieurs  parties,  à  savoir  le  quatrième  livre  tout  entier,  ainsi  que  le  com- 
mencement (années  79i  à  825)  et  la  (in  (années  1098  à  1207)  du  deuxième. 
Il  proposai!,  en  conséquence,  de  l'aire  des  reclierclies  pour  découvrir  des 
recueils  plus  complets,  et,  en  attendant,  de  publier  la  chronique  de  Jean  de 
Stavelot,  qui  fait  suite  à  celle  de  d'Outremeuse  *.  Après  avoir,  sans  succès, 
compidsé  les  manuscrits  de  Wégimonl,  d'Averbode  cl  de  Tongerloo  % 
M.  liorgnet  recul  la  mission  d'aller  continuer  ses   jierquisitions  en 

'  Compte  rendu,  etc.,  2"^  série,  l.  VJI,  p.  251.  \  oir  le  liajipoil  du  Gachard  sur  les  travaux  accom- 
plis par  la  Commission  pendant  tes  vingt-cinq  prcnrièrcs  années  de  son  existence  :  iindcm,  5"  série, 
l.  I.  p.  27. 

Kii  1854,  un  réfugié  français,  M.  A.  >'assc,  dans  une  broiliurc  de  52  pages  intitulée:  Des  œuvres 
de  Jean  d'Outre-Meuse  et  de  leur  publication  en  extraits  ou  épisodes  liistoriqucs,  Bruxelles,  IHo-i,  avait 
annoncé  i'inlcnlion  de  publier  certains  épisodes  de  notre  chroniqueur.  Ce  projet  reçut  un  commencement 
d'exécution;  dans  le  courant  des  années  et  I85C  parurent  les  brocliures  suivantes  :  1»  Le 

sac  de  Liège  par  le  duc  de  IWabunt,  en  1210,  Ô6  pages;  2»  La  bataille  de  Steppes  en  1213,  57  pages; 
5°  Henri  de  Binant,  de  1217  à  1257,  57  pages;  4"  La  liatnille  de  Wocringcn  en  1288,  7  Jiages;  La 
guerre  des  Awans  et  des  Waroux,  de  1297  à  15ôb,  40  pages.  Lorsque  la  Commission  d'histoire  étudia 
le  projet  de  publier  l'œuvre  de  l'iiistoricn  liégeois,  RI.  Vasse  tacha  de  le  combattre  dans  une  liroehure 
à  laquelle  il  donna  pour  titre  :  Au  sujet  de  la  publication  par  la  Commission  d'histoire  des  chroniques 
inédites  de  Jean  d'OvIremeuse,  Bruxelles,  1850;  il  invoquait  notamment  cette  circonstance  qu'on 
ne  possédait  (|ue  des  manuscrits  défectueux  cl  mettait  en  avant  la  dépense  énorme  que  celte  publica- 
tion devait  entraîner.  A  partir  de  ce  moment,  il  cessa  de  faire  paraître  ses  extraits. 

'  Compte  rendu,  ete  ,  2'  série  t.  VIII,  p.  277. 

*  Voir  le  rapport  de  M,  Borgncl  dans  le  Compte  rendu,  ibidem,  page  595.  A  Wégimont,  il  découvrit 
le  second  livre  (selon  lui)  de  la  Geste,  dont  on  possédait  déjà  le  premier  dans  un  manuscrit  appar- 
tenant à  M.  de  Gerlachc. 
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Italie  iMais  ce  fut  en  vain  qu'il  explora  les  bibliothèques  publiques  et  pri- 
vées de  Rome,  de  Naples,  de  Turin,  de  Florence.  Renonçant  à  l'espoir  de 
trouver  ce  qu'il  cherchait,  il  annonça  à  la  Commission,  le  7  décembre  18d7, 
qu'il  allait  mettre  sous  presse  ce  que  l'on  possédait  du  Myreur,  en  y  joignant, 
comme  appendice,  les  fragments  de  la  Geste  qu'il  pourrait  découvrir 

En  1859,  il  apprend  que  M.  Polain  possède  un  manuscrit  contenant  la 
fin  du  deuxième  livre  et  en  négocie  heureusement  la  cession  à  notre 
Bibliothèque  royale  \  En  1863,  il  annonce  que  le  commencement  de  ce 
même  livre  se  trouve  dans  un  manuscrit  de  M.  le  chevalier  X.  de  Theux 
de  iMontjardin;  mais  il  refuse  d'en  conseiller  l'acquisition  et  ne  peut  en 
obtenir  la  communication  *. 

Le  4  avril  1864,  l'éditeur  dépose  sur  le  bureau  de  la  Commission  le  tome 
premier  du  Myreur,  comprenant  la  première  moitié  du  premier  livre 
(depuis  Noé  jusqu'à  l'an  204)  et  la  partie  correspondante  de  la  Geste  \  Pour 
sortir  des  temps  fabuleux  qui  devaient  encore  remplir  plusieurs  volumes, 
et  offrir  immédiatement  au  public  une  matière  plus  sérieuse  et  plus  utile, 
il  donne  ensuite  ses  soins  au  tome  V,  qui  parut  à  la  fin  de  l'année  1867 
il  comprenait  les  années  1209  à  1302  du  Myreur,  c'est-à-dire  la  première 
moitié  du  troisième  livre,  et  la  partie  à  peu  près  correspondante  de  la  Geste. 
Le  tome  II,  contenant  la  seconde  moitié  du  premier  livre  du  Myreur  (années 
20i  à  79i},  et  les  années  207  à  878  de  la  Geste,  vit  le  jour  deux  ans  après 

*  Séance  du  16  mars  1837  (Compte  rendu j  clc,  2"^  surie,  t.  IX,  p.  589).  Voir  son  rapport  sur  ce 
voyage  lillcraire,  ibidem,  t.  X,  pp.  8  et  suiv. 

*  Compte  rendu,  etc.,  2"^  série,  t.  X,  p.  202,  cl  5'=  série,  1. 1,  p.  28. 

^  Compte  rendu,  etc.,  2'^  série,  t.  Xf,  pp.  10,  121,  et  t.  XIF,  p.  17.  C'est  le  manuscrit  Simenon,  qui 
sera  décrit  plus  loin. 

*  Compte  rendu,  etc.,  série,  t.  V,  pp.  55,  227.  Voir  à  ce  sujet  une  polémique  dans  le  journal 
La  Meuse,  n"^  du  28  et  du  50  avril  1863. 

*  Compte  rendu,  cic^ù"  série,  l.  VI,  p.  25j.  Cfr  ds  Theuv,  Xouueaux  mélanges  de  Yillcnfagne, 
p.  15i,  note  2. 

*  Compte  rendu,  etc.,  o"  série,  t.  X,  p.  4. 

'  Au  mois  de  mai  1869,  Compte  rendu,  et?.,  5"^  série,  t.  Xi,  p,  25. 
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Au  moment  d'aborder  le  tome  III,  ledileur  exposa  à  la  Commission 
l'embarras  où  il  se  trouvait  à  propos  du  commencement  du  deuxième  livre, 
dont  il  n'avait  pu  se  procurer  le  texte  authentique,  et  fit  accepter  sa 
proposition  de  le  remplacer  par  une  version  écourtée,  fournie  par  le 
manuscrit  n»  10463  de  la  Bibliothèque  royale  '.  Le  volume  III,  conjprenant 
la  première  moitié  du  deuxième  livre  (années  79i  à  872),  avec  les  années 
877  à  1101  de  la  Geste,  fut  imprimé  dans  ces  conditions  rci^rettables,  et 
livré  au  public  à  la  fin  de  l'année  1873  \ 

A  cette  époque,  M.  Borgnet  luttait  déjà  contre  les  premières  atteintes  du 
mal  auquel  il  devait  succomber.  Bientôt  il  dut  renoncer  à  tout  travail,  et,  le 
4  janvier  187d,  la  Commission  d'histoire  me  confia  l'honorable  mais  péril- 
leuse mission  d'achever  la  tâche  qu'il  avait  entreprise  avec  tant  de  courage 
et  poursuivie  avec  un  zèle  qui  ne  s'était  jamais  ralenti  Deux  volumes 
restaient  à  publier  :  le  tome  IV,  comprenant  la  seconde  moitié  du  deuxième 
livre  (années  873  à  1207)  avec  les  années  1 104-  à  1200  de  la  Geste,  et  le  tome 
VI,  embrassant  la  seconde  moitié  du  troisième  livre  (années  1301  à  1340) 
avec  les  années  1301  à  1390  de  la  Geste.  Ils  virent  respectivement  le  jour  en 
1877  et  1880  *.  Le  quatrième  livre  du  Myreur,  le  plus  important  de  tous, 
n'ayant  pu  être  retrouvé,  il  fut  alors  décidé  que  l'ouvrage  serait  provisoire- 
ment considéré  comme  terminé,  et  qu'il  y  avait  lieu  de  s'occuper  de  la 
préface  et  de  la  table  analytique  des  matières  ^ 

*  Séance  du  11  janvier  1869.  Compfe  rendu,  etc.,  3'=  série,  t.  VI,  p.  12;  t.  X,  p.  213. 

*  Compte  rendu,  etc.,  4«  série,  t.  I,  p.  193.  Ce  volume  est  public  avec  moins  de  soin  que  les  précé- 
dents; il  se  ressent  de  Tctat  de  santé  de  l'éditeur. 

*  Compte  rendu,  etc.,  4^  série,  t.  II,  p.  245. 

*  Compte  rendu,  etc.,  i'  série,  It.  V  et  VIII,  p.  5.  Les  premiers  feuillets  du  tome  IV  contiennent 
quelques  fautes  dues  à  mon  inexpérience. 

*  Séance  du  5  juillet  iS80  {Compte  rendu,  etc.,  4'=  série,  t.  VIII,  p.  319.)  Le  projet  de  recomposer 
le  quatrième  livre  au  moyen  d'extraits  pris  dans  ks  chroni  |ues  vulgaires,  mis  en  avant  par  M.  Borgnet, 
fut  considéré  comme  irréalisable.  {Ibilem,  p.  7.) 
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Tel  est  rhislon'que  de  la  publication.  Cherchons  mainlenanl  à  pénétrer, 
aussi  avant  que  possible,  dans  la  vie  de  noire  chroniqueur. 

C'est  de  Jean  d  Outreineuse  lui-même  que  nous  tenons  la  plupart  des 
détails  qui  le  concernent.  Dans  le  troisième  li^  re  de  son  Myreur,  il  nous 
fixe  sur  la  date  de  sa  naissance;  non  seulement  il  en  indique  Tannée  et  le 
jour,  mais  il  veut  que  l'on  sache  le  moment  précis  où  il  fit  son  apparition 
dans  le  monde:  «  Sous  celle  meisme  an  (1558),  le  secon  jour  del  mois  de 
genvier,  à  meeniit,  lut  neis  Johans  dis  d'Oultre-lMouse  qui  at  tous  escrips 
ches  croniques  deseusdis,  tout  ensi  qu'il  sont  contenus  en  tos  les  trois 
libres,  et  sont  encors  contenus  en  quart  chi-après  fait  et  ordineis,  et  de 
lalien  en  roman  translateis.  Portant,  ilh  supj)lie  à  tous  qui  les  liront  et 
oront,  que,  pour  les  solas  que  ilh  prenderont,  dient  pour  li  I  Pater  noster 
et  l'are  Maria.  Dies  li  don  bon  delin  cl  paradis  après  son  obit  à  l'arme  de  li, 
à  son  digne  commandement.  Amen,  que  Dies  l'otroie!  » 

'  Le  Myreur  des  histors,  t.  V'I,  p.  5116,  note  2.  C'est  la  loçon  du  manuscrit  Bcrhiymont.  Dans  sa 
-  copie,  Jean  de  Slavelot,  écourlant  son  modèle  —  cela  lui  arrive  encore  ailleurs,  —  se  borne  à  dire  : 
«  En  cel  ain  fut  neeis  maistrc  Johans  d'Oultre-Mouse,  qui  translatai  ches  croniques.  Proiics  Dieu  por 
luy  !  »  {lliidem).  Malgré  su  forme  insolite,  il  e?t  évident  que  le  mol  neeis  signifie  ici  né  ;  Jean  d'Outre- 
nieuse  l'emploie  encore  ailleurs  dans  la  même  acception,  notamment  à  propos  du  roi  Artus,  qui  «  poisit 
bien  estre  nccis  on  l'an  ■'SG7.»  (Ibidem,  t.  Il,  p.  ICb.)  Cependant,  au  XVI"' siècle,  il  fut  mal  compris  par 
un  écrivain  aujourd'hui  inconnu,  du  nom  de  Hansclcr,  qui  lui  donna  le  sens  de  noyé.  Le  chanoine  Van 
tien  Berg  (-j- 1071),  en  utilisant  celle  source,  adopta  celte  ii:tcrprétation  et  inséra  la  mention  suivante 
dans  une  de  ses  compilalions  :  »  L'an  ïôol,  le  2''  de  fcbvricr,  fut  noyé  Jean  d'Oullremeusc,  poêle  et 
clerc  liégeois,  lequel  fit  l'histoire  de  Liège  en  v?rs  françois  ou  bien  en  vieux  romans;  commence  son 
histoire  aux  rois  de  Tongie^  cl  par  après  à  St-Malcrne,  finissant  icelle  à  Albert  de  Cuyck,  duquel  ne 
line  entièrement  l'hisloire.  Mons.  Ilanscler.  »  (Copie  du  héraut  d'armes  Le  Fort,  aux  archives  de  l'Etat, 
à  Liège,  2«  partie,  u  "  XXVI,  p.  254.)  Noions  en  passant  la  double  inexactitude  que  ces  lignes  ren- 
ferment en  fixant  l'événement  au  2  février  iô57,  au  lieu  du  2  janvier  1538,  et  que  le  baron  de  Crassier 
(-J-  1751)  semble  faire  sienne  en  transcrivant  celle  même  note,  avec  une  autre,  sur  uu  exemi>laire  de 
Jean  d'Outiemcuse  en  sa  possession. 

Celle  fausse  interprétation  donna  naissance  à  une  nouvelle  erreur.  Comme  l'existence  d'un  écrivain 
appelé  Jean  d'Oiitrcmcuse  était  constatée  aprèf  l'année  1558,  on  fut  amené  à  admettre  qu'il  y  avait  eu 
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Ce  passage,  sufnsammcnt  explicite,  est  corrobore  par  cet  autre  tiré  de  la 
Geste  :  «  Sour  Tan  XIII^'  et  XXXVIII,  le  second  jour  de  moy  de  janvier,  fut 

deux  annalislcs  lii-gcois  de  ce  nom.  Dans  la  compilation  de  Vaiidcn  Bcrg  cilcc  plus  haut,  on  lit  en  <leiix 
endroits  différents  ces  mots  :  «  Ullramosanus  ulcrqne  dicunt...  •  (Archives  de  Le  Fort,  2-^  partie, 
n"  XXVI,  pp.  81,  82.)  Plus  d'un  siècle  après  lui,  le  baron  de  Cler  {-f  1802)  inscrivait  cette  note  sur  le 
Icuillet  de  garde  d'un  manuscrit  du  Myrcur  (ju'il  possédait:  «  Il  faut  remarquer  que  deux  .)can  d'OuIrc- 
meuseonl  écrit  notre  histoire,  l'un  en  vers  et  l'autre  en  prose.  Le  premier  finit  au  temps  d'Albert  de 
Cuyck,  et  nous  allons  voir  dans  quel  temps  il  a  vécu.  Le  second  vivait  sous  Arnould  de  Horne;  il  él;iit 
encore  en  vie  en  1585,  que  ec  prince  (comme  le  rapporte  le  P.  Fisen)  voulut  l'avoir  près  de  lui  iiliu 
qu'il  fut  témoin  des  faits  dont  il  devait  écrire  le  détail.  »  Le  savant  Ernst  se  fit  à  son  toui'  l'écho  de 
cette  tradition  dans  son  Traité  des  suffrugunls  de  l'éf/lisc  de  Liéfje,  Liège,  180C,  p.  217:  «  M.  de  Clir, 
dit-il,  observe  qu'il  y  a  eu  deux  auteurs  du  nom  de  .Jean  d'Outremeuse,  dont  l'un  a  éjrit  en  rhytmes 
français  l'histoire  de  Liège,  en  commençant  aux  prétendus  rois  de  Tongres,  jusqu'à  l  évêque  Albert  de 
Cuyckj  ce  fut  un  clerc  liégeois  qui  se  noya  le  2  février  1537.  L'autre,  qui  a  écrit  en  prose  sur  cette 
liisloirc,  vivait  encore  du  temps  de  l'évcque  Arnould  de  Horne,  en  1583,  etc.  »  Enfin,  un  autre  érudif, 
le  baron  de  Villenfagne,  accrédita  ces  faussetés  en  adoptant  jusqu'à  celte  l'atc  de  1557  substituée,  sans 
doute  par  suite  d'une  faute  d'impression,  à  1557.  Voici  ce  qu'on  lit  à  la  p.  599,  t.  I,  de  ses  Rccherclirs 
sur  l'histoire  de  la  ci-devant  principauté  de  Liège,  Liège,  1817:  «  Jean  d'Outremeuse  écrivait  dans  le 
XIV'  siècle,  et  mourut,  selon  Loyens  (lisez  Abry),  dans  le  Hccucil  héraldique  des  bourgmesttrcs  de  Liéi/c, 
en  1390.  IVous  avons  sur  notre  histoire  une  autre  chronique,  manuscrite  comme  la  première,  en  mau- 
vaises rimes  françaises,  composée  aussi  dans  le  XIV''  siècle  par  un  auteur  qui  s'appelait  de  même 
•lean  d'Outremeuse.  Il  prend, au  frontispice  de  son  ouvrage,  la  qualité  de  clerc  liégeois;  il  eut  le  malheur 
de  se  noyer  en  1557.  Il  est  sûr  que  le  premier  vivait  encore  vers  la  fin  du  XIV'  siècle;  ainsi,  l'on  ne 
doit  pas  le  confondre  avec  celui-ci,  qui  était  peut-être  son  pèi'c,  ou  de  la  même  famille,  et  qui  habitait 
certainement  le  quartier  d'Outremeuse  de  la  ville  de  Liège,  dont  il  porte  le  nOm.  (Cfr.  X.  deThel  x, 
Nouveaux  mélanges  et  hist.  lill.  du  baron  de  Villenfagne,  Liège,  1878,  pp.  150  et  suiv.)  Voilà  comment 
on  écrivait  l'histoire! 

Cependant,  dès  la  fin  du  XVII'  siècle,  un  auteur  plus  clairvoyant,  Louis  Abry  (-f  1720), 
qui  a  laissé  sur  nos  annales  un  nombre  considérable  de  précieux  mémoires,  insérait  dans  ses  Uonimis 
illustres  de  la  nation  liégeoise  (p.  14  de  l'édition  de  MM.  Helbig  et  Bormans)  celte  mention  exacte  :  «  Par 
son  propre  aveu,  Jean  d'Outremeuse  se  dit  né  l'an  1558,  le  2  de  janvier.  »  Il  semble  même  reconnaîtie 
l'auteur  de  la  Geste  et  celui  du  Myrcur  pour  un  seul  et  même  écrivain.  Ce  dernier  fait  fut  enfin  prouvé 
au  commencement  de  ce  siècle  par  Charles-Nicolas  Simonon,  poète  wallon  et  bibliophile  érudit,  ;iu 
moyen  de  témoignages  tirés  du  texte  même  de  l'auteur.  (Voir,  dans  le  Bulletin  du  bibliophile  belge,  t.  XI/, 
1856,  p.  169,  un  article  d'U.  Capitaine,  intitulé  :  A  propos  d'un  manuscrit  de  Jean  d'Outre- Meuse.) 
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neis  Johans,  qui  fist  ces  romans  *.  »  Enfin  Jean  d'Oulremeuse  nous  fait 
encore,  mais  cette  fois  indirectement,  connaître  Tannée  de  sa  naissance, 
lorsqu'il  dit  avoir  été  témoin,  en  d574,  de  l'arrivée  à  Liège  des  bandes  dan- 
santes qui  parcouraient  alors  différentes  contrées  de  l'Europe  : 

Tout  chu  vis  vraicmcnt  et  encors  plus  assois; 
J'iistoie  xxwi  ans  d'cagc  tous  comblcis  ^. 

Jean  d'Oulremeuse  avait  une  origine  illustre;  il  descendait  d'une  des 
plus  anciennes  familles  liégeoises,  celle  des  des  Frez,  dont  presque  tous  les 
membres  étaient  chevaliers,  et  marchaient  de  pair  avec  les  l\]aillart,  les 
îSurlet,  les  Lardier.  Ces  lignages,  qui  composaient  ce  qu'on  peut  appeler  le 
patriciat  urbain,  ne  différaient  guère  des  races  aristocratiques  constituant 
la  noblesse  territoriale  de  la  campagne.  Ils  existaient  dans  toutes  nos  com- 
munes et,  dans  la  cité,  formaent  l'élément  dominant,  distinct  de  la  popu- 
lation qui  comprenait  l'ensemble  des  artisans.  Notre  chroniqueur  ne 
manque  pas  de  nous  fournir  lui-même  sa  généalogie.  Son  père  était  maître 
Jean  d'Oulremeuse,  bourgeois  de  Liège;  sa  mère  s'appelait  3Iarie  Pollage; 
son  grand-père,  maître  JNicolas  Lardenois  des  Frez,  docteur  en  lois  et  en 
décrets,  était  fds  de  messire  Radus  Lardenois  des  Frez,  blessé  dans  une 
bataille  livrée  en  i!2(]4;  son  trisaïeul,  messire  Arnus  des  Frez,  tué  dans 
cette  même  bataille,  occupa  les  fonctions  de  mayeur  et  d'échevin  de  la  cité 
et  parvint  au  poste  élevé  de  maréchal  de  l'évêché  de  Liège 

Fourquoi  le  nom  de  d'Oulremeuse  fut-il  accolé  à  celui  de  des  Frez  au 
point,  souvent,  de  lui  être  complètement  substitué?  Fcut-étre  parce  que  le 

'  Ly  Myrevi-j  t.  VI,  p.  ()87.  Mous  prcuveixns  p!us  loin  que  ce  Jean  ne  peut  être  que  Jean  d'Outre- 
nicuse. 

»  Ly  Mi/rcur,  t.  VI,  p.  698. 
*  Ly  Myrcur,  t.  IV,  p.  433. 

*  Les  écrivains  latins  rappellent  Tratismosni.vs,  Uliran.o  anus  ou  Pratanus.  (Folllon,  IJist.  ^.cod., 
t.  l,  Index  auctonnn.) 
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père  du  chroniqueur  habitait  le  quartier  de  la  ville  connu  sous  ia  dénomi- 
nation d'Outre-Meuse  '_,  ou  qu'il  avait  voulu  perpétuer  le  souvenir  de  l'ori- 
gine de  sa  famille,  issue,  comme  on  sait,  de  celte  partie  de  l'antique  cité, 
dont  elle  était  très  anciennement  lunique  propriétaire.  Du  reste,  notre 
auteur  ne  sépare  pas  toujours  son  nom  patronymique  du  qualificatif  qui  y 
fut  joint  :  e<  INous,  Johans  des  l'reis,  dit  d'Outremouse,  »  écrit-il  au  début 
de  son  œuvre  \ 

On  lui  a  reproché  de  ne  manquer  aucune  occasion  de  relever  l  impor- 
lance  de  son  lignage;  mais  il  ne  serait  pas  juste,  dès  qu'il  respecte  la  vérité, 
de  lui  imputer  à  crime  la  complaisance  avec  laquelle  il  fait  ressortir  le 
rôle  brillant  que  ses  aïeux  jouèrent  dans  nos  annales.  Or,  comment  douter 
de  sa  sincérité  lorsqu'il  nous  dit  naïvement  qu'un  de  ses  ancêtres  du  côté 
maternel,  un  Wodémont,  «  prist  à  femme  dame  Adilhe,  une  revendresse  de 
jotez  et  de  fruitez,  qui  vendoit  devant  le  hospitail  des  Coquins  de  St-Cris- 
lofle  '  ?  ). 

Au  temps  de  notre  auteur,  la  splendeur  de  1  illustre  lignage  ne  brillait 
plus  de  son  ancien  éclat,  et  les  descendants  des  fiers  chevaliers  s'étaient  vu 
obligés,  pour  soutenir  leur  rang,  et  même  pour  vivre,  de  chercher  des 

'  Jean  d'Oulrcmcusc  y  demeurait  pcut-clrc  lui-même.  Lorsque,  au  mois  de  septembre  1885,  on 
démolit,  au  pied  du  pont  des  Arches  sur  le  quai  des  Pêcheurs,  une  dépendance  de  la  brasserie  Mouton, 
on  trouva  dans  le  sol  un  trésor  de  monnaies  d'or  du  XIV'=  siècle.  Le  bruit  courut  alors  que  celle 
maison  avait  été  occupée  par  Jean  d'Outremouse.  Rien  ne  confirme  ce  fait.  Slais  il  est  probable  que 
l'ancienne  brasserie  Mouton  elle-même,  située  dans  la  rue  Chaussée  des  Prcz,  en  face  de  l'église 
S'-Pholîcn,  était  établie  sur  l'emplacement  de  l'antique  demeure  de  la  famille  des  Prez  (Cfr  Ly  Myrnii-, 
t.  IV,  p.  480). 

'  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  J.  Ailleurs,  il  dit  simplement:  u  Je,  Johains  d'Oultremouse.  »  [Ibidem,  t.  V, 
p.  1G2.)  Le  même  nom  a  encore  été  porté  par  d'autres  personnages  :  en  1273,  un  Jean  d'Outremouse 
remplissait  à  Dinant  les  fonctions  de  mayour  [Charte  des  Hospices  de  Dinant)  ;  un  autre  Jean  d'Outre- 
mouse, dit  de  Monroyal,  vivait  à  Liège  en  1323  [Archives  de  Liéye ,  Cour  féodale,  n»  13-39,  fol.  60). 
—  Je  ne  sais  où  Van  der  Meere  a  trouvé  le  surnom  de  Lancion  cité  plus  haut,  p.  1,  note  1. 

^  Ly  Slyrcur,  t.  IV,  p.  43  i. 
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ressources  nouvelles  dans  leur  iiuluslric.  On  peut  signaler  parmi  les  causes 
de  celle  décadence  le  grand  nombre  d'enfanls  que  l'on  comptait  dans  les 
familles  à  cette  époque  où  une  nombreuse  postérité  était  encore  consi- 
tlérée  comme  une  bcnédiclion  et  un  honneur.  Que  diic  de  cet  aïeul  de 
Jean  d  Oiitremeuse,  «  maistre  INychol,  qui  eut  xvii  fis,  qui  furent  tos 
marieis,  »  et  qui  lui-même  avait  (juatorze  frères,  «  dont  illi  est  issus  teile 
pueple  qu  a  merveille  '  !  »  On  comprend  qu'avec  une  pareille  fécondité,  un 
patrimoine,  quelque  opulent  qu'il  fût,  devait  finir  ])ar  s'émiettt  r  en  portions 
bien  minces.  De  là.  pour  les  patriciens,  la  nécessité  de  se  livrer  au  commerce, 
comme  cet  oncle  du  I)on  chevalier  de  Hemricourt  qui  se  fil  marchand  de n  in; 
ou  d't'xploiler  une  industrie  vulgaire,  comme  ce  membre  du  lignage  de  Fié- 
malle  c(  qui  asloil  bon  naiveurs,  mais  nient  riche;  »  de  là  aussi  le  mai  iage 
d'un  Surlet,  (pousanl  une  bouchère  achalandée,  ci  qui  vendoit  du  lard  au 
maichiet,  »  et  d'où,  suivant  les  généalogistes,  sortit  le  lignage  des  Lardier. 

D'autres  embrassèrent  des  professions  libérales,  et  c'est  dans  cette  voie 
que  parait  éire  enliée  la  famille  de  notre  chroniqueur.  Il  était  clerc  —  c'est- 
à-dire  tonsuré  et  astreint  à  perler  un  costume  spécial  ^  —  et  remplissait 

'  Ly  Myrciir,  t.  IV,  pj).  454,  435. 

^  Jean  d'Oiilrcmcusc  n'clait  pas  chanoine.  A  premiùrc  vue,  deux  passages  du  Myrcur  pourraient  le 
faire  croire.  En  parlant  d'Albert  de  Louvain,  il  emploie  cette  expression  :  Aoalre  arcliidiacli  el  con- 
frère »  (t.  IV,  p.  510);  et  à  projios  de  l'élection  d'Alexandre,  prévôt  de  S'- Barliiélenii,  il  dit: 
«  Tout  les  engliescs  de  Liège  qui  ont  prevosi,  voiie  del  fraterniteit  de  nosire  capillc,  les  ont  useit  à 
prendre,...  si  que  eliis  Alixandre  ?<ov^  présentât  son  élection  »  (t.  VI,  p.  o44).  Mais  ces  textes 
sont  traduits  littcralenient  du  latin,  le  premier  de  Gilles  d'Orval,  qui  attribue  ces  paroles 
au  chapitre  de  S'-Lambert  :  i<  Non,  inquit,  exequias  cclebrate  pro  episcopo,  sed  pro  areliidiacono 
nosiro  «  ;  (dans  Ciiapeaville,  t.  II,  p.  182j;  l'autre  de  Hocsem,  qui  était  chanoine  de  Liège:  u  On)nes 
ccclesiarum  Leodiensium...  prsepositi  assumi  de  ecclesiœ  nosirœ  grœmio  consuevcrunt,...  idem  Alexan- 
dcr  elcctionem  suam  itobix  more  solito  praesentavit  »  {ihidim,  p,  421.)  Je  trouve  aussi,  il  est  vrai, 
dans  les  comptes  de  la  cathédrale  S'-Lambert,  à  l'année  K.95  :  «  Joliannes  de  Lllramosa,  pro  domo 
sua  clausirali,  juxta  hospitale  in  claustro,  x  niodios  ».  Mais,  à  cette  époque  les  maisons  claustrales 
claicnt  des  proi)riélés  privées  et  notre  auteur  pouvait  en  posséder  une  sans  faire  partie  du  chapitre. 
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auprès  de  la  cour  des  éclievins  de  Liège  des  fonctions  qui  devaient 
présenter  une  certaine  analogie  avec  celles  de  grefïier.  Voici  comment  il  se 
qualifie  lui-même:  «  Johans  dOultremouse,  clers  ligois,  puble  des  aulo- 
riteis  apostolique  et  impérial  et  del  court  de  Liège  notaire  et  audienchier, 
et  par  la  grasce  de  Dieu  et  del  majesteit  iniperials  nobles  contes  palatins  '.  » 
Dans  son  troisième  livre,  il  ne  prend  plus  la  qualification  de  notaire;  peut- 
être  avait-il  renoncé  à  cet  emploi  pour  vivre  de  ses  revenus  ^  et  se  consacrer 
entièrement  à  l'étude 

'  Ly  Miji-eur,  t.  I,  p.  1.  Pcut-oii  siipjxjscr  que  ce  (iiro  de  comte  pahitiii  avait  été  conféré  à  Jean 
(rOutrcnicusc  pour  ses  travaux  littéraires  et  historirpies?  Au  XVII""  siècle,  le  savant  et  infatigable 
chanoine  Vanden  Berg  le  prenait  aussi. 

*  Si  on  prenait  ce  qu'il  dit  à  la  lettre,  on  pourrait  croire  que  c'était  un  pauvre  diable.  Mais  il  faut 
considérer  comme  une  boutade  cette  réflexion  qu'il  fait  à  propos  de  l'empereur  Fleuri  IV  qui,  passant 
par  Liège,  se  fît  donner  un  canonical  de  S'-Lambert  : 

Canolnez  fut  reclmis  l'empereur  oiendroit  ; 
Toi  son  vivant  le  fut,  cl  si  se  niarloit  : 
Or  ol  femme  el  provende,  qui  bien  me  suffiroil; 
Mains  povre  homme  n'at  rins.  Il  diable  li  donroK, 
El  s'il  al  rins  de  liii),  on  li  lolt  conlre  droit. 

{Uj  Jliji-eur,  t.  IV,  p.  604.) 

*  Sa  qualité  de  clerc  ne  s'y  opposant  pas  puisqu'il  existait  des  clcrici  conjugati,  on  peut  se  demander 
si  .Jean  d'Outrcmcuse  s'était  marié.  On  devrait  le  croire  d'après  le  passage  suivant  tiré  du  Tn'sovicr  de 
pliiJosophiv  naturelle  des  pierres  ■pn'ciniscs,  p.  169  du  manuscrit  de  Paris,  livre  III,  chap.  5  : 

«  Jlem,  nous  avons  fuit  faire  ung  cassial  tout  plain  de  pierres  très  belles,  saphirs,  csmerades,  grenas, 
rubis,  crisolites,  amalistcs  d  Oi  icnt  et  aultrcs  pierres,  esquellcs  y  a  deux  camalius  naturelz  noirs  de 
pierre  qui  ont  de  blanc  calcidoinc  telles  figures  eslcveez,  assçavoir  :  l'unget  une  ymaige  d'ung  homme 
nul  estant  tout  dioit  devant  ung  alteit,  si  tient  sa  désire  main  derrière  luy  à  tout  une  fueillc  de  figuier, 
qui  re\  ienl  devant  par  une  trcsehe  sur  la  teste,  et  la  scnestre  mainlienl  dreschie  devant  l'auteil;  el  autre 
camahus  a  ung  homme  nul  qui  porte  deux  autres  hommes  à  son  coul,  el  ting  aultre  homs  sciet  sur 
une  chaire,  viclz  et  vesti  ainsy  que  ung  patriarche  ou  ung  prophète,  qui  leur  donne  bencichon;  et 
celluy  cassial  avons  mis  eu  une  chappe  que  nous  avons  fait  faire  pour  nostrc  filz  qui  est  chanoine  de 
Liège.  Item,  nous  a\ons  vu  en  l'église  Saint- Martin  en  F.iege  ung  camahus...  «  Mais  il  y  a  une 
remarque  à  taire  :  rexiires5i(,n  cl.anoiiic  de  Liège,  s'appliquait  toujours  à  un  Iréfoncier  de  la  ealhédralej 
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Jean  d  Oulrcmciisc,  en  efTet,  n'était  pas  Iiomme  à  se  laisser  absorber  par 
SCS  occupations  administratives.  Admirateur  passionne  du  passé  de  son 
pays,  son  i^oùt  jiour  1  histoire  ne  parait  avoir  été  contre-balancé  que  par 
son  pcnciiant  pour  les  vers.  Ainsi  que  cela  devait  être,  celui-ci  l'emporta 
d'abord,  mais  non  exclusivement,  car  si  ses  premiers  écrits  furent  des 
poèmes,  par  leur  sujet  ils  appartiennent  à  I  histoire.  C'est  ainsi  que  dans  sa 
jeunesse,  consacrée  aux  Muses,  il  composa  la  Ges(e  de  A>/c(/e;  puis,  s'adon- 
nant  plus  spécialement  à  l'étude  de  nos  annales,  il  écrivit  en  prose  le  Dlyreur 
des  liisfors.  Nous  allons  examiner  successivement  ces  deux  ouvrages 

La  Geste  de  Liéçje. 

La  Geste  de  Liège  est  un  poème  d'une  étendue  considérable.  Elle  ne  sau- 
rait être  une  œuvre  de  début;  ce  n'est  qu'après  des  essais  plus  modestes 
qu'on  se  lance  dans  d'aussi  grandes  entreprises.  Quels  sont  les  premiers 
écrits  rimés  de  Jean  d  Outremeuse?  A  cet  égard  nous  possédons  peu  de 
renseignements  précis.  On  peut,  sans  témérité,  ranger  parmi  ses  essais 
quatre  petites  pièces  que  fournit  un  manuscrit  de  la  Geste  ^;  une  d'elles  a 
pour  sujet  les  neuf  preux,  qui  sont:  trois  Sarrazins  :  Hector,  Alexandre, 
César;  trois  Juifs  :  Judas  Macliabée,  David,  Josué  ;  et  trois  Chrétiens  :  Artus. 
Charlemagne,  Godefroid  de  Bouillon.  Les  autres  sont  intitulées  :  Délie 
rois  Salemons;  De  Noie  et  de  ses  trois  enfans;  Les  enfans  Adam,  nost.  e 
premier  peire.  S  ils  n'étaient  pas  de  lui,  pourquoi  ces  petits  poèmes  se 

or,  c'est  en  vain  que  nous  avons  clicrclic  un  des  Prcz  ou  un  d'Oulrcmeusc  dans  le  chapitre  de 
S'-Lanibert  au  XIV*^  et  au  XV""  siècle.  D'autre  part,  il  faut  mentionner  la  commémoration  suivante  que 
Ton  rencontre,  au  8  octobre,  dans  le  nécrologc  de  la  paroisse  S'-Michel,  se  rapportant  à  peu  près  à 
répoquc  qui  nous  occupe  :  o  A.  Com.  doinicclle  Katherine  Martial,  quondam  uxor  Johannis  de 
ritra  Rlosam.  «  Ce  point  reste  donc  obscur. 

*  Les  autres  détails  biographiques  sur  Jean  d  Oulremeuse,  et  notamment  l'examen  de  la  date  de 
sa  mort,  sont  rései  vés  pour  le  moment  où  nous  aurons  à  parler  du  quatrième  livre  du  Myrcur. 

•  Voyez  Ly  Myrcur ^  t.  V,  p.  C52,  note  1.  Cfr.  BulU  de  la  Com.,  d'hist.,  1'  série,  t.  VIII,  p.  iOI. 
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trouveraient-ils,  mal  à  propos,  jetés  au  beau  milieu  de  la  Geste  de  Liéye  ? 
Les  sujets  liéroïques  et  bibliques,  les  premiers  surtout,  rentrent  bien  dans 
le  genre  qu'il  afîectionne,  car  son  imagination  se  plait  dans  le  domaine  de  la 
légende.  Enfin,  Tallurc  des  vers,  la  langue,  les  images  présentent  des  ana- 
logies frappantes  avec  ce  qui  émane  positivement  de  lui. 

Un  autre  fait  appelle  l'attention.  Dans  le  second  livre  de  la  Geste  se  trouve 
racontée  la  célèbre  guerre  de  la  Vache  Par  son  début  et  par  sa  conclusion, 
cet  épisode  semble  avoir  formé  primitivement  une  pièce  détachée  que 
l'auteur  aurait  ensuite  utilisée  pour  sa  grande  composition.  «  On  parle 
souvent,  dit-il,  de  cette  guerre,  parmi  les  riches  et  dans  le  peuple;  mais 
bien  peu  connaissent  la  vérité  sur  ce  curieux  événement  de  nos  annales; 
si  vous  voulez  me  prêter  une  oreille  attentive,  je  vais  vous  le  raconter 
tel  qu'il  s'est  passé.  »  Puis,  après  avoir  consacré  870  vers  à  décrire  jusque 
dans  ses  plus  menus  détails  la  lutte  sanglante  occasionnée  par  l'innocente 
saisie  d'une  vache  à  Ciney,  il  termine  à  la  façon  des  versificateurs  du 
moyen  âge  arrivés  au  bout  de  leur  tâche  : 

Or  m'en  lairay  ataiit  des  fais,  grans  et  menus, 
Qui  vinrent  par  la  vaclie  :  car  fels  sunt  et  agus 
Li  fais;  or  les  soyés  de  bon  cuer  retenus. 
Plus  avant  n'en  dira}',  vos  l'aveis  bien  oiut. 
C'est  li  conclusion.  Diex  nos  donst  vrais  salus. 
Et  à  clerc  qui  l'escript  sainteit  et  bon  conclus, 
De  l'argent  grant  planteit  par  voie  de  salus, 
En  la  lien  paradis,  quant  tout  sicrat  conclus, 
El  Irestons  ses  amis,  que  jà  n'i  falhe  nus; 
Par  le  grasce  de  Dieu,  qui  maint  en  cbiel  lassus, 
Soions  tous  berbegiez  avecque  les  siens  drus! 
Amen,  amen,  amen  K 

»  Ly  Myrcur,  t.  V,  pp.  652  à  6C1. 
*  Ly  Myrcur,  t.  V,  p.  60 1. 
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11  faut,  enfin,  à  propos  de  celle  queslion  ile  priorité,  signaler  une  autre 
particularité.  Tous  les  événements  relatés  dans  la  Geste  de  Liège  ont  été 
reproduits,  en  prose,  dans  le  Mijreur  des  histors.  Une  seule  exception  se 
rencontre  pour  un  long  épisode  se  rattachant,  mais  bien  faiblement,  à 
l'histoire  de  Huy,  et  que  l'auteur  lui-même  appelle  la  Gesle  de  Jean  de 
Lanchon  Ce  poème,  lui  aussi,  semble  avoir  constitué  d'abord  une  pièce 
indépendante,  enchâssée  ensuite  à  sa  place  chronologique  dans  l'œuvre  quj 
avait  l'histoire  de  Liège  toute  entière  pour  objet. 

Mais  ce  ne  sont  là  que  des  conjectures.  Ce  qui  est  certain,  c'est  qu'avant 
de  rimer  sa  Geste  de  Liège,  Jean  d'Outremeuse  avait  fait  une  Geste  d'Ogier 
le  Danois,  il  devait  avoir  fait  des  poèmes  de  chevalerie  la  lecture  favorite 
de  son  jeune  âge.  Celui  d  Ogicr  surtout,  à  cause  du  rôle  important  que  ce 
personnage  joue  dans  les  oi  igines  liégeoises,  devait  avoir  remué  sa  fibre 
patriotique.  11  nous  apprend  comment,  indigné  de  voir  les  erreurs  accu- 
mulées dans  les  anciennes  Gestes  consacrées  au  héros  ardennais,  il  s'était 
décidé  à  en  conjposer  une  nouvelle,  basée  sur  les  chroniques  \  En  847, 
dit-il.  la  "uerre  éclata  entre  Charlema2;ne  et  Huon  de  Bordeaux,  oncle 
d'Ogier;  «  si  le  brassent  li  trahitour  por  faire  covertement  despit  à  Ogier 
et  faire  recommenchier  le  débat  entre  Charle  et  Ogier,  en  leile  manire 
qu'ilh  fait  mencion  en  une  novelle  Gieste  que  je  mesme  ay  fait  solonc  les 
croniques.  llh  en  fut  faite  une  anchiennemenl  où  ilh  at  trop  de  men- 
songncs,  et  de  discorde  as  croniques  où  vos  trouvereis  la  veriteit     »  Ce 

*  Ly  Mjjmir,  t.  II,  pp.  705  ;i  755.  Dans  Z(\s-  cpnpccs  frcwcaisot,  t.  IJl,  pp.  257  à  270,  M.  L.  Gaitiek 
donne  l'analyse  d'une  geste  de  Jean  de  Lanson. 

*  Adcnès  li  Uois  faisait  la  même  réflexion  à  la  fin  du  XIII'  siècle,  dans  son  poème  Lrs  enfances  Ogier: 

Li  Rois  Adans  ne  veut  plus  endurer 
(Jue  li  estoire  d'Ogiei-  le  vassal  bcr 
Soit  corrompue;  pour  ce  i  veut  penser 
Tant  qu'il  la  puist  à  son  droit  ramener. 

(Édit.  d'AuG.  ScuKLEK,  Brux.,  1874,  p.  -2.) 

Ly  Mtjrcur,  t.  III,  p.  517.  Ailleurs  i!  dit  :  En  la  noviel  Gieste  d'Ogier  Irovereis  a  materc  toute 
plaine,  prise  fors  de  eroniques.  »  (Ibidem,  t.  IH,  p.  400.) 
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poème  avait  bien  Ogier  pour  sujet,  car  il  dit  ailleurs  :  «  Toutes  ces  cliouses 
sont  declareis  en  la  novelle  Gieste  que  nous-meismes  avons  fait  sour 
Ogier  '.  »  Ces  textes  sont  empruntes  à  la  chronique  en  prose.  i\Iais  l'anlé- 
riorilé  de  la  Geste  d'Ogier  sur  celle  de  Liège  est  établie  par  les  allusions  de 
l'auteur  en  différents  endroits  de  cette  dernière:  «  Plus  n'en  parlerons,  dit 
le  poète,  à  propos  des  prouesses  du  célèbre  paladin, 

Car  qui  oiir  le  viiit,  sens  malc  suspochon 
Le  |)orat  en  sa  gicslc  trovcir,  bin  le  savons  : 
Geste  présente  giesle  et  celle  que  disons 
Fist  uns  ovricrs  nieismes  (jà  ne  le  clielerons), 
Qui  en  vraie  coroniqucs  sans  inalc  exception 
Prist  la  droite  mateire  et  les  opinions  ^. 

La  nouvelle  épopée  d'Ogier  comprenait  trois  livres,  A  plusieurs  reprises 
le  troisième  est  cité  dans  le  Myreur  des  Iiistors  :  «  Là  oit  batailhe  fier, 
si  corn  ilh  contient  plaincment  en  le  thier  libre  de  la  novelle  Gieste 
d'Ogier.  ...  Là  commenehat  une  lier  estour;  et  qui  le  vueit  savoir,  si  vois 
à  thier  libre  d'Ogier,  où  nous  avons  mis  plainement  .  .  .  etc.  '  »  Il  le  dit 
explicitement  dans  cet  autre  passage,  par  lequel  nous  apprenons  en  même 
temps  que  cette  Geste  ne  se  bornait  pas  à  raconter  les  hauts  faits  d'Ogier, 
mais  comprenait  aussi  ceux  des  ducs  de  Gaule,  des  rois  de  France,  de 
Charlemagne  et  de  tous  les  héros  de  ces  temps  fabuleux  :  «  Jasoiche  chouse 

'  Ly  Myreur,  t.  IIF,  p.  Ul. 
'  Ly  Myreur,  t.  II,  p.  75 i. 
Pariant  de  la  naissance  d'Ogier,  il  dit  : 

Mains  clii  le  declareir  ne  fait  mie  mcslier; 

Qui  oiir  le  voi  at,  si  lise  le  (rallier 

De  sa  novelle  Giesle,  qui  le  seil  declareir. 

(Li/  niijreur,  t.  H,  p.  CGI.) 

Ly  Myreur,  t.  IH,  pp.  Ô57,  571.  Cfr  ibidem,  pp.  iH,  134,  l-il,  203,  200,  3C9,  400,  401;  t.  Il, 
p.  CCI;  t.  IV,  pp.  51,  44;  t.  V,  p.  124. 
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que  je  dis  que  j'ay  fait  lil  libres  dos  giesles  Ogier,  et  ses  ancisseurs  cl  ses 
successeurs,  loutevoies  ne  sont  pas  tout  d Ogier,  ains  sont  de  rois  de 
Franche  et  dus  de  Galle  promiers,  et  niaiemenl  de  roi  Charle  et  de  fais  et 
tout  chu  que  avinrent  à  son  temps  '.  » 

La  chronique  de  Hugues  de  Pierrepont,  dont  nous  devrons  nous  occuper 
plus  loin  doit  avoir  été  une  des  principales  sources  où  Jean  d'Outremeuse 
a  puisé  les  éléments  de  la  Geste  d  Ogier.  D'après  lui,  ce  prince-évéque  de 
Liège,  ayant  appris  qu'Ogier  était  réapparu  en  France,  se  serait  rendu 
à  Paris  pour  le  voir  \  et  aurait  écrit  sous  sa  dictée  l'histoire  de  sa  vie, 
débarrassée  d'une  foule  de  particularités  erronées,  notamment  d'innom- 
brables prouesses  qui  lui  avaient  été  faussement  atlribuécs  et  qu'il  fallait 
mettre  sur  le  compte  de  Uoland  et  d'Olivier  :  «  Et  lendemain  li  evesque  de 
Liège  s'en  vint  à  Ogier  et  se  li  desl  :  «  Invictueux  prinche,  je  vos  prie 
»  qu'ilh  vos  plaise,  por  vostre  honneur  meismes,  à  dire  (et  je  le  metteray  en 
)i  escript)  tout  che  que  vos  aveis  faite  en  fairie  et  allre  part.  »  Ogier  l'otriat 
volenlier,  et  l'evesque  Hue  le  deitat  tout  à  son  clerc;  et  quant  tout  chu  fut 
fait,  ons  leisit  l'escript  devant  Ogier,  qui  bien  le  coreghat,  et  si  metit  aveque 
tout  chu  qu'ilh  avoit  estcit  d'Ogier  devant  ne  après,  solonc  les  croniques 
(|ui  à  chu  appartenoient,  qui  furent  luys  devant  Ogier,  et  corregies  cheaz 
qui  furent  fais  départ  Rollans  et  Oliviers,  et  les  aultres  qui  avoient  estcit 
fais  à  leurs  temps,  que  ons  avoit  appropriiet  à  Ogier;  si  qu'ilh  mist  cascon 
fait  à  son  maislre  \  »  Voilà  ce  que  prétend  Jean  d'Outremeuse.  Un  autre 

'  Ly  Mijreur,  t.  111,  p.  402. 

*  L'aiiiuhronismc  pourrait  sembler  par  trop  violent,  même  pour  Jean  d'Outremeuse,  si  on  ne  savait 
i|u'Oi;icr  était  immortel  (voir  Lij  Myrciir,  t.  V,  p.  J50).  En  )S9(i,  il  disj)arut  subitement  et  ses  traces 
se  perdirent  en  Orient.  i>Iais,  en  l'an  1214,  la  France  ayant  besoin  du  secours  de  son  bras,  Dieu 
envoya  l'archange  St  Michel  à  la  fée  Morganc  qui  retenait  le  héros  dans  les  enchantements  du  château 
Plaisant,  pour  lui  intimer  l'ordre  de  le  rendre  à  la  liberté.  (Voir  ibidem,  p.  124.) 

^  Ly  Myrcur,  t.  V,  p.  151-102.  Lorsque  Ogier  se  relira  dans  le  monastère  de  Meaux,  il  trouva 
dans  le  creux  d'un  pilier  de  l'église  sa  propre  biographie,  tracée  sur  un  hâlon  de  cèdre  placé  en  cet 
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auteur  sur  lequel  il  se  serait  appuyé  est  le  pape  Serge  II,  témoin  oculaire, 
dit-il,  des  faits  surnaturels  et  autres  qu'il  rapporte  :  (t  Ly  liistoir  que  list  li 
pape  Sergiiens,  li  second  de  cel  nom,  qui  visquoit  al  cliel  temps  dont  je 
parolle  (en  l'an  840  ,  dit  que  li  oust  est  retorneis  à  Laon,  où  Dies  fist 
grant  miracles,  car  les  cloques  sonarent  toute  seiils,que  nus  ne  les  sachoit; 
et  là  fut  presens  Sergiiens,  qui  fut  après  pape'.  »  Un  peu  plus  loin,  con- 
trairement à  son  habitude,  il  cite  un  passage  latin  de  la  chronique  de  Serge 
relatif  à  la  retraite  d'Ogier  à  Odilienberg,  et  ajoute  :  «  (]h'est  li  propre  texte 
des  croniques;  et  se  ne  troveis  mie  que  li  pape  Sergiiens  le  (à  savoir  Ogier) 
nomme  altrement  que  Saint  Ogier  et  li  Saint  Danois  \  »  Ai-je  besoin 
d'ajouter  qu'une  œuvre  historique  du  pape  Serge  11,  auquel  il  attribue  le 
surnom  de  grouin  de  porc,  est  tout  à  fait  inconnue  '? 

La  nouvelle  Geste  d'Ogier  le  Danois  semble  perdue.  Je  doute  que  des 
fragments  notables  en  aient  été  introduits  dans  le  poème  sur  les  évéques  de 
Liège.  S  il  en  était  autrement,  il  faudrait  les  chercher  dans  les  strophes  451 
à  71.^)  *.  qui  relatent  les  hauts  faits  d'Ogier  à  Liège.  La  manière  de  Jean 
d'Oulremeuse  est  as.^ez  personnelle  pour  faire  reconnaître  son  œuvre,  si 
quelque  jour  on  venait  à  la  découvrir  ;  je  serais  bien  étonné,  du  reste,  si 
l'auteur  ne  s'y  nommait  pas  quelque  part  lui-même,  ou  s'il  n'y  citait  les 

endroit  par  la  fée  Morgaiie.  Ogier  s'en  empara  et  alla  trouver  l'abbé  Seguin  qui,  sous  sa  dictée,  écrivit 
riiistoire  de  sa  vie  entière.  L'abbé  de  S'-Denis  ayant  demandé  à  Seguin  une  copie  de  celte  l'clation,  il  la 
trouva  entièrement  semblable  à  celle  de  Hugues  de  Pierreponl.  {Ibidem,  p.  136).  Ce  prince  l'inséra 
dans  sa  Chronique  des  Vavassours  dont  nous  aurons  bientôt  à  nous  occuper. 

'  Ly  Mifreur,  t.  IH,  p.  308.  Jean  d'Oulremeuse  aime  à  placer  sous  l'autorité  de  Serge  !I  les  faits 
qui  lui  paraissent  à  lui-même  extraordinaires,  par  exemple  celui-ci  :  Ogier  allait  périr  dans  le  Rhône, 
noir,  rapide  et  profond  lorsque  «  li  aighe  se  tient  toute  quoy  tant  que  Ogier  fut  oultre.  »  {Ly  Myreur, 
t.  III,  p.  24o.) 

^  Ly  Myreur,  t.  III,  p.  314.  Cfr  ibidem,  p.  40i. 

°  C'est  à  Serge  IV  qu'a  été  attribué  le  surnom  de  Bocea  di  Porco  (grouin  de  porc;,  et  non  à  Serge  H. 
Il  y  a  doue  confusion  même  daus  l'histoire  des  papes. 
'  Ly  Myreur,  t.  Il,  pp.  664-766,  et  t.  III,  pp.  410-416. 
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chroniques  de  Hugues  de  Pierrepont  et  de  Serge  II.  Mais,  à  défaut  de  cela, 
il  existerait  un  moyen  à  peu  près  certain  de  s'éclairer  :  ce  serait  d'y  recher- 
cher les  couplets  auxquels  appartiennent  les  traces  de  rimes  éparses  dans 
le  Myreur  des  histors;  on  peut  adirmer,  sans  crainte  de  se  tromper,  que  les 
assonances  qui  ne  proviennent  pas  de  la  Geste  de  Liège  sont  empruntées 
à  celle  d'Ogier,  car  c'est  de  lui  qu'il  s'agit  dans  tous  les  endroits  où  on  les 
rencontre  '.  Enlin,  les  prouesses  du  célèbre  paladin  sont  exposées  avec  un 
grand  luxe  de  détails,  aussi  bien  dans  le  iVlyreur  que  dans  la  Geste  de  l^iiège, 
et  leur  récit  doit  concorder  avec  celui  du  poème  que  Jean  d'Oulremeuse 
leur  a  d'abord  spécialement  consacré.  Au  besoin,  l'article  Ogier  dans  la 
table  alphabétique  des  matières  que  j'ai  dressée  de  l'œuvre  de  notre  chro- 
niqueur, suffirait  pour  guider  le  ci  itique  dans  la  constatation  de  l'identité 
des  deux  auteurs.  Comme  ce  même  article  suit  pas  à  pas  le  héros  dans 
toutes  les  circonstances  de  sa  vie,  depuis  sa  naissance  jusqu  à  sa  disparition 
surnaturelle,  je  n'ai  pas  besoin  de  reconstruire  ici,  d'après  les  données  que 
nous  possédons,  la  charpente  du  poème  Je  reviendrai  peut-être  un  jour 
sur  ce  sujet  pour  l'étudier  d'une  manière  approfondie  ^ 

'  Ayaiil  iiolé  10^  passages  du  Myreur  qui  contieiiiieiit  des  traces  de  rimes,  j'en  ai  trouvé  70  qui  ne 
se  retrouvent  pas  dans  la  Geste  de  Liège,  et  qui,  d'après  moi,  doivent  provenir  du  poème  d'Ogier.  En 
voici  quelques-uns  :  t.  111,  p.  85,  rimes  en  our  cl  en  is;  p.  loi,  litne  en  ée;  p.  140,  rime  en  07i,  p.  146, 
rime  en  is;  p.  rime  en  or*;  p.  ItiO,  rime  en  ir;  p.  174,  rime  en  oîY;  p.  197,  rimes  en  icr  et  en  c/c; 
p.  198,  rime  en  ral;  p.  2il,  rime  en  al;  p.  '2^0,  rime  en  il;  ji.  !2!25,  rime  en  ort  ;  p.  -2-16,  rime  en  ce; 
p.  254,  rime  en  on  ;  p.  258,  rime  en  eir;  p.  245,  rime  en  ter;  p.  24(),  rime  en  cil;  p.  2S0,  rime  en  ant  ; 
p.  252,  rimes  en  oit,  en  ier  et  en  ws;  p.  254,  rime  en  al;  p.  255,  rimes  en  aitis,  etc.  etc.,  jusqu'à  la  fin 
du  tome  lli;  ajoutez-y  les  passages  qui  se  (l  ouvenl  dans  le  tome  IV,  entre  les  pages  1-65.  Le  tome  lil  de 
notre  publication  est  piesque  entièrement  consacr  é  à  Ogior.  Ce  n'est  qu'une  traduction  en  prose  de  son 
poème,  qu'il  raccourcit  quelquefois  poui-  les  balailh^s  en  disant:  «  Et  qui  le  veult  avoir  plaincinent  (c'est- 
à-dire  le  récit  de  la  mêlée),  si  voise  à  la  giestc  Ogier  (111,  141);  chesli  batalhe  est  miez  déclarée  en  la 
giestc  Ogier  (111,  205)  ;  là  oit  balaillie  liei-,  si  com  illi  contient  plainement  en  le  thier  libre  de  la  novclle 
gieste  d'Ogier  (III,  557),  etc.  » 

^  Un   roman  rimé  d'Ogier  le  Danois  exisle  en  manusciil  dans  la   bibliothèque  de  la  licine 
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Qu'il  me  soit  seulement  permis  de  citer,  comme  spécimen,  un  des  pas- 
sages du  Myreur  dans  lesquels  nous  croyons  voir  des  emprunts  plus  ou 
moins  déguisés  fiiits  à  la  Geste  d'Ogier.  Il  est  aisé  de  reconnaître  que  le 
poème  était  composé  de  longues  strophes  monorimes  et  qu'ici  cette  rime 
était  ée.  Ces  lignes  feront  d'autant  plus  regretter  la  perte  de  cette  œuvre 
littéraire,  que  l'on  devine  sous  sa  traduction  un  tableau  gracieux  et  plein 
de  sentiment.  Ogier  vient  de  recevoir  de  l'archange  S*-Michel  l'ordre 
de  courir  au  secoui  s  des  chrétiens  à  Acre;  il  se  décide  à  pai  tir  la  nuit, 
en  secret,  car  il  craint  qu'on  ne  s'oppose  à  son  départ  :  «  Quant  li 
Danois  oit  tout  chu  fait,  si  vat  en  son  palais  et  alat  visenteir  Broiefort 
(son  cheval',  et  li  donne  four  et  aveine;  et  l'at  enseleit,  puis  doit  l'estable. 
Et  ons  at  l'aighe  corneit.  Celle  nuit  soppat  à  masnie  privée,  puis  vont  doi- 
mir;  les  cleif  ont  demandée.  Après  at  sa  personne  bien  armeis  et  at  chainte 
Courtaine.  son  hayme  laichié  et  sa  targe  at  combrée.  En  cheval  monte,  et 
prenl  sa  lanche  et  s'en  vat.  Si  at  son  vis  sengniet.  Vers  Colonbire  est  aleis: 
oultre  se  passe.  Si  vint  le  jour  ains  qu'ilh  eust  aleit  un  liewes.  En  i  bois 
entre  jusques  à  la  vesprée,  car  ilh  ne  vuel  estre  connus.  Et  à  la  nuit  s'en 
vat,  pensant  durement  en  disant  qu'ilh  li  cuer  li  dist  qu'il  ne  vierail  mais 
Bueve,  son  filh,  ne  amis  qu'il  ait.  Il  pensa  veriteit.  Si  prie  Dieu  que  Buevon 
soit  prodhons  ensi  qu'il  at  commenchiet.  et  pr  ie  poui-  sa  bonne  gens  de 
Frise  que  ilh  lait  sens  signour  '.  » 

La  Geste  d'Ogier  le  Danois  constitue-t-elle,  avec  celle  de  Jean  de  Lan- 
son,  les  seuls  poèmes  épiques  que  produisit  la  plume  féconde  de  notre 
auteur  avant  de  composer  la  Geste  de  Liège?  Qu'il  me  soit  permis  de  faire 

Christine,  à  Rome.  (Voyez  le  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire, 
2"  série,  t.  X,  p.  83.)  L.  Gautier,  dans  Les  épopées  françaises,  l.  III,  p.  "J4',  fait  mention  d'un  remanie- 
ment d'Ogier  le  Danois,  en  vers  alexandrins,  du  XIV"  siècle  (manuscrit  de  l'Arsenal,  B.  L.  F.  190-191). 
Dans  ce  même  volume,  pp.  240-:257,  iM.  Gautier  donne  une  analyse  de  La  chevalerie  d'Oi/ier  de 
Danemarche. 

'  Lxj  Myreur,  t.  IV,  p.  II. 
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à  ce  sujet  une  remarque.  On  a  vu  que  Jean  d'Outremeuse.  en  parlant  de 
son  poème  d'Ogier,  se  sert  toujours  de  celte  expression  novelle  giesle.  Or, 
c'est  aussi  de  cette  façon  qu'il  mentionne  une  Geste  de  Huon  de  Bordeaux. 
Ogier.  dit  il.  ramena  Huon  et  ses  compagnons  à  Bordeaux,  «  ensi  que  ilh 
contient  en  la  novelle  Gieste  de  Huelin.  où  je  vous  renvoie  '.  »  Peut-on  voir 
là  un  indice  qu'il  aurait  aussi  écrit  une  Geste  de  Huon  de  Bordeaux,  à  laquelle 
il  renvoie  comme  si  elle  se  trouvait  à  la  portée  de  tous?  Je  ne  le  pense  pas; 
suivant  son  habitude,  il  aurait  cherché  1  occasion  d'en  parler  plus  d'une 
fois,  et  d'ailleurs,  la  matière  ne  se  rapporte  pas  assez  directement  à  son  sujet 
de  prédilection,  l'histoire  de  Liège 

il  est  temps  d'aborder  l'examen  de  la  Geste  de  Liège  elle-même.  J'ai 
vainement  cherché  à  fixer  l'époque  de  sa  rédaction.  Tout  ce  qu'il  est  per- 
mis d  en  savoir,  c'est  qu'elle  fut  composée  longtemps  avant  le  Myreur. 
<(  Chesle  batalhe,  lit-on  dans  celui-ci,  trovereis  en  secon  libre  des  Giestes 
de  Licrje  que  maistre  Johans  d'Oultremouse  fist  (variante  :  que  je  meisme 
ay  fait)  en  rismes,  longe  temps  devant  anchois  que  ilh  fesiste  chest 
ovraige  ^  » 

(x'  passage  nous  fournit  en  même  temps  la  preuve  de  l'identité  de  fau- 
teur du  Myreur  et  de  celui  de  la  Geste  de  Liège.  A  cet  égard,  quoi  qu'on 
ait  dit,  quoi  qu'on  ait  supposé,  il  ne  peut  y  avoir  le  moindre  doute.  Mais 
comme  cette  identité  a  été  longtenjps  contestée,  il  est  bon  de  citer  d'autres 
textes  non  moins  concluants,  tirés  de  la  chronique  en  prose  :  «  Chelle 
batailhe,  dit  l'auteur,  et  les  altres  sont  escriptes  plainement  en  promier 
libres  des  Giestes  des  evesqiies  de  Tongre  et  de  Liège,  que  je  meisme  ay 
faites  *.  »  A  propos  d'une  autre  bataille,  il  avertit  le  lecteur  qu'il  en 

»  Ly  Myreur,  t.  IH,  p.  520. 

^  Je  ferai  remarquer  ici  que  Jean  d'Outremeuse  parle,  dans  un  endroit  de  son  Myreur,  de  toutes  les 
giestes  et  histoires  qu'il  fit  avant  de  composer  sa  chronique.  (Ly  Myreur,  t.  il!,  p.  402.) 

=  Ly  iMyreur,  t.  V,  p.  22.  Cfr  un  passage  du  t.  III,  p.  402,  où  il  fixe  l'intervalle  .n  vingt  années. 
*  Ly  Myreur,  etc.,  t.  IV,  \^.  168. 
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trouvera  la  doscriplion  «  en  premier  libre  de  la  (iiesie  novelle  de  Tongre 
et  de  Li('(/e  (\ve  je  iTicisme  ay  fait  et  ordineis  »  Et  ailleurs  :  «  Là  oit  forte 
batailhe  <jni  (ont  est  déclarée  en  promier  libre  que  j'ay  fait  en  risme  de 
evesqucs  de  Tongre  et  de  Liège  La  veist-ons  gens  ochire  et  tueir,  si 
com  vous  lr()\  t'ieis  en  le  fin  de  premier  libre  des  Giestes  de  Liège  que  j'ay 
fait  niei.Miie  ^ 

Enfin,  pour  on  finir  avec  cetle  fausse  tradition,  disons  que  l'auteur  se 
nomme  en  Irois  endroits  différents  dans  sa  Geste  même.  D'abord,  à  propos 
des  origines  de  la  vilie  de  Liège  : 

J;.h;ui  dit  d  OuUreniocsc,  que  pjirli*;  en  savoit, 
Nous  on  rac'ompic  cliy,  qui  bien  IVnlendcroil, 
Ti'osloule  la  substanchc 

Puis  un  peu  plus  loin  : 

Jolini),  qui  ccsli  gieslc  mist  chi  honeislemciit  ^. 

'  Ly  Mi/rriir,  t.  iV,  p.  2!)7.  Un  manuscrit  donne  pour  variaiilc  :  «  en  premier  clironicquc  de 
Liège  qui  l'sl  rn  ryincs.  où  sont  les  novelles  giestes  de  Tongre  et  de  Liège  que  rnaistrc  .lolian  d'Oul- 
trcnieuse  ira:i^l:iial  de  ialin  en  rymes  l'ranciiois.  » 

2  Ibidt  w,  i.  iV,  p  400. 

^  Ibidem,  1.  !V,  p.  ;i:20.  Cfr  t.  III,  p.  141,  i203,  557;  t.  IV,  p.  5H,  348,  550,  43,  d'autres  passages 
où  Jean  d  Outi  t  mumisc  renvoie  encore  à  sa  Geste  de  Liège,  et  toujours  pour  des  descriptions  de 
batailles.  On  pci.l  enfin  invoquer,  conmic  preuve  d'identité,  les  rimes  de  la  Gesic  qui  se  trouvent 
dans  le  A/i/mn-  \  in^l  passa,:;,  s  au  inoins  du  t.  IV  (entre  les  pp.  8G-î)3o),  trois  au  moins  des  t.  V  et  VI 
le  prouvent  siii.is nniin  ni.  TMinpIes  :  les  traces  de  rimes  en  at  (t.  IV,  p.  86)  sont  empruntées  à  la 
strophe  n"  û'-'t  (1.  p  4  iO)  ;  celles  en  ans  (t.  IV,  p.  l'28)  à  la  strophe  n»  702  (t.  III,  p.  456);  celles 
en  oil,  ois  II.  iV,  p.  -  ()  I  I  à  la  Mn.phc  n»  829  (t.  III,  p.  484)  ;  celles  en  eit  (t.  IV,  p.  580),  à  la  strophe 
n»  Mil  (t  !  V,  p.  (>(;i));  elle  en  ier  (t.  IV,  p.  588)  à  la  strophe  li2!)  (t.  IV,  p.  677);  celle  en  ant 
(t.  IV,  p.  îm';)  à  In  ,sl'  (]|ilic  1248  (t.  IV,  p.  751,  etc.,  etc.  Voici  les  concordances  que  j'ai  notées  dans  le 
troisième  :  la  rime  en  ir  (I.  V,  p.  99)  se  retrouve  dans  la  Geste,  t.  V,  p.  617;  celle  en  tes  (t.  \, 
p.  435)  dans  le  iiit'ine  volume,  p.  608;  celle  en  îe  (t.  VI,  p.  256)  dans  le  même  volume,  p.  666. 

<  Lfi  Mij-riir,  l.  I,  p.  588. 

»  Ibidem,  t.  I,  p.  51)8. 
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Et  enfin,  au  commencement  du  troisième  livre  dans  un  assez  long  passage 
que  nous  reproduirons  plus  loin 

Comme  on  le  voit,  c'est  Jean  d'Outremeuse  lui-même  qui  a  donné  à  sa 
composition  poétique  le  titre  de  Gesle  des  eveques  de  Tongres  et  de  Liège, 
ou,  simplement,  Geste  de  Liège  \ 

L'histoire  de  son  pays  est,  en  cfTet,  le  sujet  qu'il  a  pris  pour  son  grand 
poème;  c'est  sa  matière,  comme  il  dit  : 

liecordeir  vraie  liysloirc,  que  oiicques  n'ot  niilhour, 
C'est  (le  Toni^ro  et  de  Licite  cl  de  tout  là  cntliour, 
Et  la  fondation  del  rcngnc  qui  est  majour, 
Les  grandes  avcnllicurs,  noblesses  et  haullours, 
Ac(iMCStcs,  signories,  \ictoirs  et  grans  labours 

Qu'en  paiis  ont  csleit  

INosIre  nialeire  est  prise  sour  le  ligois  paiis 
Et  sc^  prediccsscurs  c'on  nomme  Tongresis, 
Qui  est  le  fondement  de  tôt  nosire  porpris  *. 

Or.  celte  matière,  qui  l'emporle  de  bien  loin  sur  toutes  les  autres  qu'il 
aurait  pu  choisir,  il  la  puise  à  deux  sources  bien  distinctes  :  les  écrits 
historiques,  qu'il  appelle  chroniques,  et  ce  qui  peut  être  considéré  comme 
des  œuvres  d'imagination,  épopées,  poèmes  épiques  ou  chevaleresques, 
auxquelles  il  donne  le  nom  de  gestes  ou  histoires. 

Quant  à  celles-ci,  on  peut  dire  que  Jean  d'Outremeuse  connaissait  toute 
la  lîllérature  épique  qui,  de  près  ou  de  loin,  se  rattachait  à  nos  annales. 

'  Page  XXXV  de  cette  préface.  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  690. 

'  Je  ne  sais  où  M.  Polain  a  trouve  le  litre  suivant  que  J.  d'Oulremcusc  aurait  donné  à  sa  Geste  : 
«  Généalogie  avecque  les  fuicts  et  gestes  des  roys  cl  eveskes,  nssçavoir  de  Tongres,  Liège  et  Treit,  et 
a  vccque  clie  les  fundations  d'ieclles,  transiateit  de  latin  en  vulgaire  et  commun  lengaigc  ligeois,  ordyneit 
en  i|uarl  parlye  ou  volumes  el  reduyctes  en  rynies  pai'  ung  vray  clercque  ligeois.  » 

'  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  588. 

'  Ihidvm,  l.  111,  p.  482. 
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Pour  lui,  les  Gestes  sont  aussi  dignes  de  foi  que  les  chroniques  elles-mêmes; 
aussi  n'hésite-t-il  pas  à  les  invoquer  en  témoignage  et  à  leur  faire  de  larges 
emprunts.  Il  n'en  est  que  trois  dont  il  faille  se  défier,  savoir  :  celle  d'Ogicr 
le  Danois  qu'il  a  été  obligé,  comme  nous  l'avons  vu,  de  refaire  à  nouveau 
parce  que  la  vérité  s'y  trouvait  trop  fréquemment  outragée;  celle  do  Jean 
de  Lanson,  que  des  trouvères  peu  consciencieux,  pour  gagner  plus  facile- 
ment leur  argent,  avaient  composée  sans  documents,  et  qu'il  a  dû  remanier 
d'après  un  manuscrit  de  Paris  : 

Tôt  ensi  avient  que  j'ay  deviseit  droit. 

Es  cronique  à  Paris,  qui  droit  là  le  queroit, 

Ensi,  ne  allrement,  toute  le  trovcroit. 

Dedens  la  vieille  giesle  n'csl-illi  pais  si  adroit  : 

L'nc  jugleour  le  fist  qui  Ireslout  coronipoil; 

Pour  leur  argent  gaingnier  mêlent  le  cliiiul  pour  froit; 

De  quoy  tout  le  conlrable  rccovrei]'  ons  poroit 

Qui  dedens  les  croniques  la  veriteit  preniiroil 

Enfin,  celle  de  Renaud  de  Montauhan,  qui  ne  contient  (jue  des  fables  : 
o  Chu  n'est  pais  en  la  gieste  Renart  de  Montabain,  qui  fut  fait  par  I  menes- 

'  Ly  Myreur,  t.  II,  p.  753.  Jean  d'Outrenieuse  répète  à  trois  reprises  la  nièiiie  chose  : 

Or  viiilliips  esculelr, 
Car  la  giesle  Joliuii  de  Lanchun,  sans  faiiseir, 
Tout  ensi  coin  illi  faut  al  vraie  consiiiereir, 
Vous  voray  vraiement  jusqu'en  fin  lieviseir. 
Cliis  jugleours  n'en  font  que  fausenient  ihunicii' ; 
Mains  je  vous  en  diray  l'isloire  vraie  et  cleir. 

{/.;/  Miiri'tir,  t.  Il,  p.  703.) 

Or  conienche  canclion  bin  faite  et  veritaljli'. 
Cliis  jugleour  glolons,  qui  loudis  sont  iiii'iilalili'. 
En  racomplenl  sovens  faubles  inconvenaUle 
Et  de  la  veriteit  font  croire  le  contrajjle; 
Si  lassent  la  matere  vr.iie  et  bin  agréable, 
U  li  fais  sont  certains  et  forment  delilalili'. 

[Ibidem,  I.  li,  p.  71 1.1 
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Ireit  anchiennement,  qui  ne  contient  en  li  nulle  verileit.  ains  est  plaine  de 

fable  en  tos  les  poins,  ne  je  ne  Irouvay  onques  plus  fausegiesle  que  celle  

Tout  est  conirable  al  croniques,  si  ne  sont  de  riens  à  prisier  '.  » 

A  celles-là  près,  toutes  les  Gestes,  il  l'a  constaté,  sont  conformes  à  la 
vérité.  Il  n'en  cite  noniinalivement  que  deux  dans  son  poème;  cello  de 
Gérard  del  Fraite  ou  de  Roussillon  : 

C"  liommc  on  moruf  et  plus  bin  la  moitié. 
Tout  par  l'oi-guellic  Gcrar  et  par  sa  félonie, 
Si  comme  ons  puil  Iroveir  en  sa  Gieste  agensie 
Kt  en  vraie  eoroniquc  de  leelurc  avoirie  2; 

et  celle  de  Parise  la  Duchesse  : 

Et  puis  en  l'an  après,  quant  on  comptoit  VIII" 
XLV  avequc,  ot  guerre  et  grant  Ijcsicnt 
l'M  Provcnche  à  Sain-Gile,  (|ui  durât  longement, 
De  Ra\ mon  le  bon  conte,  de  Parise  ensiment 
Qui  astoit  su  moulliier  et  l'amoit  loyalement, 

 ensi  que  cleirement 

On  le  Iriieve  en  la  Gieste  qui  de  ehc  rcprescnt, 
Qui  assi  is  auz  eroniques  en  cel  fait  soy  consent 

Vais  des  allusions  suffisamment  transparentes  permettent  de  constater 
qu'il  avait  aussi  à  sa  disposition  la  plupart  des  autres  légendes  épiques  : 
Huon  de  Bordeau  *,  Garin  de  Monglane  %  Oiinel     Amile  et  Amis  \ 

'  Lij  Myrcur,  t.  III,  p.  9!). 
-  Ibidem,  I.  Il,  p. 

'  Ibidem,  t.  Il,  p.  760.  Jean  (rOiilicmcusc  fait  aussi  allusion  à  celle  Geste  dans  sa  chronique  en 
prose:  ><  Guerre  de  Ranion  de  St-Gielc  cl  de  Parise,  sa  moilhicr,  à  la  nianire  que  ilh  est  en  I  petit  livreit 
fait  sor  chu,  qui  s'accorde  as  croniques.  »  {Ibidem,  t.  III,  p.  olli.) 

*  N'nir  L;/  Myreiir,  t.  Il,  p.  7()0.  Nous  avons  vu  (lu'il  cilc  la  Gcsie  de  lluon  de  Bordeaux  dans  sa 
chronique  en  prose.  (Ibidem,  t.  III,  [>.  517,  etc.) 

^  Voir  Ly  Myrnir,  t.  Il,  p.  ()7Î).  Cette  Gesle  est,  du  reste,  cilée  dans  la  chronique  en  prose,  à 
l)ro|ios  d'une  erreur  que  Jean  d'Oulrcmeuse  signale  :  «  Enssi  fut-ilh  de  Garin  de  Monglaine  et  de  sa 
conqnestc,  et  aultremenl  nient,  jasoiche  que  alirement  la  devise  sa  Geste.  (Ibidem,  t.  Il,  p.  487.) 

'■  Voir  Ly  Myrcur,  t.  Il,  p.  704. 

'  Ibidem, 
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Ajoutons  à  cette  liste  les  poèmes  qu'il  mentionne  dans  son  iVIyrour  et  Mont 
il  possédait  sans  doute  des  copies  lorsqu'il  composa  sa  (ieste  de  l^iège  : 

1"  La  Geste  de  Guillaume  d'Orenge  :  «  L'an  896  fut  li  estour  en  Aliclianl  ; 
et  qui  le  vuet  savoir  plainement,  si  lise  la  Gieste  Guilheame  de  Orengne,  si 
le  troverait  asseis  près  des  croniques  '  ;  » 

2"  Celle  de  Godefroid  de  Bouillon  :  «  C^his  barons  que  je  dis  si  ont  niere 
passeit  et  toute  conquesteit,  ensi  que  li  romans  qui  sont  fais  de  Godefroid 
de  Builhon  devisent,  qui  s'acordent  asseis  as  croniques;  et  partant  de  cel 
histoir  je  l'envoie  à  romans  de  Godefrois,  excepteis  aliquanl  fais  dont  je 
parleray  quant  temps  serait  »  «  Les  christiens  perdirent  Antyoche  et 
mult  d'altres  béais  palis,  enssi  que  plainement  est  contenu  es  Giestes 
Godefrin  de  Bulhon  » 

3»  ('elle  d'Auhry  le  Bourgoing  ou  le  Bourguignon  :  «  L'an  751.  rescoiit 
Albris  li  Borgengnon,  li  fis  Tybaut  de  Borgogne,  le  royne  de  Bealvvier, 
enssi  qu'il li  contient  en  sa  Gieste,  qui  est  asseis  véritable  ^  »  Il  remarque, 
toutefois,  que  l'auteur  de  ce  j>oèmo  a  confondu  deux  personnages  du  nom 
d'Aubri  qui  vécurent  à  quatre-vingts  ou  cent  ans  de  (li^tance  :  «  La  Gieste 
qui  en  est  faite  si  est  toute  vraie  solonc  croniques.  fors  tant  que  li  commen- 
chement  tout  avant  jusques  as  amours  la  conlosse  de  Flandre,  fut  de 
premier  Albri:  et  la  matere  de  secon  Albri,  si  fut  chi  en  avant  al  temps  de 
Lambert  d'Oridon,  et  jusques  à  la  mort  Albri  ";  •> 

4°  Celle  de  Parthonopée  de  Blois  :  «  Ausi  ay  leut  de  Partoutnoppeit 
l'istoir  ^;  » 

E>°  Celle  de  Troie,  «  qui  asseis  est  vraie    »  el  à  laquelle  il  est  fait  allu^ion 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  58. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  290. 
"  Ibidem,  t.  V,  p.  569. 

*  Ibidem,  t.  il,  p.  4CS. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  74. 
«  Ibidem,  t.  IV,  p.  M. 
'  Ibidem,  t.  I.  p.  27. 
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dans  ce  passage  :  «  Or  vos  avons  deviseil  tout  Testât  de  Troie  compendieu- 
sement,  portant  qu'ilh  en  sont  fais  pluseurs  libres  en  franchois,  desquelles 
ilh  y  at  une  qui  briefement  parolle,  qui  contient  veriteit;  mains  toutvoie  ilh 
ne  fait  point  de  mention  de  la  promier  fondation  ne  des  rojs  qui  regnarent 
en  la  citeit,  ne  des  daules;  portant  nos  le  vos  avons  deviseit,  car  ons  truve 
bien  des  hystoires  qui  ne  sont  point  approveez,  qui  dient  altrement  et  qui 
donnent  altres  noms  à  cheaux  qui  y  furent;  et  sont  oussi  en  grandes  diflfe- 
renches  des  dautes  et  d'aultres  chouses  pluseurs;  si  ne  sont  point  à 
croire 

0"  Celle  cV Alexandre  le  Grand  :  «  Je  vos  racompteroy  bien  tous  les  fais  de 
Alixandre,  mains  ilh  n'est  pas  besongne,  car  il  en  est  fais  des  libres  en  latin 
et  en  franchois  qui  racomptenl  bien  toute  la  matere  véritable.  Plaisist  à 
Dieu  que  ons  ne  metist  point  en  franchois  giestes  moins  véritable.  El  de 
tous  ses  fais,  qui  furent  mervelheux  et  strennueux,  et  de  son  estât,  est  fais 
1  libre  por  li  mult  especial  ";  » 

7"  Une  Geste  de  Fespasien  est  mentionnée  en  marge,  dans  le  premier 
livre  ^; 

8°  Ailleurs  il  cile  le  Fœu  du  Paon,  «  dorit  en  sont  fais  des  libres  qui  con- 
tinent la  matere  asseis  véritable  *  ;  » 

9°  Puis  il  fait  allusion  aux  gestes  des  rois  d'Angleterre  et  d'Artus,  sur 
lesquels  il  passera  légèrement,  »  car  les  histoires  d'eaux  sont  grandes  asseis 
par  elles-meismes  ^;  »  aux  trois  gestes  de  France,  à  celles  de  S*  Martin  de 
Tours ,  de  Charlemagne,  de  la  reine  Sybille,  de  Troye,  d'Hercule,  d'Hector 
et  d'Achille,  de  8*^  Marie-Madeleine,  etc.  *; 


'  Ly  Myruur,  t.  I,  p.  14-3, 
=  Ibidem,  t.  F,  p.  HO. 
»  Ibidem,  t.  I,  p.  429. 
«  Ibidem,  l.  1,  p.  410. 
=  Ibidem,  t.  Il,  p.  181. 
Voir  la  lable  des  matières  au  mot  Gestes. 
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iO"  Enfin,  quoiqu'il  ne  les  mentionne  pas,  il  est  certain  qu'il  a  fait  usage 
de  la  Geste  à'Anseis  de  Carlhage  et  d'autres,  notamment  de  celle  de 
Doon  de  Mayence  qui  se  trouve  analysée  presque  toute  entière  dans  le 
Myreur 

Mais  ces  poèmes  n'étaient  pour  la  constitution  de  l'œuvre  poétique  de 
Jean  d'Oulremeuse  que  des  éléments  accessoires.  Los  assises  principales  sur 
lesquelles  il  l'élève  sont  les  chroniques,  jusqu'alors  exclusivement  rédigées 
en  latin;  les  chroniques,  en  effet,  peuvent  être  considérées  comme  le  puits 
au  fond  duquel  se  cache  la  vérité  sans  voiles;  elles  sont  la  source  de  toute 
certitude  pour  l'histoire  des  temps  |)assés  : 

Signoiirs,  coronicqiics  est  hisloire  sains  inciisongnc 

En  croniques  piiet-ons  le  voir  (la  vériu';)  cstre  scliiis  ^. 

Qui  savoir  le  voral,  si  soit  hiii  |);ir!isaiis 

F.ez  croiiicqiies  qui  sont  lot  iiiaincmcnt  niostrans 

Lez  giestcz  d'hoir  en  hoir;  rien  n'y  est  ohliaiis 

Aussi  pour  se  procurer  ces  matériaux  précieux,  indispensables,  pour  en 
consulter  le  plus  possible,  l'auteur  n'épargnera  aucune  peine  : 

Si  ne  fut  (l'auteur)  négligent, 

Car  mult  en  translatai  et  rysmat  ensiment  ^» 

Nous  verrons,  à  propos  du  Myreur,  qu'il  n'y  a  rien  d'exagéré  dans  cette 

'  Voir  Ly  Myreur,  t.  II,  pp.  Aôl  et  491.  Ajoutons  ici  que  Jean  d'Outremeuse,  en  l'an  715,  à 
propos  de  la  naissance  de  Charlemagne,  nomme  les  différents  personnages  qui  furent  les  héros  des 
poèmes  appartenant  au  cycle  du  grand  empereur.  (Ly  Myreur,  t.  II,  p.  454.) 

'  Ly  Myreur,  t.  F,  p.  S88. 

"  Ibidem,  t.  II,  p.  604. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  687.  Je  pourrais  multiplier  ces  citations,  mais  sans  utilité. 
»  Ibidem,  t.  I,  p.  S98. 
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afïirmation  ;  le  nombre  de  chroniques  rassemblées  par  l'écrivain  liégeois 
est  vraiment  extraoï  dinaire  '.  Or,  le  moyen  ingénieux  qu'il  employait  pour 
se  les  procurer  mérite  de  fixer  l'attention.  C'étaient  les  Lombards,  ban- 
quiers ou  préteurs  d'argent  de  l'époque,  qu'il  avait  constitués  ses  pour- 
voyeurs ordinaires.  Répandus  parmi  tout  le  monde  civilisé,  entretenant 
entre  eux  des  relations  suivies,  journellement  en  rajiport  avec  les  éléments 
les  plus  actifs  et  les  plus  intelligents  de  la  société,  les  Lombards,  dont  Jean 
d'Outremeuse  cultivait  l'amitié,  étaient  mieux  que  personne  à  même  de 
lui  fournir  des  manuscrits  et  des  copies.  Il  en  recevait  de  tous  les  pays  : 

JoIkiii,  qui  ccsli  ijicsle  misi  ciii  lioncislemciit, 
Fut  (Ici  hin  ordineir  si  fonneiil  diligens, 
Si  avoil  coroniqiies  des  Roniiiins  cxcellciis, 
Liiiiibnrdie  et  de  l^^ranchc  cL  del  paiis  (lainciis, 
De  treslout  Allemaiignc,  Trêv  e,  Colongiie  el  Rens, 
Hongrie,  Dannemarclie,  Bohême  et  Loheraiiis. 
Amisicil  de  Lonibars  axoit-illi  à  son  tc-nps, 
Qui  [)ar  trcstoiil  paiis  prendeiil  lierbcrgcnu'iis  : 
Car  à  eausesi  coniiiain-  ly  or  i  l  ii  argeiis. 
Par  celle  amisteit  ot  copie  overlenicnt 
De  mainte  vraie  liistoire  2, 

Au  début  de  son  Myreur,  il  prend  soin  de  nous  faire  connaître  les  prin- 

'  11  ne  paraît  pas  avoir  voyagé  lui-même  à  l'eiTel,  de  s'instruire  ou  de  consulter  les  manuscrits  à 
l'étranger.  Tout  au  plus  pourrait-on  supposer  qu'il  avait  visité  Namur,  d'après  un  rapprochement 
qu'il  fait  en  passant  :  A  côté  de  la  chapelle  des  SS.  Côme  et  Damicn,  dit  il,  demeurait  un  cousin  de 
S'-Lambert,  une  sorte  d'ermite,  pour  garder  la  chapelle,  «  en  telle  manere  qu'en  bois  de  Marlangne, 
deleis  Namur,  est  la  capellc  Sains-George  et  li  hcrmitaige  enssi  annexeit  à  lee.  «  {Ly  Mijreur,  t.  H, 
p.  508).  11  semble  qu'il  n'alla  jamais  à  Rome,  car  en  parlant  des  travaux  exécutés  par  Virgile  en 
cette  ville,  il  dit  qu'on  y  voyait  encore  de  son  temps  des  canaux  qu'il  avait  fait  faire  :  «  Ancors 
durent  les  chenais  et  la  voie  à  jour  d'huy,  chu  dient  cheaux  qui  les  ont  veyut.  »  {Ly  Myrenr, 
t.  I,  p.  ï>S9.) 

*  Ly  Myreur,  1. 1,  p.  b99. 


irSiRODUCTlON. 


XXIX 


cipales  d'entre  ces  chroniques  qu'il  a  utilisées  et  dont  !,!  plupart  se  trou- 
vaient déjà  probablement  sur  les  rayons  de  sa  bibliothèque  quand  il  rima 
sa  Geste  de  Liège.  Cependant,  dans  celle-ci,  il  ne  fait  expressément  men- 
tion que  d'une  seule  ',  la  même  qui  a^ait  servi  de  base  à  son  poème  sur 
Ogier.  la  fameuse  chronique  des  V'avassours  écrite  au  commencement  du 
XIII"  siècle  par  l'évêque  Hugues  de  Pierreponl.  Selon  lui,  c'est  la  seule  qui 
soit  exempte  d'erreurs,  la  seule  qui  fournisse  une  chronologie  rigoureuse, 
irréprochable  : 

Viritcis  csl  ccrliiiiir,  ic  vous  dij-jc;  siiiL;iiours, 
(Von  triievc  iiiiilt  d'istoii  rs  ci'evcsqiies  et  contours, 
Des  sains  peires  de  Romme  et  dos  einpcrioui's, 
Qui  en  mult  de  lis  sont  de  dautes  en  errours, 
Et  des  regnations  Iczaquans  et  jilusours; 
Mains  Ircstuil  che  corrige  et  remet  en  verour 
Li  croniques  approuveis  qu'on  distdes  Vavassours, 
Sour  quoy  je  ay  fondeit  cel  fait  de  grant  valeurs  ^. 

Si  maintenant  nous  lui  demandons  dans  quel  but  il  a  pris  la  plume  et 
pourquoi  il  a  choisi  les  annales  liégeoises  pour  sujet  de  son  poème,  il  nous 

'  Comme  il  n'existe  pas,  à  ma  connaissance,  d'autre  poème  épique  des  évéques  de  Liège  antérieur  à 
celui  de  Jean  d'Outremeuse,  j'en  conclus  que,  dans  le  passage  suivant,  il  a  appliqué  au  mot  Giestes  le 
sens  de  chroniques  : 

Qui  de  tous  les  evesques  de  Tongre  avant  voroit 
Oiir  plus  plainement  que  clii  escript  ne  soit, 
En  giestes  des  evesque  treslout  troveir  poroil, 
En  leurlengenfe  ausy,  qui  chu  l)in  enquiroil. 

(Ly  Hlijreur,  t.  H,  p.  603.) 

Cfr  ci-après  la  page  xxxin,  note  2. 

Quant  au  mot  légendes  (lengente),  il  doit  s'entendre  des  vies  (vilce)  des  évéques,  telles  que  celle  de 
S'-Lambert  écrite  par  Godescalc,  que  Jean  d'Outremeuse  cite,  t.  II,  p.  660. 

"  Vavassours,  petits  propriétaires  ruraux,  tenant  le  milieu  entre  les  nobles  et  les  vilains.  Ce  mot 
se  rencontre  encore  dans  la  Geste,  t.  Il,  p.  (ÎGI,  et  dans  le  Myreur,  t.  VI,  p.  72. 

"  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  664.  Cette  chroni(jue  figure  en  première  ligne  parmi  les  sources  du 
Myreur.  C'est  évidemment  colle  à  laquelle  Jean  d'Outremeuse  donnait  la  préférence. 
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répondra  qu'avant  tout  il  a  eu  en  vue  de  glorifier  sa  patrie.  L'amour 
de  Jean  d'Outremeuse  pour  son  sol  natal  est  un  des  traits  saillants  de  son 
caractère  Pour  lui,  il  n'existe  pas,  dans  le  monde  entier,  de  contrée 
qui  puisse  seulement  entrer  en  parallèle  avec  ce  fameux  pays  do  Liège, 
qui  est 

do  Iclle  vigoiir 
Que  de  (ous  îiiilircs  rengiies  cst-il  nommcit  la  flour  2. 

 En  Franclie  ne  Gascongne, 

Des  port  de  Normeiidie,  en  Affi  icque,  en  Bourgongnc, 
Ne  parmi  la  Lorraine  ne  jusque  en  Arragongrie 
N"a-t-ii  paiis  ne  rengne  de  si  noble  resongne 
Coni  la  vesqiicil  de  Liège  \ 

('elle  admiration  enthousiaste  sétend  à  tout  ce  qui  touche  à  son  sujet; 
elle  éclate  partout,  aussi  bien  dans  sa  Chronique  en  prose  que  dans  sa 
Geste.  Ecoulez  comment  il  s'exprime  à  propos  de  la  destruction  de 
Tongres  :  «  Soiiés  certains  que  por  ches  pechiés  fut  Tongre  destruite;  se  ilh 
soy  fussent  amendeis  de  temps  anchois  que  Dieu  rendist  sa  sentenche.  ilh 
fussent  salveis  et  gardeis  del  destruction;  qui  estoit  la  plus  belle  et  la  plus 
jolie,  forte  et  grant  de  tout  le  monde.  Mains  qu'en  volt  tant  ly  parleir? 
Elle  est  perdue  et  est  destruite  sens  merchi  \  »  Quel  profond  et  touchant 
sentiment  de  regret  perce  dans  ces  quelques  mots  si  simples  ! 

Et  quand  il  parle  des  chevaliers  de  la  Hesbaye  «  des  gentils  Hesben- 
gnons  %  »  comme  il  exalte  leur  valeur!  ils  prennent  part  à  toutes  les 

'  M.  AitTiiuR  DiNAiix,  qui  a  consacré  une  courte  notice  à  Jean  d'Outremeuse  dans  Les  trouvères 
hfnhnnçonr,  /lainityers,  liégeois  et  naniiirois,  Brux.,  I8G3,  fait  cette  remarque:  u  II  est  impossible  de 
se  montrer  meilleur  Liégeois  et  plus  excellent  citoyen  que  ne  le  fait  Jciian  d'Oultremeuse  dans  ion 
prologue.  "  (p.  4S5). 

^  Ly  Myrnir,  1. 1,  p.  588. 

'  Ibidem. 

«  Ibideyn,  t.  Il,  p  122. 
s  Ibidem,  t.  V,  p.  372. 
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içuerres,  ils  accompagnent  Charles-Marlel,  Gharleinagne,  Ogier  en  Espagne, 
en  Saxe,  jusqu'en  Orient,  et  partout  où  ils  passent,  ils  laissent  derrière  eux, 
comme  un  long  sillage,  le  souvenir  de  leur  vaillance 

D'autres  considérations  encore  ont  engagé  Jean  d'Outremeuse  à  écrire 
sa  Geste;  il  a  voulu  d'abord  écrire  «  histoire  vraye,  »  c'est-à-dire  purger 
les  annales  de  Liège  de  toutes  les  erreurs  dont  on  l'avait  encombrée  et 
farcie.  Hélas!  il  n'a  guère  réussi  dans  son  dessein;  mais  eu  égard  au  temps 
où  il  vivait,  il  faut  déjà  lui  tenir  compte  de  son  bon  propos.  11  a,  ensuite, 
l'ambition  de  vulgariser  les  faits  dont  il  a  reconnu  l'exactitude,  en  les  tra- 
duisant du  latin  en  roman.  Enfin,  il  cherche  à  exposer  ces  faits  d'une  façon 
moins  concise  qu'on  ne  les  trouve  dans  les  chroniques  : 

A  pliiseurs  a  fait  cciinins  entcndemens 
De  miilt  de  fais  obscurs  c!,  traitiés  excellcns 
Qui  en  cronicquc  sont  en  latin  trop  brieracnt. 
Mais  tout  le  voir  en  dist  et  sens  blandissement 
Chis  miens  preseiis  romans  ^. 

Ainsi  présenté,  son  sujet  doit,  selon  lui,  offrir  un  attrait  irrésistible  pour 
tout  bon  Liégeois.  Écoutez,  dit-il, 

S'oreis  vraie  canchon,  car  bin  est  apparente  : 

C'est  de  noslre  paiis  et  terre  suffisante, 

Conienl  fut  en  bien  miiltadès  multipliante. 

Mainte  mervelbc  oreis  adès  en  dcsquendanlc. 

Ma  mateirc  approvéc  qui  tant  estatraianle 

Les  cuers  des  entendeurs  estre  doit  très  perchante, 

Qui  sont  dei  eve-qucit  de  Liège,  la  frianle; 

*  En  1299,  les  Bourguignons  sont  mis  en  déroute  par  les  Liégeois,  «  car  ilh  y  avoient  trop  perdut, 
et  ne  troverent  onques  si  valhant  gens  que  les  Hcsbengons.  «  (Ly  Myreur,  t.  V,  p.  868). 

*  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  687. 
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Car  h  1)011  cncr  doit,  ostrc  In  mnlcre  goslnnlc, 
DoiK-lie  l'i,  (loliliciisc  treslous  bins  saworaiilc  '. 

Que  s'il  se  rencontrait  des  gens  assez  idiots  (le  leime  est  de  lui)  pour  ne 
pas  s'intéresser  à  son  récit,  ils  ne  seraient  dignes  que  de  son  mépris  : 

Or  csfiitcis  nviint,  par  tous  les  sains  de  Pise! 
Car  fous  est  li  Ictciirs  qui  sa  lieste  debrise 
A  l'aromptcir  ysloii',  en  quel  forme  qu'il  gise, 
A  gens  qui  n'entendent  neis  c'one  pire  bise; 
Car  otels  gens  ne  valent  une  seule  eberise. 
Cbu  sont  rudes  convers  pour  eslre  en  ordre  grise. 
Bénis  soil  qui  tels  gens  de  tout  cucr  mesprise, 
Et  qui  boin  entendeurs  à  sa  leychon  attise 
Et  deleis  luy  amasse. 

Je  eioy  que  raison  soit  ([ue  teils  j)arolles  lasse, 
Car  de  leils  ydioles  parleir  ly  cuor  mêlasse; 
Sy  que  pour  le  mribour  eonvient  que  je  me  passe 
El  de  d'ore  en  avant  à  ma  eancbon  râpasse  ^. 

Il  passe  donc  outre, comme  si  de  tels  entendeurs  n'existaient  pas, et  quant 
à  lui,  il  est  bien  décidé  à  poursuivre  sa  patriotique  entreprise;  tant  qu'il 
aura  à  sa  disposition  de  l'encre  et  du  papier,  aussi  longtemps  que  ses  forces 
ne  le  trahiront  pas,  il  continuera  à  écrire  : 

Je  vous  servirez  (dit-il)  encore  d'aulres  mets 
Se  ma  penne  ne  folle  ou  viiys  soil  mes  cornés, 

'  Ly  Myrcur,  t.  II,  p.  .^6i.  Ailleurs  il  dit  : 

Or  comenclie  canclion  des  fais  délicieux 
Qui  en  ecsii  paiis  plaisant  et  anioieux 
Sont  depuis  avenus.  ...... 

Del  entendre  doit  eslre  cascun  niult  l'ameleux 
Et  al  bin  retenir  estre  de  cuer  songneux. 

[Ibidem,  t.  I,  p.  604.) 

*  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  606. 
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Ou  mes  papiers  iic  fiillic,  qui  est  assois  molès, 
Ou  travelliiés  ne  soit  trop  forment  li  vnlès 

Après  nous  être  rendu  compte  du  sujet  qu'il  a  choisi  et  du  but  qu'il 
poursuit,  voyons  comment  Jean  d'Outremeuse  a  divisé  sa  Geste  et  indi- 
quons ce  qui  nous  reste  de  ce  poème. 

La  Geste  des  évéques  de  Tongres  et  de  Liège  comprenait  trois  livres.  Le 
premier  s'étend  de  la  fondation  de  Tongres  à  l'élection  de  Hugues  de 
Pierrepont  (1200):  *  il  renferme  environ  quarante  mille  vers  répartis 
en  i2()i  couplets.  Ce  premier  livre  est  arrivé  intact  jusqu'à  nous,  sauf  les 
quelques  vers  de  la  fin,  qui  nous  eussent  peut-être  fait  connaître  l'une  ou 
l'autre  particularité  intéressante 

Le  deuxième  livre  embrassait  toute  l'époque  qui  sépare  l'avènement  de 
Hugues  de  Pierrepont  de  celui  d'Englebert  de  La  Marck  (1345)  *.  ISous  ne 
le  possédons  pas  en  entier.  Le  seul  manuscrit  qui  en  reste  ne  donne 
qu'une  suite  d'extraits,  reliés  entre  eux  par  des  tirades  en  prose.  C'est  ce 
qu'explique  en  ces  termes  le  copiste  du  texte  ainsi  mutilé  :  «  Chi  après  se 
continent  pluseurs  fais  et  avenue,  tant  d'evesques,  de  sangnours  et  d'aultres 
chozes  pluseurs,  extrais  fours  de  second  libre  et  coronike  de  maistre  Johan 

'  Ly  Myrcur,  I.  II,  p.  629. 

'  A  ravèncmcnl  de  Hugues  de  Pierrepont,  ou  lit  :  «  Li  premier  livre  des  coronikes  (c'est-à-dire, 
ici  :  la  Geste)  de  Tongrc  et  de  Liège  fine,  et  li  secon  comenche.  »  {Ly  Myrcur,  1.  V,  p.  585,  note.)  Un 
manuscrit  donne  celle  variante  :  «  Clii  après  se  continent  pluseurs  fais  ....  extraites  fours  de  second 
libre  et  coronike  de  maistre  Jclians  d'Oultremcuse.  » 

^  Ce  premier  livre  de  la  Geste  est  publié,  en  appendice,  à  la  fin  des  quatre  premiers  volumes  de 
l'œuvre  historique  de  Jean  d'Outremeuse  (t.  I,  pp  587-638;  t.  II,  pp.  536-766;  t.  III,  pp.  410-520; 
t.  IV,  pp.  601-738).  C'est  par  erreur  que  M.  Borgnet  a  marque  le  commencement  du  deuxième  livre  à 
la  strophe  703  [Ly  Myreur,  t.  III,  p.  Par  suite,  au  t.  IV,  p.  601,  au  lieu  de  Livre  deuxième,  il 

faut  lire  Livre  premier.  (Voir  ibidem,  I.  IV,  p.  758,  note.) 

<■  TomeV,  pp.  583-694;  t.  VI,  pp.  659-699.  —  A  la  page  652  du  t.  V,  on  lit  :  <.  Clii  fine  cliis  livres, 
à  temps  de  Johan  d'Angien  (1271-1281).  »  Mais  ceci  doit  s'appliquer  au  manuscrit  d'Oullremont,  dont 
le  copiste  interrompt  en  cet  endroit  la  transcription. 
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d'OuItremeuse...,  et  nient  toute  (la  mateire),  pour  cheu  qu'il  n'en  fuissent 
trop  long  à  declareir;  car  nous  ne  powissins  avoir  tout  les  livres  de  promier 
coionike,  de  second  et  de  tiers;  et  portant  en  avons  pris  en  alcune  manière, 
et  nient  toute,  des  substanches  '.  » 

D'abord,  les  extraits  sont  assez  longs  et  on  trouve,  à  la  suite  les  unes 
des  autres,  des  séries  de  strophes  entières.  Si,  parfois,  elles  sont  écourtées, 
du  moins  les  vers  restent  intacts.  Le  copiste  choisit,  pour  les  transcrire,  les 
épisodes  les  plus  intéressants,  et  résume  en  quelques  lignes  de  prose  ceux 
qu'il  laisse  de  côté.  iVlais  à  mesure  qu'il  avance,  sa  patience  s'épuise,  et  il 
abrège  de  plus  en  plus.  Toutes  les  strophes  sont  tronquées  et  s'entremêlent 
sans  souci  de  la  rime;  les  vers  mêmes  sont  hachés  de  toutes  façons,  et 
bientôt  enchevêtrés  par  lambeaux  dans  la  prose,  de  telle  sorte  qu'il  n'est 
plus  possible  de  les  distinguer  de  celle-ci.  Cela  devient  un  vrai  gâchis;  à 
peine,  dans  ce  mélange  informe,  retrouve-t-on  la  trace  de  quelques  rimes  ^ 
Parfois,  l'ordre  chronologique  des  faits  n'est  plus  observé  on  rencontre 
des  doubles  emplois  *,  et  le  règne  d'Erard  de  La  Marck  est  presqu'entièrement 
dépourvu  de  ces  épisodes  que  l'auteur  aime  à  prodiguer  dans  les  temps 
antérieurs.  On  comprend  que,  dans  un  pareil  état  de  choses,  il  nous  soit 
impossible  de  déterminer  l'étendue  de  ce  deuxième  livre,  ou  d'en  répartir  le 
contenu  par  couplets  numérotés,  comme  dans  le  premier.  J'incline  à  croire 
qu'il  pouvait  comprendre  à  peu  près  le  même  nombre  de  vers,  mais  il  n'en 
reste  environ  que  douze  mille  ^ 

'  Ly  Myreur,  I.  V,  p.  583. 

*  Voyez  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  641,  noie  8;  p.  618,  note  'J;  p.  65b,  note  12;  p.  C65,  noie  12; 
p.  664,  note  2;  p.  666,  note  \  ;  p.  677,  note  14;  p.  685,  note  10;  p.  686,  note  2;  p.  687,  note  5.  Un 
manuscrit  de  Bruxelles,  où  le  texte  se  trouve  tout  aussi  maltraité,  nous  a  servi  pour  combler  tant  bien 
que  mal  quelques  lacunes.  C'est  le  n»  17290  de  la  Bibliothèque  royale. 

'  Après  avoir  assiste  à  la  mort  de  Thibaut  de  Bar,  en  1312  (t.  VI,  p.  648),  ou  tombe  sur  les  faits  de 
l'année  1508  {ibidetn,  p.  619).  Cfr.  aussi  le  t.  VI,  p.  665,  note  5;  p.  691,  note  5;  p.  695,  note  4. 

*  Voir  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  642,  note  3. 

'  Ils  sont  imprimés  en  appendice  dans  les  t.  V  et  VI  (jusqu'à  la  p.  695)  du  Myreur  des  histors. 
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Le  troisième  livre,  prenant  son  point  de  départ  à  l'année  154'5',  est 
annoncé  par  ces  vers  : 

Je,  Johans  d'Oullrcmouse,  cicrs  ligois,  qui  devant 

Ay  trarislatcit  Irestoul  de  lalin  en  roman 

Les  cronicques  plaisans  qui  sont  appartenant 

Al  evcsquL'it  de  ïongrc  et  de  Liège  ensiwant, 

Et  en  risme  ordineit  par  le  Jhesus  eommant, 

S'en  ay  eonclus  dois  libres;  el  chi  vat  commenchanl 

Li  altre,  qui  est  thiers,  que  je  serai  finant 

(Se  Dieu  me  lait  tant  vivre)  que  matière  aye  tant 

Que  acomplicr  !e  puisse;  mult  le  soie  désirant 

Le  poète,  on  le  voit,  en  commençant  ce  livre,  ignorait  jusqu'où  il  lui 
serait  donné  de  le  mener;  il  se  proposait  de  le  continuer  au  fur  et  à  mesure 
que  les  événements  se  dérouleraient  sous  ses  yeux.  Les  derniers  vers  se 
rapportent  à  l'année  1390,  mais  ils  sont  suivis,  jusqu'en  1399,  de  notes  en 
prose  qui  peuvent  être  des  analyses  des  dernières  strophes  du  poème  *.  De 
ce  troisième  livre,  nous  ne  possédons  que  peu  de  chose  :  deux  cent  cinquante 
vers  au  plus,  ou  tronçons  de  vers;  à  peine  une  laisse  non  mutilée,  des 
fragments  incomplets,  se  rapportant  à  des  faits  détachés,  sans  aucune 
espèce  de  liaison  entre  eux. 

On  ne  peut  considérer  comme  ayant  fait  partie  du  troisième  livre,  trois 
petites  pièces  qui,  si  elles  appartiennent  au  même  sujet,  s'éloignent  de 
la  Geste  par  leur  forme,  puisqu'elles  sont  écrites  en  vers  de  huit  syllabes  à 
rimes  alternées.  L'une  d'elles  concerne  le  plaid  de  Vottem  de  l'an  4346; 
une  autre  le  meschief  des  échevins  de  Liège,  de  l'an  1386;  la  troisième,  la 
guerre  du  roi  de  France  contre  le  duc  de  Bourgogne,  en  1388.  On  pourrait 

'  Ly  Myrcar,  t.  Vf,  p.  (Î96.  «  Chî  comrnenche  ii  lliiers  librcz  Johaiis  d'Oultrcinousc  « ,  dit  le  copiste 
{ibidem,  p.  695). 

^  Le  dernier  fait  qu'il  mentionne,  h  savoir  le  débordement  de  la  Meuse  pendant  l'hiver  de 
l'année  1399,  terminait  aussi,  paraît-il,  le  Mtjreiir  des  histors. 
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se  demander  par  quelle  fantaisie  Jean  d'Outremeuse  se  serait  mis  à  rimer, 
d'une  façon  si  contraire  à  ses  habitudes,  des  épisodes  qui  devaient  figurer 
en  vers  alexandrins  dans  son  poème.  Aussi  suis-je  disposé  à  croire  que  ces 
trois  pièces,  qui  ne  portent  pas  l'empreinte  du  faire  personnel  de  notre 
poète,  doivent  être  attribuées  à  un  autre  *. 

Je  me  propose  d'examiner  d'un  peu  plus  près  le  contenu  de  ces  trois 
livres.  Mais  auparavant,  il  convient  de  faire  connaître  la  manière  de  pro- 
céder de  d'Outremeuse. 

Son  sujet,  nous  l'avons  vu,  est  l'histoire  de  son  pays.  Il  y  restera  fidèle, 
sauf  pour  quelques  rares  et  courtes  excursions  dans  le  domaine  de  l'his- 
toire générale,  surtout  lorsqu'elle  se  rattache  par  un  point  quelconque  à 
nos  annales.  Il  ne  croit  pouvoir  mieux  le  traiter  qu'en  donnant,  dans 
l'ordre  chronologique  le  plus  rigoureux,  la  succession  des  évéques  de  Ton- 
gres,  de  IVlaestricht  et  de  Liège;  en  nous  éclairant  sur  l'origine  et  sur  la 
famille  de  nos  princes;  en  racontant  leurs  actes  et  leurs  miracles;  en  faisant 
connaître  les  églises  et  les  abbayes  fondées  sous  leurs  règnes;  en  décri- 
vant les  batailles  dont  nos  contrées  furent  le  théâtre,  et  même  en 
nous  montrant  le  peuple  luttant  contre  l'oppression  des  échevins  et  mar- 
chant à  la  conquête  de  ses  libertés.  Nous  n'avons  pas  à  examiner  ici  si  les 
faits  qu'il  met  sous  nos  yeux  sont  historiquement  vrais;  l'auteur,  naturel- 
lement, les  croit  tels,  car  il  s'est  donné  pour  mission  d'écarter  de  son  œuvre 
tout  ce  qu'il  a  lieu  de  supposer  apocryphe  pour  ne  conserver  que  ce  qui, 
selon  lui,  porte  l'empreinte  de  la  vérité. 

*  Dans  tous  les  cas,  l'auteur  était  contempcirain,  ou  à  peu  près,  des  faits  qu'il  raconte  : 

De  Giel  de  Lavoir  me  ramembre; 

(Ly  MyreuT^  t.  VI,  p.  702.) 
La  manière  je  vos  diray 
Tout  à  plus  prcs  que  je  poray, 
Ensi  que  l'oiie  recordeir 
O'uD  chevalier. 

[Ibidetn,  p.  709.) 
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Or,  celte  vérité  ne  se  trouvant  que  dans  les  chroniques,  il  s'appliquera 
à  reproduire  celles-ci  fidèlement  :  «  La  Gieste  novelle  de  Tongre  et  de 
Liège,  que  je  meisme  ay  fait  et  ordeneis  al  plus  près  que  je  puis  solonc 
les  croniques  .  »  L'auteur,  dit-il, 

....  Mult  en  translatât  (des  chroniques)  et  rysmal  ensinient 
Toi  al  plus  [ires  ([u'il  pot  plus  véritablement  2. 

Pour  rien  au  monde  il  ne  s'en  écartera  volontairement  ni  ne  les  falsi- 
fiera, car  les  droits  de  la  vérité  sont  imprescriptibles;  ce  serait  du  reste 
un  rôle  honteux  et  indigne  de  lui  s'il  trompait  ses  lecteurs.  C'est  ce  qu'il 
déclare  dans  un  langage  qui,  certes,  ne  manque  pas  d'élévation  : 

Barons,  orfaitcz  pais,  si  entendeis  à  inoy, 
Et  je  diray  histoire  où  veriteit  ne  ploie; 
Ne  pour  biii  ne  pour  mal,  certes,  je  ne  laroie 
La  verileil  flichier  parloulc  où  je  poioie  : 
Chc  seroil  grans  pechiés,  et,  si  vous  menliroie, 
De  toute  bonne  gens  trop  blameis  en  seroie. 
Je  ne  deporleroy,  sachiés  en  bonne  foie, 
Le  grand  ne  le  petit;  car,  comme  je  disoie. 
Mies  rae  voroit  le  taire,  se  desrompre  voloie 
Le  veriteit  de  fait  :  que  faire  ne  saroie, 
Car  les  eronicqucs  vrais  laidement  faseroie, 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  297.  Cfr  ci-dessus,  p.  xxvn. 

*  Ly  Myreur,  t.  I,  p,  598.  Il  répète  la  même  chose  en  maints  endroits  : 

.  ,  .  Li  croilique  ù  j'ay  pris  clie  que  oies, 
Ne  le  dit  altrement  com  je  suis  declareis. 

(/6î(/em,  t.  IV,  p.  676.) 
Si  en  suy  jusqu'à  clii  toute  veriteis  dis. 
Et  seray  en  avant,  en  nom  de  Jhesu-Cris, 
Solonc  les  coroniques  approveis. 

(Ibidem,  t.  III,  p.  mi.) 
Si  vos  diray  de  Tongre,  si  com  li  vrais  cronique 
...  le  tesmongne.  [Ibidem,  t.  I,  p.  028.) 
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/   Et  cheaux  qui  les  ont  fait  ausi  demcntiroie. 
Che  sieroit  fauselcit,  mull  bin  le  proveroio, 
Car  la  verilcit  vat  toudis  la  droite  voie  : 
Nul  angleclion  ne  quierl  ne  oncque  ne  fourvoie. 
Ne  pueteslie  dcchuiscuy  veriteit  apoie 
Et  loyaleit  govorne  '. 

Je  ferai,  dit-il  ailleurs,  de  I  histoire  de  Liège 

.    .    .  Si  vraie  recordemens, 

Que  nuls  par  veriteit  ne  puit  dire  :  «  Tu  mens!  ^  » 

Cette  conscience,  cette  sincérité  absolue,  cette  haute  idée  que  Jean 
d'Outrenieuse  se  forme  du  rôle  de  1  historien,  fait  l'éloge  de  son  caractère. 

Puisqu'il  s'est  proposé  d'écrire  les  annales  du  pays  de  Liège,  la  raison 
commande  qu'il  ne  sorte  pas  de  son  sujet;  lorsqu'il  est  tenté  d'en  franchir 
les  bornes  et  de  s'attarder  à  un  épisode  étranger,  il  se  rappelle  cette  règle  et 
s'arrête  : 

Mains  à  nosire  niatere  de  nulle  riens  n'apaire, 
Si  que  raison  ensengne  que  je  m'en  doie  taire  % 

Il  ne  veut  pas,  du  reste,  encourir  le  reproche  d'être  prolixe: 

Mais  atant  m'en  tairay  :  ne  me  vuilhe  ensongnier 
Pour  faire  à  ma  maleire  nul  prolixe  dangier 


A  ma  droite  matière  n'apartient  nulement, 
Trop  grant  prolixiteit  seroit  d'empeschement 

'  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  ODS. 

*  Ibidem,  t.  I,  p.  f)9!).  Cfr.  ci-après,  p.  lxv. 
=  Ibidem,  t.  1,  p.  589. 

*  lbidt'7n,  t.  IV,  p.  712. 

'  Ibidem,  t.  I,  p.  590.  (x'tlc  formule  revient  souvent  sous  la  plume  de  notre  chroniqueur,  pour  servir 
de  transition  : 

Trop  prolixe  seiroit  le  mien  plaisans  rescris: 
De  Tongre  parleray  si  com  je  ay  promis. 

(Ibidem,  t.  I,  p.  628.) 
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Ce  n'est  pas  qu'à  l'occasion  il  ne  mentionnera  les  faits  notables  dont 
d'autres  contrées  furent  le  théâtre  : 

De  Tongre  vos  diray  chi-après  sens  eslongne, 

Et  bin  sovent  aiisi,  entre  dois,  par  essongne, 

Vos  diray-jc  de  Romme,  de  Franche  et  de  Gascongne 

Mais  son  intention  bien  arrêtée  est  de  ne  signaler  ces  événements  qu'en 
passant.  Nous  devons  avouer,  toutefois,  que  lorsqu'un  épisode  dramatique 
ou  un  sujet  particulièrement  attrayant  se  présentent  en  dehors  de  son 
cadre,  il  oublie  parfois  ses  bons  propos  et  se  laisse  entraîner,  tout  en  s'ex- 
cusant,  loin  de  sa  matière.  C'est  ainsi  que,  désirant  raconter  la  mort  de 
S»  Willebrord,  il  dit  : 

Une  grande  rnervelhe  vos  seray  recordable, 
Combien  qu  à  ma  mateire  ne  soit  apertenable  2. 

Ailleurs,  il  ne  peut  résister  à  l'envie  de  faire  connaître  l'origine  des 
Huns,  mais  il  promet  d'être  court  : 

Très  bin  le  nos  descleire  li  croniques  maiour. 
Se  corapteir  le  voloie,  bin  me  faroit  I  jour; 
Et  nonporquant  brifraent,  tôt  por  le  vostre  amour, 
Vos  en  diroy  I  pou,  por  vos  doneir  colour 
Dont  vinrent  teils  gens 

Ma  maleirc  en  seroil  trop  forment  prolixe 
Qui  tout  deviseroit.       [Ibidem,  t.  UI,  p.  506.) 
Longe  en  seiroit  l'isloire  de  tôt  à  raconleir, 
Et  si  n'affîert  de  rins  à  ma  droite  mateir. 

(Ibidem,  t.  H,  p.  S52.) 

•  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  628. 
^  Ibidem,  t.  II,  p.  644.  Et  ailleurs  : 

Une  chouse  diray,  que  volontiers  oiie 
Doit  estre  en  cel  paiis  del  evesqueit  jolie, 
Combien  qu'il  n'apartengne  à  ma  canchon  gentis. 

[Ibidem,  t.  V,  p.  666.) 

"  Ly  Myreur,  t.  II,  p.  538. 
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Une  autre  fois,  après  s'être  attardé  aux  débuts  de  la  royauté  en  France 
il  ajoute  : 

 M'y  siiy  allrc  l'ailuro 

Car  de  rions  n'aparlicnl  à  ma  matcire  pure^ 
Mais  alcons  volcntirs  oreul  teils  portraitures, 
Si  vos  en  ay  elii  fait  une  petit  d'eiunorsure. 
A  ma  droite  maleire,  dont  j'ay  fait  disjoncture, 
Me  vorai-ge  rclraire  et  faire  conjonelure  *. 

Hâtons-nous  d'ajouter  que  ces  hors-d'œuvre  ne  sont  pas  nombreux. 
Raconter  l'histoire  de  Liège  est  déjà,  aux  yeux  de  l'auteur,  une  tâche  assez 
lourde.  Sa  matière  n'est  que  trop  vaste  et  quelquefois  il  croit  devoir 
abréger.  C'est  ainsi,  malheureusement,  qu'il  coupe  court  à  la  description 

des  châsses  conservées  dans  le  cathédrale  de  Liège  : 

Car  se  tout  racomptoie,  fei  nient  s'enlongeroit 
Ma  jolie  mateirc,  et  puis  anoieroit 
As  lecleurs  et  cliely  qui  racompteir  l'oroit. 
Portant  n'en  di-ge  plus  2. 

II  y  a  lieu  de  s'étonner  de  ce  scrupule;  Jean  d'Outromeuse  ne  s'arrête 
pas  souvent  à  de  semblables  considérations.  Lorsqu'un  sujet  lui  plait,  il  ne 
l'abandonne  pas  sans  l'avoir  épuisé.  Je  n'en  veux  pour  preuve,  outre  certains 
épisodes  qui  pèchent  par  une  longueur  démesurée  que  ses  récits  de 
batailles,  où  il  raconte  par  le  menu  tous  les  coups  d'épée  donnés  et  reçus*. 
Cela  tient  au  caractère  poétique  de  l'œuvre,  et  Jean  d'Outremeuse  restait 
dans  son  rôle  en  donnant  par-ci  par-là  carrière  à  son  imagination,  tout  en 
respectant  pour  le  fond  ce  qu'il  croyait  être  la  vérité  historique. 

'  Ly  Myrcur,  l.  H,  p.  5fi2. 
»  Ibidem,  t.  II,  p.  G03. 

'  II  en  est  ainsi,  notamment,  du  siège  de  Bouillon  {Ly  Myrcur,  I.  IV,  pp.  6()6-67ti),  pour  lequel 
il  a  suivi  pas  à  pas  son  modèle,  le  Triuniphus  Rulloniensis. 

^  A  en  croire  l'auteur,  ces  récils  eux-mêmes  seraient  puisés  dans  les  chroniques  :  «  Là  oit  forte 
batailhe,  ensi  qu'el  gicst  en  croniques.  «  (Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  348.) 
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il  est  temps  d'esquisser  le  contenu  de  la  Geste.  Fidèle  à  son  programme, 
l'auteur  commence  son  poème  à  la  fondation  de  Tongres,  qui  se  rattache  à 
la  destruction  de  Troie,  en  l'an  4019  de  la  création  du  monde.  Après 
qu'Enée  eut  constitué  le  royaume  des  Latins  en  Italie,  Romulus  fonda 
Rome  et  Remus  Reims.  Grégoire,  roi  de  Bil  et  consul  de  Rome,  s'étant, 
dans  la  suite,  lancé  à  la  conquête  de  la  Gaule  et  de  la  Germanie,  Humbris, 
roi  de  Reims,  Priam,  duc  de  la  Gaule,  et  Turnus,  roi  de  Tournai,  unissent 
leurs  efforts  pour  lui  barrer  le  passage.  Une  sanglante  bataille  est  livrée. 
Le  vaillant  Tongris,  fils  de  Humbris,  impuissant  à  maîtriser  son  cheval, 
est  emporté  loin  de  la  mêlée;  sa  fuite  involontaire  jette  le  désordre 
dans  les  rangs  des  Sicambres,  qui  sont  mis  en  déroute.  La  colère  de  Priam 
est  telle  que  Turnus  engage  Tongris  à  ne  plus  reparaître  en  sa  présence 
et  à  aller,  avec  lui,  s'établir  en  Germanie.  Ils  chevauchent  jusqu'à  ce 
qu'ils  arrivent  dans  un  endroit  propice,  où  ils  bâtissent  une  ville.  C'est 
ainsi  que  fut  fondée  Tongres,  en  l'an  5125  de  la  création.  Tongris  devint  le 
souverain  d'un  nouveau  et  vaste  royaume,  comprenant  Reims  et  Trêves,  et 
s'élendant  jusqu'en  Bohême,  Quelques  années  après,  Grégoire  ayant  de 
nouveau  envahi  la  Gaule,  Tongris,  à  l'insu  de  Priam,  vient  à  son  secours, 
lue  Grégoire  et  obtient  la  grâce  du  vieux  roi. 

Humbris,  fils  de  Tongris,  lui  succède  sur  le  trône  de  Tongres,  et  Yborus 
remplace  Priam  comme  duc  de  la  Gaule, 

Humbris  fonde  Hombroux,  Ans,  Hognoul,  Hollogne.  et  fait  l'acquisition 
du  comté  de  Hesbaye.  Son  fils  et  successeur,  Tongris  II,  aide  le  duc  de  la 
Gaule  à  combattre  Jules  César  qui  marche  à  la  conquête  de  nos  contrées. 
Sedros,  fils  de  Tongris  11,  s'annexe  l'Ardenne,  fonde  Visé,  Tilff  et  Seraing.  et 
livre  à  Jules  César,  qui  veut  assiéger  Tongres,  un  combat  acharné.  Rempli 
d'admiration  pour  son  courage,  le  grand  conquérant  lui  propose  de  tenir 
son  royaume  en  fief  de  la  République  romaine.  Sedros  accepte  :  c'est 
plutôt  une  alliance  qu'on  lui  offre  qu'une  servitude  qu'on  lui  impose,  car 
son  peuple  ne  paye  aucun  tribut.  Invité  à  se  rendre  à  Rome,  où  César  a 
chanté  ses  louanges,  il  y  est  reçu  avec  des  honneurs  extraordinaires. 
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César,  assassiné  à  l'insligalion  du  sorcier  Virgile,  fils  de  Gorgiles  roi  de 
Bougie,  est  remplacé  par  Octavien,  qui  honore  Sedros  d'une  amitié  parti- 
culière, l'accompagne  à  Tongres  —  appelée  Octaviane  à  sa  demande,  —  et 
assiste  à  sa  mort. 

Lotringe,  fils  de  Sedros,  jette  les  fondations  d'une  puissante  forteresse  sur 
les  bords  de  la  Meuse,  en  l'an  5184  de  la  création  du  monde.  C'était  Tannée 
de  la  naissance  du  Sauveur;  le  poète  s'arrête  un  instant  à  ce  grand  événe- 
ment. Lolringe  H,  sixième  roi  de  Tongres,  achève  le  château  commencé 
par  son  j)ère  et  auquel  se  rattache  l'origine  du  duché  de  Lotharingie  ;  puis 
il  meurt  empoisonné  par  son  fils  Jupilla.  Celui-ci  fonde  Limbourg, 
Dolhain,  Herstal,  Wandre,  Fléron,  Hervé,  tandis  que  son  frère  Lotringe  îll, 
héritier  de  la  Lotharingie,  fonde  Oupée,  Clermont  et  une  autre  ville  où  il 
établit  sa  résidence  et  à  laquelle,  en  l'honneur  de  son  frère,  il  donne  le  nom 
de  Jupille. 

Richier,  fils  de  Jupilla,  se  trouvant  en  visite  chez  son  oncle,  se  lance  un 
jour  à  la  poursuite  d'un  sanglier  dans  les  bois  de  la  vallée  de  la  Meuse.  Il 
passe  près  d'une  source  et  arrive  bientôt,  à  sa  grande  surprise,  en  vue 
du  palais  de  son  père,  à  Tongres,  dont  il  croyait  être  fort  éloigné.  Il  revient 
sur  ses  pas,  marquant  sa  route  à  travers  la  forêt.  Lolringe  ne  pouvant 
ajouter  foi  à  l'aventure  que  lui  raconte  son  neveu,  monte  à  cheval  et,  sous 
la  conduite  de  Richier,  arrive  en  peu  de  temps  chez  son  frère,  qui  fête 
jo}eiisc'ment  la  découverte  de  leurvoisinage.  Le  lendemain  ils  font  ensemble 
une  promenade  jusqu'à  la  source,  au-dessus  de  laquelle  on  place  une  statue 
équestre  représentant  Richier  avec  ses  armoiries.  C'est  Richeron-fontaine 
dans  la  rue  Hors-Château,  à  Liège,  près  des  Cordeliers. 

Richier  épouse  Enea,  fille  du  duc  de  Gaule  Troielus,  et  devient  duc 
d'Auvergne.  Trectulus  succède  à  son  père  Jupilla  et  fonde  Maestricht.  Son 
fils  unique  Doga  étant  mort  jeune,  le  royaume  de  Tongres  échoit,  en 
l'an  53  de  notre  ère,  à  Colongus,  fils  de  Richier.  II  entoure  la  ville  Agrippine 
de  murs,  la  baptise  de  son  propre  nom  Cologne,  et  en  confie  le  gouverne- 
ment à  son  frère  Jupilla  H. 
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A  cetie  époque,  la  Germanie  et  la  Gaule  étaient  encore  plongées  dans 
Jes  ténèbres  de  l'idolâtrie.  S*  Pierre  envoie  dans  ces  contrées  trois  de  ses 
disciples,  Euchère,  Valère  et  Materne,  pour  les  convertir  à  la  foi  chrétienne. 
Materne  meurt  et  est  ressuscité  à  Elyganoir.  Dans  ce  même  temps,  Granus, 
fils  de  l'empereur  romain  Claude,  fuyant  son  frère  Néron,  arrive  en  Ger- 
manie et  fonde  Aix-la-Chapelle. 

En  Tan  61  après  Jésus-Christ,  Clovis,  comte  de  Flandre,  envoie  douze 
chevaliers  flamands  vers  le  roi  de  Hongrie;  à  Tongres,  où  ils  s'étaient  arrêtés, 
ils  se  prennent  de  querelle  avec  les  habitants  et  sont  massacrés.  A  la  suite 
de  cet  attentat,  la  guerre  éclate  entre  les  Flamands  et  les  Tongrois.  Colongus 
sort  vainqueur  de  la  lutte  grâce  à  la  vaillance  de  son  fils  Tremus,  qui  jure 
de  se  venger  de  ses  ennemis  de  telle  sorte  qu'on  en  parlerait  encore  cinq 
siècles  après  l'événement.  Il  s'allie  avec  le  comte  de  Cologne  Jupilla  II, 
inflige  aux  Flamands  une  sanglante  défaite,  s'empare  de  Termonde  et 
assiège  Alost.  Clovis  court  à  Lutèce  implorer  le  secours  du  duc  de  la  Gaule, 
Cloverus;  celui-ci  repousse  la  demande  du  comte  de  Flandre  dont  il  ne 
peut  trouver  la  cause  juste,  mais  lui  offre  ses  bons  olïices  pour  négocier 
la  paix.  11  se  rend  à  Alost  et  parvient  à  réconcilier  les  deux  adversaires. 

Pendant  que  ces  choses  se  passent,  le  peuple  de  Trêves  renonce  à  ses 
faux  dieux  et  proclame  S*  Euchère  évêque. 

Clovis  meurt;  son  fils  Julien  devient  comte  de  Flandre  et  veut  prendre 
sa  revanche  sur  les  Tongrois.  Colongus  est  tué  dans  la  bataille,  mais  les 
Flamands  sont  battus.  Tremus  envahit  la  Flandre  avec  le  comte  d'Osterne 
ou  de  Looz,  prend  Malines,  Termonde,  Courtrai,  Alost,  Ypres,  et  met  le 
siège  devant  Bruges.  La  population,  divisée,  livre  la  ville,  qui  est  incorporée 
au  royaume  de  Tongres.  Tremus  renvoie  ses  troupes  sous  la  conduite  de 
son  fils  Cornulo  et  établit  sa  résidence  à  Bruges.  Malheureusement,  il 
écoute  le  conseil  perfide  des  Flamands  qui  l'engagent  à  assiéger  Gand,  où 
s'était  réfugié  Julien.  Il  fait  des  prodiges  de  valeur  : 

Mais  clic  ne  li  valut  le  cuyre  d'un  soleir. 
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Accablé  par  le  nombre,  il  fuit  en  maudissant  sa  crédulité  : 

Vat  seul  li  rois  Tremus  qui  se  clamoit  un  sos 
Quant  avoil  creit  Flamens,  faus  et  coliars  et  glos. 

Disons  en  passant  que  Jean  d'Outrenieuse  manque  rarement  l'occasion 
de  manifester  son  mépris  pour  les  Thiois. 

Julien,  qui  craint  une  revanche,  implore  l'intercession  de  son  cousin 
Jonab,  comte  de  Louvain.  Celui-ci  arrive  à  Tongres  au  moment  où  Tremus 
venait  de  mourir  (lornulo  refuse  d'abord  toute  explication  et  ne  consent 
enfin  à  faire  la  paix  avec  Julien  qu'à  la  condition  qu'il  lui  cédera  Malines. 

En  ce  temps-là  Néron  régnait  à  Rome  :  on  nous  raconte  ses  cruautés  et 
sa  mort.  Sa  succession  est  disputée.  Vespasien  laisse  du  répit  aux  chré- 
tiens et  honore  le  pape  Lynus.  Mais,  dit  l'auteur,  toute  cette  histoire  de 
Rome  se  trouve  dans  les  livres  ;  et  il  passe  outre. 

Après  Cornulo,  son  fils  Tongris  il  monte  sur  le  trône  de  Tongres. 
S*  Enchère  est  remplacé  comme  évéque  de  Trêves  par  Valérien,  puis  par 
Materne  qui  convertit  les  habitants  de  Cologne  et  devient  aussi  évéque  de 
cette  ville.  Dans  le  cours  de  ses  prédications,  Materne  arrive  à  Tongres  et 
baptise  une  partie  de  la  population.  Le  roi  Trecanus,  fils  de  Tongris  11, 
l'apprend  et,s'emparant  d'un  couteau,  s'apprête  à  lui  couper  la  langue;  mais 
l'arme  se  tourne  contre  lui  et  lui  crève  un  œil.  11  se  repent,  demande  le 
baptême  et  reçoit  le  nom  de  Pierre;  aussitôt  une  colombe  rapporte  son 
œil  intact.  Le  roi  Pierre  nomme  Materne  évéque  de  la  ville  de  Tongres,  qui 
comptait  alors  quatre  châteaux  forts,  six  palais  et  trente  tours,  et  dont  il 
lui  abandonne  en  même  temps  la  souveraineté  temporelle,  en  y  ajoutant  le 
pouvoir  spirituel  dans  toute  l'étendue  de  son  immense  royaume.  Cet  événe- 
ment mémorable,  qui  marque  la  fin  des  rois  de  Tongres  et  le  commence- 
ment du  règne  des  évêques,  eut  lieu  en  l'an  114  de  notre  ère  '. 


'  Ly  Myreuf,  t.  F,  p.  650. 
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Les  faits  qu'on  v  ient  de  lire  occupent  les  cent  et  neuf  premières  strophes 
de  la  Geste,  comprenant  3070  vers  Il  n'est  pas  besoin  d'en  faire  remarquer 
le  caractère  légendaire.  Ce  qu'il  serait  intéressant  de  connaître,  c'est  la  source 
où  Jean  d'Outremeuse  a  puisé  ^ 

On  peut  affirmer  qu'il  n'a  pas  tout  inventé.  Ce  que  nous  avons  pu 
apprendre  de  son  caractère  s'élève  contre  cette  supposition.  Aurait-il 
l'effronterie,  après  avoir  énuméré  quelques-unes  des  localités  fondées  par 
Sedros,  d'assurer  qu'il  ne  les  connaît  pas  toutes,  «  car  les  croniques  où  nos 
les  presiens  astoient  si  vieilles  et  dilacereis  que  nos  ne  les  powissiens  mie 
lire,  car  les  pieches  y  faloient  en  pluseurs  lieu  '?  »  Quels  étaient  ces  vieux 
écrits  que  Jean  d'Outremeuse  avait  eus  entre  les  mains  ?  En  parlant  vague- 
ment des  chroniques  de  S*-Lambert,  dont  on  ne  connaît  ni  la  date  ni  la 
contenance,  notre  auteur  dit  qu'elles  remontaient  à  «  l'empereur  Trajain  *.  » 
Est-ce  là  que  les  écolâlres  de  la  cathédrale  avaient  consigné  les  traditions 
populaires  qui  faisaient  remonter  les  origines  de  la  pairie  liégeoise  jus- 
qu'aux temps  troyens?  La  chose  n'est  pas  impossible.  Je  ne  pourrais 
toutefois  admettre  cette  hypothèse  pour  le  cas  où  leur  rédaction  serait 
antérieure  au  siècle,  car  comment  supposer  que  Harigère  et  Anselme, 
dans  leurs  Gesta  pontificum,  n  auraient  pas  fait  une  allusion  quelconque  à 
la  fondation  fabuleuse  de  Tongres  et  à  la  suite  chimérique  de  ses  rois  ? 

Quoi  qu'il  en  soit,  ces  chroniques  de  S'-Lambert  périrent  en  118j  dans 

'  Ly  Myreur,  t.  I,  pp.  587  à  650. 
_^  Paquot,  Mémoires  pour  servir  à  l'hisloirc  liltérairc  des  Pays-Bas ,  t.  IV,  p.  586,  dit  à  tort  que 
u  Luciiis  de  Tongros  pnraît  cire  le  premier  inventeur  de  celte  suite  fabuleuse  des  rois  de  Tongres 
qu'on  trouve  dans  Vaernewyck,  »  (Voy.  dans  les  Mémoires  couronnés  de  V Académie  royale  de  Belgique, 
in-4°,  t.  XII,  1837,  l'analyse  détaillée  donnée  par  M.  Schayes  des  Annales  Uannoniœ  de  Jacques  de 
Guise,  dans  lesquelles  les  traditions  de  Lucius  ont  clé  recueillies,  et  cfr  Pertz,  Archiv,  t.  IX,  p.  292.) 
Quant  à  Marc  van  Vaernewyck,  (-j"  iS70),  l'auteur  du  Die  historié  van  Delgis,  of  kromjke  der  neder- 
landsche  oudheyd,  Gand,  178i,  in-S",  il  ne  parle  de  Tongres  qu'en  passant,  notamment  au  t.  I,  pp.  142 
(oii  il  établit  la  di(Tércnce  entre  Tongres  cl  Bcigis),  l.'^iG,  253,  2.'j9,  251,  279,  500,  etc. 

^  Ly  Myreur,  t.  F,  p.  245. 

*  Ibidem,  t.  IV,  |)  530.  Nous  reviendrons  plus  loin  cur  ces  cbroniqucs. 
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l'incendie  qui  dévora  la  cathédrale  de  Liège.  Vers  l'an  l21o,  un  doyen 
de  S^'^-Croix,  nommé  Uadus  de  Lewis,  voulant  les  remplacer,  chercha  les 
éléments  de  son  travail  à  Trêves,  à  iMayence,  à  Cologne,  à  Metz,  à  Aix-la- 
Chapelle.  Ramassant  sur  son  passage  les  traditions  vulgaires,  les  chants, 
les  légendes  historiques,  fruits  de  l'imagination  des  poètes  ou  traces  con- 
fuses d'événements  restés  dans  la  mémoire  du  peuple,  il  donna  à  son  retour 
un  corps  à  tous  ces  récits,  les  relia  les  uns  aux  autres,  et  composa  ainsi  une 
nouvelle  chronique  «  commenchantà  roys  de  Tongre  qui  là  furent  rengnant, 
et  comment  fut  fondée  Tongre.  »  C'est  là,  selon  nous,  qu'il  faut  chercher 
la  source  des  fables  qui  nous  occupent  '.  La  compilation  du  doyen  de 
St^-Croix  ne  tarda  pas  à  disparaître  dans  des  circonstances  rapportées  par 
noire  auteur  i  mais  le  zélé  Hugues  de  Pierrepont  en  avait  pris  copie 
«  de  mot  à  mot,  »  et  nous  pouvons  en  tirer  cette  conséquence  que  c'est  de 
nouveau  dans  l'œuvre  de  ce  prélat  que  Jean  d'Outremeuse  a  puisé  cette 
partie  de  sa  relation  ^ 

Ici  se  présente  une  particularité  aussi  singulière  qu'embarrassante. 
Jean  de  Brusthem,  chroniqueur  liégeois  du  XVI^  siècle,  produit  de  son  côté 
une  série  de  rois  de  Tongres  entièrement  différente  de  celle  de  Jean  d'Outre- 
meuse \  Si  ce  dernier  l'avait  connue,  il  n'est  pas  douteux  qu'il  en  aurait 

'  Ly  Myrcur,  l.  V,  |).  ICI.  Suivant  M.  Kuutii,  Du  caraclèrc  légendaire  de  l'histoire  de  Liège,  ce  fut 
au  XIU^  siècle  que  ces  légendes  cessèrent  d'envahir  l'histoirt'.  Selon  M.  Piot,  au  contraire,  ce  fut  sur- 
tout dans  ce  même  siècle  que  se  dessina  le  mouvement  tendant  à  introduire  partout  le  merveilleux. 
{Bulletin  de  l'Académie  de  Belgique,  Z'=  série,  t.  IX,  p.  45:2.) 

*  Cfr  IIeller,  dans  son  édition  de  Gilles  d'Orval,  Monum.  Itist.  germ.,  SS.  I.  XXV,  p.  1),  note  iO,  et 
Fried.  Franz,  Die  gesla  ponlificum  leodiensium,  pp.  50,  40. Si  le  crédule  Gilles  d'Orval  avait  pu  consulter 
l'œuvre  de  Radus  de  Lewis,  il  en  aurait  certainement  fait  entrer  toutes  les  fables  dans  sa  composition. 
Mais,  vu  son  éloignement,  il  n'en  aura  pas  eu  connaissance. 

'  iM.  DE  Reiffenderg  a  publié  ce  Cntalogus  et  acta  prineipum  Tnngrensium,  dans  son  Phil.  Mouskès, 
I.  I ,  p  Îj63.  Parmi  les  rois  figure  un  Godefridus  auquel,  sans  doute,  se  rattache  une  tradition  recueil- 
lie par  Grimm,  dans  ses  Veillées  allemandes ,  traduction  de  L'Héritier,  Paris,  1838,  t.  H,  p.  342.  Re- 
marquons aussi  que  la  série  des  rois  de  Tongres  de  Brusthem  concorde  avec  celle  que  Vaernewyck  a 
eue  sous  les  yeux.  (Cfr  Reiffenberg,  îbid.,  p,  567,  et  Vaernewvck,  t.  I,  p.  261.) 
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fait  son  profit  comme  de  tout  ce  qui  lui  tombait  sous  la  main.  Peut-on 
conclure  de  son  silence  qu'un  second  courant  légendaire  se  fit  jour,  au 
plus  tôt  dans  le  cours  du  XV«  siècle,  et  qu'il  fut  créé  tout  d'une  pièce?  Le 
fait  serait  d'autant  plus  étrange  qu'on  ne  saurait  comment  expliquer  la 
naissance  do  ces  nouvelles  rêveries  alors  que  le  sentiment  national  qui 
poussait  presque  tous  les  peuples  de  l'Europe  occidentale  à  se  rattacher 
aux  héros  de  l'antiquité  se  trouvait  pleinement  satisfait,  pour  les  Liégeois, 
par  les  traditions  recueillies  par  Radus  de  Lewis.  Il  est  plus  difiicile  de 
résoudre  la  question  que  de  la  poser,  et  nous  ne  chercherons  pas  à  I  appro- 
fondir. Nous  pouvons  seulement  dire,  avec  M,  Kurth,  que,  de  toutes  nos 
provinces,  il  n'en  est  aucune  où  l'imagination  populaire  ait  produit  une 
aussi  riche  efflorescence  de  récits  fabuleux.  On  peut  se  demander  d'ailleurs 
quel  profit  il  y  aurait  à  disserter  vaguement  sur  ces  antiquités  nuageuses  : 
car  si  parfois  les  traditions  sur  nos  origines  nationales  renferment  des 
notions  utiles  pour  l'histoire  de  nos  institutions,  ce  n'est  pas  le  cas  ici,  et 
l'on  ne  saurait  pas  même  appliquer  aux  divagations  de  nos  chroniqueurs 
celte  remarque  de  Sismondi,  que  «  toute  légende,  apocryphe  pour  le  fond, 
reste  vraie  par  les  accessoires,  et  que  si  le  récit  principal  est  imaginaire, 
les  détails  secondaires  ne  le  sont  pas.  » 

Au  point  où  nous  sommes  arrivés,  nous  ne  sommes  pas  encore  à  la  veille 
de  sortir  des  temps  fabuleux;  mais  nous  marquons  ici  une  étape,  car  à  partir 
de  ce  moment  nous  nous  rencontrons,  du  moins  sur  certains  points  princi- 
paux, avec  les  plus  vieilles  chroniques  latines,  notamment  celle  de  Harigère. 
Continuons  notre  analyse. 

A  sa  mort,  le  roi  Pierre  partage  entre  ses  enfants  ce  qu'il  s'était  réservé 
de  ses  Etats  :  il  assigne  le  duché  d'Ardenne  à  Tremus  H,  le  comté  d'Osterne 
à  sa  fille  Blanche,  le  duché  de  Lotringe  à  Emelinc  qui  construit  un  pont  à 
Cheratte,  et  le  Condros  ou  Ginglanche  à  sa  fille  Tongrine. 

*  Pour  rAIIemagiie,  c'est  dans  la  Kaistrcronik ,  du  milieu  du  XII''  siècle,  que  se  rencontrent  les 
premières  traces  de  cette  tendance. 
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S*  Materne  élève  à  Tongres  une  église  en  Thonncur  de  la  mère  de  Dieu, 
prêche  l'Evangile  à  Muy,  ville  fondée  par  des  chevaliers  gaulois  soixante 
ans  avant  Jésus-Christ,  et  renverse  à  Dinant,  alors  appelée  Arche,  l'idole  du 
dieu  Nam  : 

«  Si  at  dit  al  ydolle  :  «  Die,  Nam,  ad  qiiid  hic  stas  ?  » 
C'est-à-dire  en  romans  :  a  Di^,  dyabies  Sathanas, 
A  quoy  faire  est-lii  chy?Tii  plus  n'y  dcmoras.  '  » 

ïl  convertit  snccessivement  les  habitants  de  Namur,  de  ÎNamèche,  de 
Ciney  et  d'Awirs.  puis  se  rend  en  Frise;  In,  il  est  arrêté  et  jeté  en  prison  par 
Ogens,  roi  de  Danemark.  Les  Tongrois,  commandés  par  les  ducs  d'Ardenne 
et  de  Lotringe,  viennent  combattre  ce  monarque  jusque  sous  les  murs  de 
sa  capitale,  Ligaine,  et  battent  les  Danois.  O^ens  est  tué:  Milcons,  son 
fils,  rend  la  liberté  à  S*  .\laterne,  qui  ne  tarde  pas  ii  mourir  à  Cologne. 

Ses  successeurs  sur  le  siège  épiscopal  de  Tongres  sont  Navitus,  qui  bâtit 
dans  cette  ville  des  églises  dédiées  à  S*  Jean  l'Evang^liste,  S*  Jacques  et 
S*  André;,  i^îarcellus,  Metropolus,  Séverin  qui  élève  des  églises  en  l'honneur 
de  S*  iMaterne  et  de  S*"^  Véronique;  Florent  qui  bâtit  aussi  des  églises  à 
hongres  et  prêche  l'Evangile  dans  les  Ardennes,  jusqu'à  Ghimay.  Sous  le 
règne  de  ce  dernier  prélat,  en  l'an  242, se  place  l'invasion  des  Huns,  dont  le 
poète  raconte  l'origine;  ces  barbares  massacrent  les  Onze  mille  Vierges  et 
détruisent  Cologne.  En  l'année  246,  l'empereur  romain  Philippe,  instruit 
par  le  pape  Fabien,  reçoit  le  baptême  et  devient  le  premier  empereur 
chrétien. 

Martin  avait  succédé  à  Florent  lorsque  les  Frisons  et  les  Germains 
vinrent,  en  l'an  286,  assiéger  Tongres.  A  la  demande  de  l'évéque,  Porus.  roi 
de  la  Gaule,  se  hâte  de  faire  la  paix  avec  le  comte  de  !jOuvain,et  inflige  aux 
Frisons  une  sanglante  (iéfaile.  Touché  par  la  grâce,  il  se  fait  baptiser  en 

'  Ly  Mtjreur,  (.  I,  p.  G33. 
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secret  et  promet  à  Martin  d'user  de  son  influence  pour  amener  son  peuple  à 
embrasser  la  vraie  foi^  mais  c'est  en  vain  que  l'apôtre  va  à  Paris  porter  la 
Bonne  nouvelle;  on  ne  l'écoute  pas. 

Maximien,  son  successeur,  baptise  les  habitants  de  Horion  et  convertit  le 
pays  de  Juliers  ainsi  que  toute  la  contrée  qui  s'étend  jusqu'à  Coblentz. 
Dans  ce  même  ten)ps,  Dioclétien  et  Maxence  persécutaient  les  chrétiens  en 
Allemagne.  A  l'appel  de  l'ovéque,  le  duc  d'Ardenne  Rainfroi,  les  comtes  de 
Dinant,  d'Osterne,  de  Namiir  et  de  Huy  réunissent  une  armée  et  viennent 
camper  entre  lYîaeslricht  et  Tongres,  tandis  que  Porns  garde  cette  dernière 
ville.  Les  Romains  assiègent  Maestricht;  les  Sicambres  et  les  Tongrois, 
après  un  combat  acharné  et  longuement  décrit,  les  mettent  en  déroute. 
Porus,  blessé,  meurt  à  Tongres  et  est  enseveli  dans  l'église  de  Notre-Dame. 
Maximien  ne  tarde  pas  à  le  suivre  dans  la  tombe,  après  avoir  élevé  un 
temple  en  I  honneur  de  S*  Barthélemi  et  de  S*  André, 

Valenlin  lui  succèile,  bâtil  une  église  dédiée  à  S*  Jean-Baptisle,  et  est 
remplacé  par  saint  Servais,  en  l'an  529. 

Ces  huit  apôtres  '  sont  simplement  mentionnés  par  Harigère.  Écrivain 
consciencieux,  mis  à  même  d'être  bien  informé  par  son  ami  le  grand  Nol- 
ger,  il  doit  avoir  copié  leurs  noms  sur  le  plus  ancien  dyptique  de  l'Église 
de  Liège.  On  pourrait  se  demander  comment  huit  évêques  trouvent  place 
dans  l'espace  restreint  qui  sépare  chez  nous  l'introduction  du  christianisme 
de  l'avènement  de  saint  Servais.  A  cet  égard,  il  y  a  lieu  de  remarquer 
que  saint  Maximin  de  Trêves,  saint  Séverin  de  Cologne  et  saint  Martin  de 
Tours  doivent  avoir  été  inscrits  sur  le  dyptique,  non  pas  comme  évêques 
de  Tongres,  mais,  les  deux  premiers  comme  saints  du  voisinage,  le  troi- 
sième comme  l'apôtre  le  plus  illustre  de  la  Gaule,  (ous  trois  en  grande 
vénération  dans  nos  contrées.  Dans  celte  supposition,  les  cinq  autres 

'  Jean  d'Oiitrcmcusc  leur  a  consacre  les  strophes  cix  à  clvh,  vers  3071 -4514-  {Ly  Myreur,  t.  I, 
pp.  630-658,  et  t.  Il,  pp.  S57-b49). 
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peuvent  très  bien  s'être  succédé  sur  notre  premier  siège  épiscopal  dans  le 
courant  d'un  quart  de  siècle. 

Au  lenips  de  Harigère  et  d'Anselme,  om  ne  connaissait  rien  de  leur  vie, 
et  ici  se  présente  de  nouveau  la  question  de  savoir  où  Jean  d'Outremeuse 
a  trouvé  les  détails  apocryphes  dont  il  enrichit  leurs  règnes.  Gilles  d'Orval 
en  fournit  déjà  quelques-uns,  et  l'on  doit  supposer  qu'après  nos  deux  pre- 
miers chroniqueurs  l'auteur  de  l'une  ou  l'autre  vie  de  saint  aura  imaginé 
ces  pai  licularités  en  vue  tie  glorifier  davantage  son  héros  et  ses  prédéces- 
seurs '.  Destinée  à  l'édification  des  fidèles,  cette  vie  sera  bientôt  devenue 
populaire  et,  se  répandant  au  loin,  aura  été  exploitée  par  les  écrivains 
crédules  qui,  comme  Gilles  d'Orval  et  Wathias  de  Lewis  %  ne  demandaient 
pas  mieux  que  d'être  plus  complels  que  leurs  devanciers. 

A  partir  d'ici,  quelques  lueurs  plus  vives  de  vérité  viennent  de  temps  à 
autre  percer  les  ténèbres  qui  entourent  les  premiers  temps  de  notre  his- 
toire. Elles  n'éclairent  toutefois  que  les  grandes  figures  du  tableau,  les  dé- 
tails accessoires  restent  toujours  dans  l'ombre.  L'épiscopat  de  S'  Servais, 
longuement  décrit^,  ses  dilïicultés  avec  son  peuple,  sa  prédiction  touchant 
la  destruction  de  la  ville  deTongres,  son  départ  pour  iVJaestricht,  tout  cela, 
puisé  dans  les  vies  légendaires  du  saint,  ne  diffère  guère  de  ce  que  raconte 
Gilles  d  Orval.  Mais  les  règnes  des  sept  successeurs  de  cet  illustre  prélat 
sont  entremêlés  de  fictions  entièrement  inconnues  à  ce  chroniqueur.  On 
chercherait  en  vain  à  fixer  l'époque  où  elles  ont  vu  le  jour;  chaque  bio- 
graphe semblait  prendre  à  tâche  de  renchérir  sous  ce  rapport  sur  ce  que 
l'on  avait  dit  avant  lui.  Que  l'on  en  juge. 

'  La  manière  dont  se  fabriquaient  les  vies  de  saints  a  été  lumineusement  exposée  par  M.  God.  Kurth 
{Bull,  de  la  Société  d'art  et  d'histoire  du  diocèse  de  Liège,  t.  I,  pp.  213  et  suiv.).  En  ce  qui  concerne  le 
point  spécial  qui  nous  occupe,  le  savant  professeur  croit  avoir  découvert  la  source  des  légendes  qui 
entourent  les  règnes  des  premiers  évëquès  de  ïongrcs  dans  une  vie  anonyme  de  saint  Servais  écrite 
vers  la  fin  du  Xh  siècle. 

'  Chronique  de  Mathias  de  Lewis,  publiée  par  S.  Bormans,  Liège,  1865,  pp.  9-U. 

»  Ly  Myreur,  t.  il,  pp.  KiO-bSG. 
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Au  temps  d'Ursicien,  successeur  cl'AgricoIa,  les  Huns,  sous  la  conduite 
d'Attila,  envahissent  pour  la  seconde  lois  nos  contrées.  Engense,  palrice  de 
Rome,  Mérovée,  roi  des  Francs,  les  ducs  de  Bourgogne,  d'Aquitaine,  de 
Saxe,  etc.,  les  attaquent  victorieusement  en  Auvergne;  ils  profitent  de  la 
nuit  pour  s'enfuir,  s'embarquent  à  Marseille,  dévastent  la  Frise,  détruisent 
Trêves,  Cologne,  Aix-la-Chapelle,  Metz,  et  viennent  mettre  le  siège  devant 
Tongres.  C'est  l'occasion  pour  notre  poêle  de  décrire  cette  ville,  entourée 
de  puissants  remparts  que  baignent  les  flots  de  la  mer,  et  dans  laquelle  on 
comptait  soixante-seize  églises  '.  Ses  habitants  font  des  prodiges  de  valeur, 
mais  ne  peuvent  empêcher  sa  ruine  complète.  Ainsi  s'accomplit  la  prédic- 
tion de  S*  Servais  :  les  peuples  qui  se  révoltent  conti  e  Dieu  et  son  Eglise 
ne  sauraient  échapper  à  la  vengeance  divine. 

Le  siège  de  l'évêché  est  transféré  à  Maestricht.  Désignât,  successeur 
d'Ursicien,  prêche  la  foi  en  Souabe  et  convertit  le  duc  Gorgile.  En  miracle 
opéré  par  son  intercession  amène  la  donation  de  plusieurs  villages,  Wonc, 
Eben,  Houtain,  Votlem,  Mirmorte,  Haccourt,  etc. 

En  l  an  457,  alors  que  les  maires  du  palais,  à  commencer  par  Clarnus, 
s'emparent  du  gouvernement  effectif  de  la  France,  Résignât  remplace  Dési- 
gnât sur  le  siège  épiscopal  de  Tongres.  Sous  son  règne,  Florence,  fille  du 
comte  Clément  d'Osterne,  épouse  le  comte  Boident,  fils  du  duc  Henri 
d'Ardenne,  le  prince  le  |dus  puissant  de  tout  l'Occident;  son  autorité  s'éten- 
dait sur  le  Luxembourg,  la  Lorraine,  la  Bohème,  sur  les  pays  de  Gueidre 
et  de  Juliers,  sur  toute  la  contrée  comprise  entre  Trêves  et  Reims,  et  aussi 
sur  Tongres  dont  il  était  seigneur  temporel  ou  comte  : 

Or  ot  Tongre  dois  maistrcs,  ensi  com  dis  vos  al; 
Mains  puis  ot  tout  l  evcsque  :  ons  le  deviserai 
Quant  lis  et  lems  de  clic  à  deviseir  vcnrat  ^. 

'  Ly  Myrcur,  t.  II,  p.  562.  Cfr  ci-dessus,  p.  xliv. 
'  Ibidem,  t.  II,  p.  568. 
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Boident,  après  avoir  fonde  Warcmmc  en  l'an  460,  et  d'autres  localités 
en  Hesbaye,  émet  des  prétentions  au  pouvoir  temporel  sur  Maestriclit; 
secondé  par  Gilles,  comte  de  Cologne,  il  assiège  celte  ville.  A  l'appel  de 
Uési"nat.  Clotaire,  roi  de  France,  qui  comptait  déjà  la  Flandre  et  le  Bra- 
bant  au  nombre  de  ses  conquêtes,  accourt,  tue  Boident  et  poursuit  Gilles 
jusque  dans  la  ville  de  Cologne,  qui  lui  ouvre  ses  portos.  Clotaire  ayant 
établi  son  autorité  dans  nos  contrées,  exerce  la  souveraineté  dans  l  evêché 
de  Tongres  ou  de  Maeslricht  par  l'entremise  des  comtes,  dont  le  premier 
fut  Gobert  de  Vaucouleurs. 

Clovis  reçoit  le  baptême.  Dans  le  partage  de  ses  Etats  entre  ses  quatre 
fils,  la  souveraineté  temporelle  de  Tongres  échoit  à  Théodoric,  roi  d'Alle- 
magne ou  d'Austrasie.  Quirillus,  successeur  de  Supplicien,  était  évêque  de 
Tongres  lorsque  le  roi  païen  de  Saxe  se  révolta,  en  l'an  191,  contre  son 
suzerain  Théodoric^  grâce  à  la  valeur  des  Hesbignons,  il  fut  défait  dans 
une  bataille  à  laquelle  prirent  part  les  iVlessins,  le  roi  Clotaire  de  France 
et  le  comte  Gobert. 

C'était  le  temps  où  le  roi  Artus  régnait  en  Angleterre.  En  l'an  500,  Gobert 
est  remplacé  par  son  (ils  Clotaire.  et  Quirillus  par  Eucliarien. 

Avec  l'evéque  Falcon,  nous  entrons  dans  une  phase  nou\  elle;  Jean  d'Ou- 
tremeuse  se  rapproche  davantage,  mais  non  sans  écarts,  de  la  réalité  des 
faits.  C'est  sous  son  règne  que  Brunehaut  construit  ses  fameuses  chaus- 
sées. Après  lui,  viennent  Euchère  et  Domitien.  Ce  dernier,  ayant  découvert 
dans  d'anciens  écrits  la  trace  de  rentes  dues  à  l'église  de  Tongres  et  qui 
n'étaient  plus  payées,  fit  convoquer  un  concile  à  Metz  où  furent  prises  des 
mesures  pour  le  maintien  de  la  foi  dans  le  royaume  d'Austrasie. 

Monulphe,  son  successeur,  achète  à  Gui,  duc  d'Ardenne,  seigneur  tem- 
porel de  Tongres,  dilïerentes  localités,  notamment  Malines,  Jupille,  Chè- 
vremont.  C'est  en  visitant  cette  dernière  localité  qu'il  voit  une  croix 
ardente  tomber  du  ciel  dans  la  vallée  de  la  Meuse;  il  prédit  l'origine  et  la 
grandeur  future  de  la  ville  de  Liège,  et  fait  bâtir  une  nouvelle  chapelle  des 
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SS.  Corne  et  Damien.  Il  meurt  après  avoir  donné  à  son  Église  le  domaine 
do  Dinant. 

Le  règne  de  Gondulfe,  son  successeur,  fut  troublé  par  une  invasion  dos 
Hongrois  qui  vinrent  assiéger  Tongres.  L'évêque  appela  à  son  secours  son 
frère  Grimoald,  duc  de  Lotringe.  et  défît  ses  ennemis  en  l'an  580,  dans 
une  bataille  où  Robert  de  S*-Materne  et  d'autres  chevaliers  hesbignons 
déployèrent  des  prodiges  de  valeur. 

Nous  n'entrerons  pas  dans  le  détail  des  règnes  qui  suivirent,  désormais 
plus  conformes  aux  récits  de  nos  chroniqueurs  latins.  Ceux  de  S*  Lambert 
et  de  S*  Hubert  occupent  une  large  place  la  naissance  illustre  de  ces 
prélats,  l'adullère  de  Pépin,  le  meurtre  de  Lambert,  la  translation  du  siège 
épiscopal  à  Liège,  l'abandon  de  la  temporalité  de  l'évêché  par  Charles 
Martel,  etc.,  sont  des  épisodes  auxquels  notre  poète  ne  pouvait  manquer 
de  consacrer  de  longs  développements. 

Mais  à  peine  le  récit  commence-t-il  à  prendre  quelque  consistance  que 
l'élément  chevaleresque  y  fait  irruption  et  vient  de  nouveau  nous  rejeter 
dans  le  monde  de  la  fantaisie.  C'est  qu'en  effet,  Ogier  le  Danois  vient  de 
naître  ^  et,  avec  lui,  Doon  de  Mayence,  Turpin,  Roland  apparaissent  sur  la 
scène.  Ogier  était  parent  de  l'évêque  Gerbald ,  qui  lui  donne  le  comté 
d'Osterne  et  le  nomme  avoué  de  l'évêché  de  Liège.  Il  prend  notre  pays  en 
affection  et  se  trouve  mêlé  pour  longtemps  à  tous  les  événements  do  son 
histoire.  Il  vient  demeurer  dans  la  cité  épiscopale,  y  construit  le  château 
S*-Georges,  la  porte  du  Vivier,  le  Souverain-Pont;  puis,  sur  l'ordre  de  la 
sainte  Vierge,  il  rebâtit  la  ville  de  Tongres.  En  l'an  815,  après  avoir  assisté 
à  la  dédicace  de  l'église  d'Aix-la-Chapelle,  il  vient  à  Liège  avec  Charle- 
magne,  le  pape  Léon  IH  et  une  suite  nombreuse,  et  loge  au  château  S*-Miche[ 
spécialement  affecté  aux  avoués  du  pays. 

'  Ils  ne  comprennent  pas  moins  de  4-, 500  vers  {Ly  Myrcur,  l.  II,  pp.  596  à  654). 
En  cet  endroit,  Jean  d'Outremeusc  se  borne,  toutefois,  à  renvoyer  le  lecteur  à  sa  novelle  gieste 
(ibi  dem,  t.  II,  p.  C6I). 
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De  Liège,  Charlcmagne  se  rend  à  Huy,  qu'il  érige  en  comté  en  faveur  de 
son  cousin  Basin,  fils  de  Hardreit  de  Valois.  Ici  se  place,  comme  une  espèce 
de  liors-d'œuvre ,  riiistoire  de  Jean  de  Lanson  à  laquelle  j'ai  déjà  fait 
allusion  Basin  de  Huy  et  son  frère  Jean  de  Lanson,  SLMgneur  d'Aliscans, 
étaient  issus  du  lignage  de  Dodon  d'Avroi  et  avaient  pour  cousin  le  traître 
Ganelon;  ils  portent  le  signe  de  leur  race  maudite.  Dans  ce  roman,  plein 
de  batailles,  d'enchantements  et  de  trahisons,  apparaissent  Charlemagne, 
Ogier,  Olivier,  Boland,  Maime  de  Bavière,  Richard  de  Normandie,  Renaud 
de  Montauban,  Isoré  de  Conindre,  Basin  de  Gênes,  les  comtes  de  Cler- 
mont,  de  Moha,  de  Franchimont,  Radus  des  Prez,  Rigaut,  seigneur  d'Avroi, 
et  une  foule  d'autres  personnages  légendaires  ou  réels.  C'est  un  long  épisode 
de  plus  de  six  n)ille  vers  ^  formant  lui-même  une  Geste  à  part  : 

De  Jehan  de  Lanchon  est  la  gicste  falie 
Que  je  vous  ay  chi  mis,  sachics,  sens  gabcrie, 
Portant  que  celle  guerre  fui  faite  et  comenchie 
AI  iuslanche  de  Iluy,  la  villie  siiignorie 

Ce  serait  allonger  démesurément  cette  notice  que  d'analyser  ici  ce  poème; 
il  mérite,  du  reste,  une  étude  spéciale  * 

La  suite  de  nos  annales,  reprise  à  l'année  825,  continue  sous  les  règnes 
de  cinq  évêques,  toujours  entremêlée  des  hauts  faits  de  Charlemagne  et 
d'Ogier  ^  En  896,  sous  Francon,  on  perd  la  trace  de  ce  dernier  en  Orient, 
et  dès  lors  Jean  d'Outremeuse,  abandonnant  définitivement  les  romans  de 

'  Voyez  ci-dessus  pp.  XIV  cl  xxiii.  Jean  de  Lanson  vivait  au  commencement  du  neuvième  siècle, 
dit  Jean  d'Outremeuse  dans  Ly  Myrcur,  t.  III,  p.  '418. 

^  Il  occupe  les  strophes  cccclxxvii  à  dclxxi  du  premier  livre  [ibidem,  t.  II,  pp.  G7b-7b5).  Il  est 
encore  fait  mention  de  Jean  de  Lanson,  ibidem,  pp.  C82,  087,  089,  090,  etc.,  passim. 

'  Ly  Myrctir,  t.  Il,  p.  755. 

*  La  geste  de  Jean  de  Lanson  se  trouve  racontée  en  prose  dans  un  manuscrit  appartenant  à  M.  le 
comte  d'Oultrcmont  (voir  les  Comptes  rendus  de  la  Commission  royale  d'histoire,  2'  série,  t.  VIII,  j).  399). 

•  Ly  Myreur,  t.  II,  pp.  754-706,  et  I.  III,  pp.  M  1-417. 
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chevalerie,  ne  s'écarte  plus  guère  des  chroniques  qui  nous  sont  connues.  Je 
me  bornerai,  en  conséquence,  à  signaler  les  principaux  épisodes  que  ren- 
ferme la  fin  de  ce  premier  livre  de  la  Geste.  Ce  sont  :  la  défaite  des  Huns 
par  Francon  en  l'an  9iO  '  ;  la  composition  du  chapitre  de  S'-Lambert  en 
938  ^;  la  prise  de  Chèvremont  par  Notger,  en  980  le  siège  de  Iluy  par 
Lambert  de  Louvain,  en  998*;  la  noblesse  des  chanoines  de  Liège,  à  la 
même  époque  la  bataille  de  Hougarde,  en  1015  celle  de  Brusthem,  en 
i08!2  rétablissement  du  tribunal  de  la  paix,  en  i084%  la  vente  du  châ- 
teau de  Bouillon  par  le  duc  Godefroid  à  l'évêque  Obert,  en  109a  le  séjour 
et  la  mort  de  l'empereur  Henri  IV  à  Liège,  en  i  104  le  siège  de  l\Iilan.  en 
1112  ";'la  compétition  d'Alexandre  et  de  Frédéric  pour  le  siège  épiscopal 
de  Liège,  en  1114  le  siège  de  Duras  et  la  lutte  des  Liégeois  contre  les 
Brabançons,  en  1130";  la  revendication  du  chàleau  de  Bouillon  par  le 
comte  de  Bar,  cette  même  année,  et  le  siège  de  ce  château  par  les  Liégeois, 
en  1140'*;  la  simonie  et  la  luxure  du  clergé,  à  Liège,  en  1142'";  la 
guerre  des  Liégeois  contre  les  iN'amurois ,  en  1157  ;  l'expédition  de 
l'évêque  Henri  en  Allemagne,  lors  de  la  guerre  entre  l'empire  et  la  |)apauté, 
en  1160";  la  croisade  de  Lambert  le  Bègue  contre  le  clergé  liégeois,  en 
1180'*;  l'incendie  de  la  cathédrale  S^-Lambert,  en  1185";  et  enfin,  le 
meurtre  de  l'évêque  Albert  de  Louvain,  en  1193  ISous  arrivons  ainsi  au 
règne  de  Hugues  de  PierrcponI,  avec  lequel  s'ouvre  le  deuxième  livre. 

De  celui-ci,  nous  l'avons  dit,  nous  ne  possédons  que  des  fragments  entre- 
coupés de  résumés  en  prose.  La  marche  du  récit  est  semblable  à  celle  de  la 
fin  du  premier  livre;  aucun  hors-d'œuvre  ne  vient  l'interrompre  et  Jean 
d'Outremeuse  y  suit  pas  à  pas  les  chroniques.  On  y  remarque  :  la  triste 

'  Ly  Myreur,  t.  Ilf,  p.  420.  ^  Ibidem,  p.  426.  *  Ibidem,  p.  447.  *  Ibidem,  p.  458.  '  Ibidem,  p.  461. 
'  Ibidem,  p.  475.  '  Ibidem,  p.  503.  '  Ibidem,  p.  505.  "  Ibidem,  p.  514.  '»  Ibidem,  t.  IV,  p.  601. 
"  Ibidem,  p.  610.  "  Ibidem,  p.  626.  "  Ibidem,  p.  058.  Ibidem,  pp.  644,  659-678  (ccl  épisode 
absorbe  à  lui  seul  près  de  deux  mille  vers).  "  Ibidem,  p.  679.  "  Ibidem,  p.  688.  "  Ibidem,  p.  693. 
"  Ibidem,  p.  705.  '»  Ibidem,  p.  706.  »"  Ibidem,  p.  721. 
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histoire  du  com(e  Albert  de  Molia  et  sa  donation  en  faveur  de  leolise  de 
Liège,  en  120i  ';  le  pillage  et  l'incendie  de  la  cité,  par  Henri  de  Louvain, 
en  1212  ^;  la  fameuse  warde  de  Sieppes,  en  1213  l'intervention  de  Tem- 
pereur  Otlon  dans  les  affaires  des  Liégeois,  en  1214  la  mort  affreuse  du 
duc  de  Brabant,  en  1235  la  guerre  de  l'évêque  Jean  d'Aps  contre  W'ale- 
ran  de  Linjbourg,  à  la  même  époque  la  révolution  opérée  à  Liège  par 
Henri  de  Dinant,  en  1252';  la  guerre  des  Liégeois  contre  les  Brabançons, 
en  1251  et  en  1205  ^;  les  reproches  faits  en  plein  chapitre  par  Tarchidiacre 
Thibaut  de  Plaisance  à  l'infâme  Henri  de  Gueidre,  en  1271  \  la  destitu- 
tion de  ce  dernier,  en  1274  le  long  épisode  de  la  guerre  de  la  Vache  de 
Ciney  ":  I  insurrection  du  peuple  contre  les  nobles,  en  1285  la  querelle 
de  l'évêque  Jean  de  Flandre  avec  le  duc  de  Brabant,  en  1290  la  guerre 
des  Awans  et  des  Waroux,  en  1296  celle  des  Liégeois  et  des  Hutois,  en 
1500 la  levée  de  la  mallote  par  les  Chaperons  blancs,  en  1301,  et  la 
résistance  du  peuple  contre  les  nobles,  en  1302  le  siège  de  Thuin  et  la 
trahison  de  Jean  Du  Pont,  en  1309  ";  la  mâle  S*-Martin,  en  1312";  la 
querelle  des  Dinantais  et  des  Bouvignois,  en  1320";  la  reprise  de  la 
guérie  des  Awans  et  des  Waroux,  en  1328  ^"t,  la  révolution  provoquée  par 
Pierre  Andricas,  en  1351  ^*  ;  l'alliance  organisée  par  Adolphe  de  La  Marck 
contre  le  duc  Jean  de  Brabant,  en  1352^^;  enfin,  la  révolte  des  Liégeois 
contre  leur  évêque,  en  1343  Voilà,  en  résumé,  ce  que  contient  le 
deuxième  livre. 

Le  troisième,  on  l'a  vu  plus  haut,  ne  se  compose  que  de  quelques  frag- 
ments épars  et  tellement  insignifiants  qu'cm  ne  peut  en  (enir  compte. 

'  Ljj  Mijvviir,  etc.,  t.  y,  p.  587.  '  Ibidem,  j),  588.  ^  Ibidem,  pp.  607-614.  *  Ibidem,  p.  62i. 
'  Ibidem,  \).  62').  ^  Ibidem,  p.  651.  '  Ibidem,  p.  CÔ3.  *  Ibidem,  pp.  6~7,  6'ii.  '  Ibidem,  p.  647. 

Ibidem,  p.  651.  "  Ibidem,  pp.  652-661  (voir  ce  que  j';ii  dit  de  cet  épisode,  ci-dessus,  p.  uni). 

Ibidem,  p.  66!).       Ibidem,  p.  672.       Ibidem,  p.  678.       Ibidem,  p.  686.  "  Ibidem,  p.  640. 

Ibidem,  j).  652.  Ibidem,  p.  657.  "■'  Ibidem,  p.  66'/,  Ibidem,  p.  674.  2'  Ibidem,  p.  676. 
--  Ibiidem,  \).  678.  ^'  Ibidem,  p.  688. 
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Cette  analyse  de  la  Geste  de  Liège  fait  assez  comprendre  ce  que  vaut  ce 
poème  au  point  de  vue  historique.  Non  seulement  toutes  les  fables  dont  le 
moyen  âge  a  entouré  nos  origines  y  ont  trouvé  place,  mais  encore  les 
romans  de  chevalerie  y  ont  déversé  leurs  rêveries,  de  façon  à  embrouiller 
d'une  manière  inextricable  les  huit  premiers  siècles  de  nos  annales.  Il  est 
vrai  qu'une  fois  sorti  de  la  période  légendaire  des  rois  et  des  premiers 
évêques  de  Tongres,  une  fois  débarrassé  d'Ogier  et  de  Charlemagne,  l'au- 
teur reproduit  fiilèlement  les  faits  que  lui  fournissaient  les  chroniques;  on 
remarque  même  chez  lui  un  certain  souci  de  la  critique  —  telle  qu'on  pou- 
vait la  concevoir  de  son  temps,  —  notamment  à  propos  de  la  chronologie  '  ; 
mais,  en  somme,  l'histoire  ne  trouve  rien  à  glaner  dans  ce  formidable  amon- 
cellement d'alexandrins.  Tous  les  faits  vrais  qui  y  sont  exposés  nous 
étaient  connus  par  les  écrits  des  devanciers  de  Jean  d'Outrenieuse.  Si  les 
chroniques  d'Enguerrand  de  Bar,  de  Hugues  de  Pierrepont,  de  Jean  de 
Warnant,  qu'il  a  exploitées,  sont  aujourd'hui  perdues,  ce  qu'il  pouvait  leur 
avoir  emprunté  de  particularités  ignorées  pour  sa  Geste  se  trouve  certai- 
nement, et  plus  amplement,  reproduit  dans  le  i}/yreur  des  hislors. 

La  Geste  ne  saurait  donc  en  aucune  façon  être  considérée  comme  un 
document  historique. 

Toutefois,  à  un  certain  point  de  vue,  elle  peut  fournir  à  ceux  qui 
s'occupent  de  notre  passé,  en  tant  qu'elle  porte  l'empreinte  de  la  person- 
nalité de  l'auteur,  un  intéressant  sujet  d'étude  que  ne  comporte  pas  au 
méîne  degré  la  chronique  en  prose.  Celle-ci  ,  Jean  d'Outrenieuse  la  consi- 
dère comme  trop  importante  et  trop  sérieuse  pour  s'y  abandonner  libre- 
ment à  des  réflexions  personnelles;  en  règle  générale,  il  se  borne  à  enre- 
gistrer gravement  les  faits,  se  hasardant  rarement  à  les  apprécier.  Mais  dans 
sa  Geste,  il  est  jeune  et  il  est  poète;  il  décrit,  il  juge,  il  raisonne;  il  s'enthou- 

'  Voyez  ci-dessus,  page  xxix,  une  citalioii  à  propos  de  la  Chronique  des  Vavassours,  tirée  du 
Myreur,  t.  Il,  p.  6G4. 
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siasme,  il  s'indigne;  il  ne  saurait  taire  ses  sentiments  ni  cacher  ses  pensées. 
Voilà,  pour  rhislorien,  le  psychologue,  le  moraliste,  le  côté  instructif  que 
présente  la  lecture  de  ce  poème.  Les  |>einturos  qu'il  fait  du  c  iraclère  de  ses 
concitoyens  et  diî  l'état  de  la  société  liégeoise  à  différentes  époques,  le 
tableau  qu'il  trace  des  conquêtes  successives  faites  par  le  peuple  sur  le 
patriciat,  ses  idées  sur  la  meilleure  forme  du  gouvernement  sont  parti- 
culièrement à  noter.  , 
Quelques  citations  sont  ici  nécessaires. 

On  connaît  les  antiques  prétentions  de  l'aristocratie  liégeoise  au  pouvoir 
absolu.  A  ses  yeux,  le  peuple  était  bon  tout  au  plus  pour  fournir  l'argent 
nécessaire  à  ses  besoins.  Opprimé,  accablé  de  charges,  il  vivait  dans  un 
véritable  esclavage  : 

Sangnciirs,  à  chc  temps  clii  [12l2'J],  nulle  gens  coininiinals 

N'avoient  vois  à  Liège,  puissaiichc  ne  conseans, 

Nient  plus  coni  entre  leus,  brebis  et  porcheaz. 

Adont  govrenoient  H  noble  damoisias, 

Dont  grant  plantait  en  fut,  ehevalicrs  et  dansiauz. 

Li  evesque  de  Liège  regnoient  deseur  caus; 

Che  qu'ils  voloient  faire,  fuisl  en  bin  ou  en  mal, 

Fais  astoit  sans  reprendre  '. 


Il  n'avoil  si  riclie  boinme  entre  les  gens  niunus 
Qui  osast  jà  parleir  ne  faire  nul  refus 
De  elie  que  par  les  nobles  astoit  fais  et  conclus. 
Ensi  corn  pueple  seirf  esloient  forment  tenus 
Li  pueple  des  Ligois. 

Le  |iueplc  covenoit  adont  portcir  et  taire; 
Se  nulus  rins  disoit,  ons  le  faisoit  maltraire 

Jean  d'Outremeuse,  par  sa  naissance,  appartenait  à  la  noblesse,  l^iais  ne 

'  Ly  Mijreiir,  t.  V,  p.  G27. 
*  Ibkl,  t.  V,  p.  6ô3. 
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sent-on  pas,  à  la  façon  dont  il  s'exprime  ici,  que  ses  idées  d  humanité  et  de 
justice  protestent  contre  toute  domination  tyrannique?  Aussi  est-ce  avec 
une  véritable  satisfaction  qu'il  constate  la  marche  progressive  des  Petits 
vers  l'émancipation.  Lorsqu'en  1296  ceux-ci  réussissent  à  former  des  fi  ater- 
nilés,  il  s'écrie  : 

Knsi  que  je  vos  dis,  barons,  en  vcrileif, 
At  li  piieplc  (le  Liège  premier  auctoriteil; 
Devant  asloient  sers,  or  est  I  point  monteis  *. 

Et  plus  loin,  en  1302,  après  que  le  clergé  eut  prêté  son  appui  aux  asso- 
ciations populaires  contre  les  folles  prétentions  des  nobles  : 

Li  communs  y  gangnont  por  leur  [des  nobles]  maile  enconbrier; 
En  franciese  en  monlont  :  s'en  doient  Dieu  «lacier 
Et  sainte  Egliese  ameir 

Ne  nous  trompons  pas  cependant  sur  l'étendue  des  sentiments  démo- 
cratiques de  notre  poète;  s'il  veut  pour  les  gens  de  métier  la  liberté  civile, 
il  leur  refuse  tout  droit  politique.  Le  peuple  n'est  pas  fait  pour  gouverner: 
les  affaires  publiques  ne  sont  pas  de  son  ressort.  Dès  qu'on  lui  permet  de 
se  livrer  en  paix  au  négoce  et  à  l'industrie,  dès  qu'il  peut  compter  sur  l'ad- 
ministiation  impartiale  de  la  justice  et  sur  une  répartition  équitable  de 
l'impôt,  il  n'a  plus  rien  à  désirer.  Pour  être  parfaitement  heureux,  il  n'a 
qu'à  s'occuper  tranquillement  de  ses  atïaires  et  à  laisser  à  ses  chefs  naturels 
le  soin  de  diriger  celles  de  l'Etat  : 

Se  le  peuple  de  Liège  point  ne  s'enlrenielloit 
Fors  seulement  de  ce  qu'à  luy  aparlenoit, 
Et  se  laissât  la  choezc  ainsi  comme  eslrc  doit 
Et  toute  gens  joiir  de  ce  qu'à  eaux  scroil, 


'  Ly  Myrexir,  t.  V,  p.  678. 

^  Ihid.,  t.  VI,  p.  C45.  Les  mois  sainte  Egliese  doivent  êti'e  pris  ici  dans  !e  sens  d'autorité  ecclé- 
siastique; c'était,  à  Liège,  le  chapitre  de  S'-Lanibert. 
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Je  crois  qu"cn  toul  le  monde  sy  bon  pays  n"aroil; 
C;ir  c'est  un  franc  paiis,  meilhcur  ons  ne  troveroit  : 
Sy  at  gens  débonnaire.  Quy  ainsy  les  lairoit 
(]om  doit  tcils  gens  laissicr,  et  les  conseiileroil 
Leurs  lionneurs  et  prolïit,  sy  coin  faire  on  soUoit, 
Ccrie  iv  pi'opre  peuple  asseiz  mieux  en  valdroil, 
Car  chacun  son  profTit  et  sa  gaigne  feroil 

iMais  non:  turbulent,  inquiet,  orgueilleux,  il  n'accepte  pas  son  véritable 
rôle  cl  se  révolte  contre  Taulorilé  légitime  et  nécessaire,  altirant  sur  sa 
tête  la  foudre  qui  ne  tardera  pas  à  éclater  : 

Ligois  cbe  suiit  gens  de  granl  ouilrcquidaiiclic  : 

Ne  veilent  obeiir  ne  faire  humilianchc 

A  chcaus  qui  les  moinent  ;  certc,  che  est  vitanche. 

A  teils  gens  puet  sovenl  venir  trop  grant  pessanche. 

A  son  conduiscur  doit  cheseun  avoir  fiancbe, 

Ou  grant  mai!  l'en  avienl  anchois  la  parfinanche  ^. 

C'est  [)ieteit  et  damage,  jà  ne  l'iray  cellant, 
Quant  coinun  puepic  vat  sor  les  nobles  regnans; 
Car  n'ai  nu!lc  alicmprauche  :  trop  est  oitrequidant 
Et  si  l'ait  de  tcistrie  tout  che  qu'il  vat  faisant; 
Car  si  le  puej)lc  asioit  à  raison  regardant, 
lien  varoit  trop  mies;  mais  de  teistesya  tant, 
Que  bin  n'en  puet  venir,  sachiés,  à  remanant 

Ce  n'est  pas  la  bourgeoisie  aisée  que  travaillent  ces  ferments  de  discorde  : 
c'est  la  populace,  ce  sont  les  gens  sans  sou  ni  maille  qui  déclament  sans 
cesse  contre  le  pouvoir  civil  et  contre  l'autorité  ecclésiastique  : 

'  Ly  Myrciir,  t.  I,  p.  588. 
2  Ibid.,  t.  VI.  p  673. 

'  Ibid.,  t.  VI,  p.  640.  Les  nobles,  c'est-à-dire  le  pouvoir  civil,  réchevinngc. 
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De  celle  evesqucit  trestoutle  la  comoigne 

—  Non  pais  les  bons  borgois,  mains  les  gens  de  conchoigne 

Qui  n'ont  mie  valbans  de  tous  biens  une  hoigne,  — 

Sont  se  soupris  d'orgueil  et  de  folie  yvretoigne 

Que  contre  saincte  Eiiglise  ont  toudis  jaragoigne 

Et  se  tinent  les  nobles  villement  en  vergoigne. 

Certes,  c'est  grant  domaige  qu'en  eaz  at  tant  d'antroigne 

Et  qui  est-ce  qui  excite  dans  la  population  ces  sentimenls  d'hostilité 
et  de  révolte?  Quelques  meneurs  étrangers  qui,  chassés  de  chez  eux 
pour  des  affaires  équivoques  ou  par  la  misère,  viennent  à  Liège  abuser 
la  foule  par  leurs  déclamations,  lui  en  imposent  et,  spectacle  honteux, 
se  voient  préférés  aux  bons  citoyens  pour  les  plus  hautes  charges  de  la 
commune  : 

Chu  [l'insubordination]  est  par  le  consclhe,  en  fine  veriteif, 

Dcz  hauls  braeurs  qui  sont  d'autre  terre  avalcit 

U  por  alcun  meffait  u  por  grant  povreteit; 

Puis  ont  les  grans  offiches  par-dedens  la  citeit. 

Al  hault  parleir  gangnent  si  faite  digniteit, 

Dont  ne  sont  mie  dignes;  et  est  grant  lasqiieleit 

Qu'en  si  noble  citeit  sont  estrangnc  bonoreit 

Plus  que  cheauz  qui  estrais  en  sont,  et  ont  bouteit 

Sens,  honour  et  puissanche  en  tôt  auctoriteit 

'  Ly  Myreur,  i.  I,  p.  S8.  Tous  les  maux  qui  fondent  sur  la  cité,  dil-il  ailleurs,  proviennent  de  la 
désobéissance  du  peuple  envers  l'Eglise  et  envers  l'évéque,  «  son  droit  seigneur  »  : 

.    .    .    .    Tous  li  mais,  on  li  multiplian', 
Si  est  loudis  venu,  oii  le  Ireuve  lisant, 
Par  le  defaulte  de  peupl.",  i|ui  pou  obéissant 
A  esleit  al  lînylicse,  ons  en  voit  l'apparanl, 
El  à  leur  droit  signour  qui  sour  eauz  est  icgnanl. 
C'est  damage  et  piteit. 

[Lij  Mijreur,  I.  VI,  p.  ()96.) 
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Plus  que  cent  de  si  fais  dont  je  vous  ay  parleit. 
Et  niodereenicnt  scroicut  gouveriicit 
Sens  embraseir  les  mais  *. 

D'autre  part,  une  grave  responsabilité  incombe  aux  dépositaires  de 
l  autorité,  qui  ne  devraient  jamais  perdre  de  vue  les  règles  éternelles  de  la 
justice  et  les  voies  de  la  modération.  Ce  n'est  malheureusement  pas  ce  qui 
se  passe  à  Liège  :  les  nobles  n'exercent  le  pouvoir  que  pour  satisfaire  leur 
cupidité  : 

Li  nobles  si  vont  tout  desrobant 
Che  qui  vient  en  leurs  mains  ^. 

Dans  leur  fol  orgueil,  ils  vont  jusqu'à  contester  les  droits  de  l'Eglise,  per- 
sonnifiée dans  le  chapitre  de  S^-Lambert,  lequel  doit  être  par  conséquent 
considéré  comme  le  vrai  souverain  du  pays  : 

Coniiiieul  il  es(juevins  et  li  nobles  à  vis  fier 
Simt  par  ullrequidanche  entrcis  en  granl  len[iier, 
Que  mais  n'aront  à  Liège  de  forche  I  seul  denier. 
Ils  astoient  si  grans,  le  temps  chà  en  arier  : 
Si  les  vciioit  li  forcbe  de  tout  à  justichier 
Del  révèrent  capille,  (pii  sire  est  treffonsier; 
Ils  vorent  mnlcment  le  ciipitle  exilliier, 
El  lout  suppediicr  ^. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  ligne  de  conduite  que  le  peuple  doit  suivre  inva- 
riablement est  nettement  tracée  :  il  faut  qu'il  reste  en  tout  et  toujours 
parfaitement  soumis  au  chapitre,  représentant  de  l'autorité  divine,  lui 
témoigne  du  respect  et  le  laisse  jouir  en  paix  de  tous  ses  droits.  C'est 

'  Ly  Myreur,  t.  III,  p.  507. 
^  Ibid.,  t.  VI,  p.  040. 
'  Ibid.,  t.  VI,  p.  645. 
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à^ce  prix,  et  à  ce  prix  seulement,  que  le  bon  ordre  pourra  régner  dans 
la  cité  : 

Tant  que  Lige  tenrat  celle  grant  folicteit 
Et  la  grant  aroganclie  que  sovent  at  moslreil 
A  sa  meire  l'Englicse,  soies  assegureit 
En  cel  paiis  n'arat  bin,  ne  pais,  ne  santcit; 
Et  encors  se  doit-on  de  pics  cstre  dobtcit, 
Car  si  covertement,  quant  ilh  li  vint  à  grcit, 
Seit  prendre  Dieu  venganche  fel  et  de  criialteit 
De  cheauz  qui  ly  forfont  quant  assois  at  portcit. 
Hcy!  bonnes  gens  de  Liège,  car  soies  aviseit  : 
Porteis  honour  où  Diez  le  porte,  et  amistcis; 
Se  ly  priés  merchi  qu'ilh  vous  soit  pardonneit 
Cbe  que  nieffait  aveis  :  si  scrcis  acordcit. 
Lassiés  l'Engliese  ensi  qu'elle  est  d'aiitiquiteit; 
En  franchise,  en  honour  l'at  Dieu  constitucit 
Comme  dammc  et  sovraine  de  ccl  siècle  morteit  : 
Soieis  ly  honorans  ^ 

Cette  soumission  parfaite  à  l'autorité  religieuse,  voilà  la  seule  chose  qui 
manque  aux  Liégeois  pour  être  le  premier  peuple  du  monde,  tant  il  a  été 
comblé  par  la  nature  de  dons  excellents  : 

Singnour,  se  li  Ligois  astoient  bin  ameit 

L'Engliese  que  Dieu  at  desus  son  sanc  fondcit, 

Ilh  n"aroit  micdre  gens  en  la  cristiniteit. 

Mains  sus  leur  meire  Englicsc — dont  pechiés  est  niorteis  — 

Meffont  et  mesdicnt  à  trop  grande  planteit 


Ne  say  rins  qui  lez  falhe,  fors  que  l'Englise  digne 
Gueroient  volenliers  par  parolle  frarine. 
Cierte  che  est  pileit 

*  Ly  Myreur,  t,  III,  p.  507.  Cfr  ci-dessus,  p.  lx,  les  trois  premiers  vers. 
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Se  la  bonne  doctrine 
Dcllc  Eglicsc  lionorcc,  leur  meire  très  bénigne. 
Se  mettoient  Ligois,  il  n'aroit  gens  plus  digne 
Elle  monde  vraiment  :  oar  agus  com  espine 
Sont  en  leurs  drois  defTendre  *. 

Qu'ils  abandonnent  donc  leur  esprit  d'insubordination,  et  alors  se 
trouvera  réalisé  cet  idéal  d'une  société  parfaite,  où  le  souverain  gouvernant 
sagement  sans  s'écarter  des  règles  de  la  justice,  le  peuple  pourra  se  livrer 
paisiblement  et  en  toute  sécurité  à  son  labeur  quotidien  : 

A  verileit  parlant, 
Le  profil  de!  paiis  seiroil  plus  apparant 
Si  govrenoit  le  sirez  et  tenist  loyallct,  et  si  n'alast 
Par  nulle  rins,  faisaiil  justiche, 

et  li  peuple  avenant 
Kesist  son  labure,  sens  luy  entremelhant 
De  mult  de  cboiise  : 

Loy,  drois  et  justiche  laisast  estre  courant. 
Ensi  sieroit  mult  boin  le  jiaiis  2. 

Telles  étaient  les  idées  politiques  do  Jean  d'Outrenieuse;  tel  était  le 
rc&uHat  auquel  ses  mcdilalions  ^a^aient  amené  sur  le  rôle  que  le  peuple, 
la  grande  masse  des  citoyens,  devait  jouer  dans  la  société.  Elles  sont  naïves, 
même  pour  son  époque,  car  depuis  longtemps  déjà,  dans  la  nation  liégeoise, 
le  tiers-état  était  représenté  dans  le  Sens  du  paya. 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  remarquable  dans  les  extraits  qu'on  vient  de  lire, 
c'est  l'entière  franchise  avec  laquelle  s'exprime  l'auteur.  Il  est  vrai  qu'il 
s'est  engagé  à  n'avancer  aucun  fait  dont  il  n'aurait  pas  reconnu  l'exactitude. 
Mais  de  là  à  s'abandonner  à  des  critiques  aussi  hardies  que  celles  qu'on 

'  Ly  Myriur,  t.  V,  p.  GKi. 
-  Ibid.,  t.  VI,  p.  C40. 
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vient  de  lire,  il  y  a  loin.  Cependant  il  ne  recule  pas  devant  ce  qu'il  con- 
sidère comme  un  devoir,  et  sans  tenir  compte  de  ce  que  l'on  en  pourra 
penser,  il  exposera  au  grand  jour  les  actions  coupables  des  tribuns,  des 
magistrats,  des  échevins.  Ce  n'est  pas  lui  que  l'on  pourra  accuser  de  tenir 
la  vérité  sous  le  boisseau  : 

Or  vous  dirons  avant  la  bonne  gieslc  autie 
Des  histoires  de  Liège,  la  fors  citeit  polie,... 
Car  ne  lairay  por  homme  que  veriteit  ne  die; 
Se  veriteit  n'asloit,  raison  seroil  perie, 
Et  se  n'asloit  raison,  veriteit  ons  oublie  ; 
L'une  ne  puit  sens  l'autre,  je  le  vous  certifie 

L'indépendance  de  ses  idées,  la  liberté  de  son  langage  se  manifestent 
en  plus  d'un  endroit.  Il  ne  se  gêne  pas,  par  exemple,  pour  dire  que  les 
Liégeois  sont  égoïstes,  et  que  chacun,  dans  la  cité,  ne  cherche  que  son 
profit  : 

Ensi  fait-ons  à  Liège;  jamais  bin  n'y  feroit 
Hons  qui  soit,  s'ilh  à  che  son  profis  ne  savoit  2. 

Ailleurs  il  flagelle,  sans  ménagement,  les  abus  de  son  siècle,  déclarant 
que  la  justice  est  vénale  à  Liège  et  que  la  loi  synodale  rapportée  de  Rome 
par  le  prévôt  Hellin  n'y  est  plus  appliquée  : 

Atant  m'en  voray  taire. 
Car  de  son  ordinanche  [de  Hellin]  fait-ons  ors  le  contraire  : 
Nuls  n'y  est  coi'rigiés  [à  Liège]  dont  ons  puet  argent  traire. 
Et  ne  les  fait-on  plus  pour  gens  al  bien  atraire  : 
Car  s'ilh  argent  donent  trestot  en  secrétaire. 
Ne  serat  proclameit,  l'istoire  le  desclaire. 

'  Ly  Myrcur,  t.  Il,  p.  753.  Cfr  ci-dessus,  pp.  xxxvii  et  xxxviii. 

'  Ibid.,  t.  m,  p.  492.  11  dit  cela  à  propos  de  ceux  qui,  après  avoir  été  s'enivrer  de  cervoise  au 
pont  d'Araercœur,  revenant  chez  eux,  mutilent  en  passant  la  fontaine  du  Pont  des  arches.  (Cfr  162dm, 
t.  IV,  p.  250.) 
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Ensi  en  usons  ors  ;  c'est  durement  mefi'airc 
Et  donneir  appétit  à  cascun  de  mal  faire 

Bien  plus  :  si  l'occasion  se  présente,  il  n'hésitera  pas  à  attaquer  la  con- 
duite des  clercs  et  des  évéques  eux-mêmes.  Si  la  société  est  en  péril,  si  le 
mal  règne  partout  en  maître,  la  faute  en  est  aux  princes  qui  croient  pouvoir 
içouverner  sans  rentrer  en  eux-mêmes  et  sans  réfléchir  aux  graves  devoirs 
de  leur  état.  Ce  sont  les  réflexions  que  lui  suggère  la  conduite  d'Ogier  : 

Ogier  fut  rault  proidomme,  bonnes  œvres  faisoit. 
Li  princhc  seroit  bons  qui  teil  vie  ors  aroit  ; 
Mains  petit  en  truvoons,  car  on  s'en  raoqucroit, 
■  Car  qui  bien  fait  ons  bue,  qui  mal  fait  on  le  croit; 
Et  che  fait  li  vif  diable,  qui  la  gens  si  déchoit. 
Mains  atant  m'en  tairay.  Dicx,  qui  tôt  seit  et  voit, 
Vuilhe  reraetre  à  point  (bin  est  temps  orendroit) 
Le  mal  qui  est  al  monde.  Le  Triniteit  Totroit 
Et  le  Virge  Marie 

On  connaît  le  tableau  que  des  écrivains  apocryphes  ont  tracé  du  clergé 
liégeois  rongé  par  la  plaie  hideuse  de  la  simonie  au  Xll"  siècle.  Pour  un 
homme  comme  Jean  d'Outremeuse,  dont  les  sentiments  respectueux  envers 
l'Eglise  éclatent  à  chaque  page  de  son  livre  c'était  là  un  terrain  brûlant 
sur  lequel  il  aurait  pu  éviter  de  s'aventurer.  Mais  non;  fidèle  à  son 
principe,  il  l'abordera  sans  hésiter  et  étalera  à  tous  les  yeux  et  dans  tous 
leurs  détails  le  récit  de  ces  turpitudes.  Je  retourne,  dit  il, 

A  ma  droite  mateire  que  je  ay  préparée, 
Qui  dist  autant  de  mal  par  raison  aprovce 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p,  624.  Gfr  ibidem,  dans  la  Chronique  en  prose,  pp.  321  et  370. 
Ibid.,  t.  II,  p.  753. 

»  Voir  l'exorde  de  son  poème  (Ly  Myreur,  t.  I,  p.  587).  Cfr  ibidem,  t.  II,  p.  566;  t.  III,  p.  507, 
De  même  dans  la  Chronique,  t.  VI,  pp.  2,  638,  etc. 
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Coin  de  bin  vraieiiient  :  dont  j'ay  la  chirc  yrcc; 
Mains  dire  le  covicnt,  combien  que  pais  n'agrée 
A  mult  de  £!;ens,  car  trop  est  de  bien  supplantée 
Si  com  je  vous  dirayr  car  aultrement  fausce 
Seroit  celle  promesse  que  je  ay  affirmée 
Droit  al  comenchement  de  ma  gieste  rymee, 
U  j'ay  promis  de  dire  tôt  sens  faire  eellee. 
Parlant  vous  en  diray  chouse  mult  difformee 
Qui  ne  serat  par  moy  nullement  colorée; 
Anchois  vous  en  diray,  par  la  Virge  honorée, 
Veriteit  et  raisons 

Il  n'est  pas  jusqu'au  pape  qni  ne  tombe  sous  ses  criliques.  Au  lieu  de 
nommer,  comme  autrefois,  chanoines  de  S*-Lambert  des  grands  seigneurs 
dont  la  puissante  parenté  illustrait  le  chapitre  et  faisait  respecter  au  loin 
Tautonomie  de  la  principauté,  il  livre  les  prébendes  de  la  cathédrale  aux 
hommes  de  la  plus  basse  extraction  : 

Mains  après  en  y  ot  [à  savoir  :  des  chanoines]  —  dont  fait  à  blastengier 
Li  pape,  quant  à  Liège  vuit  teil  gens  envoiier  — 
Qui  d'on  mot  n'oseroit  reparlcir  i  biergier 
S'ilh  li  fesoit  conlrable  2. 


Adont  ot  S'  Lambert  de  noblez  liwoncheals. 

Qui  ors  sont  devenus  aspis,  ours  et  poreheals. 

Bien  ment  chis  qui  nous  dist  que  gens  sont  tuis  ingals, 

Et  ly  une  et  ly  auUre  sont  trestuit  d'une  metals, 

D'Adan  et  Eve  issus  ^. 

Gomme  on  le  voit,  ce  ne  serait  pas  tout  à  fait  sans  profit  qu'un  lecteur 
entreprenant  parcourrait,  la  plume  à  la  main,  cette  vaste  épopée  pour 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  079. 
*  Ibid.,  t.  m,  p.  485. 
"  Ibid.,  t.  IV,  p.  679. 
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saisir  sur  le  vif  l'état  social  et  les  mœurs  des  Liégeois  au  moyen  âge;  mais, 
il  faut  bien  le  dire,  la  moisson  serait  bien  mince  pour  un  aussi  grand 
labeur. 

Il  est  un  troisième  point  de  vue  sous  lequel  il  faut  envisager  l'œuvre  de 
Jean  d'Outremeuse  :  la  Geste  de  Liège  est  un  monument  littéraire.  Ce  n'est 
pas  que  l'on  se  trouve  en  présence  d'un  poème  remarquable  ni  qu'elle  brille 
par  aucune  des  grandes  qualités  que  l'on  recherche  dans  une  œuvre  de  ce 
genre;  mais  elle  est  la  seule  production  poétique  éclose  au  pays  de  Liège 
pendant  tout  le  moyen  âge,  et  à  ce  titre  on  doit  la  ranger  parmi  les 
documents  les  plus  précieux  de  notse  littérature  nationale  *. 

A  tout  prendre,  Jean  d'Outremeuse,  pour  son  époque,  ne  se  montre  pas 
dénué  de  talent  On  lui  reconnaîtra  d'abord  une  facilité  vraiment  merveil- 
leuse; en  prenant  pour  base  le  premier  livre  de  sa  Geste  de  Liège,  que 
nous  possédons  en  entier,  on  ne  saurait  estimer  à  moins  de  cent  mille  le 
nombre  de  vers  qui  entrèrent  dans  la  composition  des  deux  poèmes  dont 
nous  savons  pertinemment  qu'il  fut  l'auteur.  Il  faut  remarquer  ensuite 
l'habileté  avec  laquelle  il  se  joue  des  dilïicultés  de  la  rime.  La  Geste  se 
composant  de  laisses  ou  strophes  de  vingt-huit  à  trente-deux  vers  alexan- 
drins monorimes  —  terminées  chacune  par  un  demi-vers  qui  appelle  l'as- 
sonance du  couplet  suivant,  —  on  conçoit  la  peine  qu'il  devait  éprouver  à 
plier  sa  phrase  aux  exigences  d'une  rime  tant  de  fois  répétée  et  quelquefois 
très  rare.  Néanmoins,  ses  vers,  que  déparent  seulement  de  nombreuses  che- 
villes, sont  en  général  clairs  et  corrects,  et  expriment  nettement  sa  pensée. 
Il  y  a  plus  :  le  travail  consciencieux  de  l'auteur  est  attesté  par  ce  fait  que 
jamais,  dans  une  strophe,  en  ce  qui  concerne  la  rime,  il  n'emploie  deux 
fois  le  même  mot  dans  le  même  sens. 

La  Geste  peut  encore  être  utile  sous  un  autre  rapport.  OEuvre  d'un  Lié- 

'  Comme  conséquence  de  cette  déclaration  ,  je  dirai  que  la  Geste  de  Liège,  à  mon  avis,  aurait  dû 
être  éditée,  non  par  les  soins  de  la  Commission  royale  d'histoire,  mais  par  ceux  de  la  Commission 
instituée  pour  publier  les  grands  écrivains  nationaux. 
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geois,  d'un  lettré,  écrite  dans  le  dialecte  roman-wallon,  elle  présente  un 
intéressant  et  fécond  sujet  d'études  pour  les  linguistes  '.  Ici  je  n'insiste  pas. 
Mon  savant  confrère  et  ami,  M.  Scheler,  dans  son  Glossaire  philologique  que 
l'Académie  a  inséré  dans  ses  Mémoires  *,  a  examiné  avec  sa  compétence  toute 
spéciale  le  profit  que  le  philologue  peut  tirer  de  la  Geste.  J'ajouterai  seule- 
ment, avec  lui,  que  cette  «  composition  littéraire  représente  en  vives 
couleurs  le  langage  sui  generis  d'un  homme  cultivé  du  XIV«  siècle  qui, 
tout  en  connaissant,  et  même  très  subtilement,  les  lois,  les  allures,  les 
traditions,  et  possédant  toute  la  richesse  vocabulaire  du  bon  parler  fran- 
çais, n'a  pas  su,  ou  n'a  pas  voulu,  dans  la  physionomie  et  l'orthographe  des 
mots  qu'il  emploie,  dans  la  grammaire  à  laquelle  il  les  assujétit,  et  dans 
certaines  expressions,  se  départir  des  habitudes  et  des  idiotismes  de  son 
terroir.  » 

En  somme,  Jean  d'Outremeuse  est  plutôt  un  versificateur  qu'un  poète. 
Ajoutons,  toutefois,  pour  atténuer  nos  critiques,  que  si  la  lecture  de  son 
poème  n'est  pas  attrayante  \  il  faut  moins  s'en  prendre  à  l'auteur  qu'au 
sujet  aride  qu'il  traite;  c'est  une  histoire  rimée  qu'il  a  écrite  et  il  n'aurait 
guère  pu  échapper  à  son  rôle  de  narrateur;  il  avait  une  trop  longue  carrière 

'  ViLLENFAGNE,  dans  SCS  Rechcrchcs,  etc.,  t.  I,  p.  256,  dit  que  Jean  d'Outremeuse  écrivait  le  français 
«  tel  qu'on  le  parlait  alors  à  Liège.  » 
Mémoires  in-4°,  l.  XLIV,  1882. 

'  «  Dans  son  ensemble,  ce  poème  est  dépourvu  de  tout  attrait  et  est  tout  bonnement  d'une  lecture 
fastidieuse. ...  Il  manque  absolument  de  charme  et  n'est  nullement  pourvu  des  qualités  voulues  pour 
offrir  soit  à  l'âme  quelque  récréation,  soit  à  l'esprit  d'utiles  enseignements.  »  A.  Scheler,  La  Geste  de 
Liège,  glossaire  philologique.  En  1857,  M.  A.  Van  Hasselt,  dans  son  Essai  sur  l'histoire  do  la  poésir 
française  en  Belgique,  émettait  ce  jugement  trop  sévère  :  «  Jean  d'Outremeuse  n'était  aucunement 
homme  de  style;  ses  deux  ouvrages  sont  écrits  avec  une  étonnante  lourdeur  et  ne  présentent  aucun 
mérite  littéraire.  Les  vers  se  traînent  avec  une  monotomie  et  une  raideur  dont  il  n'y  a  pas  d'exemple, 
et  vainement  vous  chercheriez  quelque  vague  lueur  de  poésie  dans  cette  nuit  si  lourde  et  si  profonde.  >> 
{Mémoires  in-i"  de  l'Académie,  t.  XIII,  p.  111.)  Cfr.  dans  le  journal  La  Politique,  n°  du  28  novem- 
bre 183S,  un  feuilleton  de  M.  Moulan. 
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à  fournir,  pour  songer  à  semer  sa  route  de  fleurs.  Ce  n'est  que  dans  ses 
descriptions  de  batailles,  et  parfois  dans  ses  dialogues,  qu'il  semble  oublier 
l'étendue  de  sa  tâche.  II  fait  un  véritable  abus  des  premières.  Mais,  en 
même  temps,  on  ne  saurait  s'empêcher  d'admirer  la  vigueur  de  son  esprit, 
l'inépuisable  richesse  de  son  imagination.  C'est  par  centaines  que  les  coups 
d'épée  se  comptent  dans  ces  interminables  combats,  et  néanmoins  ses 
tableaux  sont  toujours  variés  dans  leurs  détails.  Hors  de  là,  il  est  en  géné- 
ral sec,  terne  et  froid.  De  temps  à  autre  —  nous  en  avons  cité  des  exemples 
—  une  expression  vive  et  alerte,  un  trait  piquant  ou  empreint  de  malice  et 
de  gaîté,  «  quelques  vers,  voire  des  couples  entiers  gracieusement  tournés, 
très  réussis  même  de  forme  et  de  fond  »  viennent  rompre  la  monotonie 
du  récit  et  prouver  qu'il  aurait  pu  réussir  dans  d'autres  genres.  Qu'on 
lise,  par  exemple,  ses  charmantes  légendes  de  S*-Théodard  et  des  pommes 
de  S*-Jean  %  et  l'on  sera  frappé  du  sentiment  vrai  qu'il  a  su  y  répandre, 
ainsi  que  de  la  délicatesse  de  son  langage.  Veut-on  la  satire  fine  et  spiri- 
tuellePVoyez  avec  quelle  verve  mordante,  avccquelle  connaissance  du  cœur 
luimain  il  dépeint  l'adresse  des  femmes  pour  attendrir  leurs  amants  sur  le 
point  de  les  abandonner,  et  pour  les  exploiter.  Que  l'on  me  permette,  malgré 
sa  longueur,  de  citer  en  entier  ce  dernier  morceau.  Il  donnera  en  même 
temps  au  lecteur  une  idée  complète  de  la  manière  de  l'auteur. 

Au  dire  du  chroniqueur,  la  conduite  du  clergé,  vers  le  milieu  du  douzième 
siècle,  était  tout  à  fait  scandaleuse.  Sur  l'ordre  du  pape,  quelques  tréfonciers 
renvoyèrent  leurs  concubines  et  l  enoncèrent  «  à  leur  estât  :  » 

Mains  je  clii  vous  cslrine 
Que  la  plus  granl  partie  plus  fors  eus  s'enrachirie; 
Asseis  plus  qu'on  devant  enforcliat  la  rapine. 
Quant  une  pelit  ploroit  Hclon  u  Catherine 
En  disant  :  «  Beauz  doulz  Sire,  le  cuer  trop  raoy  espine 

'  SciiELEit,  ibidem. 

'  Ly  Myrrur,  t.  Il,  pp.  t)!)0  ci  00^2. 
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«  Quant  ensi  me  laireis  cliaitive  et  orphenine 
i>  Vous  avcis  mon  Iionour  qui  me  faisoit  gordine; 
»  Onquc  autre  de  vous  n'amay,  n'en  suy  encline 
»  Ne  jamais  ne  scray;  je  devenray  beghine, 
»  Je  prieray  por  vous.  Las!  que  le  cuer  me  cline 
"  Que  je  me  pars  de  vos.  » 

Ensi  fabloit  cascunne  archidiaque  et  privos, 
Disant  :  «  Sire  loiials,  helas!  que  ferons-nos 
»  Si  je  me  pars  de  vous?  Si  n'en  soies  jalos 
»  Car  je  vous  ay  covent  jà  ne  screis  wihos. 
»  Certes,  la  départie  me  fait  trop  grant  coros; 
»  Onque  Yseut  à  Tristant,  Genevre  à  Lancelos 
»  Ne  furent  si  loyal,  ne  se  firme  propos 
»  N'orent  com  je  seray  et  aray  :  car  sus  tos 
»  Sereis  li  excellens  et  li  plus  vraie  estos 
»  D'avoir  loial  amie,  que  jà  i  tôt  seul  mos 
»  De  nulle  vilonie  qui  valhe  dois  clagos 
»  Ne  serat  dit  de  moy;  tôt  meteray  desoz 
»  Lez  orgeul  que  j'avoie;  et  mez  sanguins  sorcos 
0  Serat  tuis  enmoree  et  aray  courcliiés  gros.  » 
Ensi  disoit  cascunne  al  sien  par  entremos 
Pour  eauz  à  aveugleir;  et  puis  font  mains  soglos 
En  plorant  à  oux  secbc  et  minnant  teil  rigos. 
Et  leur  singnours,  qui  sont  pelis  sage  et  grans  sos, 
Ont  tantoisl  lez  cuers  flaivez,  et  bin  quidcnt  trestos 
Que  veriteit  dient;  adont  est  tôt  desros 
Che  qu'il  orent  covent  à  Dieu  et  tôt  exclos 
De  leur  cuer;  se  dient  :  «  Paies  est  li  escos  ; 
»  Douche  amie  loials,  li  mien  cuers  est  tous  glos 
))  Que  dcmoreis  o  moy,  car  vostre  cuer  raingnos 
»  Ne  poroi-je  lassier  aleir;  jamais  repos 
»  N'averoil  le  mien  cuer  que  je  ne  fusse  cos,  » 
Et  quant  celle  l'entent,  si  se  met  à  genos, 
Disant  :  «  Miez  araeroie  avoir  brisiet  lez  os, 
»  Les  os  mens  tôt  le  cuer,  que  jamais  sus  mon  dos 
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»  Nul  iiutic  liomme  de  vous  portasse,  drois  ne  clos; 
»  Mon  cuer  de  loiialleit  ne  trovereis  rcbos  : 
»  Anchois  niorir  voroie.  » 

Ensi  dient  les  dammez  (por  quoy  le  ccleroie?) 
Et  d'autre  chouse  asscis,  que  bien  racoraptcroie 
Se  ma  droite  maleire  cmpechier  ne  quidoic; 
Mains  cascun  scit  muU  bien  cornent  damme  fiesloie 
Celuy  cuy  elle  plomme,  et  par-desous  se  ploie 
Tant  qu  elle  en  algetleit  et  joweauz  et  mannoic; 
Elle  dist  qu'elle  l'aime,  et  si  vuet  qu'on  l'en  croie. 
Mains  teil  amour  ne  vaut  une  seul  clau  de  coroie; 
Tant  qu'ilh  à  prendre  y  ait,  mainlainront  celle  joie; 
Et  quant  toute  est  alcie  la  gangue,  se  s'aloie 
A  une  aultre  (antoist,  et  si  Ires  bien  s'apoie 
A  sez  bin  disripcir  (n'est  jour  c'on  ne  le  voie). 
Qu'en  la  fin  le  f;iit  [)Ovre,  puis  le  lait  en  la  voie 

Il  reste,  avant  d'aborder  l'examen  de  la  Chronique  en  prose,  à  décrire 
les  manuscrits  connus  de  la  Geste. 

1.  Manuscrit  de  Gerlache.  Volume  petit  in-folio,  de  500  feuillets,  portant 
42  vers  à  la  page  sur  une  seule  colonne.  Le  premier  feuillet  a  été  remplacé 
par  une  copie  plus  moderne  et  très  fautive  ^  Le  dernier  est  lacéré.  L'écri- 
ture est  du  commencement  du  XVI"  siècle.  La  première  lettre  de  chaque 
strophe  est  tracée  à  l'encre  rouge. 

La  couverture,  à  l'intérieur,  porte  la  signature:  B.  de  Crassier  Denin,  1718. 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  fi8'2.  Cette  même  idée  se  trouve  exprimée,  plus  énergiquemcnt  encore,  dans 
cet  autre  passage  : 

a  Ce  est  ly  ars  des  femmes  qui,  si  l'omme  escarpilhe, 
C'on  ne  s'en  puit  partir  de  sa  maie  trawillie; 
N'est  homme,  tant  soit  lierdis,  se  femme  l'agrawilhe , 
Que  jà,  par  medieine  ne  liierbe  de  cortillie 
Se  parle  de  ses  mains.  » 

(Ibidem,  t.  M,  p.  617.) 

-  Voyez  le  Myreur,  t.  1,  p.  î)87,  note  1. 
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Sur  le  troisième  feuillet  de  garde  on  lit  les  deu\  notes  relatives  à  Jean 
d'Outrcmeuse  auxquelles  j'ai  fait  allusion  plus  haut  '. 

Ce  précieux  manuscrit  avait  appartenu  au  savant  baron  de  Crassier.  Il 
figure  dans  le  catalogue;  de  sa  bibliothèque,  vendue  en  1754,  sous  le 
n°  34S8 ,  avec  ce  titre  : 

«  Histoire  de  Liège  en  vieilles  rimes,  depuis  h  fondation  de  Tongre  jiis- 
qu'à  Albert  de  Cuyck,  éoêque  de  Liège.  Un  gros  volume  in-folio.  Celte  his- 
toire est  de  Johan  des  Frez  dit  d'Outre-Meuse,  sentencierde  la  cour  de  Liège, 
et  paroît  être  écrite  du  tems  de  l'autheur.  Le  premier  feuillet  manque.  Il 
est  du  reste  fort  bien  conservé  ^  » 

Le  catalogue  que  j'ai  sous  les  yeux  porte  en  outre  celte  mention,  à  la 
plume  :  «  Vendu  "2,  fl.  10  sous  à  ^1.  de  Gler.  »  Les  livres  du  baron  de  (]ler 
furent,  après  sa  mort,  livrés  aux  enchères'.  C'est  probablement  notre 
manuscrit  qui  Hgure  dans  le  catalogue  de  sa  bibliothèque  sous  le  n"  4754, 
avec  ce  titre:  U Histoire  de  Lihfe  en  vers,  par  Jean  d'Outrenieuse,  in-i". 
On  ne  trouve  pas  le  nom  de  l'acquéreur  dans  le  procès-verbal  de  la  vente. 
II  fut  probablement  acheté  pour  un  membre  de  la  famille  d'Oultremont, 
car,  en  1851,  M.  le  comte  Kmiie  d'Oultremont  de  Warfusée  en  fit  don  à 
M.  le  baron  de  Gerlache  —  qui  devint  dans  la  suite  président  de  la  Cour 
de  cassation  et  de  la  Commission  d'histoire,  —  ainsi  que  le  constate  cette 
inscription  sur  le  même  feuillet  de  garde  :  «  J'ose  me  flatter  que  M.  le 
conseiller  de  Gerlache  daignera  accepter  ce  manuscrit  que  j'ose  pi  endre  la 
confiance  de  lui  offrir  comme  une  faible  marque  de  l'estime  qu'il  m'inspire 

'  Page  VI,  noto.  Ces  deux  notes,  d'une  seule  éeriluro,  sont  copiées  sur  un  petit  morceau  de  papier 
attaché  au  feuillet  du  manuscrit.  Sur  un  autre  billet  lacéré,  également  fî.xé  au  même  feuillet,  en 
dessous  du  jiremier,  se  trouvent  quelques  lignes  de  la  main  de  Le  Fort,  où  il  est  fait  une  distinction 
entre  Johnmtrs  Ullramosanus  orulnr  et  Johannes  Ulfmmosanu.i  poêla. 

'  Cfr  deTheux,  Nouveaux  mélanges  de  Villetifngne ,  p.  tbo. 

'  Le  catalogue  de  celte  bibliothèque  a  été  imprimé  à  Liège  en  Tan  X,  in- H»  de  2Sô  pages.  La  vente 
eut  lieu  le  20  février  1802,  par  le  ministère  du  notaire  Dcjardin,  chez  le  notaire  Bertrand. 
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et  de  la  reconnaissance  que  je  lui  dois  pour  les  services  éminenls  qu'il  a 
rendus  à  la  cause  des  libertés  de  ma  patrie.  Liège,  le  7  mars  1831.  (Signé) 
Le  comte  Emile  d'OulIrcmont.  »  M"«  de  Gerlache,  fdie  de  l'honorable  pré- 
sident, possède  aujourd'hui  ce  manuscrit. 

Il  contient  le  premier  livre  de  la  Geste  tout  entier.  Il  paraît  avoir  été  écrit 
par  la  même  personne,  sauf  peut-être  les  couplets  72  à  I8G;  mais  la  diffé- 
rence d'aspect  pourrait  bien  tenir  à  Tencre. 

La  version  qu'il  nous  donne  ne  i-eproduil  pas  le  texte  original  et  tout  à 
fait  pur  de  Jean  d  Oulremeuse.  Les  négligences  et  les  fautes  de  tout  genre 
y  abondent  ;  presqu'à  chaque  instant  le  vers  pèche  par  la  mesure  ou  par 
la  rime.  Cependant  la  collalion  qui  en  a  été  faite  au  manuscrit  suivant, 
beaucoup  plus  ancien  et  presque  conlemporain  de  l'auteur,  n'a  guère  fourni 
de  variantes.  Ce  qui  est  plus  grave,  c'est  que  le  copiste,  par  scrupule  de 
conscience,  parait  avoir  supprimé  volontairement  certains  passages,  assez 
rares  du  reste     et  d'autie  part,  s'être  permis  des  interpolations 

C'est  ce  manuscrit  qui  a  été  choisi  par  M.  Borgnet  pour  servir  de  base  à 
sa  publication,  probablement  afin  d'avoir  un  texte  plus  uniforme. 

11.  Manuscrit  des  Jésuites  de  Liège.  —  Volume  petit  in-folio,  contenant 
encore  250  feuillets;  quelques-uns  de  ceux  qui  précédaient  le  dernier 
doivent  avoir  disparu  '\  L'écriture  est  de  la  tin  du  XIV"  siècle  ou  du  com- 
mencement du  W'^. 

Ce  manuscrit,  aujourd'hui  conservé  à  la  Bibliothèque  royale  sous  le 
n°  10,989,  provient  de  la  bibliothèque  des  Jésuites  de  Liège,  comme  le 
prouve  cette  note,  écrite  par  une  main  relativement  moderne,  sur  la  marge 
intérieure  du  premier  feuillet  du  texte  :  Coll.  Socielatis  Jesu  Leodii  in 

»  M.  DoRGNET  en  produit  un  exemple,  tome  I,  page  888,  note  9,  dans  un  endroit  où  Jean  d'Outre- 
meuse  s'exprime  très  librement  sur  l'indiscipline  des  Liégeois  à  l'égard  de  la  noblesse  et  du  clergé. 
•  Voyez  t.  I,  p.  617,  note  9;  p.  650,  note  5;  p.  651,  notes  4  et  8. 

»  Voyez  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  d'hisloire,  l'^  série,  t.  XIV,  p.  143;  2«  série, 
t.  11,  p.  85  ;  t.  VIII,  p.  408.  Ly  Myreur,  t.  1,  p.  887,  note  1. 
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Insula.  Ora  pro  P.  A.  Bauchaux,  S.  J.  Au  haut  de  ce  même  teuillel  on  lit  : 
«  En  cestuy  libre  sont  contenue  les  gestes  des  evesques  de  Tongre  et  de 
Liège,  translatées  de  latin  en  franchois,  ordonnée  en  ryme  par  Johan 
d'Oltre-Moese,  clerc  liégeois,  sur  l'an  de  grâce  mil  111°  et  iiij^^.  »  On  y  voit, 
au  dernier  feuillet,  les  noms  de  Jean,  Denis  et  Otton  Sarla,  avec  la 
date  im. 

Le  copiste  de  ce  volume  n'a  pas  eu  les  timidités  de  l'autre,  mais  il  était 
beaucoup  plus  négligent.  11  omet  assez  fréquemment,  sans  s'en  apercevoir, 
un  ou  plusieurs  vers  '.  Il  ne  contient  pas  le  premier  livre  de  la  Geste  en 
entier,  et  s'arrête  à  la  65G«  strophe 

M.  Borgnet  s't  st  servi  de  ce  manuscrit  pour  collationner  le  précédent,  au 
moins  jusqu'au  couplet  128.  Comme  je  viens  de  le  dire,  il  n'a  pas  fourni 
beaucoup  de  meilleures  leçons,  et  c'est  pour  ce  motif  sans  doute  que  mon 
savant  confrère  n'a  pas  jugé  utile  de  poursuivre  plus  loin  sa  comparaison; 
au  moins  n'en  voit-on  aucune  trace. 

m.  Manuscrit  fFachtendonck.  —  Volume  petit  in-folio,  de  229  feuillets 
non  numérotés.  Le  dernier  (peut-être  les  derniers)  manque.  Ecriture  du 
XVI®  siècle.  11  doit  avoir  fait  partie  d'une  copie  de  la  Geste  en  plusieurs 
volumes,  car  on  lit  sur  le  premier  feuillet  :  «  S'ensujt  la  seconde  partie  et 
volumme  de  la  généalogie  avecques  les  gestes  et  faictes  des  ill.  roys  et 
evesques  de  Tongres...,  etc  ,  comme  ci-dessous.  »  Après  avoir  répété  le  pre- 
mier couplet  du  livre  entier:  «  Signours,  ors  cscouteis,  etc.,  »  il  saute  au 

'  Ly  Myrvur,  t.  I,  p.  iîDS,  noie  5;  p.  590,  nnlc  5;  p.  616,  note  b  (cfr  p.  637,  note  7);  p.  627,  note  2. 
Ly  Mf/rciir,  t.  Il,  p  747.  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  d'histoire,  !2«  série,  t.  Il, 
p.  83;  t.  VIIl,  p.  408.  C'est  ce  volume  que  Villcnfagne  [Recherches,  t.  I,  pp.  599-400)  dit  avoir  vu 
chez  les  Jésuites  à  Liège.  11  ajoute  à  la  page  466  ;  »  Il  y  avait  de  fort  bons  livres  dans  cette  bibliothèque, 
la  seule  qui  nous  reste  à  présent.  Mais  les  Français,  dans  les  pr'cmiers  temps  de  leur  séjour  parmi 
nous,  en  ont  enlevé  ce  qu'il  y  avait  de  meilleur,  et  entre  autres  ouvrages,  la  Chronique  en  vers  de 
Jean  d'Outremcuse.  C'est  une  perte  pour  nous  que  celle  de  ce  manuscrit.  »  Cfr.  de  Theux,  Nouveaux 
mélanges  de  Villenfagne,  pp.  150,  24 d. 
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coupit  l  080  c4  6'aiiele  au  boi.*^  '.  Chacjue  couplet  est  precetlé  de  deux  ou 
trois  lignes  en  ioinie  d'analyse. 

Ce  manuscrit,  qui  a  peul-élre  appartenu  au  chanoine  Hernian  de  Wacii- 
lendonck,  do^'en  de  S^-Marlin,  à  Liège,  à  la  fin  du  XV h  siècle,  a  fait  aussi 
partie  de  la  collection  du  baron  de  Crassier.  Voici  comment  il  figure  dans 
son  catalogue  : 

]N"  5477.  «  Seconde  partie  et  vollume  de  la  généalogie,  aveccjue  les  gestes  et 
[aides  des  «7/™'^'*  r^oys,  seigneurs,  princes,  evesques  de  Tongres,  du  Treytz  et 
du  Liège,  avecqne  cheles  fundations  dicelles.  Translatée  du  lutin  en  commun 
lanqaige  liégeois,  et  ossy  ordineit  et  réduites  en  ry  mes  par  un  clcrques  liégeois 
(Jehan  iïOnlremeuse)  ;  encommenchant  cestpresent  seconde  volumeà  Vevesque 
S.  Hubertz,  etc.  In-l'ol.  On  trouve  dans  ce  manuscrit  des  notes  de  la  main 
du  savant  Herman  de  Wachtendonck,  chanoine  de  Liège  qui  y  a  aussi 
designé  d'une  croix  les  endroits  fabuleux,  pour  les  passer  légèrement.  » 
(Vendu    fl.  10  sous.) 

Il  appartient  aujourd'hui  à  M.  le  comte  d'OuItromont  et  figure  dans  la 
bibliothèque  du  château  de  Warfusée  sous  le  n°  45  ^ 

«  .^lallieureusement.  tlit  Borgnet,  cette  copie  n'est  pas  de  la  main 
même  du  savant  Herman  de  Wachtendonck,  et  elle  est  trop  fautive  pour 
qu'on  puisse  en  admettre  le  texte  sans  réserve  Aussi  l'éditeur  ne  s'en  est-il 
pas  servi  pour  collationner  le  manuscrit  de  Gerlache;  il  n'y  a  eu  recours 
que  poui*  suppléer  celui-ci  dans  les  endroits  où  les  feuillets  étaient  déchirés 
ou  perdus 

'  Le  couplet  857  est  inachevé.  Cfr  le  Compte  rendu,  etc.,  2=  série,  t.  VIH,  p.  408. 

^  Ces  notes,  ou  plutôt  ces  corrections,  qui  attestent  une  revision,  se  remarquent  aux  folios  197, 
206  V,  209,  etc.  Cfr  de  Thelx  ,  Nouveaux  mélanges  de  VUlenfagne,  pp.  183,  154. 

'  Ancien  ii»  1.  On  lit  sur  le  feuillet  de  garde  :  *  Liège,  5  mars  1831,  n"  4.  Ce  livre  appartient  au 
comte  Emile  d'Oultremont.  «  Cfr  Bull,  de  la  Soc.  des  bibliophiles  liégeois,  t.  I,  p.  171. 

■*  Ly  Myrciir,  t.  III,  p.  111. 

*  Ibid.,  t.  III,  pp.  411,  412,  420. 
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IV.  Manuscrit  des  Chartreux  de  Liège  '.  —  Volume  de  505  feuillets 
numérotés  et  de  48  autres  non  cotés.  —  De  même  (jue  le  n"  lli,  ce  manu- 
scrit appartient  à  M.  le  comte  d'Oultremont  \  M.  Borgnet  le  découvrit  au 
château  de  VVégimont.  en  ISoO  *.  Sur  la  couverture,  à  l'intérieur,  on  lit 
cette  inscription  tracée  par  la  main  qui  a  écrit  tout  le  volume  :  «  Les  frères 
des  Cliaurtreux,  après  du  Liège,  apartiens  ceste  cronicque.  )>  On  peut 
en  conclure  que  c'est  à  un  moine  du  couvent  de  la  Chartreuse  que  l'on 
doit  cette  copie.  Une  table  servant  à  déterminer  les  phases  de  la  lune  per- 
met de  reporter  à  l'année  1459  l'époque  de  sa  transcription. 

M.  Borgnet  a  longuement  décrit  ce  volume.  En  voici  les  traits  prin- 
cipaux : 

Après  une  table  des  matières  occupant  les  trois  preniiers  feuillets,  vient 
un  résumé,  en  prose,  du  premier  livre  de  la  Geste  *.  Au  folio  160,  on  lit  : 
«  Li  promier  livre  des  coronikcs  de  Tongres  et  de  Liège  fine,  et  li  secon 
commenche  \  »  Ici  se  présente,  en  effet,  à  peu  près  en  entier,  le  deuxième 
livre  de  la  Geste,  sous  forme  de  chronique  rimée,  parfois  entrecoupée  de 
fragments  en  prose.  Ceux-ci,  assez  rares  d'abord,  deviennent  plus  fréquents 
à  mesure  qu'on  approche  de  la  fin  \  Les  vers  se  suivent  sans  aller  à  la 

'  Ce  codex  Psl  appelé  manuscrit  frOullrcmont  »  dans  notre  publiration.  Mais  comme  il  y  a  deux 
manuscrits  de  la  Geste  dans  la  collection  de  M.  le  comte  d'Oultremont,  j'ai  pensé  bien  faire  en  les 
distinguant  ici  par  des  appellations  différentes. 

*  N°  a,  ancien  n"  7.  iM.  Eug.  Poswick  a  décrit  ce  manuscrit  dans  le  BiiUetin  de  la  Société  des  biblio- 
philes liégeois^  t.  I,  p.  169. 

=  Compte  rendu,  etc.,  2'^  série,  t.  VIII,  pp.  395  et  suiv. 

*  Au  folio  66  se  trouve  une  analyse  de  la  Geste  de  Dooti  de  M.iyence  :  «  Chi  commenche  li  histoire 
de  Guis  de  Maienche,  dont  li  noble  Doon  de  Maienche  issit.  »  Chose  singulière,  cet  épisode,  reproduit 
dans  la  Chronique  en  prose,  n'existe  pas  dans  la  Gesle  telle  que  la  fournit  le  manuscrit  de  Gerlache, 
Le  copiste  de  ce  codex  doit  l'avoir  omis  avec  intention, 

*  Cfr  le  Myreur,  t.  V,  p.  583,  note  2. 

°  Voyez  ce  que  j'ai  dit  plus  haut,  p.  xxxiii,  et  cfr  le  Myreur,  t.  V,  p.  691,  note  7.  —  La  fin  du 
livre  est  en  prose  et  fort  écourtée.  (Voyez  le  Myreur,  t.  VI,  p.  69'i,  note  5.) 
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ligne,  niais  ordinairement  la  première  lettre  de  chaque  vers  est  tracée  en 
initiale;  quand  elle  ne  l'est  pas,  le  retour  de  la  rime  indique  seul  la  divi- 
sion. 

Tout  imparfait  qu'il  est,  c'est  le  texte  de  ce  manuscrit  qui  a  servi  de 
base  pour  la  publication  du  deuxième  livre  de  la  Geste.  Il  présente,  vers  le 
conmiencement,  une  lacune  considérable  qu'il  a  fallu  combler  avec  le 
numéro  suivant,  de  même  qu'une  autre  à  l'année  1274. 

!.e  codex  se  termine  par  trois  petites  poésies  détachées,  en  vers  de  huit 
syllabes,  que  j'ai  publiées  et  par  d'autres  pièces  étrangères  à  l'histoire 
de  Liège  ^ 

Herman  de  Wachtendonck  avait  extrait  de  ce  volume  l'épisode  relatif  à 
la  mort  du  duc  Henri  b"^  de  Brabant,  pour  l'insérer  dans  un  recueil  de 
documents  aujourd'hui  conservé  à  la  Bibliothèque  royale  sous  le 
n'^  i456o 

V.  Manuscrit  Fan  Hulthem.  —  Volume  petit  in-folio  de  131  feuillets. 
Les  folios  65,  94,  103  et  119  manquent.  Les  numéros  des  feuillets,  les 
initiales  des  paragraphes,  les  en-têtes,  les  manchettes  sont  tracés  à  l'encre 
rouge.  Les  dates  et  les  chiffres  sont  soulignés  de  même.  Les  majuscules 
initiales  des  phrases  sont  barrées  d'un  trait  rouge.  Ecriture  du  commence- 
ment du  XV*^  siècle. 

Les  vers  ne  sont  pas  alignés  comme  de  nos  jouis;  ils  se  distinguent  par 

'  Ly  Myreur,  t.  VI,  pp.  C9'J-70'J. 

-  M.  BoiiGNEï  en  a  donné  le  dclail  dans  le  Compte  rendu,  etc.,  2=  série,  t.  VIII,  pp.  409-407.  Les 
folios  199  et  200  fournissent  aussi  des  pièces  de  vei's  étrangères  à  la  Geste.  (Voyez  le  Myreur,  t.  X, 
p.  G52,  noie  i,  cl  cfr  ci-dessus,  p,  xii.) 

"  Fol.  b-4  :  «  Récit  en  vers  françois  de  la  mort  de  Henri  I,  duc  de  Brabant,  en  1233.  "  A  la  fin  on 
litl  0  Extrait  liors  d'un  vieux  coronicque  appartenant  aux  frères  Ciiarlreux,  près  de  Liègs.  Je  pense 
que  ce  soit  de  Jehan  d'Oulremeuse,  poète.  »  Cet  épisode,  qui  figure  dans  notre  publication  (t  V,  p.  029), 
avait  été  publié  par  M.  de  Ram  dans  le  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  d'histoire,  2«  série, 
l.  II,  p.  83.  (Cfr  ibidem,  1"  série,  t.  XIV,  p.  Ii3;  2«  série,  t.  VIII,  p.  40,),  et  le  Myreur,  t.  V,  p.  o82, 
note  I.) 
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la  rime  el  par  un  trait  vertical  en  rouge  traversant  la  première  lettre  de 
chacun  d'eux. 

Ce  manuscrit  avait  appartenu  à  J.-B.  Verdussen,  échevin  d'Anvers;  ce 
savant  amateur  de  livres,  mort  le  15  octobre  1773,  avait  écrit  la  note  sui- 
vante sur  le  verso  du  troisième  feuillet  de  garde  :  a  Clionicon  hoc 
ms  Joannis  Pretz,  Joannis  Ullramosani  dicti,  quod  scriptiim  est  anno  14^5, 
olim  fuit  in  abbatia  S*''-Salvatoris,  teste  Christ.  Butkenio  in  fine  tomi  primi 
operum.  Vide  Bibliolhecam  scriptorum  leodiensium  manuscriptani , 
fol.  223  '.  ')  Il  passa  ensuite  aux  mains  de  M.  Ant.  Nuewens,  dont  les 
livres  furent  vendus  à  Bruxelles  en  181 1.  M.  Van  Hullhem  Tacheta  et  nota 
ce  fait  sur  un  feuillet  ajouté  au  commencement  du  volume,  avec  la  signa- 
ture C.  V.  H.  Il  fait  aujourd'hui  partie  de  la  Bibliothèque  royale,  où  il 
porte  le  n°  1721)0  \ 

Le  texte  est  précédé  d'une  table  des  matières  remplissant  quatre  feuillets 
et  en  tête  de  laquelle  on  lit  : 

«  Chy-apres  sont,  en  ce  presens  table,  les  hystoires  et  mateir  qui  se  con- 
tinent en  ches  presens  libre,  exstrait  fours  des  libres  et  coronike  de 
maistre  Johans  d'Oultremouse,  clerc  ligois  (proiiés  pour  ly),  faisans  men- 
cion  des  fundemens  de  Romme,  de  Tongre,  de  Liège,  des  engliese  et  de 
piusseurs  aultres  fais  qui  advenus  sont  de  temps  anchinement  passeit,  en 
alcune  partie  des  mateires  substanchieuz,  et  nient  tout,  por  cause  de  brif- 
teit,  très  grandement;  mais  qui  plus  grandement  et  clerement  en  vorat 
savoir,  si  voise  à  ses  libres  et  coronike,  et  là  troverat  plus  substanchieuse- 
ment  et  plus  noblement  declareit.  Et  atïin  que  nous  nepuissons,  par  nostre 
simpleche,  ablameir  sa  noble  detlier  et  les  trois  libres  trop  abriveir,  si 
nous  en  escusons,  afiln  que  nous  n'en  ayons  ne  pechiet  ne  blamme,  portant 
que  piusseurs  matteir  nous  en  avons  pris,  l'un  devant,  l'autre  derier,  et  l'autre 

*  Cette  Bibliographie  liégeoise  est  le  manuscrit  de  Van  der  Mcere.  Cfr  ci-dessus,  p.  i,  note  1. 
"  Il  figure  dans  le  Catalogue  Van  Hulthem  sous  le  n"  778  du  t.  VI. 
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moiien.  S'at  esleit  escript  et  copiet,  ensi  que  chi-apres  seirat  doclareit.  cieile 
main  Johan  de  Bokeleir,  clerc  délie  Magdalene  sour  ,\lerchoul,  al  proiier 
et  requeste  de  Masson  Kokeaul,  li  niangon,  cilain  de  Liège,  en  l'an  de  grasce 
mille  quatre  cens  XXIll,  commenchiet  le  xvii"  jour  del  mois  de  may. 
Proiiés  pour  eaux  dois  '.  » 

Celle  note  nous  fait  connaître,  à  la  fois,  l'âge  du  manuscrit  :  1423:  le 
nom  du  copiste  :  un  clerc  du  nom  de  Jean  Bokeleir;  et  celui  de  l'amateur 
pour  lequel  il  était  écrit  :  Masson  Kokeaul,  boucher  de  Liège.  Elle  nous 
apprend  aussi  que,  pour  cause  de  bi  ièvelé,  il  ne  contient  que  des  extraits 
des  trois  livres  de  la  Geste,  entrecoupés  d'analyses  en  prose  \ 

Les  folios  1  à  55  se  rappoi  lent  au  premier  livre;  celte  partie  contient 
beaucoup  de  prose  et  peu  de  vers  les  folios  d3  à  104,  comprenant  des 
parties  du  deuxième  livre,  renferment  heureusement  des  extraits  rimes  beau- 
coup plus  nombreux,  et  ont  permis  non  seulement  de  collationner  un 
grand  nondjf  e  de  passages  du  manuscrit  des  Chartreux  *,  mais  encore  de 
combler  souvent  ses  lacunes  \  notamment  celles  du  commencement  de 
ce  livre  "  et  de  l'année  1574     et  aussi  d'achever  tant  bien  que  mal  cette 

'  Le  cof)islo  s'exprime  à  peu  près  de  la  même  manière  au  commencement  du  deuxième  livre. 
Voyez  Ly  Myrenr,  t.  V,  p.  îj8ô. 

-  Voyez  Compte  rrndu,c:{c..  2»  série,  f.  VIII,  p.  409. 

°  Les  couplets  923  à  93G  du  premier  livre  (fol.  1 10  à  117  du  manuscrit)  correspondent  à  l'imprimé, 
t.  ni,  pp.  f)0'2  à  Si.*).  M.  Borgnet  ne  les  a  pas  collationnés.  Puis  viennent  une  lettre  du  13  décembre 
1598,  relative  à  la  juridiction  du  tribunal  de  la  pais;  fol.  123-128,  la  Bataille  des  vices  et  des 
vertus,  etc. 

Voyez  deux  exemples  des  variantes  importantes  qu  il  donne,  dans  le  Myrcur,  t.  V,  pp.  (540  et  017. 

'  Voyez  Ly  Myreur,  t.  V,  p.  S93,  notes;  p.  .')96,  note  5;  p.  614,  note  2;  p.  (518,  note  2;  p.  C2I, 
note  2;  p.  G28,  note  4;  t.  V[,  p.  640,  note  M;  p.  CSb,  note  12;  p.  666,  note  1  ;  p.  673,  note  U  ;  p.  677, 
note  14,  etc.  Plusieurs  passages  à  snp|)léer  étaient  si  incomplets  que  M.  Borgnet  n'a  pas  cru  devoir 
les  rejiroduwc.  (Voyez  ibidem,  t.  V,  p.  652,  note  4;  p.  655,  noie  4  ;  t.  VI,  p.  610,  note  H.) 

"  Ly  Myrenr,  t.  V,  pp.  îi85  (voir  la  note  1)  à  5)88  (voir  la  note  5). 

1  Ibidem,  1.  V,  p.  661,  note  îi. 
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partie  du  poème  '.  Enfin,  les  folios  iOi  à  110  donnent  quelques  fragments 
du  troisième  livre,  les  seuls  que  l'on  connaisse  *.  J'ai  dit  plus  haut  '  dans 
quel  déplorable  état  le  copiste  de  ce  manuscrit  nous  a  transmis  le  texte  de 
Jean  d'Outremeuse. 

VI.  Manuscrit  de  Gilles  die  f^oecht.  —  Les  52^0  premiers  vers  de  la 
Geste  se  trouvent  dans  un  manuscrit  de  l'abbaye  d'Averbode  D'après  un 
extrait  que  j'ai  sous  les  yeux,  ils  sont  fort  maltraités,  et  néanmoins  pré- 
sentent quelques  variantes  qu'il  aurait  été  utile  de  faire  connaître.  M.  Bor- 
gnet  n'a  pas  cru  devoir  y  avoir  égard  parce  que  c'est  une  copie  faite  dans 
la  première  moitié  du  XVII*  siècle  par  un  proviseur  de  l'abbaye,  nommé 
Gilles  die  Voecht  \ 

\  \\.  Manuscrit  Barrois.  —  :VI.  Borgnet  cite  "  une  chronique  métrique  de 
Jean  d'Outremeuse  qui,  de  la  bibliothèque  Barrois,  à  Paris,  a  passé  en 
4848  dans  celle  de  lord  Ashburnam,  en  Angleterre,  où  elle  porte  le  n"  499  \ 
«  A  en  juger,  dit-il,  par  les  premiers  vers  qui  sont  inscrits  au  catalogue 

'  Ly  Mtjrour,  t.  VI,  p.  694,  note  5. 

-  Ibidem,  t.  VI,  p.  6i)o.  Au  fol.  107  v  est  écrit  :  ^<  Augustin  Wariti,  l  'rlô.  » 
^  Page  XXXV. 

Ils  oceupent  les  C2  premières  pages  du  volume  Vlll  de  la  collection  de  (jiiles  die  Voecht.  Voy.  le 
rapport  de  M.  Borgnet  dans  les  HiiHclins  de  la  Commission  d'idsloivc,     série,  I.  Vlll,  p.  417. 

'  \ o\r  ibident ,  pp.  411-4l2.  51.  d'Iloop  parle  de  Jean  d'Outremeuse  d'après  un  manuscrit  (en 
prose?)  de  l'abbaye  d'Averbode,  intitulé  :  i<  La  chronique  de  mailre  Jehan  d'Outremeuse,  né  en 
1558,  un  des  commis  de  l'cvêquc  à  faire  l'enquête  conire  les  échevins  de  Liège.  »  (bulletins  de  la 
Commission  d'histoire,  l'"  séiie,  t.  Il,  p.  7Î>.)  Je  ne  connais  pas  ce  manuscrit. 

'  Compte  rendu,  etc.,  5'=  série,  t.  X,  p.  213. 

'  C'est  le  litre  que  lui  donne  le  catalogue  Barrois;  mais,  d'après  une  note  de  M.  le  baron  Kervyn , 
ce  manuscrit  porte  l'intitule  suivant  ;  Chronique  rimée  par  un  clerc  liégeois,  traduit  du  latin,  liîBO, 
in-fol.  de  195  feuillets,  écriture  du  XVI''  siècle.  Il  appartenait  en  1053  à  «Antoine,  vestis  de  FIcron.  » 
Suivant  M.  Vasse,  Au  sujet  de  la  publication  .  .  .  de  Jean  d'Outremeuse,  p.  7,  ce  volume  aurait  été 
vendu  à  M.  Barrois  par  M.  Éd.  Lavalleye,  de  Liège. 

*  Catalogue  of  the  manuscripls  al  Ashburnham  Place,  part  tlie  second,  comprising  a  collection  for- 
mey  by  Mons.  J.  liarrois. 
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Ëarrois,  c'est  bien  la  Geste  de  Liège;  mais  elle  s'arrête  à  S*-Hubert  et  com- 
piend  par  conséquent  à  peine  le  quart  du  premier  livre  contenu  à  peu 
près  '  en  entier  dans  le  \olume  de  i\l.  de  Gerlache.  »  JNotre  savant  confrère 
n'a  pu  en  obtenir  la  communication. 

We  serait-ce  pas  là  le  tome  premier  de  la  copie  en  plusieurs  volumes  dont 
le  deuxième  figure  ci-dessus  sous  le  n°  III  ?  (>ela  me  parait  d'autant  plus  pro- 
bable que  dans  une  sorte  d'intitulé  on  lit:  «  La  chronique  métrique.  ..  ordy- 
neit  en  quatre  partie,  dont  chest  premier  partie  ou  volume  ne  faict  sinon 
mention  depuis  1  institution  de  la  noble  citeil  de  Tongre  jusques  à  la 
édification  et  institution  de  la  citeit  de  Liège,  asçavoir  du  temps  sainct 
Hubert,  etc.  » 

VIIL  Manuscrit  Laufjius.  —  C'est  le  n"  47  de  la  riche  bibliothèque  du 
comte  d'Oultremont,  à  Warl'usée  ^  Le  baron  de  Villenfagne  dit  qu'il  avait 
appartenu  à  M.  de  Libotton.  et  que  le  doyen  Devaux  en  avait  transcrit  quel- 
ques vers  dans  ses  recueils  On  y  trouve  des  fragments  peu  importants 
de  la  Geste  : 

Fol.  19,  douze  vers  concernant  St-Hubert  : 

En  ce  temps  S'-Iiubei't,  qui  a  la  barbe  grise,  etc.; 

Fol.  3î2  v  et  55.  Liste  des  chanoines  de  Liège  sous  l'évêque  Richer, 
soixante-neuf  vers  : 

Or,  oyés  les  canones  dont  j'ai  parié  dessus,  etc.; 

Fol.  H6.  Fondation  de  l'église  S*«-Gatherine,  en  948,  seize  vers  . 
Tanlost  un  an  après  un  homme  de  grand  espoir,  etc.; 

'  Il  faut  supprimer  les  mots  à  peu  près. 
Ancien  n"  5.  Il  a  été  décrit  par  M.  Poswick  dans  !e  Bull,  des  bibliophiles  liégeois,  t.  1,  p.  17:2. 

^  NoHv.  mcl.  du  baron  de  Villenfayne,  p  157.  Les  manuscrits  du  doyen  Devaux,  achètes  à  la  vente 
Lavalleye,  sont  actuellement  conservés  à  la  bibliothèque  de  l'Université  de  Liège.  La  table  des  matières 
en  a  été  publiée  dans  le  Calulogite  des  manuscrils  de  cet  établissi;mcnt,  [)p.  39o  et  suiv. 


liSTKODUCTlOrS. 


LXXXIII 


Fol.  i  l  H.  Fondation  de  S^-Georges  en  Féronslrée,  en  i)50,  dix-sepl  vers  : 
Adont  asloit  à  Liège  une  chevalier  adroit,  etc.; 

Fol.  174  v».  Fondation  de  l'abbaye  de  S'-Gilles,  en  9G8,  cinquante-huit 
vers  : 

Apres  que  saint  Noger,  ciiy  arme  soit  savcc,  etc. 

IX.  Manuscrit  Corlenback.  —  Le  manuscrit  n"  9  de  la  même  biblio- 
thèque, écrit  au  XVll*'  siècle,  en  partie  par  Simon  Abry,  contient  au  fol.  109 
la  description  du  tournoi  de  Huy  en  819'  (soixante-sept  vers),  et  au 
fol.  109  la  liste  des  comtes  et  chevaliers  qui  suivirent  l'évêque  Obert  au 
siège  de  Milan  en  1H2  (vingt-sept  vers). 

Il  porte  à  l'intérieur,  sur  la  couverture,  ce  simple  nom  CorlembaclU  ^ 

X.  Manuscrit  de  Paris.  —  Dans  le  rapport  que  M.  Borgnet  présenta  à 
la  Commission  royale  d'histoire,  en  1856,  pour  exposer  les  éléments  dont 
il  pouvait  disposer  en  entreprenant  sa  publication,  il  parle  d  un  manuscrit 
de  la  Geste  conservé  à  la  Bibliothèque  nationale,  à  Paris  ^  Il  n'en  a  plus 
été  question  depuis;  probablement,  après  l'avoir  examiné,  notre  confrère 
aura  jugé  qu'il  ne  pouvait  en  tirer  aucun  parti.  Il  s'agit  peut-être  du  n"  284 
du  Catalogue  des  manuscrits  français  de  la  Belgique  du  dépôt  national 
littéraire  aux  ci-devant  Cordeliers,  dont  voici  le  titre  :  «  Gestes  des 
évêques  de  Fongres  et  de  Liège,  traduites  du  latin  en  rimes  françaises  par 
Jean  d'Ottre-Moese  {sic\  clerc  liégeois,  en  1380.  Pap.,  litt.  gr.,  p..  fol.  B 
et  V  *.  »  Celui-ci,  à  son  tour,  paraît  répondre  à  cette  autre  indication 
que  je  trouve  dans  un  livre  intitulé  :  Bibliothèque  protijpographique,  ou 

'  VlLLE^FAG^E,  dans  ses  Rcdicrchcs,  etc.,  t.  I,  p.  400,  dit  que  Mciiclricr  a  public  celte  dcscriplioii 
du  tournoi  de  Huy  dans  son  Jrl  du  6/aso7*  ou  origine  des  armoiries ,  pp.  582  et  suiv. 

^  II  a  été  décrit  dans  le  Bull,  de  la  Soc.  des  bibliophiles  liégeois,  t.  I,  p.  00. 

'  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  d'histoire,  2=  sci'ie,  t.  VIII,  p.  408. 

*  Ce  manuscrit  est  signalé  dans  le  CoHi/j^ermdtt,  etc.,  1"  série,  t.  Il,  p.  167.  Je  regrette  de  n'avoir 
pu  aller  l'examiner  à  mon  tour  à  Paris. 


LXXXIV 


liMRODUGTION. 


librairies  du  fils  du  roi  Jean,  etc.  Paris,  1830,  in-4°  '.  A  la  page  517  se 
trou\e  un  appendice  portant  pour  litre  :  Ouvrages  qui,  d'après  les 
extraits  d'Achille  Godefroy  et  les  Notices  rédigées  en  '17 48  et  il 96,  ensuite 
des  deux  réceptions  à  Paris,  ou  suivant  leurs  textes,  faisaient  partie  des 
Librairies  de  Bourgogne,  sans  néanmoins  se  trouver  dans  les  inventaires, 
pages  31 4-334.  Sous  le  n"  2253  figure  le  volume  suivant  :  «  Gestes  des 
évéques  de  Tongies  et  de  Liège,  traduits  du  latin  en  rimes  par  Jehan 
d'Oultre-Moese,  clerc  liégeois,  en  1580,  et  continues  par  Jean  Stavelot. 
Petit  in-folio  sur  papier,  » 

On  ne  peut  s  empêcher  de  remarquer  que  le  titre  et  ia  description  de  ce 
manuscrit  présentent  une  certaine  analogie  avec  le  n"  10989  de  la  Biblio- 
thèque royale  (n°  II  ci-dessus). 

XL  Manuscrit  d'Oda  de  Sauheid.  —  Dans  le  catalogue  des  livres  du 
baron  de  Crassier  figure  un  manuscrit  ainsi  décrit  : 

((  i\°  54()3.  Chronique  de  Liège  (en  vers),  par  Johan  d  Outremeuse, 
depuis  l'an  825  jusqu'à  1200.  Copié  et  escril  par  sœiire  Oude  de  Saweheyl, 
religieuse  carmélite,  l'an  1475.  ln-4°.  Vendu  5  fl.  10  sous  à  M.  Closket  \  » 

Ce  manuscrit  pourrait  bien  être  le  même  que  celui  qui  figure  dans  le 
catalogue  de  la  bibliothèque  du  baron  de  Cler  sous  le  n"  4760  : 

«  Histoire  de  Liège  en  vers,  supposée  de  Jean  d'Outremeuse,  in-4''. 
Adjugé  à  M.  Danlhine.  » 

J'ignore  ce  qu'il  est  devenu. 

Signalons  encore  quelques  recueils  qui  se  rapportent  à  la  Geste. 
11  y  a  d'abord  le  manuscrit  de  Rocroi,  gr.  in-fol.  à  2  colonnes,  qui  com- 
mence à  la  fondation  de  Tongres  et  s'arrête  à  Tannée  1559  \  Il  a  été  écrit  par 

'  L:i  bibliothèque  du  Musée  de  Namur  possède  cet  ouvrage. 

2  Cfr  DE  TnEux,  Nuiiv.  mél.  de  Villenfagne ,  p.  153.  Villcnfagne  dit:  »  Elle  a  juge  à  propos  de  ne 
pas  copier  les  fables  iuveulces  sur  les  premiers  temps  de  la  ftindation  de  ïongres,  et  elle  a  bien  fait.  » 

*  M.  Borgnel  en  a  donné  la  descriptiou  {Compte  rendu  des  séances  de  la  Commis,  d'histoire,  5<^  série, 
t.  VI,  pp.  12,  23!),  iiTy).  Il  apparlient  à  M.  Lalouetle,  receveur  des  contributions  à  Rocroi. 
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Arnoul  de  Fumalle.  qui  vivait  au  milieu  du  XV"  siècle  à  l'hôpital  S*-Jacques, 
à  Namur,  et  qui  vendit  ensuite  son  manuscrit  à  Guillaume  de  Vaulx.  Il  n'est 
pas  douteux  que  le  travail  auquel  s'est  appliqué  Arnould  de  Fumalle  a  été 
de  mettre  en  prose  la  Geste  de  Liège,  tout  au  moins  pour  le  commencement 
de  son  œuvre.  On  n'oserait  dire  qu'il  a  suivi  ce  système  jusqu'en  l'an  1399  ; 
i'élat  fragmentaire  dans  lequel  nous  est  parvenu  le  troisième  livre  de  la 
Geste  ne  permet  pas  de  s'en  assurer.  Toutefois,  c'est  probable.  Dans  tons 
les  cas,  il  ne  pouvait  être  d'aucune  utilité  pour  la  restitution  du  texte  du 
poème  II  faut  noter  cette  particularité  qu'il  place  la  fin  du  1er  Hvre  à  l'an- 
née 824  après  le  départ  d'Ogier  pour  sa  retraite  de  Mont-Odile  '  :  «  Icy  fine 
le  premier  livres  des  Gestes.  » 

On  doit  rapprocher  de  ce  codex  le  manuscrit  n»  46  de  la  Bibliothèque  du 
comte  d'Oultremont  de  Warfusée,  gr  in-fol.  à  2  colonnes,  également  écrit  à 
Namur  et  commençant  aussi  à  la  fondation  de  Tongres.  Seulement  il  est 
plus  ancien  et  s'arrête  à  l'année  1429,  époque  à  laquelle  il  paraît  avoir  été 
exécuté.  Je  suis  disposé  à  croire  que  l'écrivain  du  volume  précédent,  Arnoul 
de  Fumalle,  n'a  fait  que  transcrire  celui-ci,  sauf  à  le  continuer.  En  effet, 
nous  trouvons,  au  même  endroit  et  dans  les  mêmes  termes,  l'indication  de 
la  fin  du  premier  livre  de  la  Geste  et  les  autres  particularités  qui  caracté- 
risent le  manuscrit  de  Rocroi. 

Le  manuscrit  n"  48  de  la  même  Bibliothèque,  écrit  par  le  chanoine 
Van  den  Berch  et  intitulé  La  grande  chronique  des  Chartreux  \  un  autre 
que  possède  M.  de  Theux  %  et  enfin  un  troisième  appartenant  à  lord  Ash- 

'  C'est-à-dire  apiès  la  strophe  DCLXX.  (Voir  Ltj  Myrvur,  t.  Il,  p.  7oâ.) 

^  M.  Borgiiet  "ait  tnentioii  de  la  grande  clironiquc  des  Chartreux  dans  un  de  s  s  rapports.  (Voir  !e 
Compte  rendu  des  séances  de  la  Commis.  d'Inst.,  2"  série,  t.  VIII,  p.  596.)  Elle  comprend  150  feuillets 
et  va  de  l'année  d09J  à  1506.  (Cfr  Bull,  des  bibliopliiles  liégeois,  t.  I,  p.  175.) 

^  Voy.  DE  Theux,  Nouveaux  mélanges  de  Villcnfagne,  p.  149,  note  2.  Ce  manuscrit  avait  été  acheié^r- 
par  Polain,  pour  50  frmcs,  à  la  vente  Lesoinne  (faite  le  16  novembre  1840  par  le  notaire  Renoz),  où 
il  figurait  sous  le  n»  1598  du  catalogue.  Polain  l'a  cédé  à  M.  de  Theux.  (Voir  Capitai.ne,  yd  propos  d'un 
manuscrit  de  Jean  d'Outremeuse,  dans  le  Bulletin  de  bibliop/iilc  belge,  t.  XII,  p.  169.) 
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burnam  sont  aussi,  selon  moi,  non  pas  des  résumés  du  Mijreur  des  histors, 
mais  des  réductions  en  prose  de  la  Geste  '.  Ce  dernier  codex  ayant  été 
signalé  par  ^1.  A.  Vasse  ^  la  Commission  d'histoire  fit  faire  auprès  du  pro- 
priétaire des  démarches  par  M.  Ern.  Van  Bruyssel ,  puis  par  MM.  Van  de 
Weyer  et  Georges  Lcevvis  pour  en  obtenir  la  communication  ou  l'inspec- 
tion. Elles  restèrent  infructueuses'.  Plus  tard,  M.  le  baron  Kervyn  de  Let- 
tenhove,  ayant  été  autorise  à  compulser  les  manuscrits  de  lord  Ashburnam, 
envoya  à  )L  Borgnet  la  description  d'une  autre  chronique  de  Jean  d'Outre- 
meuse,  dont  il  ne  donne  pas  le  titre,  mais  qui  porte  le  n°  3i7.  C'est  un 
manuscrit  de  257  feuillets,  à  deux  colonnes,  d'une  écriture  du  XVI^  siècle, 
et  s'arrêlant  à  l'année  1399.  A  la  dernière  page  on  lit  :  «  Nota  que  le  sou- 
vent dit  maistre  Jehan  d'Oultremeuse  ne  fist  plus  avant  de  cestes  présentes 
chroniques  :  ne  sçay  si  il  mourut  en  ce  temps.  » 

(Jette  revue  permet  d'alfirmer  que  les  manuscrits  de  la  Geste  de  Liège 
n  étaient  pas  extrêmement  r  ares.  Je  ne  connais  cependant  qu'un  seul  auteur 
~  outre  Ménétrier,  cité  plus  haut  —  qui  en  ait  reproduit  des  passages; 
c'est  Mélart.  Ils  figurent  aux  pages  6,  48,  50,  72  et  7.3  de  son  Histoire  de 
la  ville  et  chasteau  de  Huy,  Liège,  i64i.  I^e  premier  est  tiré  du  couplet 
675  *  et  nous  révèle  l'omission,  dans  le  manuscrit  de  Gerlache,  d'un  vers 
que  je  reproduis  ci-après  en  caractère  italique  : 

'  Longtemps,  entraîne  |»ar  l'opinion  de  tous  les  biijlingraplies,  j'avais  cru  que  les  chroniques 
vulgaires  qui  portent  le  nom  de  Jean  d'Oulrcmeusc  étaient  des  abroges  du  Myreur.  Un  examen  attentif 
nfa  fait  penser  autrement.  Les  détails  qu'on  vient  de  lire  doivent  avoir  convaincu  le  lecteur.  S'il 
fallait  une  preuve  de  plus,  je  la  trouve  dans  la  présence  de  la  Geste  de  Jean  de  Lanson,  réduite  en 
prose,  dans  la  clironique  qui  figure  ci-dessus  sous  le  n"  IV.  Ce  poème,  nous  l'avons  dit,  ne  se  trouve 
j)as  dans  le  Myreur.  Cfr  ci-dessus,  p.  xiv. 

■  Il  avait  appartenu  à  M.  Lavallcye,  puis  à  M.  Barrois.  Il  est  indiqué  comme  suit  dans  le  catalogue 
Barrois  :  «  La  vraie  histoire  cl  croîiicque  de  Lièf/e  par  Jean  d'Outrcmeusc,  avec  supplément  jusqu'en 
1419,  manuscrit  du  XVII«  siècle,  in-folio  de  516  feuillets.  «  (Voy.  le  Compte  rendu  des  séances  de  la 
Commission  d'histoire,  3«  série,  t.  X,  p.  213.) 

'  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire,  5"=  série,  t.  il,  p.  H9;  t.  IX,  p.  420. 

*  Ly  Myreur,  t.  Il,  p  755. 


IISTRODUCnON. 


LXXXVM 


A  ccl  lemps  vint  à  Liège  une  chevalier  gentis 
Qui  Robert  fut  nommeil;  son  peire  fut  Thyris, 
Li  sire  de  Rticlnnt,  rte  ' . 

Suivant  Mélart,  un  autre  vers  aurait  encore  été  omis,  plus  loin,  dans  la 
même  strophe  : 

Li  une  ot  nom  Ogier  et  Hozemont  ot  chis, 
Et  fut  conta  de  Huy  après,  par  S^-Denis  ! 
Li  autre  ot  nom  Radnt. 

Quatre  vers  cités  à  la  page  6  et  trois  à  la  page  48  appartiennent  à  ia 
strophe  719.  En  les  comparant  entre  eux,  puis  avec  ceux  de  notre  édili<>ii. 
on  reste  convaincu  que  l'anteui'  de  l'Histoire  de  Huy  a  singulièrement  use 
de  la  permission  de  ciler  des  textes.  Voici  les  vers  qu'il  reproduit  : 

Page  (î.    Et  Gaiffroi  fut  cinquième  (comte), 

Qui  XVI  ans  gouverna  Huoys  fort  profitable. 
Puis  vint  Johan  Desprez,  qui  fut  son  fils  feable  : 
Chys  fut  sixième  comte. 

Page  48.    L'an  neuf  cent  et  deux  meurt  Gaufroi  le  honnorablc, 
Qui  saise  ans  gouverna  Huyois,  fort  bien  duisable; 
El  fut  cinquième  comte. 

Au  lieu  de  cela,  voici  ce  qui  se  trouve  dans  notre  texte  : 

Car  cel  an  meismes  morul  Gaufrois  iy  honorable, 
Qui  fut  contes  de  Huy  et  à  cel  temps  regnable; 
Et  astoit  ly  V"'^ 

Puis,  dix  vers  plus  loin  : 

'  Le  collationnement  des  deux  textes  fournit  quelques  variantes,  iiotanmiciU  Tliursoii  au  Wvw 
Carsonde.  La  confusion  entre  le  c  et  le  <  est  fréquente  dans  toutes  les  copies  de  Jean  d'Oulrerneusc, 
et  j'incline  à  croire  que,  dans  l'écriture  originale,  ces  deux  lettres  n'étaient  pas  très  distinctes. 
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Et  Gaufrnit  fut  V""",  que  j'iiy  csloit  disabic, 
Qui  XVI  uns  govciTial  Huyois  les  criminablcs. 
Puis  vint  Jolian  des  Prcis,  qui  fut  ses  fils  feable; 
Cliis  fut  Vl"^  coûtes  '. 

Les  vers  de  la  page  50  sont  empruntés  au  couplet  728.  Ici  encore,  Mélart 
a  altéré  son  modèle  d'une  façon  scandaleuse.  Mais  on  s'aperçoit  que  la  copie 
qu'il  avait  sous  les  yeux  contenait  un  meilleur  texte  que  celui  du  manu- 
scrit de  Gerlaclie.  Ganors,  au  vers  121800,  est  préférable  à  Gauvre; 
feranf,  au  vers  21^05,  vaut  mieux  que  erant  ;  et  e inhalant,  au  vers  21812, 
est  une  meilleure  leçon  que  abbalant  '\ 

Le  passage  de  la  page  72  appartient  à  la  strophe  896,  et  celui  de  la 
page  75  à  la  strophe  897.  Ils  donnent  lieu  à  des  remarques  analogues  et 
nous  font  notamment,  au  vers  27275,  préférer  griseals  à  Cferseah. 


Ul  MYRÎiUR  DES  HISTORS. 

Avant  d'abortier  l'examen  de  cette  chronique,  je  dois  mentionner  un 
autre  ouvrage  en  prose  dû  à  la  plume  féconde  de  l'historien  liégeois. 

On  conserve  à  la  bibliothèque  nationale  de  Paris  un  manuscrit  ayant 
pour  titre  :  Le  trésorier  de  philosophie  naturelle.  Des  pierres  précieuses, 
escrit  par  Jeun  dit  d'Outremeuse,  clerc  et  notaire  de  Liège  \  Il  se  compose 

'  Ly  Myreur,  t.  1 1 1 ,  p.  4 1  8. 

'  Voy.  Ly  Myreur,  t.  lil,  p.  421. 

^  i'onds  français,  n»  12526.  Ms  moyeu  format  de  248  feuillets  de  papier.  Ecriture  du  comuiencc- 
iiientdu  XVI«  siècle.  Ce  volume,  qui  a  appartenu  au  baron  de  Crassier  (il  porte  sur  le  premier  plat 
iiitérieur  :  lî.  de.  Crassier  émit  1702),  et  qui  figure  dans  le  catalogue  de  sa  bibliothèque  sous  le  n"  340î, 
a  élé  décrit  par  M.  Michelant  dans  le  Bultclin  de  l'Inslilut  archéologique  liégeois,  t.  X,  p.  09. 
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d'une  pelilc  préface,  publiée  par  M.  MiclielanJ,  et  de  quatre  livres  contenant 
respectivement  trente,  vingt-trois,  quarante-sept  et  soixante-quatorze  clia- 
pitres.  Le  deuxième  livre  constitue  le  vrai  Lapidaire;  l'auteur  classe  les  pierres 
précieuses  par  ordre  alphabétique  et  consacre  un  chapitre  à  chaque  lettre. 
Dans  le  troisième  livre  il  est  surtout  question  d'astronomie.  Le  quatrième 
est  plutôt  technique;  il  présente  de  l'intérél  pour  l'industrie  artistique  et 
pour  l'archéologie,  ainsi  qu'on  peut  le  conslaler  par  ces  en-têtes  :  chap  5. 
«  La  préparation  du  vo}re:  »  chap.  20.  «  La  manière  de  soyer,  tailler  et 
polyr  les  pierres;  »  chap.  40.  «  De  poindre  verres  en  diverses  couleurs;  » 
chap.  il.  «  Pour  l'aire  couleur  bleu  sur  vaire;  »  chap.  48.  «  Comment  on 
fait  les  beaux  vasseaux  d  émaille;  »  chap,  î>2.  «  Comment  on  fait  en  voire 
une  couleur  très  précieuse,  etc.  ' 

Ce  traité,  fruit  de  plus  de  trente  années  d'observations  et  d'études  est 
probablement  antérieur  au  Myreur  dans  lequel  je  crois  découvrir  deux 
vagues  allusions  au  Trésorier.  En  l'an  858.  dit  Jean  d'Outremeuse.  Thierri 
d'Ardenne  remit  à  Ogier,  de  la  part  de  Charlemagne,  «  I  aneal  d'or  à  une 
pire  crapaudine,  qui  at  vertus  que  ons  ne  puet  nuls  veniens  aporleir  en  sa 
presenche  que  ons  ne  le  sache;  li  lajiidaire  sevent  bien  queile  il  h  est  » 
Ailleurs  il  parle  d'un  oiseau  «  qui  avoit  une  pirel  entre  dois  ous,  que  ons 
nomoit  alimodis.  qui  valoil  bien  I  noble  tresoir,  si  que  vos  poreis  savoir 
par  le  lapidaire  *.  » 

Une  particularité  intéressante  pour  nous,  Liégeois,  c'est  que.  parmi  les 
philosophes  ou  auteurs  mentionnés  par  Jean  d'Outremeuse,  se  trouve 
«  noble  homme  seigneur  Jehan  de  Mandeville,  chevalier,  seigneur  de  Mon- 

'  Le  dernier  tliapitre,  intilulc  :  La  conclusion  de  tant  le  livre  et  la  fin,  est  indiqué  à  la  table,  mais 
il  manque  dans  le  volume.  Ces  détails  m'ont  été  obligeamment  fournis  par  M.  Henri  Pirennc. 

'  a  Nous...  qui  par  l'espace  XXXII  ans  et  plus  avons  estudic  et  encoires  do  jour  en  jour  estudions 
en  la  scienche  des  pierres  précieuses.  »  (Ms  cité,  fol.  li.) 

'  Ly  Myreur,  t.  III,  p.  ,537. 

♦  Ibidem,  t.  IV,  p.  4!». 
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fort,  de  Caslelpouse  et  de  l'isle  de  Campdî,  qui  fut  en  Orient  et  ès  parties 
par  dellà  par  longtemps,  si  en  fist  ung  lappidairc  selon  Toppinion  des 
Indois  » 

M.  Michclant,  à  la  fin  de  sa  notice,  signale  un  second  manuscrit  du 
même  traité  dans  la  bibliothèque  de  lord  Ashburnam  et  désigné  comme 
suit  :  «  CCCLXVIII.  i\Iss.  Barrois.  Lapidaire  et  peinture  sur  verre,  en  quatre 
livres,  par  Jehan  dit  d'Outremeuse,  anno  1390.  »  C'est,  dit-il,  un  manu- 
scrit du  siècle,  sur  papier,  contenant  158  feuillets  D'après  une  note  en 
flamand,  il  aurait  été  achevé  le  14  juillet  1520  par  un  écrivain  nommé  Jean 
van  Dixmunde.  Cette  description  concorde  avec  celle  que  M.  Lambin  donne 
d'un  manuscrit  intitulé  :  La  scienche  des  pierres  précieuses,  lequel  se 
trouvait  à  Y  près  en  1857  \ 

A  part  sa  chronique,  on  ne  connaît  pas  d'autre  composition  en  prose  de 
Jean  d'Outremeuse.  Je  dois  cependant  faire  remarquer  que,  dans  son 
Myreur,  en  parlant  de  la  Tartarie,  il  dit  qu'il  ne  s'arrêtera  pas  à  décrire 
cette  contrée  parce  qu'il  «  at  bien  deviseit  altre  part  de  chel  paiis  meisme  » 
Or,  cette  description  ne  se  trouve  pas  dans  la  partie  antérieure  de  cet 
ouvrage  ni  dans  le  Trésorier  de  philosophie  naturelle. 

(]ela  dit,  passons  à  l'examen  du  Myreur  des  histors. 

Ce  titre  ne  parait  pas  avoir  été  choisi  par  l'auteur,  mais  par  son  copiste 
et  continuateur,  Jean  de  Stavelot  *,  qui  ne  se  gênait  pas  pour  apporter  au 

'  Ms  cilc,  fol.  •>  cl  6.  Aux  fol.  55  et  5(i  il  cite  des  passages  latins  du  Lapidaire  des  Indois  de  Mande- 
ville.  Au  fol.  81,  il  dit  que  Mandeville  avait  été  pendant  sept  ans  «  baillez  en  Alexandrie,  «>  et  qu'un 
Sarrasin  avec  qui  il  était  lié  lui  avait  donné  de  très  belles  pierres  dont  lui,  Jean  d'Outremeuse,  fit 
l'acquisition.  Ce  sont  peut-être  celles  dont  il  est  parlé  ci-dessus,  p.  xi,  note  5. 

^  Voir  le  Messager  des  sciences  historiques,  Gand,  1837,  t.  V',  p.  29.  RI.  Lambin  ajoute  que  c'est  un 
grand  volume  in-4",  à  deux  colonnes,  et  que  les  initiales  sont  écrites  à  l'encre  rouge. 

*  Ly  Myreur.  t.  IV,  p.  587. 

*  Dans  sa  copie,  Jean  de  Stavelot  place  ces  deux  titres  en  téte  du  premier  livre  :  «  Ch'est  li  promier 
libre  des  croiiiques  des  pays  del  cvesqueit  de  Liège.  —  Chi  commenche  ly  promier  partie  de  Myreur 
des  hislors     (Ly  Myreur,  t.  1,  p.  I.) 
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texte  qu'il  transcrivait  toute  espèce  de  changements,  notamment  dans  les 
endroits  où  Jean  d'Outremeuse  parle  de  lui-même  ou  de  son  œuvre  '.  Or 
ce  titre  n'existe  que  dans  sa  copie;  le  manuscrit  Berlaymont,  plus  conforme 
à  l'original,  n'en  donne  pas.  Lorsqu'il  parle  de  son  œuvre,  l'auteur  la  désigne 
simplement  par  ces  mots  :  «  mes  croniques.  » 

D'après  sa  propre  déclaration,  ce  n'est  que  lorsqu'il  eut  atteint  l'âge 
d'homme  qu'il  songea  à  écrire  son  Myreur  :  «  De  mon  temps  de  ma  jovence, 
je  astoie  jovene  por  cronisier;  et  quant  je  fu}'  devenus  homme  et  je  com- 
menchay  à  estudoiier  les  histors  et  croniques,  si  les  enamay  mult,  et  fus 
dolens  que  je  n'avoie  cronisiet  devant  plus,  al  mains  de  temps  que  li 
croniques  finoient  de  maistre  Johain  de  Hoquesem  et  de  Johain  vestit  de 
Warnant,  qui  sont  de  la  deraine  date  de  tous  croniques;  et  sont  de  date  dcl 
an  Xni«  et  XLVII  del  ISativileil  Nostre-Signour  ^  » 

Nous  avons  vu  que  les  loisirs  de  sa  jeunesse  avaient  été  employés  à  tra- 
duire en  rimes  françaises  des  chroniques,  notamment  celle  de  Hugues  de 
Pierrepont.  C'était  longtemps  avant  qu'il  eut  fait  de  nos  annales  l'objet 
exclusif  de  ses  études  :  <<  La  gieste  de  Liège,  que  maistre  Johans  d'Oultre- 
mouse  fist  en  rismes,  longe  temps  devant  anchois  que  ilh  fesiste  chest 
ovraige  ^  »  A  cette  époque,  il  ne  se  doutait  pas  qu'il  travaillerait  un  jour  à 

'  Exemples  :  lorsque  Jean  de  Stavelol  écrit  .  «  Et  devcis  savoii-  que  lidil  uiaistro  Joliaiis  d'OulIre- 
nionse  eut  et  veit  dois  croniques,  »  le  copiste  du  ms  Berlaymont  donne  :  «  Et  deveis  savoir  que  j'ay 
eut  et  veut,  etc.  «  {Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  314).  Jean  de  Sfavelot  :  i.  En  parsiwant  la  mateire,  je  l'ay  tout 
dit  l'un  après  l'autre  jusques  en  la  fin,  de  temps  que  maislrcs  Johans  d'Oultremouse  visquoit;  si  le 
prendeis  en  greit  enssi  que  lidit  maistre  Johan  le  devisât  en  son  temps;  »  le  copiste  du  ms  Berlay- 
mont: «  Je  l'ay  tout  dit  l'un  après  l'autre  jusques  en  fin  de  mon  temps;  si  prendeis  en  greit  si  que 
deviseit  l'ay.  »  {Ibidem,  p.  581).  Jean  de  Stavclot  ;  ><  Cheste  batalhe  trovereis  en  secon  libre  des  Gieste 
de  Liège,  que  maistre  Johans  d'Oultremouse  fist  en  rismes  ;  >'  le  copiste  du  ms  Berlaymont  :  ^<  que  je 
mcisme  ay  fait  en  risme.  «•  {Ibidem,  t.  V,  p.  i-2.)  Cfr.  t.  VI,  p.  7-2,  note  2,  et  voyez  ci-dessus, 
p.  VI,  note  1. 

^  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  637. 

'  Ibidem,  t.  V,  p.  22.  Cfr  ci-dessus,  p.  xx. 
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une  composition  plus  vaste,  et  c'est  pour  ce  niotif  qu'il  lit  sa  Geste  aussi 
complète  que  possible  :  <«  Toute  les  giestes  et  histoires  que  je  ay  fait,  je  les 
fis  et  formay  anchois  que  je  translatasse  et  métisse  en  chest  ches  nu'ens 
croniques,  car  je  n'avoie  nulle  pensée  de  translateir,  por  XX  années  près; 
si  que  je  (is  mes  histoires  toutes  plaines  '.  » 

Ces  textes  ne  nous  apprennent  rien  de  précis  quant  à  la  date  où  Jean 
d'Outremeuse  commença  à  rédiger  sa  chronique.  Il  en  est  trois  autres  qui, 
à  première  vue,  semblent  jeter  quelque  lumière  sur  ce  point.  A  la  fin  de 
son  troisième  livre,  il  écrit  ces  lignes  :  «Quant  je,  maistre  Johans  de  Oultre- 
mouse,  escrisoie  à  cel  an  XL  (1340)  ches  presens  croniques,  si  me  furent 
donnez  trois  letres  de  la  daute  devant  chesti  '\  »  Si  on  ne  savait  qu'en  loiO 
Jean  d  Ouli  emeuse  avait  deux  ans,  on  serait  tenté  de  croire  qu'il  écrivait  à 
cette  date;  mais  puisqu'il  n'en  peut  être  ainsi,  il  faut  interpréter  cette 
phrase  en  ce  sens  que.  lorsqu'il  était  en  train  de  rédiger  les  faits  de  l'année 
1340.  on  lui  remit  trois  documents  se  rapportant  à  cette  époque.  C'est  de  la 
même  façon  qu'il  faut  entendre  un  autre  passage  où  il  s'exprime  comme 
suit  à  propos  des  pierres  tombales  des  évéques  détruites  dans  la  cathédrale 
S*-Lambert  en  l'an  1307  :  «  Or  fut  tout  che  destruites,  si  fut  refais  en  telle 
manière  qu  ilh  est  al  jour  que  je  fesoy  ches  croniques,  l'an  1343  \  »  Enfin, 
dans  un  endroit  où  il  est  question  de  l'archidiacre  de  Hainaut,  Mathieu  de 
Longis,  il  est  dit  que  ce  personnage  vivait  encore  «  al  temps  que  maistre 
Johans  d'Oultremouse  escrisoit  chi  libre  *.  »  Cette  indication  resterait  encore 
bien  vague  si  on  connaissait  l'époque  de  la  mort  de  Mathieu  de  Longis  ; 

'  Ly  Myreiir,  t.  III,  ]i.  M'I. 
'  Ibidem,  t.  VI,  p.  62C. 

'  Ibidem,  t.  VI,  p.  108.  Poiii'  faire  mieux  saisir  le  sens  de  cette  phrase,  on  pourrait  enfermer 
dans  une  parenthèse  l'incidente  «  en  teile  manière....  ches  croniques.  »  Le  nis  Berlaymont,  plus  fidèle, 
donne  1599  au  lieu  de  1545.  On  pourrait  en  conclure  que  Jean  d'Outremeuse  avait  (il  ans  (il 
mourut  à  l'àgc  de  62  ans)  lorsqu'il  en  était  arrive  à  l'année  iô07  de  son  récit. 

*  Ibidem,  t.  VI,  p.  72. 
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mais  à  partir  de  l'année  1565  (Jean  d'Outreineuse  avait  alors  ^5  ans},  on 
perd  sa  trace.  Il  est  impossible,  on  le  voit,  d'arriver  à  un  résultat  satisfaisant. 
Nous  avons  cependant  une  indication  qui  peut  servir  de  base  à  un  calcul 
approximatif.  Arrivé  à  l'année  1295  de  sa  chronique,  notre  auteur  dit  que 
Jeanne  de  Brabant,  veuve  de  Guillaume  de  Hainaut,  épousa  dans  la  suite 
Wenceslas,  KIs  de  Jean  l'Aveugle,  et  qu'elle  vivait  encore  en  1398,  au 
moment  où  lui,  Jean  d'Outremeuse,  relatait  ces  faits  à  savoir  l'année  qui 
précéda  sa  mort.  Or,  cette  mention  se  trouve  dans  la  première  moitié  du 
troisième  livre.  En  songeant  qu'à  partir  de  là  il  acheva  ce  même  livre  (c'est- 
à-dire  tout  notre  tome  VI)  et  commença  le  quatrième,  on  remarque  qu'il 
composait  son  œuvre  avec  une  rapidité  exti  éme  et  devait  écrire  environ  un 
livre  par  année.  ISous  devrions  donc  reporter  à  Tannée  1395  environ  le 
moment  où  il  commença  sa  rédaction.  A  cette  époque  il  avait  o7  ans. 
Mais  ce  ne  sont  là  que  des  hypothèses.  Ce  qu'on  peut  assurer,  comme 
nous  le  verrons  plus  loin,  c'est  que,  jusqu'à  la  fin  de  sa  vie,  il  travailla 
à  sa  chronique,  pour  la  tenir  au  courant,  ajoutant,  au  fur  et  à  mesure 
qu'ils  se  présentaient,  les  faits  dont  il  était  témoin. 

Par  quelles  considérations,  une  vingtaine  d'années  après  avoir  composé 
sa  Geste,  fut-il  amené  à  reprendre  celle-ci  en  sous-œuvre,  et  à  écrire  en 
prose  les  annales  de  Liège,  enrichies  de  l'histoire  de  tous  les  autres  pays 
alors  connus?  Il  nous  les  fait  connaître  lui-même  dans  les  premières  lignes 
de  son  Myreur  :  «  Por  tant  que  maintes  gens  oient  volentirs  racompteir  en 
prendant  solas  et  délectation  en  oyr  parleir,  racompteir,  reciteir  ou  pro- 
nunchier  anchiennes  hystors,  croniques  ou  auctoritais  et  choses  anchiene- 
ment  passées  et  avenues  le  temps  chi-devant,  nous,  Johans  des  Preis.  .,vos 
vorons  demonstreir  et  despondre  chesty  présent  croniques  ^  » 

'  i.  Et  cncor  vivoit  lidis  Johaiiiie  l'an  XIII"^  XC  et  VIII,  (luechis  croniques  furent  fais  et  cscrips.  "  {Ly 
Myreur,  t.  V,  p.  488.) 
'  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  1. 
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C'est  donc  pour  satisfaire  le  goût  des  personnes,  nombreuses  selon  lui. 
qui  prennent  plaisir  aux  choses  du  passé  qu'il  a  entrepris  son  travail.  Elles 
pourraient,  il  est  vrai,  en  prendre  connaissance  dans  les  chroniques;  mais 
celles-ci  sont  écrites  en  lalin  et  au  temps  de  Jean  d'Outremeuse  la  langue 
de  TRglise  n'était  plus  guère  comprise  que  par  les  clercs.  Si  donc  il  cherche 
à  vulgariser  les  notions  historiques,  c'est  «  alïin  que  toutes  maniers  de 
singnour  et  aultre  gens  qui  de  latien  n'ont  nulle  cognissanche,  le  pussent 
entendre  '.  >> 

Au  point  de  vue  liégeois,  il  avait  déjà  plus  ou  moins  répondu  à  ce  but 
par  la  Geste,  en  traduisant  et  en  mettant  en  vers  les  chroniques  natio- 
nales. Mais  dans  son  l\Jyreur  il  s'est  proposé  une  tàclie  plus  grandiose  : 
c'est  l'histoire  du  monde  entier  qu'il  veut  faire  connaître  à  ses  compa- 
triotes et  particulièrement  à  la  classe  des  nobles,  en  condensant  en  une 
seule  œuvre  les  annales  de  tous  les  peuples.  Ce  sera  une  chorographie  de 
l'histoire  universelle  telle  qu'on  pouvait  la  concevoir  au  XIV«  siècle,  qu'il 
s'agit  de  ciunprendre  dans  une  vaste  compilation.  11  l'avoue  en  plus  d'un 
endroit.  En  énumérant  ses  sources  au  commencement  de  ses  deux  premiers 
livres,  il  dit  :  «  Chis  presens  croniques  fut  fondeis  sur  les  croniques  et 
escrips  Josephus,  de  Tyti  Livii,  Orasiens,  le  pape  Damasque,  Paulin, 
Bonilus  etc..  \  En  teile  manière  que  j'aye  dicl  furent  faictz,  copuleis 
et  extrais  (les  quatlres  livres  de  chronicques)  de  tous  les  chronicques 
des  anchiens  maistres,  docteurs  et  poètes  devantrainement  nommeis  » 

Pour  rendre  son  travail  aussi  complet  que  possible,  son  premier  soin  sera 
de  s'entourer  de  toutes  les  sources  qu'il  pourra  se  procurer  et  de  puiser 
aux  meilleures.  A  ce  dernier  point  de  vue,  il  n'en  est  [)as,  selon  lui,  qui 

'  Ly  Myrcur.  Il  rt  |)i  otluit  j)i-ost|ui.'  U'xliiulicmciit  hi  niciiie  pensée  dans  un  aulre  endi'oit  :  o  pour 
donne  cognisancc  generallemcnl  ;i  loulcs  et  singuliers  j)crsonnes,  et  par  cspccial  aux  princlics  et 
saingnours  et  toutes  gens  qui  n'ont  renteiidenient  de  latin  ».  {Ibidem,  t.  III,  p.  1.) 

*  Ibidem,  t.  I,  p.  !2.  "  ' 

•  Ibidem,  t.  111,  p.  1. 
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dépasse  en  valeur  les  récits  historiques,  qu'il  comprend  sons  rappellation 
de  chro7îi(jiies ;  elles  sont  le  «  fondement  et  vrais  trésoriers  où  ons  relrue 
genetalment  tout  che  que  ons  vuet  wardeir  »  Il  l'avait  déjà  dit  dans  son 
poème,  et  nous  avons  vu,  là  aussi,  la  différence  qu'il  établit  entre  les  cluo- 
niqites  et  les  gestes  ou  histoires^.  Ce  sont  donc  des  relations  historiques  qu  il 
s'appliquera  à  réunir,  notamment  par  l'entremise  des  Lombards. 

Ainsi  que  doit  le  faire  tout  écrivain  soucieux  de  sa  réputation  et  dési- 
reux d'accréditer  son  livre  par  de  bonnes  références,  Jean  d'Outremeuse 
commence  par  donner  la  longue  liste  des  auteurs  sur  lesquels  il  sappuie. 
Nous  devons  les  passer  en  revue,  en  faisant  remar(|uer  que  plusieurs 
noms  ont  été  estropiés  au  point  qu'ils  sont  devenus  absolument  mécon- 
naissables. 

1"  En  toute  première  ligne  il  cite  la  fameuse  chronique  des  Vavassours, 
écrite  par  l'évêque  Hugues  de  Pierrepont,  et  dans  laquelle  il  a  une  confiance 
particulière  :  «  Ly  présent  croniques  at  esteit  pris  et  extrais  des  croniques 
l'evesque  de  Liège  Hue  de  Pirepont,  les  abbeis  Engoran  de  Saint-Denjs, 
en  Franche,  et  Seguyn  de  iVleauz,  en  Brie...  qui  trahirent  la  veriteil  de 
toute  l'isle  de  Europe  et  d'autres  enssi,  en  corregant  les  erreurs  » 

L'idée  première  d'écrire  une  chronique  paraît  être  venue  à  l'évêque 
Hugues  à  propos  d'Ogier  le  Danois.  Nous  avons  vu  comment  il  recueillit 
de  la  bouche  même  d'Ogier  tous  les  détails  sur  cette  existence  extraordi- 
naire, détails  qui  se  trouvèrent  être  entièrement  conformes  au  récit  que  !e 
paladin  fit  une  autre  fois  à  l'abbé  Séguin  de  Meaux  *.  Le  fait  ayant  été 
constaté  par  l'abbé  de  S*-Denis  Enguerand,  les  trois  prélats  semblent  s'étie 
associés  pour  composer  une  chronique  commençant  à  la  destruction  de 
Troie  et  comprenant  l'histoire  du  monde  entier  :  «  Si  ont  eaux  trois  aco- 

'  Ly  Myreur,  t.  III,  p.  i02. 

'  Voyez  ci-dessus,  p.  x.\ii. 

^  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  2. 

*  Voyez  ci-dessus,  p.  xvi. 
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piileis  I  croniques,  liqueis  ons  nommât  la  cronique  Hue  de  Pirepont. 
evesque  de  Liège,  avecque  lesqueis  furent  acopuleis  les  croniques  deis  al 
commencliement  de  Troie;  et  les  nom-ons  les  croniques  des  Vavassours  '.  » 
Nous  avons  quelques  indications  sur  les  matériaux  employés  par  Hugues 
de  Pierrepont  pour  former  sa  compilation. 

A  une  époque  très  reculée,  probablement  au  Xl«  siècle,  il  fut  prescrit 
aux  écolàtres  des  églises  de  Rome,  de  Compostelle.de  Saint-Denis  en  France, 
de  Reims,  de  Liège,  de  Trêves  et  de  Cologne,  <<  de  mellre  en  escript  chu  qui 
avenoil  à  plus  près  de  caschon...  par  tout  l'isle  de  Europe,  »  avec  la 
recommandation  que  <>  ne  sieroit  riens  escript  dedans  se  veriteit  non  »  et 
de  se  communiquer  Tune  à  l'autre  le  résultat  de  leurs  recherches.  «  De  ches 
croniques  oit  li  evesque  Hue  de  Pirepont  une,  qu'ilh  intitulât  les  croniques 
des  Favassours  ^  »  Cette  première  rédaction  fut  enrichie  au  moyen  de  chro- 
niques liégeoises,  notamment  de  celle  de  Radus  de  Lewis,  doyen  de  la  col- 
légiale S^^-Croix.  Cette  dernière  était  à  peine  composée  lorsque  l'original 
disparut  en  même  temps  qu'une  copie  qu'en  avait  faite  Gui  Eudon  pour  le 
chapitre  de  Saint-Lambert  :  '<  Mains,  dit  Jean  d'Outremeuse,  li  evesque 
Hue  de  Pirepont  l'avoit  fait  coupier,  car  ilh  fist  1  cronique  qu'ilh  appellat 
le  cronique  des  Favassours^  là  il  parloit  de  tous  les  croniques  de  tous  les 
paiis,  et  là  ilh  parleit  de  son  evesqueit  de  Liège  et  de  ses  ancesseurs:  dont 
ilh  en  prist  la  copie  aux  croniques  le  doyen  de  S*e-Crois  de  mot  à  mot  » 
Puis,  après  avoir  ainsi  recueilli  tous  les  faits  du  passé,  il  compléta  son 
œuvre  par  le  récit  des  événements  remarquables  de  son  propre  règne, 

•  Ly  Myrmr,  1.  V,  p.  136.  C'est  le  texte  du  nis  Hei'laymoiit.  Celui  du  ins  de  Jean  de  Stavclot  diffère 
nn  peu  :  «  Si  en  ont  entre  eaus  (rois  acopuleis  i  eroiiiques  dès  el  commcnchement  de  Troie,  et  les 
nom-ons  les  croniques  des  Vavassours. 

^  Ibidem,  t.  I.  p.  4.  Malgré  le  titre  de  cette  chronique,  je  ne  pense  pas  qu'on  puisse  admettre 
i'opinion  de  M.  de  REiFFENDERr.  lorsqu'il  (iil,  dans  l'introduction  de  son  Philippe  Mouskcs,  pp.  cxxxv 
el  cxxwi,  qu'elle  était  écrite  en  romiin. 

'  IhitUm,  I.  V,  p.  Hil. 
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notamment  de  la  fameuse  bataille  de  Steppes,  dont  la  relation,  au  dire  de 
Jean  d'Outremeuse  lui-même,  passa  toute  entière  —  j'entends  la  traduction 
—  dans  le  Myreur  :  «  Ors  commenche  l'histoire  chi  endroit  del  sainte  vic- 
toire triumphale  que  Dieu  aveque  S*  Lambert  prist  des  Brabachons  en  la 
warde  de  Stepes,  por  la  venganche  des  Lie.  ois,  lout  enssi  qu'ilh  avient, 
sens  prendre  ne  melre,  en  leile  manière  que  l'evesque  Hue  de  Pirepont  le 
getat  en  escript  en  ses  croniques'.  » 

Les  exemplaires  de  cette  chronique  étaient,  sans  nul  doute,  assez  répandus 
à  Liège  au  temps  de  Jean  d'Outremeuse;  mais  ce  qui  montre  jusqu'où 
celui-ci  poussait  le  scrupule  de  l'exactitude,  c'est  qu'il  ne  fut  satisfait  que 
lorsqu'il  eut  pu,  au  prix  de  nombreuses  démarches,  se  procurer  une  copie 
authentique,  collalionnée  et  altestée  par  trois  notaires,  du  manuscrit  ori- 
ginal conservé  dans  une  ville  du  midi  de  la  France.  S'élant  trouvé  en  péril 
dans  la  célèbre  bataille  connue  sous  le  nom  de  la  Warde  de  Steppes, 
Hugues  de  Pierrepont  avait  promis  à  S*  Jacques  de  Gompostelle,  s'il  sortait 
victorieux  de  la  lutte,  d'aller  le  remercier  en  personne  dans  son  sanctuaire. 
En  l'an  I^Id,  revenant  de  Rome  où  il  avait  assisté  à  un  concile,  il  voulut 
profiter  de  l'occasion  pour  s'acquitter  de  son  vœu.  Arrivé  en  Galice,  il  fut 
reçu  avec  dislinclion  par  un  roi  d'Espagne  (appelé  tantôt  Gonzalve,  tantôt 
Badus'^).  qui  l'entretint  longuement  du  pays  de  Liège  et  delà  noblesse 

'  Ly  Myrcufj  l.  V,  p.  7d.  Jean  d'Outrcnioiisc  a  dû  contrôler  lu  rccil  de  Fcvcque  et  le  coniplclcr  par 
d'autres  informations.  Il  est  évident,  en  effet,  que  lu  jyassage  suivant  n'a  pu  être  lire  de  la  clironique 
des  Vavassours  :  «  Adont  envoiat  Fcrans  al  evesquc  de  fJege  que  lendemain  soit  à  Hugarde,  car  il 
voloit  parleir  à  li.  Et  ly  evesque  y  est  venus,  qui  csloit  H  xx''  jour  d'octembre;  et  là  bressat  tant  Ferant, 
et  oit  encovcnt  del  donneir  tant  d'argent,  que  ly  evesque  fut  aussi  corompus  et  s'inclinât  à  Ferant;  et 
fut  la  paix  fait  par  argent,  ch'est  à  entendre  que  ly  evesque  prist  del  argent  por  sa  mélancolie  (|u'ilh 
avoit  contre  le  duc,  et  qu'ilh  ly  devoit  aidier  à  chu  que  ilh  le  devoit  lassier  passeir  del  capitle  et  des 
Licgois.  «  {Ibidem,  t.  V,  p.  99.) 

'  M.  Vassc  fait  remarquer  que  ces  noms  ne  répondent  à  aucun  des  rois  d'Espagne  qui  régnaient 
alors  :  Alphonse  IX,  roi  de  Castille;  Ferdinand  II,  roi  de  Léon,  ou  son  fils  Alphonse;  Sanche  VII,  roi 
de  Navarre;  Jacques  II,  roi  de  Catalogne  ou  d'Aragon. 
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hesbignonne,  dont  la  rëpulalion  tle  bravoure  avait  pénétré  jusqu'en  ces 
contrées  lointaines.  l>orsque,  plus  tard,  de  retour  dans  sa  capitale,  l'évéque 
eut  composé  sa  chronique  des  Vavassoiirs,  il  en  envoya  une  copie  au  prince 
qui  Tavaitsi  bien  accueilli  '.  <■  Chis  roy,  dit-il,  lesdonnatà  Ast  en  Pymont, 
al  evesque  Henri  d'Ast,  qui  le  lient  en  grant  pris;  et  est  encors  enchayneit 
en  I  englieze  de  religion,  i^laintes  fois  ont  esteit  copiés  et  mis  en  mult 
d'englieses  dcdens  pluseurs  royalmes  et  conteis  et  ducheis  et  cvesqueis: 
dont  ons  en  porte  plus  grant  honneur  al  evesqueit  de  Liège,  del  proieche 
et  noble  fondation  des  engliezes  et  de  ses  acquestes.  Et  je,  Johans  d'Oul- 
tremouse,  qui  ait  coupideit  ches  croniques,  en  oie  et  en  ay  encour  le  coppie 
qui  fut  prise  en  Ast  al  propre  originale  Hue  de  Pirepont;  et  le  m'envoiat 
Percheval  Hoiez,  qui  neis  estoit  d'Ast,  fis  à  messire  Corin  Roiez,  qui  avoit 
sa  maison  à  Liège,  où  se  masnie  demoroit;  de  cuy  amisteit  je  estois  mult 
fort,  à  le  promotion  d'on  mien  sangnour  mesire  Martin  Bouche,  qui  estoit 
Pymentain  el  canoyne  de  Liège,  et  abbeis  secnleirs  de  Marlines.  (>his  Par- 
cheval  alat  en  Ast  i  fois  et  les  fist  coiipier  à  ses  frais  (car  nos  aviens  bien 
ensemble  al  départir  plus  grant  chouse},  el  celle  copie  m'envoiat-ilh,  signée 
de  trois  notaires,  qui  collation  on  avoit  par  eaux  esteit  fait  diligemment  al 
original  Et  ches  sont  cheaux  sor  quy  j'ay  fondeit  mes  presens  croniques  ^  » 
Il  faut  convenir  qu'im  homme  qui  se  donnait  tant  de  peine  pour  se 
procurer  le  texte  exact  d'une  chronique  a  droit  à  notre  considération  et 
que  son  œuvre  mérite  certaine  confiance,  en  tant  qu'elle  nous  offre  de 
sérieuses  garanties  d'exactitude  dans  la  reproduction  des  travaux  de  ses 
devanciers  Ne  perdons  pas  de  vue,  toutefois,  que  Jean  d  Outremeuse 
professait  pour  la  chronique  des  Vavassours  une  estime  toute  particulière. 

'  Ly  Myrcur,  t.  V,  p.  167. 

'■'  Ibidem,  t.  V,  p.  10:2.  Il  iic  peut  s'agir  de  la  ville  d'Asli  en  Piémont,  où  il  n'y  a  jamais  eu  d'cvèché. 
M.  Borgiiet  a  fait  d'inutiles  recherches  pour  retrouver  la  trace  de  ce  précieux  manuscrit,  dont  le 
texte  est  aujourd'hui  perdu.  (Voyez  le  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire, 
2«  série,  l.  X,  p.  81.)  Ne  pourrait-on  songer  à  Aix  en  Provence  ou  h  Aostc  en  Savoie? 


INTRODUCTION. 


xci\ 


De  même  qu'elle  lui  avait  servi  de  base  pour  la  composition  de  ses  poèmes 
d'Ogier  et  des  évéques  de  Liège,  c'est  aussi  sur  elle  qu'il  s'est  principale- 
ment appuyé  pour  toute  la  première  partie  de  son  !\iyreur  des  histors  '. 

2°  et  3°.  Les  deux  auteurs  que  Jean  d'Outremeuse  cite  ensuite,  Enguek- 
HAND,  abbé  de  S*-Denis,  et  Seguin,  abbé  de  Meaux  en  Brie,  devaient  être 
contemporains  de  Hugues  de  Pierreponl,  dont  ils  auraient  été  les  collabo- 
rateurs. Ils  sont  inconnus  dans  l'histoire  littéraire  de  la  France.  Suivant 
notre  chroniqueur,  l'abbé  Seguin  écrivit  une  vie  d'Ogier  le  Danois  sous  la 
dictée  même  du  célèbre  paladin,  et  l'abbé  Enguerrand  en  fil  une  copie. 
Après  avoir  raconté  qu'Ogier  s'était  fait  moine  dans  l'abbaye  de  St-Pharon, 
à  Meaux,  Jean  d'Outremeuse  ajoute  :  «  Ly  Danois  avoit  troveit  en  la  fosse 
de  pyleir  i  baslon  de  cèdre,  que  iVIorghe  y  avoit  mis,  où  la  vie  Ogier  gisoit 
ens;  si  l'avoit  mis  Ogier  en  i  escrin.  Une  jour  alat  à  cel  escrin,  si  voit  le 
baston,  se  le  prist  tanloist  sens  demoreir  et  s'en  vint  al  abbeit  de  Meaux, 
qui  oit  nom  Seguin,  et  li  comptai  toute  sa  vie,  et  chu  qu'ilh  avoit  fait  et 
chu  qu'ilh  n'avoit  mie  fait,  toute  en  teile  manière  qu'ilh  l'avoit  dit  à  Hue, 
l'evesqiie  de  Liège,  et  comment  li  angle  li  avoit  commandeit  d'aleir  en 
Acre,  et  tout  jusques  al  jour  dedont;  et  li  abbeit  l'escript  tout  de  sa  main 
meismes.  Dequeile  escript  li  abbeit  de  S*-Denis,  en  Franche,  en  demandai 
al  abbeit  Seguin  la  copie,  et  ilh  li  donnai  et  en  fist  collation  à  la  copie  Hue, 
Tevesque  de  Liège;  et  fut  troveis  li  uns  enssi  que  l'aulre  si  parfaitement 
mis,  qu'ilh  n'y  avoit  i  mot  plus  ne  moins  en  l'une  com  en  l'autre,  dont  ilhs 
en  oirent  tous  grant  mervelhe;  si  en  ont  entre  eaux  trois  acopuleis  i  cro- 
niques,  etc.  ^  >■ 

Nous  verrons  plus  loin  que  les  célèbres  chroniques  de  l'abbaye  de 
S*-Denis,  dont  les  moines  pouvaient  être  considérés  comme  les  historio- 
graphes en  titre  des  rois  de  France,  ont  été  largement  exploitées  par 
l'écrivain  liégeois. 

'  Cfr  ci-dessus  pp.  xxix  et  xlvi. 

"  Ly  Myrcur,  t.  V,  p.  136.  Voyez  ci-dessus,  p.  xcv. 
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Jean  d'Outremeuse  mentionne  ensuite,  sans  autre  réflexion,  vingt-lrois 
écrivains  «  qui  los  generalmenl  parollent  de  toutes  histors  et  de  tous  pays.  » 
Ce  sont  : 

-4"  "  Les  croniques  et  escrips  Josephus.  »  Josèphe  ou  Flavius  Josephus 
(37-100),  auteur  de  V Histoire  ancienne  des  Juifs,  depuis  la  création  du 
monde  jusqu'à  la  révolte  de  la  Judée  contre  les  Romains.  Il  est  souvent  cité 
dans  le  Myreiir  '. 

«  Item  de  Tyti-Livii.  »  Tite-Live  (59  av.  J.-C.  -  17  après  J.-C),  auteur 
des  Annales,  commençant  à  l'arrivée  d'Enée  en  Italie  et  s'étendant  jusqu'au 
milieu  du  règne  d'Auguste. 

()°  «  Les  croniques  Orosiens.  »  Paul  OaosE  (41. "5-4-1 7).  Historiarum  lihri 
Fil  adversus  paganos,  ou  Hormesta  mundi,  sorte  d'histoire  des  calamités 
humaines,  depuis  la  création  du  monde  jusqu'à  l'année  417. 

7°  "  Les  croniques  le  pape  Damasque.  »  Damase,  pape  (304-384).  Jean 
d'Outremeuse  fait  probablement  allusion  au  Liber  de  vitis  pontifimm 
romanoriim  qui  lui  a  été  faussement  attribué. 

8°  «  Item,  de  Paulin  Diaques.  »  PaulDiackeou  Paul  Warnefried  (730-796). 
Il  a  écrit  plusieurs  ouvrages,  mais  principalement  Historia  gentis  Lango- 
hardorum  lihri  VI,  une  Historia  romana  ou  Appendix  ad  Eutropium, 
contenant  l'histoire  de  l'empire  romain  depuis  Valenlinien  jusqu'à  Justi- 
n'ien,  ei  \e  Liber  de  episcopis  HJettensibns. 

9"  c(  Item,  de  Bonitus,  l'evesque  de  Sutre.  »  Bonizon  ou  Bonitius,  évéque 
de  Sutri,  en  Toscane  (f  1091).  Chronicon  roinanorum  ponlificum  usque  ad 
Urbanum  IF. 

iO"  «  Item,  de  Basses  (var.  Orasses).  v  M.  Borgnet  pense  à  Idace  (f  468), 
auteur  d'un  Chronicon  commençant  à  l'an  579  et  finissant  à  l'an  468  ^ 

•  Notamment  t.  I,  pp.  202,  206,  208,  224,  241,  284,  307,  Ô6i,  5C7,  574,  575,  390.  (Voir  la 
table  des  matières  pour  ce  nom  et  les  noms  suivants.) 

Selon  M.  Vasse,  ce  serait  Eraste,  questeur  de  Corinthe,  qui  fut  converti  par  S'  Paul  et  prêcha  la 
foi  avec  lui.  Il  faut  peut-être  songer  à  un  Raes  ou  Radulplie. 
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11"  «  Item,  de  Gilbert,  poète.  »  Auteur  inconnu.  Il  doit  avoir  ccril  une 
histoire  des  papes,  car  les  trois  citations  que  je  rencontre  dans  le  Myreur 
se  rapportent  à  des  souverains  pontifes  des  XI"  et  XII«  siècles  '.Il  s'agit 
peut-être  du  Chronicon  pontificum  et  imperatorum  romanorum,  écrit  au 
XIII"  siècle  par  un  Italien,  du  nom  de  Gilbert,  et  qui  va  jusqu'à  Honorius  III 
et  Frédéric  II  *.  Mais  pourquoi  alors  la  qualification  de  poète  ? 

12°  «  Item,  de  Richart,  moyne  de  Clygny.  »  Richard  de  Poitiers,  moine 
de  Cluni  (vers  1170),  a  écrit  un  Chronicoii  a  Cliristo  nato  usque  ad 
annum  /  /tf^. 

13"  «  Item,  de  Gervaise.  »  Geuvais  de  Tilburg  (1211).  0 lia  imper ialia, 
Liber  de  mirabilibus  mundi,  ou  Descriptio  lolius  orbis.  contenant  l'histoire 
et  la  géographie  depuis  le  commencement  du  monde,  les  phénomènes 
naturels,  les  merveilles  de  la  nature,  les  légendes,  etc. 

14°  «  Item,  de  Estodien.  »  Cet  Estodius  doit  être  l'auteur  d'une  relation  du 
XIII"  siècle,  jusqu'ici  restée  anonyme,  et  publiée  deux  siècles  plus  tard  sous 
le  litre  de  De  mirabilibus  Rome.  C'est  de  cet  écrit,  en  efTet,  que  Jean 
d'Outremeuse  déclare  avoir  tiré  la  description  qu'il  donne  de  la  ville  de 
Rome  et  qui  paraît  bien  être  empruntée  à  cet  ouvrage  *. 

15°  «  Item  de  Godefroid  de  Viterbe.  »  Godefroid  de  Viterbe  ou  de  Wit- 
TENBERG  (f  1191).  Memovitt  seculorumab  orbe condilo  usque  ad  annum  /  / HS ; 
Panthéon  seu  universitatis  libri,  qui  chronici  appellantur  XX ;  Spéculum 
regum,  etc. 

l(î°  «  Item,  de  frère  Vincent,  moyne  de  Bealvais.  »  Vincent  de  Beauvais 
(•]•  1204).  Spéculum  historiale  libri  XXXI,  immense  compilation  historique. 

17"  «  Les  croniques  Suetoniens.  »  Suétone  (I"""  siècle).  De  vila  XI/  Cesa- 
rum.  J'ignore  pour  quel  motif  M.  Borgnet  pense  plutôt  à  un  chroniqueur 

»  Voyez  Ly  Myreur,  t.  IV,  pp.  249,  254,  444. 

'  Publié  par  Holder  Egger,  dans  les  Mon.  germ.  hist.,  SS.,  t.  XXIV,  pp.  117-141. 
'  Voir  Ly  Myreur,  t.  I,  pp.  58-85,  avec  les  noies  passim.  Suivant  M.  Vasse,  Estodius  ou  Extodiiis, 
appelé  aussi  Alethodius,  a  écrit  des  chroniques. 
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du  même  nom  signalé  par  M.  Liebrecht  dans  son  édition  des  Otia  itnpe- 
rialia,  p.  114  '. 

18°  «  Item  de  frère  Martin,  penitenchier  de  pape,  del  ordre  des  Prêcheurs, 
qui  parolent  de  pluseurs  mateirs,  et  par  especial  des  papes  et  des  empereurs 
de  Romme.  »  MARTl^us  Polonus  (f  1279).  Cfironicon  sumntorum  pontifiann 
imper ator unique,  ac  de  septem  œtalibus  mundi  risque  ad  annum  1277.  Cet 
auteur  est  fréquemment  cité  dans  le  l\lyreur,  notamment  pour  la  chrono- 
logie des  papes  '-. 

19"  «  Les  croniques  Pliniens,  legrant  philosophe,  qui  parollent  general- 
ment  de  tos  croniques,  et  maiement  del  fondation  de  Tongre  et  de  ses  roys 
jusques  à  sains  Materne.  »  Pline,  le  naturaliste  (23-79).  Naturœ  hisioriarum 
AAÂf^JI  libri.  Cet  auteur  est  encore  cité  ailleurs,  à  peu  près  dans  les 
mêmes  termes 

20°  '(  Les  croniques  Bernardi  Guidon,  prêcheur,  inquisiteur  des  ereti- 
ques  el  royalme  de  Franche.  »  Behnardus  Guidonis  (f  1331).  Catalogua  pon- 
tificum  romanorum;  Chronica  imperatorum  a  Julio  Cesare;  De  origine 
prima  gentis  Francorum,  etc. 

21°  <■<■  l-ics  croniques  Richars.  »  Peut-être  Richardus  de  S.  Germano 
(1245).  Chronicon  rerum  per  orbem  gestarum,  1189-1243,  Suivant  M.  Bor- 
gnet.  il  s'agirait  d'un  bénédictin  anglais  du  quatorzième  siècle,  auteur  d'un 
Spéculum  liifiloriœ. 

'  Jean  d'Outrcmeuse  cilc  encore  Siielotiius,  t.  I,  [i.  el  ce  passage  paraît  bien  se  rapporter  à 
l'écrivain  romain. 

^  Dans  le  Myrcur,  t.  IV,  p.  358,  Jean  d'Outrcmeuse  signale  une  contradiction  dans  cet  auteur.  Mais 
il  l'attribue  au  copiste  de  l'exemplaire  i'  enchaincis  en  la  libraric  dcl  Englisc  de  Liège.  »  Ailleurs  il 
dit  que  la  chronologie  de  Martin  est  remplie  d'erreurs,  (lliid.,  l.  U,  p.  S52  ) 

^  Ly  Mip-oir,  t.  IV,  p.  550  :  u  Trajan  fut  empercre  de  Romme  quant  Plinius,  li  grant  philosophes 
et  orator,  qui  fisl  ad  Vaspasiain,  l'cmperere,  les  libres  des  histoires  nalureis  1res  bons,  commenchat 
ses  croniques  esqueis  ilh  parollc  dcl  fondacion  de  la  grant  cileit  de  Tongre,  jusques  à  tant  que  saint 
Materne  l'ol  convertit  à  la  foid  catlioli(jue.  >i  (Cfr  ibidem,  t.  I,  p.  189,  et  voyez  ci-après  le  u°  46.)  On 
sait  que  Pline  se  borne  à  parler  de  la  fontaine. 
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tl"  «■  Item,  de  Prosperian,  le  prestre.  »  Prosper,  souvent  surnommé 
Aquitainicus  (V«  siècle).  Chronicon  consulare,  397-444;  Chronicon  impé- 
riale, 579-450. 

23"  «  llem,  de  Eusebe,  evesque  de  Cesare.  »  Eusèbe  (f  337).  Hisloria 
ecclesiaslica ;  Chronicon  universale  '. 

24"  '<  l^es  croniques  Arnoul  Francar  (var.  Franchar)  de  Saxongnc  » 
Auteur  inconnu.  M.  Borgnet  dit  en  note  :  «  Je  trouve  un  Arnoldus,  abbé 
de  S'-Jcan,  à  Lubeck,qui  a  continué  la  chronique  slave  de  Helmold.  Est-ce 
Ini  qui  est  désigné  ici?  \  »  Jean  d'Outremeiisc  le  mentionne  en  parlant 
de  Doon  de  ,>]ayence. 

2a"  «  Les  croniques  Sigur  de  Hongrie,  »  Auteur  inconnu,  également 
cité  à  propos  de  Doon  de  Mayence 

26"  «  Item,  de  frère  Baldewin  de  Dannemarche.  »  Baudouln  de  Ninov£ 
a  écrit  une  chronique  depuis  la  naissance  de  Jésus-Christ  jusqu'à  l'an  1294. 
Mais  peut-on  lui  appliquer  le  surnom  de  Danois*? 

Jean  d'Outremeuse  passe  ensuite  aux  auteurs  d'écrits  spéciaux  sur  diffé- 
rents pays. 

27"  «  Item,  de  Bede  le  vénérable  prestre,  des  croniques  d'Engletem;  » 
Bède  le  vénérable  (-j-  735).  Historia  ecclesiaslica  gentis  Anglorum  lihri  V. 

28»  f<  Item,  de  Odain,  evesque  de  Viene.  »  Adon,  archevêque  de  Vienne 
en  Dauphiné  ("î-  874).  Chronicon  sive  Breviarium  chronicorum  de  sex 
mundi  œtatihus,  ah  Adamo  usque  ad  annum  869.  Cet  ouvrage  aurait  dû, 
semble-t-il,  figurer  dans  la  seconde  catégorie. 

'  Jean  d'Outremeuse,  trouvant  Eusèbe  en  desaccord  avec  d'autres  auteurs,  dit  :  o  Wains  vraiement, 
nos  créions  que  sains  Eusebe  estoit  de  sa  tieste  et  lenoit  trop  fort  son  oppinion,  car  ilh  soy  discorde 
niull  fortement  aux  auitres  croniques  en  pluseurs  lis.  »  {Ly  Myreur,  t.  I,  p.  SOI.) 

*  Suivant  M.  Vasse,  il  s'agit  iï Arnoldus  Franciscanus,  qui  vivait  en  l'an  1500. 

°  On  ne  trouve,  dit  M.  Vasse,  que  Sigehardus  Aquitami.i,  moine  de  S'  Maximin  près  de  Trêves. 

'  M.  Vasse  cite  l"  Baldninus  Devonius  (du  Devonshire),  cpiscopus  Wigornensis  (de  Worcestcr)  et 
archiepiscopus  Cantuariensis  (de  Cantorbéry),  de  \  184  à  H90;  2»  Baldninus  ou  Beadwinus,  cpiscopus 
Anglorum  orientalium 
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29°  "  Item,  (le  Elymant,  del  royalme  de  Franche  especiaulment.  >>  Héli- 
NAND  (7  i^27).  Chronicon  ab  orbe  condito  usque  ad  annmn  1204. 

30"  <<  Item,  les  croniques  Saint  Augustin  »  S*  Augustin  450).  Proba- 
blement son  Traité  des  hérésies  et  son  livre  De  civitate  Dei. 

31°  <i  Item,  tic  Saint  Jérôme.  »  S*  Jérôme  (f  420).  Sans  doute  sa  Chro- 
nica  Evselni,  continuée  jusqu'à  Tan  378,  et  son  traité  De  situ  et  nominibus 
locorum  liebraïcorum. 

32°  "  Iteiiî,  do  SaÈnt  Gregore,  le  pape.  »  S*  Grégoire  le  Grand  (f  604). 
Ce  pape  n'a  écrit  aucun  livre  d'histoire;  mais  Jean  d'Outremeuse  peut  avoir 
tiré  quelque  parti  de  son  Commentaire  sur  Job,  de  son  Pastoral  et  de  sa 
correspondance. 

33°  ((  Item,  de  Saint  Ambrose,  archevesque  de  Melan.  »  S*  Awbroise 
(7  397).  Ses  traités  sur  l'œuvre  des  six  jours,  sur  les  sacrifices  de  Gain  et 
d'Abel,  sur  Noé,  sur  Abraham,  sur  Isaac,  etc. 

34°  «  Item,  de  Sergius,  le  pape  seconde  du  nom....  qui  fut,  devant, 
nommé  Groingne  de  Pourceau,  dit-il  ailleurs  »  Serge  II  (f  847).  Nous 
avons  déjà  parlé  des  œuvres  imaginaires  que  Jean  d'Outremeuse  attribue 
à  ce  personnage  avant  son  élévation  à  la  papauté  \  Selon  lui,  il  aurait 
été  témoin  de  certains  faits  arrivés  à  Ogier  le  Danois.  Charlemagne,  ayant 
relaté  les  prouesses  de  celui-ci,  remit  son  récit  à  «  Sergiens,  qui  après 
fut  pape,  et  maintenant  astoit  cardenals,  et  li  priât  de  nietre  en  ses 
croniques  al  reiacion  de  Charle  l'emperere;  et  chis  le  fist  et  contient 
ensi  »  A  propos  de  son  élection,  Jean  d'Outremeuse  ajoute  :  a  Uh  fist 
croniques  toute  sa  vie,  del  heure  qu'il  oit  xxx  ans,  et  maiement  de  temps 
Charle-le-Grant  et  de  Loiis,  son  filh;  et  commenchat  des  papes  et  des  empe- 
reres,  et  des  dus  de  Galles  et  des  parties  d'Allemangne,  et  ensi  que  de 

'  Ly  Mijrcur,  t.  111,  p.  309. 

Voir  ci-dessus,  p.  xvii. 
■  Lif  Myreur,  t.  III,  p.  599.  Cfr  Ibidem.,  page  40i. 
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louiez  los  pallies  '.  »  On  se  demande  vainement  à  (|nel  ouvrage  il  laul 
rapporler  ces  renseignemenls. 

55"  «  ilem,  de  Guilliaume  de  Puyiaurenclie.  »  (jlilei.mus  de  Podio  I  au- 
KEiNTii  (i27aj,  qui  écrivit  une  Hisloria  Albigensium,  iOU9-l!271,  et  qui,  sui- 
vant noire  auteur,  continua  les  chroniques  de  S'  Denis  ^ 

5<>o  u  Item,  de  grant  docteur  Ysidoriens.  »  Îsidoue  de  Séville  (j-  OÔO). 
Ork/ines;  Chronicoii  sive  Hisloria  Gothorinn,  17G-628;  Chronicon  regiiin 
Wisiifolhorum,  Hisloria  Fandalorum  el  Siievorum,  etc.  Notre  auleur  dit 
qu'en  l'an  OSi  «  esloit  en  grant  auctoriteit  Ysidorus,  qui  fut  si  grans  clerc, 
qui  fist  une  libre  de  elh}  mologie  et  oussi  des  croniques  bien  véritables  de 
temps  de  sains  Jeromme,  jusque  sa  fin,  les  queis  sont  tous  en  cliis  présent 
libre  » 

57"  «  Item,  de  Kogier  de  Salerne.  »  HoGtis  di:  \N  k>dovf.h?  (j  1257).  Chro- 
nicon  sive  flores  Insloriaruin  *. 

58°  «  Item,  de  Melhodiens  d'Avergne.  »  Probablement  S'-3Iethodius, 
évéque  d'Olympe  et  de  Palara  en  Lycie,  puis  de  Tyr  (j!250),  auteur  du 
Banquel  des  f^ierges  et  d'autres  ouvrages  de  théologie  et  de  morale.  Mais 
pourquoi  Jean  d'Outremeuse  lui  donne-l-il  le  surnom  d'Avergne? 

59"  «  llem,  de  Sigillitaire,  moyne  de  Gembloux.  »  Sigebeut  de  Gem- 
BLOux  ^'f  I  H2).  Chroiiograpliia,  58I-1 1 12. 

40"  «  Item,  de  Turpin,  archevesque  de  Rains.  »  Tukpin  (f  vers  800), 
auquel  on  a  attribué  la  Hisloria  de  vita  Caroli  magui  et  Rolandi  ejiis 
nepolis. 

41"  «  Item,  frère  Guilliaume  de  Nangis,  moyne  de  Saint-Denys  en 
Franche.  »  Guillaume  de  Nangis  (f  1501).  Cet  auteur  a  laissé  un  Chronicon 
ah  orbe  coiidilo  iisque  ad  annum  1500  et  d'autres  écrits  historiques.  Mais 

>  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  18. 
'  lliiikm,  t.  V,  p.  578. 
»  Ibidem,  t.  Il,  p.  5-29. 

*  iM.  Vasse  cite  (luatre  aulrus  Rogn-,  qui  iic  i)eiivciit  convenir  ici. 
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il  sagit  suiloul  ici  des  Grandes  clivoniques  de  France  ou  Chroniques  de 
S*^~Denis.  souvent  citées  dans  le  Mijreur  ',  et  compilées  au  moyen  des 
travaux  d'Aimoin,  d  Kinliard  et  de  Furpin.  IVolre  auteur  considère  cetlc 
source  comme  fort  exacte  ^. 

42"  «  Les  cioniques  Pire  de  la  Foy.  c  ous  dit  Yrouice.  »  M.  Vasse  suppose 
qu'il  s'agit  de  S*  luÉMie,  évéque  de  Lyon  (7  vers  202),  dont  on  ne  possède 
plus  qu'un  Irailé  contre  les  hérésies. 

45"  «  Ilem,  de  Fortin  et  Henris.  frères  des  Prêcheurs.  »  Je  ne  sais  qui 
peut  èire  ce  Fortin,  de  Tordre  des  frères  Prêcheurs.  Quant  à  Henri,  c'est 
peut-être  Hemucusde  itJeuvgrdia  (f  1570;,  auteur  d'un  Liber  de  rébus  memo- 
rabilioribus  sive  chronicon  ab  orbo  condilo  usqve  ad  annum  15SS. 

44"  «  item,  de  Pompeius  l'Fspangnois.  »  Sans  doute  TuoGUE-PoaiPÉE 
(I*"^  siècle  de  J.-C),  auteur  d'une  Histoire  universelle  ou  Histoires  philip- 
piques. 

45"  «  Los  croniqucs  AfTi,  le  grant  poète.  »  Personnage  inconnu. 
Nous  trouvons  enfin,  au  bout  tie  cette  longue  énuméralion,  les  chroniques 
liégeoises  : 

4G"  «  Les  croniqucs  Harigeriens,  abbeis  de  Lobes,  qui,  de  temps  Saint- 
^ogier,  evesquc  de  Liège,  regnoit;  qui  escript  les  croniqucs  de  Tongre  de 
Saint-31aterne,  où  l*iinius  les  lasat,  jusques  à  tem{)S  saint  Hemacle,  evesque 
de  Tongre  '\  »  Hakigeu  (vers  1007).  Gesta  pontificum  Tungrcnsium  et  Leo- 
diensium  a  beato  Materno  usque  ad  beatum  Reniaclum,  90-6o5.  Dans 
les  lignes  qu'il  consacre  à  JNolger,  Jean  d'Outremeuse  dit  que  ce  prélat 
«  s'avisât  que  li  abbeis  de  Lobbe  Harigiers,  qu'il  y  avoit  mis,  liesoit 
voluntiers  chronicques  et  anchienes  histoirs?  se  luy  envoyât  plusseurs 
beaux  chronicques  de  plusseurs  historiographiens;  et  chis  abbeis  les 
copulat  ensembles  et  mist  chu  qu'estoit  obscure  à  clartcit,  de  Saint-Materne, 

•  Cfr  Ly  Myrcur,  l.  V,  (>p.  228,  ôfil,  434. 

"  Ibidi  m,  l  IV,  p.  25  i. 

»  Cfi  /fc(V/,'m,  I.  IV,  p.  K56.        .  .         .  > 
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le  proiniere  evcsque  de  Tongre.  jiisfjiies  à  saint  Kemacle,  et  non  plus 
avant  '. 

47"  «  Les  croniques  Anseals,  docteur  en  tiieologie  et  scolasle  de  Liège, 
qui  escript  de  saint  Remacle  jusques  à  Wazo,  evesque  de  Liège.  »  Anselme 
(vers  lO'iO).  Gesta  pontificnm  Trajeclensium  et  Leodiensiuni,  (K)  1-1048. 
Jean  d'Outiemeuse  a  fait  un  fréquent  usage  de  cette  chronique  et  souvent, 
dans  les  notes  qui  accompagnent  le  texte  du  Myreiir,  iM.  Borgnet  et  moi 
nous  avons  signale  les  emprunts  qu'il  lui  a  faits. 

48"  «  Les  croniques  de  Giles,  moynes  de  Orvals,  del  evesque  Wazo 
jusques  à  Henri  do  Ceidre,  evesque  de  Liège.  »  (iii-les  d'Orval  (12.31),  qui, 
après  avoir  fait  de  nombreuses  ajoutes  aux  chroniques  de  Harigèrc  et 
d'Anselme,  com[)!éta  leur  œuvre  en  écrivant  les  Gesla  Leodiensiuni  ponfi- 
fcum  a  Tlieoduino  usque  ad  flenricum  III,  1048-1246.  Dans  un  autre 
endroit  de  son  Ulyreur  ^  Jean  d'Oui remeuse  s'exprime  ainsi  :  «  Les  cro- 
niques de  l'abbie  d'Orvaux,  que  fisl  Giele,  leur  moine,  de  Wazo  jusques  à 
Obert  à  cuy  temps  il  régnât  chis  Giel;  et  fait  en  ses  croniques  mencion 
del  vendaate  de  castial  de  Buillion  en  teil  manere.  »  Puis  il  cite  un  texte 
latin  qui  n'existe  pas  dans  la  chronique  de  Gilles  d'Orval,  mais  qu'on  trouve 
dans  celle  de  Mathias  de  Lewis  \ 

49°  «  Les  croniques  sires  Johan,  preistre  et  \eslis  del  englieze  de  War- 
nans  '\  »  Jean  de  Waunaat  ou  Johaimnes  Pkesbyteu  (vers  L5oO\  qui,  après 
avoir  recueilli  toutes  les  fables  sur  les  origines  tongroises,  et  interpolé 
Harigère,  Anselme  et  Gilles  d'Orval.  écrivit  lui-même  une  chroni(jue  depuis 

'  Ly  Mijrcur,  t.  IV,  p.  Kiô. 

»  Ibidem,  t.  IV,  p.  b37.  ' 

^  CV'st  une  double  erreur.  Il  fiiut  lire  :  depuis  Tliooduin  jusqu'à  Henri  de  Gueldi  e. 

*  Ly  Myreiir,  t.  IV,  p.  S3G.  Voyez  coninieut  s'explique,  sur  celle  particularité,  feu  le  D''  John  Meller 
qui  a  édité  la  clu-oniquc  de  Gilles  d"Orval  dans  les  Monumcnln  Gcrmauiœ  hislorica;  SS.,  I.  XXV,  p.  1 1, 
note  4. 

'  Ly  Myrrnr^  t.  \,  p.  57-2.  Cfr  ibidem,  p.  HiO,  etc. 
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Henri  de  Giieltlre  jusque  vers  1317  '.  ('elle  Imporlanle  rclalion  n'est 
niallieiireusemcnt  pas  par^enue  jusqu'à  nous.  Jean  d'Oulrenieuse  la  cilc 
en  plus  d'un  endroit.  C'est  sur  elle,  ainsi  que  sur  celle  de  Hocsem,  qui  suit, 
qu'il  a  fonde  en  grande  partie  sa  compilation  pour  la  seconde  moitié  du 
Xlll"  siècle  et  la  première  du  XIV". 

50"  ((  Les  croniques  maislre  Jolian  de  Hokescmme,  canoyne  et  scolaiste 
de  Liège,  de  temps  H<  nri  de  (ieldre^  jusques  à  temps  Engebertdel  Marche.  » 
Jean  de  Hocsfm  (f  lo'iS).  fJisforia  el  res  gestœ  pontificmn  Leodiensium, 
-1240-1348.  Jean  d  Outremeusc  a  souvent  mis  celle  excellente  chronique 
à  contribution. 

Tels  sont,  d'après  sa  propre  déclaration,  les  principaux  auteurs  que  Jean 
d'Oulremeuse  a  consultés  Mais  il  se  hâte  d'ajouter  qu'il  a  aussi  mis  à 
profit  les  vies  des  saints  el  les  documents  qui  lui  fournissaient  des  détails 
non  consignés  ailleurs  :  «  Item,  avons  pris  les  vies  d'alcuns  sains  et  le 
deercis,  que  tout  avons  chy  mis  où  li  rnateire  le  requirl  *.  »  Les  traces  de 
ces  leclures  se  rencontrent  fréquemment  dans  les  commencements  de  son 
Myretir;  mais  il  ne  cite  lui-même  que  deux  sources  de  cette  espèce  : 

51°  La  vie  ou  légende  de  S^-Servais  :  «  qui  lirai  le  legent  sains  Servais, 
ilh  en  porat  plus  avant  Iroveir  que  nos  n'en  aions  dit',  »  et 

'  .lean  il  Outreiiicusc  n"a  donc  pas,  comme  le  dil  le  doyen  Devaux,  t.  IV,  p.  195,  continué  Tœuvi'C 
de  Jean  de  Warnant.  Cfr  X.  de  Thelx,  Nouveaux  viclanges  hist.  et  litl.  du  /J""  de  Villeiifagnc,  Liège, 
1878,  i)p.  III,  iîiO.  V'illenfagke,  p.  lil,  a  mal  icndu  la  pensée  du  doyen  Devaux.  Cfr  aussi 
S.  BoBMA^s,  Aolice  mir  les  malcriaiix  deslitics  à  former  un  recueil  de  claoniques  liégeoises,  dans  les  Bull, 
de  tu  comm.  roy.  d'Iiisloirc,  o''  série,  I.  IX,  pp.  433-458. 

*  Ailleurs,  J.  d'Oulremeuse  avance  que  Ilocsem  commence  sa  narration  •>  al  regnacion  Albert  de 
Cuche,  l'cvcsque,  où  maistre  .loliains  de  lloqucscmmc  le  prist  et  si  parfist  jusques  l'an  1347,  qui  furent 
bcais  el  bons,  v  (Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  857.)  Cfr  t.  V,  p.  ICO. 

^  Au  commenceniciit  de  son  deuxième  et  de  son  troisième  livre,  il  rappelle  qu'il  en  a  extrait  la  ma- 
tière «  de  tous  les  chroniques  des  anchicns  maistres,  docteurs  et  poêles  devanlrainemenl  nommeis.  » 
(/>?/  Myreiir,  tt.  III  et  V,  p.  \.) 

*  Ly  Myrcur,  t.  I,  p.  ■!. 

*  Ibidem,  I.  II,  p.  1)!». 
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5^"  {.a  \\e  de  I  ëvcqiic  Eracle,  conservée,  an  lenips  de  Jean  d'Oulrc- 
nieuse.  dans  les  archives  de  la  collégiale  St-)Iar(in,  à  Liège  '. 

La  liste  que  Jean  d'Oulremeuse  nous  fournit  n'est  donc  pas  complèle. 
effet,  dans  le  cours  de  sa  compilation,  il  fait  allusion  à  d  autres  soui  ces, 
savoir  : 

55"  «  Pires  Damain  '  »  Pieiihl  Damien,  cardinal  et  évêque  d'Ostie  (  j-  lOl"!  . 
Il  écrivit  ^clus  Uledio'anethses  ad  Ilildebrandum  cardinalem,  de  legalioiie 
sua  qiiam  Nicolai  II  jitssu  susceperat. 

«  Sains  Bernars.  »  S*-BEimAUD  (|  1153).  Ce  sont  les  Epiires  du 
célèbre  écrivain  que  notre  auteur  cite 

55°  «  Hugucion.  »  Huglccio  ou  Ugutio  Pisanus,  évêque  de  Ferrare 
(Xllh  siècle),  composa  un  livre  de  grammaire,  dont  un  exemplaire  existait 
dans  la  bibliothèque  de  la  collégiale  S*-Paul,  à  Liège  *. 

50"  «  Les  croniques  mesire  Aylo  \  »  Haytiion  ou  Aython  de  Couiigy  (vers 
1500).  L'histoire  merveilleuse,  plaisante  et  récréative  du  grand  empereur 
de  Tartarie  et  le  Passagium  terrœ  sanclœ. 

57"  «  Ijcs  croniques  frère  Joliain  de  Plain  de  Campine,  de  ordre  des 
Freres-Menours,  de  Saint-Siège  de  Romme  messages  à  Tartars  \  »  Jean  du 
Plai\  Caupin  (XlIIe  siècle).  Envoyé  par  Innocent  iV  vers  les  princes  mongols 
pour  arrêter  leurs  conquêtes  en  Europe;  il  écrivit,  à  son  retour,  le  récit  de 
son  voyage. 

58"  «  Mesire  Johans  le  Beaux  ^  »  Jean  le  Bel,  chanoine  de  S^-Lambert 

'  Ly  Myrvur,  t.  IV,  p.  128. 
'  Itndvm,  t.  IV,  p.  22C. 
'  Ibidem,  t.  IV,  p.  oS7. 

*  Voy.  S.  BoRMANS,  La  librairie  de  la  collégiale  S'  Pauf,  à  Liège,  au  XV'  siècle,  p.  32. 

*  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  b87.  Cfr.  t.  V,  p.  192. 
«  Ibidem,  t.  IV,  p.  t)86. 

'  Ibidem,  l.  VI,  p.  322.  Jean  d'Outrcnicuse  raconte  là  comment  Jean  le  Bel  a  été  amené  à  écrire 
rhisloire  des  guerres  entre  la  France  cl  l'Angleterre. 
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à  Liège  (y  1370;.  Les  vrayes  dironiques.  Jean  d'Oui  rem  euse  a^ant  déclaré 
avoir  transcrit  celte  chronique  dans  son  Mijreiirj  M.  Polain  publia  d'après 
celui-ci  un  texte  supposé  de  Jean  le  Bel.  Mais  un  manuscrit  aullienlique 
(le  ce  chroniqueur  fut  découvert  dans  la  suite  et  on  reconnut  que  notre 
auteur  avait  considérablement  écourté  le  récit  original.  Une  particularité 
assez  remarquable  est  que  Jean  d'Outremeuse  déclare  avoir  eu  entre  les 
mains  une  autre  relation  de  la  guerre  qui  éclata  entre  Edouard  lli.  roi 
d'Angleterre,  et  Philippe  de  Valois,  roi  de  France,  relation  entièrement  dif- 
férente de  celle  de  Jean  le  Bel  :  «  Et  devcis  savoir  que  je,  li  dit  maislre 
Johans  d  Oultremouse,  eut  et  veit  dois  croniques  parlant  cascon  de  chest 
maleire,  l'un  contraire  à  l'autre;  et  vos  en  aperchureis  en  queis  ch'est,  car 
ilh  les  metit  tous  ensemble  '.  » 

A  côté  de  ces  compositions  étrangères  à  notre  histoire,  Jean  d'Outre- 
meuse mentionne  encore,  à  l'occasion,  un  certain  nombre  de  chroniques 
liégeoises  qu'il  n'a  pas  fait  figurer  dans  ^a  liste.  C'est  d'abord 

59'*  «  Li  croniques  saint  Lambert,  »  citée  à  plusieurs  reprises  sans 
nom  d'auteur  \  En  parlant  du  comté  de  Brugeron.  il  dit  :  «  El  partant  que 
cascon  ne  seit  mie  bien  queil  paiis  chu  est,  je  le  vos  deviseray  ensi  que  ii 
croniques  del  englise  de  Liège  le  dévisse'.  »  INous  devons  reconnaître  dans 
ces  mentions  l'œuvre  collective  des  écoiàtres  de  Liège,  tenus  en  vertu  de 
leurs  fonctions  d'écrire  I  histoire  de  leur  église'.  Elle  commençait  a  al  temps 
Temperere  Trajain.  qui  fut  emperer  de  Homme  quant  Plinius,  li  grant 
philosophes  commeiichat  ses  croniques °.  »  Mais  en  l'an  H85,  elle  périt  dans 

'  L;/  Mijrcur,  t.  VI,  |(.  ô 1 1.  Voir  la  noie  I  de  la  p.  51  î),  les  notes  5  et  0  de  la  p.  5-22,  la  note  îi  de 
la  p.  525,  etc. 

«  Ly  iMyroir,  t.  IV,  pp.  128,  252,  297,  547. 

'  Ibidem,  p.  188. 

*  Voir  ci-dessus  p.  xcvi. 

•  *  Ly  Myrnir,  t.  IV,  p.  b5G.  Cfr  ci-dessus  pp.  xlv  et  xlvi.  Jacques  de  llmiinicoi  ut,  contemporain 
de  d'Outremeuse,  déclare  avoir  consulte  ces  mêmes  clironiques  :  «  Et  moy  suis  en  aulcuns  cas  radre- 
eliics  aux  coronikes  dellc  grande  cngiiesc  de  Liège.  »  [Miroir  des  nobles  de  la  l/esbaye^  1675,  p.  2.) 
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l'incendie  qui  réduisit  en  cendres  la  calliédrale  de  S'-Lauibert  avec  loulcs 
ses  richesses,  et  fut  remplacée  par  les  nouvelles  compilations  de  Kadus 
de  Lewis  et  d'Enguerrand  de  Bar. 

60°  «  Les  croniques  de  Saint-Jaqueme,  de  I  iege  '.  »  Lamblutus  Pakvls, 
moine  de  S^-Jacqucs  (f  1 19i).  a  écrit  des  Annales  de  9S8  à  1 194.  continuées 
avec  reprise  de  106G  à  1250,  par  Kenieu,  moinedu  mémemonaslère  {'\  1230). 
C'est  de  cette  chronique  que  Jean  d'Outremeuse  lira  la  fameuse  lettre  écrite 
par  le  doyen  Wazon  au  prévôt  Jean,  «  cnsi  que  je  Tay  troveit  en  croniques 
del  englise  Saint-Jaqueme.  à  Liège,  car,  dit-il,  ilh  n'est  pais  en  croniques 
Saint-Lambert;  car  ilh  at  en  croniques  de  Saint-Jaqueme  et  del  maison 
des  Prédicateurs,  en  Liège,  mult  de  chouse  que  Saint-Lambert  n'at  mie, 
et  qui  apparent  al  oelhe  » 

61"  «  Les  chroniques  del  maison  des  Prédicateurs,  en  Liège  *.  »  Cette 
chronique,  conservée  au  temps  de  Jean  d'Outremeuse  chez  les  frères  Prê- 
cheurs, et  probablement  rédigée  par  eux,  est  aujourd'hui  perdue.  Mais  on 
peut  supposer  qu'elle  a  été  utilisée  par  l'évéque  sufFragant  Grégoire  Sylvius, 
du  même  ordre,  qui  a  composé  une  chronique  de  Liège  depuis  Jules 
César  jusqu'en  1.56S  *. 

62°  «  Les  croniques  S*-Lorent  \  »  Les  écrits  de  Remer,  moine  de 
S^-Laurent  (vers  1 190),  sont  notamment  :  Breviloquiuni  de  incendio  ecclesiœ 
S.  Lamberii  Leodiensis,  a"  j488;  De  Cestis  ahhalum  S^'^-Laurentii,  ah  a" 
4027-1488. 

65"  «  Li  croniques  Engorans  de  Bar,  l'escolaslre  del  englise  de  Liège, 
qui  fut  I  grant  poietes.  »  Enguerrand  de  Bar,  fils  du  comte  Bertrand  de 

'  Ly  Mxjrmr,  f.  IV,  pp.  128,  297. 
'  IhkUm,  f.  IV,  p.  232. 

•  Ibidem,  t.  IV,  pp.  128,  232. 

Voir  le  Catalogue  des  collections  léguées  à  lu  ville  de  Liège  par  Ulysse  Capitaine,  t.  111,  p.  20. 

*  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  128,  note  10.  Ce  texte  ne  se  trouve  que  dans  le  ms  Bcrlaimont.  Je  ne  sais 
pourquoi  J.  de  Slavciot,  moine  de  S'  Laurent,  l'a  omis  dans  sa  eopic. 
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Bar,  noinnië  ecolàlre  de  S*-Laiiiberl  \  c'rs  I  an  IJ8/,  clail  pclil-fils  du 
comte  Renaud  de  Bar  qui  livra  traitreusemenl  le  châleau  de  Bouillotï  en 
1131.  Tous  les  livres  de  la  calliédrale  ayant  péri  dans  l'incendie  de  I  ISa, 
il  l'ut  invité,  vers  Tan  1197,  après  la  reconstruction  de  l'église,  à  suppléer 
aux  chroniques  qui  avaient  disparu.  Il  se  mit  aussitôt  en  quête  d'anciens 
manuscrits,  mais  n'en  trouva  qu'un  très  petit  nonibre.  Il  se  borna  donc  à 
compiler,  mais  en  les  altérant,  Harigère,  Anselme  et  les  chroniques  d'Orval, 
«  qui  contenoient  noble  niatere  et  belle,  et  y  mist  chu  qui  li  plaisit  et  laisat 
aussi  chu  qui  li  plaisit;  si  (ist  un  libre  compendieusenient  compris,  et 
laidement  conrouipit  la  veriteit.  »  Cette  relation  s'étendait  de  St-!\laterne  à 
l'évèque  Obert.  Puis  il  continua  son  œuvre  jusqu'à  Albert  de  (Ai}ck,  en  se 
basant  sur  des  témoignages  oraux  il  obtint  noiamment  des  renseigne- 
ments d  un  vieillard  nonuué  Jean  de  Gaza,  qui  lui  raconta  comme  témoin 
oculaire  la  façon  déloyale  dont  son  aïeul  avait  livré  le  château  de  Bouillon. 
Pour  ne  pas  perpétuer  le  souvenir  de  ce  fait  infamant,  il  attendit  la  mort 
de  Jean  de  Gaza  et  fit  de  la  surprise  et  de  la  conquête  de  Bouillon  un  récit 
absolument  contraire  à  la  vérité  :  «  Adont  at  Kngorans  conmienchiet  à 
ordineir  ses  croniques,  et  par  especial  al  achat  de  Bouillon  nietit  moult 
d'errours  et  de  fables.  Finalment,  ilh  fausal  tous  les  croniques  en  tos  lis,  de 
commenchement  jusqu  à  la  fin.  »  Après  quoi,  il  fit  faire  de  son  livre  une 
belle  copie,  à  la  grande  satisfaction  du  chapitre  de  S'-Lambert  '.  Cette 
chronique  d'Enguerrand  de  Bar  fut  achevée  en  l'an  1203,  et  enchaînée  dans 
la  librairie  de  la  cathédrale  \  Mais  lorsqu'en  1215  le  faussaire  sentit  sa  lin 
approcher,  il  lut  pris  de  remords  et  avoua  sa  fraude  en  déclarant  «  que  les 
croniques  de  Liège  cstoient  tous  corrumpus  et  qu'il  y  avoit  pou  de  veriteil.  » 
Le  chaj)itre  de  St-Lamberl,  irrité,  ordonna  «  que  les  croniques  del  englieze 

'  L\j  L'yvciir,  l.  IV,  pp.  î)3î)-!)57.  Conintcnt  adnietlrc  que  le  souvenir  dos  f;iils  qui  se  raltacliaic-iil  à 
la  prise  du  ciiâlcau  de  Bouillon  élail  cotnplètcnienl  elîacé  un  demi-siècle  après  révèncnicnt? 

^  On  ne  peut  admellrc  l'opinion  du  baron  dr  Reiffe^berg,  qui,  dans  son  PliUippc  Moiishis.  t.  I, 
p.  cxxxv,  suppose  que  la  clironi(iue  d'Enguerrand  de  Bar  était  ccrile  en  roman. 
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de  Liège,  qui  riens  ne  valoienl,  fussent  mis  en  I  esponse  lieu  dedans  le 
tressorier.  Et  là  furent-ilh  jusques  après  le  mort  maistre  Jehans  de  Hoque- 
semme  » 

64°  La  chronique  de  Radus  de  Lewis  (Léau?),  doyen  de  S^^-Croix,  à 
Liège,  en  1215.  Laissons  encore  parler  Jean  d'Outremeuse  :  «  A  cel  temps 
que  Kngorans  de  Bars  morut(12l5)  avoit  1  doyen  à  Sainte-Crois  en  Liège 
qui  avoit  nom  messire  Radus  de  Lewes,  qui  despandit  grandement  à  faire 
chroniques,  car  à  Trieve,  à  IVIaienche,  à  Collongne,  à  i\Iesse  et  à  Ays  prist 
les  hystoires  de  noslre  paiis.  commenchant  à  roys  de  Tongre,  et  revenant 
jusques  à  S*-Materne  qui  convertit  Tongre  al  loy  Jhesu-Crist.  Et  de 
S'^-Materne  jusques  à  Hue  de  Pirepont  les  fi^t  ly  doyen  de  S*«-Croiï>,  qui 
estoit  I  gran  docteur  en  théologie  et  I  grans  poète,  et  si  en  fist  et  ordinat 
dois  libres,  lesqueis  ilh  donnât  à  S'^-Crois.  Mains  ilh  oit  I  canoyne  et  arche- 
dyaque  d'Ardenne  à  S*-Lambert,  qui  avoit  nom  Guys  Eudon  ;  chis  les  fist 
escrire  et  coupier  à  ses  despenses,  et  les  mist  à  S*-Lambers.  Mains  ilh 
avient  que,  puisedit,  oit  des  canoynes  à  S*-Lambert  qui  esloient  lîrabe- 
chons,  qui  coparent  les  foihus  à  tous  les  costeis  des  croniques  où  ons  par- 
loit  des  mechiefs  des  Brabechons  et  de  leurs  desconfitures  et  erans  occhi- 
sion,  tant  qu'on  la  fin  le  libre  fut  destruis  et  mis  à  perdition,  et  tant  que 
ons  ne  soit  qu'ilh  devieni;  et  cheaux  de  S*«-Crois  furent  après  embleis. 
Mains  li  evesque  Hue  de  Pirepont  l'avoit  fait  coupier...  et  en  prist  la  copie 
de  mot  à  mot  ^  » 

'  Ly  Myreiir,  t.  V,  p.  160.  En  cet  endroit,  Jean  d'Outremeuse  qualifie  Eiigucrrand  de  Bar  de  neveu 
du  comte  Renaud,  et  il  ajoute  :  o  Che  fut  chis  Engorans  qui  fausat  tous  les  croniques  de  l'egliese  de 
Liège,  car  ilh  fut  commis,  si  que  escolaistre,  quant  li  englieze  de  Liège  fut  arse  à  tous  les  libres,  que 
ilh  refesist  i  croniques  vraie  et  autenliqucs;  et  ilh  prist  et  oit  bonne  et  vraie  information,  et  encordont 
ilh  les  fist  tous,  de  eommenchement  jusques  à  la  fin  là  il  fairat  (var.  final),  et  là  niesire  Johans  de 
Warnant  commenchat  les  siens  ».  Jean  de  Warnant  ayant  commencé  sa  relation  à  Henri  de  Gueldre 
(1247),  Jean  d'Outremeuse  se  trompe  en  disant  qu'Enguerrand  de  Bar,  mort  en  1215,  poussa  la  sienne 
jusque  là.  Cfr  de  Theix,  Nouveaux  mélanges  de  Villenfagne,  p.  1.^1,  note. 

^  Ly  Myreur,  t.  V,  p.  161.  Voy.  de  Reiffenberg,  ibidem.,  p.  cxxxvi,  et  cfr  ci-dessus  p.  xlvi. 
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61)0  Arrivé  dans  sa  chronique  à  l'année  1154,  Jean  d'Outreineuse  arrête 
son  récit  pour  donner  la  généalogie  de  messire  Vairon,  seigneur  de  Dain- 
martin  et  de  Warfusée,  dont  les  descendants  peuplèrent  la  Hesbaye  de 
cette  noblesse  si  célèbre  dans  nos  annales     A  première  vue,  tout  cela 
semble  tiré  du  Miroir  des  nobles  de  la  Hesbaye  de  Jacques  de  Hemricourt, 
contemporain  de  notre  chroniqueur.  L'œuvre  de  ce  dernier  est  beaucoup 
plus  développée,  sans  doute;  mais  quant  au  fond,  c'est  à  peu  près  la  même 
chose.  Et  cependant,  comment  admettre  que  d'Outremeuse  n'aurait  pas  cité 
cette  source  importante,  d'autant  plus  qu'à  la  fin  de  son  tableau  généalo- 
gique, il  mentionne  plusieurs  auteurs  dont  les  écrits  ont  servi  de  base  à 
son  travail? Ce  fut  d'abord  Reinkin  de  Velroux, chevalier,  qui  écrivit  entre  les 
années  1154  et  1186;  puis  son  fils  Frédéric,  qui  continua  jusqu'en  1228; 
ensuite  Renier  de  Fooz,  chanoine  de  Liège,  qui  alla  jusqu'en  1264;  après 
lui  Enguerand  de  Geneffe,  également  chanoine  de  S*-Lambert,  qui  poussa 
le  récit  jusqu'en  1309;  et  enfin  Oust  de  Haneffe,  qui  le  reprit  à  cette  date 
pour  le  mener  jusqu'en  1539.  Il  est  probable  que  le  Miroir  des  nobles  de 
la  Hesbaye  ne  fut,  comme  le  hors-d'œuvre  de  d'Outremeuse,  qu'une  com- 
pilation d'écrits  antérieurs  —  Hemricourt  n'aurait  pu,  en  effet,  par  la  seule 
tradition  recueillir  tant  de  renseignements  précis  —  et  que  notre  chroni- 
queur n'eut  pas  connaissance  du  grand  travail  de  son  contemporain.  Le 
passage  où  il  s'explique  sur  ce  sujet  mérite  encore  d'être  rapporté  en  entier  : 
«  Or  aveis  cheauz  qui  sont  issus  des  linages  de  Dommartin  et  de  War- 
fesee  tant  seulement,  non  mie  des  altres  linages  de  Hesbain,  car  ilh  at  mult 
de  lignages  en  Hesbain  sens  cheauz,  et  par  le  pays  del  evesqueit  de  Liège. 
Si  fut  commenchié  à  escripre  l'an  XI*'  et  Lllll  li  commenchement  deseurdit 
jusque  al  an  XI^LXXXVI,  par  mesire  Renkin  de  Berlouz  (var.  Felroiix). 
chevalier,  et  le  laisat  en  l'englise  de  Liège,  où  ilh  avoit  l  filh  canoine.  qui 
fut  nommeis  Frederis,  qui  escripst  avant  chu  qu'il  visquat,  jusques  al 


»  Ltj  Miireiir,  I.       p|i.  i(IS--i5ti. 
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an  XII*^  et  XXVIII.  Après  recommenchat  à  escripre  Reniers  de  Foux, 
canoine  de  Liège,  tout  en  avant  le  temps  de  sa  vie  jusques  al  an  XII« 
et  LXIIII;  puis  le  rescripst  (var.  reprist)  Engorans  de  Geneffe,  canoine  de 
Liège,  et  escript  jusques  à  l'an  XIll<=  et  IX;  et  puis  escript  mesire  Oust  de 
Haneffe,  fis  à  signour  de  HanefTe,  jusques  al  an  XIII''  et  XXXIX,  et  là 
morut-ilh;  si  ne  fut  nus  qui  escripsisl,  car  li  première  escripture  astoit 
concellée,  [tant]  que  ilh  lut  resliluée  por  les  foymens  deldit  sire  Oust  de 
Haneffe;  et  puis  fut  mis  en  I  libre,  lequeil  libre  Lambert  dis  li  avoigle 
copoit  (var.  copat)  fors  I  partie  moult  obscure  et  mie  véritable  » 

Il  reste  à  noter  les  ouvrages  historiques  que  Jean  d'Outremeuse  a  utilisés, 
mais  dont  il  n'a  pas  jugé  à  propos  de  nous  faire  connaître  les  titres  ou  les 
auteurs.  Ce  rele\é,  on  le  comprend,  ne  saurait  être  complet;  il  ne  peut  s'agir 
ici  que  d'indiquer  les  extraits  facilement  reconnaissables  soit  par  certaines 
particularités  qui  les  distinguent,  soit  par  leur  étendue,  et  dont  l'attribu- 
tion doit  être  considérée  comme  à  peu  près  certaine, 

66°  La  description  de  la  ville  de  Trêves  qui  se  trouve  dans  le  premier 
livre  du  Myreur  ^  paraît  tirée  des  Gesta  Trevirorum  ah  orbe  condito  usque 
ad  annum  / 132,  dein  usque  ad  annum  /Sl  '^Bj  etc. 

f^a  description  géographique  de  l'univers,  qu'on  rencontre  dans  le 
même  livre    est  faite  d'après  le  Grand  trésor  de  Bruinetto  Latini  (flâOi). 

68"  Les  détails  sur  la  vie  de  Jésus-Christ  qui  ne  viennent  pas  de  Flave- 
Josèphe,  sont  empruntés  à  iaScolastca  historia  super  No  mm  Testamentum, 
de  PitRRK  CoMEbTOR  {\  \  198)  *,  et  de  la  Legenda  avrea  ou  Liber passionalis 
de  Jacques  de  Voragine  (f  1298;  \ 

•  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  436. 

^  Ibidem,  t.  1,  pp.   16  et  17.  U a  texte  français  inédit,  de  la  main  de  Jean  de  Stavelot,  se  trouve 
dans  le  nis  u">  10547  de  la  Bibliothèque  royale,  à  Bruxelles. 
'  Ly  Myreur,  t.  1,  pp.  285  à  306. 
'  Ibidem,  t.  I,  pp.  338,  ■! 00, 
'  Jhidrm,  pp.  'i37,  438. 
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69°  Tout  ce  qui  concerne  l'histoire  d'Angleterre,  jusqu'au  milieu  du 
Xib  siècle  ',  est  tiré  de  la  Hisforia  Britanniœ  ou  Britanniœ  utriusque 
regum  et  principnni  origo  et  gesta  insignia,  de  Geoffroy  de  Monmouth 

70*>  Le  Livre  de  Baudoyn,  conte  de  Flandre,  publié  par  MM.  Serrure  et 
Voisin,  a  fourni  les  récits  relatifs  au  faux  Beaudouin  et  au  règne  tout  entier 
de  Ferrant  de  Portugal  *.  Jean  d'Outremeuse  suit  son  modèle  pas  à  pas, 
avec  quelques  coupures, 

74»  Les  règnes  des  rois  de  France,  depuis  Louis  VI  jusqu'à  Louis  IX, 
paraissent  en  bonne  partie,  ainsi  que  la  légende  de  Guillaume  Blondeau  '\ 
extraits  de  La  chronique  de  Rains  (XII h  siècle),  publiée  en  1837  par 
Louis  Paris. 

72°  Le  Triumphus  S^'^  Lambertiin  Bullonio  se  trouve  traduit  pour  ainsi 
dire  littéralement  dans  le  Myreur 

73°  Enfin  Jean  d'Outremeuse  doit  avoir  connu  la  chronique  de  !\i  vthus 
DE  Lewis,  dont  il  reproduit  textuellement  un  passage  tout  en  l'attribuant  à 
Gilles  d'Orval  \ 

On  ne  peut  douter  que  Jean  d'Outremeuse  n'ait  encore  exploité  un  grand 
nombre  d'autres  chroniques,  aujourd'hui  imprimées,  mais  si  bien  dénatu- 
rées dans  sa  traduction  qu'il  n'y  a  plus  moyen  de  les  reconnaître.  Eh  bien, 
quelque  élevé  qu'en  ait  été  le  nombre,  à  son  gré  il  n'en  avait  pas  encore 
assez.  Lorsqu'il  arrive  à  entretenir  ses  lecteurs  des  histoires  d'Espagne  et 
d'Angleterre,  il  s'excuse  de  ne  pouvoir  en  dire  plus  long,  faute  de  sources. 
Chose  plus  étonnante,  il  exprime  le  même  regret  pour  certaines  périodes 
des  annales  de  la  Flandre  et  du  Brabant.  En  l'an  896,  dit-il,  trois  fils 

'  Ly  Mijreur,  t.  Il,  pp.  199  et  suiv. 

*  Ibidem,  t.  V,  pp.  47,  6:2,  66,  156. 

'  Ibidem,  t.  IV,  passim.  Voir  les  notes, 

♦  Ibidem,  t.  IV,  pp.  363-390. 

Ibidem.,  t.  IV',  p.  o37.  Cfr  ci-il  'S-îus  p.  cvil. 
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d'Anseis  firent  une  qiiantHé  de  prouesses  et  de  conquêtes,  «  si  qu'illj  contient 
en  croniques  d'Espangne,  que  nous  ne  posismes  onques  avoir,  fors  aval  et 
amont;  et  ausi  de  Brabant,  de  Flandre  à  tout  ses  apendiches,  et  de  Ingle- 
terre  et  mult  d'altres  '.  »  «  Nos  ne  parlerons  mie,  dit-il  ailleurs,  des  contes 
de  Flandre  ne  de  Lovay  plainnement,  car  nos  n'en  avons  mie  la  matere; 
mains  chu  que  nos  en  avons,  vos  demonstrerons  tout  fois  que  nos  y 
venrons  *.  » 

(lelui  qui  a  eu  la  patience  de  me  suivre  dans  cette  longue  énumératiotuloit 
se  dire  que  Jean  d'Outremeuse  était  parvenu  à  se  former  une  bibliollièque 
telle  que  peu  de  princes  en  possédaient  à  cette  époque.  Tous  les  livres  ((ui 
la  composaient  n'ont  pas  un  égal  mérite;  mais  ceux  mêmes  qui  aujourd'hui 
n'en  ont  aucun  pour  nous  avaient  acquis  une  grande  autorité  en  histoire, 
et  on  peut  assurément  tenir  pour  un  écrivain  consciencieux  et  disposé  à 
prendre  son  rôle  au  sérieux  celui  qui  s'entourait  de  documents  dont  il  clait, 
de  son  temps,  à  peu  près  impossible  de  constater  l'inexactitude. 

En  voilà  assez  sur  le  chapitre  des  sources.  Ajoutons,  toutefois,  à  l'éloge 
de  notre  chroniqueur,  qu'il  ne  se  contentait  pas  de  réunir  des  récits  histo- 
riques, mais  qu'il  rassemblait  aussi,  autant  que  possible,  les  chartes  des 
évéques,  les  diplômes  des  empereurs,  les  paix  et  toute  autre  espèce  de  docu- 
ments officiels;  il  en  comprenait  l'importance  et  souvent  il  les  insère 
in  extenso  dans  son  texte;  cette  circonstance  rehausse  la  valeur  de  celui-ci, 
non  seulement  à  cause  de  l'intérêt  même  de  ces  pièces,  mais  par  le  degré 
de  confiance  que  leur  présence  inspire  pour  l'œuvre  du  chroniqueur  '\ 

En  résumé,  on  reconnaîtra  que  Jean  d'Outremeuse  élait  parfaitement 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  60. 
'  Ibidem,  t.  IF,  p.  505. 

C'est  sans  doute  l'exeinple  de  Hoesem  —  que  Jean  d'Outremeuse  a  beaucoup  utilisé  —  qui  a  décidé 
notre  auteur  à  insérer  des  documents  dans  son  récit.  En  effet,  Hoesem,  homme  d'un  mérite  hors  ligne, 
est  le  premier  qui  ait  adopté  cette  manière  de  procéder.  (Voyez  Chapeaville,  Gcsta  ponlificum  Leo- 
dirnsiiim,  t.  Il,  p.  27 i.) 
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outillé  pour  le  travail  qu'il  avait  en  vue;  et  si  on  se  reporte  au  temps  où  il 
vivait,  si  on  se  rend  compte  des  difficultés  qu'il  a  dû  surmonter  pour  assem- 
bler une  masse  aussi  considérable  de  matériaux,  on  ne  pourra  nier  qu'il  a 
eu  quelque  mérite  à  mener  son  œuvre  à  bonne  fin.  Ce  que  nous  avons  dit 
de  sa  liaison  avec  les  Lombards  et  de  la  copie  authentique  qu'il  a  voulu 
posséder  de  la  chronique  de  Hugues  de  Pierrepont  atteste  suffisamment 
qu'il  ne  négligeait  rien  pour  obtenir  une  connaissance  exacte  des  faits. 

Ce  zèle  et  ce  soin  constatés,  demandons-nous,  ainsi  que  nous  l'avons  fait 
pour  la  Geste,  comment  il  comprenait  sa  tâche  et  de  quelle  façon  il  s'y 
prit  pour  l'accomplir. 

Mettre  à  la  portée  du  public  curieux,  mais  illettré,  les  chroniques 
latines  du  monde  entier,  tel  est  son  but.  Il  lui  suffira  pour  cela  de 
Iraduiie  fidèlement  ses  modèles,  et  c'est  la  marche  qu'il  se  propose  de 
suivre  :  «  Si  commenclierons  en  disant  la  mateire  avant,  se  Dieu  plaist, 
véritablement  si  com  je  troveray,  en  translatant  mes  croniques  de  latin  en 
romans  franchois  feablement  ^  »  Presque  d'un  bout  à  l'autre  de  son 
immense  travail,  il  ne  fait  que  cela  :  traduire  Dans  ses  deux  premiers 
livres  il  se  donne  même  la  peine,  lorsqu'il  reproduit  une  charte  ou  tout 
autre  document,  de  faire  suivre  le  texte  latin  d'une  version  romane.  Parlant 
d'un  capitulaire  de  Gharlemagne,  «  vos  en  oreis,  dit-il,  les  copies  en  latien 
et  en  franchois,  car  nos  les  avons  copiés  et  translateis  por  mies  entendre  à 
cheaux  qui  n'entendent  mie  latin  *.  >»  La  première  fois  qu'il  manque  à 
celte  règle,  c'est,  par  une  sorte  de  scrupule,  pour  la  lettre  du  doyen  de 

'  Voyez  ci-dessus,  pp.  xxviii  et  xcviii. 

^  Ly  Mijrcar,  l.  VI,  p.  oOG.  u  Eu  roman  liégeois  »,  dit-il  ailleurs  {ibidem,  t.  V,  p.  571).  Il  déclare  la 
même  chose  en  plusieurs  endroits.  Notons  cependant  qu'il  a  aussi  utilisé  des  sources  écrites  en  français 
notamment  les  chroniques  de  S'-Denis  et  l'œuvre  de  .Jean  le  Bel. 

'  Nous  ne  parlons,  naturellement,  que  de  la  partie  publiée  du  Myreur.  Le  quatrième  livre,  où  il 
racontait  les  événements  contemporains,  doit  être  jugé  autrement, 

*  Ly  Myrevr,  t.  Il,  p.  t)ô2. 
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S*-Lanîbert,  Wazon,  au  prévôt  Jean,  laquelle,  comme  on  sait,  contient  de 
graves  accusations  sur  la  conduite  privée  de  ce  dernier.  Il  en  donne  le  texte 
latin,  el  ajoute  :  «  Et  ne  l'ay  mie  translatée  en  romains,  partant  que  je  n'ay 
cure  que  lais  (les  laïcs)  l'entendent  » 

Mais  plus  tard,  avançant  dans  son  travail  et  trouvant  peut-être  qu'il 
s'allongeait  au  delà  de  ses  prévisions,  il  renonce  à  cette  besogne  fastidieuse 
et  se  contente  le  plus  souvent  de  donner  le  texte  des  documents,  tels  qu'il 
les  trouve  :  «  Vos  aveis  oit  les  privilèges  le  roy  Philippe  en  latin,  qu'ilh  at 
donneitaux  borgois  de  Liège;  et  qui  ne  sait  entendre  latin,  se  le  fâche  lire 
à  I  clercs  qui  l'entende  et  li  die  en  franchois  :  car  che  n'est  mie  nostre 
intention  de  escrire  en  latin  et  en  franchois,  car  j'ay  trop  d'aultres  mateires 
por  acomplir  mes  croniques  ^  »  Quelquefois,  cependant,  il  daigne  les 
résumer  en  quelques  lignes.  C'est  ce  qu'il  fait  notamment  pour  les  diplômes 
du  roi  Albert  en  faveur  des  Hutois  :  «  La  lenure  est  là,  dit-il,  de  mot  à  mot 
en  latin,  mains  je  vos  en  diray  la  substanche  en  romans  liegois  ^  » 

Jean  d'Outremeuse  avait  promis  d'élre  un  interprète  fidèle.  Sa  crainte  de 
ne  pas  rendre  exactement  la  pensée  de  ses  prédécesseurs  est  telle  que  sa 
traduction  les  suit  pas  à  pas,  respectueuse,  presque  servile.  Beaucoup  de 
textes  latins  sur  lesquels  il  a  travaillé  existent  encore,  et  l'on  peut  constater 
que  sa  version  devient  souvent  obscure,  voire  inintelligible  à  force  d'être 
littérale.  Il  serait  facile  d'accumuler  les  exemples.  En  voici  deux  pris  au 
hasard. 

Dans  un  endroit  de  sa  chronique,  Hocsem  s'exprime  ainsi  :  «  Hic  res- 
pondit  papa  :  Certe  verum  fuit.  Et  hoc  ideo  recito  ut  sit  credibile  quod 
reges  Francise  ad  imperium  anhelarint  *.  »  Jean  d'Outremeuse  traduit  : 

'  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  252. 

'  Ibidem,  t.  V,  p.  2S6.  Je  soupçonne  que,  dans  le  cas  présent,  il  avait  trouvé  le  texte  assez  difficile 
à  traduire. 

'  Ly  Myreur,  t.  V,  p.  57 1 . 

*  CiiAPEAViLLE,  Gesta  pontifîcum  Leodensiitm,  t.  I,  p.  287. 
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((  ILl  li  pape  respoiidit  à  chu  :  Vraiment,  illi  est  veriteit;  et  parlant  rechitons 
chu  qu'illi  soit  mies  creûs  que  li  roy  de  Frajiche,  qui  à  l'empire  at 
tendut  '.  )>  Dans  Anselme^  se  trouve  cette  phrase  :  u  Venitur  ad  veteris 
historia;  codicem,  proponit  ille  sententiam...  »  Traduction  :  «  jjh  sont 
venus  al  vielh  histoire  codiche,  [ilh]  proposât  le  sentenche  \  » 

On  a  vu  plus  haut  *  que  ce  procédé  présente  encore  d'autres  inconvé- 
nients; c'est  parce  qu'il  avait  traduit  à  la  lettre  nostra  ecclesia,  archidia- 
conus  nosler,  etc.,  qu'on  lui  a  faussement  attribué  la  qualification  de 
chanoine  de  S*-Lambert  ^  II  conserve  cette  fâcheuse  habitude  même  en 
transcrivant  des  textes  romans.  Me  dirait-on  pas  qu'il  a  fait  la  campagne 
d'Angleterre  lorsque,  à  la  suite  de  Jean  le  Bel,  il  parle  de  nos  gens,  nos 
chevaux,  nos  hosleis  Si  l'on  n'était  averti,  on  tomberait  dans  de  graves 
erreurs. 

En  vérité,  c'est  trop  de  scrupule,  ou  plutôt,  c'est  trop  de  hâte.  On  dirait 
(|ue  l'auteur,  à  la  vue  du  champ  immense  qu'il  doit  défricher,  ne  se 
préoccupe  pas  tant  de  bien  faire  que  de  faire  vite.  Gomment  expliquer 
autrement  que  par  la  trop  grande  rapidité  du  travail,  ces  mots  latins  qui 
du  texte  qu'il  a  sous  les  yeux  passent  dans  sa  version  :  «  Et  aussi  rursus 
]Nestorius  awec  ses  erreurs  fut  condempneis  ' . . .  Adont  le  clamont  tos 
homecide  et  nient  pape,  sed  sanguineus  \  ..  llh  oit  m  fis  :  Philippum,  Hue 

'  Lij  Mijrcar,  t.  IV,  p.  258. 

^  Chapeaville,  ouvrage  cite,  t.  Il,  p.  382. 

°  Ly  Mi/reur,  t.  IV,  p.  298. 

*  Page  X  ci-dessus. 

^  La  même  particularilé  se  remarque  chez  d'autres  chroniqueurs  du  moyen  âge  qui  se  contentaient 
de  coi)icr  leurs  sources,  notamment  chez  Gilles  d'Orval.  (Voy.  Pertz,  Monumenta  Germaniœ  hislorica, 
t.  XXV,  p.  V,  note  3.) 

^  Ly  Myreur,  t.  V,  p.  337.  «  En  teile  paour  et  en  teile  angosse  nos  falit  là  demoreir  par  l'espause  de 
nu  semaines,  par  quoi  nos  n'estiens  onques  eslongiés  nos  hosteis.  »  {Ibidem,  p.  338.) 
'  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  161. 
Ihidew,  1.  IV,  p.  2S0. 


INTRODUCTIOrN. 


CXXI 


et  Hobet'iuin  ' ...  Li  pape  fist  i  excommunication  generalis  sour  tous  les 
symoniachi^ ...  Li  urse  avoit  appétit  del  pissier  de  aighe,  et  si  levât  la 
jambe  et  pissat  versus  unam  parielem  ubi  crux  eral  depicla,  et  depissat  la 
crois  *,  etc.  »  Mais  c'est  surtout  dans  les  noms  propres  que  la  négligence  de 
l'auteur  éclate.  Le  plus  souvent,  il  ne  se  donne  pas  la  peine  de  chercher  à 
quoi  ils  correspondent  et  les  transporte  dans  sa  chronique  tels  qu'il  les 
trouve  dans  ses  auteurs  latins  :  «  Ysidorus  fut  evesque  Yspalensis  '  ... 
Ly  archevesque  de  3Iaienche  fondât  l'engliese  de  Woldense  "...  Didate, 
evesque  de  Axoniensis  " . . .  I^i  evesque  Sedisiens  Agatenus,  Dyonisius 
JNemasenus,  Giele  LUisenus,  Gaufre  Lydonenus  et  Pires  Covenamenus  » 
Les  trois  livres  du  Mijreur  fourmillent  de  passages  semblables.  Quelque- 
fois l'auteur  s'excuse  de  présenter  les  mots  sous  ces  formes  bizarres  et  avoue 
naïvement  son  ignorance.  Mentionnant  «  Bernard  Guyon.  evesque  de  Lon- 
donensi,  »  il  ajoute  :  a  je  ne  say  dire  en  franchois  *.  »  Et  plus  loin  : 
«  ...  Et  fondât  celle  abbie  Cécile,  vichecontesse  de  Vicloriensis^  je  vous  met 
ches  mos  solonc  le  latin,  car  je  ne  les  say  romanchier  partant  que  je  ne 
connoy  mie  les  pays*.  »  ...  Ailleurs,  s'étant  aventuré  dans  une  description 
géographique  de  l'univers,  il  déclare  ne  pas  l'achever  parce  que  les  noms 
des  fleuves  et  des  cités  <<  sont  en  latin  si  sauvage  que  nos  ne  les  poions 

'  Ly  Myreui;  p.  264.  *  Ibidem,  p.  26i».  '  Ibidem,  t.  V,  p.  !27S. 

*  Ibidem,  t.  If,  529.  Lisez  Hispalensis,  de  Séville. 
'  Ibidem,  t.  II,  p.  432.  Lisez  Fuldensis,  de  Fulda. 

'  ibidem,  t.  IV,  p.  5S8.  Lisez  Uxamiensis,  d'Osma.  Au  lonie  V,  page  15!),  il  éciil  Exatiiimr,  toujours 
pour  Osnia. 

'  Ibidem,  t.  V,  p.  107.  C'est-à-dire  :  les  évêqucs  Thédisc  d'Agde,  Denis  de  Nisiiies,  Gilles  d'Uscz, 
Geoffroi  de  Lodève  et  Pierre  de  Comminges.  Le  mot  Sedisiens  n'est  pas  aciievé.  J.  d  Outremeuse,  dans  sa 
précipitation,  copiait  souvent  les  mois  qu'il  ne  comprenait  pas  en  leur  conservant  la  forme  abrégée 
qu'ils  revêtaient  dans  les  manuscrits  :  »  Le  dyocese  Melden,  »  pour  Meldensis,  de  Meaux  (ibidem,  t.  IV, 
p.  544)  j  u  li  evesque  Caturcen,  »  pour' Carturcensis,  de  Caliors  (ibidem,  t.  V,  p.  H  l). 

*  Ibidem,  t.  III,  p.  69.  Lisez  Lodovensis,  de  Lodèvu. 

»  Ibidem,  t.  IV,  p.  391.  Il  faut  lire  Billerrensis,  de  Béziers. 
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remanchier  »  Pour  un  homme  qui  s'était  donné  pour  tâche  de  mettre  les 
chroniques  latines  à  la  portée  du  vulgaire,  cette  manière  de  procéder  peut 
paraître  étrange.  Mais,  après  tout,  je  préfère  encore  cet  humble  aveu  à  la 
désinvolture  avec  laquelle  il  traduit  Argentoratum  (Strasbourg)  par  Argen- 
tine, Herbipolis  (Wurtzbourg)  par  Herbibolle,  Maguniiacum  (Mayence) 
par  Magonchie. 

11  est  évident,  du  reste,  que  Jean  d'Outremeuse  se  souciait  aussi 
peu  des  règles  de  la  grammaire  et  de  la  syntaxe  latines  que  de  celles 
de  la  langue  romane.  Ses  textes  sont  criblés  de  fautes  de  tout  genre, 
comme  aussi  du  reste  ceux  de  Jean  de  Stavelot,  qui  cependant  était  un 
homme  lettré. 

Au  X1V«  siècle,  l'historien  ne  se  préoccupait  guère  de  rechercher  les 
causes  des  événements  humains.  Se  bornant  à  les  rapporter  le  plus  exac- 
tement possible,  il  estimait  avoir  atteint  la  perfection  du  genre  lorsqu'il 
était  parvenu  à  les  classer  par  années.  A  cet  égard,  Jean  d'Outremeuse  n'a 
pas  devancé  son  siècle.  Son  grand  souci,  à  lui  aussi,  est  d'observer  l'ordre 
chronologique;  c'est  pour  cela  que,  dépeçant  sa  matière  en  une  infinité  de 
parcelles,  il  déroule  sous  nos  yeux,  année  par  année,  et  en  passant  suc- 
cessivement d'un  pays  à  l'autre,  l'histoire  de  tous  les  peuples  de  la  terre  : 
«  Si  vorons  dire  de  altre  chouse  qu'il  avient  altre  part,  solonc  l'ordre  de 
mes  croniches,  qui  se  fait  année  par  année  l...  Raison  est  que  je  vous  die 
tout  chu  que  je  ay  troveit  dedens  cel  an,  anchois  que  je  recommenche  à 
novel  an  ^  »  11  y  a  plus  :  pour  Jean  d'Outremeuse  l'idéal  eût  été  de  pou- 
voir enregistrer  les  faits,  non  pas  seulement  par  année,  mais  par  mois  et 

'  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  305.  .  ;    :  , 

'  Ibidem,  t.  IV,  p.  390.  Cfr  ci-dessus  p.  xxxvi. 

Ibidem,  t.  IV,  p.  500.  «  Et  se  revinl  Icvcsquc  à  Liège,  eiisi  que  vos  oreis  chi  ajirès;  mains  je 
vuelhe  dire  des  altres  cliouses  qui  avinrcnt  en  ccl  ain,  et  puis  revenray  à  la  droit  daute.  »  {Ibidem, 
t.  V,  p.  46C.)  «  Nos  vos  lairons  de  luy,  car  iih  ne  vint  jusques  al  printemps;  mais  si  parlerons  d'altres 
materes  de  cel  ain  meismes.  «  (Ibidem,  p.  578.) 
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par  jour;  il  reconnaît  toutefois  que  c'est  chose  impraticable  :  «  llh  avint 
bien  sovens  que  en  I  mois  ou  en  I  jour  avint  par  le  monde  des  chouses 
asseis  que  ons  ne  puet  dire  à  1  fois;  ains  covient  promier  dire  de  l'un  paiis 
et  de  termineir  toute  l'année,  et  puis  recommenchier  al  commenchement 
del  année  et  parleir  d'on  altre  paiis,  et  enssi  de  tous  les  paiis  »  Cepen- 
dant, il  ne  néglige  aucune  occasion  d'appliquer  ce  système,  et  voilà  pour- 
quoi, souvent,  le  texte  du  Myreur  est  si  haché,  si  incohérent;  c'est  une 
véritable  mosaïque.  A  chaque  instant,  pour  ne  pas  intervertir  l'ordre  des 
dates,  il  interrompt  son  récit  au  grand  détriment  de  la  clarté  et  de  l'intérêt 
qui  s'attache  à  une  narration  continue. 

Lorsque,  malgré  ses  efforts,  il  ne  parvient  pas  à  classer  chronologique- 
ment les  faits,  il  ne  manque  pas  de  faire  observer  qu'il  n'y  a  pas  de  sa 
faute:  «  Et  deveis  savoir,  »  dit-il  à  propos  de  la  clef  de  l'évéque  Servais, 
«  que  chu  que  j'ay  dit  de  cest  cleif  fut  longtemps  après  la  mort  sains 
Servais;  mains  nos  l'avons  chi  mis  portant  que  les  canones  ont  mal  gardeit 
les  dautes  quant  chu  avenoit,  si  que  ons  ne  le  puet  mettre  à  son  droit 
lieu  *,  )i 

Mais  si,  parfois,  il  viole  la  règle  qu'il  s'est  imposée  parce  qu'il  ne  saurait 
faire  autrement,  il  lui  arrive  aussi  —  chose  étonnante  pour  qui  s'est  rendu 
compte  de  la  rigueur  ordinaire  de  ses  procédés  —  de  le  faire  à  bon  escient. 
C'est  ainsi  qu'au  lieu  de  faire  figurer  à  leurs  dates  respectives  les  nom- 
breuses fondations  d'églises  faites  par  saint  Martial,  il  les  énumère  en  bloc, 
en  ajoutant  :  «  Ches  englieses  ne  faisoit  mie  tout  en  une  an  ;  mains  affin 
que  ons  le  retengne  mies  ou  ons  l'entende  mies,  je  les  ay  mis  tout  en  ordre; 
puis  retourneray  à  ma  matere  comme  pardevant  »  11  agit  de  même  pour 
les  rois  d'Angleterre,  dont  il  donne  en  une  fois  la  série  toute  entière,  sans 

'  Ly  Myreur,  t.  V,  p.  S75. 
'  Ibidem,  t.  Il,  p.  99, 
=  Ibidem,  t.  I,  p.  453. 
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doute  d'après  un  catalogue  qu'il  avait  sous  les  yeux  '.  Racontant  les  aven- 
tures de  Florentin,  fils  de  Philippicus,  il  s'oublie  au  point  de  prendre  une 
avance  de  quatre  années  :  «  Nos  vos  avons  mys  en  délation  de  parleir  de 
sains  Hubers,  Tevesque  de  Liège,  de  chu  qu'ilh  faisoit  en  son  paiis  de 
l'an  VII'' jusqu'à  l'an  VII*'  Illl  où  nos  astons  *,  »  Le  siège  du  cliateau  de 
Bouillon,  qui  dura  deux  ans,  de  1158  à  H40,  est  décrit  sans  interruption  : 
<i  Nous  vous  avons  dite  la  malere  entirement  de  castel  de  Builhon,  sens 
nulle  entredois,  pour  mies  entendre:  si  vorons  dire  de  altre  chouse  solonc 
l'ordre  de  mes  croniches  ^  » 

Il  arrive  aussi  que  Jean  d'Outremeuse  revient  sur  ses  pas.  non  parce  qu'il 
a  dépassé  le  but,  mais  parce  qu'il  avait  oublié  certains  détails  :  «  Nos  vos 
avons  obliet  à  racompteire  et  escrire  des  lois  de  Pliaramons...  ;  se  le  vos 
dirons  par  recapitulation  *.  »  Ailleurs,  c'est  par  une  sorte  de  repentir  et 
plutôt  en  vue  de  réparer  une  négligence  que  de  combler  une  lacune  invo- 
lontaire qu'il  retourne  en  arrière.  Renvoyant  ses  lecteurs  aux  sources 
mêmes,  il  s'était  d'abord  contenté  de  mentionner  rapidement  les  conquêtes 
d'Alexandre  de  Macédoine;  mais  dans  la  suite,  un  parallèle  entre  lo  fils  de 
Philippe  et  Jules  César  lui  donne  l'occasion  de  revenir  sur  ce  sujet  qu'il 
se  hâte  de  traiter  en  détail  :  «  Portant  que  nos  ne  l'avons  mie  declareit  à 
son  temps,  et  vos  avons  renvoiet  à  l'escriplure,  nos  en  deviserons  en  partie, 
et  todis  à  la  correction  de  l'escripture  à  laqueile  nos  renvoions  '.  » 

'  Il  est  à  remarquer  que,  plus  tard,  aj'ant  probablement  réussi  ft  se  procurer  une  chronique  détaillée 
de  ce  pays,  il  reprend  les  souverains  de  l<i  Grande-Bretagne  en  sous-reuvrc  et  mentionne  leui-s  faits 
et  gestes  à  leur  place  chronologique. 

*  Li/  Myreur,  t.  II,  p. 

^  Ibidem,  I.  IV,  p.  590.  Jean  d'Outremeuse  traduisant  le  Triuinpltus  S^''- Lambert i  in  BuUonio,  l'a 
fait  passer  tout  entier  dans  sa  chronique,  sans  le  scinder;  et  c'est  comme  cela  qu'il  a  été  amené  à 
dépasser  l'année  à  laquelle  sa  chorographic  était  arrivée. 

*  Ihidfm,  \.  II,  p.  145.  Signalons  aussi  un  passage  où  il  revient  sur  l'origine  des  Francs  parce  qu'il 
avait,  à  ce  sujet,  négligé  de  consulter  les  chroniques  de  S'-Dcnis.  {Ly  Myreur.  t.  II,  p.  100.) 

*  Ibidem,  t.  I,  p.  281. 
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La  slriclo  observation  de  Tordre  clironologique  ne  présenlail  aueune 
difficulté  pour  les  temps  anciens,  alors  qu'il  s'agissait  simplement  d'inscrire 
bout  à  bout  les  dates  de  ravènement  et  de  la  mort  d'un  prince,  de  la  prise 
d'une  ville,  d'une  bataille.  Mais  plus  tard,  lorsqu'aux  faits  secs  et  précis 
succèdent  des  éAénements  compliqués  qui  s'enchaînent  et  se  déroulent  ;> 
travers  des  périodes  de  temps  considérables,  cela  devenait  moins  aisé. 
Notre  auteur  ne  laisse  pas  que  de  s'en  apercevoir.  Longtemps  il  lutte  contre 
le  courant  qui  l'entraîne  et  essaie  de  vaincre  la  difficulté;  mais  enfin  il  doit 
reconnaître  que  la  résistance  est  impossible.  A  partir  du  XIV»*  siècle,  il 
n'hésite  plus  à  faire  bravement  le  sacrifice  de  son  système  et  se  décide,  de 
temps  à  autre,  à  raconter  de  longs  épisodes  en  dépit  de  la  chronologie  : 
K  Je  ne  puis,  déclare-t-il,  tout  dire  à  une  fois,  ains  covint  que  je  die  I  aven- 
ture après  l'autre,  et  retourneir  ariere  quant  j'ay  passeit  le  jour  ou  l'ain  d'on 
longe  matière  à  determineir  '.  »  Et.  en  effet,  bientôt  après,  abordant  l'his- 
toire des  guerres  qui  éclatèrent  entre  Edouard  111,  roi  d'Angleterre,  et 
Philippe  de  Valois,  roi  de  France,  il  annonce  son  intention  d'en  finir  avec 
cette  lutte  mémorable  avant  de  passer  à  autre  chose  :  «  Je  vos  vuelhe  dire 
en  ordine  chesti  mateire  chi  jusqu'en  la  fin,  ou  lou  près,  por  le  mies 
entendre  ou  retenir,  et  puis  si  retourneray  à  ma  mateire  sor  l'ain  1327,  et 
et  de  là  en  avant  \  »  Plus  loin  il  décrit  sans  interruption  l'expédition  de 
Jean  l'Aveugle,  en  Prusse,  et  ajoute  :  «  Je  vos  ay  asseis  tenul  del  racomp- 
teir  del  fait  le  roy  de  Bohemme,  et  tant  que  je  ay  passeit  l'année  dont  je 
parloie  chi-devant,  partant  que  je  ne  voloie  mie  brisier  la  mateire;  mains 
je  recommencheraie  et  retourneray  ariere  al  année  meisme  1328'.  » 

'  Ly  Myreur,  i  V,  \^.  484. 

•  Ibidem,  t.  VI,  p.  54!).  Au  lieu  de  15"27,  il  faut  lire  1525.  Voy.  ibidem,  p.  592,  où  il  dit,  uprès 
l'année  1529  :  o  Ors  c.st-ilh  raison  que,  puisque  je  ay  eonipteit  des  Engles,  que  je  vos  racompte  d'hor 
en  avant  des  Flaiiiens  et  que  je  retourne  à  le  daule  de  ohà  on  ariere  por  vos  ii  deviseir  clie  que  je 
avoie  obliet.  » 

^  Ibidem,  t.  VI,  p.  41(j. 
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Ces  citations  attestent  que  si  Jean  d'Outremeuse  se  relâche  parfois  de  la 
régie  qu'il  a  cru  devoir  se  tracer,  c'est  bien  malgré  lui.  Il  signale  lui-même 
les  rares  infractions  qu'il  y  fait,  et,  dés  qu'il  le  peut,  reprend  sa  marche 
accoutumée  :  «  Je  vos  laray  chi  de  li,  dit-il  quelque  part,  car  j'ay  aleit  trop 
avant  une  année,  por  continueir  la  matere  :  si  vos  diray  del  allre  matere 
qui  avient  adonc  » 

Pour  en  finir  avec  ce  sujet,  disons  qu'à  la  fin  de  son  troisième  livre 
(1340)  il  insère,  comme  en  appendice,  plusieurs  documents  de  date  anté- 
rieure dont  il  n'avait  pas  reçu  communication  en  temps  opportun  qu'il 
en  use  de  même  en  dâ^b  pour  des  chartes  du  Xll«  siècle  qu'on  venait  de 
découvrir  à  Aix-la-Chapelle  et  qu'il  fait  suivre  le  texte  de  la  paix  des 
Douze  lignages  (1535)  de  plusieurs  confirmations  qui  eurent  lieu  jusqu'en 
1370,  u  jasoiche,  dit-il,  que]  je  n'astoie  mie  là  à  la  mateire  des  croniques 
de  bealcop;  mains  por  tout  savoir  la  mateire  et  le  fait,  en  parsiwant  la 
njateire,  je  l'ay  tout  dit  l'un  après  l'autre  jusques  en  la  fin  de  mon  temps*.  » 

Si  Jean  d'Outremeuse  se  préoccupe  en  premier  lieu  de  classer  les  faits 
d'après  leurs  dates,  il  est  non  moins  soucieux  de  les  présenter  à  ses  lecteurs 
aussi  nombreux  et  détaillés  que  possible.  Pour  cela,  il  usera  d'un  procédé 
bien  simple,  à  savoir  :  la  comparaison.  Après  avoir  décidé  quelle  relation 
il  prendra  pour  base  de  son  propre  travail,  il  cherchera  à  la  compléter  au 
moyen  d'autres  écrits.  Il  recueillera  ainsi  tous  les  faits  consignés  dans  les 
chroniques  antérieures,  et,  à  propos  d'un  événement,  toutes  les  particularités 
dont  il  a  été  entouré. 

Quant  à  l'exactitude,  il  s'appliquera  aussi  à  l'obtenir.  S'il  trouve  tous  les 
chroniqueurs  d'accord,  il  le  fera  remarquer  avec  satisfaction  :  «  Martinien 
escript  (et  est  veriteit,  car  tos  les  croniques  et  hystoires  le  tesmongnent  et 

'  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  140. 
2  Ibidem,  t.  VF,  p.  626. 
■  Ibidem,  t.  V,  p.  238. 
'  Ibidvm,  l.  VI,  p.  581. 
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sont  d'aucorde  sens  nulle  débat)  que  Rommc  fut  fondeit  Tan  de!  oi  igination 
de  inonde  1484  '.  »  Si,  au  contraire,  il  constate  des  divergences,  il  s'agira 
pour  lui  de  choisir,  et  alors  nous  le  verrons  se  livrer  à  diverses  combinaisons 
que  j'aurai  l'occasion  d'exposer  en  parlant  de  la  façon  dont  il  entend  la 
critique  historique. 

La  vaste  compilation  de  Jean  d'Outremeuse  comprenait  plusieurs  parties, 
ou  livres  :  «  Chesty  présent  croniques  nos  avons  mys  en  pluseurs  volummes 
ou  libres  "  dépendant  ly  une  del  autre.  »  Les  trois  premiers  livres  ëlant 
arrivés  à  peu  près  intacts  jusqu'à  nous,  nous  pouvons  indiquer  la  division 
générale  de  Touvrage. 

L'auteur  du  Myreur  partageait  naturellement  l'opinion  des  chroniqueurs 
du  moyen  âge  qui  attribue  aux  princes  troyens  échappés  au  massacre  des 
Grecs  la  fondation  des  premières  dynasties  de  nos  principaux  Etats, 
Aussi,  la  destruction  de  Troie  sert-elle  de  point  de  départ  à  son  œuvre  : 
«  Ghi  présent  croniques  commenche  droit  à  la  destruction  de  la  grande 
Troie,  qui  fuit  destruite  par  les  Grigois...,  comment  ilh  s'en  partirent  plu- 
seurs prinches  qui  s'en  alerent  habiteir  en  pluseurs  parties  de  monde  ^  » 
Nous  verrons  tantôt  que,  pour  ne  rien  laisser  en  arrière,  son  Myreur 
remonte  en  réalité  au  déluge. 

Ce  premier  livre  nous  conduit  jusqu'au  couronnement  de  Gharlemagne 
comme  empereur,  fait  qui,  suivant  l'auteur,  eut  lieu  en  l'année  794.  Jean  de 
Stavelot  termine  sa  copie  par  ces  mots  :  «  Et  fînat  chi  nostre  premier  libre 
dez  III.  ,  si  recommencherons  le  seconde  ^  » 

Le  second  livre  est  annoncé  en  ces  termes  :  «  Ly  promiers  [libre]  est 
deviseis  et  ly  seconde  s'ensyet...  Et  fine  ly  promiere  livre  où  chesti 

'  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  l'i. 

"  Ibidem,  t.  1,  p.  l.  Le  ms.  Berlaymont,  plus  conforme  à  la  rédaction  originale,  donne:  en  quatre 
livret. 

'  Ibidem,  t.  Il,  p.  188. 

*  Ibidem,  t.  II,  p.  534..  La  partie,  correspondante  du  ms.  Berlaymont  n'existe  pas. 
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commenclie,  assavoir  l'an  tiel  incarnation  ÎVostre  Saingnour  Jesu-Crist 
Vlf<^X(]||ll...  J^e  premier  jour  ciel  première  ain  que  Charle-le-Grand.  fis  le 
roy  Pépin,  fut  coroneis  empereur  de  Rome,  droit-là  avons  fineit  nostre 
premier  livre,  et  droictement  recommencherons  cliesti  secon,  en  parsiwant 
nostre  mateire  '.  »  Il  s'arrête  à  Tannée  1^07,  au  moment  où,  toujours  d'après 
la  chronologie  de  l'auteur,  Baudouin  de  Constantinople,  battu  près  d'Andri- 
nople,  est  fait  prisonnier  par  Joanice,  loi  des  Bulgares,  que  les  Grecs  avaient 
appelé  à  leur  secours.  Je  raconterai,  dit  l'écrivain,  sa  délivrance  «  en  mon 
tliier  libre  qui  s'ensiet  chi  après,  car  li  secons  fine  droit-chi,  et  li  thiers  com- 
mcncheral,  en  nom  de  Peire,  et  del  Fil  h  et  del  Saint-Esprit.  Amen  *.  » 

Le  troisième  livre  débute  ainsi  :  «  Chi  après  s'ensiet  li  thiers  libres  des 
croniques  translateis  et  copuleis  par  Johan  de  Oultremeuse,  ensiwant  la 
mateir  del  promier  et  del  second  libres,  en  propre  l'an  là  li  second  fine, 
assavoir  en  l'an  Xll"  et  VIII  '  ..  Et  si  commenche  chi  endroit  mon  thier 
libre  et  derain  de  mes  croniques,  en  porsiw^ans  les  dois  premiers...  Et 
recommenche  chesti  thier  libre  droit  là  li  secon  chi  devant  fine,  assavoir 
l'an  del  Incarnation  XII''  et  VII  *.  »  Ce  livre  finit  à  l'année  1340,  lorsque  les 
princes  chrétiens  d'Espagne  mettent  en  déroute  l'armée  des  Musulmans  à 
TarifTe.  «  Or  vos  ay  deviseit  trois  libres  de  croniques  ordineis  par  moy, 
Johain  desus  nommeis;...  je  fine  chi  le  thier  libre  ^  » 

Telle  est  la  division  des  trois  premiers  livres.  Les  recherches  infruc- 
tueuses auxquelles  on  s'est  livré  pour  découvrir  le  quatrième  ont  fait 
supposer  qu'il  n'avait  jamais  existé*.  Nous  allons  approfondir  cette  ques- 
tion et  la  résoudre  de  façon  à  faire  cesser  tous  les  doutes. 

•  Ly  Myreur,  t.  III,  pjt.  i  cl  'J. 
»  Ibidem,  t.  IV,  p.  59!». 

'  Lisez  VII. 

'  Ly  Myrcnr,  t.  V.  p.  1 . 

'  Ibidem,  t.  VI,  pp.  657  cl  638. 

*  Voyez  le  Compte  rendu  des  séatiees  de  la  Commission  royale  d'histoire,  2*  série,  t.  VIII,  pp.  282  et  suir 
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On  ne  saurait  d'abord  nier  que  Jean  d'Oulrenieuse  n'ait  eu  l'inlenliun 
bien  arrêtée  d'écrire  quatre  livres.  Voici  trois  textes  qui  le  prouvent  à 
toute  évidence  :  «  Ghesty  présent  croniques  avons  mys  en  quatre  libres 
Et  finat  chi  nostre  proniier  libre  des  IIIP...  Avons  nos  fais  et  ordineis 
qualtres  livres  de  chroniques  d  C'est  ainsi  qu'il  s'exprime  dans  ses  deux 
premiers  livres.  Il  est  vrai  qu'ensuite,  poursuivant  son  œuvre,  il  annonce 
le  «  lliier  libre  et  derain  libre  »  Gomment  expliquer  cette  contradiction? 
Il  est  possible  qu'en  commençant  ce  troisième  livre,  mesurant  d'un  coup 
d'œil  l'étendue  de  sa  matière,  il  a  cru  un  instant  pouvoir  y  comprendre 
tout  ce  qui  lui  restait  à  dire;  mais  bientôt  il  devint  évident  à  ses  propres 
yeux  qu'il  n'en  pouvait  être  ainsi,  et  en  i338,  à  propos  de  l'année  de  sa  nais- 
sance, il  déclare  qu'il  est  1  auteur  des  présentes  chroniques  «  tout  ensi  qu'il 
sont  contenus  en  tos  les  trois  libres  et  sont  [seront?]  encors  contenus  en 
quart  chi  après  ^  »  Peu  après  il  s'explique  plus  nettement  encore.  En  clô- 
turant son  troisième  livre,  <<  et  si  n'ay  point  de  fin,  dit-il,  ains  convient  le 
quart  libre  recommenchier °.  »  Celte  déclaration  est  formelle:  il  va  immé- 
diatement mettre  la  main  à  l'œuvre.  Il  prévoit  bien  qu'il  ne  pourra  achever 
cette  quatrième  partie  :  «  liqueis  ne  serait  mie  fineis  de  mon  temps  ne  à 
ma  vie;  »  mais  il  est  décidé  à  la  mener  «  al  plus  avant  que  je  poray  et 
saurai  troveir  croniques  et  mateire  à  cronisier.  »  Quant  aux  sources,  il  ne 
devait  pas  être  embarrassé;  il  avait  déjà  sous  la  main  les  écrits  de  Hocsem 
et  de  Jean  Warnant,  qui  lui  fournissaient  des  matériaux  jusqu'à  l'année 
13^7.  Il  cherchera  à  s'en  procurer  d'autres  encore  :  «  Je  en  auray  se  je  puy, 
et  parferay  avant  mon  quart  libres'.  »  S'il  n'en  trouve  pas,  il  aura  recours 

'  Lij  Myrcur,  t.  I,  p.  1,  note  2. 
'  Ibidem,  t.  Il,  p.  534. 
'  Ibidem,  t.  III,  p  1. 

*  Ibidem,  t.  V,  p.  1. 

'  Ibidem,  t.  VI,  p.  396,  note  2. 

•  Ibidem,  t.  VI,  p.  637. 
'  Ibidem,  t.  VI,  p.  638. 
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aux  informations  orales  ou  racontera  les  faits  dont  il  serait  lui-niénie 
témoin  :  «  et  d'oulire  en  avant  [avons]  pris  les  fais  et  les  aventures  que  nous 
avons  veut,  à  plus  près  que  nous  avons  peut  » 

Il  reste  à  prouver  que  Jean  d'Oulremeuse,  mettant  son  projet  à  exécu- 
tion, a  réellement  écrit  le  quatrième  livre  de  sa  chronique,  et  à  en  découvrir 
les  traces. 

On  sait  que  notre  auteur  a  trouvé  dans  Jean  de  Slavelot  un  copiste 
diligent  et  consciencieux  en  même  temps  qu'un  continuateur.  Voici  la  dé- 
claration que  le  moine  de  Saint-Laurent  insère  dans  sa  copie  à  l'endroit  où 
Jean  d'Outremeuse,  dans  son  préambule,  termine  la  longue  énumération 
des  auteurs  qu'il  a  utilisés  :  «  Item,  là  lidit  maistre  Johan  d'Oultremouse  les 
(faits)  laisat,  Johan  de  Slavelot,  moyne  et  coste  de  Sains-Lorent  par-deleis 
Liège,  les  recommenchat  »  Oi*,  nous  possédons  la  chronique  de  Jean  de 
Slavelot,  et  chacun  sait  qu'elle  commence  en  Tan  i400.  Lorsque,  après 
avoir  terminé  la  transcription  de  l'œuvre  de  son  devancier,  il  s'apprête  à  la 
poursuivre  pour  son  propre  compte,  il  s'exprime  ainsi  :  <«  Chi  commenclie 
li  chinqiieyme  croniche  de  paiis  de  Liège  en  brief,  ensivvant  les  qualtres 
croniques  maistre  Johans  d'Oultremouse;  et  fut  commenchiet  l'an  M.  et 
("-CCC...  Chi  volons,  al  aide  de  Dieu,  commenchier  le  V*'  cronique  de  pays 
de  Liège,  sour  l'an  (le  grasce  M.  et  CCCC,  car  maistre  Johans  d'Oultremouse 
linat  tous  les  siens  l'an  M. CGC.  et  LXXXXIX,  ainsi  com  ilh  appert  en  son 
llll«  cronique  chi-devant  tineis,  où,  elle  fin,  ilh  faisoit  mension  de  dolereux 
scisme  qui  estoit  elle  engliese  de  cristiniteit » 

Si  ce  texte  laissait  encore  place  au  nioindre  doute,  nous  ajouterions  que 

'  Ly  Myrcur^  t.  I,  p.  4.  Celle  façon  de  s'exprimer  peut  faire  croire  qu'une  sorlc  de  préface  a  été 
ajoutée  après  coup  par  Jean  d'Outremeuse  à  son  Mtjreur.  Dans  ce  cas,  le  texte  que  nous  venons  de  citer 
serait  une  preuve  de  plus  que  le  quatrième  livre  a  existé. 

•  Ibidem,  t.  I,  p.  4. 

'  Chronique  de  Jean  de  Slavelot,  publiée  par  Ad.  BoKG^ET,  p.  i.  Cfr  le  Compte  rendu  des  séances  de 
la  Commission  royale  d'histoire,  1"  séiic,  L  XIV,  p.  171. 
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Fisen  et  Foullon,  dans  leurs  liistoires  de  la  principaulé  de  Liège,  citent  la 
chronique  de  Jean  d'OuIremeuse  comme  source,  après  l'année  i3i0,  où 
s'arrête  le  troisième  livre;  le  premier  de  ces  écrivains  déclare,  en  <383,  la 
prendre  pour  guide  :  «  quem  jamdudum  sequimur  potissimum  reruin 
geslarum  scriptorem  '  ;  »  le  second  en  donne,  de  1342  à  1399,  dans  les 
marges  de  son  ouvrage,  de  courts  mais  nombreux  extraits 

Ce  qui  est  vrai,  c'est  que  le  quatrième  livre  du  Myreur  ne  fut  pas  achevé. 
Jean  d'Outremeuse  y  travaillait  encore  lorsque  la  mort  vint  terminer  sa 
féconde  carrière.  Jean  de  Stavelot  vient  de  nous  apprendre  qu'il  le  mena 
jusqu'en  1399.  C'est  ce  que  contirment  Fisen  et  Foullon  qui,  arrivés  au 
mois  d'octobre  de  cette  année,  placent  respectivement  en  marge  de  leur 
texte  :  «  Hactenus  Ultramosanus,  et  deincej)S  Stabulaus.  »  —  ((  llicdesinil 
Transmosani  chronicon  co  anno  mortui  »  C'est  ce  que  confirme  aussi 
l'ancien  héraut  d'armes  liégeois  Van  den  Berch,  lorsqu'il  dit  :  «  Anno  1399, 
trespassat  maistre  J.  de  Preis  dit  d'Outremeuse,  sentencier  de  la  cour  de 
Liège,  liquci  at  en  diverses  volumes  (alias  4)  escript  l'histoire  de  Liège  en 
prose  et  en  vieux  roman  '.  »  Dans  les  manuscrits  composés  d'après  la 
Geste  le  dernier  événement  de  cette  année  1399  dont  il  soit  fait  mention 
se  rapporte  au  2i  octobre.  C'est  donc  après  cette  date  qu'il  faudrait  placer 
la  mort  de  Jean  d'Outremeuse.  Je  dois  cependant  faire  remarquer  que  dans 
tous  les  recueils  de  cette  espèce  que  j'ai  pu  consulter,  on  parle  de  la  neige 
abondante  lonibée  le  29  janvier  de  l'an  1400,  et  que  c'est  à  la  suite  de  ce 
fait  seulement  qu'on  rencontre  celle  phrase  :  i<  Je  vous  laisse  assavoir  que 
ledit  maistre  Jehan  d'OuIlremeusc,  qui  composa  ce  présent  cronicque,  ne 

•  BàRTii.  Fisen,  Sancta  Lcgia  Romanœ  ecclcsiœ  fiHa,  sive  hisloriarum  ecclcsiœ  Leodicnsis  partci  duce, 
Ki'.lG,  pars  H,  p.  142.  : 

»  Foullon,  Uisloria  Leodiensis,  t.  I,  pp.  4J7,  430,  458,  439,  443,  452  et  456. 

'  Fisen,  pars  II,  p.  156.  Foullon,  t.  I,  p.  456. 

*  Chronique  liégeoise,  copiée  par  Le  Fort,  aux  archives  de  Liège,  2=  série,  t.  XXVI,  p.  275. 
'  Cfr  ci-dessus  p.  Lxxxvi.  Cfr  p.  x,xxv.:, ..  .  .... 
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fait  pour  lors  plus  avant  de  ce  présent  cronicque  et  ne  scelt  point  se  il 
morut  en  celluy  temps  ou  non:  dont  pour  ce  ne  vous  en  diray  plus  avant 
quant  au  présent  » 

La  copie  de  Jean  de  Stavelot  el  sa  continuation  formaient  cinq  volumes, 
un  pour  chaque  livre.  Ils  sont  mentionnés  dans  le  catalogue  de  l'abbaye  de 
Saint-Laurent  '  de  la  façon  suivante  : 

Outremeuse  (Jean  d').  Histoire  de  Liège,  partie  l"^"; 

Partie  S»"»; 
^l-  Partie  S"^"; 

Partie  4""=. 

Partie  S'"». 

Les  volumes  I,  5  et  5,  conservés  aujourd'hui  à  la  Bibliothèque  royale, 
sous  les  n°^  10451),  et  10465,  portent  encore  respectivement  les  indi- 

cations 5^^,  Ys-,  hh  Ce  dernier  contient  la  chronique  de  Jean  de  Stavelot,  de 
1400  à  1450  *.  Les  quatre  livres  du  M%jrei(r  se  trouvaient  donc  tous  dans 

'  Dans  la  liste  des  écrits  de  Jean  de  Stavelot  qui  est  au  volume  de  Brunello  Lalini,  on  lit  que  la 
4«  partie  de  la  chronique  de  Jean  d'Outrcmcuse  «  fine  Tan  M.  et  CCCG  tout  à  pont.  »  Cette  liste  a  été 
publiée  par  M.  de  Reiffenderg  dans  V Annuaire  de  lu  liibliolhique  royale,  1"  année,  p.  LVi. 

'  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire,  â^séric,  t.  VIII,  p. 597  ;  5«  série,  t.  VI, 
p.  448.  Dittlctin  des  bibliophiles  liégeois,  t.  I,  p.  171.  Baron  Kebvvn,  l'roissart,  t.  XVI,  p.  411;  Cfr 
ibidem,  t.       p.  127. 

'  M.  de  Thcux  possède  deux  catalogues  manuscrits  de  la  bibliothèque  de  cette  ancienne  abbaye, 
l'un  rédigé  veis  l  an  1700,  l'autre  vers  1750.  Tous  deux  mentionnent  les  quatre  livres  du  Myreurdcs 
/tistors  et  sa  continuation  ;  le  premier  le  fùit  en  ces  ternicj,  au  fol.  5C5  :  «  Histoire  de  Liège  de  Jean 
d'Outrcmcuse,  escrite  par  Jean  Stabulaus,  in-4»;  tome  I,  tome  II,  '^"g';  tome  III,  ^"î;  tome  IV,  ^'"J; 
tome  V,  »  C'est  au  second,  au  folio  1018,  ihapitre  des  manusciils,  que  nous  empruntons  les  indi- 
cations qui  figurent  dans  notre  texte. 

*  Dans  la  liste  des  écrits  de  Jean  de  Stavelot,dressée  par  son  continuateur,  figurent:  «Quatuor  partes 
cronicarum  Johannis  de  Ultramosam,  quibus  addidit  hanc  quinlam  partcm  in  presenti  volumine  con- 
scriplam.  »  {Chroniqui:  de  J.  de  Stavelot,  page  COS.  Cfr  ibidem,  Introduction,  page  4,  el  V A  nnuaire  de 
ta  Bibliothèque  royale  de  Belgique,  {"  année,  page  xlix.)  Dans  le  corps  de  sa  chronique  (page  103), 
Jean  dr-  Stavelot  fait  allusion  à  un  événement  rapporté  »  ehi-devant  en  lin' croniques.  » 
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la  bibliothèque  de  l'abbaye  de  Saint-Laurent  au  milieu  du  dernier  siècle 
Ils  y  restèrent  probablement  jusqu'à  la  suppression  de  cette  communauté 
Par  suite  de  quelles  circonstances  le  quatrième  livre  a-t-il  disparu,  non 
seulement  dans  l'exemplaire  de  Saint-Laurent,  mais  aussi  dans  celui  de  la 
bibliothèque  (le  Berlaymonl?  On  ne  saurait  le  dire  Ce  qui  est  certain,  c'est 
qu'on  doit  en  regretter  vivement  la  perte,  car  il  constituait  la  partie  vrai- 
ment originale  de  l'œuvre.  Ce  que  Jean  d'Outremeuse  en  avait  composé 
devait  déjà  être  considérable.  D'après  le  catalogue  de  l'abbaye  de  Saint- 
Laurent,  il  formait  tout  un  volume,  Nous  savons,  en  outre,  par  une  citation 
du  généalogiste  Abry,  que  dans  la  copie  de  Jean  de  Stavelot,  les  trente- 
deux  premières  années  (1340-i572j  de  ce  livre  occupaient  les  cent  et  onze 
premiers  feuillets  du  manuscrit.  C'est  à  propos  du  voyageur  Mandeville 
qu'Abry  s'exprime  comme  suit  :  «  Voici  l'extrait,  pour  un  surcroît  de  curio- 
sité, de  la  A"'^  partie  de  l'histoire  de  Jean  d'Outremeuse,  d'un  manuscrit  de 
la  bibliothèque  de  Saint-Laurent,  lez-Liège,  fol.  cxi  différent  à  la  vérité 
en  date,  mais  qui  est  d'autant  plus  expressif  sur  ce  sujet,  que  ce  fameux 
écrivain  liégeois  vivait  de  son  temps.  J'en  rapporte  le  récit  dans  le  langage 
moderne,  pour  l'aprelé  de  celuy  de  ces  anciens  temps  : 

«  L'an  M.CCC.LXXII,  mourut  à  Liège,  le  12  novembre,  un  homme  fort 
»  distingué  par  sa  naissance,  content  de  s'y  faire  connoître  sous  le  nom  de 
n  Jean  de  Bourgogne  dit  à  la  Barbe.  Il  s'ouvrit  néanmoins  au  lit  de  la  mort 
»  à  Jean  d'Outremeuse,  son  compère,  et  institué  son  exécuteur  testamen- 
)j  taire.  De  vrai,  il  se  titra,  dans  le  précis  de  sa  dernière  volonté,  messire 

'  Au  dix-septième  siècle  on  pensait  que  le  manuscrit  original  de  Jean  d'Outremeuse  existait  à 
Saint-Laurent.  (Voyez  Abrï,  Les  hommes  illusires  de  la  nation  liégeoise,  p.  H.)  On  confondait  sans 
doute  avec  la  copie  de  Jean  de  Stavelot. 

'  Sur  la  question  de  savoir  ce  que  sont  devenus  les  manuscrits  de  l'abbaye  de  S'-Laurent,  voir 
VArchiv  de  Pertz,  t.  VIII,  p.  44. 

•  Cette  indication,  jointe  à  la  marque  5  \  qu'il  doit  porter  sur  un  des  premiers  feuillets,  fera  infailli- 
blement reconnaître  le  manuscrit,  si  on  vient  à  le  découvrir. 
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»  Jean  de  Mandeville,  chevalier,  comte  de  Montfort  en  Angleterre,  et  sei- 
»  gneur  de  l'isle  de  Campdi  et  du  château  Perouse.  Ayant  cependant  eu  le 
»»  malheur  de  tuer,  en  son  pays,  un  comte  qu'il  ne  nomme  pas,  il  s'engagea 
»  à  parcourir  les  trois  parties  du  monde.  Vint  à  Liège  en  1343.  Tout  sorti 
»  qu'il  cloit  d'une  noblesse  très  distinguée,  il  aima  de  s'y  tenir  caché.  Il 
»  étoit,  au  reste,  grand  naturaliste,  profond  philosophe  et  astrologue,  y 
»  joint  en  particulier  une  connoissance  très  singulière  de  la  physique,  se 
»  trompant  rarement  lorsqu'il  disoit  son  sentiment  à  l'égard  d'un  malade, 
»  s'il  en  reviendroit  ou  pas.  Mort  enfin,  on  l'enterra  aux  FF.  Guillel- 
»  mins,  au  faubourg  d'Avroy,  comme  vous  avez  vu  plus  amplement  cv- 
»  dessus  '.  » 

Puisque  les  trenle-deux  années  comprises  enire  les  années  1340  et  1372 
occupent,  dans  la  copie  de  Jean  de  Stavelot,  cent  et  onze  feuillets,  on  peut 
conjecturer  qu'il  fallut  en  consacrer  à  peu  près  autant  aux  événements 
plus  récents  des  vingt-sept  années  qui  s'écoulèrent  entre  cette  dernière  date 
et  la  niort  de  Jean  d'Outremcuse.  Le  manuscrit  perdu  du  moine  de  Saint- 
Laurent  devait  donc  comprendre  environ  deux  cents  feuillets.  Ce  calcul 
prouve  que  si  même  les  chroniques  vulgaires  étaient,  non  pas  des  réduc- 
tions en  prose  de  la  Geste,  comme  nous  le  croyons  ^  mais  des  analyses  du 
Myreiir,  les  plus  étendues  d'entre  elles  ne  nous  fourniraient  encore  qu'un 
texte  fort  écourlé  du  quatrième  livre  du  Myreur  des  histors.  En  effet,  dans 
celle  que  possède  i\I.  de  Theux,  la  période  comprise  entre  les  années  1340 
et  131)9  n'occupe  que  77  pages  in-i»  (pages  o66  à  613)  de  44  lignes;  dans 
le  manuscrit  de  Hocroi,  48  pages  grand  in-folio  à  deux  colonnes  dans 
un  manuscrit  de  lord  Ashburnam,  82  pages  in-4"  à  deux  colonnes 

•  Copie  aux  archives  de  Liège,  maiiuscrits  de  Le  ForJ,  2'  série,  t.  XXVIL  p.  102.  Le  manuscrit 
oi  iginal  d'Abry  repose  dans  la  bibliothèque  du  comte  d'Oullremont  sous  le  n"  66. 

•  Voyez  ci-dessus  p.  Lxxxvr,  note  I. 

*  Cfr  ci-dessus  pp.  lxxxv  et  lxxxiv. 

*  N»  347  de  la  bibliothèque  de  ce  lord,  fol.  165-206.  Cfr  ci-dessus,  p.  lxxxvi. 
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S'il  fallait  renoncer  défînilivement  à  l'espoir  de  récupérer  le  quatrième 
livre  du  Myreur  dans  son  texte  original,  la  Commission  royale  d'Iustoirc 
aurait  sans  doute  décidé  l'impression  de  la  plus  détaillée  de  ces  chroniques 
qui,  à  défaut  d'une  reproduction  intégrale,  donnent  au  moins  la  substance 
de  l'œuvre  du  maître  Mais,  après  la  découverte  de  la  Geste  des  évéques 
de  Tongres  et  de  Liège,  des  mémoires  de  Jean  le  Bel,  du  Liber  char- 
tarum  ecclesiœ  Leodiensis,  ne  peut-on  pas  s'attendre  à  d'autres  surprises 
encore?  C'est  surtout  le  manuscrit  bibliothèque  de  Saint-Laurent 

que  nous  serions  désireux  de  retrouver;  je  soupçonne  qu'il  nous  four- 
nirait sur  Jean  d'Outremeuse  des  renseignements  qui  nous  font  défaut. 
Car,  de  même  qu'Adrien  de  Veteri  Busco,  continuateur  de  Jean  de 
Stavelot,  en  recueillant  la  plume  des  mains  de  son  prédécesseur,  nous  a 
donné  sur  la  mort  de  celui-ci  des  détails  circonstanciés  de  même  Jean  de 
Stavelot,  avant  de  poursuivre  le  Myreur  des  histors^  n'aura  pas  manqué  de 
consacrer  un  souvenir  à  celui  dont  il  avait  si  patienmient  transcrit  l'œuvre 
colossale. 

En  attendant  l'heureuse  nouvelle,  nous  devons  utiliser  ces  abrégés  poui- 
en  tirer  les  renseignements  biographiques  que  Jean  d'Outremeuse  nous 
fournit  lui-même  sur  sa  personne. 

Le  schisme  que  créa  dans  l'Eglise  l'opposition  entre  Clément  VII,  pape 
d'Avignon,  et  Urbain  VI,  pape  de  Rome,  eut  son  contre-coup  à  Liège.  La 
faction  séditieuse  des  Clémenlins  jeta  le  trouble  dans  la  cité.  Pour  apaiser 
ces  dissensions,  une  commission,  nommée  en  L583,  fut  chargée  d'enquérir 
contre  elle.  Voici  comment  les  chroniques  vulgaires  racontent  le  fait  :  «  Item, 
lendemain  de  Carême,  l'evesque  s'en  allât  en  chapitle  ;  et  fut  paissez  par  les 
seigneurs  du  chapitle  de  Sainct-Lambert  que  ledit  evesque  mettcroit  deux 

'  Dans  ces  chroniiiues  dites  vulgaires,  on  trouve  principalement  les  événements  liégeois.  L'histoire 
des  autres  pays  y  tient  peu  de  place.  C'est  une  preuve  de  plus  que  ce  sont  des  résumés  de  la  Geste  et 
non  du  Myreur. 

*  Voy.  la  Chronique  de  Jean  de  Stavelot,  introduction,  page  iv,  et  texte,  pages  606-608. 
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clerqs  de  son  conseil,  et  seniblablement  les  seigneurs  du  chapitle  de  Sainct- 
Lambert  deux  chanoines,  lesquels  enquestcroient  généralement  sur  les 


coups.  Afin  de  pourvoir  à  sa  sécurité  et  de  le  rendre  témoin  immédiat  des 


l'été  de  1383,  sa  périlleuse  mission  ^ 

'  Van  den  Berch,  en  rapportant  ce  fait  dans  sa  Grande  Chronique  des  Charlreux,  paraphrase  ainsi 
ce  passage  :  «  mais  incontinent  un  cliascun  se  desrobat  et  cercliat  lieu  d'asscurancc.  »  En  cet  endroit, 
et  encore  à  l'année  1386,  Van  den  Dercli  donne  à  notre  auteur  la  qualification  de  «  chanoine  de  Liège.  » 
Je  ne  reviendrai  pas,  à  ce  sujet,  sur  les  considérations  émises  plus  haut.  Cfr  p.  x. 

*  Manuscrit  de  Rocroi,  fol.  iOS.  (Voy.  Compte  rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire, 
5'  série,  tome  VI,  page  447.)  La  variante  est  du  ms.  d'OulIremont,  n»  46. 

'  Voici  le  texte  de  Fisen  :  «  Nil  cunclandum  ratus  :  prosiliit  episcopus,  et  Joanncm  Uitramosanum, 
f]ui  e  primis  designatus  erat  a  Clemenlinis  ad  necem,  secum  esse  voluit,  quo  et  tulior  esset  et  rerum 
scribendarum  inspcclor.  Habe,  lector,  quam  ci  fidem  habcamus,  quem  jamdudum  scquimur  potissimum 
rerum  gestarum  scriptorcm....  Ibi  communi  scnlenlia  dccretum  uti  duos  episcopus  designaret,  totidcm 
clerus....  Cœterum  Ilornanus  Transmosanum  designavit,  qui  vere  primo  quaeslionem  exorsus,  conti- 
nuavit  aestate  tota.  »  (llistoria  Lcod., pars  II,  p.  142).  A  l'année  1589,on  lit  encore  :  «  Memorcs  cano- 
nici  ab  IJi  bano  niiper  mandatuni  fuisse  Joanni  Transmosano  ut  Clémentines  omnes  abriperet  in  vincuia, 
monuerunt,  quando  jani  res  poslularct,  uteretur  potestatc  sibi  facta.  Negavit  Transmosanus  id  sibi 
licerc,  quando  quidcin  Bonifacius,  Urbani  succcssor,  eam  fortassis  abrogasscl  poleslalem.  {Ibidevi, 
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Ce  n'est  pas  seulement  à  propos  des  Ciénientins  que  nous  trouvons  Jean 
(i'Oulremeuse  mêlé  aux  affaires  publiques  de  son  pays.  En  1386,  un  bour- 
geois nommé  Jean  de  Lavoir,  ayant  perdu  un  procès  qu'il  soutenait  devant 
les  échevins  de  Liège,  lança  publiquement  contre  eux  une  accusation  de 
vénalité.  A  la  demande  de  la  cité  et  des  bonnes  villes,  le  prince  fit  procéder 
à  une  enquête  par  une  commission  dont  notre  chroniqueur  fit  de  nouveau 
partie.  Treize  échevins  furent  révoqués;  le  quatorzième,  Guillaume  Proest, 
quoique  aussi  coupable  que  les  autres,  échappa  à  la  condamnation  '. 

11  résulte  de  ces  faits  que  Jean  d'Outremeuse  occupait  dans  la  cité  une 
position  en  vue,  qu'il  jouissait  de  l'estime  de  ses  concitoyens  comme 
homme  politique,  qu'il  était  investi  de  la  confiance  de  l'évêque  et  con- 
sidéré comme  l'historiographe  attitré  de  la  principauté. 

De  même  que  pour  le  poème  des  évêques  de  Tongres  et  de  Liège,  nous 
allons  faire  connaître,  dans  une  analyse  succincte,  le  contenu  des  trois 
premiers  livres  du  Myreur  des  histors. 

Il  est  bon  de  rappeler  que,  à  la  différence  de  la  Geste  consacrée  unique- 
ment aux  annales  liégeoises,  le  Myreur  est  une  histoire  universelle. 

Après  une  sorte  d'introduction  dans  laquelle  l'auteur  indique  le  but  de 
son  travail,  sa  manière  de  procéder  et  ses  sources  %  il  déclare  commencer 
son  récit  à  l'année  4019  de  la  création  du  monde,  date  de  la  prise  de  Troie. 
Toutefois,  voulant  donner  à  ses  lecteurs  une  idée  de  la  manière  dont 
l'Europe  avait  été  peuplée,  il  croit  devoir  remonter  au  déluge  :  «  Jasoiche 
que  chiz  presens  croniques  prendent  leur  commenchement  à  la  destruction 
de  Troie,  portant  que  cheaux  qui  de  Troie  soy  partirent  après  la  destruc- 
lion  si  vinrent  en  Europe  habiteir,  .  .  .  nient  mains,  por  la  cognissanche 
avoir  de  cheaux  qui  fondarent  les  trois  [promiers  roalmes  de  Europ],  nos 
vorons  declareir  comment  ly  ysle  de  Europe  fut  promiers  habiteis,  par 

'  FiSEN,  Hisloria  Icodiensis,  pars  II,  p.  1  i5  ;  Abiiy,  Recueil  héraldique,  etc.,  p.  97. 
'  Ly  Myreur,  t.  I,  pp.  1-4. 
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quelles  genselà  quelle  lemps,  el  par  quelle  manière  el  ocqulson  '..  »  D'après 
les  données  de  la  Bible,  plus  ou  moins  bien  inlerprélce,  plus  ou  moins 
ornée  des  légendes  alors  en  vogue,  il  nous  apprend  comment  les  descen- 
dants du  patriarche  Noé  se  partagèrent  la  surface  du  globe.  Il  est  ainsi 
amené  à  faire  rhisloire  des  premiers  empires,  et  arrive  à  cette  conclusion 
que  «  les  grans  royaulmes  del  monde  »  étaient  au  nombre  de  quatre  : 
Habylone,  Carlhage,  Macédoine,  Rome.  Parmi  les  villes  figurait  Trêves, 
fondée  par  Treberis,  fils  d'un  roi  d'Afrique  contemporain  d'Abraham. 
L'auteur  passe  rapidement  en  revue  les  destinées  de  ces  grands  empires, 
puis  revient  à  son  point  de  départ,  la  destruction  de  Troie.  Mais  alors, 
retournant  de  nouveau  un  peu  en  arrière,  il  se  croit  obligé  de  rappeler  les 
faits  qui  amenèrent  ce  grand  événement  *,  Dans  une  sorte  de  hors^ 
d'œuvre,  il  reprend  de  haut  rhisloire  des  Amazones,  et  débite  à  leur  sujet 
les  fables  mythologiques  que  chacun  connaît. 

Après  cela  seulement  il  aborde  sa  matière  et  rapporte  les  traditions  qui 
avaient  cours  de  son  temps  sur  rétablissement  d'Enée  en  Italie;  de  Fran- 
con,  fils  d'Hector,  dans  la  Gaule;  d'Anlénor  en  Sicambrie;  de  Turquin,  fils 
de  Trojolus,  en  Turquie;  de  Didon,  en  Afrique,  où  elle  fonde  Didalne, 
ensuite  appelée  Carlhage  ^ 

A  partir  de  ce  moment,  il  raconte,  année  par  année,  tous  les  événements 
un  peu  importants  qui  se  passent  en  Europe,  en  Asie,  en  Afrique,  entre- 
mêlant l'histoire  des  Hébreux  avec  celle  des  rois  latins,  des  ducs  de  la 
Gaule  et  de  la  Germanie,  pendant  le  troisième  âge  du  monde*. 

J'aurai  à  consacrer  une  note  spéciale  à  la  chronologie  de  Jean  d'Outre- 
meuse.  Il  suffira  pour  le  moment  de  dire  que  les  lemps  antérieurs  à  l'ère 

*  Ly  Myrcur,  t.  I,  pp.  4  et  5.  Cfr  ci-dessus,  p.  cxxvii. 

*  Ibidem,  t.  I,  pp.  20-27.  Pour  celle  partie  de  son  récit,  Jean  d'Oulrcmeuse  a  exploite  la  Geste 
de  Troie. 

»  /6idewt,  t.  I,  pp.  27-29.  ' 

*  Ibidem,  t.  I,  pp.  29-35. 
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chrétienne  étaient,  selon  lui,  divisés  en  cinq  parties,  appelées  les  cinq  âges 
du  monde,  savoir  :  le  premier  âge,  compris  entre  la  formation  d'Adam  et 
le  déluge  de  ISoé  (2242  années);  le  deuxième  âge,  compris  entre  le  déluge 
et  la  naissance  d'Abraham  (années  22i3-")i8i);  le  troisième  âge,  compris 
entre  la  naissance  d'Abraham  et  le  couronnement  de  David  (années  3185-^ 
4123);  le  quatrième  âge,  compris  entre  ce  couronnement  et  la  migration  de 
Bab}'lone  (années  4126-4606);  le  cinquième  âge,  compris  entre  cette 
migration  et  l'incarnation  de  Jésus-Christ  (années  4606-5i9D)  '. 

Dans  le  quatrième  âge,  l'auteur  décrit  le  règne  de  Salomon,  les  guerres 
entre  les  rois  d'Italie  et  les  ducs  de  la  Gaule,  la  fondation  de  Lille,  l'histoire 
des  rois  d'Israël  et  de  Juda,  la  naissance  de  Romulus  et  de  son  frère, 
l'établissement  de  Remus  à  Reims,  l'origine  de  Tournay  ^  La  fondation 
de  Rome,  en  l'an  358  de  David,  lui  fournit  l'occasion  de  décrire  minu- 
tieusement celte  ville  d'après  une  relation  du  XII"  siècle  *.  Après  cette 
longue  digression,  il  trouve  à  juste  titre  qu'il  «  est  raison  que  nos  laisons 
atant  chu,  et  revenons  à  noslre  matière  où  nos  le  lasammes.  »  Il  reprend 
donc  son  récit  et  raconte  l'histoire  de  tous  les  peuples,  principalement  celle 
des  Latins.  Chose  étrange,  après  la  destruction  de  Troie,  les  annales  de  la 
Grèce  sont  complètement  négligées  ;  Jean  d'Oulremeuse  ne  s'en  occupe  que 
pour  nous  faire  connaître  l'établissement  des  archontes  à  Athènes.  Cet 
exposé  est  assurément  empreint  d'une  grande  originalité  *. 

Jusqu'ici,  le  récit  marche  rapidement;  à  cette  époque,  les  faits  dignes 
(la  mémoire  n'étaient  pas  nombreux  :  «  INos  passons,  dit  l'auteur,  legie- 
rement,  sens  racompteir  grant  choises,  car  ilh  avenoil  à  cel  temps  mult 

*  Ly  Myrcur,  1. 1,  p.  ôôC.  Jean  d'Oulremeuse  arrive  à  un  total  de  5199  années;  je  ne  sais  comment 
il  a  ""ait  son  calcul.  Le  sixième  âge  du  monde,  commence  à  l'incarnation  de  Jcsus-Ciirist,  doit  durer 
jus(iu'à  la  fin  des  temps. 

'  Ibidem,  t.  1,  pp.  5S-58. 
^  Ibidem,  t.  I,  pp.  58-85. 

*  Ibidem,  t.  1.  p.  87. 
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pou  de  choses  qui  soient  por  racompteir.  Mains  quant  illi  venrat  à  noslre 
cognissanche,  si  les  dirons  inult  volentirs  '.  »  JXous  ne  larderons  pas 
à  voir  que  celte  promesse  il  la  tiendra  si  volontiers  qu'il  ira  jusqu'à 
l'abus.  Malgré  la  pénurie  qu'il  vient  de  constater,  l'auteur  ne  croit 
pas  devoir  toujours  reproduire  tout  au  long  les  récits  de  ses  devanciers;  il 
faut  parfois  qu'il  se  restreigne;  il  aurait  trop  à  faire  s'il  devait  tout  dire,  et 
se  bornera  par  conséquent  à  mentionner  sommairement  certaines  choses 
plus  largement  développées  dans  des  chroniques  particulières  :  «Es  parties 
de  Germanie  fesoient  cheaux  de  Trêve  mervelhe  de  fais  d'armes,  qui  plus 
plainement  sont  contenus  en  leurs  croniques  que  chi;  car  si  nos  voliens 
mettre  tous  les  croniques  de  monde  chi-dedens,  nos  ariens  trop  à  faire  et 
scroit  noslre  maleire  trop  prolongiet.  Mains  de  tous  vos  parlerons  com- 
pendieusement  et  clerement  chu  que  nos  en  dirons  \  »  Il  est  à  remarquer, 
du  reste,  que  dans  ces  temps  reculés,  les  faits,  en  général,  ne  prêtaient 
guère  matière  à  amplification.  Aussi  sont-ils  brièvement  énoncés,  et 
reproduits  dans  la  forme  aride  qu'ils  revêtent  dans  les  anciennes  chro- 
niques :  «  Et  vos  disons  que  nos  mettons  briefement  ches  histors,  car 
vos  les  trovereis  enssi  briefs  ens  ès  croniques  qu'ilh  at  V*=  ans  qu'ilh  ont 
esteit  escriptes;  et  les  gens  soloient  mettre  les  fais  enssi  briefement.  Et  ilh 
y  a  de  cheaux  qui  mettent  leurs  fais  asseis  clerement,  et  cheaux  nos  met- 
tons enssi  bien  clerement  » 

Celte  période  présente  naturellement  un  mélange  confus  d  histoire  sacrée 
et  d'histoire  profane.  Si  la  fantaisie  joue  encore  un  certain  rôle  dans  la 
première,  ce  n'est  que  dans  les  détails;  le  fond  est  à  peu  près  exact.  On 
ne  peut  en  dire  autant  de  l'histoire  profane.  Le  chroniqueur,  ayant  à 

'  Ly  Myrcur,  t.  I,  p.  86.  11  dit  la  même  chose  ailleurs,  comme  pour  s'excuser  de  Taridilc  de  son 
rccit  :  «  Nous  passons  nos  daules  avant  Icgicrcment,  portant  qu'ilh  ne  faisoient  riens  à  cel  temps  qui 
soit  à  mettre  en  mcmore.  >>  [Ibidem ^  p.  18.) 

«  Ibidem,  t.  I,  p.  18. 

*  Ibidem,  t.  I,  p.  213. 
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cœur  d'être  complet,  recueille  tout  ce  qu'il  trouve  sur  son  chemin,  le  bon  et 
le  mauvais,  le  vrai  et  le  faux,  et  en  fait  un  incroyable  mélange.  Lhistoiie 
romaine  surtout  est  défigurée  au  point  de  ne  pouvoir  la  reconnaître. 

Avant  d'aborder  le  cinquième  âge  du  monde,  l'auteur  se  livre  à  une 
dissertation  sur  les  dates,  après  laquelle  il  ajoute  :  «  El  la  cause  porquoy 
nos  disons  chu  n'est  mie  por  les  gens  saiges  ne  subtils,  ains  est  por  les 
malicieux  qui  quident  tout  savoir  et  veulhent  toutes  les  choses  lempteir; 
si  poroient  calculeir  nos  dautes,  si  troveroient  plus  et  trop  I  an  dois  fois, 
al  derain  et  al  promier,  que  les  ans  sont  impai  fais,  enssi  que  nous  disons 
et  que  les  saiges  et  subtils  le  scvent  bien  entendre  '.  »  Cette  réflexion  n'est 
pas  elle-même  exempte  de  malice. 

Dans  cette  période,  caractérisée  par  la  formation  des  Etats  de  Saxe,  de 
Bavière,  de  Frise,  de  Danemark,  de  Hollande,  de  Zélandi-,  de  Hongrie, 
de  Flandre,  de  Brabant,  par  la  fondation  des  villes  de  Bruges,  Douay, 
Amiens,  Cambrai,  Gand,  Cologne,  etc.,  l'histoire  de  Rome,  de  la  Gaule  et 
des  divers  nouveaux  royaumes  se  mêle  d'une  manière  étrange  avec  celle 
de  Darius  et  d  Alexandre  le  Grand.  Les  conquêtes  du  prince  macédonien 
ne  sont  toutefois  pas  exposées  avec  tous  les  détails  qu'elles  comportent; 
la  raison  en  est  qu'elles  avaient  été  longuement  célébrées  dans  des  écrits 
spéciaux  et  véridiques  (la  geste  d'Alexandre),  auxquels  Jean  d'Outremeuse 
renvoie  le  lecteur  :  «  et  portant,  nos  ne  parlerons  plus  de  luy  fours 
tant  seulement  là  le  cas  le  requierat  *.  »  Pour  un  auteur  aussi  prolixe, 
le  procédé  est  méritoire  ;  mais  nous  allons  voir  tout  à  Theurc  qu'il  ne 
tardera  pas  à  le  regretter  et  à  réparer  sa  négligence.  C'est  par  un  motif 
semblable  qu'à  propos  du  roi  Porus  il  mentionne,  sans  s'y  arrêter,  le  vœu 
du  paon  ^  Jean  d'Outremeuse,  chose  rare,  était  en  ce  moment  en  veine  de 

'  Ly  Myrcur,  t.  I,  p.  92. 

"  Ibidem,  t.  I,  p.  110.  Cfr  cette  préface,  p.  xxvi. 

"  «  L'an  II"  et  LIX  avient  tout  l'hystoire  où  li  paons  fut  tueis  et  voweis  de  la  chevalerie,  dont  ons 
a  tant  parleit  mainte  fois,  qui  trop  long  scroit  à  racomptcir.  Et  portant  qu'ilh  en  sont  fais  des  libres 
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concision.  Viennent  ensuite  les  conflits  de  Rome  avec  les  Taientins  et 
Pyrrhus,  «  le  roy  Pire  de  Gresce,  »  puis  avec  Annibal.  Cet  adversaire 
implacable  des  Romains  est  dédoublé;  présente  d'abord  sous  le  nom  de 
Ilannibal,il  meurt,  et  reparaît  ensuite  sous  celui  d'Anynal.  Le  récit  d'une 
bataille  où  les  Romains  éprouvèrent  une  sanglante  défaite  rappelle  des 
circonstances  de  la  bataille  du  lac  de  Trasimène  et  de  celle  de  Cannes.  Les 
guerres  puniques  sont  décrites  avec  une  fantaisie  dont  il  est  impossible  de 
se  faire  une  idée.  La  lutte  soutenue  par  Franibal,  roi  des  Lalins,  contre  les 
((  Sycambiens  »  de  Gaule  et  leur  duc  Cletus,  semble  être  un  écho  de  l'in- 
vasion de  Rrennus.  Presque  toutes  ces  traditions  sur  les  Goths,  les  Van- 
dales, les  Francs,  etc.,  sont  tirées  d'Aimoin,  de  Paul  Diacre,  de  Jornandès 
et  d'autres.  Les  croyances  religieuses  des  Sicambres  servent  de  prétexte  à 
l'auteur  pour  revenir  sur  ses  pas  et  compléter  ce  qu'il  avait  dit  de  I  histoire 
de  Troie  dont  il  avait  oublié  de  faire  connaître  la  fondation  Remontant 
donc  à  Tan  58G2  de  la  création  du  monde,  il  cherche  l'origine  du  culte  de 
Bacchus  et  raconte  comment  ce  dieu  ayant  conquis  la  Judée,  le  roi  ïros 
donna  de  son  temps  à  la  ville  de  Darmanl  le  nom  de  Troie  \ 

Entraîné  un  moment  hors  de  sa  roule,  Jean  d'Outremeuse  reprend 
ensuite  son  récit  :  «  Or  est  raison  que  je  me  taise  de  chu,  se  die  et  revengne 
je  à  ma  matière  que  je  ay  une  pou  entrelassiet.  »  Après  avoir  narré  les  con- 
quêtes des  Romains  et  la  guerre  de  Jean  Hyrcan,  prince  de  Judée,  contre 
le  roi  de  Carthage  Anynal,  il  arrive  enfin  à  la  fondation  de  Tongres  Ici  le 
Myreur  se  rencontre  avec  la  Geste  qui,  dépecée  en  mille  fragments,  va 
repasser  toute  entière  sous  nos  yeux.  L'histoire  des  rois  et  des  évéques  de 
Tongres,  bientôt  remplacés  par  les  évéques  de  Liège,  ne  tardera  pas  à 

qui  conliiient  la  matcre  assois  véritable,  si  l'avons  droit  chi  lassics  à  mettre.  »  {Ly  Myreur^  t.  I, 
p.  HO.) 

'  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  145. 

*  Cette  espèce  de  hors-d'œuvre  comprend  les  pp.  138  {en  bas)  à  145. 

*  Ly  Myreur,  1.  1,  p.  185.     .  •  . 
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occuper  dans  l'œuvre  de  Jean  dOutremcusc  une  place  prépondéranle. 
Mais,  pour  rester  fidèle  à  Tordre  chronologique,  l'auteur  fait  défder  devatït 
nous,  d'une  part  Marins,  Sylla,  Pompée,  Jules  César,  d'autre  part  Bronci.s 
et  Iborus,  ducs  de  Gaule,  et  le  magicien  Virgile,  fils  du  roi  Gorgile  do 
Bougie,  qui  vivait  à  Rome  sous  Auguste,  et  auquel  il  consacre  une  place  en 
dehors  de  toute  proportion  avec  ce  qui  l'entoure,  racontant  avec  un 
grand  luxe  de  détails  ses  enchantements  et  ses  féeries  '.  Ce  roman,  où  ne 
manquent  ni  les  discours  ni  les  dialogues,  est  à  peine  interrompu  par  les 
faits  et  gestes  de  Sedros,  roi  de  Tongres,  par  la  fondation  du  château  de 
Chèvremont,  des  villes  de  Namur,  de  Fosses,  de  Ciney,  «  et  encores  plu- 
sieurs aultres  que  je  ne  sçay  nomeir  ^  » 

Hérode,  Antoine,  Auguste  occupent  ensuite  la  scène.  Un  parallèle  entre 
César  et  Alexandre,  provoqué  par  Johans  Mardi,  prince  d'Antioclie  (Marsus, 
gouverneur  de  Syrie?),  et  Grispart  d'Egypte,  prince  de  Farimonde 
(Agrippa?),  amène  Jean  d'Outremeuse  à  décrire  tout  au  long  les  conquêtes 
d'Alexandre  de  Macédoine,  sur  lesquelles  il  n'avait  fait  que  glisser:  «  Por- 
tant que  nos  ne  l'avons  mie  declareit  à  son  temps  et  vos  avons  renvoiet  à 
l'escriplure,  nos  en  deviserons  en  partie,  et  todis  à  la  correction  de  l'escrip- 
ture  à  laqueile  nos  renvoions  ^  »  Ce  n'est  pas  tout.  Celte  digression,  intro- 
duite en  dépit  de  la  chronologie,  entraîne  l'auteur  dans  une  autre.  Voulant 
faire  connaître  l'étendue  des  conquêtes  d'Alexandre,  il  s'engage  dans  une 
description  géographique  de  l'univers  :  «  Portant  que  je  suy  chayus  en 
chesli  malere,  et  que  pluseurs  gens  ne  sevent  mie  queils  paiis  ilh  at  par  le 

•  Ly  Myreur,  t.  I,  pp.  226-278,  passim.  Sur  Virgile  magicien,  voyez  Nodat,  Histoire  des  grands 
hommes  accusés  de  magie;  Comparetti,  Virgile  au  moyen  âge;  A.  Graf,  lîoma  nella  memoria  e  neUe 
immaginazioni  del  medio  evo.  Turin,  1883,  t.  II.  Cfr  Mémoires  de  l'Académie  de  Belgique,  in-4»,  t.  XII 
(1857),  p.  lt)2.  Reiffenberg,  Chronique  rimée  de  Phil.  Mouskc,  introd.,  p.  clxxxi;  L'athcnœum  belge, 
année  1882,  p.  288;  année  1883,  p.  124,  etc. 

"  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  245. 

"  Ibidem,  t.  I,  p.  281. 
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iiniverse  monde,  si  vos  voray  dire  et  declareir  bricl'emen}.  solonc  l'escrip- 
lui  cs,  une  partie  des  ysles'.  »  C'est  là  qu'il  fixe  la  situation  des  Cyclopes  et 
des  Pygmées,  qu'il  décrit  la  faune,  la  flore  et  le  règne  minéral  des  pays  les 
plus  étranges,  qu'il  se  livre  enfin  à  des  divagations  dignes  du  voyageur 
IMandeville.  S'apercevant  enfin  combien  ce  hors-d'œuvre  l'éloigné  de  son 
sujet,  il  se  résigne  à  l'écourter  :  «  Deveis  savoir  que  nos  awisiens  bien  plus 
declareit  de  Kurope,  des  archevesqueit  et  vesqueit,  et  des  aultres  paiis  et 
cileis,  fluis  et  riviers,  que  nos  n'aions^  mains  en  astons  alant  passeis,  enssi 
bien  com  d'Aisie  et  d'Auff'rique,  por  dois  cliouses  :  l'une  si  est  qu'ilh  en 
fust  tant  d'cscriptures  que  ons  n'en  venist  nient  à  fin,  car  iih  n'at  en  monde 
citeit,  fluis,  rivière,  lac,  fontaine,  monstres,  arbres  ne  aulfre  diversiteit  que 
les  philosophes  ne  les  nomment  par  nons;  et  l'aultre  cause  si  est  que  ilh 
sont  en  latin  si  savage,  que  nos  ne  les  poions  remanchier  \  » 

Nous  entrons  ensuite  de  plain-picd  dans  l'histoire  sainte,  La  naissance 
de  la  S*''-Vierge  fait  faire  à  notre  auteur  une  nouvelle  évolution,  car  il 
éprouve  le  besoin  de  montrer  comment  Joachim  était  issu  de  la  race 
royale  de  David  :  «  Et  portant  que  pluseurs  gens  ne  sevent  mie  dont  ches 
lignies  vinent,  et  que  chu  est  à  dire,  si  en  voray  1  pou  declareir  par  réca- 
pitulation, que  chu  est  ^  »  Et  aussitôt,  appuyé  sur  la  Genèse,  il  raconte  la 
création  d'Adam  et  d'Eve,  leur  expulsion  du  Paradis  terrestre,  le  crime  de 
Caïn,  la  mission  de  IMoïse,  le  déluge,  la  vie  des  premiers  patriarches,  en  un 
mot,  résume  l'histoire  des  Hébreux  jusqu'à  Jacob  *. 

Ramené,  après  un  assez  long  écart,  à  sa  «  droite  matere,  »  c'est-à-dire  à 
la  naissance  de  Mario,  il  arrive  bientôt  à  l'incarnation  de  Jésus-Christ, 
qui  marque  le  commencement  du  sixième  et  dernier  âge  du  monde". 

'  Ly  Myreur,  1. 1,  pp.  28îi-50().  Nous  avons  dit  que  celte  description  est  tirée  de  Brunetto  Latini. 

*  Ibidem,  t.  1,  p.  505. 
»  Ibidem,  t.  I,  p.  308. 

*  Ibidem,  t.  I,  pp.  ôOS-ô^B. 

*  Ibidem,  t.  I,  p.  336. 
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A  part  quelques  mentions  relatives  à  l'histoire  profane,  les  pages  sui- 
vantes '  sont  consacrées  à  la  divine  mission  du  Rédempteur,  terminée  par 
le  drame  du  Calvaire.  La  descente  de  Jésus  aux  enfers,  avec  les  réflexions 
que  sa  vue  suggère  à  Adam,  à  Seth,  à  Satan,  la  résurrection,  les  prédica- 
tions de  S'  Pierre  et  de  S'  Paul,  l'évangélisalion  de  nos  contrées  par 
S*  Materne,  l'établissement  de  l'Eglise,  les  persécutions  contre  les  premiers 
chrétiens  s'enchevêtrent  ensuite  d'une  façon  bizarre,  mais  toujours  chro- 
nologiquement, avec  l'histoire  de  tous  les  peuples  de  la  terre.  Mais  à  me- 
sure que  son  sujet  présente  un  horizon  plus  vaste,  que  les  événements 
se  présentent  plus  nombreux  et  plus  complexes,  l'auteur  se  restreint 
en  ce  qui  concerne  les  pays  éloignés  :  «  Et  sachiés,  dit-il,  que  ches  sont 
escripts  tout  briefcment  ens  ès  histoires  d'Engleterre ,  Grechc,  AfFrique, 
Aisie  et  toutes  les  parties  delà  oultre  mere,  et  oussi  pluseurs  parties  dechà 
mere,  portant  que  cils  païs  ont  leurs  hystoirs  por  eaux  \  »  C'est  l'histoire 
romaine  et  surtout  celle  de  Tongres  qui,  dorénavant,  occuperont  la  plus 
large  place.  Si  le  chroniqueur,  interrompant  la  marche  de  son  récit,  s'ar- 
rête un  instant,  c'est  pour  donner  la  nomenclature  des  titres  attachés  aux 
dignilés  cardinalices',  c'est  pour  analyser  l'Apocalypse  et  énumérer,  avec 
accompagnement  de  réflexions  morales,  les  neuf  peines  de  l'enfer  c'est 
enfin  pour  raconter  avec  force  détails  l'étrange  aventure  de  Pline  le  natu- 
raliste —  qu'il  appelle  Secundiis,  —  à  la  suite  de  laquelle  ce  personnage 
prit  l'engagement  de  ne  plus  jamais  parler,  et  les  épreuves  auxquelles  le 
soumit  le  pape  Adrien  pour  l'amener  à  rompre  son  vœu  \ 

Inutile  dédire  que  tout  ce  qui  concerne  l'Occident,  les  ducs  de  la  Gaule, 

'  Jusqu'à  la  page  413.  L'ordre  clironologitiuc  est  assez  bien  respecté  dans  eetle  période,  sauf  à  l'en- 
droit où  l'auteur  parle  des  reliques  de  S'  Jean-Bapliste  (pp.  400,  '501). 
'  Ly  Myrcur,  t.  Il,  p.  101. 
'  Ibidem,  t.  I,  p.  442. 
'  Ibidem,  t.  I,  p.  493. 
•  Ihidi  m,  t.  I,  p.  Î)ô7. 
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les  rois  de  Tongrcs,  les  comles  de  Louvain,  de  Flandre,  etc.,  est  de  la 
liclion  pure.  Ce  qui  doit  surprendre  davantage,  c'est  qu'il  en  est  de  même 
de  rinvasion  des  Huns.  Quant  à  Ihisloire  romaine,  elle  est  tellement 
embrouillée  et  défigurée  qu'on  n'oserait  entreprendre  de  la  redresser. 

Avec  Clovis  apparaissent  quelques  traces  d  histoire  réelle'.  Au  milieu  de 
son  règne,  l'auteur  s'interrompt  pour  réparer  une  omission  :  «  Nos  vos  avons 
obliet  à  racompteir  et  escrire  des  lois  que  Pharamont,  ly  promier  roy  fran- 
chois,  fist  en  son  paiis;  se  vos  le  dirons  par  recapitulation'.  »  Il  retourne 
donc  sur  ses  pas  pour  raconter  l'histoire  de  ce  prince  et  de  ses  successeurs 
jusqu'à  I  époque  de  Clovis,  «  cheli  de  cuy  je  parolle,  qui  vit  al  temps  dont 
je  racompte  »  Faisons  observer,  en  passant,  que,  pour  les  premiers  Méro- 
vingiens, Jean  d'Oulremeuse  est  en  retard  de  plus  d'un  demi-siècle.  La 
bataille  de  Vouglé,  par  exemple,  qui  eut  lieu  en  507,  figure  à  l'année  i03  *. 
Kt  cependant,  un  peu  plus  haut,  il  venait  de  se  livrer  à  de  longues  consi- 
tlérations  en  vue  de  bien  établir  sa  chronologie,  non  pour  la  vaine  satis- 
faction de  relever  les  erreurs  de  ses  devanciers,  mais  parce  qu  il  tient  à 
asseoir  son  récit  sur  des  bases  certaines  :  «  Et  nos  excusons  en  cel  faite,  que 
nos  ne  le  disons  mie  por  reproveir  personne  de  son  faite,  car  nos  ne  le 
volons  mie;  mains  puisque  nos  volons  cronisier,  nos  devons  dire  veriteit 
où  nos  poions  » 

Au  moment  où  la  vérité  historique  allait  peu  à  peu  se  dégager  des 
brumes  de  la  légende,  un  nouvel  élément  vient,  comme  nous  l'avons  aussi 
constaté  pour  la  Geste,  faire  irruption  dans  l'œuvre  de  l'écrivain  liégeois 
et  lui  donner  des  proportions  démesurées  Je  veux  parler  des  romans  de 
chevalerie  et  des  épopées  du  cycle  de  Charlemagne. 

'  Ly  Myreiir,  t.  II,  p.  138. 

'  Jhklcm,  t.  Il,  p.  143. 

'  Ibidem,  t.  11,  p.  144. 

•  Ibidem,  t.  11,  p.  1C2.  Cfr  ibidem,  pp.  144,  172,  175,  1G6,  1C8,  notes. 

»  Ibidem,  X.  II,  p.  23. 

'  Le  Myrexir  des  liislors  clanl  esscnlicllcnicnt  une  compilation,  personne  ne  sera  surpris  d'apprendre 
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C'est  riiisloire  d'Angleterre  qui  amène  Jean  d'Outremeuse  à  s'engager 
dans  celle  voie.  Jusqu'à  présent,  les  annales  de  ce  pays,  placé  en  quelque 
sorte  en  dehors  du  mouvement  de  la  civilisation  européenne,  avaient 
élé  négligées  avec  intention,  sous  prétexte  qu'on  les  trouvait  longuement 
déduites  dans  des  écrits  spéciaux.  Mais  lorsqu'à  son  tour  la  Grande- 
Brelagne  fait  entendre  sa  voix  dans  le  concert  des  peuples,  l'auteur  se 
Irouve  forcé  d'en  tenir  compte,  et,  sans  s'arrêter  aux  détails  qui  le  mène- 
raient trop  loin,  il  se  propose,  comme  pour  la  France,  l'Allemagne,  l'Ilalie, 
de  faire  mention  de  ses  rois  et  de  raconter  brièvement  leurs  liauls  faits. 
C'est  ce  qu'il  expose  en  ces  termes  :  «  Chis  Tristan  fist  à  son  temps  mult 
do  bonnes  clievalries,  qui  plus  plainement  sont  escriptes  ens  es  histoires 
de  Engletcrre;  portant  nos  en  passerons  brielï'mcnt,  et  oussi  de  roy  Arlus 
qui  estoit  à  chi  temps.  Enssi  soy  passe  chi  croniques  brieffment,  car  les 
iiistoircs  d'eaux  sont  grandes  asseis  par  cllcs-meismes.  Et  encordont  chi 
après  de  la  coronation  le  roy  Arlus  est  recapitulcis,  et  de  tous  les  roys  qui 
onqucs  furent  en  la  Grant  Brelangne  jusqu'à  al  roy  Artus,  affin  que  chis 
croniques  n'en  soit  nient  priveis  d'eaux,  et  que  illi  ne  fesist  bien  mention 
de  leurs  histoires,  se  chu  ne  fust  portant  qu'ilh  sont  si  prolix  et  si  grant 
que  ilh  les  convient  mettre  por  eaux;  enssi  bien,  com  de  cest  de  Franche, 
de  liomme,  d'Allemangne,  de  Flandre,  de  Brabant  et  des  allres  paiis,  ons 
en  true  les  histoirs  en  leurs  paiis,  assaveir  en  casconne  plus  plainement 
que  cha-ens  » 

qu'il  manque  de  piojiortion.  L'auteur  n'a  pas  songé  à  équilibrer  son  travail.  Sans  parler  des  hors- 
d'œuvrc  qu'il  n'hésitera  pas  à  semer  sur  sa  roule  —  nous  les  signalons  en  temps  et  lieu,  —  il  sera 
sec  ou  diffus  selon  l'occasion.  Cela  dépendra  des  sources  plus  ou  moins  abondantes  auxquelles  il 
pourra  puiser. 

'  Ly  Myrcitr,  t.  II,  p.  I8i.  Il  répète  la  même  chose  plus  loin  :  »  Et  portant  que  les  histoirs  de  ches 
pays  dont  je  parolle  sont  mult  belles  et  sont  longues,  elles  sont  par  elles  acopulecz,  si  que  chis  présent 
croniques  n'en  fait  nient  si  expresse  mention,  et  oussi  ilh  ne  fait  de  pluseurs  altres  qui  sont  acopulecz 
p:ir  elles.  Mains  totvoie,  je  vos  feray  mention  des  roys  qui  rcgnont  en  la  Grant-Bretangne,  et  comment 
ilh  y  avient  jusques  al  roy  Arlus  oîi  nos  summcs  maintenant.  Et  qui  plus  avant  en  wet  savoir,  se  le 
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C'csl  à  l'année  500  de  noire  ère,  eVsl-à-dire  à  I  époque  du  roi  Arhis.  que 
l'auleur  fail  ces  réflexions.  En  même  temps,  comme  il  vient  de  le  dire, 
réparant  un  oubli  volontaire,  il  nous  fait  connaître  les  origines  fabuleuses 
de  la  (Grande-Bretagne  depuis  la  destruction  de  Troie  —  son  premier  roi, 
lîiutus,  était  petit-fils  d'Enéc,  —  cl  la  série  des  soixante  dix-neuf  prédéces- 
seurs d'Artus  '. 

Il  reprend  ensuite  le  fil  de  son  histoire  universelle,  noyant  un  petit 
nombre  de  faits  réels  dans  un  torrent  de  légendes,  recueillant  tour  à  tour  la 
vérité  et  l'erreur  dans  les  chroniques  et  dans  les  romans  de  chevalerie. 

Vers  le  milieu  du  sixième  siècle,  nous  retrouvons  une  chronologie  moins 
fautive.  Riais,  jiour  combler  le  vide  d'un  demi-siècle  qui  s'était  produit, 
Jean  d  Outrcnieuse,  sans  s'en  rendre  compte,  dédouble  plusieurs  de  ses 
personnages  et  fait  reparaître  sur  la  scène,  comme  acteurs  nouveaux,  le 
loi  mérovingien  Clotaire  1"  *  et  Gontran,  le  dernier  survivant  de  ses 
quatre  fils 

En  l'année  559,  saint  Monulplic  fixe  l'endroit  où  s'élèvera  la  noble  cité  de 
Liège  *,  et  bientôt  la  \i\ïc  de  Huy,  dont  l'origine  remonte  à  Tannée  GO  avant 
Jésus-Christ,  sort  des  ténèbres  ^  A  partir  d'ici,  l'auteur  cherche  à  res- 
tieindrc  de  plus  en  plus  la  place  consacrée  aux  autres  nations.  Nous  ne 
nous  en  plaindrons  pas  en  ^  oyanl  les  absurdités  qu'il  débite  par  exemple 
sur  Mahomet,  dont  il  fait  un  cardinal  romain,  et  au  sujet  duquel  il  ne 
(ionnc  pas  un  détail  exact.  Il  a  soin,  il  est  vrai,  de  nous  faire  savoir  qu'il 

prtndc-oiis  cii  I  liisloii  e  de  Englclcric,  cii  quelles  ons  puct  troveir  miilt  de  belles  aveiilurcs.  "  (Ibidem, 
t.  Il,  p.  188.) 

'  Celle  digression  occiijic  les  pp.  181-109  du  l.  II  du  Myrcitr.  La  liste  des  rois  d'Angleterre,  dcjiuis 
Al  lus  jus(|u'ù  Tan  iHO  (i)p.  199-205),  eonslituc  une  intrr[iolation  de  Jean  de  Stavclof. 
'  Ly  Myrcur,  t.  II,  p.  254. 
'  Ibidem,  t.  II,  pp.  24 i,  272. 
<  Ibidem,  t.  II,  p.  2b3. 
^  Ibidem,  I.  II,  p.  277. 
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existe  d'autres  traditions  sur  ce  personnage  .  «  Nous  avons,  dit-il,  nnealtro 
hystoire  de  Machomes,  que  nos  créions  bien  estre  voire,  et  qui  parolle  dont 
Machomes  issit  et  ses  ancesseurs  dès  al  temps  Abraham,  de  Agar  sa  concu- 
bine; mains  il  est  long  por  cscrire  et  portant  ne  l'avons  mie  chi  mis  et  lo 
lairons  enssi,  car  vraîement  tout  chis  linaige  fut  tondis  si  malvais  que  ons 
ne  puel  dire  piour  :  et  fut  uns  des  faux  prophètes  contre  Dieu  » 

S'il  passe  sous  silence  bon  nombre  de  choses  qu'il  trouve  sur  ces  pays 
lointains,  il  regrette,  d'autre  part,  de  n'avoir  pas  à  sa  disposition  des 
sources  pour  certaines  contrées  plus  rapprochées  de  nous;  il  se  plaint 
notamment  de  la  pénurie  des  renseignements  qu'il  a  pu  recueillir  sur  les 
comtes  de  Flandre  et  de  Louvain 

Une  généalogie  de  Pépin  de  Landen  {li  gros  Pipin)  ouvre  l'ère  des  Caro- 
lingiens Charles  Martel  et  les  premiers  évêques  de  Liège,  particulière- 
ment saint  Lambert  et  saint  Hubert  *,  prennent  une  place  considérable. 

Depuis  longtemps,  en  effet,  l'auteur  du  Myreur  des  hislors  a  abandonné 
la  forme  sèche  et  aride  qui  caractérisait  le  début  de  son  œuvre.  Aujourd  hui 
il  s'arrête  volontiers  aux  accessoires  du  tableau,  il  met  des  discours  dans 
la  bouclie  de  ses  personnages,  il  dramatise  les  événements.  Remarquons, 
toutefois,  que  dans  le  Myreur  les  descriptions  de  bataille  sont  bien  moins 
étendues  que  dans  la  Geste.  Jean  d'Outremeuse  donne  lui-même  le  motif  de 
cette  anomalie  :  «  Vous  saveis  que  je  vous  renvoie  mult  de  fois  chi  eus  .  .  . 
as  histoires  et  giestes  faites  [par  moi?]  et  par  altres,  pour  avoir  la  plaine 
matere;  cl  je  devroie  faire  tout  le  contrable,  car  es  histoires  je  le  devroie 
renvoieir  pour  avoir  plaine  rnatere,  as  croniques  ...  ;  mains  pour  moy 
excuseir,  vous  diray  porquoy  je  l'ay  fait  :  Promiers,  ilh  est  veriteiz  que 

'  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  297. 

°  J'ai  cite  le  texte  p.  r.xvii  ci-dessus. 

'  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  30G. 

*  L'histoire  de  saint  Lambert  et  de  saint  Hubert  remplit  cent  et  vingt  pages.  (Ly  Myreur,  t.  Il, 
pp.  528-448.)  Cfr  ci-dessus,  p.  lui. 
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toutes  les  giestes  et  histoires  que  je  ay  fait,  je  les  fis  et  fonnay  anchois  que 
je  translatasse  et  mélisse  en  chest  ches  miens  croniques,  car  je  n'avoie 
nulle  pensée  de  translateir  por  xx  années  près  :  si  que  je  fis  mes  histoires 
toutes  plaines.  Et  quant  je  ay  entencion  de  translateir  et  translatay  de  latin 
en  franchois,  je  ne  volue  nient  mètre  le  matere  des  batalhes  specialment 
en  mes  croniques  ne  escrire  dois  fois;  si  renvoie  as  histors  de  ches  fais  de 
batalhe,  et  de  plus  noin;  et  chest  la  chause  porquoy  j'ay  fait  chu  que 
dit  est  » 

L'année  715  vit  naitre  Charlemagne,  Doon  de  Mayence  et  Garin  de 
Monglane^;  avec  eux,  comme  dans  la  Geste,  tous  les  héros  des  romans  de 
chevalerie,  et  notamment  le  célèbre  Ogier  le  Danois  envahissent  littérale- 
ment la  scène.  C'est  au  moyen  des  légendes  qui  entourent  les  noms  illustres 
de  Roland  et  des  autres  paladins,  dotés  pour  la  plupart  d'une  origine 
austrasienne,  que  Jean  d'Outremeuse  comble  l'abîme  de  près  de  deux 
siècles  creusé  entre  l'époque  de  saint  Hubert  et  celle  d'Eracle  par  la  dis- 
parition des  documents  historiques.  C'est  à  peine  si,  de  temps  à  autre,  ces 
j)ersonnages  fabuleux  ouvrent  leurs  rangs  pour  laisser  entrevoir,  comme  à 
la  dérobée,  saint  Floribert,  évêque  de  Liège,  ou  Pépin  de  Herstal. 

Chose  étrange,  le  règne  de  Charles  *,  si  fécond  en  événements  marquants, 
n'est  qu'un  tissu  de  fables  où  l'on  cherche  péniblement  à  discerner  quel- 
ques faits  réels.  On  s'aperçoit  aisément  que  Jean  d'Outremeuse  ne  parle 
du  grand  empereur  d'Occident  que  d'après  les  gestes  ou  épopées  en  vogue 
au  moment  où  il  écrivait.  Aux  altérations  de  l'histoire  viennent  de  nouveau 
s'ajouter  les  erreurs  de  chronologie  :  en  759,  date  assignée  par  le  chroni- 
queur à  l'expédition  d'Italie,  Charlemagne,  qui  pouvait  avoir  17  ans, 

'  Ly  M  y  rem;  t.  IH,  p.  402. 

'  Ibidem,  t.  II,  p.  434.  L'histoire  de  Doon  de  Mayence  occupe  les  pp.  459  h  475. 
»  Je  crois  qu'on  trouverait  difficilement  ailleurs  que  dans  le  Mrjrcur  des  histors  des  données  plus 
complètes  sur  ce  personnage  légendaire. 
*  Il  commence  à  la  p.  477  du  t.  II. 
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n  avait  pas  encore  succédé  à  son  père';  le  rétablissement  de  l'empire 
d'Occident,  fixé  à  Tannée  \  n'eut  lieu  qu'en  l'an  800,  et  ainsi  de  suite. 
Cet  écart  ne  fait  que  s'accentuer  jusqu'à  la  fin  de  la  légende  carolingienne 

Le  premier  livre  se  termine,  après  l'année  794,  par  une  lettre  apocryphe 
de  Charlemacfne  *. 

ci 

Le  commencement  du  deuxième,  tel  qu'il  a  été  [)ublié  par  M.  Borgnet', 
ne  nous  donne  pas  le  vrai  texte  de  Jean  d'Outremeuse;  ce  n'est  qu'un 
abrégé  fourni  par  le  manuscrit  n"  10i65  de  la  Bibliothèque  royale  de 
Bruxelles.  Celui  qui  l'a  écrit  ne  s'est  pas  borné  à  mutiler  et  à  raccourcir 
son  modèle,  il  doit  l'avoir  défiguré  par  des  transpositions.  En  effet,  les 
années  8(J8  à  SU,  qui  manquent  à  leur  place  chronologique,  se  retrouvent 
après  l'année  81 7 

Toute  la  première  moitié  de  ce  second  livre  est  une  paraphrase  de  la 
geste  d'Ogier  dans  laquelle  Roland,  Olivier,  Turpin,  Ganelon,  le  roi  Marsile, 
Palamède,  la  reine  Sybille,  Baligant,  Ysoré,  Basin,  Tristan,  Beuve  défilent 
et  agissent  tour  à  tour  sous  nos  yeux,  en  débitant  de  longs  discours. 

Nous  sommes  en  plein  dans  le  domaine  nuageux  de  la  légende,  et  ce  n'est 
qu'à  de  longs  intervalles  que  le  narrateur  nous  permet  de  reprendre  pied 
sur  le  terrain  de  la  réalité. 

Passons  rapidement  sur  cette  période,  pour  laquelle  je  ne  trouve  à  signaler 
que  deux  particularités.  Après  nous  avoir  appris  comment  le  comté  d'Os- 

*  Ly  Myreitr,  t.  Il,  p.  512. 
"  Ibidem,  t.  II,  p,  bol. 

*  Jean  d'Outremeuse  prolonge  jusqu'en  872  la  vie  de  Charlemagne,  mort  en  814.  (Ly  Myreur, 
t.  Il,  p.  E)ô2.)  Voyez  ibidem,  t.  IV,  p.  69,  une  disscrlalion  sur  la  date  de  la  mort  de  Cliarlcs. 

*  La  liste  des  rois  de  France  qui  suit,  jusqu'à  1440,  est  une  nouvelle  ajoute  de  Jean  de  Stavelot. 
■  Ly  Myreur,  t.  III,  pp.  i  h  78,  plus  quelques  lignes  de  la  page  79.  Cfr  ci-dessus  p.  iv. 

*  Voici  comment  se  présente  le  texte  imprimé  :  année  807  (p.  7),  années  8H-8I7  (pp.  7  à  23), 
années  808-811  (pp.  25  à  41),  année  808  (p.  41).  En  conséquence,  après  le  premier  paragraphe  delà 
p.  7,  devaient  venir  les  pp.  25  (à  partir  des  mots  Fault  savoir)  à  41  (jusqu'au  second  paragraphe 
L'an  xviii). 
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terne  changea  de  nom  pour  prendre  celui  de  Looz,  l'auteur,  à  propos  des 
travaux  qu'Ogier  fit  exécuter  à  Liège,  donne  une  description  topographique 
de  la  ville  '.  Il  est  fâcheux  que  nous  n'ayons  là  qu'un  texte  écourté,  car  ce 
hors-d'œuvre,  marqué  d'une  empreinte  originale,  présente  pour  nous  un 
intérêt  particulier.  Un  peu  plus  loin,  on  rencontre  une  longue  énumération 
des  endroits  de  la  Terre-Sainte  à  la  visite  desquels,  sur  la  demande  de 
Charlemagne,  le  pape  Léon  III  avait  attaché  des  indulgences 

En  l'an  896,  Ogier  disparaît,  retenu  par  les  enchantements  de  Morgane 
dans  le  château  Plaisant,  où  il  doit  rester  jusqu'au  jugement  dernier  A 
cette  occasion,  Jean  d'Outremeuse  expose  l'origine  des  féeries;  elles  lui 
semblent  bien  étranges,  mais,  au  fait,  personne  n'est  tenu  d'y  croire.  Ayant 
recherché  dans  les  écrivains  ecclésiastiques  quelle  est,  à  cet  égard,  la  doc- 
trine de  l'Eglise,  il  trouve  qu'elle  les  rejette  comme  des  erreurs  *. 

Dorénavant  les  faits  historiques  qui  déjà,  depuis  la  mort  de  Charle- 
magne \  avaient  gagné  du  terrain,  vont  prédominer.  Ce  n'est  pas  que,  par 
la  suite,  nous  ne  rencontrions  encore  des  emprunts  faits  aux  romans  de 
che^alerie,  par  exemple,  en  ce  qui  concerne  les  comtes  de  Huy^;  mais  ils 
n'occuperont  plus  que  l'arrière-plan,  et  bientôt,  avec  Notger,  vers  l'an  1000', 
ils  disparaîtront  tout  à  fait.  En  même  temps,  la  place  que  l'histoire  de  Liège 
occupe  dans  le  Myreur  des  histors  devient  de  plus  en  plus  importante,  et 
celte  liistoire  commence  à  revêtir  un  caractère  plus  sérieux.  Elle  abonde 

'  L'j  Myreur^  l.  III,  j)p.  7  à  iO.  Il  liil,  iiolanimuiit,  qu'on  j/ouvait  encore  voir  de  son  temps,  en 
Pissevaclic,  près  du  Palais,  les  anciens  nmrs  de  la  cité  datant  du  Mil""  siècle. 
»  Ly  Myreur,  t.  111,  pp.  1-2  à  17. 
»  Ihidcm,  t.  IV,  p.  B8. 
'  Ibidem,  t.  IV,  ]).  S5. 

'  /hidctn,  t  III,  p.  408.  Je  dois  faire  remarquer  que  le  tome  III  est  mal  publié  :  fautes  de  ponc- 
tuation sans  nombre,  fautes  d'impression ,  pas  de  notes,  beaucoup  d'endroits  inintelligibles.  Lorsque 
Borgnet  y  donna  ses  soins,  il  était  déjà  malade. 

°  Ly  Myreur,  t.  IV,  pp.  122  et  suiv. 

'  Ibidem,  t.  IV,  p.  156. 
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en  délails  curieux  sur  les  églises,  les  couvents,  les  monaslères,  en  particu- 
larités intéressantes  sur  les  institutions,  les  mœurs,  les  personnes.  Pour 
nen  citer  que  quelques  exemples,  je  signalerai  ce  que  l'auteur  dit  du  Liber 
cliartarinn  ecclesiœ  Leodiensis,  des  écrits  des  chroniqueurs  liégeois,  des 
travaux  faits  à  la  cathédrale  de  Saint-Lambort  des  attributions  des  cche- 
vins,  des  habitudes  des  gens  de  métier. 

La  marche  régulière  du  récit  ne  devant  plus  guère  être  troublée,  il  suf- 
fira d'indiquer  à  grands  traits,  dans  l'ordre  où  ils  se  présentent,  les  princi- 
paux épisodes  et  de  signaler  les  hors-d'œuvre. 

Après  une  dissertation  confuse  sur  la  Lorraine  et  la  Lotharingie  *,  l'au- 
teur raconte  l'invasion  des  Huns,  et  fait  un  tableau  saisissant  des  ruines 
qu'ils  semèrent  sur  leur  route';  il  fait  ensuite  connailre  les  commence- 
ments du  comté  de  Flandre  l'illustration  du  chapitre  de  Saint-Lambert 
et  les  douze  abbatialités  séculières  qui  en  dépendaient  le  règne  de 
l'évêque  INotger,  comprenant  la  prise  de  Chèvremont  l'institution  du 
tribunal  de  la  paix  et  les  règles  des  combats  en  champ  clos  l'expé- 
dition do  l'évêque  Otbert  en  Italie  et  le  siège  de  Milan  la  prise  de 
Bouillon,  qu'il  débite  tout  d'une  haleine  (années  HoG-ld-il),  sans  égard 
pour  son  plan  chronologique';  les  désordres  introduits  dans  le  clergé 

"  Voyez  dans  les  Bull,  de  l'Académie  royale  de  Dthjique,  3C<^  année,  t.  XXllI  (1867),  p.  193,  une 
o  Notice  sur  les  artistes  qui  ont  contribué  à  la  construction  de  la  cathédrale  S'-Lambcrt,  en  1279.  « 

•  Ly  Myrcur,  t.  IV,  p.  71. 

'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  81-86  etsuiv.,  passim. 

•  Ibidem,  t.  IV,  p.  93. 

'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  103-106.  En  l'année  955,  Jean  d'Outremeuse  s'écarte  de  son  système  chrono- 
logique à  propos  de  Louis  111.  {Ibidem,  p.  1 1 1.) 
'  Ly  Myreur  t.  IV,  p.  147. 
'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  275,  276. 

•  Ibidem,  t.  IV,  pp.  510  etsuiv. 

'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  363-590.  Après  cet  épisode,  il  dit  :  «  Nous  vous  avons  dite  la  matcrc  cnlirc- 
ineiit  (le  caslcl  de  Boilhon,  sans  nulle  cnti'cdois,  pour  miez  entendre.  " 
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liégeois  avec  la  simonie  et  la  liixnre,  (ableau  qu'il  donne  «  bien  à  son 
envis  '.  » 

En  l'année  1 154,  la  narralion  est  tout  à  coup  interrompue  par  une  longue 
dissertation  sur  les  lamilles  nobles  du  pays  de  Liège  issues  de  Haes  de 
Dammarlin  et  de  la  belle  Alix  de  Warlusée Ce  tableau  présente  beau- 
coup d'analogie  avec  le  Miroir  des  nobles  de  (a  Hesbaye^  de  Jacques  de 
Hemricouri,  contemporain  de  Jean  d'Outremeusc.  Mais  en  l'exann'nant  de 
près,  on  s'aperçoit  que  celui-ci  n'a  pas  dû  connaître  l'œuvre  du  célèbic 
généalogiste  liégeois;  quelquefois  les  noms,  les  circonstances  diffèrent.  Il 
faut  en  conclure  que  les  deux  écrivains  ont  puisé  leurs  renseignements, 
avec  une  exactitude  relative,  aux  mêmes  sources,  sources  que  notre  chro- 
niqueur fait  connaître  '  et  qui  jusqu'ici  étaient  restées  ignorées. 

La  famille  des  Prez  ayant  sa  place  dans  cette  généalogie,  Jean  d'Outrc- 
meuse  y  figure  avec  ses  ascendants  *. 

L'histoire  étrange  et  révoquée  en  doute  de  Lambert  le  Bègue  préchant 
contre  la  simonie  \  l'incendie  de  la  cathédrale  de  Saint-Lambert  °,  l'histoire 

•  Ly  Myriur,  t.  IV,  p.  592. 
'  Ibklvin,  t.  IV,  pp.  408  ù  4ôC. 

'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  45G,  457.  En  publiant  le  texte  de  Jean  d'Outrcmcuse,  j'avais  émis  l'opinion 
(ibidem,  p.  408,  note  2)  «juc  le  Miroir  des  nobles  de  la  Ucsbaye  avait  servi  de  base  à  son  récit. 

'  Ly  Myrevr,  t.  IV,  p.  455.  Nous  avons  cilé  ce  passage  plus  baut,  p.  viii.  Comme  c'est  à  propos  de 
l'abbé  de  S'-Laurent  Evrard  que  ce  hors-d'œuvre  se  trouve  dans  le  Myreur,  }c  me  suis  demandé  si 
nous  ne  nous  trouvions  pas  encore  une  fois  en  présence  d'une  interpolation  de  Jean  de  Stavclot.  J'étais 
d'autant  plus  disposé  à  le  croire  que,  contre  son  habitude,  Jean  d'OuIremeusc  y  parle  de  lui-même  à  la 
troisième  personne.  D'autre  part,  toute  celte  généalogie  se  trouve  dans  le  manuscrit  Bcrlaymont,  que 
nous  avons  toujours  présenté  comme  ayant  reproduit  fidèlement  le  texte  original  de  Jean  d'Outre- 
meusc. 

=  Ly  Myreur,  t.  IV,  pp.  455,  4GI,  etc. 

"  Ibidem,  t.  IV,  p.  472.  En  parlant  de  la  reconstruction  du  temple,  en  l'an  1189,  Jean  d'OuIre- 
mcuse  ajoute  :  »  et  y  ont  tondis  d'cage  en  rage,  que  oncques  ne  fut  parfaite;  ancor  y  oevre-ons  al 
jour  d'buy  f.  [Ibidem,  p.  481.) 
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(le  Guy  de  Lusignan  cl  du  sidlan  Saladin  les  combats  héroïques  soutenus 
par  les  clirëtiens  de  la  troisième  croisade  contre  les  Sarrasins  de  la  Pales- 
line,  réiection  contestée  d'Albert  de  Louvain  comme  évéque  de  Liège  et  sa 
mort  tragique^,  la  gracieuse  légende  du  ménétrier  Blon;leI  la  guerre  de 
Philippe-Auguste,  roi  de  France,  contre  Richard  Cœur  de  Lion,  roi  d'An- 
gleterre, et  son  successeur  *,  le  commencement  du  long  règne  de  l'évêque 
Hugues  de  Pierrepont  la  donation  du  comté  de  31oha  à  l'église  de  Liège, 
suivie  des  revendications  de  Henri  de  Louvain'',  les  conquêtes  de  Dschengis- 
Khan  ',  tels  sont  les  principaux  événements  narrés  dans  la  dernière  partie 
du  second  livre. 

Si,  dans  le  premier,  et  aussi  dans  une  bonne  moitié  de  celui  que  nous 
venons  d'analyser,  Jean  d'Outremeuse  a  pu  rester  fidèle  à  sa  méthode  qui 
consiste  à  comparer  entre  elles  ses  différentes  sources  et  à  les  fusionner  en 
un  récit  unique,  on  s'aperçoit  bientôt  qu'à  partir  des  temps  vraiment  histo- 
riques il  n'est  plus  aussi  maître  de  son  sujet.  Il  rapporte  en  plus  d'un  endroit 
le  même  fait,  soit  dans  des  termes  identiques,  soit  avec  des  particularités 
nouvelles,  soit  aussi  en  se  mettant  en  contradiction  avec  lui-même.  C'est 
ainsi  qu'il  mentionne  deux  fois,  et  tout  différemment,  1  élection  du  pape 
Etienne  VII  qu'il  reproduit  les  mêmes  détails  à  propos  de  Benoît  IX  et  de 
Sylvestre  III  qu'il  oublie  avoir  déjà  nommé  les  filles  de  Raymond,  comte 
de  Provence,  et  fait  connaître  leurs  alliances     qu'il  raconte  jusque  par  trois 

•  Ly  Myvcnr,  t.  IV,  pp.  476  à  îilO,  j)assim. 

•  Ibidem,  t.  IV,  pp.  498  à  515,  passim. 
»  Ibidem,  t.  IV,  p,  522. 

'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  5-23  à  559,  passim. 

'  Ibidem,  t.  IV,  p.  548,  continua  dans  le  t.  V,  pp.  1  à  204. 

•  Ibidem,  t.  IV,  pp.  581  et  suiv. 

'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  588  et  suiv.;  t.  V,  pp.  1  et  suiv. 
'  Ibidem,  t.  IV,  pp.  130  et  153. 
»  Ibidem,  t.  IV,  pp.  242  et  259. 
Ibidevi,  t.  V,  pp.  200  et  501. 


CLVl 


INTUODLCTION. 


fois  les  circonstances  qui  amenèrent  l'avènement  de  Philippe  de  Valois  nu 
trône  de  France'.  Est-ce  précipitation,  négligence,  fatigue?  On  ne  saurait 
le  dire.  Peut-être  faut-il  exjdiquer  ces  redites  par  la  trop  grande  étendue 
de  cer  tains  épisodes,  (jui  ne  lui  permet  pas  d'embrasser  l'ensemble  de  son 
travail,  ou  par  l'abondance  extraoïdinaiie  des  sources  qui  augmentent  à 
mesure  qu'il  se  rapproche  des  temps  plus  modernes  ■. 

Une  rapide  mention  des  matières  conlenues  dans  le  troisième  livre  en 
fera  tout  de  suite  reconnaître  l'importance.  Nous  sommes  ici  sur  le  terrain 
ferme  et  solide  de  l'histoire. 

Après  avoir  achevé  le  récit  de  la  guerre  des  Albigeois,  Jean  d  Ouircmeuse 
expose  les  événem<  nts  du  règne  si  aventureux  de  Ferrand  de  Portugal  °. 
Les  démêlés  sanglants  de  Henri  h',  comte  de  Louvain,  avec  les  Liégeois, 
le  pillage  de  la  cité  parce  prince,  la  célèbre  bataille  de  la  warde  de  Steppes 
sont  ejisuite  racontés  dans  le  plus  grand  détail,  d'après  la  clironique  per- 
due de  Hugues  de  Pierrepont  *.  Puis  viennent  la  prise  de  Damiette  par  les 
chrétiens";  la  fin  du  règne  de  Philippe-Auguste  °  ;  la  réapparition  d'Ogier 
le  Danois  pour  délivrer  la  France  menacée  par  les  Sarrasins';  les  règnes 
de  Louis  VIH  et  de  Louis  L\,  rois  de  France. 

L'année  1234  est  coupée  en  deux  par  un  hors-d'œuvre  que  j'allribiie  à 

Ly  Myrmr,  t.  VI,  pp.  52t),  Ô5â,  404. 

'  On  pourrait  aussi,  par  contre,  signaler  l'une  ou  l'autre  lacune,  due  pcut-èlre  à  rinadvcrlanee  des 
copistes.  Au  t.  IV,  p.  257,  à  propos  des  nobles  qui  vendaient  le  vin  du  crû,  il  renvoie  à  un  passage 
aniéricur  que  je  n'ai  pas  retrouvé. 

^  Ly  Myreur,  t.  V,  pp.  7  à  loG,  passini. 

*  Ibidem,  I.  V,  |)p.  71  à  100.  Voir  notamment  aux  pages  71  et  89,  deux  endroits  où  Jean  d'OuIre- 
nieusc  cite  sa  source.  Cfr  ci-dessus,  p.  xcvii.  Le  règne  tout  entier  de  cet  évcque  est,  pour  la  même 
cause,  très  développe.  Les  années  1212  à  1215  occupent  à  elles  seules  plus  de  cent  pages  (t.  V,  pp.  B8 
à  109). 

'  Ly  Myreur,  t.  V,  pp.  100  et  suiv. 
'  Ibidem,  t.  V,  pp.  108  à  1G9,  passim. 
'  Ibidem,  t.  V,  pp.  12!)  à  158. 


ir^TIlODlJCTION. 


CLVII 


Jean  de  St.ivelol.  Il  est  consacré  à  Henri  de  HaccourJ,  premier  abbé  mi(ré 
de  Saint-Laurenl '. 

Parvenus  au  tnilieu  du  treizième  siècle,  nous  devons  signaler  une  parti- 
cularité dont  l'importance  n échappera  à  personne,  et  qui  doit  nous  l'aire 
appréciera  un  plus  haut  prix  le  31yreur  des  hisiors.  C'est  la  préoccupation 
de  Jean  d'Outremeuse  d'enrichir  sa  compilation  de  documents.  A  cet  etîel, 
il  rassen)ble  les  chartes,  les  paix,  les  diplômes,  et  les  transcrit  dans  sa  chro- 
nique ^  Malheureusement,  ce  n'est  pas  |iour  invoquer  leur  autorité  et  pour 
appuyer  ce  qu'il  avance  de  preuves  authentiques  qu'il  s'est  donné  cette 
peine.  Le  plus  souvent,  ces  actes  sont  tout  simjdement  intercalés  dans  son 
texte,  et  en  bien  des  endroits  on  constatera  que  son  récit  se  trouve  en  con- 
tradiction formelle  avec  eux.  Mais  s'il  n'en  a  pas  fait  un  usage  judicieux, 
il  n'en  a  pas  moins  sauvé  de  l'oubli  bon  nombre  de  documents  précieux. 
C'est  à  propos  de  la  découverte,  en  1241,  des  privilèges  accordés  par  Charle- 
magneà  la  ville  d'Aix-la-Chapelle  qu'il  inaugure  cette  excellente  méthode^ 
Mais,  à  cet  égard,  il  avait  un  arriéré  à  payer,  et  c'est  pourquoi,  rompant 
encore  une  fois  l'ordre  chronologique,  il  fait  suivre  ce  document  du  texte 
des  statuts  de  1  hôpital  des  Cockins  de  l'an  1241  *,  des  privilèges  du  roi  Phi- 
lippe, de  1208,  de  la  lettre  des  degrés  sur  le  maiché,  de  1257,  de  celle  sur 
l'accise  des  vins,  de  1231,  de  celle  sur  le  tonlieu  de  Cologne,  de  1103  etc.  \ 

8'étant  ainsi  mis  au  courant  en  donnant  u  les  tenures  des  chartres  des- 
queiles  les  dautes  ostoient  passeez  »,  il  reprend  son  récit  au  point  où  il 
l'avait  laissé  (1242). 

L'année  1217  amène  sur  la  scène  le  fameux  tribun  Henri  de  Dinant 

'  Ly  Myrcur,  t.  V,  pp.  212  à  221.  Ce  passage  ne  se  Irouve  pas  dans  le  manuscrit  Berlayraont. 

^  Cfr  ci-Jcssus,  p.  cxvii. 

'  Ly  Myreur,  t.  V,  pp.  258  et  suiv. 

*  Ibidem,  l.  V,  pp.  249  et  suiv. 

«  Ibidem,  t.  V.  pp.  252  à  266. 

«  Ibidem,  t.  V,  p.  279. 
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Nous  sommes  à  la  veille  du  jour  où  éclatera  la  lutte  longue  et  acharnée 
des  artisans  ou  gens  de  métier  [les  gens  délie  commogne  ou  simplement 
la  commogne^  le  commun  peuple)  contre  l'aristocratie,  jusqu'alors  seule 
dépositaire  du  pouvoir.  Jean  d'Outremeuse  nous  prépare  aux  événements 
dramatiques  qu'il  va  raconter,  en  montrant  l'état  de  la  société  liégeoise 
à  celte  époque.  Dans  un  tableau  plein  de  couleur,  il  nous  fournit  sur 
l'état  de  choses  existant  dans  la  cité  avanl  l'institution  des  communes,  des 
détails  curieux,  que  tous  les  historiens  avant  lui  nous  avaient  laissé  ignorer. 
L'antagonisme  entre  la  bourgeoisie  et  la  noblesse  urbaine  commence  à  se 
dessiner.  Dorénavant  le  chroniqueur  ne  perdra  plus  de  vue  ce  point  im- 
portant de  nos  annales,  à  l'étude  duquel  il  semble  s'être  particulièrement 
attaché.  Il  suivra  pas  à  pas  le  travail  irrésistible  de  l'émancipation  popu- 
laire, et  nous  fera  finalement  assister  à  l'avènement  logique,  inévitable  de 
la  démocratie,  après  nous  avoir  rendu  témoins  des  nombreuses  révolutions 
politiques  qui  tour  à  tour  amenaient  le  triomphe  ou  la  défaite  dos  deux 
pouvoirs  rivaux  de  la  cité.  «  INulie  part,  dit  M.  Borgnet,  on  ne  trouve, 
comme  dans  l'œuvre  de  Jean  d'Outremeuse,  des  détails  sur  les  vicissitudes 
qui  ont  agité  la  vie  intérieure  d'une  commune.  A  l'aide  de  ses  récits,  on 
apprécie  mieux  des  faits  dont  il  est  fort  difiiicile  de  présenter  un  tableau 
clair  et  complet;  ils  suppléent  à  l'insuflisance  de  nos  autres  chroniqueurs, 
et  les  détails  qu'il  donne  font  comprendre  des  renseignements  inintelli- 
gibles sans  ce  secours  '.  »  On  peut  donc  dire  que,  pour  les  origines  et  le 
développement  du  mouvement  communal, et  même  pour  tout  le  XI V« siècle, 
notre  chronique  est  du  plus  haut  intérêt. 

Si,  pour  les  pays  étrangers,  Jean  d'Outremeuse  se  borne  toujours,  natu- 

'  Bonr.NET,  Sur  le  caractère  du  mouvement  communal  en  Belgique,  1869.  Toute  la  partie  de  ce  travail 
relative  à  l'histoire  de  Liège  repose  sur  le  texte  de  noire  chroniqueur.  C'est  lui  aussi  qui  a  fourni  h 
M.  Polain  la  principale  matière  de  son  Henri  de  Ditiant,  cl  des  autres  épisodes  que  cet  historien  a  racon- 
tés avec  tant  de  charme  dans  ses  Récits  historiques.  On  pourrait  dire  que  c'est  Jean  d'Outremeuse  qui 
a  décidé  du  genre  dans  lequel  Polain  a  excellé. 
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relleinenl.  à  compiler  toute  espèce  d'écrits,  ici,  se  trouvant  sur  son  terrain 
à  lui,  il  semble  en  maints  entlroils  emprunter  à  son  propre  fonds.  A  quelle 
source,  en  effet,  aurait-il  puisé  les  détails  nombreux  cl  circonstanciés  qu'il 
donne  sur  l'esprit  de  la  population  à  Liège,  sur  l'organisation  des  métiers, 
sur  les  manœu>res  tics  échevins,  sur  les  intrigues  de  Henri  de  Dinant,  sur 
l'altitude  du  prince  et  du  clergé  dans  la  lutte  formidable  engagée  entre  les 
Petits  et  les  Grands?  De  son  propre  aveu,  Jean  de  Warnant  et  Jean  de; 
Hocsem  lui  servent  de  uîodèle  *.  Mais  un  simple  coup  d'œil  jeté  sur  ce  der- 
nier chroniqueur  fait  voir  combien  Jean  d'Outremeuse  est  plus  riche  en 
particularités  curieuses.  C'est  donc  notre  conviction  que  bien  souvent  il 
s'est  appuyé  sur  la  tradition,  et  que,  dès  qu'il  l'a  pu,  faisant  appel  aux  sou- 
venirs des  anciens,  il  s'est  appliqué  à  compléter  les  renseignements  écrits 
par  des  informations  orales.  N'y  aurait-il  pas  lieu  de  s'étonner  du  contraire? 
Il  nous  le  déclare  au  reste  lui-même  très  explicitement  dans  ce  passage,  à 
propos  des  Lollards  qui  apparurent  à  Liège  en  l'an  1510  :  <<  Vos  diray  une 
chause  mult  mervelheux,  dont  je  vey  bien  sovenir  mult  de  gens  de  paiis 
de  Liège,  qui  me  vorcnt  tout  avorir  qu'ilh  l'avoient  veut,  plus  avant  que  la 
cronique  n'en  fait  mention  ^  » 

Mais  revenons  à  notre  analyse,  loin  de  laquelle  nous  nous  sommes  laissé 
entraîner  à  la  façon  de  Jean  d'Outremeuse. 

Pendant  quelque  temps,  l'histoire  de  Liège  occupe  encore  le  premier 
plan  avec  les  luttes  politiques  de  la  cité  la  guerre  de  la  Vache  *,  les  que- 
relles entre  Liégeois  et  Brabançons  les  premiers  développements  et  l'af- 
fermissement de  la  commune  à  Liège  et  à  Huy     la  guerre  des  Awans  et 

'  Ly  Myreiir,  t.  I,  p.  4. 

'  Ibidem,  t.  VI,  p.  125.  Chose  curieuse,  malgré  cette  déclaration,  le  passage  en  question  est  presque 
littéralement  traduit  de  Hocsem  (Chapraville,  t.  Il,  p.  550). 
'  Ly  Myreur,  t.  V,  pp.  50'2  et  suiv. 

*  Ibidem,  t.  V,  pp.  405  et  suiv. 

^  Ibidem,  t.  V,  pp.  476  et  suiv.;  t.  VI,  pp.  44  et  suiv. 

•  Ibidem,  t.  V,pp.  531,  549,  etc.;  t.  VI,  pp.  1  et  suiv.,  29. 
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des  Waroux,  tout  aussi  développée  et  plus  clairement  exposée  que  dans 

I  ouviage  de  Hemrieourt '.  (Jes  épisodes  importants  des  annales  liégeoises 
sont  entrecoupés  de  nombreux  passages,  relativement  courts  cependant, 
consacrés  à  l'histoire  étrangère,  notamment  aux  règnes  des  papes  et  des 
empereurs,  aux  luttes  des  chrétiens  contre  les  Infidèles  pendant  les  deux 
dernières  croisades,  aux  conquêtes  des  Tartares  en  Perse,  en  Syrie,  en  Tur- 
quie, aux  démêlés  entre  la  France  et  l'Angleterre,  et  surtout  au  rôle  impor- 
tant que  la  Flandre  remplit  sur  la  scène  politique  à  la  fin  du  XIII*^  siècle 
et  au  commencement  du  XIV°  ^  L'auteur  s'étend  complaisamment  sur  les 
guerres  des  Flamands,  et  il  y  a  même  lieu  de  remarquer  qu'à  partir  de 
Tannée  1502,  l'histoire  do  Liège  cède  souvent,  quant  à  !a  place  occupée 
dans  \q  Myreiir^  le  pas  à  î  histoire  des  pays  étrangers. 

Mentionnons  rapidement  le  règne  de  Thibaut  de  Bar,  le  petit  incident 
relatif  au  vœu  de  l'épervier  la  suppression  de  l'ordre  des  Templiers,  la 
Maie  Saint-Martin  à  Liège  et  les  troubles  civils  qui  amenèrent  cette  terrible 
catastrophe  %  les  crimes  et  la  mort  terrible  d'Enguerrand  de  Marigny,  la 
suite  de  la  guerre  des  Awans  et  des  Waroux,  la  paix  de  Fexhe'*  et  la  lettre 
(lu  Commun  profit,  pour  arriver  au  long  et  important  épisode  de  la  guerre 
entre  Edouard  lîl,  roi  d'Angleterre,  et  Philippe  de  Valois,  roi  de  France. 

II  constitue  une  dérogation  flagrante  au  système  de  synchronisation  adopté 
par  Jean  d'Oulremeuse,  qui,  s'étant  procuré  deux  relations  entièrement  dif- 
férentes de  cette  grande  lutte",  et  ne  pouvant  les  concilier,  prend  le  parti 
de  les  reproduire  toutes  deux.  Telle,  cependant,  n'aurait  pas  été  sa  première 
intention.  C'est  ce  qui  paraît  ressortir  de  la  déclaration  suivante  faite  au 
moment  où  il  va  exposer  le  récit  du  célèbre  Jean  le  Bel  : 

'  Ly  Myrcnr,  t.  V,  pp.  041  ctsuiv.;  t.  VI,  pp.  173  et  suiv. 

•  Ibidem,  l.  V,  pp.  -170,489  ctsuiv.,  805  et  suiv.,  532  et  suiv.;  t.  VI,  pp.  14,  35,  51. 
'  Ibidem,  t.  VI,  p.  153. 

•  Ibidem,  t.  VI,  pp.  155-173. 

'  Ly  Myreur,  t.  V' I,  pp.  227  et  suiv. 

•  Voyez  ci-dessus,  p.  ex. 
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«  Parlant  que  cliiz  fais  liil  si  notoires  par  crislinileit,  si  que  lais  de  ii  ro}  s 
Ires  piiissans  assaAoir  de  ro}  de  Franche  et  d'Englelerre,  parlant  que  les 
Engles  (var.  li  juglicurs)  fisent  de  clu^sti  niorleile  guère  giestes  qui  conte- 
noienl  mull  grandes  escriplures  où  illi  avoil  plusours  deffaules  si  fut 
proiiet  et  comniandeit  de  part  noble  princlie  n)onsangnour  Jolians  de 
Healmont,  conte  de  Soison,  à  niesire  Jolians  le  Beaux,  canoync  de  Liège, 
qui  presens  avoit  esteit  (aveque  ledit  niesire  Jolians  de  13ealniont  et  le  cas- 
lelain  de  Warcmme)  à  tous  les  fais  deseurdis,  qu'illi  \osisl  faire  et  escrire 
la  pure  verileil  de  tout  le  faite  enlirenienl.  sens  porleir  faveur  à  nulles  des 
parties,  mains  procédant  en  chu  loialinenl  et  véritablement,  sens  faire 
blasme  ne  honneur  à  cheaux  qui  ne  lonl  mie  descrvit,  al  manière  de 
croniqwcs.  Et  quant  illi  Tauroil  fait,  si  fut  moslreis  al  dit  monsangnour 
Jolians  de  Bealmoiit  et  aux  alires  qui  a\oient  esteit  presens  al  fais,  et  fust 
corregiet  à  leur  vraie  volonteil,  sens  finclion.  Liqueis  mesire  Johans  li 
Beals,  al  commandement  del  dit  mesire  Jolians  de  BoalnionI,  ilh  mist  en 
escripl  toute  la  vcrileit  de  la  mateiie  cl  de  ladit  guère:  et  fut  publiict  et 
corregiet  par  ledit  monsangnour  Johans  de  Bcalmont,  le  castelain  de 
^^  aremme  et  pluseurs  altres  qui  avoient  esteit  presens,  et  puis  mis  en 
fournie.  El  en  furent  fait  ii  libres,  dont  li  dis  Johans  le  Bi  al  en  présentât 
Tun  al  dit  monsangnour  Johans  de  Bealmont,  et  ilh  retient  l'autre.  Lequeile 
je  ay  mis  en  mon  présent  croniques,  nient  tout  ensemble,  mains  la  mateire 
de  cascon  faite  à  la  dautc  à  chu  aiïeranles  ^  » 

On  peut  se  demander,  après  cela,  pourquoi  Jean  d'Outrenieuse  a  jugé  à 
propos  de  faire  précéder  celte  relation,  qu'il  déclare  authentique,  d'une 
autre  qui  lui  inspire  moins  de  confiance  et  qui  sans  doute  était  empruntée 

•  Cfr  ce  passage  avec  celui-ci  de  Froissarl  ;  «  Pluisscurs  jongliours  cl  enchantours  en  place  ont 
clianlicl  et  rimcl  les  guerres  de  Bretaingne,  et  ccrrompul  par  les  cliançons  cl  rimes  controuvces  la 
juste  cl  vraie  histoire;  dont  trop  en  dcsplait  à  monseigneur  Jehan  le  Riel,  qui  la  commcneha  à  mettre 
en  prose  cl  en  croniquc.  » 

'  Ly  Myrcvr,  t.  VI,  pp.  322-323. 
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a  ces  «  hysloircs  riinées  »  dont  parle  Jean  le  Bel  lui-même  ',  en  disant 
qu'on  y  «  Ireuve  grand  plenté  de  bourdes.  » 

Quoi  qu  il  en  soit,  cet  épisode  préoccupe  uniquement  notre  chroniqueur; 
négligeant  pour  ïs  moment  les  laits  contemporains  dont  les  autres  pays 
lurent  le  théâtre  pendant  les  années  1525  à  lôil)  ^,  il  poursuit  son  sujet 
jusqu'au  couronnement  de  Charles  de  Bohème  comme  roi  d'Allemagne.  Il 
aurait  bien  voidu  le  couper  par  années  suivant  sa  méthode  ordinaire  et  nous 
donner  le  récit  de  Jean  le  Bel  «  nient  tout  ensemble,  mains  la  maleire  de 
cascon  faite  à  la  daute  à  chu  afferantes;  »  mais  il  n'a  pas  su  résister  à  l'en- 
lrainement,(  1,  passant  de  l'année  1527  à  l'année  1528,  il  continue  à  analyser 
l'œuvre  de  son  illustre  compatriote  en  disant  :  «  Car  je  vos  vuelhc  dire  en 
ordine  chesti  mateirc-chi  jusqu'en  la  lin  ou  (ou  près,  por  le  mies  entendre 
ou  retenir,  et  puis  si  retourneray  à  ma  maleire  sor  l'ain  XIlIc  XXVII,  et  de 
là  en  avant  »  Vaine  promesse!  Il  passera  encore  de  l'année  1528  à  l'année 
1529  sans  quiller  ce  mémo  sujet,  et  ce  ne  sera  qu'après  l'avoir  entièrement 
épuisé,  c'est-à-dire  après  Tannée  1549,  qu'il  reprendra  le  cours,  interrompu 
depuis  près  d'un  quart  de  siècle,  des  événements  liégois  ou  autres  laissés 
en  arrière  :  «  Je  viielhe  d'or  en  avant  revenir  à  ma  mateire  de  devant,  ch'est 
de  caslelain  de  Waremme  et  des  Flamcns  après  le  daute  XIII^  et  XXV  chi- 
devant...  Ors  est-ilh  raison  que,  puisque  je  ay  compteit  des  Englès,  que  je 
vos  racompte  d'hor  en  avant  des  Flamcns  et  que  je  retourne  aie  daute 
dcchà  en  arière,  por  vos  adeviseir  che  que  je  avoie  obliet  *.  u 

'  L(S  >}ruyvs  c/iroiiiqucs  de  inrssire  Jdian  le  l'el,  \  ublitos  par  M.  L  Polai.v,  Druxcllcs,  I8C5,  t.  I,  p.  3. 

'  Ly  Myrcur,  t.  VI,  pp.  û2ô  à  5S8.  Les  années  1525  à  Iôô9  inclussent  très  déviloppces  ;  les  autres, 
au  eoiilraire,  1res  suecinctcs.  Rappelons  à  ce  propos  celte  remarque  de  M.  Polain  :  u  La  première  partie 
de  la  throniquc  du  ilianoinc  de  Liège,  celle  qt,i  fut  revue  et  corrigée  par  Jean  de  Deauniont,  finissait 
très  proLablcmenl  en  1540,  à  la  levée  du  siège  de  Tournay  ;  la  suite  n'en  a  été  écrite  que  plus  tard.  ■> 
(Les  vruycs  chroniques  Je  mcsslre  Jcn')  le  fel,  préface,  p.  xvm.) 

"  Z-y  J/(/rcî(/',  t.  VF,  p.  ô'î!).  Cfr  ci-dessus  p.  (  XXV. 

*  lUdcm,  t.  VI,  p.  39-2. 
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La  suite  de  ce  Iroisième  livre,  jusqu'en  l'année  15'i0  où  iirs'arrcte,  est 
presque  cxclusivemcnl  consacrée  à  l'Iiisloire  de  Liège,  longuement  déve- 
loppée. Celle  partie  du  Mijreiir  est  particulièi  cmenl  instructive;  elle  donne 
sur  les  institutions,  les  coutumes,  les  mœurs  et  le  caractère  du  peuple  des 
apeiçus  que  l'on  chercherait  en  vain  dans  nos  autres  annalistes  '.  Llle  est 
aussi  cxtraordinairemenl  riche  en  documents.  Puisque  j'ai  signalé  jusqu'ici 
toutes  les  dérogations  faites  par  l'auteur  à  l'ordre  chronologique,  je  ferai 
remarquer  qu'après  avoir  reproduit  la  paix  des  Douze  lignages,  de  i5.'^5,  il 
a  jugé  à  propos  de  la  faire  suivre  imméiliatcment  des  confirmations  qui 
en  furent  successivement  données  à  plusieurs  reprises  jusqu'en  1361), 
«  jasoiche  que  je  n'astoie  mie  là  à  la  mateire  des  chroniques  de  beaulcop; 
mains  por  tout  savoir  la  malcire  et  le  fait,  en  parsiwant  la  mateire,  je  l'ay 
tout  dit  l'un  après  l'auti  e  jusqucs  en  la  fin  de  temps  que  maistre  Johans 
d'OuItie-^louse  visquoil:  si  le  prendeis  en  greit  enssi  que  lidict  maistre 
Johan  le  divisât  en  son  temps,  car  enssi  est-ilh.  8i  re^enroy  à  ma  droit 
mateire,  faisant  mention  de  temps  l'evesque  Adulphe  de  la  Marche,  sor  l'an 
et  XXXV  deseurdit,  en  parsiwant  la  mateire  délie  année  ^  » 

Mais  Jean  d'Outremeuse  y  a  ajoulc,  en  guise  d'appendice,  le  texte  de 
quatre  documents  de  dates  antérieures  qu'il  n'avait  pas  eus  sous  la  main 
en  temps  opportun  pour  les  insérer  dans  sa  chronique  à  leur  place  chro- 
nologique. Comme  toujours,  lorsqu'il  se  sent  en  faute,  il  se  croit  tenu  à 
ties  explications  :  «  Quant  je,  maistre  Johans  de  Oultre-Mouse,  escrisoie  à 
cel  ain  XL  ches  presens  croniques,  si  me  furent  donnecz  et  exhibueez  trois 
letres  dele  daute  devant  chesli,  desqueiles  les  copies  s'ensuient  de  mot  à 

'  On  peut  juger  de  riniportaiicc  de  ces  rcnscigncnicnls,  par  exemple  en  voyant  le  parti  que  Poullet 
en  a  lire  au  point  de  vue  juridi(iue  dans  son  Histoire  du  clroil  criminel  Ucgcois,  pp.  30,  7S,  89,  95,  9'), 
103,  130,  137,  151,  19;j,  218,  229,  255,  etc. 

'  C'estJean  do  Stave'ot  qui  parle  ainsi  en  modifiant  un  i)eu  le  texte  de  Jean  dOutremcusc.  Cfr  ci- 
dessus,  p.  cxxvi. 

*  Ly  Myrnir,  I.  VI,  p.  581. 
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mot  '.  »  Voilà  pour  les  (rois  premières  Icitres.  Quant  à  la  quatrième,  il  pré- 
sente ses  excuses  au  lecteur  en  disant  :  «  Item,  me  fut  adont  meisme  donnée 
la  leire  del  eniredit  que  geteis  fut  à  Liège,  dont  j'ay  desus  fait  mencion  ; 
mains  je  n'avoie  mie  adont  l'entredit  par  escript,  si  l'ay  maintenant  clii 
escript  ^  » 

Ces  textes  achèvent  de  montrer,  si  l'on  n'en  est  convaincu  déjà,  combien 
le  chroniqueur  liégeois  tenait  à  procéder  avec  ordre  et  méthode. 

Après  avoir  indiqué  à  grands  traits  la  matière  contenue  dans  le  Myretir 
des  liislorSj  il  me  reste  une  autre  tâche  à  remplir  :  je  dois  faire  ressortir  les 
qualités  et  les  défauts  qui  caractérisent  cette  œuvre. 

Ce  qui  frappe  tout  d'abord,  de  même  que  dans  la  Geste  c'est  sa  gran(!e 
conscience  historique,  c'est  son  amour  inébranlable  pour  la  vérité.  «  Puisque 
nos  volons  cronisier,  dit-il,  nos  devons  dire  veriteit  où  nos  poions  *.  » 

Pourquoi,  s'il  n'était  pas  sincère,  ces  fréquents  aveux  d'ignorance  au 
sujet  de  noms  et  de  faits  qu'il  serait  désireux  de  faire  connaître  et  qu'il 
aurait  pu  inventer  à  plaisir  :  «  Je  n'en  true  altre  chousc  dedens  les  cro- 
niques...  Je  n'ay  mie  troNeit  leur  noms...  Je  ne  say  porquoy...  Je  ne  puys 
troveir  par  escript,  etc.  »  Si,  par  exemple,  il  ne  cite  pas  «  par  nom  et 
surnom  »  les  compagnons  de  Pierre  Andricas,  condamnés  par  les  échevins 
de  Liège,  c'est  que  «  je  ne  trovay  mie  leur  noms  es  croniques;  partant  je 

'  /  1/  Myreur,  t.  VI,  p.  020. 
«  Ibidem,  I.  VI,  p.60-2. 

'  Cfr  ci-dessus,  pp.  x.xxvii  et  suiv.  —  Le  Icclcur  me  pardonnera  si,  dans  celle  étude,  je  présente 
de  nouveau  pour  le  Myreur  certaines  considérations  émises  précédemment  au  sujet  de  la  Geste.  Je 
n'aurais  su  l'éviter. 

*  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  23.  Il  serait  facile  de  multiplier  les  citations  de  passages  où  il  déclare  qu'il 
dira  «  la  veriteit  enssi  que  je  l'ay  trovcit.  .^  [Ibidem,  t.  V,  p.  572.  Cfr  t.  VI,  p.  S06,  etc.) 

5  Ly  Myreur,  t.  H,  p.  512;  t.  V,  pp.  440,  488;  t.  VI,  pp.  73,  589,  592.  Cfr  t.  IV,  pp.  284,  457,  etc. 
Parfois,  au  lieu  de  tourner  la  difficulté  et  de  payer  d'audace,  il  avoue  humblement  qu'il  ne  comprend 
pas  son  modèle  :  •  Ly  evesque  dcmandoil  mult  de  choses  qui  ne  sont  mic  à  racompteir  clii  en  présent 
por  leur  obscureteit.  "  [Ibidem,  t.  V,  p.  532.) 
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ne  les  puy  nielre  chi  '.  »  De  mémo,  s'il  ne  cloue  pas  au  pilori  de  l'histoire 
les  magislrals  liégeois  qui,  en  1534,  se  laissèrent  corrompre  par  l'or  du  duc 
de  Brabant,  c'est  que  «  je  ne  says  le  noms,  car  je  n'ay  point  troveit  chcaz 
qui  governoient  Liège  en  cel  année,  car,  par  ma  f'oid!  je  les  awisse  nommi  it 
tout  peubicment  comme  trahitours  malvais,  si  com  vendeur  del  honneur 
de  leur  paiis  et  qui  avoient  trahit  leur  sangnour  et  leur  peuple  ^  »  Si,  mal- 
gré ces  protestations  énergiques,  on  était  tenté  de  croire  que  dans  ces  deux 
circonstances  Jean  d  Outremeuse  n'a  pas  osé  introduire  dans  son  récit  des 
noms  fictifs  de  personnages  officiels,  parce  qu'il  eût  été  possible  d'en  con- 
tester l'exaclitude,  on  remarquera  qu'en  un  certain  endroit  il  regrette  de 
ne  pouvoir  nommer  un  pauvre  homme  de  Jupille  qui  sauva  la  vie  au  grand 
prévôt  Arnoul  de  Blankenheim  11  lui  eût  été  bien  facile  de  l'appeler 
Pierre  ou  Jacques. 

De  ce  qui  précède  on  peut  conclure  que,  pour  le  fond,  Jean  d'Outre- 
meuse,  malgré  les  fables,  malgré  les  absurdités  accumulées  dans  son 
Mijreur,  n'y  a  rien  mis  du  sien.  Tout  ce  qu'il  rapporte,  il  l'a  trouvé 
ailleurs,  et  c'est  en  toute  sincérité  qu'il  peut  dire  :  «  chu  que  je  n'ay  troveit, 
si  m'en  tairay  *.  «>  Lorsque  donc  on  fait  peser  sur  sa  mémoire  l'accusation 
d'avoir  volontairement  altéré  la  vérité  des  faits,  je  ne  puis  m'associer  à  ces 
critiques.  INon ,  l'indignation  qu'il  témoigne  contre  les  procédés  d'Enguer- 
rand  de  Bar  et  autres  «  fausseurs  de  croniques  »  ne  nous  permet  pas  d'ad- 
uïettre  qu'il  ait  voulu  en  imposer  à  ses  contemporains  et  à  la  postérité.  Sans 
vouloir  prétendre  qu'il  soit  exempt  d'exagération,  et  même  de  partialité  et 
de  préventions,  j'incline  à  croire  qu'il  a  puisé  ces  fausses  relations  dans  des 
sources  aujourd  hui  perdues. 

Mais  si,  pour  la  reproduction  des  faits,  notre  chroniqueur  est  incapable 

•  Ly  Myrcur,  t.  VI,  p.  484. 
'  Ibidem,  t.  VI,  p.  S29. 

'  Ibidem,  t.  V,  p.  570. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  457. 
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(le  tromper  sciemment  son  lecteur,  il  estime  pouvoir  en  toute  liberté  les 
présenter  à  sa  manière  et  leur  donner  une  forme  personnelle.  Plutôt 
romancier  qu'historié!),  il  recherche  les  détails;  il  aime  à  entourer  les  aven- 
tures qu'il  raconte  d'un  luxe  inouï  de  particularités  et  do  circonstances 
accessoires;  sous  sa  plume,  le  moindre  événement  prend  dis  proportions 
épiques.  Dramatisant  son  récit,  il  fait  revivre  ses  personnages,  qui  parlent 
et  agissent  sous  nos  yeux;  il  ne  saurait  résister  au  plaisir  de  j)eindrc  leur 
physionomie,  leur  attitude  et  jusqu'à  leurs  habits.  De  là  une  véritable 
exubérance  de  narrations,  d'amplifications,  de  discours,  de  dialogues  qui 
peut  être  hardiment  mise  sur  le  compte  de  sa  vive  et  féconde  imagina- 
tion. On  ne  lui  en  aurait  pas  fait  un  reproche  s'il  avait  usé  de  cette 
méthode  avec  discrétion.  Tacite,  Tite-[jive,  Salluste  ne  l'ont-ils  pas 
employée?  iVIalheureuscment,  elle  présente  un  danger  que  notre  chroni- 
queur n'a  pas  su  éviter.  En  chargeant  son  tableau  de  couleurs  trop  écla- 
tantes, en  embellissant  les  faits  outre  mesure,  il  les  a  souvent  transformés 
et  même  complètement  déformés.  Une  simple  comparaison  avec  ses  sources 
encore  existantes  le  prouve  surabondamment,  et  c'est  ce  qui  fait  que,  pour 
l'enquête  historique,  le  Mijreur  des  hislors,  même  dans  sa  dernière  partie, 
devra  toujours  être  consulté  avec  la  plus  grande  circonspection  '. 

Mais,  d'autre  part,  n'y  a-l-il  aucun  profit  à  tirer  de  ces  abus  de  style? 
Ces  conversations,  ces  apostrophes,  ces  invectives  ne  reflètent-elles  |)as 
fidèlement  l'esprit  de  l'époque  où  écrivait  l'auteur?  C'est  ainsi  évidemment 
que  parlaient  nos  ancêtres;  ces  images,  ces  expressions  leur  étaient  fami- 
lières, et  nous  assistons  vraiment  aux  scènes  populaires  qui  animaient  les 
rues  de  Liège  au  Ireizième  et  au  quatorzième  siècle.  Pour  le  dire  en  passant, 
ce  qui  m'a  frappé  comme  un  trait  de  caractère  des  anciens  habitants  de  la 

'  Voy.  WoiiLwiLL,  Die  Aiifànyc  der  laiidstâiidischcn  Vcrfassung  im  Disthum  Lûtlich,  p.  20C.  Cet 
auteur  reproche  avec  raison  à  l'historien  Fisen  d'avoir  bcnévoicmeiil  accepté  tous  les  détails  suspects 
fournis  par  Jean  d'Outrcnieuse  et  qui,  dans  les  événements  les  plus  importants,  faussent  la  vérité. 
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cilé  et  (les  bonnes  villes  du  pays,  c'est  que  rien  ne  les  irrite  davantage  que 
d'être  appelés  faux  chiens,  lâches,  couards. 

Est-ce  à  dire  que  tout  ce  qui  s'écarte  du  simple  énoncé  des  faits  doive 
être  attribué  à  la  fantaisie  de  notre  chroniqueui  ?  Franchement,  je  ne  le 
crois  pas,  et  pour  ma  part  je  ne  serais  pas  éloiiné  d'apprendre  que  le  récit 
de  la  bataille  dans  laquelle  périt  Alexandre  de  Macédoine  que  le  dialogue 
naïf  entre  Adam  et  Eve  tourmenlés  par  la  faim  après  leur  sortie  du  Paradis 
terrestre  \  et  tant  d'autres  morceaux  étranges,  sont  empruntés  presque  mol 
pour  mot  aux  chansons  de  Geste. 

Jean  d'Outremeuse,  coupable  d'avoir  involontairement  faussé  la  vérité 
historique  en  chargeant  les  événements  qu'il  raconte  de  trop  nombreux 
artifices  littéraires,  mérite  un  reproche  plus  grave.  11  est  d'une  crédulilé 
impardonnable.  Les  traditions  les  plus  fabuleuses,  il  les  recueille;  les 
légendes  les  plus  extravagantes,  il  les  adopte;  les  faits  les  plus  saugrenus, 
il  y  croit.  Sans  parler  des  dragons  et  autres  animaux  ftuitastiques,  des 
vertus  des  pierres  précieuses,  et  d'autres  absurdités  généralement  admises 
au  moyen  âge,  est-il  besoin  de  rappeler  les  bêtes  douées  du  don  de  la 
parole,  les  arbres-prophètes,  les  races  d'hommes  portant  une  queue  ou 
vivant  dans  l'eau,  les  coqs  à  tête  de  femme,  les  vieillards  comptant  quatre 
cents  ans  d'existence,  etc.  '? 

11  ajoutera  bien,  parfois,  comme  à  propos  d'un  cochon  à  tête  humaine  : 
«  se  che  fut  voir,  nous  ne  savons  *  »  :  ou  bien,  rejetant  toute  responsabilité, 
il  fera  remarquer  que  «  chu  dist  li  croniques  »  mais,  en  général,  il  admet 
tout  sans  discernement.  Une  seule  fois,  je  pense,  dans  tout  le  cours  de  son 

'  Ly  Myrcur,  t.  I,  p.  136. 
»  Ibidem,  f.  I,  p.  310. 

'  Voir  la  TaMe  analytique  des  matières,  aux  mots  Failu  merveilleux,  Histoire  naturelle. 

'  Ly  Myrciir,  t.  IV,  p.  ii-2.  »  Et  puct  bien  cstre  vcriteit,  dit-il  ailleurs,  mains  je  ne  le  say.  ,>  [Ibidem, 

f.  V,  p.  i-n.) 

*  Ly  Myrcur,  t.  IV,  p.  187. 
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immense  compilalion,  sa  raison  se  révolte  contre  l'absurdité  des  faits  cl  il 
les  rejette  nettement,  ne  se  donnant  môme  pas  la  peine  de  les  reproduire  : 
Orose,  dit-il,  raconte  tant  de  choses  étonnantes  de  la  ville  de  Babylone, 
«  que  ilh  n'est  cuers  mortels  qui  le  posisie  croire  '.  »  Pour  le  reste,  ou  bien 
c'est  un  miracle,  comme  dans  la  bataille  de  Steppes  où  périrent  (rois  mille 
deux  cents  Brabançons,  tandis  que  les  Liégeois  ne  perdirent  pas  un  seul 
homme  ^;  ou  bien  ce  sont  les  forces  de  la  nature  qui  se  révèlent,  comme 
lors  de  la  naissance  d  un  enfant  à  deux  tètes  on  Judée  :  «  chu  fut  une  grant 
senefianclio,  che  disoienl  les  gens  de  chi  pays;  mais,  tant  que  à  mon  avis, 
je  dis  que  chu  est  nature  qui  tant  sceit  faire  de  diverses  chouses  ^  »  Enfin, 
rien  n'est  impossible  à  Dieu,  et  cela  explique  toutes  choses.  Après  avoir 
raconté  les  merveilles  de  la  nappe  enchantée  dans  le  palais  du  roi  Artus, 
il  s'écrie  :  «  Forte  chouse  est  à  croire  chu  que  j'ay  dit;  et  se  n'astoit  chu 
que  Dies  est  tous  poisans  et  parfais,  si  puet  faire  ancors  plus  grande  s'ilh 
li  plaisoit,  tant  com  emmi  le  creroy  à  mesaise;  car  qui  vuet,  ilh  le  croit; 
qui  ne  vuet,  noin;  mains  qui  me  trait  à  croire  est  chu  que  j'ay  dit  de  Dieu, 
et  que  ilh  ne  font  riens  qu'ilh  ne  fâchent  en  nom  de  Dieu  le  ï*eire,  Filh  et 
S^-Espir  ^  »  Au  reste,  ce  n'est  pas  article  de  foi  et  chacun  en  prend  ce  qu'il 
veut.  Quant  à  lui,  son  devoir  d  historien  l'oblige  à  rapporter  consciencieuse- 
ment ce  qu  il  trouve  dans  les  chroniques.  C'est  ce  qu'il  déclare  à  propos  de 
la  magie  :  «  Ch'est  une  chouse,  dit-il,  la  Sainte  Englise  n'ajouste  point  de 
foit;  mains  ilh  le  croit  qui  veut,  et  qui  veut  ilh  le  lait.  iMais  chu  que  ons 
Irue  en  escripl  doit  cascon  mètre  justement  en  ses  histoir,  et  le  puet  gloseir, 
se  ilh  le  soit  faire,  sens  reproche  \  » 

'  Ly  Myreur,  t.  i,  p.  8. 

*  0  Cliu  esciisit  Hue  li  cvesque  en  ses  croniqucs,  et  le  compte  pour  niyraclc.  »  {Ly  Myrcur,  t.  V, 
p.  89.) 

*  Ly  Myrcur,  t.  Il,  p.  205. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  58. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  55. 
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L  liislolicn  ([ui  veut  cire  toiijoms  sincère  doit  avoir  une  grande  indé- 
pendance d'espi'it  et  nieltre   de  côté   loule  prt'occnpatiot)  personnelle 
de  crainle,  d  afFeclion,  de  haine.  Au  temps  de  Jean  d  OuIrenieuse,  on 
l'esprit  de  caste  élait  encore  si  vivace,  ce  n'était  pas  chose  aisée  que  de  se 
soustraire  aux  iJccs  reçues.  On  a  vu,  à  propos  de  la  Geste,  que  Jean  d'Oulre- 
meuse  écrivait  avec  une  liberté  (jui  parfois  frise  l'impertinence  '.  Est-il 
besoin  de  rappeler  son  étonnante  déclaration  au  sujet  de  la  simonie,  qui, 
au  dire  de  ses  devanciers,  souillait  le  clergé  liégeois  au  milieu  du  douzième 
siècle  :  «  En  ccl  an  comnicnchat  en  la  citeit  de  Liège  i  maie  ehouse,  le 
pioir  de  monde  cl  li  plus  dampnable,  et  que  je  dis  bien  à  mon  envis,  si 
n'asloil  chu  que  ons  ne  doit  fauseir  croniques  ne  porteir  l'un  et  laissicr 
l'autre,  mains  doit-ons  dire  le  bien  et  le  mal  là  ilh  est  '\  »  Partout  où  il 
rencontre  des  abus,  il  les  signale  avec  une  verve  railleuse.  Personne 
n'échappe  à  ses  Iraits  moi'dants     Nous  avons  vu,  dans  la  Geste,  comment 
il  dépeint  l'élatde  la  société  liégeoise  \  i>lais  ici  il  est  encore  plus  explicile 
et  il  convient  de  compléter  le  tableau  par  quelques  citations. 

Les  dépositaires  du  pouvoir  n'ont  aucun  souci  de  leurs  devoirs.  Placés  à 
la  lêlc  de  la  cilé  pour  faire  respecter  l'ordre  et  veiller  au  bien  commun,  ils 
ne  songent  qu  à  leur  intérêt  particulier  et  ne  voient  dans  leur  situation 
qu'une  occasion  d'en  tirer  parti.  C'est  ainsi  qu'ils  laissent  impunément 
dégrader  les  monuments  publics  :  «  Car  ons  ne  fait  point  de  correction  à 
Liège  encors  tout  maintenant,  mains  trait  aighe  sour  son  molin  cascon,  et  lait 
avcntureir  le  common  profit  l  »  Le  résultat  de  cette  faiblesse  est  qu'avec  le 

'  Voir  ci-dessus,  p.  lxvi. 

*  Ly  Myrcio-,  t.  IV,  p.  59?.  Comment,  aprùs  cela,  admoltre  rasscrlioii  d'Abry,  déclarant  que  notre 
chioniqueur  o  s'est  fort  égaré  dans  diverses  choses,  en  quoi  il  a  cru  faire  plaisir  aux  supérieurs  qui 
se  sont  de  si  longtemps  voulu  ériger  en  souverains  ?  '  (Les  liommcs  illustres  de  la  nation  liégeoise,  p.  14.) 

'  il  n'hésite  pas  à  dire,  p£.r  exemple,  que  le  pape  cl  les  cardinaux  se  laissèrent  corrompre  par  l'or 
de  Jean  Sans-Terre.  [Ly  Myreur,  t.  V,  p.  105.) 

*  Voyez  ci-dessus,  pp.  lix  et  suiv. 
=  Ly  Myrcw;  t.  IV,  p.  250. 
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mépris  tic  l'aulorilc,  Tcspril  d'iiisubordinalion  pénèlrc  le  peuple.  Au  lieu 
de  s'occuper  de  ses  aflaircs,  il  veut  s  immiscer  dans  celles  de  l'Élat.  Tout 
est  pour  lui  matière  à  critique  et  rien  ne  saurait  se  faire  sans  exciter  ses 
murmures  :  «  Wains  li  peuple  en  murmuroit  njult  longemenl.  El  encors 
fait  à  présent  '.  » 

Il  y  a  plus.  L'honnêteté  se  perd,  le  sons  moral  s'abaisse,  le  sentiment 
religieux  s'éteint.  Il  n'y  a  pas  jusqu'à  la  sainteté  du  serment  qui  ne  soit 
violée  pour  la  raison  la  plus  futile  :  «  Cliairlemangne  fist  cel  loy  por  bien, 
portant  que  por  morir  ne  falsasl  nullus  son  seriment  ;  mains  or  le  faseroient 
y  pluseurs  por  i  pois,  si  que  ch'est  malvais  gaige  et  petit  payement  à  tem[  s 
jirosent  d'avoir  le  seriment  \  » 

En  même  temps  que  la  bonne  foi  s'en  va,  la  corruption  envahit  tous  les 
rangs  de  la  société;  tout  se  fait  pour  de  l'argent,  même  l'élection  des  magis- 
trats. Et  ainsi  arrive-l-il  que  les  places  sont  données  à  des  hommes  indignes 
qui,  une  fois  au  pouvoir,  n'ont  plus  le  moindre  souci  des  intérêts  qui  leur 
ont  été  confiés.  Autrefois,  les  gens  de  métier,  avant  de  se  rendre  aux 
comices  électoraux,  allaient  pieusement  implorer  les  lumières  de  l'Esprit 
Saint  dans  leurs  églises  respectives  :  «  El  ilh  font  le  contrable  maintenant, 
car  ilhs  les  font  orgulheusement,  sens  discrétion  et  tant  dissoluement  qu'illi 
vont  en  compaignie  faire  les  graus  escos  enmetant  c'on  dist  messe,  et  faire 
marchandies  (contre  leur  seriment)  del  donneir  les  ofïîches  de  leurs  mais- 
tres  et  jureis  et  governeurs  à  cheaz  qui  mie  ne  sont  digne  del  porleir  lesdites 
offiches,  et  lassent  derier  les  proidhommes  qui  sont  saiges  et  riches  et  puis- 
sans,  qui  ont  saiiet  et  veut,  portant  qu'ilh  ne  donnent  point  d'argenl.  Dont 
la  noble  citeit  de  Liège  est  si  fausement  governée,  que  nuls  n'y  puet  avoir 
droit  s'ilh  ne  donne  argent;  car  ilh  les  covient  reprendre  ciiu  qu'ilh  ont 
despendut  en  acquérant  les  offiches:  elcnssi  reboivent-ilh  cheaux  qui  les 

'       Ahjrcui;  l.  M,  p.  \}<20. 
'  Iblilt  m,  t.  VI,  ]>.  207. 
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ont  biiit;  dont  la  citeit  seroit  perdue  encor,  se  Dieu  n'en  n'at  piteil,  qui 
remet  les  cliouses  en  bon  pont  » 

Ces  retours  de  Jean  d  Oulremeuse  sur  l'époque  où  il  vit  sont  assez  fré- 
quents, il  manque  rarement  l'occasion  de  témoigner  qu'il  n'est  pas  content 
de  son  siècle,  où  tout  va  de  travers.  Chose  étonnante  pour  un  esprit  aussi 
cultive,  il  critique  même  la  tendance  que  l'on  avait  de  son  temps  à  étendre 
les  bienfaits  de  l'instruction  qui,  selon  lui,  devrait  être  le  privilège  exclusif 
de  ceux  qui  doivent  gouverner  les  peuples.  Anciennement,  dit-il,  les  fils  des 
rois  et  des  seigneurs  qui  avaientdes  territoires  à  administrer  étaient  envoyés 
aux  études,  et  celait  clîose  nécessaire;  mais  aucun  homme  du  commun 
n'aurait  osé  prétendre  devenir  clerc  :  «  et  durât  cel  coustumme  longtemps, 
et  cncors  le  maintinent  les  grans  prinches,  et  font  volentirs  clers  leurs 
enfans  qui  après  eaux  doient  goveineir  leuis  pays:  et,  par  especial,  les 
cmpereres  de  Homme  est  mull  convenable  de  rstre  toujours  bons  clers,  et 
cnssi  les  ro}S  de  Franche.  Mais  l'autre  chouse  ne  mainlient-ons  nient  bien, 
car  cascons,  soit  povre,  soit  riche,  fait  de  ses  enfans  clers,  c  on  ne  soloit 
nient  faire.  Adont  n'estoil  mie  tant  de  clers  com  maintenant,  et  si  astoient 
plus  saiges  adont  que  maintenant;  et  oncordont,  les  clercs  de  maintenant 
ont  grant  avantaiges,  car  ilhs  truvent  les  libres  lous  fais  et  corregiés  de 
toutes  les  schiences  qui  sont,  que  leurs  devaintrains  ont  fais  à  grant 
travalhe  » 

J'ai  fait  allusion  plus  haut  au  sens  critique  de  Jean  d'Oulremcuse.  Après 
avoir  montré  combien  il  est  crédule,  j'ai  à  cœur  de  prouver  que,  d'autre 
part,  outre  la  bonne  volonté  dont  il  fait  preuve  pour  être  aussi  exact  que 
possible,  il  savait  aussi  parfois  raisonner,  déduire,  conclure,  en  un  mot  user 
de  critique,  à  supposer  que  ce  terme  puisse  être  employé  en  parlant  d'une 
époque  où  la  science  qu'il  désigne  n'était  pas  encore  née.  Je  parviendrai 

•  Lij  Myreur,  t.  V,  p.  270.  Cfr  dans  Jean  de  Stavelot,  pp.  522,  324,  l'opinion  que  cet  aulciir  avait 
du  peuple  à  Liège. 

'  Ly  Myreur^  t.  I,  p.  2 1 1 . 
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même,  je  l'cspèro,  à  convaincre  mes  lecleurs  fjue,  sur  ce  point,  il  n'est  pas 
resté  en  airière  de  son  siècle. 

Remarquons  d'abord  qu'il  n'accepte  pas  toujours  bénévolement  et  sans 
examen  tout  ce  qu'il  trouve  dans  ses  devanciers  :  «  Alcunes  hystoires  dient 
que  Turpin  encargat  les  armes  de  Bullion:  mains  je  ne  say  porquoy  il  le 
list,  car  chu  ne  furent  onqucs  les  armes  d'Ardenne  »  Je  ne  crois  pas. 
déclare-t-il  ailleurs,  qu'Oberl,  avant  d'être  évêque  de  Liège,  ait  été  mar- 
guillierde  la  cathédrale  :  «  ch'esl  tout  fables,  et  si  n'est  nient  à  croire,  car 
1  marliers  n'a  point  de  élection  en  i  capille  s'ilh  n'est  canoines  »  Le  chro- 
niqueur Martin  Polonus  ayant  avancé  que  le  roi  Artus  régnait  en  Angleterre 
au  temps  du  pape  S*  Hilaire,  Jean  d'Outremeuse  fait  la  réflexion  qu'il  pouvait 
tout  au  plus  être  né  alors,  puisque  Merlin,  qui  vivait  longtemps  avant 
Artus,  n'avait  encore  aucune  renommée;  «  mains,  ajoule-t-il.  nos  mettons 
clii  chu  que  Martin  disl'.  » 

Voyons  maintenant  commeisl  il  se  tire  d'affaire  lorsque,  dans  ses 
recherches,  il  trouve  des  divergences  sur  un  même  point  entre  les  chro- 
niqueurs. Le  plus  souvent,  ne  voyant  pas  de  raison  pour  admettre  une 
version  plutôt  qu'une  autre,  il  se  bornera  à  les  indiquer  toutes  deux. 
(  itons  quelques  exemples.  Ayant  raconté  la  mort  terrible  de  Hugues,  fils 
du  comte  de  Bar,  au  siège  de  Bouillon,  il  fait  la  remarque  que  «  ons  treuve 
I  escriplure  que  Huez,  anchois  qu'il  morist,  fut  aporteis  là  al  fieire.  si  que 
rcpentans  et  absols  del  cvesque;  mains  le  cronique  où  j'ai  pris  ma  mateire 
ne  le  tlist  nient;  et  ancordont  ilh  n'est  mie  pechiet  del  croire  et  l'iine  et 
l'autre  »  il  mentionne  sans  commentaire  deux  récits  dilTérenls  de  la  mort 
d'Antoine  et  de  (^léopâtre  ^  de  l'assassinat  de  Pompée  \  de  la  naissance  de 

•  Ly  Myrcur,  t.  Il,  p.  4(15. 

«  llklim,  X.  IV,  p.  271).  , 
^  Ibidem,  1.  Il,  p.  105. 

*  llikhm,  t.  IV,  p.  587. 
lliiilrnij  t  I,  p.  ôôi. 
Ibidem,  l.  I,  p.  22". 
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Mahomet  Mcllant  une  l^'da  crRraclc  en  opposition  avec  d'aulres  lextes.  il 
ajoute  :  <i  Partant  puet  croire  cascon  lequeil  qu'il  li  plaist  ^  » 

C'est  surtout  au  sujet  de  la  chronologie  qu'il  trouve  à  signaler  des  désac- 
cords. La  date  du  martyre  de  S^-Meugold,  de  Huy.  nolamnient,  donne 
lieu  à  de  nombreuses  divergences  :  «  li  une  escript  que  ce  lut  al  temps  (pie 
Estevene  fut  evesque  de  Liège,  li  altre  que  chu  l'ut  sour  l'an  909,  li  allie 
escript  890,  li  altre  9i5',  li  altre  980,  li  altre  970;  et  je  tien  cheste  pour  le 
milhour  :  je  ne  say  se  ilh  est  \  »  Plus  loin,  il  déplore  l'incertitude  qui  règne 
dans  la  chronologie  des  rois  de  France  :  «  dient  mult  de  croniques  que  li 
(le  roi  Philippe)  et  les  allres  regnont  plus  ou  moins  qui  li  croniques  de 
S*-I)cnis  ne  dient,  et  que  je  ne  saie;  ch'est  grant  dilTerenche  et  mari- 
menche  ^  » 

Lorsque  la  chose  sera  possible,  il  conciliera  des  textes  en  apparence  con- 
tradictoires. On  s'explique,  par  exemple,  que  les  chroniqueurs  désignent 
deux  localités  conmie  possédant  le  corps  de  Marie-Madeleine,  parce 
que  toutes  deux  en  conservent  une  partie  ^  Si  l'on  trouve  mentionné 
Aubry  le  Bourguignon  à  cent  ans  de  distance,  c'est  qu'il  a  existé  deux 
personnages  de  ce  nom  et  que  l'on  a  confondu  leurs  faits  et  gestes  : 
a  Li  croniques  parolle  don  altre  Abri  longtemps  après,  qui  dist  qu'ilh 
fut  fis  Basin  :  et  ch'est  voire;  mains  la  mateire  qu'ilh  met  à  cliis  Abris 
à  temps  Pipin,  le  fis  Char-Martel,  si  fut  al  temps  Pipin  qui  fut  li  fis 

'  Ly  Myrnir,  t.  Il,  p.  295. 

•  Ibidem,  t  IV,  p.  128.  Parlant  d'un  comto  do  S'-Paul,  ..  li  I,  dit-il,  l'apclle  Huon,  ctli  altre  Tapcllc 
Graliens;  mains,  comment  qu'ilh  soit  nommcis,  ch'estoit  li  conte  de  Saint  Paul.  •  {Ibidem,  t.  V, 
p.  118.)  Après  avoir  raconté  un  miiacle  attribue  au  pape  Léon  II,  il  ajoute  :  Martin  dist  en  ses  croni- 
ques que  (his  myraclc  avient  à  pape  Lyon  le  promicr  de  ccl  nom  ;  mains  altre  paît  nos  l'avons  troveis 
al  temps  de  Lyon  le  secon.  >i  {Ibidem,  t.  II,  p.  5b5.) 

*  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  lôl. 

♦  Ibidem,  l.  IV,  p.  504.  Cfr  t.  I,  p.  224;  t.  II,  pp.  401,  473,  489;  t.  IV,  pp.  SS,  95;  t.  V,  p.  147; 
t.  VI,  p.  478,  etc. 

•  Ly  Myreur,  t.  II,  p.  443. 


(LXXIV 


h^TKODUCTIOiM. 


CI)ai  le-le-Gran.  Et  deveis  savoir  qu'illi  oil  bien  cent  ans  et  plus  entre  ches 
Il  Abris'... 

Enfin,  dans  la  pUipartdes  cas,  se  trouvant  en  présence  do  versions  diver- 
gentes, il  se  prononcera  netlement  pour  1  une  ou  l'autre,  soit  par  une  simple 
alïirnïalion  et  sans  se  donner  la  peine  d'appuyer  sa  préférence  par  un  argu- 
ment quelconque,  soit  en  invoquant  l'opinion  du  plus  grand  nombre  des 
sources  ou  colle  de  ses  chroniques  qu'il  croit  la  mieux  informée,  soit  après 
avoir  examiné  les  raisons  pour  ou  contre. 

Citons  quelques  exemples  de  ces  différentes  manières  de  faire. 

Il  affirme  purement  et  simplement  :  S*  Louis,  dit-il,  «  morut  l'an  Xlh 
el  XLVUl,  jasoiclie  qu'illi  soit  des  liystoires  grandement  variantes  en 
dautes;  car  li  une  disl  que  saint  Loys  rengnat  XL  ains  et  si  fut  coro- 
neis  l'ain  XXVI  aveque  XI1'=;,  et  li  altre  dist  qu'ilh  rengnat  XLIll  ains,  et 
avoit  d'eage  XIIH  ains,  che  fut  l'ain  LVIl  de  son  eage.  Mains  ilh  n'est 
allrement  que  je  vos  ay  dit  de  |)remier  ^  »...  «  Marclionès,  duc  des 
Sycambiens,  rognât  Vil  ans  tant  seulement,  jasoiche  que  ons  trouve  ens 
aullres  hystoires  que  ilh  régnât  XXXIIIl  ans,  et  ly  aullre  dist  XXXI  an  -  ne 
ly  un  ne  ly  allre  ne  dist  voriteit,  car  ilh  ne  rognât  que  VII  ans;  mains  les 
contrescrivens  y  puelent  bien  avoir  marit  por  leur  erreurs  »  ...  «  Alcons 
vuelent  dire  que  on  choste  voie  Gerars  (del  Fraite)  fut  à  Bolhon.  Chu  est 
fable;  mains  bien  est  voir  que  revenoit  XV  ans  devant  d'Alemangne ,  si 
passât  à  Belhon  \  »  Les  fils  de  Louis  le  Débonnaire  entrèrent,  dit-il,  en 
la  cité  de  Verdun  pour  conclure  une  paix,  «  et  le  fisent  en  teile  manere 
que  vous  oreis,  jasoiche  que  aucons  croniques  diont  d'on  altre  manere  \  » 

'  Ly  Myrmr,  t.  11,  p.  450   .       .  '  ^'-v  /  , 

*  Ibidem,  t.  V,  p.  188.  .'\  ■  •  _  ' 

'  /6^de»(,  t.  II,  p.  83.  ,  =  ; 

'  Ibidem,  t.  III,  p.  92. 

^  Ibidem,  t.  IV,  p.  71.  De  même  Jean  d'Oulrcmeusc  soutient  que  S'  Hubert  fit  transporter  le  corps 
de  S'  Théodard  à  Maestricht,  «  jasoiclic  que  ons  trouve  qu'ilh  avoit  esteit  aporteit  à  Treit  par  S'  Lam- 
bcrs.  "  (Ibidem,  {.  Il,  p.  415.) 
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...  «Puisdit  fondât  là  uns  altrc  princlie  une  citeit  qui  fut  nommée  la  cileit 
de  Tornay  ;  et  encor  le  nomons  Toui  nay,  jasoiclie  que  pluseurs  gens  vuelent 
dire  que  Tournay  at  oyut  pluseurs  nommes  anchois  que  ly  nom  de  Tour- 
nay,  sauf  le  grasce  de  tous  cheaux  qui  chu  voroient  dire;  car  chu  fut  li 
promir  nom  que  ilh  oit,  et  ne  li  fut  oncques  oisleis  ne  cangiés  » 

lise  rallie  à  l'avis  du  plus  grand  nombre  des  chroniques  ou  de  la  plus 
autorisée  à  ses  yeux  :  «  Pluseurs  gens  parollent  des  Huens,  queiles  gens 
chu  furent  et  de  queile  paiis  ilhs  vinrent;  et  pluseurs  hislors  en  parolleni, 
qui  n'en  seveiit  mie  la  veriteit.  Mains  ons  (rue  aux  plus  véritables  que 
cheaux  Huens  furent  juys  ^  »  ..  «  Peppin  rengnat  XII  ans  en  Franche.  Je 
li  dis  portant  que  li  croniques  ne  sont  mie  tous  concordans  en  chu;  mains 
li  plus  sulïissans  sont  d'acorde  \  »  ...  «  Ilh  sont  histoir  qui  (lient  que  li  fielre 
S*-Lambert  demorat  à  S*-Giele;  mains  je  n'en  ay  riens  troveit  en  cronicques 
de  S*-Lambert  allrement  que  j'ay  deviseit  \  »  ...  «  Chu  estoit  en  avrilhe 
l'an  Vlh  et  XXVIII.  Ilh  sont  des  hystoirs  qui  dient  que  chu  fut  l'an  VIf'= 
et  XXXI,  et  ches  hystoirs  meisnies  dient  que  Charle,  Doyelin  et  Garin  furent 
neis  l'an  Vll^  et  XVllI,  si  qu'ilh  avoit  todis  XIII  ans  d'eage,  car  XVIII 
et  XIII  chu  sont  XXXI,  et  oussi  XV  et  XIII  chu  sont  XXVIII;  mains  ilh 
estoit  l'an  XXVIII,  chu  dient  li  plus  des  hystoires  et  des  docteurs  \  » 

£nfîn,  il  examine,  compare,  discute,  et  finalement  conclut  en  faveur  de 
l'une  ou  l'autre  version,  «  si  qu'ilh  n'est  altrement  nue  nos  avons  (.lit  » 
Le  passage  où  il  réfute,  avec  chiffres  à  l'appui,  Martin  Polonus  et  Eusèbe  à 
propos  de  l'année  de  la  mort  de  S*  Clément  et  de  la  confusion  entre  les 
papes  Clet  et  Anaclet,  est  trop  long  pour  être  reproduit  ici.  Selon  lui,  les 

'  Ly  Mijreur,  t.  Il,  p.  57. 

•  Ibidem,  f.  II,  p.  17. 

=  Ibidem,  t.  IV,  p.  70. 

<  Ibidem,  t.  IV,  p.  o90.  '      •         .  . 

»  Ibidem,  t.  Il,  p.  459. 

«  Ibidem,  t.  IV,  p.  98.  ' 
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ori  ours  répandues  à  ce  sujet  proviennent  d'une  pai  t  de  Tinallention  avec 
laquelle  ont  été  supputées  les  dates  :  «  et  chu  ly  une  l'entent  bien,  et  ly 
aultre  l'entent  maie  ou  ne  ie  vuelt  entendre;  »  d'autre  part  de  l'entêtement 
des  écrivains  :  «  Vraiement,  nos  créions  que  sains  Eusebe  estoil  de  sa  tiesle 
et  tenoit  trop  fort  son  opinion,  car  illi  soy  discorde  niult  fortement  aux 
aultres  croniques  en  pluseuts  lis  '.  »  Il  a  exposé  la  fondation  de  Lutèce  et 
le  changement  de  ce  nom  en  celui  de  Paris.  Puis  il  ajoute  :  «  Pluseurs  gens 
et  maintes  histors  enssi  vuelent  dire  altrement,  qui  ne  sont  mie  à  croire. 
Li  une  (list  que  Paris,  ly  fils  le  roy  Prian  de  Troie,  le  nommât  enssi  :  qui 
ne  puet  estre  veriteit,  car  Paris  de  Troie  esloit  mors,  et  Ector  et  tous  ses 
Ireres.  et  Troie  deslruite  quant  cheaux  qui  escapparent  vinrent  habiteir  en 
pluseurs  lis  m  Europe  \  » 

Pour  étayer  sa  manière  de  voir  il  invoquera,  comme  le  feraient  les  cri- 
tiques modernes,  le  témoignage  des  chartes  :  «  llh  est  cleirs  que  ly  roy 
Charle  n'awist  jamais  faite  chu  qu'ilh  fîst  s'ilh  n'awist  plus  rengneit  que 
Vincent  ne  die.  Et  ons  trueve  pluseurs  englieses  qui  ont  lettres  saieleez  de 
roy  (>harle,  (jui  selonc  les  dautes  apparent  évidemment  que  Charte  régnât 
tant  corn  je  vos  dis  ^  »  Ou  bien  il  fera  mieux  encore  et  n'en  croira,  semble- 
t-il.  que  ce  qu'il  a  pu  constater  par  lui-même  et  contrôler  de  ses  propres 
veux.  On  a  prétendu,  dit-il,  que  le  chef  d'Andolet,  conservé  à  Maeslricht^ 
était  celui  de  S*-Lambert  :  «  Mains  chu  ne  puet  eistre,  car  sains  Lambers 
n'oit  que  une  coup,  et  chesti  coup  fut  de  une  dart  ou  de  une  glaive,  que  ons 
li  butât  desus  le  leux  de  la  capelle;  et  fut  asseneit  en  la  chenol  de  coul,  si 
entrât  ens  jusques  al  fondement  desous;  mains  Andoilien  oit  une  coup  en 
la  tieste,  telle  corn  la  tieste  de  Treit  l'at,  car  c'est  el  meismes  » 

'  Ly  Myrcur,  t.  p.  501. 

*  Ibidem,  t.  il,  p.  215.  Cfr  ce  qu'il  dit  à  propos^dc  Nainic  de  Bavière,  t.  Il,  pp.  409,  430. 
»  Ibidem,  t.  Il,  p.  002. 
«  Ibidem,  t.  Il,  p.  485. 
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Puisque  c'est  à  propos  des  (laies  que  Jean  d'OuIrcmeuse  Irouve,  le  plus 
souvenl,  à  redresser  des  erreurs,  il  convient  de  nous  arrêter  un  instant  à 
l'examen  de  son  système  chronologique.  Celle  qneslion  avait  été  de  sa  part 
l  objet  d'une  élude  toute  spéciale,  qui  lui  était  imposée,  du  reste,  par  la 
nature  même  de  son  lUyreur,  lequel  procède  par  année.  Rencontrant  dans 
la  foule  des  manuscrits  qu'il  consultait  des  dates  ditlerentes  pour  les  mêmes 
faits,  il  devait  naturellement  rechercher  (juelle  était  la  bonne.  Il  songea 
donc  avant  tout  à  s'initier  à  l'art  de  supputer  les  années,  compara  les 
styles,  et  se  créa,  après  mille  dilïicullés,  une  mélhode  qu'il  se  plait  à  exposer 
s(  uvent  et  dont  il  était  très  fier  :  «  Je  croy,  dit-il  après  une  de  ses  démon- 
strations, que  ons  ne  soloit  mie  mellre  en  escript  les  dautes  enssi  com  ons 
faite  maintenant,  car  Martin  est  en  grant  erreur  des  dautes  en  ses  croniques 
des  papes  et  des  empereres.  Se  vos  les  voleis  bien  justement  calculeir,  vos 
y  trovereis  mult  grant  erreur  et  discors  en  luy-meismes  ou  par  les  escri- 
vens  Kt  se  vos  calculeis  semblablement  les  dautes  de  chi  presens  chroni- 
ques, vos  les  Irovcreis  bonnes  et  sens  erreurs  »  iMais  avant  de  voir  com- 
ment il  procédait,  il  est  indispensable  d'indiquer  les  règles  de  la  véritable 
chronologie  liégeoise.  Elles  ont  été  posées  par  l'historien  Hocsem  qui.  par- 
faitement au  courant  des  usages  et  en  situation  pour  être  bien  informé,  doit 
inspirer  toute  confiance. 

Depuis  un  temps  immémorial,  dit-il  dans  la  préface  de  son  excellente 
chronique',  l'année  civile,  dans  tout  le  diocèse  de  l-.iège,  commençait  à  la 
fête  de  Pâques,  ou  plutôt  au  milieu  de  la  nuit  précédente  (du  samedi  au 
dimanche),  pendant  laquelle  on  bénissait  dans  la  cathédrale  le  cierge 

'  Ly  Myreur,  t.  Il,  p.  '532. 

'  a  Ne  circa  discrctionein  lemponiin,  praeccdctilis  vidulieel  et  secjueiilis,  error  (|nic(|uaiii  valcat 
pcriurbare,  attcndendum  est  (jiiod,  a  tempore  cujiis  iiiemoria  non  cxislil,  annoruni  nativitalis  Domiiii 
cumulatio  sive  cujiislibel  aiini  siiccrescenlis  inilium  in  cerco  consccrato  paschall  hactcnus  appensa 
depingi  tabula  constievil,  et  ab  iiia  hora  annus  doniiiiicus  inclioabat.  •  (Dans  Chapeaville,  Get^ta  epUc. 
kod.,  t.  Il,  p.  274.)  Cfr  l'Arl  de  vérifier  les  dates;  Mabillon,  De  re  diplomalica^l  .  Il,  cliap.  23,  n"  S. 
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pascal.  Aussilôt  celle  cciTinonie  aciievce,  on  allachail  au  cierge  béni  une 
pancarle  sur  laquelle  élaienl  inscrits  le  millésime,  l  indiclion  el  tl'aulres 
noies  chronologiques  se  rapporlaiil  à  l'année  (|ui  conimeneuil :  à  parlir  de 
celle  heure  même,  Tannée  nouvelle  prenait  cours  '.  De  cet  usage  vient  la 
dénominalion  de  shjle  pascal  donné  à  celle  manière  de  supputer  les  années. 

']\"l  n  elait  pas  le  mode  de  compler  suivi  à  Home  et  dans  le  diocèse  de 
Cologne,  où  l'année  commençait  le  jour  de  iNoël  ^  Celle  divergence  a3ant 
plus  d'une  fois  donné  lieu  à  des  dillicullés  et  à  des  erreurs,  l'évéque  de 
fiiège  Adolplie  de  La  Marck  décida  de  les  faire  cesser  en  faisant  concorder 
le  si}  le  sui\i  à  Liège  avec  celui  de  la  cour  romaine  et  de  la  métropole  de 
son  église.  !!  ordonna  en  conséquence  que  Tannée  1553,  qui  a\ail  com- 
mencé à  Pâques,  serait  écourlée  el  s'arrêterait  à  la  fête  de  Noël  suivanle. 
pour  faire  place  à  Tannée  1534'. 

Voilà  ce  que  nous  apprend  Hocsem,  et  immédialenient  après  il  ajoute  : 
«  Hac  ergo  suppulalione,  anno  Domini  I33i  mense  februario,  calamum, 
ul  preeconcepla  depingerem,  apprehendi.  »  Ainsi  donc,  c'est  dans  Tannée 
même  où  ce  changement  de  style  eut  lieu  qu'il  commença  à  écrire  sa 

'  Il  n'suHait  de  celle  niaiiièi'e  de  coni|iter  que  les  mois  et  pat  lies  des  mois  de  janvier,  février,  mars 
el  avi  il,  jiréeédaiil  la  fêle  de  J'à(|ues,  au  lieu  de  commencer  raiiué.',  la  liiiissaieiit.  Il  en  ré.'-ultait  encore 
(pie  les  années  ne  comprenaient  jamais  le  nicmc  nombre  de  jours;  ainsi  Tannce  l'iOO  compla  38b  jours 
(du  21)  mars  au  17  aviil),  tandis  que  Tannée  1210  n'en  eut  qucôil).  il  en  résultait  enfin  que  les  njëiiies 
dates  pouvaient  se  présenter  deux  l'ois  dans  le  courant  d'une  seule  année,  lorsque  celle-ci  comprenait 
plus  de  ."05  jours. 

^  Dans  un  auli  e  endroit  de  sa  chronique,  Hocsem  nous  fait  savoir  que,  d'après  le  slj  le  de  la  cliaiï- 
cellerie  romaine,  rannce  conmiençail  à  Noël  :  »  Anno  Domini  1272,  paruni  anle  IVativitatrni  Domini, 
vel  l'275  post  Natale,  prout  data  tune  mulalur  in  euiia  floniann.  »  (Dans  Ciiapeaville,  I.  11,  p.  297.) 

^  i>  Sed  (|uia  Romana  el  Coloniensis  ecclesia'  leodiensis  metropolica  sedes,  in  die  Natalis  Domini 
aniioruni  poneLant  piineijiia  singulurum  —  cujusniodi  diveisitalc  pluies  occumbant  difficullales  et 
fr<<iuciiles  eirores,  —  ne  diut'us  in  hoc  iiralion.  biliti  r  membroium  a  capite  discreparet,  statulum  est 
ut  in  Nativitale  Domini  nuper  pia'terila,  (|ua  1555  iis(]ue  ad  Passclia  sequens  seribi  juxla  niorein  pris- 
linum  debuisseï,  aitticipando  tenipus  anni  deiiiccps  iniliuni  capiatur.  »  (Dans.CHAPEAViLLE,  t.  II,  p.  274.) 
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chronique.  Il  avail  alors  5'4  ans  '  et  était  écolâtre  tie  la  calhétlrale.  On  ne 
saurait  admcllre  qu'il  se  soit  trompé  ^  Au  reste,  l'examen  dos  formules 
indiquant  les  dates  des  chartes  avec  des  concordances  qui  permettent 
de  les  contrôler  prouve,  à  de  rares  exceptions  près  \  l'exactitude  de  ses 
assertions. 

Le  mode  emplo}é  par  Jean  d'Outremeuse  pour  fixer  les  dates  est  entiè- 
rement différent.  Selon  lui,  c'est  au  '25  de  mars,  joiir  de  l'Annonciation  ou 
de  l'Incarnation  de  Jésus-Christ,  qu'il  fallait,  avant  la  réforme  d'Adolphe 
de  l^a  i\iarck,  commencer  l'année.  «  Obiers,  dit-il,  moriil  l'an  1 1 14,  le  derain 
jour  de  genvier:  et  li  noveals  an  commenchat  25"  jour  de  marche  après, 
car  mes  dautes  si  siml  del  Incarnation  »  Non  seulement  c'est  son  système, 
mais  contrairement  à  l'afTirmation  de  Hocsem,  il  semble  dire,  sans  toutefois 
cire  très  explicite  à  cet  égard,  que  ce  style  fut  en  usage  au  pays  de  Liège 
jusque  dans  les  premières  années  du  quatorzième  siècle.  Après  avoir  donné 
le  texte  de  la  Lettre  des  degrés  de  la  cathédrale  (qu'il  place  par  erreur  au 
i^î  décembre  i!23l).  il  reproduit  celui  de  la  l^ettre  sur  l'assise  des  vins,  datée 
anno  ah  incarnalione  Domiiii  CC"  XÀ Al",  sabbalo  post  oclavas  Epy- 
pluiHie,  mense  jnniiario,  et  fait  la  reflexion  suivante  :  «  Ilh  semble  à 
pluseurs  gens  que  chest  leire  soit  del  daute  promier  des  letres  descur 
escriptes,  fjui  parollent  de  novembre  et  de  décembre,  les  dois  dcrains  mois 
de  l'ain;  mains  che  n'est  mie  veriteit,  car  à  la  date  del  Nativiteil  Noslre 
Sangnour  seroit  le  promier.  car  ilh  commenche  à  INoyel:  mains  tant  que  à 

'  Voici  rn  quels  tenues  il  nous  fait  cniiiiaili'c  son  âge  :  «  Anno  Doniini  1278  in  mcdio  fcbruarii 
pioul  in  nostra  (liœcc.>i  lune  anni  doiniiiicte  incarnalionis  in  P;iscalc  mutabantur,  fui  nativilalis  cxor- 
dium  consecutus.  ><  (Dans  Ciiapeavili.e,  f.  Il,  p.  ÔOi),} 

'  Il  confirme  sa  première  déclaration  d  ins  un  autre  endroit  :  «  In  Naliv  itate  Domini  fulura  (1535), 
qua  tune  primuin  sunt  in  liac  diœcesi  anni  Domini  augmenlali,  videiicet  135i,  cum  secundum  antiquam 
consuctudincm  scribi  1533  drbuisset.  »  (/ft/rfciw,  p.  ^0-2.) 

'  lion  savant  (onfrère  M.  Walter^,  dans  sa  Talik  des  diplômes,  t.  IV,  p.  lxi,  en  cite  quelques  unes. 

'  Ly  Myrcur,  l.  \\,  p.  Z-m. 
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la  Incarnation,  chu  fnl  quant  Gabriel  aporlat  lo  salut  (U  l  Ave  Maria  à  la 
virguc  Mario,  liqueile  est  li  xxv^  jour  de  marche.  Adonl  commenclioit  li 
année  jusque  al  altre  Annnncialion ;  et  maintenant  coinnienchcnt  les  dautes 
à  rVoyel;  mains  ons  escript  :  l'ain  de  la  Nativiteit  Nostre  Sanj^nour  '.  » 

Pour  autant  que  ce  passage  puisse  s'appliquer  au  pays  de  Liège,  le 
témoignage  des  chartes,  ainsi  que  je  viens  de  le  dire,  donne  tort  à  notre 
chroniqueur 

IvC  mode  de  dater  suivant  lequel  l'année  commençait  le  2o  mais  s'appe- 
lait style  pisan  si  on  comptait  de  manière  à  être  en  avance  de  neuf  niois  et 
sept  jours  sur  l'année  moderne  ('25  mars  avant  J.-C),  et  style  florentin  si 
on  était  en  arrière  de  trois  mois  et  sept  jours  après  le  l^r  janvier  mars 
après  J.-C}.  Les  textes  suivants  de  noire  chroniqueur  établissent  qu'il  avait 
adopté  le  style  pisan  :  u  Aous  gens  retournent  parmi  Brabant  26  jour  en 
marche,  qui  est  le  secons  jours  del  an  1131,  car  ilh  commenche  25  jour  de 
marche,  quant  Dies  s'incarnât  en  la  verge  Mario:  mains  li  ans  del  Nativiteit 
ISoslre-8igiiour  si  commenche  à  INoyehcnsi  commenche  al  Incarnation  li 
ans  teil  qu  ilh  commenche  à  Noyel  après  li  ans  del  rMativiteit,  car  le  Incar- 
nation est  IX  mois  devant  le  nativitet,  ensi  que  j'ai  dit  plusours  fois  desus. 
Va  chu  vous  dis-je  aflin  que  vous  ne  ti  oveis  vos  daulles  en  débat  por  chiel 
miese  raison  que  li  une  seroit  del  Incarnation  et  li  altre  del  Nativiteit,  car 
tondis  y  al  ix  mois  courant  disparelhe:  mains  li  altres  m  mois,  assa\oir  del 
Nativiteit  Nostrc-Signour  jusques  à  l'Annoncialion  Gabriel,  chu  est  l'Incar- 
nation, sunl  les  dautes  onweilos    »  ...  «  Che  fut  l'ain  délie  Incarnation  1501 , 

'  Ly  Myrriir,  t.  V,  p.  2(i3.  Je  ne  saisis  pas  Lii-n  la  jieiisée  lie  .Ican  d'Outrcmcuse  dans  les  premières 
lignes  de  ce  passage. 

'  Celle  coiilrailiclion  avait  embarrassé  le  savaiil  Gaciiiit  (Bull,  de  la  Comm.  royale  d'Iiisloirc,  S''  série, 
I.  I,  p.  ^^■)  Mon  ami,  M.  le  chevalier  C.  do  Horman,  qui  a  bien  voulu  m'aider  ici  de  ses  conseils,  el  moi, 
nous  nous  proposons  d'examiner  de  plus  près,  dans  une  note  spéciale,  la  question  soulevée  par  lui. 
Cfr  du  reste,  Walters,  Table  des  diplômes  ivi pritncs ,  I.  I,  p.  i.x,  note. 

^  Ly  Myreiir,  t.  IV,  p.  350, 
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en  mois  de  julle  le  xx"  jour,  car  li  ain  del  Incarnation  se  mue  le  xxv^  jour 
(le  mar  che,  el  la  ]\ati\  ileit  se  mue  al  INoyel  après,  (ous  les  ains:  et  adonl  y 
at  I  ain  à  dire  de  marche  jusqu'al  INoyel  après,  et  puis  se  sont  enwaile  les 
ains  jusqu'à  marche,  qui  li  ain  de  Incarnation  se  mue  '.  » 

Jean  d'Outrorneuse,  en  désaccoi-d  avec  Hocsem  quant  au  style  suivi  à 
Ijiègc  avant  la  réforme  d'Adolphe  de  La  iVIarck,  se  trouve  aussi  en  opposi- 
tion avec  lui  pour  la  date  de  celte  réforme.  Tandis  que  le  savant  écolàtre 
de  Saint-Lambert  fixe  cette  date  à  l'annoe  1555,  notre  chroniqueur  prétend 
(pi'elle  eut  lieu  en  15 10  et  qu'elle  s'élendil  à  toute  I  Europe  occidentale, 
sauf  aux  diocèses  de  Trêves  et  de  (>and)rai  :  «  En  ccl  ain  meismes  (ISIO), 
fut  ordineis  par  les  englieses  de  Liège  et  del  dyocese  de  Liège  et  de  tous 
les  paiis  de  dechà  meire,  e.xcepteit  le  paiis  de  Trieve  et  Ghambray  qui  point 
ne  s'i  acordarent  adonc,  el  por  bien  de  paix  et  por  osteir  toutes  erreurs, 
que  les  dautes  del  Incarnation,  dont  adonc  li  uns  usoit,  et  li  alire  usoil  de 
la  date  de  la  Nalivileit  Mostre-Sangnour,  fussent  remise  à  une,  et  al  manière 
que  ons  cangast  al  Noiel  qui  venoit  prochainement;  car  les  alcuns  metloient 
en  escript  Tan  de  grasce,  sens  dire  del  Incarnation  ou  del  iNativiteit  :  qui 
astoit  I  grant  erreur,  car  che  fut  grasce  enssi  bien  le  Incarnation  que  la 
Nativiteit  1res  sainte;  si  chaioit  Tannée  bisexte  en  la  fin  del  année  del  Incar- 
nation et  à  commenchemcnt  de  la  Nativiteit,  car  alcuns  escrisoient  l'ain  del 
Incarnation  commenchant  aie  annuncialion  Gabriel  (qui  est  le  25^  jour  de 
marche),  et  les  altres  ne  le  muoient  point  jusque  à  Paske,  si  qu'ilh  n  estoit 
mie  fixée  ne  statuel;  et  la  Nativiteit  se  muoit  toudis  al  sollempniteit  de 
Noyel;  si  avoit  todis,  entre  le  date  del  Incarnation,  ix  mois  jusqu'ale  date 
de  la  Nativiteit.  Et  passât  enssi,  et  l'escript-ons  tout  premier  à  Noyel,  car 
le  jour  de  Noyel  se  muat  li  date  del  Nativiteit  de  J3iG  à  1517,  et  Tlncarna- 
tion  si  avoit  compteit  cel  année  xvii;  et  par  l'Incarnation  si  comptât  encors 
xvn  de  la  Nativiteit;  et  enssi  fut  toute  i.  Vos  saveis  el  aveis  bien  entendu t 

'  Ly  Myreiir,  I.  V,  p.  581.  Cfr  d  autres  lexUs,  t.  III,  p.  557;  I.  IV,  pp.  523,  514;  t.  V,  pp.  5()8,  40!). 
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chu  que  j'ay  dil,  comment  ons  doit  d  hors  en  avant  comptoir  sor  l'ain  del 
Nativiteit  N.  S.,  les  dates;  et  nos  le  ferons  » 

Ainsi,  d'après  lui,  Tannée  13IG  n'aurait  compté  que  neuf  mois  (du 
23  mars  au  24  décembre^  et  Tannée  1ÔI7  aurait  commencé  au  25  dccembre, 
et  ce  mode  de  su])pulalion  aurait  continué  pour  les  années  subséquentes. 
Mais  ici  encore,  l'étude  attentive  des  documents  autiientiqui-s,  confirmant 
l'assertion  de  Hocsem,  prouve  que  Jean  d  Outremcuse  s'est  trompé.  Une 
charte  de  Tannée  1518,  donnée  par  le  doyen  et  le  chapitre  de  la  collégiale 
de  Saint-Denis,  à  Liège,  porte,  après  la  signature  du  notair  e,  la  mention 
suivante  :  «  In  quo  scribendo  annos  Domini  usus  sum  consueludine 
(liœcesis  Leodiensis,  ubi  data  mutatur  in  vigilia  resurreclionis  Domini,  post 
benedictionem  cserei  ^  » 

Il  faut  remarquer,  du  reste,  que  notre  chroniqueur  se  met  en  contradic- 
tion avec  lui-même,  notamment  à  propos  de  la  date  de  la  paix  de  Fexhe. 
Adolphe  de  La  Marck,  dit-il,  se  trouvant  en  guerre  avec  ses  sujets,  plusieurs 
chanoines  de  la  cathédrale  et  d'autres  bonnes  gens  entamèrent  des  négo- 
ciations qui  aboutirent  d'abord  à  une  trêve  :  ^  Et  chu  fut  bien  saeleit,  et 
ont  les  moieneurs  prifigiet  termes  as  parties  (jue  casconne  ait  son  conseille 
à  Tongre  por  faire  paix,  se  Dieu  Totroie,  et  chu  dedens  i  mois  prochaine 
venant,  ch'est  assavoir  le  jour  de  Quasimodo  sor  Tain  del  Incarnation 
Noslre-SangnourXIlh  et  XVII, et  del  Nativiteit  Xllhet  XVI  entrant  à  Noyel 
devant;  si  que  ons  doit  penseir  à  la  daute,  car  ilh  soit  dois  daute,  enssi  que 
j'aie  mult  de  fois  declareit  chi-devant.  Li  letie  del  paix  de  Fexhe  si  fut 
faite  del  daute  de  la  Nativiteit  XIII<=  et  XVI,  mains  al  daute  de  Incarnation 
seroit  XVll  »  Suivant  le  style  moderne.  Tannée  1316  fut  bissextile  et  eut 
pour  lettres  dominicales  D  et  C.  D'après  la  manière  de  compter  de  Jean  d'Ou- 

'  l.y  Mtjrnir,  (.  VI,  p.  234.  - 
'  MiR/Ei  s,  Opéra  diplomatica,  t.  1,  )).  214. 
»  Lij  Myreur,  \.  VI,  |).  225. 
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Iremeuse.  l'année  do  l  lncarnallon  conespondanlc  commença  le  !2o  m;iis 
1516  el  finit  le  "lA-  mars  1517  (ti.  sl.^:  t  l  comme  elle  relardait  de  neuf  mois 
et  sept  jours  sur  celle  de  1  Incarnation ,  celle-ci  aurait  pi  is  cours  le  25  dé- 
cembre 1516  et  se  serait  terminée  le  il  décendjre  1517.  Il  s'ensuit  :  I"  que 
le  millésime  relarilerait  d'une  année  entière  sur  le  si}  le  moderne;  2"  (|ue 
c'est  Tannce  1515  de  la  ISalivilé  qui  aurait  été  l)issexlile.  Selon  lui,  la  paix 
de  Fexlie  fut  conclue  l'an  1516  de  la  Nativité,  c'est-à-dire  l'an  1517  de  l'In- 
carnalion.  C'est  une  erreur.  Daté  du  vendredi  avant  la  saint  Jean-Baptiste 
1516,  ce  document  sera  pour  tous  les  diploniatistes  du  18  juin  1516  et  non 
du  il  juin  1517. 

Ce  que  je  viens  dédire  sulïit  poui-  faire  voir  jusqu'à  quel  point  Jean 
d'Oulremeuse  se  faisait  illusion  lorsqu'il  \  antait  l'infaillibilité  de  ses  calculs. 
La  vérité  est  qu'on  ne  peut  y  ajouter  qu'une  confiance  très  relative.  Mais 
nous  ne  devons  pas,  sur  ce  point,  nous  montrer  trop  exigeanis.  Tous  ceux 
qui  se  sont  occupés  de  la  chronologie  du  moyen  âge  savent  combien, 
aujourd  hui  encore,  cette  matière  est  hérissée  de  dilficultés.  Si  nos  plus 
habiles  critiques,  les  Cachet,  les  Wauters,  malgré  les  secours  de  la  science 
moderne,  se  sont  trouvés  arrêtés  devant  des  problèmes  qui  paraissent  inso- 
lubles, con)ment  voudrait-on  que  Jean  d'Oulremeuse  en  fût  venu  à  bout? 
Son  tort  a  été,  en  voulant  résoudre  la  question,  de  l'embrouiller  davantage. 

Il  faut  donc  bien  le  dire  :  le  résultat  n'a  pas  répondu  à  ses  efforts,  et  mal- 
gré toute  la  peine  qu'il  s'est  donnée  pour  rendre  son  travail  aussi  exact  que 
possible,  le  Myreur  des  liislors  fourmille  d'erreurs,  tant  au  point  de  vue  de 
la  chronologie  que  des  faits  eux-mêmes.  Elles  sont  tellement  nombreuses 
qu'il  eût  été  impossible  de  les  signaler  toutes,  et  personne  ne  reprochera 
aux  éditeurs  de  ne  pas  avoir  cherché  à  le  faire,  pas  f)lus  qu'on  ne  leur  en 
voudra  de  ne  pas  avoir  élucidé  les  innombrables  questions  historiques  ou 
géographiques  que  cette  chronique  soulève,  ou  de  ne  pas  avoir  séparé  par 
le  menu  la  vérité  de  la  légende.  Il  suiïira  de  rappeler  que  les  erreurs  dans 
lesquelles  verse  Jean  d'Oulremeuse,  même  en  dehors  des  récits  légendaires, 
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se  rapportent  aussi  bien  aux  temps  historiques  qu'aux  époques  primitives, 
et  d'ajouter  que  si  la  plupart  d'entre  elles  doivent  être  mises  sur  le  compte 
de  ses  devanciers,  d'autres  en  assez  grand  nombre  sont  itnputables  à  notre 
chroniqueur.  Sans  parler  de  l'insouciance  incroyable  avec  laquelle  il  estro- 
pie les  noms  propres,  son  ignorance  lui  fait  prendre  des  royaumes  et  des 
provinces  pour  des  villes,  des  fleuves  pour  des  localités,  des  personnes  pour 
des  royauujes,  et  réciproquement  '.  Il  prouve  qu'il  n'a  aucune  notion  de  la 
géographie,  il  dédouble  ses  personnages,  plus  souvent  il  les  confond;  il 
mentionne  des  rois,  des  ducs  et  des  comtes  qui  n  ont  jamais  existé:  il  jette 
la  perturbation  la  plus  profonde  dans  les  descendances  des  maisons  sou- 
veraines; il  rapporte  en  foule  des  faits  qui  se  trouvent  en  contradiction 
flagrante  avec  la  vérité.  Encore  une  fois,  il  convient  de  ne  pas  faire  retom- 
ber sur  lui  seul  la  responsabilité  do  toutes  ces  bévues;  la  plupart  doivent 
être  attribuées  à  des  auteurs  plus  anciens.  Qui  songeait  alors  à  contrôler 
d'une  façon  systématique  les  renseignements  fournis  par  les  chroniqueurs? 
Du  reste,  Jean  d'Outremeuse  ne  connaissait  rien  de  l'histoire  générale  et 
l'étendue  de  son  entreprise  ne  lui  permettait  pas  de  consacrer  beaucoup  de 
temps  à  l'examen  approfondi  de  ses  sources.  Ce  qui  est  probable,  ce  qui  est 
même  certain,  c'est  que  bien  souvent,  par  négligence,  par  précipitation,  il 
a  mal  compris  et  par  conséquent  mal  rendu  ses  auteurs,  confondu  les  |)er- 
sonnages,  embrouillé  les  faits.  Je  le  crois  d'autant  plus  volontiers  que  l'on 

'  Cfr  Le  Mijrcur,  t.  I,  (>p.  210,  i'-24,  ÔOO;  t.  Il,  |).  155;  t.  IV,  p.  127,  etc.,  etc.  Toutes  ces  pnrticii- 
larilés  irélatil  pas  signalées  dans  les  noies,  on  comprend  les  didicullés  que  j'ai  eu  à  vaincre  pour 
rédiger  la  laMe  des  nialicres  de  celle  vaste  publication.  Bien  souvent  j'ai  dù  rnc  livrer  à  de  pénibles 
reclierclies  |iour  élucider  certains  points  liislori(|ues,  reconnaître  les  personnages,  déterminer  les  loea- 
lilcs.  J'ai  lii  u  de  croire  que  les  lacunes  n'y  sont  pas  nombreuses,  mais  on  y  rencontrera,  sans  doute,  et 
en  grande  quantité,  des  attributions  erronées  el  des  confusions;  je  ne  me  flatte  pas  d'avoir  toujours 
trouvé  la  sortie  des  labyrinthes  formés  par  les  centaines  de  Jean,  de  Henri,  de  Guillaume,  de  Guy,  etc. 
Mais  cette  table  était  indispensable,  et  telle  qu'elle  est,  elle  rendra,  j'en  ai  l'espoir,  de  sérieux  services 
aux  travailleurs. 
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peut  conslaler  l'inexaclilude  avec  lacjuellc  il  a  liachiit  les  textes  originaux 
que  nous  possédons  encore.  Il  tronque  la  Bible  d'une  manière  impardon- 
nable; il  piéte  à  Isidore  de  Séville,  à  Eusèbe,  à  bien  d'autres  des  choses  que 
l'on  chercherait  en  ^ain  dans  ces  auteurs;  il  interprète  en  dépit  du  bon 
sens  le  De  mirahilibus  Romœ  et  en  général  tous  les  textes  latins  se  rap|)or- 
tanl  à  l'histoire  étrangère. 

Chose  plus  grave  et  qu'on  lui  pardonnera  moins  aisément:  même  à  pro- 
pos de  I  histoire  de  Liège,  qu'il  s'était  surtout  donné  pour  mission  d'élucider 
cl  de  faire  connaître,  il  tombe  dans  des  écarts  grossiers.  Il  accueille  avec 
empressement  les  légendes  dont  on  avait  entouré  l'enfance  de  Hubert  en 
vue  de  rehausser  le  fondateur  de  la  cité  de  Liège  dans  l'estime  de  ses  habi- 
tants. Pour  remplir  1  intervalle  qu'il  constate  entre  la  mort  de  Hubert 
cl  l'avènement  de  S'  Floribert,  il  admet  l'existence  d  un  évcque  intrus,  du 
nom  de  Constantin,  hissé  malgré  1  opposition  du  clergé  sur  \d  siège  épis- 
copal  par  Charles  Martel  il  croit  au  voyage  supposé  d'Olbert  en  Italie  et 
à  ses  exploits  devant  la  ville  de  Milan  ^;  il  n'hésite  pas  à  raconter  L'  rôle 
absurde  joué  par  Hugues  de  Pierreponl  au  concile  de  Latran  Il  ne  doute 
pas  que  Henri  l'",  comte  de  Lou\  ain,  jiar  un  effet  de  la  justice  divine,  ne  soit 
mort  à  Liège  dans  des  circonstances  tragiques  llàtons-nous  d'ajouter  que, 
si  d'autres  ericurs  encore  peuvent  étie  signalées  dans  le  domaine  restreint 
de  notre  histoire  nationale  \  la  liste  complète,  en  somme,  n'en  serait  pas 
très  longue. 

'  Ly  Myrcur,  t.  Il,  pp.  iôb-'iôG. 

*  Ibidem,  t.  IV,  pp.  509-518.  Cfr  le  Bu'  c'in  des  Commissions  royales  d'arl  et  d'archéologie,  t.  XIII, 
p.  542. 

^  Ibidem,  l.  V,  pp.  dOC,  167.  Cfr  Mo.mmenta  Gcrmaniœ  Itislorica,  SS.  t.  XXV,  p.  10,  note  5. 

'  0  Eiissi  coin  vos  orcis,  sens  riens  à  mentir.  »  {Ly  Myrcur,  l.  \,  jip.  222-223.)  Ce  passage  a  clé 
publié  par  Blg'  de  IIam  dans  les  Dullelins  du  la  Commission  royale  d'histoire,  2«  série,  1.  Il,  p.  87. 
Cfr  Walteiis,  Table  chronologique  des  chartes  cl  diplômes,  elc,  t.  IV,  p.  xl. 

'  Voyez  Waitehs,  Ibidem,  \\  xLii.  Foillon,  llisl.  Icod.,  I.  I,  pp.  552-555,  en  marge,  accuse  aussi 
noire  aiilcur  d'avoir  fausse  les  fjils  pour  glorifier  les  mcnibies  de  sa  famille. 
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Après  avoir  considéré  le  Mtjreur  des  Insfors  comme  document  hisloriquo, 
il  faudrait  y  relever  les  passages  où  se  ré\èle  la  personnalité  de  l'auteur. 
Comme  je  l'ai  dit  plus  haut  ',  elle  n'apparaît  que  rarement  dans  son  œuvre. 
Son  principal  souci  étant  de  recueillir  les  laits  historiques,  il  ne  se  laissait 
guère  détourner  du  but.  Mais,  vu  l'étendue  de  sa  compilation,  il  était  difli- 
cile  que,  de  temps  à  auîre,  il  ne  laissât  pas  échapper  certaine  réflexion 
trahissant  ses  idées  propres,  ses  préoccupations,  ses  goûts,  son  caractère. 
On  peut  constater,  par  exemple,  que,  malgré  ses  aspirations  démocra- 
tiques, il  élait  fidèle  partisan  du  prince.  Après  avoir  raconté  la  bataille 
de  Hoesselt  où  les  Liégeois  subirent  une  défaite  sanglante  ;  «  Chu  fut, 
dit-il,  I  grant  mescliief  que  fortune  est  enssi  contre  eaux,  et  che  estoit  bien 
raison,  car  li  drois  estoit  al  evesque  et  li  tors  à  Liegois.  »  Et  il  ajoute  : 
«  Se  vos  voleis  bien  noteir  le  fait  sens  snspicioii;,  le  débat  dont  ilh  vint 
de  proiniers,  vos  le  trovereis  enssi  \  »  Il  émet  de  même  son  opinion  sur 
l'atlitudc  (les  Maesirichtois  qui  refusaient  à  l'évêquc  de  Liège  le  passage 
par  leur  ville:  «  Dont  ilhs  furent  foux  quant  ilhs  refusent  leur  sangnour 
spirituel  et  temporelle  à  passeir  parmi  sa  vilhe,  et  le  duc,  qui  n'est  que 
leur  sires  temporeile,  à  moitié  contre  l'evesque,  ont  lasseit  passeir  dois  fois 
pasieblement  » 

En  religion,  il  est  le  fils  soumis  de  l'Eglise  Sa  morale  est  de  l'ordre  le 
plus  élevé  et  le  plus  pur.  Les  conseils  qu'il  place  dans  la  bouche  d  Ogier  au 
moment  où  il  remet  à  son  fils  Beuve  le  gouvernement  de  ses  États,  sont  de  s 
préceptes  de  justice,  de  charité,  d'honneur,  de  prudence  qui  nous  donnent 
du  caractère  de  l'écrivain  l'idée  la  plus  favorable  *. 

Il  estime  que  les  méchants  ne  sauraient  échapper  au  châtiment,  même 

'  Pygc  Lvii. 

'  Ly  Myreur,  I.  VF,  p.  45!). 

^  Ibidem,  I.  Vf,  p.  bôO. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  17. 
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en  ce  monde  :  «  Si  onl  nieffait  durcnicnl.  s'en  auront  maie  fin  '.  »  Il  liait  le 
mensonge  :  «  \A  bons  euer  ne  puel  mentir,  se  clie  n'est  contre  sa  volonteit 
et  à  son  envis^  »  L'envie  lui  est  odieuse  :  «  Cliu  cstgrant  merveille  quant 
uns  proidiiommc  puet  meneir  longuement  sa  bonne  vie,  que  les  malvais 
et  les  félons  n'en  aient  mult  grant  envie,  qui  sont  si  mordans  en  trahison  ^  » 
Mais  c'est  surtout  contre  le  péché  d'orgueil  qu'il  s'élève  avec  le  plus  de 
force.  Ce  vice,  qui  a  amené  la  chulc  des  anges  rebelles,  est  encore  celui  qui 
perd  les  hommes  et  les  sociétés.  L'évéque  de  Beauvais  «  estoit  si  orgulheux 
qu'il  avoit  crevcit  les  oux  de  son  cucr  d'orguclhe;  et  ch'est  li  viches  en 
monde  qui  plus  dcstruit  l'homme*.  »  La  raison  perd  ses  droits  là  où  règne 
l'orgueil  :  «  Onques  tout  che  n'y  valut  riens,  car  orguelli  y  demorat  (qui 
fait  les  saiges  foux;  es  cuers  de  peuple,  à  cuy  raison  ne  soffroit  \  »  Quelle 
fut  la  cause  de  la  chute  des  grands  de  Liège?  L'orgueil  :  a  Et  vos  dis  tout 
promiers  que  li  orguele  des  nobles  de  Liège  les  fist  cistre  al-desous  de 
peuple,  car  tant  qu'il!»  furent  deseur,  ilh  regnoient  si  outrageusement  en 
orguellie  qu'ilh  ne  tcnoient  riens  des  nobles  canoynes  ne  des  riches  bor- 
gois  des  communes  \  » 

Wous  avons  reconnu  que,  malgré  son  allure  généralement  monotone, 
Jean  d'Oulremeusc,  dans  sa  Geste,  se  distingue  parfois  par  certaines  qua- 
lités d'écrivain.  Il  en  est  de  même  pour  son  Myreiir.  Je  pourrais  citer 
maintes  pages  où  la  narration,  vive  et  pittoresque,  surprend  par  les  cou- 
leurs variées  dont  l'auteur  a  su  l'orner.  Il  fait  preuve  d'un  véritable  talent 

'  Ly  Myrcur,  I.       p.  480.  Celle  même  pensée  se  retrouve  dans  la  Geste  : 

Qui  contre  Dieu  et  droil  guerrie,  sachiés  luis, 
Par  son  pecliict  en  est  en  la  lin  declieus, 

{Ibidem,  I.  V,  p  661.) 

•  Ly  Myrcur,  t.  1,  p.  )ô5 
»  Ibidem,  t.  I,  p.  442. 
«  Jbidvm.,  t.  V,  p.  179. 
»  Ibidem,  t.  V,  p.  550. 
«  Ibidem,  l.  VI,  pp. 
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dans  SCS  descriptions.  F.a  chasse  de  Baudouin  de  Flandre  dans  la  forêt  de 
]Noyon  la  dispuJe  entre  Eusiaclic  de  Hersial  et  Pierre  de  Jauclie,  chanoine 
de  Saint-Lanibcrt,  l  inferrogaloire  de  Higard  de  Corbion  par  le  niayeur  de 
(j'ney  ^  et  bien  d'autres  morceaux  se  font  remarquer  par  l'animation,  la 
vivacité  du  dialogue.  Les  amours  du  roi  Margalis  et  de  la  fille  du  roi  de 
Bohème,  les  plaintes  de  Holand  blessé  à  Uoncevaux  '  sont  des  recils  pleins 
de  charme  et  de  grâce.  La  finesse  d'observation  que  nous  avons  constatée 
(hins  la  (îeste  se  retrouve  dans  certains  endroits  du  Myreiir.  Écoutez  avec 
quelle  vérité  il  parle  de  Tindiscrction  naturelle  aux  femmes.  Arrivé  à  Tour- 
nay.  sous  un  nom  d'emprunt,  le  comte  Bauduin  de  Hainaut  se  fait  connailrc 
sous  le  sceau  tlu  secret  au  prévôt  de  cette  ville.  I\Iais  la  fille  de  celui-ci  a 
tout  entendu  et  s'empresse  d'aller  confier  la  nouvelle  à  sa  mère  :  «  Quant 
la  femme  le  prevost  entendit  chu,  se  dest  :  «  Dieu  en  soit  bénis  et  oreis!  » 
Lt  s'en  isse  de  sa  maison  et  vint  à  sa  commeire,  et  li  dest  que  li  conte 
lialduin  de  Flandre  estoit  revenus  de  oultre  meire  et  estoit  en  sa  maison. 
«  Or  regardeis,  belle  commeire,  ons  disoit  qu'ilh  estoit  mors.  Mains  je  vos 
»  prie  que  vos  n'en  parleis  mie.  »  Et  eile  rcspondit  qu'elle  n'avoit  garde 
de!  riens  dire;  mains  tantoist  à  ui  et  à  l'at  celle  dite,  et  celles  l'on  dit 
aux  aulfres,  et  tant  qu  ilh  fut  tanfois  tout  diiïameit  et  sehus  par  tout  'l'our- 
nay  *.  » 

D'autre  part,  certaines  réflexions  pleines  de  malice  et  de  verve,  des 
boutades,  des  traits  d'humour  attestent  l'originalité  de  son  esprit.  Citons 
un  seul  exemple     Aristobule  ayant  obtenu  l'appui  des  Romains  moyen- 

•  Ly  Myrnir,  t.  IV,  p.  511. 

»  Ibidem,  t.  V,  pp.  109,  AOi. 

Ibidem,  t.  VF,  p.  415;  t.  III,  p.  146. 

*  Ibidem,  t.  V,  p.  65. 

'  Vnj'cz  Ly  Myrcvr,  t.  I,  pp.  57,  218,  220;  t.  V,  p.  509,  etc.  Ses  plaisanteries,  toutefois,  ne  se  dis- 
tinguent pas  toujours  par  le  goût  le  plus  pir.  Cfr  t.  III,  p.  152;  t.  IV,  p.  205;  t.  V,  pp.  7,87,  469, 
484,  480,  /i89,  etc. 
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nant  Irois  cents  bosans  d'or,  se  iiioquo  de  Hyrcan  qui,  recliercliaiil  leur 
alliance,  n'avait  pas  songé  à  y  mettre  le  prix  :  «  Béais  sire,  niquet,  niquet. 
).  Point  d'argent,  point  de  valoir  ne  point  de  varlet  '.  »  Enfin,  et  pour  ne 
rien  omettre,  ajoutons  que  Jean  (lOutremeuse  aimait  à  émailler  son  récit 
de  proverbes  et  de  locutions  populaires,  et  qu'il  ne  dédaignait  même  pas 
le  calembour.  Parlant  de  l'évèque  Wazon,  il  ne  peut  s'empêcher  de  jouer 
sur  les  mots  :  «  Wason  fut  un  bon  wason;  illi  valoit  miez  que  tout  le  wazon 
d'on  preal,  chis  Wason  \  »  Jean  le  Bel,  dit-il  ailleurs,  était  «  le  fils  le  Beal 
de  Changes,  qui  n'astoit  pas  vilains  »  Et  lorsqu'il  nous  fuit  savoir  qu'en 
l'an  1290  les  Prémontrés  de  Cornillon  allèrent  s'établir  à  Beaurepart,  aban- 
donnant le  quartier  des  Prez  à  l'évèque  de  Liège,  il  fait  la  réflexion  que 
«  li  abbeit  des  Preis  monstroil  qu'il  estoit  leur  souverains  » 

Avant  de  terminer  cette  étude,  je  dois  faire  connaître  les  manuscrits 
du  Myreur  des  hisiors  actuellement  existants  ou  dont  on  a  pu  relever 
les  traces. 

Lorsque  M.  Borgnet  commença  sa  publication,  on  n'en  connaissait  que 
deux  copies,  l'une  appelée  le  manuscrit  Jean  de  Slavelot,  l'autre  le  manu- 
scrit Berlaymont.  Toutes  deux  sont  incomplètes. 

Le  manuscrit  de  Jean  de  Stavelot,  dû  à  la  plume  laborieuse  d'un  moine 
de  l'abbaye  de  Saint- Laurent ,  se  composait  primitivement  de  quatre 
volumes  correspondant  aux  quatre  livres  du  Myreur,  savoir  : 

Volume  1  comprenant  les  années  2243  avant  J.-C.  —  794  après  J.-C. 
«     II        »  »  795-1207. 

III  1208-1340. 
.>    iV        »  »  1541-1399'. 

*  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  205. 

*  Ibidem,  t.  IV,  p.  259. 
»  Ibidem,  t.  VI,  p.  73. 

*  Ibidem,  t.  V,  p.  476. 

'  Rapport  fait  à  la  Commission  royale  d'histoire  sur  la  publication  d'un  corps  de  chroniques 
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On  ne  possède  plus  aujourd'hui  que  le  premier  et  le  troisième,  con- 
servés à  la  Bibliothèque  royale,  à  Bruxelles.  Ce  sont  des  in-i»  à  deux 
colonnes  les  lettres  initiales  de  chaque  paragraphe  sont  coloriées  alter- 
nativement en  rouge  et  en  bleu;  les  niarges  extérieures  sont  garnies  de 
manchettes  de  la  même  écriture  que  le  texte. 

I.  Manuscrit  Jean  de  Siavelot,  volume  I.  Il  est  coté  n"  10435  et  com- 
prend 510  feuillets.  Sur  le  feuillet  de  garde  on  voit  les  marques  suivantes, 
indiquant  la  place  que  le  manuscrit  occupa  successivement  sur  les  rayons 
de  la  bibliothèque  de  l'abbaye  de  Sainl-Laurent  : 

MM  LL  ' 

II.  Manuscrit  Jean  de  Stavelot,  volume  III.  Il  est  coté  n"  I0i56.  Complel, 
il  avait  315  feuillets;  mais  le  premier  et  les  deux  derniers  ont  disparu 
Sur  le  deuxième  feuillet  de  garde  se  trouvent  ces  inscriptions  : 

MM  LL 

5=^23  5^-3 

Jean  de  Stavelot,  qui  copia  ces  deux  volumes  dans  les  années  i440  et 
suivantes  *,  avait  une  bonne  écriture,  bien  lisible,  peu  chargée  d'abrévia- 

liégeoises,  par  Ad.  Borgnet,  dans  la  séance  du  7  janvier  1886  {Bail,  de  la  Conim.,  2"  série,  t.  VIII, 
|).  276).  Cfr  ci-dessus,  p.  m. 

'  Hauteur  du  texte,  0.21  centimètres;  largeur  de  la  colonne,  O.OGli  a  0.070  millimètres;  largeur 
totale,  0.140  à  0.150  miliimèires. 

'  Cfr  ci-dessus,  p.  cxxxii.  La  première  de  ces  deux  marques  est  barrée. 

*  Voyez  Ly  Myrcur,  I.  V,  p.  5,  et  t.  VI,  p.  651,  notes. 

*  .lean  de  Stavelot  dit  lui-même  qu'il  acheva  la  copie  du  premier  livre  le  10  décembre  1440  :  «  Et 
final  clii  nostre  premier  libre  dez  IIII,  escript  par  Johan  de  Stavelot,  moync  de  Sains-Lorent  par-delcis 
Liège,  et  fut  fineis  l'an  M.CCCC  et  XL,  le  x«  jour  de  mois  de  décembre.  »  {Ly  Myreur,  t.  Il,  pp.  S34-bô5. 
Cfr  ibid.,  pp.  199  et  203.)  Le  deuxième  livre  était  achevé  le  25  août  1442,  d'après  une  note  du  manus- 
crit n»  10463:  «  Chis  libre  ....  fut  escript  et  accomplis  par  damp  Johans  de  Stavelot  l'an  dcl 
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tions.  Outre  que  c'était  un  homme  lettré,  qui  continua  l'œuvre  de  notre 
chroniqueur,  on  peut  avoir  d'autant  plus  de  confiance  dans  sa  transcrip- 
tion que,  d'après  sa  propre  déclaration,  il  la  fit  sur  l'autographe  même  de 
Jean  d'Outremeuse.  Tel  est,  du  moins,  le  sens  que  j'attribue  aux  mois 
après  sa  main  qu'on  lit  dans  la  phrase  suivante  :  «  Chi  après  s'ensyet  li 
secon  livre  des  chronicques  translaleis  de  latin  en  romans  francliois  par 
maistre  Johan  d'Oullremouse,  et  fut  escript  après  sa  main  par  damp  Joluui 
de  Stavelot  '.  »  On  peut  constater  cependant  qu'il  modifiait  quelquefois 
volontairement  son  modèle,  notamment  dans  les  passages  où  Jean  d'Outre- 
meuse parle  de  lui-même  11  ne  se  gêne  pas  non  plus  pour  introduire 
dans  son  texte,  sans  avertissement,  des  phrases  et  même  des  pages  entières 
qui  lui  appartiennent  en  propre  J'ai  enfin  noté  quelques  lacunes  dues  à 
l'inattention  du  moine  de  Saint-Laurent  *. 

Les  deux  manuscrits  que  je  viens  de  décrire  ont  servi  de  base  à  la  publi- 
cation du  premier  et  du  troisième  livre  du  Myreur  \ 

Les  lacunes  que  présente  la  copie  de  Jean  de  Stavelot  ont  été  comblées 
au  moyen  du  manuscrit  Oerlaymont  qui,  lorsqu'il  était  complet,  se  com- 
posait d'au  moins  six  volumes,  savoir  : 

incarnalion  Nosire-Saingneur  M  CCCC  et  XLII,  en  mois  d'awoust,  Icndcniaiii  del  Saint-Beriremeir 
l'aposllc.  "  (Voy.  J.  de  Stavelot,  inlrod.,  p.  ii.) 
'  Ly  Myreur,  t.  III,  p.  ^. 

*  Au  troisième  livre,  Jean  d'Outremeuse,  parlant  de  Maliiicu  de  Longis,  fait  savoir  que  ce  personnage 
vivait  encore  «  cl  temps  que  je  escrioie  clies  libres.  «  Jean  de  Stavelot  a  remplacé  ces  mots  par  u  al 
temps  que  maistre  Johans  d'Oultrcmouse  escrisoil  chi  libre.  «  {Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  72,  noie  2.)  Pai-- 
lout  où  l'auteur  parle  de  lui-même  à  la  première  personne,  le  copiste  emploie  la  troisième. 

*  Cfr  Ly  Myreur,  t.  I,  p.  note  G;  t.  II,  p.  5ô4,  note  2.  C'étaient  souvent  des  choses  relatives  à  son 
monastère  qu'il  insérait  dans  le  récit.  (Voy.,  ibid.,  t.  V,  p.  21 1,  note  6.  Cfr  ci-dessus,  p.  cxlviii,  note  \  ; 
p.  cLi,  11.  4;  p.  CLiv,  note  4j  pp.  clvi-clvii.) 

*  Vo)'.  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  501,  note  1  ;  p.  38î),  note  I;  p.  406,  note  1;  p.  4H,  note  5;  p.  52(5, 
note  4,  etc. 

*  A  savoir  des  tomes  I,  II,  V  et  VI.  Cfr  les  notes  i  des  pages  1  des  tomes  I  et  VI. 
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Volume  I  comprenant  les  années  2243  avant  J.-C.  —  iOi  après  J.-C. 

»     Il        ,.  40D-825. 

»    III        ,)  »  826-1007. 

„    IV        »  »  1098-1273. 

»     V        »  »  1274-1340. 

.,    VI        »  »      134 1-1599. 

De  ces  six  volumes,  on  ne  possède  plus  que  le  prcnn'er,  le  troisième,  le 
quatrième  et  le  cinquième,  qui  reposent  également  dans  la  Bibliothèque 
royale,  à  Bruxelles.  Ce  sont  aussi  des  in-4",  à  deux  colonnes  comprenant 
en  moyenne  58  lignes.  De  même  que  le  manuscrit  de  Jean  de  Stavelot,  ils 
paraissent  avoir  été  écrits  dans  la  première  moitié  du  XV«  siècle.  Les  ini- 
tiales de  chaque  paragraphe  sont  en  encre  rouge;  de  grandes  lettres  ornées 
(jui  se  trouvent  au  commencement  de  chaque  volume  se  rencontrent  par- 
fois aussi  ailleurs.  Les  marges  ne  portent  pas  de  manchettes. 

Le  plus  ancien  propriétaire  de  cette  copie  que  Ton  connaisse  est  Louis 
de  Hosden,  seigneur  de  La  Chapelle  en  Condros,  qui  mourut  en  l'an  1S72. 
Henri  de  Berlaymont  ayant  épousé  sa  fille  unique  Catherine,  devint  sei- 
gneur de  La  Chapelle  et  hérita  des  manuscrits.  C'est  dans  ce  château  que  le 
chanoine  Van  den  Berch  les  vit  en  IG4  i  et  les  compulsa  ^  Une  note  écrite 
sur  les  feuillets  de  garde  des  volumes  I,  III  et  V  atteste  qu'ils  furent 
ensuite  transportés  au  château  de  Famelelle,  sur  la  Mehaigne,  appartenant 
à  Jean  de  Berlaymont,  seigneur  de  La  Chapelle  et  grand-bailli  du  comté  de 
Moha  Ils  se  trouvaient  encore  dans  celte  bibliothèque  en  1709,  époque  à 
laquelle  la  seigneurie  de  Famelelte  était  tenue  en  fidéi-commis  par  Florent- 

'  Hauteur  du  texte,  0.20  cciilimètres;  largeur  0.06  cciitiniclrcs  par  colonne;  largeur  totale,  0.140 
ccnlimcti'cs. 

'  Parlant  d'une  bulle  du  19  juillet  1357,  il  dit  :  «  .Je  n'ay  heu  le  loisir  la  copier;  elle  est  dans  Jean 
(rOullrcmeuse  qui  repose  au  chasteau  de  La  Cliapellc.  Vidi,  16-il.  II.  V.  d.  Dekch.  »  (Manuscrits  héral- 
diques de  Le  Fort  aux  Archives  de  l'Étal,  à  Liège,  2'''^  partie,  t.  XXVI,  fol.  234  V.) 

'  Voir  celle  note  au  n°  lil. 
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Henry  baron  de  Ocrlaymont.  Les  volumes  I,  NI  cl  V  ont  é(o  aclielés 
le  26  juillel  1814  par  la  Bibliothèque  royale  à  la  vente  du  comte  de 
('olonia  '. 

III.  l)Iaimscrit  Berlaijmont,  volume  I.  Il  est  coté  n"  19503  et  comprend 
2o8  feuillets.  La  première  lettre  de  la  page  I  est  un  P  très  orné,  colorié  en 
rouge,  bleu,  violet  et  blanc.  Sur  le  premier  feuillet  de  garde  on  lit  ce  titre  : 
«  Histoires  et  chroniques  des  choses  mémorables  et  plus  signalées  passées 
du  depuis  ICOO.  »  Sur  le  deuxième,  la  note  suivante:  «  Ce  livre  est  aparte- 
nant  à  la  Biblioteque  de  Fammellette,  tideicomissee  à  noble  seigneur  Flo- 
ront-Hcnry  baron  de  BerlaymonI,  seigneur  de  La  Chapelle,  Custinne,  etc., 
et  ce  pour  luy  et  ses  descendant  masculin,  tant  qu'il  y  en  aura.  Ce  7  sep- 
tembre 1709.  »  Sur  le  dernier,  ce  nom  :  «  Mons""  le  chanoine  Molbais.  » 

Ce  codex  n'a  pu  servit-  qu'à  collationner  une  partie  du  volume  I  n°  I0io5) 
de  la  copie  de  Jean  de  Slavelot 

IV.  Manuscrit  lierloijmont,  volume  III.  Il  est  coté  n'^  lî^SO^  et  contient 
247  feuillets  de  texte.  La  première  lettre  est  un  L  très  orné,  colorié  en 
rouge,  violet  et  blanc  A  la  fin  du  volume  se  trouve  reproduite  la  note 
qu'on  vient  de  lire,  du  7  septembre  1709.  Deux  feuillets  avaient  été  arra- 
chés Irès  anciennement,  avant  qu'ils  fussent  cotés  *. 

Ce  volume  a  servi  de  base  à  la  publication  du  tome  III  depuis  la  page  79, 
et  du  tome  IV  jusqu'à  la  page  291. 

V.  Manuscrit  lierlayinont  (dit  Sinionon)^  volume  IV.  Coté  d'abord  21597, 
et  actuellement  19304''',  il  comprend  507  pages.  Une  main  maladroite  a 

'  Faite  par  le  libraire  Michel,  à  Briixcllcj.  V'oy.  les  DuUelimde  la  Commission  royale  d'hisloirc,  t.  VIII, 
p.  336.  Ces  manuscrils  figuraient  dans  le  catalogue  de  vente  sous  le  n"  57. 

*  Le  tome  I  et  les  1 13  premières  pages  du  tome  II  du  Mijreur.  Cfr  t.  II,  p.  113,  note  3. 

'  On  trouve  encore  de  grandes  lelires  au  fol.  24  V  :  a  De  Ronchcval  comnienchc  l'islour,  n  cl  au 
fol.  47  v"  :  «  Verilcit  est  que  Baiduinct,  etc.  » 

*  Ly  Myrcm;  t.  IV,  p.  ICO,  note  9.  Le  manuscrit  Walia,  n"  VII  ti-après,  a  servi  à  combler  celle 
lacune. 
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modernisé  le  langage  des  premiers  feuillels,  de  façon  à  rendre,  en  plusieurs 
endroits,  la  lecture  du  texte  primitif  diiïicile. 

Un  simple  rapprochement  avec  les  volumes  précédents  suffit  pour  se 
convaincre  que  celui-ci  fait  parlie  du  manuscrit  Berlaymont  '.  Mais,  par 
suite  de  circonstances  aujourd'hui  inconnues,  il  fut  distrait  de  la  biblio- 
thèque du  château  de  La  Chapelle,  avec  le  volume  11  (et  probablement 
aussi  le  volume  VI).  il  semble  qu'il  ne  s'y  trouvait  déjà  plus  à  la  fin  du 
XVI"  siècle,  lorsque  le  doyen  Wachtendonck  en  fit  des  extraits  ^  Lors 
de  la  visite  qu'y  fil  le  chanoine  Van  den  Berch,  en  1614,  il  n'y  trouva 
plus  que  les  volumes  1.  III  et  V  J'ignore  ce  qu'il  devint  jusqu'à  la  fin 
du  siècle  dernier,  époque  à  laquelle  il  se  trouvait  en  la  possession  du 

'  Le  nom  d'Obcrlc  do  Braiidonburghe,  qu'on  lit  au  haut  de  la  première  page,  atteste  que  ce  codex  a 
appartefiu  à  la  famille  de  Berhiyniont. 

'  Voir  plus  loin  le  manuscrit  VI,  n»  iOoOîj, 

'  C'est  ce  qui  résulte  de  cotte  note  transcrite  par  Van  don  Berch  sur  le  manuscrit  XI  ci-après  : 

»  Pour  mémoire  que  noble  S''  Jan  de  Bcrlcmont,  Sg""  de  la  Chapelle,  Grand  Gailhive  de  la  comté  do 
Sloulianlt,  at  les  œuvres  Jean  d'Outremcuse,  imparfaites  car: 

a  Son  premier  tome  contient  riiistoirc  de  Tongres  jusqucs  à  Ursicinus,  2'  évesque  après  S.  Servais, 
lequel  il  ne  doduict  point  jusques  à  son  Irespas  (volume  I,'. 

«  Dcbveroit  avoir  un  autre  tome  lequel  debveroit  continuer  la  vie  dudict  Ursicinus,  celle  de  Dcsi- 
gnalus  et  conscquutivcmcnt  jusques  à  Gcrbaldus;  entre  lequel  et  ledict  Desij;natus  y  at  cncor  vingt 
évesques  (volume  11). 

»  Ledit  S""  de  la  Chapelle  at  encor  un  autre  tome  commençant  audict  Gerbaldus  et  finissant  à  Oberl, 
lequel  n'est  encor  continue  jusques  à  sa  mort  (volume  \U\ 

»  Dcbveroit  avoir  encor  un  autre  tome  auquel  dcbveroit  commencer  le  reste  de  la  vie  dudict  Obcrt, 
continué  à  S.  Frédéric  et  consequulivement  jusques  à  Henry  de  Gueidrcs  ;  entre  lequel  et  ledict  Fré- 
déric y  at  encor  douze  cvesques  (volume  IV). 

»  At  encor  ledict  S''  un  autre  tome  lequel  comencc  à  la  reste  el  mort  dudict  Henry  de  Gueidrcs  et  finit 
à  Engelbert  de  la  Marck,  mais  n'achève  pas  la  vie  d'icellui;  et  y  a  encore  entre  lesdicts  cvesques  les 
vies  de  six  autres  cvesques.  »  (Volume  V.) 

Il  est  à  remarquer  que  Van  den  Beich  ne  dit  absolument  rien  du  sixième  volume.  (Cfr  de  Theux, 
Un  manuscrit  de  Jean  d'OuIrcmciiac,  dans  le  Bttllclin  de  l'Insli'ut  archéologique  Uéycois,  tome  V,  p.  505, 
noie  3.) 
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baron  de  CIcr  '.  La  bibliothèque  de  cet  amateur  ayant  clé  vendue  le  20  fé- 
vrier 1802  ^  le  baron  Hilarion  de  Villenfagne  dlngihoul  (it  l'acquisition 
de  noire  manuscrit  qui,  à  sa  mort  passa  enire  les  mains  de  Charles- 
Nicolas  Simonou.  i^l.  Poiain,  l'ayant  acheté  à  la  vente  de  cet  érudit  *,  le 
conserva  longtemps  dans  sa  colleclion  et  le  céda  enfin  au  Gouvernement 
pour  être  déposé  à  la  Bibliothèque  royale  \  C'est  ainsi,  qu'après  plus  de 
trois  siècles  ce  volume  IV  se  trouve  de  nouveau  réuni  aux  autres.  Habent 
sua  faia  lihelli  !  " 

Ce  manuscrit  a  servi  pour  publier  le  lome  IV  du  Mjjreur,  depuis  la  page 
291,  pour  suppléer  le  premier  feuillet  du  manuscrit  n»  104.^0,  et  pour 
collalionner  le  texte  de  ce  même  codex  aux  années  1208  à  1272  (lome  V  du 
Myreur,  pages  1  à  396) 

VI.  Manuscrit  Berlaymont,  vo\ume  V.  il  est  coté  n"  1930a  et  comprend 
oOi  feuillets.  Le  premier  feuillet  de  garde  porle  à  la  suite  les  uns  des  autres 
ces  trois  noms  :  Jean  de  Berlaymont,  Henry  de  Berlaymont,  Ludovicus  de 
Berlaymonfj  avec  la  devise  :  u  Endurer  pour  parvenir.  »  Sur  le  deuxième 

'  Voir  ci-dcssiis,  p.  vu,  note. 

'  Chez  le  nolaire  Bcrlrund,  à  Liège,  par  le  ministère  du  notaire  Dujardin.  Notre  manuscrit  figurait 
au  catalogue  sous  le  n»  S84b,  sous  ce  titre  :  »  Chronique  de  Liège,  par  Jean  d'Oulrcmeuse,  in-fol.  »  Il 
fut  adjuge  6  lloriiis  10  sous. 

'  Les  livres  du  baron  de  Mllcnfagne  furent  vendus  le  5  avril  1826.  Notre  manuscrit  figurait  au 
catalogue  sous  le  n"  508. 

*  La  vente  Lesoinnc  eut  lieu  le  51  mai  18i7.  Notre  manuscrit  figurait  au  catalogue  sous  le  n»  29, 
avec  ce  titre:  «  Li  second  et  li  thiers  libre  des  croniqucs  de  Liège,  de  Johans  des  Preis  dis  Oullrc- 
nnicse.  Ms  sur  papier,  à  deux  colonnes,  ayant  appartenu  au  baron  de  Villenfagne,  avec  des  notes  de 
sa  main.  »  M'  Poiain  l'acheta  55  francs. 

^  Le  5  janvier  185!),  sur  les  instances  de  RI.  Borgnet.  Cfr  ci-dessus,  p.  iv.  Il  fut  paye  bOO  francs. 

*  Ce  manuscrit  a  fait  l'objet  d'une  étude  intitulée  :  <  Notice  sur  un  manuscrit  de  .Ican  d'Outremeusc 
et  sur  l'auteur,  par  C.-N.  Simonon,  •  publiée  par  U.  C.\pitai.nf.  dans  le  Bullrtin  du  hibliophilc  belge, 
t.  XII  (18SC),  p.  IC9.  M.  PoLAiN  en  parle  dans  Les  vrayes  chroniques  de  Jehan  le  Bel  (cdit.  de  1858), 
introduction,  p  24. 

'  Cfr  Ly  Myreur,  t.  IV,  p.  291,  note  5;  t.  V,  p.  5,  note  I,  et  p.  596,  note  7. 
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feuillet  de  garde  on  lit:  <>  Ce  présent  livre  est  appartenant  à  noble  Jean  de 
Berla}  mont,  seigneur  de  la  Chappelle,  petit  Modalve,  elc  ,  grand  bailly  du 
quartier  de  iMoha,  etc.,  i()l3.  )>  Et  plus  bas  :  «  Fideicomissé  à  présenta 
noble  seigneur  Florent  Heniy,  baron  de  Berlaymont,  seigneur  de  Laclia- 
pelle,  Cuslinne,  etc..  pour  luy  et  ses  descendant  masculins.  Ce  7  septembre 
1709.  »  • 

Le  troisième  feuillet  de  garde  porte  au  verso  :  «  Le  nju»  voulum  :  Henry 
(de  Berlaymonl?):  »  et  plus  bas  :  «  Cliey  livre  apartint  à  Louuy  du  Hosden, 
Sg"^  en  la  Chappelle.  m 

On  rcmarqueia  qu'au  temps  de  Henri  de  Berlaymonl,  c'est-à-dire  dans 
la  seconde  moitié  du  Wl*^  siècle,  ce  volume  était  coté  le  quatrième;  le 
deuxième  ou  le  quatrième  de  la  série  avait  par  conséquent  déjà  disparu  du 
château  de  La  (Chapelle.  D'autre  part,  le  doyen  de  Wachlendonck.  insérant 
à  la  fin  de  ce  même  siècle,  dans  un  recueil  de  documents,  des  fragments 
tirés  du  Myreur  des  lustors  les  fait  précéder  de  cette  note  :  «  Suyvent 
quclcques  additions  extraicts  hors  du  troisième  volume  de  Johan  d'OuItre- 
meuse,  començant  icelluy  son  exorde  à  la  déposition  de  Henri  de  Geldre 
au  conseil  qui  se  fisl  à  Lion,  1274  le  10  de  may.  »  l]n  autre  volume  avait 
donc  encore,  dans  1  intervalle,  été  distrait  de  la  collection. 

Ce  manuscrit  faisant  double  emploi  avec  une  partie  du  n»  i04S6  de  Jean 
de  Stavelot,  n"a  pu  servir  qu'à  collalionner  celui-ci,  et  à  remplacer  les  deux 
derniers  feuillets  qui  lui  manquent  '\ 

Le  texte  du  manuscrit  Berlaymont  n'a  pas  la  valeur  de  celui  de  Jean  de 
Stavelot.  H  fourmille  de  fautes,  souvent  grossières,  qui  dénotent  une  main 
iniiabile,  gagnant  négligemment  le  salaire  que  lui  payait  sans  doute  un 
riche  amateur,  et  non  un  homme  lettré  qui,  comme  le  moine  de  Saint- 
Laurent,  s'était  imposé  ce  long  travail  de  transcription  pour  posséder 

'  Manuscrit  n"  I43CS  do  la  Hibliollièquc  royale,  fol.  C8  v°-84. 
"  Cfr  Ly  Myreur,  t.  V,  p.  590,  noie  7. 
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l'œuvre  (lu  chroniqueur  liégeois.  1/oniission  de  mots,  de  lignes,  de  phrases 
entières  en  rend  fi équeninient  le  sens  inintelligible  '.  Mais,  d'autre  part, 
le  copiste  du  manuscrit  Berla}  mont  était  plus  respectueux  de  son  modèle, 
je  dirai  plus  servile.  Jamais  il  ne  se  permet  de  rien  changer  au  texte  qu'il 
a  sous  les  yeux.  Il  transcrit  tout  à  la  ktire,  machinalement  *,  et  c'est  ainsi 
qu'il  nous  a  conservé  certains  passages,  omis  ou  modifiés  par  Jean  de  Sla- 
velot,  et  qui  donnent  sur  la  personnalité  même  de  l'auteur  des  détails  pré- 
cieux. 

De  ce  qui  précède  on  a  déjà  pu  conclure  que  le  manuscrit  Berlaymont 
n'a  pas  été  copié  sur  celui  de  Jean  de  Slavelol  Certaines  particularités 
seraient,  à  première  vue,  de  nature  à  faire  croire  le  contraire,  par  exemple 
l'omission  du  mot  temps,  par  les  deux  copistes,  dans  le  passage  suivant  de 
la  paix  de  Fexhe  :  «  ISos,  l'evesque  devant  dit,  à  nostre  temps,  et  nos  suc- 
cesseurs après  nos.  »  iMais  comme  cela  n'est  pas  possible,  il  en  résulte  que 
Jean  de  Stavelot  et  l'écrivain  de  rexemjilaire  Berlaymont  doivent  avoir  eu 
sous  les  yeux  le  même  manuscrit,  c'est-à-dire  Toriginal  même  de  Jean 
d'Outremeuse.  C'est  d'autant  plus  probable  qu'au  commencement  du 
XV"  siècle  les  copies  du  Myreiir  des  histors  devaient  encore  être  peu 

•  On  pourrait  croire  (juc  le  copiste  écrivait  sous  la  dictée  lorsqu'il  met  femme  pour  famc,  l'rsiour 
adont  Martin  pour  l'csloitr  à  Domniarlin,  etc. 

'  La  confusion  fréquente  entre  le  c  et  le  <  (qui  a  été  la  cause  de  beaucoup  d'erreurs  dans  le  texte 
imprimé)  me  fait  croire  que  dans  le  manuscrit  (]ui  servait  de  modèle  au  copiste  Berlaymont  ces  lettres 
n'étaient  pas  très  distinctes. 

°  II  serait  facile  de  multiplier  les  preuves.  Jean  de  Stavelot,  à  l'année  1305,  écrit  :  «  Vos  et  eaux 
asicis...,  «  le  régime  manque  et  une  main  étrangère  a  ajouté  anrmis,  qui  est  absolument  contraire  au 
sens;  le  manuscrit  Berlaymont  donne  :  vos  et  eaux  asteis  mes  gens,  qui  doit  être  la  bonne  leçon.  Dans 
un  autre  passage,  Jean  de  Stavelot,  trompé  par  le  mot  Sarasins  qiii  se  présente  deux  fois  dans  la 
même  phrase,  omet  sans  s'en  apercevoir  une  partie  de  celle-ci,  tandis  que  le  copiste  Berlaymont  la 
produit  tout  entière.  (Voir  Ly  Myreur,  t.  VI,  p.  38S,  note  {.  Cfr  ibid.,  p.  419,  note  2,  etc.)  Du  reste 
l'omission  dans  ce  dernier  manuscrit  des  inlercalations  de  Jean  de  Stavelot  ne  laisse  aucun  doute  sur 
ce  point.  (Voir  ei-dessus,  p.  cxci,  note  o.) 


CXCVIII 


INTRODUCTION 


répandues,  el  que,  malgré  les  divergences  signalées  plus  haut,  la  confor- 
mité du  texte,  dans  son  ensemble,  est  frappante;  une  aussi  grande  exacti- 
tude dans  la  reproduction  d'un  manuscrit  ne  saurait  exister  en  passant  par 
la  plume  de  plusieurs  copistes. 

Quoi  qu'il  en  soit,  il  était  important  de  ne  pas  négliger  le  manuscrit 
Berlaymont,  même  pour  les  parties  du  Myreur  contenues  dans  les  volumes 
encore  existants  de  Jean  de  Stavelot.  Les  nondîreuses  notes  de  notre  publi- 
cation indiquant  les  variantes  attestent  combien  le  collationnement  des 
deux  copies  a  été  utile.  Quant  au  texte  pour  lequel  il  a  seul  servi  de  base 
dans  l'impression,  on  ne  peut  nier  qu'il  laisse  beaucoup  à  désirer,  surtout 
en  ce  qui  concerne  les  noms  propres.  En  somme,  le  texte  imprimé  ne  peut 
être  considéré  comme  tout  à  fait  satisfaisant  que  lorsque  la  transcription 
de  Jean  de  Stavelot  a  pu  être  contrôlée  par  celle  du  manuscrit  Berlay- 
mont. 

La  lacune  des  années  826  à  1207  que  picsenle  la  copie  du  moine  de 
Saint-Laurent  ayant  été  comblée  au  moyen  des  volumes  III  et  IV  du  recueil 
Berlaymont,  il  fallait  pourvoir  aux  années  795  à  825'  qui  manquent  des 
deux  parts,  de  même  qu'aux  deux  feuillets  du  volume  III  de  l'exemplaire 
Berlaymont  '  et  au  premier  du  n"  I04S6,  qui  ont  disparu. 

VIL  Manuscrit  IV aha.  Un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  royale,  n"  10465, 
comprenant  416  feuillets^  a  fourni  les  deux  premiers  desiderata.  Il  con- 
tient le  second  livre  du  Myrenr  des  histors,  qui  s'arrête  au  feuillet  387  v°; 
les  feuillets  588  à  595  sont  remplis  par  différents  traités  et  documents 
étrangers     une  table  des  matières  occupe  les  feuillets  594  à  412. 

'  N"  IV  ci-dessus,  p.cxciii. 

*  Hauleur  du  tc.xlc  :  0.220  à  0.22S  millimètres;  largeur  :  0.140  à  0.d45  millimètres.  Les  marges 
sont  garnies  de  manclielles. 

Fol.  iï88  :  «  De  fundatoribus  hujus  monasterii  S''-Laurcntii  et  indulgcntiis.  »  Fol.  ô89  v«  :  bulle 
d'indulgenees  pour  ce  monastère,  du  6  des  kal.  d'avril  H79.  Fol.  590  :  approbation  de  cette  bulle  par 
révèquc  Raoul,  du  0  des  kal.  d'avril  1 180.  Les  feuillets  412  à  41C  sont  consacrés  à  une  petite  chronique 
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Le  héraut  d'armes  Le  Fort  nous  apprend  qu'il  a  été  écrit  par  darnp 
Waha,  moine  de  l'abbaye  de  Saint-Laurent',  et  une  note  qui  se  trouve 
en  tête  du  volume  même  fait  savoir  que  la  copie  en  a  été  faite  sur  le 
manuscrit  de  Jean  de  Stavelot  \  C'est  donc  une  transcription  du  volume  H. 
aujourd'hui  perdu,  de  l'exemplaire  de  cet  infatigable  écrivain  ^ 

iMalheureusement  nous  n'avons  pas  ici  le  vrai  texte  de  Jean  d'Oiitremeuse. 
Damp  Waha,  de  parti  pris,  l'a  tronqué  et  lïiodifié.  Il  ne  s'en  cache  pas. 
Après  avoir  copié  le  préambule,  qu'il  nous  a  heureusement  conservé 
intact,  il  commence  déjà  ses  coupures  et,  arrivé  à  l'an  805,  c'est-à-dire  dès 
le  quatrième  feuillet,  il  s'exprime  ainsi  :  «  Ici,  en  livre  hors  duquel  ce  pré- 
sent [est  tiré],  est  narrée  une  guerre  que  les  Gucidrois  eurent  contre  les 

Liégeois       Mais  je  ne  suis  d'oppinion  d'icy  escripre  touttes  ces  guerres, 

qui  semblent  plutost  avoir  esté  escriptes  par  Johan  d'Oultremeuse  et 
damp  Johan  de  Stavelot  pour  en  avoir  passe-temps  en  les  lisant,  qu'utilité 
ou  édification;  lequel  passe-temps  fe  pouidroit  facillement  et  avec  moins 

des  cvèqucs  de  I-iègc,  depuis  Gerbald  jusqu'à  Durand  inclusivement,  avec  ce  litre  :  u  Que  scquunlur 
extrada  sunt  ex  parvo  quodam  chronico  provenientc  a  nionasterio  S''-Jacobi  Leodiensis.  «  Elle  se  ter- 
mine par  ces  mots  :  «  Hujus  (Durandi)  successorcs  fucre  Rcginardus,  Ricliardus,  Wazo,  etc.,  episcopi, 
de  quibus,  cum  in  2«  clironicorum  parte,  tum  in  libro  de  hujus  monasterii  fundatione  pcr  nos  exco- 
piatis,  copiose  scripta  sunt.  >^  Les  années  795  à  825  occupent  les  51  premiers  feuillets.  (Voir  Ly  Myreur, 
t.  III,  p.  i,  noie  1  et  p.  79,  noie  1.) 

•  Le  Fort,  ajant  copie  dans  Jean  d'Outrcmeuse  la  généalogie  de  la  famille  des  Prcz,  la  fait  suivre 
de  cette  indication  :  o  Extrait  d'un  manuscript  in-fol.  dcscript  par  damp  Waha,  moine  de  S'-Lorent,  à 
Liège,  qui  porte  pour  titre  :  Clii-aprcs,  etc.,  »  comme  dans  la  note  qui  suit. 

'  «  Chi-après  s'cnsiel  ly  secon  livre  des  chroniques  translatées  de  latin  en  romans  franchois  par 
maistre  Johan  d'Oullremousc;  et  fut  cscript  après  sa  main  par  damp  Johan  de  Stavelot,  confrère  de 
S'-Lorcnt.  " 

*  Cela  ne  fait  aucun  doute.  On  dirait  cependant  que  damp  Waha  a  eu  aussi  à  sa  disposition  un 
autre  manuscrit;  au  fol.  274  V,  il  écrit  :  «  Ilh  soy  prist  à  adjourneir.  »  Puis  il  ajoute  :  ung  auUre  dict 
icy  :  «  Le  jour  se  prisl  à  poindre.  ■>  Or,  ceci  est  la  leçon  du  Ms.  Simonon.  (Voy.  Ly  Myreur,  t.  IV, 
p.  378.) 
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de  paines  recouverl  pour  quelque  peu  d'argent  qu'on  donneroit  aux  libraires 
en  achaplanl  ces  histoires  auprès  d'eulx  tant  fréquentes,  qui  ne  diffèrent 
gueres  à  celles  icy  escriptes,  assavoir  de  Charlemangne,  Doolin,  Ogier,  les 
IIII  filz  Aymond  et  semblables  '.  »  Et  sous  ce  prétexte,  il  élague  une  Ibule 
de  choses,  particulièrement  celles  qui  ne  concernent  pas  Liège.  Une  autre 
note  dans  laquelle  damp  Waha  s'adresse  au  bien  voulant  lecteur^  nous  fait 
savoir  qu'il  fit  sa  copie  en  1596,  alors  qu'il  était  âgé  de  oo  ans,  et  qu'il  avait 
trente-sept  années  de  profession  au  monastère  de  Saint-Laurent^  qu'il  avait 
abrégé  son  texte  dans  la  première  partie  de  sa  transcription,  mais  qu'en- 
suite, sauf  en  ce  qui  concerne  les  hauts  faits  d'Ogier  le  Danois,  il  avait 
mieux  respecté  son  modèle  \ 

La  comparaison  de  ce  manuscrit  avec  la  partie  correspondante  du 
n°  i9504  permet  de  constater  la  vérité  de  celte  déclaration.  Rempli  de 
lacunes  jusqu'au  fol.  lli  (année  927),  il  devient  ensuite  plus  exact  et 
reproduit  bientôt,  tout  en  le  modernisant,  le  texte  intégral  de  Jean  d'Ou- 

'  Cfr  L;j  Mymir,  t.  III,  p.  tî,  noie  2. 

•  "  Le  dernier  excopiatcur  de  ces  chronicqucs,  religieux  de  l'abbaye  de  S'-Laurent,  en  xxxvu"  année 
(le  son  entrée  en  religion  cl  environ  la  lv«  de  son  eaige,  ayant  considéré  que  maître  Joiian  d'Oultrc- 
niouse  en  sa  préface  desdicles  chronicqucs  dict  avoir  tiré  hors  de  diverses  histoires  ce  qu'il  al  eseript 
des  papes,  évesqucs,  empereurs  et  aultres,  luy  al  semblé  —  puis  aussy  que  damp  Johan  de  Slabulaus,  à 
son  lemps  religieux  d'icy,  avoil  bien  voulu  ein|iloyer  autant  de  temps  que  pour  excopier  rinlégralilé 
d'iceulx  chronicqucs  (eus  quelz  peult  avoir  pluseurs  histoires  plus  pour  mal  passer  temps,  rire  et 
priser  les  liaullz  et  près  incroyables  faictz  là  descriplz,  et  aussy  encorrager  cculx  qui  tendent  au 
nicisme  but)  —  que  luy,  en  retranchant  grande  pailie  des  chocses  qu'il  al  jugé  ou  superflues  et  point 
trop  auctenticqucs,  ou  qui  se  povoicnt  aillieurs  par  aullres  manières  et  plus  aisez  moyens  avec  moins 
de  paines  et  perte  de  temps  recouvrer  (voir  en  la  première  partie,  car  ceste  deuxième  n'est  guères 
changée  de  son  prototype  hors  des  bataiihes  d'Ogier  le  Dannois  et  aullres  qui  sont  aultres  fois  assez 
Irouvécz  imprimécz,  faciles  à  avoir,  et  por  ce  aulcunes  fois  en  ceslc  coppie  assez  retranchées),  pouvoit 
aussy  employer  quelcquc  portion  de  lemps  plus  séi-ieux  pour  excopier  ces  histoires  ou  chronicqucs, 
comme  tu  vois,  à  l'honneur  de  Dieu...  Eseript  lendemain  de  nostrc  glorieux  patron  S'-Laurenl,  assa- 
voir l'onsième  jour  d'aougst,  1596.  o  (Fol.  ô!)l.) 
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Iremeuse  Ce  codex  nous  a  donc  été  très  utile  pour  contrôler  une  partie 
(lu  volume  III  de  l'exemplaire  Berlaymont  \  Mais  il  laissait  beaucoup  à 
désirer  pour  la  publication  des  années  795  à  825.  En  elîet,  outre  ses  nom- 
breuses coupures,  qu'il  avoue,  damp  Walia  ne  se  gênait  pas  pour  modifier 
l'orthographe,  pour  remplacer  par  un  aulre  ou  par  une  périphrase  un 
mot  qui  l'embarrassait,  pour  intercaler  des  passages  de  son  cru  relatifs  à 
son  abbaye  Ces  altérations  sont  d'autant  plus  fâcheuses  qu'au  commen- 
cement du  deuxième  livre  se  trouve  une  description  de  la  ville  de  Liège, 
constituant  un  des  rares  morceaux  du  Mijreur  où  Jean  d'Outremeuse  fait 
œuvre  d'écrivain  original. 

Le  feuillet  manquant  au  commencement  du  n»  10456  a  été  suppléé  au 
moyen  du  manuscrit  Van  Hulthem,  n"  17290  de  la  Bibliothèque  royale, 
lequel,  contenant  aussi  des  fragments  de  la  Geste,  a  été  décrit  plus  haut 

Tels  sont  les  manuscrits  qui  ont  servi  de  base  à  la  publication  du  Myreur 
des  histors.  Avant  de  passer  à  l'examen  de  ceux  dont  on  n'a  pu  avoir  com- 
munication ou  qui  sont  perdus,  il  faut  signaler  le  suivant  : 

Vin.  Manuscrit  Polesta,  volume  in -4°  de  255  feuillets,  datant  du 
XVI^  siècle.  Sur  le  premier  feuillet  on  lit  le  nom  de  D.  Huslin  Qullre- 
mont.  Il  fait  double  emploi  avec  le  volume  III  de  l'exemplaire  Berlaymont, 
n**  19304,  sur  lequel  il  a  évidemment  été  copié.  Ce  sont  les  mêmes  mots 
douteux,  les  mêmes  fautes,  les  mêmes  omissions  \  Il  ne  pouvait  être  d'au- 
cune utilité.  Ce  volume  appartient  à  iM.  le  baron  de  Potesta  de  WalefFe,  qui 
l'a  mis  obligeamment  à  la  disposition  de  la  Commission  d'histoire. 

J'ai  dit  tout  au  commencement  de  cette  préface  que  M.  Borgnet,  en  quête 

'  Cfr  Bulletin  de  la  Commissmi  d'Iiisloirc,  5"^  série,  t.  X,  p.  217. 
"  Voir  Ly  Myreur,  t.  IV,  pp.  98  à  508,  notes. 
"  Cfr  Ly  Myreur,  t.  III,  pp.  9,  2-2,  etc. 
'  Voir  ci-dessus,  p.  lxxviii. 

'  Un  feuillet  ayant  disparu  du  n"  19304,  la  lacune  se  trouve  dans  le  manuscrit  Potesta.  (Voir  Ly 
Myreur,  t.  IV,  p.  KiO,  note  9.)  Cfr  le  liull.  de  la  Comm.  royale  d'histoire,  2'=  série,  t.  Vlil,  p.  282. 
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d'ëicmciils  pour  sa  publication,  avait  appris  l'existence,  chez  M.  le  c!ic\a- 
lier  de  Tlieux  de  Mouljanlin,  d'un  manuscrit  ancien,  contenant  les  an- 
nées 79o  à  825  qui  manfjucut  dans  les  exemplaires  de  Jean  de  Slavelot  et 
de  Berlaymont.  Les  négociations  entamées  en  1865  pour  la  cession  de  ce 
précieux  volume  à  l'Etat,  ne  purent  aboutir  et  la  lacune  fut  remplie,  ainsi 
que  nous  l'avons  dit,  au  moyen  d'un  texte  du  XVI*'  siècle.  C'est  d'autatit 
plus  regrettable  f|ue  ce  texte  est  écourté  '  et  que  le  volume  tout  entier 
aurait  pu  très  utilement  servir  à  contrôler  une  bonne  partie  du  second 
livre. 

Je  puis  donner  la  description  de  ce  manuscrit  —  que  je  désignerai  par 
ie  nom  de  son  propriétaire  actuel  —  d'après  une  notice  que  iM.  de  Tlieux 
lui-même  en  a  donné 

IX.  i}Iaimscrit  de  Theux.  C'est  un  petit  in-^"  de  4o2  feuillets  *,  compre- 
nant les  années  404  à  82j  et  correspondant  par  conséquent  au  volume  II 
de  l'exemplaire  lierlaymont.  L'éciiture  est  de  la  première  moitié  du 
W*^  siècle.  Les  lettres  initiales  de  chaque  paragraphe  sont  rouges,  et  les 
petites  capitales  au  milieu  du  texte  traversées  d'un  trait  rouge.  Ce  volume 
appartenait  en  1589  à  Guillaume  Godefroid,  préloculeur,  qui  le  tenait  de 
son  père.  Au  XVII^  siècle,  il  était  la  propriété  de  Jean  Hougeman,  lequel 
en  fit  présent  au  chanoine  Van  tien  lierch.  Il  passa  ensuite  entre  les  mains 
du  célèbre  jurisconsulte  de  Louvrex,  dont  la  bibliothèque  fui  achetée  en 
1792  par  Mg"^  de  iMéan  \  Le  comte  Eugène-François  de  Méan,  qui  hérita 

'  ISull.  de  la  Comtit.  d'hisloirr,  ô«  série,  t.  V,  p.  55;  t.  X,  p.  2IC.  Cfr  ci-dessus,  p.  iv. 

^  Da:is  le  Ms  n"  lOiOô  qui  a  ser  vi  à  la  piibiicalion,  les  années  71)8  à  82E)  occupent  les  51  premiers 
feuillets  (/.//  Myrciir,  \.  III,  pp.  1-79);  dans  le  Ms  de  M.  de  Tlieux,  d'une  éeiiture  beaucoup  plus  scrice, 
elles  remplissent  les  feuillets  500  v°  à  43:2  v». 

'  Dans  le  Bulletin  de  Vliutitul  archéologique  lic'r/eois,  t.  V,  p.  B05. 

♦  llaulcur  du  texte  :  i()  cenlimctres;  largeur  :  I  I  centimcires.  Ou  comple  52  à  54  lignes  à  la  page. 
^  Noire  manuscrit  figurait  dans  le  catalogue  Louvrex  sous  le  n"  187,  avec  le  n"  X  qui  suit,  sous  ce 
titre  ;  «  Chronique  (n  d(ux  volumes,  par  Jeun  de  Preis,  dit  d'Ouli  emeiise,  notaire  impérial,  etc.,  de  tout 
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(lu  prince-cvêque,  sou  oncle,  csl  inorl  en  1871.  Mais  de  son  vivanl  il  avait 
vendu  une  partie  de  sa  bibliothèque,  notamment  le  manuscrit  dont  nous 
nous  occupons  et  dont  M.  Polain  devint  acquéreur'.  Il  passa  ensuite  entre 
les  mains  de  M.  Lavalleyc  '  qui  le  céda  à  son  tour,  avec  les  deux  numéros 
c|ui  suivent,  à  son  propriétaire  actuel. 

Comme  je  viens  de  le  laisser  entendre,  M.  de  Tlieux  possède  encore  deux 
autres  manuscrits  de  Jean  d'Outremeuse  qui  n'ont  malheureusement  pas 
été  utilisés  pour  la  publication  du  Myreur  des  histoî^s,  et  dont  voici  la 
description  d'après  la  même  notice.  Pour  les  distinguer  des  autres,  je  les 
appellerai  nianuscrits  Bellevaux  et  \'an  den  Berch. 

X.  Manuscrit  Bellevauoc.  Volume  grand  in-i°,  de  351  feuillets'.  Les  (|ua- 
torze  premiers  et  le  dernier  manquent.  Ceux-là  ont  été  remplacés  par  seize 
feuillets  d  une  main  beaucoup  plus  récente.  Les  capitales  sont  alternative- 
ment rouges  cl  bleues;  les  grandes  initiales  réunissent  les  deux  couleurs. 
Ce  volume  comprend  le  premier  li^  re  tout  entier  du  HJyreiir  cl  correspond 
par  conséquent  au  volume  1  de  l'exemplaire  de  Jean  de  Stavelot  que  nous 
possédons.  11  n'y  aurait  donc  pas  lieu  de  regretter  que  M.  Borgnet  n'ait  pu 
s'en  servir,  n'était  son  âge.  Voici,  en  effet,  comment  i\I.  de  Theux  s'exprime 
à  son  sujet  :  «  L'écriture  icmonte  incontestablement  au  XIV^  siècle.  Il  est 
donc  contemporain  de  l'auteur  et  c'est  le  plus  ancien  manuscrit  connu  de 
cette  partie  de  la  chronique.  On  peut  même  aller  plus  loin  et  dire  avec 

ce  qui  regarde  l'histoire  de  Liège  et  du  pays,  avec  une  suite  in-io  rcniarquaUe  par  les  notes  de  V,  d.  lierch. 
Celle  suite  est  le  n»  XI  ci-après. 

'  M.  Polain  avait  rédige  le  catalogue  de  celle  bibliollièquo.  Il  possédait  ce  manuscrit  en  183i  lors- 
qu'il publia  dans  le  Messager  de  Ganil,  t.  Il,  p.  571,  ses  licc/icclies  sur  la  vie  et  les  ouvrages  de  Jean 
d'Outremeuse. 

*  Dans  son  rapport  de  1856,  M.  Borgne!  dit  qu'ayant  à  celle  époque  demandé  la  communication 
de  ce  manuscrit  à  M.  Lavalleyc,  celui-ci  lui  déclara  l'avoir  vendu  à  un  libraire  de  Paris,  lequel  l'avait 
cédé  en  1848  à  lord  Asliburnam.  (Bull,  de  la  Comm.  d'hist.,  2«  férié,  t.  Vlll,  p.  281;  3^  série,  t.  I, 
pp.  95,  l/i7;  t.  X,  p.  216.) 

*  Hauteur  du  texte  :  21  ccntimclres;  largeur  16  '/j  centimètres;  40  à  46  lignes  à  la  page. 
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vraisemblance  que  c'est  l'autographe  de  Jean  trOulremeuse.  Outre  l'ancien- 
neté de  récriture,  le  soin  avec  lequel  le  ciironiqueur  a  écrit  ce  volume,  les 
nombreuses  notes  marginales  qu'il  y  a  ajoutées,  nous  font  croire  que  c'est 
là  le  travail  d'un  auteur  qui  soigne  amoureusement  son  œuvre  et  non  le 
labeur  d'un  copiste.  S'il  est  difficile  de  prouver  cette  assertion  jusqu'à  l'évi- 
dence, je  crois  cependant  que  ceux  qui  examineront  ce  manuscrit  avec 
impartialité  partageront  mon  opinion.  »  On  comprend  combien  la  compa- 
raison de  ce  texte  avec  celui  de  Jean  de  Slavelot  eût  été  précieuse. 

Ce  volume  avait  appartenu  à  un  bourgeois  de  Liège  nonmié  Louis  Bel- 
levaux,  qui,  en  iG35,  en  fit  présent  au  chanoine  Van  den  Berch  '.  Depuis 
lors  son  sort  paraît  avoir  élé  lié  au  manuscrit  précédent,  n»  IX,  et  à  celui 
qui  suit  \ 

XI.  Manuscrit  Fan  den  Berch.  Ce  volume,  le  moins  important  de  ceux 
que  possède  M.  de  Theux,  est  aussi  un  grand  in-i",  de  288  feuillets  Il 
comprend  les  années  1098  à  1273  et  correspond  au  volume  IV  de  l'exem- 
plaire Berlaymont.  Comme  il  ne  date  que  du  XVI«  siècle,  il  n'aurait  pas 
été  d'un  grand  secours  pour  la  publication.  Ce  manuscrit  était  devenu 
la  propriété  de  Van  den  Berch  par  voie  d'achat  à  Amand  Gilsoul,  chanoine 
de  la  collégiale  Sainte-Croix 

La  description  des  manuscrits  de  Jean  d'Oulremeuse  qu'on  vient  de 
lire  confirme  cette  remarque  faite  par  M\l.  Borgnel  et  de  Theux,  que  les 
copies  du  Mijreur  peuvent  être  divisées  en  deux  catégories.  Les  unes, 

'  C'est  ce  que  dit  la  note  suivante  inscrite  au  commencement  du  volume  :  i<  Ex  libcralilatc  lionesti 
civis  Ludovici  Bcllcvaulx,  II.  van  den  Bcrcii,  canonicus  SS.  Tiinitatis  et  omnium  SS.,  liunc  possidct 
a»  1655,  scptembris  décima  scptinia.  »  On  a  ajouté  :  «  Sacri  Palalii  et  aula;  Laterancnsis  conics,  miles  et 
cques  auratus  creatus  a"  I65G  feb.  die  20a.  »  —  Puis  vient  la  note  publiée  ci-dessus,  p.  cxuv,  note  5. 

'  Dans  le  catalogue  Louvrex,  il  est  réuni  au  manuscrit  Bellevaux  sous  le  n"  187. 

'  Hauteur  du  texte  :  25  ccntimc(res;  largeur:  14  centimètres,  55  à  56  lignes  à  la  page. 

*  11  figure  dans  le  catalogue  Louvrex  sous  le  n"  168  avec  ce  titre  :  "  Description  des  28  villes  de 
Liège,  etc.  »  Gilsoul  était  poète  et  grammairien.  (Voir  la  Bioijraplue  liégeoise  de  X.  de  Theux.) 
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comme  dans  l'exemplaire  de  Jean  de  Stavelol,  comprennent  quatre  volumes 
correspondant  aux  quatre  livres  du  Mijreur;  les  autres,  comme  dans  l'exem- 
plaire Berlaymonl,  comptent  cinq  volumes  pour  les  trois  premiers  livres. 

Il  me  reste  à  signaler  les  manuscrits,  contenant  peut-être  le  texte  de 
Jean  d'Outremeuse,  mais  pour  lesquels  on  ne  possède  que  des  indications 
éparses. 

1°  Villenfagne  nous  apprend  que  le  baron  de  Crassier  possédait  deux 
copies  de  la  chronique  en  prose  de  Jean  d'Outremeuse  :  l'une  commençant 
à  la  prise  de  Troie  et  allant  jusqu'à  l'année  1429;  l'autre  commençant  à 
l'année  69  et  ne  s'arrêtant  qu'en  1555.  La  première,  dit-il,  a  passé  dans 
la  bibliothèque  de  M.  Devaux,  doyen  de  S*-Pierre,  qui  en  taisait  beaucoup 
de  cas  quoiqu'elle  fût  imparfaite  Le  catalogue  de  Crassier  mentionne,  en 
effet,  ces  deux  recueils  sous  les  n°*  3430  et  3i51.  Mais  Villenfagne  a  négligé 
d'ajouter  que,  d'après  ce  catalogue  même,  ce  ne  sont  que  des  abrégés  \ 

La  circonstance  que  le  premier  de  ces  recueils  s'arrête  à  l'année  1429. 
peut  faire  supposer  qu'il  doit  se  rattacher  aux  abrégés  de  la  Geste  men- 
tionnés plus  haut'.  Puisqu'il  a  appartenu  au  doyen  Devaux,  c'est  peut-être 
lui  qui  figure  dans  le  catalogue  des  livres  de  cet  écrivain,  de  l'an  1800, 
sous  le  n°  58  :  «  Manuscrit  de  Jean  d'Outremeuse  sur  l'histoire  de  Liège. 
In-fol.  »; 

2"  Les  Gazettes  de  Liège  de  frimaire  an  IX  (décembre  1799)  portent 
cette  annonce  :  «  A  vendre  quatre  manuscrits  contenant  les  chroniques  du 
pays  de  Liège.  S'adresser  à  M.  De  Lacolle-Anceau,  marchand,  à  Givet,  » 
Mes  démarches  pour  retrouver  la  trace  de  ces  manuscrits  sont  restées 
infructueuses; 

3°  Dans  le  catalogue  du  baron  de  Cler,  de  1802,  se  trouvent  les  deux 

'  De  Theux,  Nouveaux  mélanges  de  Villenfagne,  p.  1S2. 
'  Bibliolheca  Crasseriana  (17^4-),  p.  457. 
'  Voir  ci-dessus,  p.  lxxxv. 
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numéros  suivants  :  «  n°  ?)84i.  Chronique  de  Liège,  par  Jean  d'Outremeuse, 
continuée  jusqu'à  Tan  1465.  In-fol.  —  n»  3843.  Chronique  de  Liège,  par 
Jean  d'Outremeuse.  In-fol.  »  Ces  deux  volumes  furent  adjugés  à  M.  Billion. 
On  ne  sait  ce  qu'ils  sont  devenus.  C'est  à  l'un  d'eux,  sans  doute,  que  le 
baron  de  Villenfagne  fait  allusion  dans  sa  Lettre  à  M***  sur  quelques  his- 
toriens liégeois 

4»  Dans  le  catalogue  de  mars  1808,  on  lit  sous  le  nM7  ;  a  Recueil 
des  choses  mémorables  concernant  le  royaume  de  Tongres,  etc.  Manuscrit 
fait  par  Jean  d'Outremeuse  et  Jean  de  Stavelot.  In-fol.  »; 

5»  Un  manuscrit  de  Jean  d'Outremeuse  a  été  signalé  par  le  baron  de 
Keiffenberg  comme  se  trouvant  dans  la  bibliothèque  de  Des  Roches  *; 

6°  Un  autre  est  cité  par  Villenfagne  et  le  P.  Stéphany  comme  apparte- 
nant au  baron  de  Ryckholt 

J'ai  tout  lieu  de  croire  que  ces  recueils  ne  sont  que  des  abrégés  sans 
importance,  comme  il  y  en  a  tant,  notamment  un  manuscrit  d'Arras  signalé 
à  la  Commission  royale  d'histoire  *,  et  deux  autres  dont  parle  M.  Gachard 
et  qui  se  trouvent  à  la  Bibliothèque  nationale  à  Paris  ^ 

'  De  Tu  eux,  Nouveaux  mélauijes  de  Villenfagne ,  p.  151,  note  2. 
^  Bull,  de  la  Comm.  roy,  d'hist.,  t.  II,  p.  79. 

'  De  Theux,  Nouveaux  mélanges,  etc.,  pp.  Ibl,  197.  Manuscrit  du  P.  Stéphany,  aux  Hospices  de 
Liège,  fol.  103.  Cet  écrivain  dit  que,  dans  le  Ms.  de  Rycklioll,  le  passage  relatif  à  la  naissance  de  Jean 
d'Outremeuse  se  trouve  au  fol.  dSl  v".  .  .  . 

*  Bull,  de  la  Commission,       série,  f.  I,  pp.  14o,  191.  ■; 

'  Ibidem,      série,  t.  VI,  [).  174. 
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DONT  LE  TEXTE  SE  TROUVE  INSÉRÉ  DANS  LA  CHRONIQUE 
DE  JEAN  D'OUTREMEUSE. 


800  environ. 

Charte  de  privilèges  accordée  par  remperciir  Cliarieniagnc  à  la  ville  d'Aix-i.i- 
Cliapelle.  Il  rappelle  que  celle  ville  doit  son  nom  à  ses  sources  d'eaux  chaudes,  qu'il 
y  a  élevé  une  église  en  l'honneur  de  la  Mère  de  Dieu,  qu  il  en  a  fait  le  siège  de  son 
empire,  ete  *. 

Tome  V,  pages  240-245. 
830,  20  juin.  Dalum  apud  Tholosaniim  .  .  .  ,  anno  dominice  Incurnalionis  VJll'  XXX", 
indictione  VllI",  Xll°  kolendarum  julii ,  regnorum  nostrorum  anno  LXXVI/I, 
imperii  vero  LII°  ^. 

L'empereur  Charles,  voulant  accomplir  un  vœu  qu'il  avait  fait  au  siège  de 
Lueerne,  fonde  le  monastère  de  Sainte-Marie  et  de  Sainl-Philiberl,  à  Toulouse,  et 
lui  donne  l'alleu  de  Squcmont.  (Avec  la  traduction. ) 

Tome  II,  page  aôô. 

995,  29  mars.  Acla  fuerunl  hec  circa  annum  Domini  noningenlesinw  nonagesimo  qiiiiilo, 
quurlo  kalendas  mensis  apritis  ^. 

L'empereur  Otlon  III  confirme  la  donation  du  comté  de  Huy  faite  à  l'Église  de 
Liège  par  le  comte  Ansfrid.  (Extrait.) 

Tome  IV,  page  177. 

1 024-1050.  L'an  milh  XXXIX,  en  le  VII'  année  de  (a  regnalion  Robers  li  rois  de  F ranclie 
Wazon,  dignitaire  de  l'Eglise  de  Liège,  écrit  à  Robert,  roi  de  France,  pour  le  dissua- 
der d'assiéger  Aix-la-Chapelle. 

Tome  IV,  pages  259-240. 

'  Ce  document  est  apocrypiie.  Voir  Wautbhs,  Table  chronologique  des  diplômes  imprimés,  t.  I,  p.  112. 
^  Ces  dates  prouvent  suffisamment  que  le  document  est  apocryphe. 

^  Cette  date  est  mauvaise.  L'acte  est  du  9  juin  ou  du  7  juillet  985.  Cfr  Wactebs,  t.  I,  p.  408. 

*  Il  y  a  contradiction  entre  les  différentes  indications  que  Jean  d'Oulremeuse  donne  pour  fixer  la  date  de  ce  document. 
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1050  environ  *.  Lctlrc  adi  csscc  par  VVazon,  doyen  de  IVslisc  de  Liège,  au  prévôt  de  la  cathé- 
drale, nommé  Jean,  |)Oiir  lui  reijrochcr  sa  négligence  à  remplir  les  fonctions  qui 
lui  incombent  en  vei  lu  de  sa  dignité,  son  orgueil  qui  lui  fait  disposer  des  biens  des 
églises  de  Liège  sans  autorisation,  cic. 

Tome  IV,  pages  252-257. 

1066,  27  août.  Acta  siint  hec  tertia  die  detlicalionis  I/oijensis  ecclcsie          aniio  Domini 

millcsimo  sexagesiiuo  sexto,  indiclione  quarta,  pontificatiis  noslri  anno  IX°,  regni 
vero  Henrici  terliodecimo.  ....  ..  ^ 

Tliéodnin,  évèquc  de  Liège,  donne  des  privilèges  aux  habitants  de  Huy,  et  leur 
accorde  notamment  la  garde  de  leur  ville  pendant  la  vacance  du  siège  épiscopal  \ 

Tome  IV,  pages  2î)6-2o7. 
1105,  4  décembre.  Anno  dominiee  incarnutionis  M"  C"  111°,  indiclione  XI'"",  Henrico 
Roinanorum  auguslo  iinperatore,  FreJerico  archiepiscopo,  dalum  11"  nonas  decem- 
bris.  Acluni  Colonie  féliciter,  in  nomine  Domini, 

Frédéric,  archevêque  de  Cologne,  à  la  demande  d'Obert,  évêque  de  Liège,  et  sur 
les  plaintes  des  marchands  de  Liège  et  de  Iluy  qui  se  disaient  lésés  dans  leurs 
anciennes  coutumes,  détermine  les  taxes  que  ces  marchands  auront  à  payer  sur  les 
denrées  qu'ils  vendront  à  Cologne. 

Tome  V,  pages  264-266. 
\  158,  26  juin.  Dalum  Rome,  sexto  Icul.  jiilii,  anno  ponli/îcatus  noslri  sexto  (quarto)  ^. 

Le  pape  Adrien  IV,  à  la  demande  de  l'abbé  Ricber  et  des  chanoines  de  l'église 
de  Noire-Dame  d'Aix-la-Chapelle,  confirme  à  cette  collégiale  ses  droits  et  ses  préro- 
gatives. 

Tome  V,  pages  243-246. 
H 66,  8  janvier.  Datum  Aquisgrani,  anno  dominiee  incarnalionis  M"  C°  LXVI,  indiclione 
XI 111",  sexto  ydns  januarii,  régnante  domno  Friderico  Romanoritm  imperatore, 
anno  regni  ejus  XI  II  F,  imperii  vero  XI".  Actum  in  Chrislo  féliciter,  amen. 

L'empereur  Frédéric  déclare  que,  de  l'assentiment  et  par  l'autorité  du  pape  Pascal, 
et  de  l'avis  des  princes  ecclésiastiques  et  laïtjucs,  il  a,  pendant  les  fêtes  de  Noël,  à 
Aix-la-Cliapelle,  et  après  avoir  levé  le  corps  de  l'empereur  Charles,  renouvelé  et 
confirmé  un  privilège  accordé  à  celte  ville. 

Tome  V,  jtages  238-240,  245-244. 
1199,  2  (?)  juillet.  Anno  ah  incarnulione  Domini  millesimo  centesimo  nonagcsimo  nono, 
indiclione  secundo,  (seciinda?)  die  mensis  jiilii. 

Otton,  abbé,  et  tous  les  frères  de  l'église  de  Saint-Laurent,  à  Liège,  confirment  à 
Garnier,  Antoine,  Jean  et  Servais,  qui,  sous  la  règle  de  Saint-Augustin,  donnent  leurs 

•  On  place  ordinairement  ce  document  sous  l'épiscopaf  de  Baldéric  (1007-1018.  Cfr  Wauters,  t.  I,  p.  457).  Jean  d'Ou- 
Iremeuse  dit  qu'il  fut  écrit  du  temps  de  l'cvéque  Nllhard  (1038-1042). 
'-  Texte  Inconiplel,  comme  tous  ceux  que  l'on  connaît  de  ce  diplôme. 
3  Celte  date  est  erronée.  La  bulle  est  du  22  septembre  1158.  Voir  Wautbbs,  t.  Il,  p.  409. 
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soins  aux  pauvres  et  aux  clrangers  dans  I  hôpital  <!c  Siiint-Cluistophe,  l'emplacement 
de  leur  maison  et  leurs  biens,  et,  en  fixant  les  règles  qu'ils  auront  à  suivre,  leur 
accordent  certaines  franchises. 

Tome  IV,  pages  56'2-5t)3. 
1201,  11  mai.  Datum  Colonie,  anno  ponli/irutus  domini  Innuccnlii  III  pape  qtiinlo, 
indictione  quurta,  iiicurnationis  M.  CC.  primo,  quinlo  ydus  mail. 

Hugues,  évêque  d'Ostic  et  de  Vellelri,  et  Léon,  cardinal  du  titre  de  Sainte-Croix  à 
Jérusalem,  légats  du  Saint-Siège,  confirment  aux  frères  de  l'hôpital  de  Saint-Chris- 
tophe, près  du  pont  d'Avroi,  à  Liège,  les  franchises  qui  leur  ont  élé  accordées  par 
l'abbaye  de  Saint-Lnurcnl. 

Tome  IV,  pages  563-564. 

1204.  Aclum  anno  Verhi  incarnali  M.  CC.  IIII,  indictione  septima. 

Le  comte  Albert  de  iMoha  donne  à  l'église  Saint-Lambert,  de  Liège,  les  alleus  de 
Moha  et  de  Waleffe,  dont  il  ne  se  réserve  que  l'usufruit 

Tome  IV,  page  581. 

1205,  7  mai.  Daium  anno  Verhi  incarnali  Xll"  V",  indictione  VIII,  7wnas  nmii. 

Henri,  abbé  d'Haute-Seille,  fait  savoir  qu'une  conle.slalion  s'élant  élevée  entre 
l  évèque  de  Liège  et  feu  Albert,  comte  de  Moha,  au  sujet  du  payement  d'une  somme 
d'argent  que  celui-ci  réclamait,  il  a  été  choisi  pour  arbitre  par  l'évcque,  par  Henri 
duc  de  Lorraine  et  par  Thibaut  de  Brabant,  fils  de  ce  dernier  cl  tuteur  de  Gerlrude, 
fille  cl  héritière  d'Albert "2. 

Tome  IV,  pages  585-586. 
1208,  5  juin.  Datiim  apud  Dxrcmi,  anno  dominice  incurnationis  31"  CC°  VI II"  tertio, 
vonas  junii,  indictione  XI. 

Philippe,  roi  des  Romain';,  confirme,  en  les  énutnérant,  les  privilèges  que  l'évêque 
de  Lièiïc  Albert  avait  donnés  aux  bourifcois  de  celte  ville. 

Tome  V,  pages  256-260. 
1219  (sans  date).  Saladiii,  roi  de  Babylone,  fait  à  l'hôpital  de  Saint- Jean,  à  Acre,  un  don  de 
mille  bczans  d'or,  pour  le  soulagement  des  malades 

Tome  V,  pages  182-185. 
1231,  24  novembre.  Datum  apud  Ilaginioam,  anno  incarnutionis  M°  CC"  XXXI",  octavo 
kal.  deccmbris,  indictione  111°. 

Henri  VII,  roi  des  Romains,  confirme  aux  maire,  éehcvins,  jurés  et  bourgeois  de 
Liège,  de  Huy,  de  Dinant,  de  Saint-Trond,  de  Macstricht,  de  Tongres  et  de  Fosses, 
leurs  libertés,  franchises,  droits,  traités  de  paix  et  commune,  tels  qu'ils  les  avaient 
obtenus  de  ses  ancêtres  et  de  lui;  il  promet  de  ne  pas  conclure  de  traité  avec  l'évêque 
de  Liège  s'il  contrevient  à  ses  engagemenls 

Tome  V,  pages  260-261. 

'  Le  texte  de  celte  charte  que  donne  .lean  d'Outremeuse  est  enllérenient  tronqué. 

^  Celle  charte,  inconiplcle  dans  Chapeauville  et  ailleurs,  est  ordinairement  fixée  à  l'année  1212  environ.  Voir  VVàutebs, 
t.  III,  p.  576. 
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1232  (n.  st.;,  17  janvier.  Acta  sunl  liecLeo^lii,  unnoah  incurnntionc  Doinini  M"  CC°  XXXI", 

sabhato  ])OSt  octuvus  Epijphanie,  meuse  jamtario. 

Le  prévôt  Jean,  le  dojen  Jean,  les  archidiacres  et  tout  le  chapitre  de  la  grande 

église  de  Liège,  et  le  maire,  les  échevins  et  les  autres  cilojens  de  cette  ^ille,  détcr- 

niinenl  la  manière  dont  on  lèvera  l'assise  à  Liège. 

Tome  V,  pages  262-265. 
1234  (date  omise).  Le  pape  Grégoire,  en  accordant  à  Henri  de  Haccourt  la  dignité  d'abbé 

de  Saint-Laurent,  lui  donne,  à  lui  et  à  ses  successeurs,  le  droit  de  porter  la  mitre,  cl 

confirme  les  privilèges  concédés  à  l'abbaye  par  son  fondateur,  l'évéque  Réginard. 

L'empereur  Frédéric  fait  ap[)endre  à  cette  bulle  son  sceau  en  or.  (Abrégé  en  français.) 

Tome  V,  pages  215-216. 

1237,  (12?)  décembre.  El  ces  choses  devant  dites  sont  faites  l'an  del  incarnation  Jhesii- 
Crist  mille  CC  et  XXX VU,  el  mois  de  décembre. 

Le  prévôt  Jacques,  le  doyen  Jean,  les  archidiacres  et  tout  le  chapitre  de  la  grande 
église  de  Liège,  et  le  maire,  les  échevins,  les  jurés  et  toute  la  communauté  de  cette 
ville,  déclarent  s'être  mis  d'accord  au  sujet  des  degrés  existant  entre  la  cathédrale  et 
le  marché. 

Tome  V,  pages  201 -262. 

1239,  16  janvier.  Duliim  Lateranensi ,  XVJII  kulend.  februarii,   pontificatus  nosiri 
anno  XI l. 

Le  pape  Grégoire  approuve  les  immunités  que  labbé  de  Sainl-Laurcnt  avait 
octroyées  au  recteur  el  aux  frères  de  riiôjiital  de  Saint-Christophe,  de  Liège,  et  que 
lui-même  avail  approuvées  lorsqu'il  exerçfiil  à  Liège  les  fonctions  de  légal,  de  concert 
avec  le  cardinal  de  Sainte-Croix,  de  Jérusalem. 

Tome  V,  pages  252-253. 

1239,  26  janvier.  Datum  Lateranensi,  VII  kulend.  februarii,  pontificatus  nostri  anno  XII. 

Le  pape  Grégoire  ratifie  l'accord  qui  a  été  conclu  par  l'intcruiédiaire  de  B., 
évêque  de  Porto,  entre  le  recteur  et  les  frères  de  l'hôpital  Saint-Christophe,  de  Liège, 
et  l'abbé  et  les  religieux  de  Sainl-Laurcnt,  au  sujet  du  choix  du  prêtre  attaché  à 
l'hôpital. 

Tome  Y,  page  255. 

1240,  10  mai.  Clies  letres  furent  donneez  en  Vain  del  incarnation  Nostre  Sangnoiir  M.  CC, 
et  XL,  le  x"  jour  de  mo>j  de  minj 

Le  maire,  les  maîtres,  les  échevins,  les  jurés  el  tous  les  citoyens  de  Liège  allestent 
qu(^  leur  évêque  ne  peut  réclamer  de  service  de  sa  ville  épiscopale  s'il  n'a  reçu  ses 
régaux  de  l'empereur,  au  delà  des  Alpes  cl  du  Mein. 

Tome  V,  pages  265-264. 

•  M.  Wadtebs,  t.  IV,  p.  548,  donne  à  ceUe  charte  la  date  de  1241. 
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1241,  seplembrc.  Dulum  unno  Domini  M.  CC.  XLI,  viense  septeinliri. 

Robert,  évèque  de  Liège,  donne  des  slnliils  nu  maître  et  aux  frères  de  l'Iiôpital  de 
Saint-Christoplie,  à  Liège. 

Tome  V,  pages  249-252. 
1242  (ou  1245  n.  st.),avril.  Clie  fut  donncil  Vain  del  inrarnalion  riostre  Signour  Jliesn-Crist 
milli  II"  et  XLII,  en  mois  d  avrilli. 

Le  maire,  les  échevins,  les  maîtres  cl  jurés  et  toute  la  commune  de  Liège  font 
savoir  qu'ils  ont  donné  en  rcndagc  perpétuel  à  Lambin  de  Solier,  au  prix  d  un  denier 
d'or  par  an,  le  fosse  qui  se  trouve  Onlre-Meuse,  entre  deux  eaux,  près  de  l'ile  Notre- 
Dame,  à  condition  d'entretenir  ledit  fossé  avec  sept  pieds  d'eau,  de  construire  un  mur 
à  chaque  bout,  et  de  veiller  de  ce  côté  à  l'enlrelien  du  pont  sur  la  Meuse.  Il  pourra 
bâtir  depuis  l'angle  du  mur  des  fortifications  jusqu'à  la  porte,  le  long  du  pont,  et  pas 
plus  avant. 

Tome  V,  page  2GG. 

1244  (n.  st.),  février.  Acltim  unno  Domini  M.  CC.  XL  tertio,  mense  februarii. 

Le  maire  Lambert,  les  échevins,  les  maîtres  de  la  cité  et  les  autres  bourgeois  de 
Liège,  attestent  que  les  frères  Mineurs  ont  légalement  acquis,  tant  de  l'évéque 
Robert  que  d'eux,  l'emplacement  qu'ils  occupent  dans  la  rue  Hors-Cbâleau. 

Tome  V,  page  2G8. 

1249,  juin.  Cite  fui  fait  l\nn  del  incarnation  Xoslre  Saignour  milh  CC  et  XLIX,  en  mois 

de  jiDine  '. 

Henri,  évèque  de  l-iègc,  déclare  qu'étant  tenu  de  protéger  de  tout  son  pouvoir  la 
liberté  de  l'église  Saint-Lambert,  des  autres  églises  et  de  la  cité  de  Liège,  il  ne  peut 
exiger  d'eux  aucun  impôt;  il  s'engage  à  n'en  exiger  jamais. 

Tome  V,  pages  28C-287. 

1250,  novembre.  Datiim  an  no  XII'  L",  niensis  novembris... 

L'échevinage,  le  conseil  et  les  bourgeois  de  Liège,  résistant  aux  sollicitations  des 
Grands,  et  eu  présence  des  protesla:ions  des  Petits,  déclarent  qu'ils  ne  donneront  rien, 
à  litre  de  subside,  à  ceux  qui  se  font  créer  chevaliers. 

Tome  V,  page  291. 

1252  (n.  st.),  7  janvier.  Dalum  anno  Domini  M"  CC"  Ll",  in  craslino  Epiphanie. 

Lettre  dite  du  commun  profit,  par  laquelle  Henri,  élu  de  Liège,  le  chapitre  de 
Saint-Lambert,  le  magistral,  les  échevins  et  toute  la  communauté  de  la  cité,  en  vue 
de  sauvegarder  les  intérêts  des  bourgeois  de  Liège  et  des  étrangers  qui  y  séjournent, 
règlent  la  mesure  et  le  poids  du  vin,  de  la  bière,  du  pain  et  autres  denrées,  en  com- 
mincnt  des  peines  contre  les  infracteurs. 

Tome  V,  pages  295-298. 

'  Dans  la  Iradiiction  latine  de  cette  charte,  donnée  par  Rausin,  on  lit  mense  julio. 
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1852  (n.  st.),  f/ janvier.  Datum  anno  XI I"  Ll%  iiulictioiie  A'"",  (eriaterlia  post  Epypiutnunn. 

Guillaume,  roi  des  Romains,  confirme  les  règles  et  les  peines  fixées  dans  l  acle 
précédent  pour  la  venle  des  denrées  à  Liège. 

Tome  V,  page  294. 

12S2,  4  juillet.  Dulxim  anno  M"!!"  LII%  die  quarlo  jiilii. 

Henri,  élu  de  Liège,  donne  en  aumône  à  l'hôpital  Saint-CIirislopIie,  à  Liège,  le 
|)roduil  du  lonlicu  sur  toutes  les  grosses  marchandises  amenées  en  celle  ville  par  la 
Meuse,  depuis  Seraing  jusqu'à  Hailonpont,  afin  d'être  appliqué  à  l'achat  du  bois  de 
chaulfage  pour  les  pauvres  reçus  dans  l'hôpital. 

Tome  \ ,  pages  504- 503. 
1252,  i\  décembre.  Datuin  Pertisii,  tertio  ydiis  decembris,  pontificatiis  nostri  anno  X". 

Le  pape  limocent  IV  confirme  l  acle  du  7  janvier  ci-dessus  fixant  des  règles  et  des 
peines  pour  la  vente  des  denrées  à  Liège. 

Tome  V,  page  5H. 

1258,  12  juin.  Datum  anno  ab  incarnalionc  M"  CC°  LVIII,  mensis  jiinii  die  XII^. 

L'avoué  Thierry,  le  maire  Henri,  les  éclicvins  et  tous  les  bourgeois  de  LiègCj 
*    voulant  favoriser  la  maison  des  lépreux  de  Cornilion,  qui  avait  reçu  depuis  peu  de 
grandes  libéralités,  lui  donnent  de  nouveaux  statuts. 

Tome  V,  pages  346-348. 
1258,  12  décembre.  Datum  Lugduni,  secundo  ydus  decembris,  ponti/icatus  nostri  anno 
oclavo. 

Le  pape  Innocent  iV,  à  la  demande  du  maîire  et  des  frères  de  l'hôpital  de  Saint- 
Christophe,  bors  des  murs  de  Liège,  place  sous  la  protection  du  Saint-Siège  tous  les 
biens  que  posi-ède  celle  communauté. 

Tome  V,  page  295. 

1258,  20  décembre.  Actum  et  datum  anno  Domini  M"  CC"  LVIU",  sexta  feria  ante  nati- 
vitatem  Domini. 

Les  maîires  et  proviseurs,  ainsi  que  les  frères  et  les  sœurs  de  la  maison  des 
lépreux  de  Cornilion,  reconnaissent  les  droits  que  possède  sur  elle  la  ville  de  Liège, 
les  maîtres,  les  éclievins  el  autres  bourgeois  de  la  cité  comme  fondateurs  et  dotateurs 
de  celle  institution. 

Tome  V,  pages  548-549. 
1200,  Il  juilicl.  Datum  Anugnie,...  V"  ydus  julii,  indictione  secunda,  incarnationis  domi- 
nice  anno  M"  CC»  LX",  pontificis  vero  domini  Alexandri  pape  IIll"  anno  VI". 

Le  pa|)e  Alexandre  IV  accorde  des  privilèges  à  l'église  Sainte-Élisabelh,  des  Bons- 
Enfants,  à  Liège. 

Tome  VI,  pages  105-107. 

1273,  28  janvier.  Datum  Rome  apud  Sunclum-Petrum,  fjuinto  kalendas  februarii,  ponli- 
ficatus  nosti-i  anno  primo. 
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le  pape  Grégoire  X  reproelic  à  Henri  de  (Mieidre,  évèqiic  de  I.iègc,  sa  coinliiilc 
scandaleuse  et  rexiiorle  à  changer  de  vie 

ïonie  V,  pages  588-59?). 
1274,  22  novembre.  Dulum  Perusii,  X"  kal.  decemhris,  pontificuUis  noslri  uiino  tertio. 

Le  pape  Grégoire  X  défend  d'exiger  i.i  diine  sur  les  terres  défrieliées  on  eiilli\('es 
par  les  frères  de  l'hôpilal  Saint-Christophe,  à  Liège. 

Ton)e  V,  pages  402-405. 
1287,  7  août.  Che  fut  fait  et  orilineil  en  l'un  délie  incarnnUun  nostre  Saingneur  Jesu-  Crist 
mil  deiis  cens  quatre  vi)Kjt  et  sept,  le  judij  devant  le  saint  Lurent. 

La  paix  des  Clercs,  eoneine  entre  le  clergé  cl  les  bourgeois  de  Liège  au  sujet  de 
l'impôt  de  la  fermeté  levé  sur  la  bière  pour  l'enlretien  des  pouls,  des  cliaussées  et 
des  murs  de  la  ville. 

Tome  V,  pages  44G-4(i2. 
1299,  10  juin.  Datum  in  Oppenheim,  iiif  idus  junii,  indictione  duodecima,  anno  Domini 
M"  CC"  nonagcsimo  nono,  regni  vero  nostri  anno  primo. 

Albert,  roi  des  Romains,  statue  que  les  échcvins  et  les  bourgeois  de  Dinant  ne 
seront  plus  tenus  de  «  prendre  recharge  »  aux  échcvins  de  Liège  avant  de  rendre 
leurs  sentences,  et  que  l'on  ne  pourra  appeler  de  ces  dernières  qu'à  l'évéque. 

Tome  V,  pages  571-572. 

1500, 18  septembre.  Datum  in  Ezzelingen,anno  Domini  M"  CGC",  indictione  XI II",  XII II" 
kal.  octobris,  repii  vero  nostri  anno  VII°. 

Albert,  roi  des  Romains,  déclare  que  l'évéque  de  Liège,  Hugues,  ayant  prorais  de 
l'assister  dans  sa  guerre  contre  Jean,  comte  de  Hainaut,  et  ses  alliés,  il  s'est  engage  à 
le  soutenir  contre  ce  même  comte. 

Tome  V,  page  575. 

1502,  51  juillet.  Sentence  prononcée  par  l'évéque  de  Liège,  .Adolphe  de  Waldeck,  contre  les 
bourgeois  de  Huy  qui  s'étaient  révoltés  contre  son  autorité.  Il  leur  enleva  une  partie 
de  leurs  privilèges.  (Sommaire.) 

Tome  V,  pages  581-582. 
1311  (n.  si.),  12  avril.  Che  fut  donneit  Vain  de  grasce  milli  IIP  et  X,  en  mois  d'avrilhe  le 
xii'  jour. 

Thibaut,  ëvéque  de  Liège,  et  le  chapitre  de  Saint-Lambert,  pour  l'utilité  des  habi- 
tants de  Seraing  et  de  Jemeppe,  fixe  l'endroit  où  devra  se  faire  le  passage  de  la 
Meuse,  de  même  que  le  nombre  des  bateaux  et  des  mariniers  qui  feront  ce  service. 

Tome  VI,  pages  12G-I27. 
1312,  3  octobre.  Datum  et  aetum,  nohis  recta  ratione  ulentibus,  anno  Domini  M"  CCC  XIP, 
post  feslum  beati  Remigii  cpiscopi. 

Jean, duc  de  Brabant,  repentant  des  exactions  qu'il  avait  commises  précédemment, 
exempte  de  toute  taille,  subvention  ou  service  extraordinaire  le  clergé  régulier  et 
séculier  dans  ses  états. 

Tome  VI,  pages  144-146. 
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(n.  st.),  14  janvier.  Donneit  en  l'ain  de  grasee  M.  CCC  el  XX  (lisez  A7/),  le  samedis 
après  le  octave  del  JJpypIunrie. 

Le  chapitre  de  Saint-Lambert,  an  nom  des  bourgeois  de  Liège  restés  dans  la  cité, 
et  le  comte  Arnould  de  Looz  au  nom  des  bourgeois  absents  de  la  eité,  nomment  des 
arbitres  pour  conclure  une  paix  à  Angleur,  avant  le  dimanche  de  la  féle  de  la  chaire 
de  Saint-Pierre. 

Tome  VL  pages  175-177. 
151")  (n.  st.),  7  février.  Donneil  l'an  de  grasce  XI II'  et  XII,  le  mardi  devant  la  fieste  saint 
Valenlin. 

Le  conseil  de  la  cilc  et  les  bourgeois  de  Liège  désignent  des  procureurs  pour  l'exé- 
eulion  de  la  paix  qui  sera  l'iiile  à  Angleur,  approuvant  d'avance  ce  qu'ils  feront. 

Tome  VI,  p.  179. 

1515  (n.  st.),  7  février.  Donnée  en  l'ain  de  grasce  M.  CCC  et  XII,  le  mardi  après  la  fieste 
del  Chandeleur. 

Les  parties  susdites  prolongent  de  commun  accord  de  huit  jours  la  date  fixée  pour 
la  conclusion  de  la  paix  à  Angleur. 

Tome  VI,  pages  177-178. 
1313  (n.  st.\  14  février.  Donneez  l'ain  de  grasce  M.  CCC  et  XII,  le  mardi  après  les  octaves 
del  Chandeleur. 

Les  parties  susdites  désignent  des  procureurs  pour  l'exécution  de  la  paix  qui  sera 
faite  à  Angleur,  approuvant  d'avance  ce  qu'ils  feront. 

Tome  VI,  pages  178-179. 
1315  (n.  st.),  14  février,  L'ain  de  la  nativiteil  Nostre-Sangnour  M.  CCC  et  XII,  le  indic- 
tion, le  xiiii  jour  de  mois  de  février. 

Les  arbitres  nommés  par  le  chapitre  de  Saint-Lambert  et  par  le  comte  de  Looz  pour 
conclure  la  paix  à  Angleur,  font  connaître  leur  nomination,  la  prorogation  du  délai 
fixé  et  les  formalités  de  la  promulgation  de  ladite  paix.  Ils  y  ajoutent  certains  statuts 
criminels. 

Tome  VI,  pages  175,  177,  179,  183-183. 

1313  (H.  st.),  14  février.  Che  fut  fait  el  donneit  à  Suint-Giele  en  Publemont  deleis  Liège,  en 
l'ain  de  grasce  M.  CCC  et  XII,  le  xiiii"  jour  de  février. 

La  paix  des  nobles,  de  Saint-Martin  ou  d'Angleur,  par  laquelle  les  arbitres  choisis 
par  le  clia|)ilre  de  Saint-Lambert  et  le  comte  Arnould  de  Looz  stipulent  que  les  faits 
avenus  la  nuit  du  jeudi  après  la  fête  de  Saint-Pierre,  en  aoiit,  seront  réciproquement 
pardonnés. 

Tome  VI,  pages  179-183. 

1316,  18  juin.  Chu  fut  fuit  et  ordonnât  et  acordeit  l'an  de  grasce  M.  CCC  et  XVI,  le  ven- 
redis  devant  la  fieste  saint  Johan- Baptiste. 

La  paix  de  Fexhe,  par  laquelle  l'évêque  Adolphe,  le  chapitre  de  Saint-Lambert,  les 
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(•lK'\iilicis,  les  conseils  cl  cominuiiiiiilcs  de  la  cilé  cl  tics  bonnes  \illcs  du  |)ii)s  prescri- 
vcnl  le  niainlicn  des  friiiuliiscs  cl  des  iuiciens  nsiiges. 

Tome  VF,  pngrs  2-27-231. 
1517,  16  mni.  Douneil  Vain  de  (jraace  M.  CCC  cl  XVIII  (lisez  XVII?) ,  le  lundi  devant  le 
Penteclwsl. 

Lcltrc  des  vénaux  on  du  eomnuit)  profit,  par  laquelle  révêque  de  I-icge  .Adolphe,  le 
cliapilrc  de  Sainl-Lambcrt,  le  conseil  de  la  cité  cl  les  bourgeois  de  Liège  lixent  le  prix 
des  denrées  cl  en  règlent  la  venic. 

Tome  VI,  pages  25ii-;248. 

1324,  10  aoùl.  Donnait  l'an  de  grusce  xiii"  et  xxiiii',  x''  jour  d'aotist. 

Le  chapitre  de  Saint-Lambert  à  Liège,  en  exécution  de  la  paix  de  Fexlic.  ordonne; 
de  suspendre  le  cours  de  Injustice  dans  tout  le  pays  jusqu'à  ce  que  le  préjudice  causé 
hors  la  loi  à  Tliiry  d'Orjo  par  le  mambour  de  l'évéché  ait  été  réparé. 

Tome  VI,  p.  277. 

1524,  4  novembre.  Chu  fut  fuit  l'ain  de  grusce  milh  CCC  et  XXllll,  le  dijmengne  après  le 
jour  de  la  Tossains. 

La  lettre  des  Vingt,  par  laquelle  l'évéque  Adolphe,  le  chapitre  de  Saint-Lanibcrl, 
les  chevaliers  du  pays,  les  conseils  et  les  communautés  de  la  cité  et  des  bonnes  villes 
du  pays  modèrent  la  paix  de  Fexhe  et  fixent  la  procédure  à  suivre  pour  son  exé- 
cution. 

Tome  VI,  pages  277-28;j. 
1525  (n,  st.),  14  février.  Daluin  anno  Doinini  M"  CCC  XXXUII  (\hcz  XXII/1),  in  die 
Valentini  marliris. 

L'évéque  Adolphe,  voulant  punir  les  Liégeois  de  leurs  excès,  jette  l'interdit  sur 
Ja  cité. 

Tome  VI,  pages  G52-G";7. 

1526,  5  juin.  Dunneit  l'ain  de  grasce  M.  CCC  et  XXVI,  le  v"  jour  de  mois  de  resalh  al 
entrée. 

Le  compromis  de  Wihogne  ou  paix  des  Vingt-quatre,  par  lequel  l'évéque  Adolphe, 
le  conseil  et  toute  la  communauté  de  la  cite  promettent  d'observer  la  sentence  pro- 
noncée par  l'abbé  de  Saint-Nieaisc  et  d'autres  arbitres  au  sujet  des  werixhas  ou  aise- 
menccs  de  la  cilé,  et  de  finstilulion  d'un  tribunal  dans  chacun  des  six  vinaves  pour 
la  répression  des  crimes,  etc. 

Tome  VI,  pages  440-447. 

1326,  18  octobre.  Daluni  anno  Domini  M"  CCC  XXV I",  mensis  octobris  die  xviii^. 

L'évéque  Adolphe,  réfugié  à  Huy  avec  la  cour  de  l'ofiicial,  rappelle  les  excès  aux- 
quels se  sont  livrés  les  bourgeois  de  la  cité  qu  il  a  excommuniée,  et  mande  à  son 
clergé  de  venir  le  rejoindre. 

Tome  VI,  pages  298-500. 
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iô27.  L'éx  êqiie  Adolplio  ctril  à  Charles,  roi  de  France,  pour  le  prier  de  demander  au  pape 
la  condamnation  des  Liégeois  révoltés  contre  lui. 

Tome  VI,  pages  400-401. 

1527,  51  juillet.  Dalum  Avinione,  secundo  kalcndns  augusli,  ponfificaltis  nnstri  anno  XI". 

Bulle  d'excommunication  et  d'interdit  lancée  par  le  pape  Jean  XXII  contre  les  Lié- 
geois. • 

Tome  VI,  pages  401-404. 

■1528,  27  mai.  Sexla  feria  post  Pentechosles. 

L'évcque  Adolphe  annonce  au  pape  qu'il  a  remporte  la  vic;oire  sur  les  Liégeois 
révoltés. 

Tome  VI,  page  455. 

1528,  27  mai.  Sexia  feria  post  Peiitechostcs. 

L'évcque  Adolphe  fait  savoir  au  roi  de  France  qu'il  a  remporté  la  victoire  sur  ses 
sujets  révoltes. 

Tome  VI,  page  455. 

1528.  Le  chapitre  de  Saint-Lamhert,  réfugié  à  Huy,  expose  au  cardinal  Bertrand  la  conduite 
scandaleuse  des  Liégeois  et  les  excès  auxquels  ils  se  livrent  pendant  que  les  arbitres 
travaillent  à  un  compromis  à  Wihogne. 

Tome  VI,  pages  419-421. 

1528.  Le  chapitre  de  Saint-Lambert  écrit  au  pape  que  les  Liégeois  accusent  faussement 
l'évèque  Adolphe  d'avoir  fait  arrêter  leurs  ambassadeurs  allant  porter  à  Rome  des 
plaintes  contre  leur  prince. 

Tome  VI,  pages  421-422. 
1328,  4  octobre.  Donneit  et  fait  l'an  et  te  mardi  deseurdit  {l'an  de  grasce  inilhe  trois  cent 
et  XXVIII,  le  prochain  mardi  après  saincl  Remy)  à  Wihogne. 

La  paix  de  Wihogne.  Dispositions  prises  par  des  arbitres  entre  l'évèque  Adolphe, 
la  cité  et  les  bonnes  villes  du  pays,  au  sujet  de  l'administration  de  la  justice  crimi- 
nelle. (Le  commencement  de  l'acte  manque.) 

Tome  VI,  pages  447-452. 
1328,  4  décembre.  Donneit  à  Huy,  en  nostre  capitle,  l'an  de  grasce  M.  IIP  et  XXVIII,  al 
sainte  Barbe. 

Le  chapitre  de  Saint-Lambert,  réfugié  à  Huy,  scelle  la  paix  de  Wihogne.  '. 

Tome  VI,  page  452. 

1529,  16-22  septembre.  Anna  Domini  M"  CCC"  XXIX",  in  crastino  beati  Lamberti...  usque 

ad  fcriam  sextam  sequentem. 

Le  chapitre  de  Saint-Lambert  publie  des  statuts  pour  le  règlement  de  ses  affaires 
intérieures. 

Tome  VI,  pages  62G-C27. 
1550,  1"  juin.  Clie  fut  fait,  sentenchiet  et  pronunchiet  à  Floines  l'ain  de  grasce  M.  CCC 
et  XXX,  le  promier  jour  de  mois  de  junet  que  ans  dist  resalhe  mois,  assavoir  le 
venredis  après  le  Pentechosles. 
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La  paix  de  Flônc,  par  laquelle  les  arbitres  de  l'cvèfpie  Adoiplie,  d'une  part,  des 
conseils  et  commiinaiilés  de  la  cite  et  des  bonnes  villes  de  Dinant,  Fosses,  Saint-Trond 
et  Tliuin, d'autre  pari,  statuant  sur  les  dommages  éprouves  par  ledit  cvêque,  la  garde 
de  la  eilé,  la  juridiclion  du  prévôt  de  Saint-Lamberl  et  de  l'offieial. 

Tome  VI,  pages  458-V75. 
i  330,  (i  juin.  Cite  fut  loicit,  grecil,  ralc/iiel  el  approvcl  l'an  de  (jrasce  deseurdil  (M. CGC  XXX), 
le  vicjiel  del  fiesie  de  Sacreiueitl. 

L"é\èquc  Adolphe,  le  eleri^é  primaire  et  secondaire  de  Liège,  les  conseils  et  commu- 
nautés de  la  cité  el  des  bonnes  villes  ci-dessus  nommées,  donnent  leur  approbation 
à  la  paix  de  Flône  cl  promeKciit  de  l'observer  fidèlement. 

Tome  VI,  pages  475-47G. 
1332,  14  juin.  Le  dynieiignc  après  le  suliU  Barnabe,  le  xii"  (lisez  xiv't)  jour  de  junet. 

Projet  de  sentence  rédigé  par  des  arbitres  pour  régler  dilTércnls  |)oints  litigieux 
entre  les  Liégeois  el  les  Brabançons,  notamment  au  sujet  de  la  juridiclion  spirituelle 
de  l'évcque  de  Liège  en  firabant,  de  l'aliénation  de  Malines,  etc. 

Tome  VI,  pages  o08-5l  t. 
-1332,  M  novembre.  Donneez  Vain  M.  CGC.  et  XXXII,  le  samedi  après  le  /teste  saint 
Martin. 

L'évcque  Adolphe  reconnaît  que  ce  n'esl  que  |)ar  condescendance  q'j  on  lui  a 
accordé  un  subside  par  la  paix  de  Flônc,  et  (pi'il  n'a  pas  le  droit  de  lever  escol  ni 
crenée  dans  le  pays. 

Tome  VI,  pages  50o-50G. 
d353,  20  mai.  Donneis  el  faite  à  Cumbrai/,  Van  de  grasce  M.  CGC  cl  XXXIII,  le  xx^  jour 
de  may. 

Sentence  des  arbitres  nommés,  à  l'intervention  du  roi  de  France,  par  l'évèquc 
Adolphe  cl  le  duc  de  Hrabinl  pour  régler  les  points  litigieux  soulevés  entre  eux  au 
sujet  de  la  juridiclion  spiriuielle,  etc. 

Tome  VI,  pages  S 12-51 8. 
1355,  10  octobre.  Datum  in  monasterio  Sancli-Adriani  de  Geraldimonte,  unno  Domini 
millesiino  trecenlesimo  XXXIII,  mensis  octohris  die  xvi'. 

Louis,  comte  de  Flandre,  de  Ncvers  et  de  Réihcl,  se  reconnaît  vassal  de  l'Église  de 
Liège  cl  fait  relief  à  l'évcque  Adolphe  pour  les  fiefs  de  Walincs,  GrammonI  et 
Borneheim. 

Tome  VI,  page  521. 

1354,  15  juillet.  Donneit  Vain  del  nativileit  nostre  Sangnour  Jliesu-Crist  mil  CGC  et 
XX XII II,  à  xiii^  jour  de  mois  de  jtile  con  dis  fenalmois. 

L'évcque  Adolphe,  le  chapitre  de  Sainl-Lambert,  les  cchevins,  les  conseils  et  les 
communautés  de  la  cité  el  des  bonnes  villes  du  [)ajs  désignent  les  personnes  qui 
seront  chargées  d'apaiser  leurs  dissentiments. 

Tome  VI,  pages  5iG-549. 
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1554,  50  août.  Doniicez  à  Amiena  le  pennltime  jour  de  mois  d\ni-ost,  Vain  de  grusce 

M.  ccc  et  xxxmi. 

Le  roi  de  France  public  la  sonlence  rédigée  par  les  arbitres  ciiargés  de  régler 
certains  points  litigieux  enirc  l  évèque  de  Liège  et  le  duc  de  Brabant. 

Tome  VI.  pages  553-o4"2. 

1554,  2S  seplenit)re.  Chu  fut  fuit  et  doniieit  Vain  del  nnlivileil  nostre  Sungnour  Jhesu- 
Crist  milit  CCC  el  XXXIII I,  le  dymenge  à  lendemain  des  octaves  del  suint  Lambert 
le  martyr,  al  xxv^  jour  de  mois  de  septendire. 

Les  lignages  du  pays  de  Liège  désignent  les  personnes  qui  seront  cliargées,  avec 
celles  déléguées  par  l'évcque,  le  cliapitre  de  Snint-Lamhert,  la  cite  et  des  bonnes 
villes,  d  apaiscr  leurs  différends. 

Tome  VI,  jtagcs  549-55"j. 
1355,  6  janvier.  Données  à  Paris,  l'an  M.  CCC  et  XXXV,  le  jour  del  Epyphunie. 

Philippe,  roi  de  France,  détermine  les  amendes  à  payer  par  Jean  III,  duc  de 
Brabant,  au  roi  de  Bohème,  à  l'archevêque  de  Cologne,  à  l'évéquc  de  Liège,  aux 
comtes  de  Julicrs,  de  Gueldre,  de  Looz,  etc. 

Tome  VI,  pages  542-54-5. 

1555,  8  mars.  Donneil  en  capille  de  Liège,  l'ain  del  nativileit  de  nostre  Sangnour  Jhesu- 
Crisl  M.  CCC.  XXXV,  le  merquedi  al  viii'^  jour  de  mois  de  marche,  al  entrée. 

L'cvèque  Adolphe,  le  chapitre  de  Saint-Lambert,  le  comte  de  Looz,  les  échevins, 
les  conseils  cl  les  communautés  de  la  cité  et  des  bonnes  villes  du  pays  promettent 
d'observer  la  paix  qui  sera  faite  pour  mellrc  lin  à  la  guerre  des  lignages. 

Tome  VI,  pages  555-55(). 

1555,  19  mars.  Donneez  Vain  M.  CCC  et  XXXV,  le  dymenge  que  ons  chantait  Oculi. 

Jean  de  Juppleu,  lieutenant  de  Jean,  comte  de  Namur,  promet  en  son  nom  d'obser- 
ver la  j)aix  qui  sera  faite  pour  mettre  fin  h  la  guerre  des  lignages. 

Tome  VI,  pages  558-559. 

4555,  20  mars.  Donneez  Vain  M.  CCC  el  XXXV,  le  xx^  jour  de  marche. 

Jean,  duc  de  Brabant,  promet  d'observer  la  paix  qui  sera  failc  poui'  mcHre  fin  à 
la  guerre  des  douze  lignages. 

Tome  VI,  pages  55^-557. 
1555,  25  mars.  Donneez  Vain  milh  CCC  et  XXXV,  le  xxv'^  jour  de  luarche. 

Jean,  roi  de  Bohème,  promet  d'observer  la  paix  qui  sera  faite  pour  mettre  fin  à  la 
guerre  des  douze  lignages. 

Tome  VI,  pages  557-558. 
1533,  10  mai.  Che  fut  fait,  dit  et  pronunchiet  l'ain  del  nativileit  nostre  Sangnour  Jhesu- 
Crist  milh  CCC  et  XXXV,  le  mardi  après  le  fieste  saint  Servais  en  mois  de  may. 

La  paix  des  douze  lignages,  par  laquelle  les  personnes  désignées  par  l'évéquc 
Adolphe,  etc.,  pour  mettre  fin  à  leurs  querelles,  établissent  des  peines  particulières 
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pour  la  répression  des  délits  cl  des  erimes  qui  seraient  commis  par  des  membres 
desdits  lignages. 

Tome  VI,  pages  559-375. 

1355,  18  mai.  Doiineez  l'ain  milh  CCC  el  XAXV,  le  judi  après  le  fiesie  del  suint  Servais 
en  mois  de  maxj. 

Les  membres  des  lignages  désignés  pour  mcUre  fin  à  leurs  querelles,  promelteiil 
d'observer  la  paix  qui  a  clé  faite  el  de  la  faire  observer  par  tous. 

Tome  VI,  pages  575-577. 

d336,  28  janvier       datarum  anno  a  nalivitale  Domini  M"  CCC"  XXXVl",  feria  if  unie 

f'estiim  Purification is. 

L'évêque  Adolphe  ordonne  à  toutes  les  villes  du  comté  de  Looz  de  le  reconnaître 
comme  suzerain  de  ce  fief. 

Tome  VI,  pages  G-28-G-29. 

1356,  !22  juin.  Datuin  Avinione,  X"  hal.julii,  pontificatiis  noslri  anno  quarto. 

Le  pape  Benoît  XII  écrit  au  chapitre  de  Saint-Lambert  que  l'évêque  Adolphe  doit 
maintenir  les  droits  de  l'église  de  Liège  contre  les  prétentions  de  Thierry  de  Heins- 
berg  qui  s'était  mis  en  possession  du  comté  de  Looz. 

Tome  VI,  pages  629-652. 
1338,  19  janvier.  Datum  halendis  fehruarii,  anno  regni  nostri  XXIHI,  imperii  XI,  annu 
Domini  noslri  M.  CCC"  et  XXXVIIf. 

Louis,  empereur  des  Romains  mande  à  l'évêque  de  Liège  qu'il  a  convoqué  à 
Cologne,  dans  l'octave  de  Pâques,  les  électeurs  el  les  grands  vassaux  de  l'empire  pour 
s'occuper  des  graves  intérêts  de  l'État.  Il  lui  ordonne  à  s'y  rendre. 

Tome  VI,  |)age  597. 

1338,  23  avril.  Datum  Franqueforl,  xxiii  die  tnensis  uprilis,  regni  nostri  anno  XXIIII", 
imperii  vero  XI". 

Louis,  empereur  des  Romains,  demande  au  chapitre  de  Saint-Lambert  d'envoyer 
des  délégués  à  Francfort  pour  s'occuper  des  intérêts  de  la  foi. 

Tome  VI,  pages  606  G07. 
1338,  19  mai.  Donneez  l\iin  del  nativiteit  Nostre  Sanynour  milh  CCC  el  XXXVIII,  le 
mardi  devant  le  fieste  del  Ascension  Nostre  Sangnour. 

L'évêque  Adolphe  confirme  la  lettre  relalive  au  passage  de  la  Meuse  à  Seraing, 
donnée  par  Thibaut  de  Bar  le  12  avril  1310. 

Tome  VI,  pages  605-606. 
1358,  25  octobre.  Datum  Avinioni,  viii"  kalendas  novcmbris,  pontificatus  nostri  anno  1111° 
(variante  II"). 

Le  pape  Benoît  XII  ordonne  à  Adolphe,  évêque  de  Liège,  de  défendre  les  droits  de 
son  église  sur  le  comté  de  Looz. 

Tome  VI,  pages  596-597. 
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1534,  19  aoùl,  Daluin  naprachesrojjlrc,  aiino  Duniini  M"  CCC"  LIIII",  indiclione  VIP, 
knlendis  seplembris,  regnoriim  nostroriim  anno  nom. 
Charles,  roi  des  Romains,  confirme  la  paix  des  lignages. 

Tome  VI,  pages  578-371), 
1 334,  2  septembre.  Daluui  Raprachesroylre,  uuno  Douiiiii  M"  CCC"  LU  11°,  iiiflictione  sep- 
lima,  die  secunda  seplembris,  regnorum  noslroritm  anno  nono. 

Charles,  roi  des  Romains,  charge  Renaud,  seigneur  de  Fauqucmont,  d'instruire  le 
l)rocès  survenu  entre  Louis  de  Saivc  et  les  douze  lignages. 

Tome  VI,  page  579  en  note. 
1355,  29  (ou  19)  mai.  Doniieis  l^ain  de  grasce  M.  CCC.  LV,  le  xxix''{var.  xix'^)  jour  en  mois 
de  inay. 

Englebert,  évê(jue  de  Liège,  confirme  la  paix  des  lignages. 

Tome  VI,  pages  579-580. 
1370,  29  mai.  Datiim  in  Castro  de  Drubuy,  mensis  maii  die  xxix^,  anno  Domini  M"  CCC" 
LAX\ 

Wenceslas  de  Bohème,  duc  de  Brabant,  autorise  les  délégués  des  douze  lignages  à 
faire  des  exécutions  dans  ses  Etas. 

Tome  VI,  page  580. 

1372,  21  novembre.  Faites  et  donneez  l'ain  del  nativiteit  JVoslre  Saignour  Jliesii  Crist  milh 
CCC  sisanl  et  douze,  le  dymenge  devant  le  jour  del  sainte  Katherine. 

Les  membres  des  lignages,  voulant  maintenir  entre  eux  la  paix,  renouvellent  l'ap- 
probation qu'ils  avaient  donnée  à  la  paix  conclue  entre  eux. 

Tome  VI,  pages  577-378. 
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lY.  B.  —  Les  noms  eu  italiques  donnent  les  formes  orthographiques  particulières  à  Jean  d'Outrenieuse,  de  moitié  qut; 
les  localités  et  les  personnages  inconnus.  Les  chiffres  entre  parenthèses  se  rapportent  à  la  Geste. 


A 


Aaron,  grand  prêtre  des  Juifs;  son  bâton  mira- 
culeux, I,  76,  85;  l'évêquc  Jaddus  revêt  ses 
vctemcnls  cpiscopaux,  i09;  premier  évéque  de 
la  loi,  139;  enseveli  sur  le  mont  Hur,  140. 

Aaron,  voy.  Ilaroun-al-Raschid. 

Aasaias,  voy.  Ochozias. 

Aaz  (Ans),  village  liégeois;  amende  qu'il  doit 

payer  à  l'cvêquc,  VI,  4G2. 
Abach,  voy.  Acliab. 
Abailard  (i4  6ai(,7«r) ,  voy.  Pierre. 
Ahafis,  chevalier;  il  livre  Cologne  aux  Huns;  son 

supplice,  H. 
Ahaga,  voy.  Abaka. 
Abagato,  voy.  Abgare. 
Abah ,  voy.  Ploléméc  II. 

Abaka  {Ahaga),  roi  de  Perse,  fils  de  Houlagou, 
V,  357;  il  devient  roi  des  Tarlarcs,  560;  ses 
conquêtes,  361 ,  574;  son  humeur  inconstante, 
368,  369;  il  ofTre  la  Turquie  à  l.ivon  II,  575; 
il  marche  à  la  conquête  de  la  Terre-Sainte,  376; 
il  envoie  des  troupes  à  Livon,  595  ;  ses  délégués 
au  concile  de  Lyon,  597;  il  envahit  l'Égyptc, 
406;  empoisonné,  439. 


Abalaginc,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 
Abbé  {Ahbatulus),  voy.  Jean. 
Ahbce ,  voy.  Abéc. 

Abbevillc  (Abcvilhe),  ville  de  Picardie;  brûlée  par 
Ogier  le  Danois,  III,  '"iOS  ;  la  reine  Isabelle  s'y 
réfugie,  VI,  503. 

Abbor,  voy.  Dasbourg. 

Abhucus,  voy.  Alboin, 

Abd-er-Rahman  ou  Abdéramc  {Bocmars,  Alboe- 
niars)  \",  roi  maure  d'Espagne,  VI,  383;  il  est 
fait  prisonnier,  584. 

Abd  ias  {A  bdie),  prophète;  enseveli  à  Sébasle,  1, 399. 

Abdon  ,  chef  de  la  tribu  d'Israël,  I,  20, 

Abdos,  maître  de  Dardanus;  tué,  I,  139. 

Abdos,  prince  de  Carrhœ;  il  tente  la  cupidité  de 
Crassus;  son  supplice,  I,  219-220. 

Abech,  voy.  Ptolémée  II. 

Abcchon,  voy.  Aubcnlon. 

Abée  (Abbce,  Abeis),  voy.  Lambert. 

Abel,  fils  d'Adam;  sa  naissance;  tué  par  Caïn,  I, 
314-313;  Seth  voit  son  âme  dans  le  Paradis 
terrestre,  319-520;  tué  le  25  mars,  336. 

Abel,  roi  de  Danemark;  tue,  V,  290. 
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Alicrdccn  (nriidrmic),\U\o  trEcosse;  conquise  jiar 

Édounrd  III,  VI,  o57. 
Abirt ,  voy.  Albert. 
ylbctitnn,  voy.  Aubeiitoii. 
Abcvil/tc ,  voy.  Abbcviile, 

Abgare  {/Ihagulo)  111,  roi  d'Edesses;  il  écrit  à 
Jésus,  IV,  407. 

Abia,  fils  de  Roboam,  roi  de  Judée;  il  bal  Jéro- 
boam, 1,-41. 

Abicr,  Abicrs,  Abicrt,  voy.  Albert. 

Abifjaiit ,  Abigans,  roi  de  Vauclcr,  II,  491  ;  Dooii 
de  Mayenec  veut  conquéi-ir  son  royaume  et  sa 
fille,  494,  498;  Doou  lui  offre  son  secours 
contre  Guy  de  lîanstongne,  499;  son  comjjlot 
contre  les  Français,  500;  il  assiste  au  combat 
(les  Danois  contre  les  Français,  502,  liOô;  il 
aide  les  Français  contre  Guy  de  Danemark, 
?i04  ;  il  veut  faire  périr  les  Français  à  Vaucler, 
î)09;  sa  lutte  contre  les  iM-ançais,  510;  il  est 
vaincu  par  Roland  d'Anglcir,  5H  ;  lue  par  Ro- 
bastre,  512. 

^bigots,  voy.  Alby. 

sibilant ,  voy.  Galafrois. 

Abilon,  royaume;  voy.  Bruant. 

Abion ,  comté  près  de  Huy  ;  donné  par  Charles- 
Martel  à  Mobelin,  II,  595. 

Jbolosmc,  ville  ou  contrée;  on  y  adore  Jupiter, 
IV,  54. 

Abondance  des  fruits  de  la  terre,  III,  2,  0,  555; 

IV,  85,  110,  150,  176,212,  227,  558,  401, 
.  442,  458,  545,  (754);  VI,  108,592. 
yl})or,  voy.  Dasbourg. 
Aboucn,  voy.  Albon. 

Aboul-Assan  ou  Hasan  {Donnamarine,  Bennama- 
rin,  Bennamarich),  sultan  du  Maroc,  VI,  585; 
il  est  battu,  584;  accusé  de  trahison,  591. 

Abraham,  patriarche,  fils  de  Thoré;  sa  naissance, 
I,  10;  né  à  Ilur,  527  ;  il  engendre  Ismaël  de  sa 
servante  Agar,  141  ;  Dieu  lui  promet  une  nom- 
breuse postérité,  267;  il  voit  Jésus  dans  les 
limbes,  415. 

Abrctin  de  Cesaire;  il  raconteà  Ysoré  deConîndre 
rhistoirc  de  Létise,  III,  566. 


Abrij  Abris,  voy.  Aubry. 

Abron,  duc  d'Aquitaine;  Doniiticn  tue  sa  fille,  I, 

486;  il  est  battu  et  tué,  487. 
Abruz7.es    {^prus),  province  napolitaine;  elle 

compte  sept  cvèchés,  I,  500. 
Abscon  {Ascon),  abbaye  près  do  Douai,  VI,  40,  41. 
Abyla  {/llbinc),  ville  d'Afrique,  I,  504. 
Abyssinie  {Abinic)-,  son  roi  Saisnos,  I,  224. 
Acarias  (Acayias],  [>rophète;  il  annonce  le  partage 

du  royaume  de  Salomon,  I,  59,  40. 

caris,  A  cars,  voy.  J chars. 
Acayias,  voy.  Acarias. 

Accida,  Soudan  de  Babylone  ;  il  dévaste  Jérusa- 
lem, IV,  202. 
Acconcnse,  voy.  Acre. 
A  ccopa ,  \oy.  Ptoléniée  V. 
A  ccl,  voy.  Ahvas. 

Achab  (Abach),  fils  d'Amri,  roi  d'Israël;  sa  fille 
épouse  Jorani ,  î,45;  attaqué  par  Benhadad; 
il  fait  emprisonner  Micliée  qui  i)rophétise  sa 
mort,  44. 

Achabaidos,  premières  annales  du  monde;  écrites 
par  Selh,  I,  521. 

Achaïe  {A  chaire,  Achaya,  Aqitaïc),  région  du  Pé- 
loponèse,  I,  502;  soumise  aux  Romains,  159; 
le  prince  (Villehai'douin?)  se  joint  à  Louis  IX 
pour  allei'  en  Tcrrc-Saintc,  V,  282. 

Achur,  de  la  tiibu  d'Israël,  I,  507. 

Acliars,  Acars,  Acaris,  roi  de  Fagolesme;  il  de- 
mande à  Ogicr  de  convertir  son  peuple,  III, 
562  ;  SCS  prouesscsà  Rama, 569,  570;  ilcombat 
avec  Ogier,  571  ;  Ogier  veut  le  convertir,  572  ; 
il  accueille  Ogier,  575;  il  va  à  Acre,  574;  il 
vient  en  France  avec  Ogier,  575;  Charlemagnc 
lui  donne  le  comté  d'Artois;  il  se  fait  ermite  à 
Haspre,  576. 

Achalay,  voy.  Chine. 

Jchaus,  lisez  Allons?  I,  296. 

Achaya,  voy.  Achaïe. 

Achaz  ou  Aclias,  fils  de  Joachim,  roi  de  Judée; 

idolâtre;  il  ferme  le  temple  de  Salomon,  I,  55; 

sa  mort,  55. 
Achaz,  fils  de  Benhadad,  roi  de  Syrie,  I.  45. 
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Achcldcmacli ,  voy.  IlaccMama. 

Ai'IiillL'  (Acilles j  Ancilles);  il  tue  Penlhésiléc,  F, 

"■IG;  le  nain  Evallîc  clianlc  sa  geste,  IV,  '21. 
Achitnn,  voy.  AnatlioUm. 
Achoir,  voy.  Auxerre. 

Achon,  roi  païen  de  Jérusalem  ;  il  envoie  des 
pigeons  voyageurs  au  gouverneur  de  Ccsarce, 
IV,  295. 

Achuit ,  voy.  Ilerman. 

Aàlles,  voy.  Acliille. 

Acliuh ,  ville  d'Eeosse;  l'ondée  par  Ebrocl,  II,  190. 
Acochc ,  voy.  Acosse. 

Aconides,  païen;  il  tue  Gui  de  Bourgogne;  tué 

par  Buevon,  III,  406. 
Acosse  (Acochc),  lignage  liégeois,  IV,  426. 
Acquitiinie,  voy.  Aquitaine. 
y/cquilaniis,  voy.  Aquitains. 

Acre  {Jicrc,  Atre,Aire,  Acconcnse,  Jiiclion)',  Gor- 
dien y  trouve  les  Indiens  et  les  Perses,  II,  Ib  ; 
guerre  du  Soudan  avec  le  roi  Gerbert,  III,  338; 
assiégée  par  Ogier,  339;  elle  est  prise,  340; 
assiégée  par  le  roi  Ysoré,  341;  prise  par 
Garalius,  546;  Naime,  Basin  et  Thierry  d'Ar- 
ilenne  y  arrivent,  333;  Ogier  y  fait  pendre  les 
Templiers;  assiégée  par  les  rois  Ysoré  et  Sa- 
doine,  5i)6;  item  par  les  frères  du  roi  Breliier, 
360;  les  Sarrasins  battus  sous  ses  murs,  362, 
365;  Ogier  donne  le  royaume  à  Beuve  d'Au- 
triche, 574;  assiégée  par  le  soudan  Goiias,  IV, 
40,4i;  Ogier  y  arrive,  43;  (III,  416)  ;  les  Tem- 
pliers y  sont  massacrés,  4S;  Buevon  y  vient  à 
la  recherche  de  son  père,  60;  Aigleline  y  est 
baptisée,  64;  Buevon  y  revient,  65;  Buevon  y 
meurt,  66;  la  reine  Sibylle  y  prend  Gui  de 
Lusignan  pour  mari,  477;  Saladin  vient  y  dé- 
fier Gui,  478;  conquise  par  Saladin,  480;  assié- 
gée par  les  chrétiens,  491,  504;  elle  est  prise, 
•')05;  Philippe,  comte  de  Flandre,  y  est  enterre, 
497,  507;  Henri  de  Champagne,  roi  de  Chypre, 
y  meurt,  509;  Jean  sans-Terrc  y  arrive;  sa 
femme  y  est  enterrée  552  ;  le  Soudan  lue  à 
.lérusalem,  596;  une  tempête  y  jette  les  chré- 
tiens, V,  01  ;  arrivée  des  chrétiens,  08,  69,  105: 


Jean  de  Brieniie  s'y  rend,  180;  Saladin  reçu 
h  riiopital  S'-Jean,  181;  Saladin  fait  un  legs 
à  l'hôpital,  182;  les  chrétiens  s'y  réfugient, 
289;  les  princes  ehrcliens  s'y  tr'ouvent,  406; 
le  roi  de  Chypre  s'y  fait  couronner  roi  de 
Jérusalem,  446;  la  ville  conclut  une  trêve  avec 
le  sultan  d'Egypte,  467;  troupes  envoyées  par 
le  pape,  474;  colère  du  sultan  contre  les  habi- 
tants, 475;  prise  par  les  Sarrasins,  479;  dé- 
Irnitc,  480.  Voy.  Antiochus,  Arnaud,  DtMive 
d'Autriche,  Butor,  Ciariow,  Foulque,  Gérard, 
Jacques,  Thomas. 

Actium  [y^ntytins,  Jncyon),  mention  de  la  ba- 
taille, I,  529,  350. 

JdacolOj  roi  de  Carsodo;  tué  par  les  Itomaiiis, 
I,  172. 

Adala,  voy.  Adèle. 

Adalard  ou  Adalhard  [Adolardc,  ^dalars,  Ado- 
larl,  Jdclart),  père  des  SS"»  Herlindc  et  Re- 
lindc,  IV,  8b;  il  fonde  un  monastère  à  Mae- 
seyck,  II,  430. 

Adalard,  abbé  de  S'-Trond;  il  néglige  le  service 
de  Dieu  pour  amasser  des  richesses,  IV,  270; 
(III,  502). 

Adalard,  abbé  de  Stavelot,  comte  de  La  Uoche, 
IV,  109. 

Adalard,  duc  d'Esclavonie;  il  aide  Fruscar  contre 
Charlemagne,  II,  516;  Garin  de  Monglane  le 
fait  prisonnier,  517. 

Adalbéron,  voy.  Albéron. 

Adalbert,  chanoine  de  Tournai;  il  fonde  l'abbaye 

de  Bolduc,  IV,  246. 
Adalbert,  voy.  Albert. 

Jdaldrans,  Aldrans,  Odaldins,  diacre;  envoyé 
par  S'  Pierre  à  Soissons  et  à  Orléans,  I,  451. 

Adalhard,  voy.  Adalard. 

Adallrude,  voy.  Aldetrude. 

Adam  (Adans);  créé  dans  le  jardin  de  Damas; 
forme  de  sept  substances,  I,  508,  309;  compo- 
sition de  son  nom;  placé  dans  le  Paradis  ter- 
restre, 309;  chassé  du  Paradis,  310;  il  reste 
plongé  pendant  di.x-huit  jours  dans  le  Jour- 
dain, 311;  sa  désolation  de  la  seconde  chute 
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d'Eve,  5lî2-ûlo;  il  conduit  Eve  et  Caïii  en 
Orient  et  lîtboiirc  la  Icrjc,  ùii;  ses  soixante- 
quatre  enfiiiils,  5I!5;  mené  par  l'archange 
Micliel  dans  le  [)ur:idis  de  justice;  il  prophétise 
l'avenir  à  Sctli;  sa  mort  à  l'âge  de  030  ans, 
016-317;  le  ciel  s'obscurcit;  Selh  place  trois 
bâtons  dans  sa  bouche,  320;  crée  le  25  mars, 
350;  ses  paroles  en  voyant  Jésus  dans  les 
limbes,  416,  421;  fosse  où  il  pleure  la  mort 
il'Abcl,  III,  la. 

Adam  Beiins,  hutois;  ses  prouesses,  V,  b68. 

Adam  le  Chat,  chevalier  français,  VI,  497. 

Adam  de  Julanris,  bienfaiteur  de  l'église  de 
Tongres;  ressuscité,  II,  123. 

Adam  de  Ncuvice,  maire  de  Liège,  V,  512,  (655). 

Adam,  chapelain  d'Ogier,  lil,  255. 

j4daiitaire,  abbé  de  Cluny,  IV,  155. 

yidamic,  ville  d'Espagne;  occupée  par  les  Sarra- 
sins, m,  406. 

Jdaiis,  voy.  Adam. 

Adda  (Adna),  rivière;  ses  ponts  détruits  par  les 

Lombards,  IV,  442. 
^(/rfi,  chef  de  la  loi  ;  il  voit  Jésus  ressuscité,  1,424. 
Ade,  nièce  de  Gérard  de  Viane,  III,  158;  elle 

pleure  Roland  et  Olivier,  165. 
Ade,  nièce  de  Gauelon,  femme  de  Pynabel,  III, 

165. 

^delaiu,  voy.  Adèle. 

yldiiarl,  voy.  Adalard. 

yiddberl,  voy.  Adalbert,  Albert. 

Adelbold  {Jdellioede) ,  évéque  d'Utreclit,  disciple 
de  iNotger,  IV,  180. 

jidulbrich  (Elhcibert?),  roi  danois  d'Angleterre; 
chassé  par  Guillaume  de  Normandie,  II,  201. 

jidelbrich,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  tué,  II,  199. 

Adèle  [Adela,  Jdala,  Adila,  Jdeluhi,  Adelis), 
dame  d'Arloii,  IV,  250. 

Adèle,  fille  de  Gerlon  ;  elle  épouse  Éliennc,  roi 
d'Ecosse;  ses  fils,  IV,  8t). 

Adèle,  reine  de  France,  IV,  89;  mère  du  roi  Phi- 
lippe; sa  mort,  591. 

Adèle  de  Champagne,  voy.  Alix. 

Jdcl/i,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  tué,  II,  199. 


jddelis:,  voy.  Adèle. 
Adellon,  voy.  Athelstan. 
Jdeltriide,  voy.  Aldetrude. 
Advnne,  voy.  Andenne. 

Adcvoorl  [Aldcoorl),  pont  formant  la  limite  du 

comté  de  Brugeron,  IV,  189. 
Adila,  voy.  Alix. 

Adilon,  fille  du  duc  de  Souabe;  convertie,  II,  137, 
Adna,  voy.  Adda. 

Adola,  fille  du  duc  d'Anjou,  femme  de  Gerlon, 
IV,  88. 

Adolarde,  Adolart,  voy.  Adalard. 

Adolaus,  Andolaas,  fils  de  Brohodes,  roi  de 

Hongrie,  II,  5;  il  meurt,  22. 
Adolphe  [Adulphe,  Aoust)  d'Artois  ,  chanoine  de 

Liège,  évéque  de  Besançon,  VI,  72. 
Adolphe  IV,  comte  de  Bcrg;  ses  prouesses  contre 

les  Sarrasins,  IV,  505;  il  est  tué,  506. 
Adolphe  VII,  comte  de  Bcrg;  il  vend  le  Limbourg 

au  due  de  Brabant,  V,  465;  il  réclame  son 

argent,  473. 

Adolphe  Vin,  comte  de  Bcrg;  allié  d'Adolphe  de 
La  Marck,  VI,  456,  440;  arbitre,  448,  452, 601, 
(605);  oblige  de  mettre  en  liberté  les  ambassa- 
deurs liégeois,  449;  il  assiste  au  plaid  de  Vot- 
tem,  482  ;  il  accompagne  Adolphe  de  La  Marck 
à  Liège,  493.  ((>00);  il  combat  les  Brabançons, 
496;  il  se  rend  à  Compiègne,  497;  allie 
d'Edouard  III,  618. 

Adolphe,  duc  de  Bourgogne,  V,  525. 

Adolphe,  gouverneur  d'Ecosse;  battu  par  Sep- 
time-Sévère,  I,  583. 

Adolphe  de  La  Marck,  prévôt  de  Worms,  VI, 
185;  il  devient  évéque  de  Liège,  186,  188, 
(663);  sa  joyeuse  entrée;  il  fortifie  Moha,  189; 
il  consent  à  la  nomination  d'arbitres  entre  les 
Awans  et  les  Waroux,  102;  sa  paix  avec  les 
Waroux;  il  combat  les  IJutois,  200;  il  jette 
l'interdit  sur  Huy,  202;  partisan  de  Louis  de 
Bavière,  205;  il  reçoit  ses  droits  régaliens, 
204;  il  accorde  la  paix  aux  Hutois,  205;  les 
Liégeois  le  haïssent;  il  choisit  un  mambour, 
206;  il  applique  impartialement  la  loi  Charic- 
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niagnc,  207;  il  prive  son  mambour  de  son 
office,  '20S;  révolte  des  d'Awans,  223;  il  ac- 
corde une  trêve  aux  Lié  geois,  225);  son  alliance 
avec  le  duc  de  Brabant,  220  ;  il  public  la  paix 
de  Fexhe,  227;  partisan  du  roi  de  France  pour 
l'Empire,  2ôî);  sa  guerre  contre  Jean  de  Bo- 
hème, 249,  230;  il  envoie  du  secours  aux 
Dinanlais,  252;  il  assiège  Bouvigncs,  256,263, 
(604,  000);  il  ravage  les  terres  <lc  Jean  de 
Bohême,  204;  défié  par  Jean  de  Bohême,  268; 
il  fait  entourer  Ciney  de  murs,  268;  ses  dettes, 
272;  il  se  relire  à  Moha,  273,  (072);  il  ménage 
la  paix  entre  les  Liégeois  et  les  Hutois,  274, 
(672);  il  établit  sa  cour  à  Huy,  275;  la  lettre 
des  Vingt,  277;  il  rel'use  de  sceller  cette  lettre, 
285;  le  pape  lui  donne  gain  de  cause  contre  les 
Liégeois,  280;  il  est  à  Huy,  288;  il  défie  les 
Liégeois,  289;  battu  à  Momallc,  290;  il  fait  la 
paix  avec  les  Liégeois,  291  ;  il  bat  monnaie  à 
Iluy,  293,  (073);  il  se  rend  aux  prières  de 
l'abbé  de  S'-Nicaisc,  294;  les  Fossois  lui  refu- 
sent l'entrée  de  leur  ville,  290;  il  jure  de  se 
venger  des  Fossois,  297  ;  il  appelle  le  clergé 
de  Liège  à  Huy,  298;  il  assiège  Toiigres,  512; 
il  défie  le  comte  de  Naniur,  553;  il  refuse  de 
combattre  le  roi  de  France,  301;  il  porte  se- 
cours à  Philippe  de  Valois,  370;  il  i-cçoit  le 
relief  du  comté  de  Hainauf,  575;  il  combat  les 
F'Iamands  en  France,  579;  arbitre,  581;  il 
bat  les  Fossois,  394,  595;  il  va  à  Huy,  398; 
il  s'adresse  au  roi  de  France,  599;  texte  de  sa 
lettre,  400;  il  mande  à  ses  officiers  de  pour- 
suivre les  Liégeois,  418  ;  il  combat  les  Liégeois, 
425,  427;  ses  prouesses,  429;  il  est  blessé, 
450;  sa  pitié  pour  les  Liégeois,  451  ;  il  se  rend 
en  Westphalic,  454;  mandé  à  Paris  par  le  roi 
de  France,  455;  il  engage  Malincs,  456;  il 
attaque  les  Liégeois  à  Hocsselt,  458;  il  assiège 
Tongrcs,  459,  (670);  il  consent  à  négocier  la 
paix,  410;  il  refuse  de  rentrer  à  Liège,  452, 
455:  il  s'empare  des  châteaux  des  d'Awans, 
450,  505;  il  convoque  les  États  à  Flône,  458; 
il  scelle  la  paix  de  Flône,  475;  il  convoque  ses 


alliés  à  Vottem,  482,  (077);  il  fait  juger  Andri- 
cas,  483;  il  refuse  de  venir  à  Liège,  484;  il 
mande  les  Etats  de  Huy,  485;  il  excommunie 
le  chapitre  de  Maestricht,  480;  il  va  à  Paris, 
487,  (078);  ses  plaintes  contre  le  duc  Jean  III, 
488;  il  assigne  Fexhe  comme  lieu  du  rendez- 
vous,  490;  il  loge  à  S'-Trond,  491,  492;  il 
vient  à  Liège,  493;  il  brûle  Hannut,  494;  il  va 
à  Compiègne,  497,  (082);  sa  juridiction  en 
Brabantmaintenue,  500;  il  rentre  à  Liège,  501; 
il  ajourne  Henri  de  Pétcrsiiem,  504;  il  fait 
juger  Henri  à  Moha,  505;  son  accord  avec  le 
duc  de  Brabant,  508,  512;  il  vend  Malines, 
519,  520,  (005,  084);  il  reçoit  le  relief  de 
Malincs,  521  ;  il  ravage  le  Brabant,  523,  525; 
trahi  par  la  cité  et  les  bonnes  villes,  528;  il 
va  à  Wyck,  529;  on  lui  refuse  le  passage  à 
Maestricht, 530;  il  pardonne  aux  Macsirichtois, 
532;  il  ne  peut  s'entendre  avec  Jean  IH,  535; 
sentence  entre  lui  et  le  duc,  534;  Jean  IH  doit 
lui  payer  une  amende,  542;  il  cède  à  une  de- 
mande du  clergé,  5'i3;  il  viole  les  privilèges  de 
son  chapitre,  544;  il  impose  la  paix  aux 
lignages,  545;  il  promet  d'observer  cette  paix, 
555,  501;  sa  tombe  à  S'-Lanibert,  581;  il 
refuse  de  saisir  le  comté  de  Looz,  582,  (080); 
il  met  un  lieutenant  dans  le  comté  de  Looz, 
584;  le  pape  lui  ordonne  de  s'emparer  du 
comté,  585;  il  prend  possession  du  comté,  586; 
le  pape  lui  ordonne  de  chasser  Tbierri  de 
Ileinsberg,  587;  il  favorise  Thierri,  588;  il 
impose  une  quarantaine  en  Brabant,  588;  il 
s'empare  du  comté  de  Looz,  589;  il  refuse  de 
renoncer  à  sa  juridiction  sur  le  Brabani,  591  ; 
il  s'engage  à  aller  à  l'Ecluse,  593;  mandé  à 
Cologne  par  l'empereur,  597;  son  énergie, 
598;  il  invective  le  comte  de  Hainaut,  599;  il 
pardonne  au  comte,  601;  il  fait  adjuger  le 
comté  de  Looz  à  Thierri  de  Ileinsberg,  602  ; 
il  quitte  le  pays,  605;  son  attitude  dans  l'af- 
faire du  comté  de  Looz,  005  ;  il  envoie  du 
secours  à  Jean  de  Bohême,  008  ;  sa  conduite 
déloyale  envers  IcsDinantais,  009,  610;  mandé 
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])ar  Edouard  III  à  Maliiics,  (Hi;  il  aide  Jean 
de  Dohciiic,  613;  il  foijiige  des  bourgeois  de 
Dinaiit,  6I4;  il  refuse  d'écouler  son  cliapitre  et 
ses  villes,  0  i  îi  ;  il  se  laisse  acheter  par  les  Dinan- 
tais,  G 16;  Pliili])pc  de  Valois  l'ajjpellc  à  son 
secours,  617;  il  an)ciie  du  renfort,  à  Piiilippe, 
618,  621;  il  reçoit  riionunage  du  comte  de 
Ilainaul,  622;  il  repousse  les  exigences  du 
comte  de  Hainaut,  623;  allie  de  Philippe  de 
Valois  ;  ses  difficultés  avec  son  chapitre,  625; 
il  jette  rintci'dit  sur  la  cité,  652;  il  fait  for- 
juger  les  Ilutois,  (688);  il  demande  l'oust 
contre  le  duc  de  Brabant,  (689)  ;  il  accorde  une 
trêve  au  duc,  (60O);  il  publie  la  lettre  de 
S'-Jacques  à  Liège,  (691);  les  Liégeois  lui 
demandent  la  punition  dcsHutois,  (692);  obligé 
de  sceller  la  lettre  des  Vingt-deux,  (695);  il 
meurt,  (694  ;  ses  obsèques,  (695). 

Adolphe  II,  comte  de  La  Marck,  \l,  227;  mandé 
par  révêque  de  Liège,  son  fière,  456,  440; 
arbitre,  448,  452,  601,  (693);  il  assiste  au 
plaid  de  Vottem,  482;  il  accompagne  son  frère 
à  Liège,  495;  il  combat  les  Brabançons,  496; 
il  va  à  Compiègnc,  497;  allié  d'Edouard  III, 
618;  allié  de  l'cvèque  de  Liège,  (690). 

Adolphe,  fils  du  comte  de  La  Marek;  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Adolphe,  fils  de  Henri  de  Limbourg,  V,  234, 

Adolphe  de  Nassau,  duc  de  Saxe;  élu  roi  d'Alle- 
magne, V,  481,  495;  tué  dans  la  guerre  contre 
Albert  d'Autriche,  562. 

Adolphe,  parent  de  Henri  de  Ronchiel,  111,  255. 

Adolphe,  fils  d'Arnould  de  Souabe;  doyen  de 
S'-Lambert,  à  Liège,  IV,  197,  251. 

Adolphe  de  Valkcnburg;  tué,  VI  (700,  702). 

Adolphe,  fils  du  comte  de  Viane;  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Adolphe  de  Waldeck,  cvêqne  de  Liège,  V,  574, 
(692);  sa  joyeuse  entrée,  575;  il  réside  à  Moha; 
les  Ilutois  lui  font  des  avances,  580;  il  prive  les 
Hutois  de  leurs  privilèges,  581,582,(693,694); 
il  confirme  le  nouveau  mode  d'élection  des 
maîtres  de  la  cité,  VI,  10;  il  va  à  Fosses;  sa 


colèi'C,  M  ;  il  prive  ks  Tos^ois  de  leurs  privi- 
lèges ;  il  meurt,  12,  (641);  dette  que  lui  devaient 
les  Hutois,  44,  202;  sa  pierre  tombale  à  S'-Lam- 
bert, 581. 

Adolphe  de  VVisscm;  tué  à  Hocssclt,  VI,  437. 
Adolphe,  lisez  Arnould,  II,  450. 
Adomirc,  voy.  Androniirc. 

Adon  (de  Trêves?),  auteur;  utilisé  par  Jean 
d'Outremcuse,  I,  3. 

Adonis,  roi  de  Lombardie,  IV,  83. 

Adoule  Porette,  de  Dommarlin,  femme  de  Han- 
neceau  de  Waroux,  V,  541,  542. 

Adrian  ou  Albnin,  messager  de  Poncc-Pilate;  il 
porte  à  Tibère  le  récit  de  la  résurrection  de 
Jésus,  I,  428;  jeté  en  Galice;  Vespasien  veut 
le  faire  mourir,  429;  renvoyé  dans  son  pays, 
430. 

Adrian,  Adriain,  voy.  Adrien. 

Adriatique  («icr  Andrianc,  Adriana,  Madrane), 
mer;  origine  de  son  nom,  I,  299,  300;  traver- 
sée par  Baudouin  de  Flandre,  IV,  594. 

Adrien  P''  (Adrian  j  Andrian ,  Andrivrs),  pape,  II, 
518;  il  écrit  un  livre  pour  convertir  Constan- 
tin; il  demande  l'appui  de  Charlemagnc  contre 
Didier,  520;  il  envoie  des  reliques  à  Charlc- 
magne;  il  convoque  deux  conciles,  525;  il 
donne  l'archevêché  de  Cologne  à  Léon,  527; 
il  réunit  un  concile  à  Home,  529;  il  favorise 
l'avènement  de  Charlemagne  à  l'Empire,  830, 
531. 

Adrien  II,  pape,  IV,  82;  tué  par  les  Normans, 
85;  III,  4. 

Adrien  111,  pape,  IV,  95;  sa  mort,  95. 

Adrien  IV,  pape,  IV,  405;  il  confirme  les  posses- 
sions de  l'Église  de  Liège,  406,  437;  il  sacre 
l'empereur  Frédéric  I""  à  Rome,  407;  il  mé- 
contente rempcrcur,  440;  Frédéric  lui  dénie 
le  droit  de  le  sacrer;  il  cède,  441,  (693);  sa 
résidence  dans  la  vieille  cité,  444;  sa  bulle 
confirmant  les  privilèges  accordés  par  Charle- 
magne à  la  ville  d'Âix,  244- 

Adrien  V,  pape;  il  meurt  à  Vilerbe,  V,  408. 

Adrien  .'Elius  {Adriain  f/clius),  empereur  romain; 
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sa  science;  il  rcbfitit  Alexandrie,  1,  S25  ;  il 
fait  mourir  le  pape  Alexandre,  521;  il  envahit 
la  Gaule,  î)52;  vaincu  par  les  Gaulois;  il  élève 
une  colonne  à  Rome;  il  protège  les  chrétiens, 
Î453  ;  il  veut  faire  parler  Secundus,  559;  il 
interroge  Secundus  sur  la  nature  du  monde, 
541;  il  va  en  Judée;  il  détruit  Jérusalem,  543  ; 
sa  mort,  544;  temple,  palais  et  colonne  qui 
portent  son  nom,  à  Rome,  GO,  02;  II,  14. 

Adrocl,  roi  de  Bretagne,  IF,  d96;  il  adopte  Aure- 
lius  Ambrosius  et  Uler.  197. 

Adromar,  Adromas,  voy.  Andromart. 

Adulis  (Adulum),  ville  d'Élhiopie,  I,  297. 

Adulphe,  voy.  Adolphe. 

Adulpliin,  roi  d'Espagne;  allié  de  Marsil,  III,  136. 
Aclis,  voy.  Alix. 

Aerschot  (Arsc/iot);  le  comte,  chef  d'une  armée  de 

croisés,  IV,  598. 
Aes  (Laïus?),  premier  roi  de  Grèce,  I,  502. 
Aetius  (Etre,  Eciel),  patricc  de  Rome;  il  défait  les 

Huns,  II,  102;  tué  par  Maximien,  103,  111. 
Afaia,  ville  d'Afrique,  I,  298. 
Affexeslrc,  voy.  Essex. 

yifp ,  chroniqueur-poète,  utilisé  par  Jean  d'Outre- 
meuse,  I,  3. 

Afflide,  fille  bâtarde  de  Charleinagne,  II,  530. 

Afllighem  {Affligions,  Afflir/inc),  abbaye;  ses  prieu- 
rés dans  le  pays  de  Liège,  IV,  526;  l'abbé  voit 
l'àmc  de  S'  Anselme  de  Cantorbéry,  328;  Henri 
de  Louvain  y  mène  Hugues  de  Pierrepont,  V, 
176;  brûlée,  VI,  524. 

Afforaias,  voy.  Bourgeois. 

Jffricanus,  poète  et  historien,  II,  19. 

y4freis,  voy.  Anfroi. 

Africains;  battus  par  les  Romains,  I,  127;  ils 
ravagent  l'Egypte,  155-156;  ils  se  révoltent 
contre  Rome;  battus  par  Scptime-Sévère,  583; 
ils  battent  les  Sarrazins  en  Chaldée,  II,  425. 

Afrique  (Jffrique,  Auffrique);  peuplée  par  les 
descendants  de  Cham,  1,6;  occupée  par  Nem- 
rod,  7;  gouvernée  parTharc,  etc.,  10;  conquise 
par  Treberis,  11,  13;  son  roi  Gaffre,  57;  en 
partie  conquise  par  .Atilius  Rcgulus,  119;  tri- 


butaire de  Rome,  127,  212;  attaquée  par  Sal- 
mon,  155;  elle  comprend  plusieurs  royaumes  ; 
tributaire  de  Cartliage,  172;liabilcc  par  des 
hommes  monstres,  28 1  ;  conquise  par  Alexandre, 
281  etsuiv. ;  description  géographique,  286  et 
suiv.,  294  et  suiv.;  son  historien  Castorius; 
distinction  entre  le  royaume  et  l'ile  d'Afrique, 
298;  ravagée  par  Clodas,  H ,  9;  envahie  par 
les  Huns,  19;  ravagée  par  les  Vandales,  131, 
158,  174;  pluie  de  sang,  179;  Artus  y  bat  les 
Vandales  cl  restaure  les  églises,  214;  Paris  y 
bat  les  Vandales,  225;  les  églises  y  sont  rebâ- 
ties, 226;  les  chrétiens  y  sont  persécutés,  338; 
les  païens  d'Afrique  envahissent  l'Italie;  un 
volcan  s'ouvre,  IV,  126.  Voy.  Jgcicit,  Jna~ 
fragius ,  Jpodineii',  ÀquHanl ,  Calcoemts ,  Ca- 
qucdent ,  Carlago,  Cavcnrigon ,  Danrmonl., 
Disrameit,  Gaffre,  Gog  ctMagog,  Gourmont , 
Ihraclius,  Marisse,  Salgodas,  Tharc. 

Jgadcs,  voy.  Assar-Haddon. 

Jgait,  roi  d'Angleterre,  fils  de  Carneis,  III,  269; 
il  harangue  le  peuple  de  Paris,  275. 

j^gnlidas,  roi  d'Autriche;  tué  par  les  Romains, 
II,  56, 

Jyanensc,  voy.  Agen. 

Aganon,  fils  du  duc  de  Souabc;  converti,  II,  157. 

Agapet  (/y(7f(/)?7î<s,  Agapis,  Jgapite,  ^gajnthe)  I, 
pape.  II,  231;  il  consacre  l'église  S"^-Sophie  à 
Constanlinople,  235. 

Agapct  II,  pape,  IV,  152;  sa  mort,  155. 

Agapet,  cardinal;  il  chasse  Grégoire  V  de  Rome 
et  devient  pape,  IV,  204. 

Agapet,  prévôt  de  France  ou  maire  du  palais 
d'Austrasie,  II,  248;  il  bat  les  Frisons  et  les 
Hongrois,  249;  item  les  Espagnols,  251;  il 
rend  justice  à  S'  Monulphe  dans  la  salle  des 
plaids  de  Chèvremont,  255;  il  ravage  l'Italie, 
259;  il  envahit  le  pays  des  Golhs,  265;  il  garde 
la  France,  264;  il  bat  les  Lombards,  265. 

Agapet  de  Colonna  ;  ses  biens  confisqués,  V,  524. 

Agapet,  fils  de  Placidus,  I,  516;  emporté  par  un 
lion,  517;  délivré,  518;  il  aide  son  père  à 
battre  les  Juifs,  520;  reconnu  par  sa  famille,  521 . 
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Aga|ict,  iiiar!}  risc  par  Decius,  II,  26,  27. 

Jfjapiles,  peuple  fabuleux  d'Afrique,  I,  285. 

Agnr,  femme  d'Abraham;  mère  d'Isniaël;  ses  des- 
cendants appelés  Agariicns,  I,  141;  Mahomet 
est  issu  de  sa  race,  11,  207. 

Jgarachc,  roi  d'AuU  ithe  ;  il  assiège  Worms  et 
ravage  la  Hongrie,  II,  ^500. 

Jgaradinc ,  fille  d'F.broel,  II,  190. 

Jgariims,  païens,  descendants  d'Agar;  ils  adorent 
Bacchus,  !,  159,  1  iO,  141. 

Jgnrhts,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Agart,  fils  de  Carncis,  roi  d'Angleterre,  II,  521  ; 
il  éi»ouse  Marie,  fille  du  roi  d'Ecosse,  III,  25;  il 
combat  Brchicr,  286;  il  engage  Charlemagne  à 
livrer  Chariot  à  Ogier,  290;  sa  fille  Alix  fian- 
cée d'Ogicr,  50Ô;  il  est  malade  à  Laon;  on  lui 
amène  sa  fille,  301;  il  assiste  au  mariage  de  sa 
fille  avec  Ogier,  510,  31 1  ;  Ogier  lui  donne  un 
cheval,  526;  il  combat  les  Sarj'asins  d'Espagne, 
598;  il  est  tué,  IV,  4. 

Jgatenus,  voy.  Jgdc 

Agathe  (Jghis,  Jghisc),  mère  de  Jean  d'Aps,  V, 
20S. 

Agathe,  fille  du  comte  de  Rcthel,  première  femme 
de  Baudouin,  comte  de  Hainaut,  IV,  549. 

Agathe  de  Pierrcpont,  femme  de  Godefroid  de 
Florenncs,  IV,  550. 

Agathon  (0^o//ion),  pape,  II,  552;  il  accueille 
Constantin  à  Rome  et  le  conduit  à  S'-Pierre, 
353;  ses  miracles,  554. 

Agazd,  fils  d'Elinus,  maire  du  palais  d'Austrasie, 
II,  108;  il  fortifie  la  France  contre  les  entre- 
prises de  Paris,  183;  il  ravage  la  Saxe;  tué  par 
Paris,  205. 

Jgnzo,  roi  de  Chypre;  il  bat  les  Huns,  II,  21. 

Agde  (Jgaleuus),  voy.  Thédisc. 

Agen  (Agcnenso,  jiganense,  Angenes),  diocèse,  V, 

110;  les  hérétiques  en  sont  expulsés,  111; 

terres  cédées  à  l'Angleterre,  356. 
Agciis,  diacre;  il  voit  Jésus  ressuscité,  I,  424. 
Jgciis,  voy.  Vnhjcnsi. 
Jgpicit,  roi  fabuleux  d'Afrique,  I,  282. 
Jggoiis,  prophète,  I,  94. 


JggrappiiiP,  ^grjrippinc,  voy.  Agrippiiie. 

y^ggrippc,  voy.  Agrippa. 

Jghis,  Jg/tise,  voy.  Agathe. 

Jgildoras,  roi  d'Espagne;  il  bat  Trajan,  I,  503; 
il  était  fils  du  roi  Bosados,  612. 

Agil/o,  Agyifo,  roi  d'Athènes;  il  aide  les  Romains 
contre  les  Sicambres;  Poleno  lui  ravit  son 
trône,  I,  146-167;  il  est  rappelé,  119;  il  de- 
mande le  secours  de  Rome  contre  Synastor, 
150;  battu  et  tué,  151. 

Jgilfo,  frère  de  Synastor,  I,  155. 

Jgiifo,  roi  de  Munyda,  I,  173. 

Jgilfo,  conûc  d'Arche;  converti,  il  prend  le  nom 
de  Materne,  I,  526. 

-tégilfo,  roi  d'Espagne;  tué  par  les  Romains,  II,  55. 

Agilfrid  {Jgilfris)  de  Bourgogne;  Charlemagne 
lui  donne  l'évcché  de  Liège,  H,  518,  (659);  il 
fait  copier  la  vie  de  S'  Lambert,  519,  (660); 
il  appelle  Aper  à  son  secours  contre  Guil- 
laume de  Gucldrc  ;  il  va  à  Paris  se  plaindre  à 
Charlemagne;  sa  mort,  III,  6;  (II,  663). 

Jgilfrid,  fils  du  roi  Agilfo  d'Athènes;  tué  par  les 
Grecs,  I,  151. 

Agilfus,  comte  d'.4uvergne;  il  assiste  Francon  de 
Gaule  contre  Anténor,  roi  de  Hongrie,  I,  575. 

Agimont  {Jgytnont),  château;  assiégé  et  brûlé  par 
Thibaut  de  Bar,  VI,  124;  lignage  liégeois  de 
ce  nom,  IV,  413.  Voy.  Jacques,  Jean,  Louis. 

Jgius  d'Alonpartit;  il  reçoit  la  reine  Sibylle,  III, 
172,  175. 

Jgirojle  (Agilulphc?),  philosophe,  I,  48. 

Aglctinc,  voy.  Aigicline. 

Agneau  (Agncrd,  Angneal),  voy.  S'  Jean. 

Agnès  (Jugnes),  fille  d'Eustache  de  Herstal,  V,  20. 

Agnès,  sœur  de  Louis  le  Gros,  femme  du  roi  de 
Navarre,  IV,  544. 

Agnès,  fille  de  Louis  le  Pieux,  IV,  402. 

Agnès,  fille  d'Ebroel,  H,  190. 

Agnès,  amante  d'Ogicr  le  Danois,  III,  29. 

Agolant,  égalant,  Jgolain,  AgoUaut,  Agoulaus, 
roi  de  Carlhage;  il  jure  de  tuer  son  frère  Bran- 
dis et  de  ravager  la  France,  III,  77;  il  est 
défait,  79  ;  il  oblige  le  pape  à  quitter  Rome,  80; 
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il  mcui-lcn  AsprcmonI,  8 1 ,  ôCi;  Syiiagon,son 
lils,  jure  flo  le  venger,  82. 

égalant,  roi  de  Dorion;  il  vient  à  Morindc  et 
demande  la  tnniii  de  Gandise,  III,  oCO,  30i; 
vaincu  et  tué  par  Raj-mond,  roi  de  Navarre, 3*îf). 

Jgoloiit,  roi  d'Espagne;  il  s'empare  des  conf]uèlcs 
de  Charlemagne,  III,  109,  il  lutte  eontre 
Charles,  IH;  réconforte  par  Corbairant  de 
Salenist,  112;  il  refuse  de  tenir  ses  conveii- 
lions,  113,  H4;il  ne  trouve  personne  pour 
combattre  Ogier,  115;  blessé  par  Ogicr,  II!); 
il  conquiert  Anjou;  ses  négociations  avec 
Charles,  1 22  ;  il  est  frappé  de  vertige,  123,  1 24  ; 
il  se  retire  à  Piiagoire,  128;  il  demande  la 
bataille  à  Charles,  153;  Ogier  le  lue,  134;  il 
était  fils  d'Amoradin,  522. 

JyolanI,  voy.  Dragolant. 

Agnn,  voy.  Dagon. 

Jgniha,  ville  de  Saxe;  assiégée  par  Charlemagne, 

II,  516,  517. 
Jgrahain,  il  s'oppose  au  jugement  de  Ganelon 

par  Ogicr,  III,  159. 
JgracintiT,  roi  des  Golhs;  tué  par  Wambolus, 

II,  246. 

Jgramnirrs,  Jgramart,  Jgramarss,  roi  de  La 
Mecque,  III,  81,  82;  il  apprend  que  Charle- 
magne est  |)risonnier,  85;  il  vient  en  France 
pour  se  venger  de  la  défaite  de  son  frère  Syna- 
gon,  88  ;  Escorpion  le  défie  au  nom  de  Charles, 
00;  il  accepte  le  défi,  95;  ses  prouesses  contre 
les  Français,  94;  Ogier  le  fait  prisonnier; 
Turpin  le  baptise;  il  s'appelle  Hugues  le 
Grand,  95.  Voy.  Hugues. 

At]rappagcs,  Jgrippaige,  ville  de  l'Inde;  assiégée 
par  Ogicr,  III,  GO,  62. 

Agricola  {/igricolay),  comte  de  Flandre;  il  ré- 
clame la  succession  de  Théodore,  II,  105;  il  est 
défait  par  Clodion,  106;  il  s'allie  avec  Hector, 
fils  de  Priam,  108;  battu  par  Mérovéc,  121;  il 
demande  une  trêve  h  Childcric,  126;  il  ravage 
le  Brabant,  127;  il  demande  secours  à  Chilpérie 
eontre  les  Francs,  129;  tué  par  Clarnus,  150. 

Agriculture;  Salurnus  l'introduit  en  Italie,  I,  19; 


Orlins  fait  labourer  les  campagnes  d'Oi-léans, 
93;  enseignée  aux  Romains  par  Vii-gile,  232; 
enseignée  ji  Adam  par  des  anges,  314. 

Agrippa  (Agrippe),  préfet  de  Rome;  thermes 
portent  son  num  ;'i  Rome,  I,  (13;  il  est  vain- 
queur des  Suèves,  des  Saxons  et  des  Perses, 
71  ;  il  transforme  le  Panthéon  en  une  église 
nommée  Agrippine,  84. 

Agrippa,  roi  de  Hongrie;  il  fonde  en  Allemagne 
la  ville  d'Agrippt  ou  Cologne,  I,  126. 

Agrippa,  lieutenant  de  César-Auguste  à  Césaréc; 
Hérode  élève  à  .lérusalem  une  tour  qui  porte 
son  nom,  I,  332.  <]fr.  Grispart. 

Agrippa  Silvius,  fils  de  Tyberius  Silvius,  roi  du 
Latium,  I,  43;  il  meurt,  45. 

Agrippa  [Agrippine,  Aggrippinc  ou  cilè d' Aggrap- 
pinc),  nom  primitif  de  la  ville  de  Cologne, 
fondée  par  Agrippa,  I,  126,  509;  prise  par 
César,  218;  son  comte  refuse  le  tribut  au  roi 
de  Trêves;  guerre,  227;  province  de  la  Gaule- 
Belgique,  268. 

Jgrippu,  voy.  Agrippine. 

/Jgrippaigc,  voy.  Agrappages. 

Agrippine  (/^grippa),  femme  de  Claude;  elle  em- 
poisonne son  mari,  I,  457;  femme  de  INcron  ; 
ses  débauches  ;  sa  mort,  458.  470. 

/Igrolos,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  282. 

Agymonf,  voy.  Agimont. 

Ahecz,  voy.  Enhaive. 

Aliide,  reine  d'Amazonie;  elle  tue  tous  les  hommes 
<le  son  royaume,  I,  24. 

Ahmet  (Ma/iomel),  nom  que  se  fait  donner  Tagu- 
dar,  V,  467;  il  fait  tuer  Argon,  468. 

Ahonnefnne,  cliàleaii  conquis  par  Simon  de  Mont- 
fort.  V,  1 1 . 

Ahvas  (Jccl),  lieu  de  naissance  de  Manès,  H,  36. 
A  icre,  voy.  Acre. 
/lieliK,  voy.  Alix. 

Aigictine  (Aglclinc,  Àygktine),  reine  d'Aquitaine, 

femme  de  Chariot,  IH,  24. 
Aigictine,  fille  de  Gui  de  Biersct,  II,  420. 
Aigletine  d'Ecosse;  elle  assiste  au  tournoi  de  Lu- 

Icce,  II,  210. 
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Aigkliiic,  lille  (le  Clot.iiie  d'Eslorflaiis;  accusée 
«l'avoir  assassine  son  père,  III,  2bo;  Ogior  tue 
son  actusalcur,  257;  Ogicr  refuse  sa  main, 
21)8. 

Aigictinc,  lille  de  Cieigons,  IV,  O^;  elle  délivre 

l3iicvon,  Cô;  baptisée  à  Atre,  64;  elle  épouse 

le  roi  d'Acre,  CO. 
Aigictinc  de  Le.xlii,  femme  de  Guillaume  Ron- 

cliin,  V,  212;  clic  meurt,  221. 
Aiglcline,  fille  de  Chaiks-Miirlel,  femme  de  Gui 

de  Lorraine,  il,  i'M,  470. 
Aiglcline,  fille  d'Ainould  Maillar,  l'en, nie  d'Eus- 

taclie  de  Hcrsial,  V,  20. 
Aiglcline,  femme  de  Jean  de  Marel,  V,  580. 
Aiglcline,  fille  du  comte  de  Molia,  femme  de  Jean 

des  Prcz,  111,  78;  (II,  701,702). 
Aigremonl;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogitr, 

III,  5M. 

Algues-Mortes  (Ainjremorl,  Mnil-Aiij/i<'s)  ]  Louis 

IX  s'y  embarque,  V,  281;  item  Alfonsc,  comte 

de  Poitiers,  285. 
Aijn-GIialut  (Il aymclot) ,  ville  de  Palestine;  Ket- 

boga  j  est  battu,  V,  oîi!). 
Aimar  (Eymars)  de  Poitiers;  il  défend  Tournai, 

VI,  577. 

Aimcri,  Aimcir,  Aiiiicry,  voy.  Amaury. 
Aimeric  (Aintnch),  clerc;  hérétique  brûlé,  V, 
122. 

Ainmn  {Aymonnc,  Aymondc,  Amou,  Aymts, 
Aymon,  Emoii,  Emout,  Eymon)  de  Corbeil; 
créé  comte  d'Albic  par  Cliarlemagne,  IV,  2S0. 

Aimon,  roi  d'Anglolerrc;  il  bat  les  Danois,  II, 
200. 

Aimon,  roi  d'Angleterre,  fils  d'Elhelrcd;  il  chasse 

Kanul  de  son  royaume,  II,  201. 
Aimon,  roi  d'Angleterre,  tué  par  les  Normands, 

IV,  81. 

Aimon,  duc  d'Ardenne,  fils  de  Doon  de  Mayence; 
ses  armoiries,  II,  521  ;  frère  de  Gérard  del 
Fraite;  sa  lutte  contre  ses  enfants,  III,  98;  ses 
(|ualre  fils  vivent  misérablement  en  Ardenne, 
!•!),  275;  compagnon  de  Charlcmagne,  221;  il 
vient  au  secours  de  Chariot,  222. 


Aimon,  fils  de  Garin  ;  couronne  roi  de  Chine  jiar 
Ogicr,  III,  04. 

Aimon  de  Kent,  frère  d'Édouard  II,  VI,  502;  il 
défend  la  reine  Isabelle,  505,  504  ;  il  accom- 
pagne la  reine,  500,  527;  il  rencontre  Hugues 
Spencer,  508;  calomnié  par  Spencer,  510,526; 
il  refuse  d'être  le  champion  d'Isabelle,  520; 
cité,  524;  conseiller  du  roi,  553,  546;  le  roi 
le  fait  décapiter,  51)4. 

Aimon  Je  Fcncstrciigc,  chanoine  de  Liège,  VI, 72. 

Aimon,  fils  de  Renaud  de  Montauban;  convoqué 
à  Meaux  par  Ogicr,  IV.  5. 

Aimon  de  S'-Gillcs;  il  combat  le  roi  Brehier,  III, 
286. 

Aimon  (les  ([uatrc  lils);  assiégés  par  Charlcmagne 
à  iMontforI,  lil,  98;  ils  se  réfugient  à  Mayence, 
*J9;  ils  se  réjouissent  de  la  douleur  de  Charlc- 
magne, 105. 

AiuefTe  (Jynrffc),  village;  brûlé  par  les  Liégeois, 
VI,  452. 

Aingic7-s,  \oy.  Angers. 

Aijis,  voy.  Ans. 

Aire  (Jretws),  ville;  réclamée  par  Ferrant  de 
Portugal,  V,  52  ;  les  Flamands  sont  battus  dans 
les  environs,  N'I,  26;  la  chàtclicnie  dévolue  au 
dauphin  de  Viane,  481.  Voy.  Thierry. 

Aire,  voy.  Acre. 

^4is,  Jisc,  voy.  Aix-la-Chapelle. 
y^isie,  voy.  .\sie.  Assises. 

Aisne  (Jyyw),  rivière  de  France;  limite  du  comté 
de  Flandre,  IV,  492;  V,  56;  les  Flamands  et 
les  Français  établis  sur  les  deux  l  ives,  117; 
citée,  110,  146. 

Aistulfc,  Aislulphc  (Jsculpin,  Asculphins),  roi 
d'Angleterre;  il  vient  à  Rome,  IV,  74. 

Aistulphe,  roi  d'Italie;  combattu  par  Pépin  le 
Bref,  II,  265. 

Aistulphe,  roi  de  Pavicou  des  Lombards,  II,  488; 
il  combat  les  Romains,  484;  battu  par  Charlc- 
magne, 515. 

Aistulphe,  voy.  Jean  Willibrord. 

Ailon,  Aïthon,  etc.,  voy.  Haython. 

Aix-Ia-Chapellc  {Ais-lv-Grain,  Àizc,  Aisc^  Aissf, 
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//(/.s-,  Vais,  Eijvhc);  ses  bains,  I,  2!)i; 

élyniolngic;  fondation,  457  ;  Ilf,  U;  dûlruite 
j)!ir  les  Iluns,  rcconstrnilc  par  Charlemagnc,  I, 
4-58,  ((il 7);  assiégée  par  IVmpcrciir  Alexandre; 
secourue  par  Marcones,  11,  Ii2  ;  eonquisc 
par  Maxiniin  ,  19;  reronquisc  p;ir  Ifudo- 
ras,  25;  dclruitc  par  les  Iluns,  M-4;  (rem- 
blement  de  terre,  214;  rcliàlie  p:ir  Ciiarle- 
magnc,  III,  10;  (II,  C()9);  l'église  N.-D.  bcâtie 
par  Pierre  de  i\Iontagii,  H;  visitée  par  Char- 
lemagnc; concile;  privilèges  accordés  par 
Charles;  reliques;  siège  royal  en  Allemagne 
sous  révèquc  de  Liège,  18;  (II,  071,  072); 
Charles  institue  vingt  chanoines  dans  l'église, 
19;  comiuisc  par  Brehier,  282;  Cliarlemagne 
y  tient  un  concile,  515;  Charles  y  institue  une 
foire,  515;  Ogier  y  passe;  Charles  y  bâtit 
l'église  S'-.Iacques,  51(5;  Charles  y  couronne 
son  fils  Louis;  elle  devient  le  siège  de  rem])irc 
et  les  empereurs  doivent  y  cire  saci'és,  578; 
(H,  765);  concile,  579;  (II,  761);  Charles  s'y 
rend;  miracles,  408;  Charles  meurt  et  y  est 
enterré,  409;  (II,  7CC);  détruite  par  les  Nor- 
nians,  IV,  85;  l'empereur  Arnulplie  y  est 
assiégé  par  Charles  le  Simple,  110;  résidence 
de  l'empereur  d'Alleniagne,  121;  Notger  s'y 
rend,  144;  (III,  448,  450;;  les  rentes  de  i\.-D. 
de  Chèvremont  affcclécs  cà  l'église  d'Aix,  149; 
Notger  y  trouve  l'empereur  Otton,  156  ;  église 
S'-Adalbcrf,  lOo;  peintures  de  révèquc  lom- 
bard Jean,  197;  Wazon  dissuade  Robert  le 
Sage  d(!  l'assiéger,  259;  Henri  III  y  bat  Raoul 
de  Saxe,  282;  l'empereur  Conrad  II  y  séjourne, 
554,  (051);  Henri  V  y  est  couronné  roi  d'Al- 
lemagne, 598;  révèquc  Henri  II  y  bâtit  une 
maison  ép'scopale,  406  ;  Charlemagne  levé  de 
terre;  concile,  451  ;  les  comtes  de  Louvain  et 
de  Hainaut  s'y  accusent  mutuellement  devant 
l'empereur,  489;  Baudouin  de  Hainaut  s'y 
rend,  515;  Lolhaire  de  Ilostade  s'y  réfugie, 
516;  les  religieuses  du  S'-Sauvcur  transférées 
à  Hoehl,  505;  l'empereur  Frédéric  y  mande 
les  princes  d'Allemagne,  V,  55;  détruite  par 


les  Sarrasins,  125;  Henri  y  est  eoiiiDnné  roi 
d'Allemagne,  202;  les  reliques;  la  vilh-  incen- 
diée, 205;  Hugues  de  Pierrepont  y  menrl,  20-5  ; 
Jean  d'Aps  y  vient  à  la  cour,  2 1 9 ;  établisse- 
ment (les  Cordeliers  221  ;  la  ville  brûlée,  22(i; 
charte  de  ])rivilèges  de  Frédéric  I'''"  et  de 
Charlemagne,  258,  240;  on  y  élit  (juilhiume 
(!e  Hollande  empereur,  277;  l'empereur  y 
mande  les  éehcvins  de  Liège,  506;  l'Église, 
propriétaire  de  Fléron,  525;  les  habitants 
exempts  du  tonlieu  à  Liège,  524;  l'empereur  y 
est  sacré,  540;  conquise  par  le  comt(!  de  Ju- 
liers,  410;  miracle,  417;  Albert  d'Autriche  y 
réunit  une  armée,  505,  504;  Henri  de  Luxem- 
bourg y  est  couronné,  VI,  112,  115;  eonquisc 
I)ar  Louis  de  Bavière,  205;  couronnement  du 
roi  d'Allemagne,  580;  violent  incendie,  501; 
Jean  de  Bohême  y  réunit  ses  alliés,  525; 
Edouard  III  y  réunit  ses  allies,  01 1  ;  la  ville 
incendiée,  (099).  Voy.  Bochkr,  Gorsclk,  Hunot. 
Aix  (/lîys),  en  Provence,  I,  268,  504;  S'-Maximien 
y  transporte  le  corps  de  S"^  Marie-Madeleine, 

II,  442;  V,  421,  422;  séjour  du  roi  Guyon, 

III,  584.  Voy.  S'-Maximien. 

Mnps,  (ils  de  Thcodorie  de  ïhuringe;  il  assiste 
les  Huns,  H,  110,  111;  tué  à  Orléans,  120. 

Alain  de  Roucy,  baron  français,  IV,  550;  il  se 
dévoue  pour  le  roi  Philippe,  551  ;  mené  pri- 
sonnier à  Rouen,  555;  chef  de  l'armée  fran- 
çaise, 551. 

Alain  de  RoufTiae,  tué  à  Montréal,  V,  189. 

Alain  Tousoir  ;  il  prend  part  au  siège  de  Gisors, 

IV,  527,  528. 

Alains  {.4laiis),  germains  sauvages,  II,  80;  ils  ra- 
vagent l'Italie  et  battent  les  Romains,  81; 
battus  et  rendus  tributaires  de  la  Gaule,  82, 
100,  (551).  Voy.  Nadrnmas,  Saugiban. 

AJamarich,  voy.  Amaury. 

Jlanms,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 

Jla7igne,  voy.  Anagni. 

Alans,  voy.  Alains, 

Alnntune,  lieu  de  retraite  des  .\laiiisen  Germanie, 
II,  80. 
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Altipic,  roi  païen;  il  s'cnipai-c  d'Edcssc  et  fail 

massacrer  les  clirclieiis,  IV,  407. 
Alard  (Alar,  Jlurs ,  Atari),  duc  d'Ardciiiie,  fils 

d'Aiiiioii,  II, 

Alard  de  Drilleuil  ;  il  se  l  eiid  en  Aiiglelerre,Vi,  356. 
Alard  Cycaires,  Loucher  liégeois,  IV,  37'J  ;  il  porte 

la  châsse  de  S'  Lambert,  582,  58S;  cité,  VI,  8. 
Alaid,  fils  d'Aimon  de  Monlauban;  assiégé  par 

Chariemague  sous  Moulfort,  III,  !)8. 
Alard  d'Oupéc,  mamhoui'  de  révcclié,  VI,  158. 
Alard  Pangnois,  éehevin  de  Liège,  V,  380. 
Alard,  seigneur  de  Pesche,  inambour  d'Adolphe 

de  la  Marck,  \'I,  20ti;  il  est  privé  de  son  office, 

207,208;  il  excite  les  Liégeois  coiili  e  l'évéque, 

225;  il  demande  jiardon  à  Adolphe,  221;  il 

signe  la  paix  de  Fexlie,  227. 
Alard  des  Prez ,  njaréchal  de  l'évéque  de  Liège, 

VI,  40,  H  G. 

AJardin,  Ariiudin ,  fils  de  Gondciciud,  roi  de 
Bourgogne;  il  bat  Alaiic;  il  reçoit  la  Bourgogne 
de  Clovis,  II,  1îi5-I5l;sa  mort,  Ifi!). 

yilanlin  de  Ilambreux;  il  s'empare  de  Pépin  le 
Bref,  11,  4  1!). 

Alaiic  (.■/laricli),  roi  des  Visigolhs;  il  aide  les 
Huns  à  ra^  agcr  l'Italie;  il  s'empaie  de  S'  Ser- 
vais, II,  92;  lue  par  Gorlans,  103. 

Alaric,  père  d'Alafis,  roi  des  Goths;il  aide  les 
Huns  contre  les  Romains,  II,  110,  111;  tué  à 
Orléans,  120. 

Alaric,  neveu  de  Bcodas,  roi  d'Lspagnc  et  de 
Col  hic,  duc  d'Aquitaine;  il  secourt  Ron)e  contre 
les  Danois  et  les  Hongrois,  II,  lo2;  il  ravage 
la  Bourgogne;  il  conquiert  l'Auvergne,  153; 
attaqué  par  Clovis,  IGl;  tué  à  Vouglé,  162; 
étendue  de  son  royaume,  165. 

Alaric,  faux  prophète,  I,  44. 

Alaric,  sénateur  romain,  I,  102. 

Jtars,  .Jlarl,  voy.  Alard,  Basiin,  Pierre. 

jdlatrach,  fille  de  Cliarlemagne,  II,  529. 

Albnch,  défilé  d'Esjiagne,  près  de  Saragosse,  III, 
153. 

JUiainc,  femme  de  Trêves;  son  fils  ressuscité  par 
S'  Euchcr,  1 ,  462. 


Jlbainr,  Jlhaiie,  voy.  .Mbe,  Salatris. 

AHxinr,  Âlham>nsi\  voy.  Albano,  Raoul. 

Allianic,  ancienne  Épire;  le  roi  combat  Clovis,  II, 
15o.  Voy.  Mclius,  Dvodin. 

Alhanicns ,  liabilanls  d'Albc,  I,  88. 

Albano  (JlbanCj  Albanie,  Alhancnse) ,  ville  des 
Etats  romains,  V,  419;  révêque,  légat  à  Turin, 
376;  Bonifucc  VIII  y  établit  un  chapitre,  562; 
la  ville  brûlée  par  les  Romains.  Voy.  Bernard 
de  Ciistcnay,  Nicolas. 

Albanus,  envoyé  par  Tibère  à  Pilate  pour  amener 
Jésus  à  Rome,  I,  432-455;  il  emmène  Véro- 
nique à  Rome,  434;  il  raconte  à  Tibère  la 
passion  du  Sauveur,  435. 

A Ibasttiine,  nom  donné  par  Albastanus  au  royaume 
de  Liscarne,  II,  190. 

Albasianus ,  fils  de  Brutus,  II,  180;  roi  de  Lis- 
carne, 190. 

•A,lbe  (  -/Ibaine,  /flbann),  ville  du  Laliumf;  ondée 
par  Enée,  I,  29,  500;  ses  rois  appelés  Silvii, 
51  ;  Tullus  Ilostilius  défait  ses  habitants,  88. 
Voy.  Henri  de  Caslcal,  Pierre. 

Albe,  ville  du  diocèse  d'Alby;  conquise  par  Simon 
de  Monfort,  V,  11. 

Albc,  voy.  Allia. 

Albenga  (Albige),  ville  de  la  Lombardie,  I,  501. 
Alberijos,  voy.  Allobroges. 
Albcri,  voy.  Aubri. 
Albcrins,  voy.  Alcran. 

Albéron  ou  Adalbéron  (Albron),  fils  du  duc  de 
Bourgogne;  évéque  de  Slclz,  puis  de  Liège;  il 
pi'ophétise  sa  moi't,  IV,  531,  (631);  sa  joyeuse 
entrée  à  Liège,  332;  il  abolit  le  droit  de  morte- 
main,  355,  (651,  652);  il  fonde  l'abbiyc  de 
Cornillon,  les  églises  S"=-Aldcgonde ,  S'-Trond 
et  S'-Cléinent;  il  assemble  un  synode,  554, 
(652);  il  bâtit  l'abbaye  de  S'-Gillcs,  355,  (653); 
enseveli  à  S'-Gilles,  541,  (654);  sa  tombe  à 
S'-Lambcrt,  VI,  108. 

Albéron  II,  fils  du  comte  de  Gueldre;  prévôt  de 
S'-Marlin  à  Liège,  puis  évéque  de  Liège,  IV, 
515;  son  élection,  360,  (652);  il  dégage  les 
biens  de  son  église,  561,  563,  (655);  il  mande 


/ 


TABLE  ArsALYÏIQUE  DES  MATIERES. 


à  Renaud  Je  Bar  de  resliluer  Bouillon,  Ô6r5  ; 
trompé  par  Renaud,  304,  (055);  il  remplace  les 
elianoiiies  qui  se  retirent,  56C;  le  pape  et  l'em- 
pereur refusent  de  l'écouter,  ôG7,  3(i8,  {Ob7, 
G38);  sa  parente  illustre,  508,  501),  b4'J,  l)()!>; 
ii  relouine  à  Rome,  509;  il  rassemble  une 
armée,  570,(059);  il  assiège  Bouillon  ;  ses  pa- 
rents prennent  sa  défense  devant  l'empereur, 
570;  il  se  fâche  contre  le  maréciial  de  son 
armée,  579;  il  accorde  uni-,  trêve  aux  Barois, 
585,  380,  (002  à  676);  il  prend  possession  de 
Bouillon,  588,  (677);  il  chante  la  messe  à 
S'-Gilles,  589,  (078);  il  tolère  la  simonie  et  la 
luxure  à  Liège,  392,  (680);  il  donne  une  pré- 
bende de  S'-Denis  à  l'abbé  de  S'-Gilles,  594, 
(083);  cité  à  Rome,  402,  (083);  il  s'excuse;  il 
fait  refuser  l'empire  à  Henri,  fils  de  Conrad  II, 
402;  il  meurt  à  Ortide,  403,  (684);  il  avait  em- 
prunté de  l'argent  pour  acheter  Bouillon,  458. 

Albéron  de  Monmure,  fils  de  Morgane;  il  parle  à 
sa  mère  en  faveur  d'Ogier,  IV,  51  ;  il  vit  au 
château  Plaisant,  56;  il  vante  la  valeur  d'Ogier, 
V,  125;  montagne  qui  porte  son  nom  en  Es- 
pagne, III,  153. 

Albéron  le  Roux,  hutois;  tue,  V,  554. 

Albéron,  fils  du  comte  de  Sayne,  chanoine  de 
Liège,  IV,  lOi. 

j4lbrrs,  voy.  Aubri. 

Albert  (yjbicr,  jibiers,  Jlbierl,  Jbierl,  yibert, 
Jdelberl,  Adalhert)  d'Alcche;  lue  parOgier,  III, 
268. 

Albert,  roi  d'Allemagne  ;  son  fils,  duc  d'Autriche, 
V,  -545. 

Albert  d'Autriche,  roi  d'Allemagne;  il  reçoit 
l'hommage  de  Gui  de  Dampierre,  V,  -195;  il 
va  à  Grammont,  497;  il  se  montre  hostile  à 
Philippe  le  Bel,  498,  503;  il  va  à  Vaucouleurs, 
504;  sa  guerre  contre  Adolphe  de  Nassau, 562; 
son  alliance  avec  Philippe  le  Bel,  563;  il  con- 
clut une  alliance  avec  Hugues  de  Chalon,  et 
exempte  les  cchevins  de  Huy  de  l'appel  à 
Liège,  571-573;  confirmé  empereur  par  le 
pape,  VI,  54;  il  est  tué,  i  10. 
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Albert  d'Angers;  nommé  gouverneur  de  la  Lu- 

nete,  III,  371. 
Albert  de  Bavière,  duc  de  Hollande  et  de  Zélande, 

comte  de  Frise  et  de  llainaut,  (VI,  698). 
Albert,  duc  de  Bavière;  il  meurtsans  hoir,  IV,  194. 
Albert,  fils  du  roi  de  Bohême  ;  il  ménage  la  paix 

entre  le  comte  de  Namur  et  l'évèque  de  Liège, 

IV,  450. 

Albert  P'',  marquis  de  Brandebourg;  il  combat  le 

duc  de  Saxe,  IV,  454. 
Albert  de  Cologne,  frère  prêcheur;  il  brûle  les 

hérétiques  V,  231;  nommé  évêque  de  Ratis- 

bonnc,  427. 

Albert  de  Cuyck,  chanoine  de  Liège,  IV,  519; 
élu  évêque  par  une  fraction  du  chapitre;  reçu 
à  Huy,  puis  chassé  et  assiégé  à  Namur,  520, 
(725);  ii  était  fils  du  comte  de  Blois,  521;  le 
pape  lui  donne  l'évêché  de  Lucqucs,  puis  celui 
de  Liège;  il  rapporte  des  rcdiques  de  S'  Lau- 
rent; consacré  à  Cologne,  533,  (728,  729);  il 
consacre  la  cathédrale,  534,  (751)  ;  il  ordonne 
des  processions  pour  les  fruits  de  la  terre,  542, 
(733);  il  tient  cour  plénière  à  Liège,  543, 
(751);  il  étend  la  juridiction  des  éclievins  de 
Liège  sur  le  quartier  des  Prez,  544,  (755),  il 
envahit  le  Brabant  ;  sa  mort,  5i6,  (757);  son 
épitaphe,  548. 

Albert,  comte  de  Hainaut,  fils  du  comte  Aubri, 
IV,  115;  il  réclame  le  comté  de  Huy  à  sa  sœur 
Gisèle,  121;  il  défie  le  comte  Mongol;  battu 
à  Thuin,  122. 

Albert,  fils  du  comte  de  Hollande;  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Albert  d'Ivoi,  chevalier  barois,  IV,  381. 

Albert  de  Louvain,  fils  du  comte  Godefroid;  cha- 
noinedeS'-Lamberl;  il  occupe  la  maison  S'- Vin- 
cent, IV,  484;  noumié  évêque  de  Liège,  451, 

488,  (713);  il  va  auprès  de  l'empereur  à  Aix, 

489,  (714);  reçu  à  Liège,  490;  l'empereur 
refuse  de  le  nommer  en  haine  de  Hen/  i  de  Lou- 
vain, son  frère,  498,  499;  il  va  à  Rome,  500, 
(715);  Cclestin  III  le  confirme  évêque,  501, 
(710);  le  comte  de  Chalon  le  mène  à  Reims; 
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sacré  à  llcinis,  î)02,  (717);  il  irçoit  l'iiommagc 
(le  SCS  liarons;  noniiiic  marnboiir  de  l'arclievc- 
clié  de  Reims;  il  excommunie  l'empereur,  503, 
(718);  sa  maison  détruilc  à  Liège  par  ordre  de 
l'empereur;  son  frère  le  renie,  îiO'i;  l'empereur 
complote  sa  mort,  blô,  (719];  il  est  assassine, 
515,  (720,  721);  son  épilaplic,  516;  Hugues 
de  Picrre])ont  acrusé  de  sa  mori,  5'i8. 

Albert,  fils  de  Godefroid  de  Louvain,  comte  de 
Molia,  IV,  44^7;  il  f.iit  hommage  à  x^lbert  de 
Louvain,  à  Reims,  SOû. 

Albert,  frère  de  Henri  de  Louvain,  comte  de 
Moha;  il  fonde  l'abbaye  du  Val  i\.-D.,  IV,  o65, 
560;  il  assiste  au  tournoi  d'Andennc,  566; 
(V,  584);  mort  ti-agique  de  ses  deux  fils;  il  va 
en  Palestine,  508;  reliques  que  lui  donne 
Henri,  empereur  de  Constantinople,  509;  (V, 
585);  il  vend  Waleffe  à  Hugues  de  Pierrepont, 
570;  il  rachète  aux  bourgeois  de  Huy  un  ton- 
lieu  qui  pesait  sur  les  hal)itanls  de  Moha,  571  ; 
il  assiste  à  la  donation  du  comté  de  Gucldrc, 
574;  il  donne  le  comte  de  \Ioha  ii  l'église  de 
Liège,  581  ;  (V,  587);  Henri  de  Louvain  conteste 
la  validité  de  cette  donation,  582,  583;  sa 
mort,  584,  585. 

Albert,  comte  de  Namur;  il  rebâtit  l'église  S'-Au- 
bain,  IV,  240;  il  scelle  la  vente  du  comté  de 
Hainaut  à  l'église  de  Liège,  203;  il  revendique 
la  terre  de  Bouillon,  204;  il  ménage  la  paix  entre 
Brusthcm  et  S'  Trond,  273  ;  tué  à  Revogne,  246. 

Albert,  fils  du  comte  de  IXamiir;  chanoine  de 
Liège,  IV,  545. 

Albert,  duc  de  Normandie,  IV,  35. 

Albert  de  Pesche,  chanoine  de  Liège,  V,  358. 

Albert,  archevêque  de  Reims;  sa  mort,  V,  197. 

Albert,  frère  du  comte  de  Rétliel  ;  ccolàlre  de 
Liège,  IV,  4-84;  Baudouin  de  Hainaut  le  fait 
nommer  évcquc,  488,  (71 3j;  il  renonce  en 
faveur  d'Albert  de  Louvain,  489,  (714);  Bau- 
douin le  recommande  <à  l'empereur,  498;  il 
renonce  à  l'évcché,  499;  il  reçoit  Lothaire  de 
Hostade  à  Liège,  500;  il  meurt  de  la  peste  à 
Rome,  533;  sa  parenté,  540. 


Albert,  comte  de  .'^•ayne;  il  commande  un  corps 

de  milices  liégeoises,  V,  78. 
Albert,  comte  de  Viane,  IV,  309. 
Albert,  fils  du  comte  de  Viane;  chanoine  de  Liège, 

IV,  171. 

Albert,  fils  d'un  comte  liégeois;  expulsé  du  clergé 

par  Heni  i  de  Gucldre,  V,  392. 
Albert,  hérétique;  confondu,  IV,  500. 
Albert,  lisez  Albéron,  IV,  535. 
Albert,  voy.  Ansbcrt,  Adalbert. 
Albet  (d'),  voy.  Simon. 
Albiane,  voy.  Evandre. 
Jlbie,  comté,  voy.  Aimon. 
Jlhige,  voy.  Albenga. 
Jlbigcns,  voy.  Alby. 

Albigeois  {^Ihiqniens,  Jlbttgineux);  combattus, 
IV,  558;  V,  3;  maîtres  de  Toulouse;  ils  pren- 
nent Béziers,  5;  ils  sont  brûlés,  6,  Jl. 

Jlbine,  voy.  Abyla. 

Jlhinois,  habitant  d'Albc;  appelés  par  Romulus 
pour  peupler  Rome,  I,  58. 

Albocmars,  voy.  Abd-er-Rahman. 

Alboin  (^bbiieru,  Albuen,  Albuens),  fils  de  Guy 
de  Coucy,  H,  551. 

Alboin,  comte  de  Limoges,  H,  513. 

Alboin,  fils  de  Guy,  duc  d'Athènes,  II,  394. 

Alboin;  il  reproche  à  Baudouin  de  Niez  d'accuser 
son  père,  lil,  149. 

Albon  (Abnuen),  créé  par  Charlemagne  comte 
de  Poitiers,  IV,  250. 

AUiorc,  Alborf,  voy.  Dasbourg. 

Albrense  (pour  Albiense),  voy.  Alby. 

Albric/i,  voy.  Aleran. 

Albrh,  voy.  Aubri. 

Albrnn,  \oy.  Albéron. 

Albuen,  Albuens,  voy.  Alboin. 

Alburniens,  chevalier;  il  lue  le  fils  de  Charles  le 
Chauve,  IV,  95. 

Albufiicn,  chevalier,  père  de  S'-Reniacle,  II,  504. 

Why  {fibreuse,  ^Ibien,  Albic,  Albiense,  Albigense, 
Ahigois),  comté  en  Aquitaine;  créé  par  Char- 
lemagne, IV,  250;  diocèse,  591;  V,  U,  15;  le 
pape  y  envoie  un  légat,  189;  la  terre  donnée  à 
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Alphonse  de  Poitiers,  248;  les  habitanls  coni- 

balleiU  Louis  IX,  272. 
Jlchcors,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

inagno,  lil,  ôôi. 
Jlcliinua,  voy.  Alcuiu. 
yJlcIwirc,  voy.  Auxirrc. 

Alcuia  {Aquitinus,  Alchinus),  philosophe  anglais, 
précepteur  de  Charleiuagne,  cvcque  de  S'-Mar- 
tin  de  Tours,  II,  52b  j  abbé  de  Tours;  il  ré- 
forme l'abbaye,  o26;  ses  écrits;  sa  mort,  IlI, 
517. 

Atdehorch,  voy.  Oudenbourg. 
Aldebuch,  voy.  Elhelbert. 

Aldegonde  {Ardregrandv) ,  bclle-sœur  de  Louis  IV, 
fenmie  de  Jlugucs  le  Grand,  IV,  155. 

Aldelphtns  (au  lieu  de  al  dciphins.  Adelstanï),  roi 
d'Angleterre,  IV,  81. 

Aldeirude  (^dellrude,  Àdallrudc),  fille  de  Char- 
lemagne,  II,  b2i). 

Aldetrude,  fille  bâtarde  de  Gliarlemagne,  II,  289. 

yjldevort,  voy.  Adevoort. 

Aldid,  Andiel,  comte  de  Boulogne;  compagnon 
de  Charlcmagnc  en  Italie,  111,  5ôG  (dans  la 
geste  il  est  nommé  Aldrel  et  Jdelfris,  II,  761). 

Aldrans,  voy.  Adaldrans. 

Alec/i,  Akdte,  voy.  Albert,  Jean. 

Alemaine,  fils  de  Bosses,  I,  53;  il  joute  contre  le 
chevalier  Andol;  il  conquiert  la  Germanie  et 
l'appelle  Allemagne,  o3-3i;  sa  mort,  56. 

Aleman,  archidiacre  de  Campine;  excommunié, 
IV,  350. 

Alemangne,  Alemans,  voy.  Allemagne,  Alle- 
mands. 

Alençon  (Alenchon,  Lanchon)  ;  le  comte,  frère  de 
Philippe  de  Valois,  VI,  581;  il  va  à  Com- 
piègne,  498.  Voy.  Charles,  Pierre. 

^/entc,  royaume  des  Alaius,  II,  111,  15b. 

Alenoir,  voy.  Lléonore. 

Alep  {Halape,  flalappe),  ville  de  Syrie;  S'-Paul 
y  découvre  un  livre  d'épîtres  de  Virgile,  1, 277; 
le  sultan  vient  au  secours  de  Saladin  II,  V, 
68;  le  sultan  maître  de  la  Palestine,  555;  la 
ville  prise  par  Houlagou,  556,  557,  359  ;  appe- 


Ice  Carusain;  rendue  au  sultan,  570.  Voy. 

Malek-en-Nasr. 
Aleran,  Aledran  (Albeiins,  Albricli),  marquis  de 

Monlferral;  il  bat  les  païens  en  Italie,  IV,  127; 

sa  guerre  contre  Gui  de  Taicnte;  il  apjiclle  les 

Hongrois  contre  Komc;  massacré  par  les  Ito- 

mains,  121). 
Aktes,  premier  roi  de  Corinthe,  1,  54. 
Aleur,  voy.  Allcur. 
Akurne,  lisez  Alverne,  IV,  208. 
Ak'us,  voy.  Léon. 

Alexandre  I  {AUxandre,  Alexundris),  pape,  I, 
515;  il  introduit  l'usage  de  l'eau  bénite,  514; 
il  ordonne  le  mélange  de  l'eau  cl  du  vin  à  la 
messe;  mai'lyrlsé  par  ordre  d'Adrien,  524. 

Alexandre  II,  pape,  IV,  261  ;  sa  charité,  265;  fait 
merveilleux,  266;  il  ménage  la  paix  entre 
Henri  III  et  les  Flamands;  il  convoque  un 
concile  à  Maiiloue  et  condamne  Cadolus,  267; 
il  excommunie  les  démoniaques,  etc.,  269;  sa 
mort,  272. 

Alexandre  II!,  pape;  combattu  par  l'empereur 
Frédéric,  IV,  444;  il  rétablit  les  couvents  de 
S'-Atlianase  et  de  S'-  Paul,  445;  combattu  par 
l'empereur,  451  ;  il  quitte  Rome  et  se  réfugie 
à  Venise,  453;  Frédéric  se  soumet,  454; 
il  canonise  S'  Thomas  de  Cantorbéri,  456;  il 
rencontre  Frédéric  à  Viane,  458;  il  va  à  Paris, 
459;  il  célèbre  un  concile  à  Tours;  il  meurt  à 
Messaire,  465;  il  avait  excommunié  Henri  1 
d'Angleterre,  471  ;  indulgences  qu'il  accorda  à 
l'église  S'-Pierrc  à  Rome,  I,  74. 

Alexandre IV,  pape,  V, 317;  il  canonise  S"=  Claire; 
libelles  qu'il  condamne,  360;  il  accorde  des 
privilèges  aux  Bons-Enfants  de  Liège,  VI,  105. 

Alexandre,  fils  d'Hérode,  I,  263;  envoyé  à  Rome 
aux  études,  529;  il  épouse  la  fille  du  roi  de 
Cappadocc;  il  conspire  contre  son  père;  banni, 
554;  décapité  par  ordre  d'Hérode,  559. 

Alexandre,  fils  du  due  d'Anjou;  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Alexandre,  citoyen  romain  ;  créé  roi  d'Arménie 
pur  Pompée,  I,  201. 
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Airximdrc,  fils  de  Gardro,  roi  d'Allièiit'S ;  il  sou- 
licnt  un  conil)at  singulier,  I,  13i-lô0;  tué  par 
Kranibal,  idCt. 

Alcxandic,  fils  de  Bnudiiiii  de  Bealplain;  il  aceuse 
Jiriiebaut  de  trahison,  II.  ilil,  4î)ï2;  il  demande 
à   comballre  Ernebuul  en  champ  clos,  453. 

Alexandre,  cvêqne  de  Cappadoec  ;  il  devient 
cvèquc  de  Jérusalem,  11,  0. 

Alexandre,  fils  de  Priaui,  chef  des  Cimbres,  I, 
;  il  se  défend  contre  les  Romains,  195. 

Alexandre,  fils  d'Ogens,  roi  de  Danemark,  II,  28; 
sa  mort,  î  1 . 

Alexandre,  fils  de  Clovenus,  comte  de  Flandre,  I, 
ôS7  ;  sa  guerre  contre  Trojolus,  388  ;  il  meurt, 
4i3. 

Alexandre,  fils  de  Lydris,  comte  de  Flandre,  II, 
01;  sa  mort,  09. 

Alexandre  de  Flcron,  chanoine  de  S'-.Ican,  puis 
de  S'-Lainbert  et  prévôt  de  S'-Barthélemy,  VI, 
î)43,  K  -ii,  ^di. 

Alexandre,  fils  de  Jacolcs,  roi  de  Hongrie,  I,  504; 
battu  par  Thomas  et  Clodas;  il  obtient  du 
secours  de  Commode,  577;  sa  mort,  580. 

Alexandre,  fils  d'Aristobule,  roi  de  Judée;  emmené 
prisonnier  par  Pompée,  I,  207;  il  sV-nfuit  et 
reconquiert  une  partie  de  la  Judée;  il  se  soumet 
à  Gabinius  à  la  demande  de  sa  mère,  208;  il 
dispute  à  son  oncle  Hyrean  le  gouvernement 
delà  Judée,  214-215;  tué  à  Antioche,  224. 

Alexandre,  fils  de  Jean  Hyr(  an,  roi  de  Judée;  il 
épouse  Salilc,  I,  178;  il  fait  mourir  son  frère 
Janiiens,  179;  il  bâtit  la  tour  de  Baris,  185; 
sa  cruauté,  180;  sa  mort,  193. 

Alexandre  I""  de  Julicrs,  archidiacre  d'Ardenne, 
IV,  523,  (020);  confirmé  évcquc  de  Liège  par 
Henri  IV;  excommunié;  il  ravage  la  princi- 
pauté, 524;  révèque  Frédéric  l'assiège  dans 
S»-Trond  ;  il  se  réfugie  à  Iluy,  323,  (027);  il 
demande  la  paix,  520,  (029);  Godefroid  de 
Louvain  le  fait  élire  évcque,  550,  (030);  rarehc- 
véi|ue  de  Cologne  annule  son  élection,  331, 
(030);  élu  pour  la  troisième  fois;  cité  à  Rome 
comme  simoniaque;  ses  parents,  341,  i'63b);  il 


oblicnl  son  pardon  ;  sa  cliaril(i,  34^  ,  il  consacre 
l'église  de  FlorelTe,  342;  il  prive  Gilbert  de 
Duras  de  son  comté;  l'évêque  de  Metz  le  con- 
stitue gardien  de  S'-T  rond,  3^3,  (030)  ;  il  ravage 
le  Brabant,  344;  il  assiège  Duras,  540;  il  bat 
Godefroid  de  Louvain,  3^8,  (010  à  043);  il 
fTiène  les  Liégeois  à  Wilderen,  350,  (040);  il 
rappelle  les  chanoines  h  Liège,  351,  (049);  il  ne 
laisse  aucun  repos  aux  Brabançons;  blessé, 354; 
il  rest:iurc  l'église  de  Neumoustier,  356,(050); 
accusé  de  simonie  à  Rome,  358;  Lucius  II  le 
cite  à  Rome,  359;  il  meurt  et  est  enterré  à 
S'-Gilles,  300,(051);  il  avait  engagé  les  do- 
maines de  son  église,  501. 

Alexandre  II,  évêque  de  Liège;  sacré  à  Cologne; 
sa  paix  avec  Henri  de  Namur;  il  fonde  l'église 
de  Florelle,  IV,  450,(090);  il  relève  le  corps 
de  Chai-Iemagne  à  Aix,  451,(098);  il  va  à 
Rome  et  combat  les  Romains,  451;  tué  devant 
Rome,  452,  (099). 

Alexandre,  archidiacre  de  Liège,  IV,  550. 

Alexandre,  fils  île  Trecanus,  comte  de  Louvain,  I, 
544;  sa  mort,  502. 

Alexandre,  fils  de  Philippe,  roi  de  Macédoine; 
ses  qualités,  I,  12,  107;  il  bat  Darius,  conquiert 
une  partie  du  royaume  d'Asie  et  menace  Jéru- 
salem, 108;  il  autorise  les  Juifs  à  conserver 
leurs  lois,  109;  son  histoire  racontée  dans  un 
ouvrage  spécial;  ses  conquêtes;  il  fonde  la  ville 
d'Alexandrie,  110,  1  11,  290;  récit  de  ses  ex- 
ploits par  César-Auguste;  ses  conquêtes  dans 
l'Inde,  281;  description  des  pays  qu'il  a  con- 
quis en  Asie  et  eu  Afrique,  281-299;  arbres 
de  la  lune  et  du  soleil  qui  lui  adressèrent  la 
parole,  III,  67. 

Alexandre  de  Pavie,  sénateur  l  omain,  I,  101. 

Alexandre,  fils  de  CIctns;  il  gouverne  Rome  avec 
son  fière  Flandrins,  I,  147;  tué  par  les  Ro- 
mains, 148. 

Alexandre -Sévère,  empereur;  il  reconstruit  le 
Capitole,  II,  8;  outragé  par  le  roi  de  Perse,  9; 
il  persécute  les  chrétiens;  il  bal  les  Perses,  9- 
10;  les  Perses  se  soumettent;  il  leur  donne 
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Nerva  pour  l'oi,  11;  il  ravage  la  Bourgogne; 
battu  par  les  Gaulois,  12;  battu  et  tué  par 
Marconcs,  15-li;  enseveli  à  Rome  dans  la  co- 
lonne d'Adrien;  ap|)elé  César- Auguste,  \i; 
thermes  élevés  sous  son  nom  à  Rome,  C3. 

Alexandre,  (ils  de  Dcuietrius,  roi  de  Syrie,  I, 
dî)G;  il  épouse  Tliesdela ;  Salmon  lui  reprend 
sa  fille  et  son  royaume,  ICI;  il  s'allie  avec 
Junatiias;  il  bal  et  tue  Sahnon,  165. 

Alexandre,  voy.  Alexandrie,  Alexandrine. 

Alexandrie  {AUexandrCj  Alixandrc,  Àlixande), 
ville;  fondée  par  Alexandre  de  Macédoine;  capi- 
tale du  royaume  d'itgypte,  1, 111,  290  ;  Arislo- 
bulcs'y  fortifie  contre  Pompée,  20G;  Alexandre 
s'y  défend  contre  Seaurus,  208;  remise  à 
Gabinius,  214;  le  Nil  s'y  jette  dans  la  mer, 
28o;  clic  s'appelle  ensuite  Celice,  290;  évan- 
j;élisée  par  S'-Marc,  qui  y  bâiit  une  église,  ^42, 
451  ;  détruite  par  les  Romains  et  rebâtie  par 
Adrien,  520;  hérésiarques  frappés  par  la 
foudre,  551  ;  ses  écoles  dirigées  j)ar  Origène, 
II,  10,  11;  concile  qui  condamne  le  livre  d'Ori- 
gène,  1 1;  prise  et  détruite  par  Diocléticn,  45; 
rebâtie,  bl  ;  Maxence  s'y  réfugie,  52,  55;  les 
chrétiens  y  sont  persécutés  par  Constance,  75; 
perversité  de  ses  habitants,  88;  concile,  il5; 
but  d'un  voyage  d'Ogier  le  Danois,  2G5;  con- 
quise par  Cliosroès,  507.  Voy.  Anyanns, 
S'  Alhanase,  Dioscure,  Fcrnafjns ,  Jean  l'Au- 
mônier, Pierre,  Théophile. 

Alexandrie,  ville;  bàlic  par  les  ré|)ubliques  de  Mi- 
lan cl  de  Crémone,  IV,  475. 

Alexandrie,  ville  au  pied  du  Caucase;  conquise 
par  les  Tartares,  V,  193. 

Alexandrine  {Akxandrina,  Alexandre],  sœur 
d'Antigone,  rui  des  Juifs  ,  cl  de  Ptoléméc,  roi 
de  Nubie,  I,  224. 

Alexandrine,  fille  de  Rretanges,  femme  de  Frani- 
bal,  I,  128,  152;  sa  mon,  145. 

Alexandrine,  fille  du  comte  de  Flandre,  femme  de 
Drabantiiius,  II,  5i. 

Alexandrine,  fille  de  Gorgile,  I,  193. 

Alexandrine,  fille  d'Ilérodiadc;  elle  danse  devant 


Ilérode  et  demande  la  tête  de  S'  Jcan-Bap- 

lisle,  I,  398;  sa  mort  horrible,  599. 
Alexandrine,  fille  d'Ogens,  fiancée  de  Mereonies, 

I,  370;  son  frère  Yborus  lui  donne  la  Hongrie; 

elle  épouse  Poriis,  371. 
Alexandrine,  fille  du  roi  de  Sicile,  femme  de  Try- 

nagus,  I,  183,  184. 
Âlexandris,  voy.  Alexandre. 
Alexis  I"Comnènc(^/cxm  et  7'//((Hia?i), empereur 

de  Constanlinople;  battu  par  Robert  Guiscar, 

iV,  520. 

Alexis  (Akxius),  empereur  de  Constanlinople;  il 
épouse  une  fille  de  Henri,  roi  d'Angleterre,  IV, 
399. 

Jlfagias,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 
Alfalet,  Usez  Asfulct.  Voy.  Jspliallilc. 
Alfons,  Alfonsc,  Alfoins,  voy.  Alphonse. 
Al  fort,  voy.  Anfroi. 

Alfred  (Alvrcd,  Elvred),  roi  d'Angleterre;  sa 
science,  ses  écrits,  II,  200. 

Alfred,  fils  d'Aimon  d'Angleterre;  élevé  en  Nor- 
mandie; mis  à  mort  par  Godwin,  II,  201,  202. 

Algézirc  (Algesidc),  ville  d'Espagne;  assiégée,  VI, 
385. 

AUiet  (/'),  voy.  Gui. 

Alianad,  sœur  d'Alymodes,  mère  de  Salor,  I, 
140. 

Aliliame  (Julie?),  fille  de  César-Auguste;  con- 
vaincue d'adultère  et  exilée,  I,  554. 

Alibrant,  endroit  où  passe  Ogier,  III,  255. 

Alichampt,  Alic/iniilj  \oy.  Aliscans. 

yjlidassc,  roi  païen;  allié  d'Ysorc  de  Conindre, 
III,  372;  renversé  par  Palamèdc,  590;  Ogier 
le  lue,  400. 

AHenoir,  fils  d'Otlon,  comte  de  Flandre,  II,  41. 
Alicnoir,  Alienor,  fils  d'Ilion;  il  règne  en  Gaule, 

I,  40  j  il  fonde  la  ville  de  Libianc,  41  ;  sa  mort, 

42. 

Alicnor,  AHenoir,  voy.  Eléonorc. 

Alicnon,  fils  du  seigneur  de  Lille;  il  meurt  de 

faim,  I,  45. 
Alienus,  empereur  de  Grèce,  I,  184. 
Aliénas,  fils  de  Virgile,  roi  de  Valsidoinc,  I,  184. 
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AlitJiodis,  voy.  Ahjmodis. 

Alimrl,  nom  du  cheval  de  Jean  de  Lanclion,  (If, 
01»  1). 

Alisj  monlagnc  d'Espagne  sur  la  route  de  Iton- 

cevaux,  III,  157. 
Alis,  voy.  Alix. 

Aliscans  {AfychanI,  Alichampt ,  Alichanl),  ou 
Arles;  Ciiarlemagne  y  établit  un  cimetière  pour 
les  morts  de  Roncevaux,  lil,  loô;  (II,  C75); 
Ogier  veut  y  combattre  les  Sarrasins,  IV,  46; 
bataille  qui  s'y  livre,  S8,  S9;  Ogier  veut  y 
aller,  V,  125. 

AlisI,  voy.  ISrainwji. 

AUstaitt,  roi  de  Bnsoloiiie;  allie  d'Isorc  de  Co- 
iiindre,  III,  572;  renverse  pnr  Palamèile,  3S0; 
ses  prouesses  contre  les  Français,  599. 
Alix  {Jcli.i,  ^ylis,  yllis,  Jielis,  Elis),  fille  du  roi 
Agart  d'Angleterre;  elle  vient  en  France  ap- 
prendre le  français,  Ilf,  500;  enlevée  par  les 
Sarrasins;  Ogier  la  délivre,  501;  elle  court  à 
Laon  clierclier  du  secours,  505;  on  la  conduit 
auprès  de  son  père,  50-i  ;  elle  demande  à  Ogier 
de  l'épouser,  509;  ses  noces,  510-512;  elle  se 
rend  à  Paris,  549;  Ogier  rêve  qu'elle  court  un 
danger,  574;  elle  reçoit  Ogier  à  Meaux,  57C; 
son  portrait,  IV,  4;  elle  reçoit  le  roi  Louis  à 
Meaux,  12;  elle  va  à  Paris,  15;  sa  piété,  sa 
bonté,  20;  elle  tombe  malade  et  va  en  Angle- 
terre, 5Î),  56;  elle  annonce  sa  mort,  57;  elle 
meurt  et  est  canonisée;  ses  obsèques  magni- 
fiques, 58;  regrets  d'Ogier,  59. 

Alix  (Eléonorc),  fille  d'Edouard  IV  d'Angleterre; 
refusée  à  Jean  II,  duc  de  Brabant,  V,  iSi,  486; 
femme  de  Henri  III,  comte  de  Bar,  518. 

Alix,  fille  du  duc  d'Ardenne,  femme  d'Engucrand 
de  Noyon,  II,  420. 

Alix,  fille  de  Childcric,  femme  de  Henri,  duc 
d'Ardenne,  II,  146. 

Alix  de  Bourbon,  V,  192. 

Alix  (ou  Adèle?),  fille  de  Henri  de  Champagne , 
femme  de  Louis  le  Pieux,  IV,  402;  sa  mort,  404. 

Alix  (Adélaïde),  reine  de  France,  femme  de  Louis  le 
Gros,  fille  du  comte  de  Maurienne,  IV,  355, 561. 


Alix  (Adèle),  fille  de  Robert,  roi  de  France,  femme 
de  Baudouin  V,  comte  de  Flandre,  IV,  255. 

Alix,  sœur  de  Béatrix  d'Ile;  S'  Lambert  lui  appa- 
raît, V,  79. 

Alix,  fille  du  duc  de  Limbourg,  femme  du  comte 

de  Looz,  IV,  182. 
Alix,  fille  du  comte  de  Monijardin,  mère  de 

l'évéque  Etienne  de  Liège,  IV,  80. 
Alix,  femme  de  Doon  de  Morialmé,  IV,  187. 
Alix,  fille  de  Guillaume  de  Poitiers,  IV,  362. 
Alix,  femme  de  Baudouin  de  Sougnée,  IV,  111. 
Alix  de  Warfusée,  fille  de  Humbert  de  Ilaccourt, 

IV,  409,  427. 
Alix,  mère  de  S'  Résignât,  II,  157. 
Alixandre ,  voy.  Alexandre,  Alexandrie. 
Alken,  village  du  comté  de  Looz;  l'évéque  Henri  II 

y  bâtit  une  maison  épiscopale,  IV,  406;  les 

comtes  de  La  Marck  et  de  Juliers  y  logent,  VI, 

456. 

Allemagne  [Alcmanync,  Jlinangne);  conquise  par 
Alemalnc  qui  lui  donne  son  nom,  I,  34;  son 
roi  Saxo  fonde  le  comté  de  Saxe,  I,  94;  ravagée 
par  Porus,  II,  55;  évangélisée  par  S'  Maximien, 
46;  con(iuise  en  partie  par  Pliaramond,  100; 
envahie  par  Clovis,  154;  elle  a  pour  souverains 
les  rois  d'Austrasic,  167;  elle  comprend  Huy 
et  Amay,  554;  conquise  en  grande  partie  par 
Jean,  roi  de  Hongrie,  et  rendue  tributaire  par 
Charlemagnc,  526;  tremblement  de  terre,  III, 
5;  mode  d'élection  des  empereurs,  578;  enva- 
hie par  Lothaire,  IV,  68,  09;  elle  échoit  à  Louis 
de  Bavière,  71;  les  Normans  s'y  réfugient,  81; 
dévastée  par  les  Danois,  97,  99;  l'empire 
transféré  de  la  France  à  rAllemagnc,  115;  ra- 
vagée par  les  Hongrois  et  les  Danois,  150; 
conquise  en  partie  par  Raoul  de  Saxe,  281; 
famine,  457;  elle  s'attache  aux  antipapes,  445; 
les  rois  doivent  être  confirmés  à  Rome  pour  . 
porter  le  titre  d'empereur,  V,  255;  partagée 
entre  deux  empereurs,  346.  Cfr.  Germanie. 
Voy.  Adolphe  de  Nassau,  Albert,  Charles,  Clé- 
ment, Conrad,  Henri,  Louis,  Mélacotis,  Otlon, 
Panier,  Priam. 
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Allemand  (I'),  voy.  Pliilippo,  Picrrr. 

Allemands  {Alcmans);  ils  refusent  de  payer  le 
tribut  aux  Romains,  I,  570;  battus  par  Hector, 
ils  se  réfugient  à  Lutèce,  II,  28-29;  ils  jurent 
de  se  venger  des  Romains,  30;  rendus  tribu- 
taires par  Maximien-Hercule,  51;  vaincus  par 
les  Romains,  b3;  ils  font  reculer  les  Francs, 
150;  vaincus  par  Clovis,  157;  ils  battent  les 
Aquitains  sous  Valeneiennes,  580-582;  insul- 
tés par  les  Romains,  IV,  441;  ils  passent  l'Adda, 
442;  battus  par  les  Milanais,  445;  ils  battent 
les  Français  à  Sens,  444;  ils  sont  défaits  par 
les  Français  et  les  Anglais,  447;  ils  demandent 
la  déposition  d'Ollon  IV,  580  ;  ils  envahissent 
la  Pouille,  V,  575;  ils  mettent  les  Guelfes  en 
fuite,  à  Rome,  VI,  149;  ils  sont  battus,  151. 

Alleur  {Jlcur).  village  liégeois,  VI,  288;  amende 
qu'il  doit  payer  à  l'évcque,  462;  lignage  de  ce 
nom,  IV,  427.  Voy.  Henrard,  Jean  le  Pollain. 

Alleus;  membres  de  la  cour  allodiale,  VI,  183. 

Allia  i^lbr),  rivière,  I,  105. 

Allobrogcs  (Jlberijos);  vaincus  par  Jules  César,  I, 
2H. 

Almangnc,  voy.  Allemagne. 

Alniarich,  AhnariSj  voy.  Amaury. 

Jlmarie,  ville  d"Espagnc;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  554. 
Almasoir,  Almassor,  voy.  Mansourah. 
Almat ,  chevalier  larlare;  il  s'enfuit  devant  les 

Bédouins,  V,  /i07. 
Afmonsce,  voy.  Lamonizce. 

Aine  {Aync),  abbaye;  fondée  par  .S'  Landclin,  II, 
503;  abbatialilé  séculière,  IV,  105;  Notger 
transfère  l'abbatialilé  à  Thuin,  161;  l'évèquc 
de  Liège,  Henri  II,  rebâtit  l'église,  405,  (684); 
l'abbé  rachète  une  relique  de  la  S'^  Croix,  V, 
53;  Robert  de  Laiigres  y  est  enseveli,  275; 
l'abbé  ménage  la  paix  entre  les  Liégeois  et  les 
Hutois,  VI,  201.  Voy.  Étienne. 

Aloel,  châleau  en  France,  relevant  de  l'empire 
d'Allemagne,  VI,  500. 

Jlonparlîl,  voy.  Agins. 

Aloris,  comte:  il  porte  l'étendard  de  Charlemagnc; 


sa  trahison,  III,  50;  il  est  désarmé  j)ar  Ogicr 
le  Danois,  31  ;  son  rôle  dans  la  geste  de  Jean 
de  Lanchon,  (II,  711  et  suiv.);  Cliarlemagne 
le  consulte,  97;  conseil  perfide  qu'il  donne  à 
Ganclon  ;  il  forme  le  projet  d'empoisonner 
Charles  et  Ogier,  154;  il  défend  Ganelon,  155; 
il  s'ojjpose  au  jugement  de  Ganelon  par  Ogier, 
159;  Ogier  le  lue,  180;  cite,  270. 

Alost  (Alousl),  ville;  conquise  par  les  Francs,  I, 
400;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
312;  annexée  au  comté  de  Flandre,  IV,  492; 
le  comte  Baudouin  y  est  pendu  ;  la  comtesse 
Jeanne  y  fait  bàt  r  deux  abbayes,  V,  07;  la 
commune  s'arme  contre  les  Français,  VI,  88. 
Voy.  Arnaud,  Thibaut. 

Aloxa,  fils  d'Agiifo;  tué  par  les  Romains,  I,  151. 

Alpaïde  (.'!//)«(/<),  fille  de  Sarconeux;  concubine 
de  Pépin  de  Hcrstal,  II,  507,  550,  (005);  ban- 
nie de  Frise,  elle  vient  en  Ilesbaic,  331;  elle 
devient  la  maîtresse  de  Pépin,  348,  (616)  ;  elle 
accompagne  Pépin  à  Paris,  550;  elle  domine 
Pépin,  358;  elle  demande  la  bénédiction  de 
S'  Lambert;  son  faux  repentir,  361,  (020);  elle 
parait  à  la  table  des  barons  d'Austrasic  à  Metz, 
365;  renvoyée  par  Pépin,  elle  se  retire  à  Boi- 
sée, 360,  (621);  colère  de  Pépin  contre  elle, 
371  ;  elle  est  excommuniée  par  S'  Hubert; 
Charles-Martel  prend  sa  défense,  577,(652); 
elle  devient  nonne  à  Munsterbilseii,  puis  à 
Orpc,  578;  Plandris  fait  brûler  ses  restes,  383, 
(626,  637,  638);  sa  parenté,  III,' 191. 

Alpaïde  de  Rumigny,  femme  de  Godefroid  de 
Florcnnes,  IV,  178. 

Alpes;  comprises  dans  le  royaume  d'Austrasic, 
II,  171. 

Alpliéc  (Alphci),  père  de  S'  Jacques  le  Mineur  et 

de  Joseph,  I,  507. 
Alphonse  (Alfons,  Alfonsp,  Alfoins),  fils  de  Pierre, 

roi  d'Aragon;  roi  de  Sicile,  V,  445;  Charles  de 

Valois  lui  cède  ses  droits,  480;  il  meurt,  502; 

ses  enfants,  525, 
Alphonse,  roi  d'Aragon;  il  devient  roi  de  Sar- 

daignc,  V,  562. 
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Alplioiise,  fils  (le  Ferrand,  roi  d'Espngne;  il  con- 
quifi  l  l'L.sji.'i.^iic,  V,  î)2ô  ;  il  abariilonne  ses 
conquèles,  b!27;  il  combat  ses  frères  illcgilimes, 
u79. 

Alphonse,  fils  illégilime  dcFerrand,  roi  d'Espagne; 

légilinié,  V,  !)7'J. 
Alphonse,  comte  de  Poitiers,  IV,  400;  fils  de 

Philii)pe-Aiigusle,  V,  520;  il  épouse  Jeanne  do 

S'-Gilles,  188. 
Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  de  Toulouse,  fils 

de  Louis  VIII,  V,  171;  son  mariage,  204; 

Louis  IX  lui  donne  l'Auvergne,  le  Poitou  et 

l'Albigeois,  i?48,  272,  275;  régent  de  France, 

280;  il  rejoint  l'armée  des  croisés,  281,  28Î5  ; 

pris  parles  Sarrasins,  289;  il  revient  en  France, 

oOi;  il  part  pour  la  Terre-Sainte,  371;  il 

meurt,  586. 

Alphonse,  comlc  de  S'-Gilics;  il  meurt  en  Terre- 
Sainte,  IV,  294. 

Alphonse,  clerc  de  S'  Qiienlin;  Charles  le  Chauve 
lui  apparaît,  IV,  90. 

Alphonse,  comte  de  Toulouse;  il  meurt  sur  mer, 
IV,  520. 

Alsace  [Ahay,  Aasay);  vin  de  celte  contrée  con- 
sommé il  Huy,  V,  li^l).  Voy.  Henri. 

Allen,  AUcm,  voy.  Jean. 

JUIioire.  (pour  AJcIioirc),  voy.  Auxerre. 

ÀUimans,  Allinmis,  envoyé  par  S'  Pierre  à  Or- 
léans, I,  -^Sl. 

yjltimani  (Ilautmonl?);  le  comte  assiste  au  tour- 
noi de  Tongres,  I,  192. 

Altmûlh  {AUimo'me),  rivière,  II,  528. 

Allrcfoelhc,  Alh-efoiile ,  Allri  fuclhe ,  voy  Haute - 
feuille. 

Altrivc,  voy.  Atrive. 

Alm,  voy.  Annius  Rufus,  Ilus. 

Alvergnr,  voy.  Auvergne. 

Alvrcd,  voy.  Alfred. 

Alychant,  voy.  Aliscans. 

Alymodrs,  fils  de  Nay;  il  règne  en  Gaule;  il 
épouse  Ilélion,  I,  88;  il  bat  Tarquin  Fancien, 
91  ;  sa  mort,  93. 

Ah/}nncles, {i\s  de  Darmadis,  roi  dcDarmarit,  1, 140. 


Ahjmodis ,  Alimndis  ou  Ydris ,  pierre  précieuse 
conquise  par  Ogicr,  IV,  49;  sa  vue  soustrait 
Ogier  à  la  magie,  V,  125;  clarté  qu'elle  donne, 
132  ;  elle  retourne  vers  Morganc,  153. 

Amadon  (roche),  voy.  Rocamadour. 

Amadoneits ,  fils  de  Virgile,  sénateur  de  Rome,  I, 
184;  tué  par  Tongris,  190. 

Amados,  désert  où  vécut  S'  Amand;  S'  Marseal  y 
consacre  une  église  à  la  Vierge,  I,  454. 

Amadus,  il  indique  .n  la  S"=  Famille  le  chemin  de 
l'Egypte;  il  devient  le  compagnon  de  Jésus,  f, 
357. 

Amain,  Jinaiiie,  voy.  .\may. 

Amairs,  sire  d'Avroi  ;  lué  par  Rollon,  IV,  86. 

Amalarich,  fils  d'Alaric,  roi  d'Espagne  et  de  Go- 
thie,  II.  105;  il  vient  à  Luièce;  ii  épouse  la 
fille  de  Clovis,  106;  batlu  par  Childebert,  frère 
de  sa  femme,  et  tué  par  Guiscar  de  Soissons,  175. 

Amaicc/t,  séjour  de  Mangou,  V,  517. 

Amalharl,  voy.  Mcilhcir. 

Amandirie,  sœur  de  Frédéric  II,  V,  270. 

Ainandins,  chef  païen;  il  refuse  de  lutter  contre 
Ogier  le  Danois,  III,  115. 

Amandonicrs,  sénateur  romain  ;  tué  par  Tongris, 
I,  187. 

Amans,  seigneur  de  FauquemonI,  II,  97. 

Amam,  habitants  de  l'Yémen,  f,  296. 

Amanle,  fille  d'Engucrand  de  Toulouse,  mère  de 

S'  Amand,  II,  289. 
Amardeus,  roi  fabuleux  d'Afrique,  I,  283. 
Amarich,  voy.  Arnoul. 

Amarie  (?),  localité  célèbre  par  ses  cuirs,  III,  164. 

Amaris,  voy.  Amaury. 

Amaritectts,  roi  d'Egyple,  I,  105. 

Amasias  (Antazias),  roi  de  Juda;  ses  combats 
contre  Joas;  il  est  battu,  I,  48;  sa  mort,  49. 

Amasite,  ville  du  comté  de  Toulouse;  Hildefonse  y 
est  tenu  en  prison,  IV,  555. 

Amaury  {Amaris ,  Amcris,  Ameri,  Almaris,  Ala- 
inarkh,  Ainieri,  Aimcry,  Aymeri,  Aymeris, 
Aymerir,  Aymvir,  Aycmcir ,  Emcris)  d'Aqui- 
taine, espion  de  Cliarlemagne,  III,  284. 

Amaury,  roi  d'Aquitaine,  IV,  278. 
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Amaury,  fils  d'Eudc  d'Aquitaine,  II,  534,  581; 
il  vient  demeurer  à  Liège,  597  ;  il  épouse 
Ermeng:irde;  Cliarlcs-Martel  lui  donne  l'Aqui- 
taine, /iOG;  il  défend  son  pays  contre  Gaufroi 
etPipion;  il  est  battu,  123;  il  prend  Monglane, 
486;  il  est  frère  de  Jean  Willibrord  et  père  de 
Garin,  III,  2. 

Amaury,  prince  d'Arcste;  il  vient  au  secours  de 
Charlemagne,  III,  120. 

Amaury,  sire  de  Bologne;  il  s'interpose  entre 
Henri  IV  et  le  duc  de  Bourgogne,  IV,  315. 

Amaury,  fils  de  Salomon  de  Bretagne;  mandé  à 
Meaux  par  Ogicr,  IV,  5. 

Amaury  de  Bruxelles;  tué  par  le  roi  de  Frise, 

II,  59. 

Amaury  de  Douay  ;  compagnon  de  Charlemagne, 

III,  278. 

Amaury,  parent  d'Ogicr  ;  couronné  roi  d'Esbron, 
III,  04. 

Amaury  de  France,  chevalier,  V,  27. 

Amaury  de  Hanstongnc,  II,  451;  il  veut  combattre 

Brandis,  III,  C9. 
Amaury,  fils  du  roi  de  Hongrie;  miracles,  IV, 

227. 

Amaury,  comte  de  Julicrs;  il  annonce  à  Liège  la 

mort  d'.\lbéron  II,  IV,  405, 
Amaury,  bailli  de  Jodoignc  ;  appelé  au  tribunal 

de  la  paix  à  Liège,  IV,  54G. 
Amaury  de  Langres;  il  meurt  à  Ronccvaux,  III, 

155. 

Amaury,  comte  de  Limoges,  IV,  315. 

Amaury  de  Lingnon  ;  tué,  V,  566. 

Amaury,  comte  de  Moha  ;  il  vient  au  secours 

d'Albéron  II,  IV,  570;  il  assiste  au  siège  de 

Bouillon,  572. 
Amaury,  fils  de  Simon  de  Monlfort,  comte  de 

Toulouse,  V,  175;  il  cède  Toulouse  au  roi  de 

France,  195. 
Amaury,  comte  de  Montréal;  pendu,  V,  14. 
Amaury  dcNarbonne,  père  de  Guillaume  d'Orange, 

II,2S2;  il  est  vaincu  par  Brandis,  IH,  70;  il 

combat  en  Espagne  avec  Charlemagne,  137, 

151  ;  il  calme  la  colère  d'Ogier,  161  ;  il  est  fait 


prisonnier,  177;  il  refuse  de  com])attre  Ogicr, 
200;  Ogicr  vient  à  son  secours,  527;  il  reproche 
sa  couardise  à  son  fils,  IV,  50;  il  suit  le  roi 
Louis  h  Paris,  31. 
Amaury,  vicomte  de  Narbonne;  il  combat  Louis 
IX,  V,  272. 

Amaury  de  Mivelles;  tue  à  la  wardc  de  Steppes, 

V,  89. 

Amaury,  fils  de  Richard  de  Normandie;  convo- 
qué à  Meaux  par  Ogier,  IV,  5. 

Amaury  d'Ottoncourt,  chevalier  brabançon,  V, 
28. 

Amaury  de  Pierreuse;  accusé  devant  les  échevins 

de  Liège,  V,  530. 
Amaury,  comte  de  Poitiers,  III,  552. 
Amaury  de  Ramet  et  de  Chokicr;  tué  à  Mnlia,  V, 

528. 

Amaury  de  Rallier;  compagnon  de  Henri  de  Dî- 
nant, V,  559. 

Amaury  de  Sorvillc,  liégeois;  révolté,  V,  557. 

Amaury,  évoque  de  Sydon  ;  il  donne  une  roiitiue 
de  S'  Jean  à  Godefroid  de  Iluy,  IV,  /i57. 

Amaury  de  Torbaine;  ses  prouesses  au  siège  de 
Montjoie,  V,  227. 

Amaury  de  Vcrbonnc;  il  défend  Tournai,  VI,  377. 

Amaury  de  la  Vigne,  prévôt  du  comte  do  flainnut, 

VI,  CO. 

Amaury,  fils  de  Guy  et  petit-fils  de  Griffon,  II, 
394. 

Amay  (Amain,  /Iwamc),  ville;  fondée  par Scdros, 
I;  245;  les  Tongrois  y  construisent  un  pont, 
525;  S"^  Ode  y  fonde  un  cloître  de  femmes; 
S'  Lambert  consacre  l'église,  II,  354;  S"=  Ode 
y  remplace  les  femmes  par  des  religieux,  432; 
pont  sur  la  Meuse,  484;  abbalialité  séculière; 
on  y  honore  S"'  Ode  et  S'  Georges,  IV,  105  ;  la 
châsse  de  S' Lambert  y  passe,  373,  (664); 
l'cvêque  Henri  II  y  balit  une  maison  épisco- 
pale,  406.  Voy.  Baudouin,  Henri,  Jean,  Léon, 
Raoul,  S'<'  Ode. 

Amazones,  guerrières;  elles  vont  au  secours  de 
Priani;  leurs  mœurs,  I,  24-25;  elles  conquiè- 
rent les  royaumes  d'Hircanie,  de  Sénéchie  et 
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de  Babylone,  25;  leurs  reines,  26;  elles  sceou- 
rent  Troie,  26,  142;  elles  prennent  la  ville  de 
Dolet,  51  ;  balluesavec  Darius  par  les  Scythes, 
101;  alliées  de  Bacelius,  159.  Voy.  Ephisanic, 
Miiripsin,  Penlliésilée,  Oridria,  Tamhodo,  Tha- 
listi-idis. 

Amazonie,  royaume  d'Asie;  on  n'y  voit  que  des 
femmes,  I,  23,  289;  son  roi  Gora  vaincu;  la 
reine  Aliide  tue  tous  les  hommes,  24  ;  il  est 
oiîert  par  Ilaroun  al-Raschid  à  Charlcmagne, 
III,  Ai.  Voy.  Ahide,  Ebron,  Gora,  Thamr.ris. 

j4mhalay,  philosophe;  empoisonné  à  Rome,  I,  99. 

Ambert,  comte  de  Navecensc  ou  Hanau,  IV,  208. 

jimhleir,  voy.  Enguerrand. 

Ambiève  (Amhvlèoe),  rivière,  IV,  25;  V,  321. 

Amblèvc,  ancien  nom  du  Tibre,  I,  45. 

Ambroise  (Ambrosc ,  Ambrousej ,  archidiacre  de 
Liège;  il  combat  l'élection  de  Hugues  de  Pîer- 
pont,  IV,  548. 

AmbroncSj  fils  de  Priam  ;  chef  des  Cimbres,  1, 191. 

Amechien,  voy.  Ampsin. 

Aincil,  Ameilc,  Amciloltc,  voy.  Amel. 

jimcircourl,  voy.  Amcrcœur. 

Amel  [Amcilc,  Aniclc,  Amciloltc,  Amédce?)  de  Bo- 
vcnistier,  bailli  de  S'-Lambert,  VI,  258;  son 
courage,  259;  il  est  fait  chevalier,  260;  ses 
prouesses,  201,  202,  203;  il  assiste  au  siège 
de  Huy,  420;  il  est  cause  de  la  défaite  des  Lié- 
geois, 427;  il  insulte  Adolphe  de  La  Marck,  428; 
il  frappe  l'évcque,  429;  tué  par  l'évêque,  450. 

Amel  de  Coqucroule,  VI,  73. 

Amel  de  WarnanI,  capitaine  des  Hutois,  VI,  427, 
4i8;  ses  prouesses,  429;  sa  terre  épargnée, 
313;  cité,  554. 

Amel  de  Wonck,  chevalier,  V,  212. 

Amel,  dapifcr,  IV,  556. 

Article j  voy.  Amclii. 

^vulic,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  534. 
Amclii,  Amclc,  voy.  Pierre. 
Amclius,  voy.  Amulius. 

jimelnn,  Amelons ,  roi  païen;  vaincu  par  Ogier  le 
Danois,  III,  111;  il  rappelle  à  Agolant,  roi 


d'Espagne,  ses  conventions,  113;  il  se  met  au 

service  des  Français,  115;  il  reçoit  le  baptême 

et  s'appelle  Namelon,  116. 
Amenais,  voy.  Amicnois. 
Amnius,  fils  d'Alicnus,  I,  185. 
Amcrandis  de  Tharsodc,  roi  païen;  vaincu  par 

Robert  de  Ruelant,  III,  314. 
Amcrcœur   {Amercuer,  Amcircncr,  Amcircourl , 

Etneirconrl)-^  origine  de  ce  nom  et  du  quartier, 

IV,  25;  (III,  415);  ponl  qu'Ogicr  y  fait  aboutir, 
26  ;  l'église,  filiale  de  Grivegnée,  1 1 1  ;  la  châsse 
de  S'  Remacle  y  est  amenée,  137;  les  brasseurs- 
y  sont  établis,  150,  250;  le  quartier  habité, 
477;  amende  due  par  le  ban  à  l'évcque,  VI, 
462. 

Amcricli,  voy.  Aimcric. 
Americrs ,  voy.  Amry. 
Arncris,  voy.  Amaury,  Lcmbor. 
Amcrus,  nom  latin  de  Ballhasar,  I,  345. 
Amiilan,  roche  d'Espagne,  non  loin  de  Ronce- 
vaux,  III,  150. 
Amiénois  (Amenois,  Aminois),  ou  comté  d'Amiens, 

V,  498;  il  dépend  de  la  Flandre,  IV,  492. 
Amiens  (Amyens,  Miens),  ville;  fondée  par  Amy- 

nus,  I,  114;  on  y  conserve  le  chef  de  S'  Jean- 
Baplisle,  401  :  assiégée  par  Ogicr  le  Danois,  III, 
202;  détruite,  276;  Brehicr  y  passe  l'hiver 
avec  ses  Sarrasins,  285;  l'évcque  et  le  comte 
assistent  aux  noces  d'Ogicr,  5H,  512;  déiruile 
par  les  Normans,  IV,  84;  enfants  monstres, 
156;  l'évêque  de  Liège  Wason  y  institue  des 
chanoines,2'i5;  comté  dépcndantde  la  Flandre, 
492;  la  seconde  femme  de  Philippe-Auguste  y 
est  sacrée,  532;  on  y  apporte  le  chef  de  S'  Jean, 
591;  réservée  à  Hugues  de  Bonnes,  V,  122j 
réclamée  par  Gui  de  Danipicrre,  498;  l'évêque 
à  la  cour  de  France,  500;  menacée  d'incendie, 

VI,  505;  la  commune  armée  contre  les  Fla- 
mands, 409;  Philippe  de  Valois  y  prononce  sa 
sentence  entre  l'évêque  de  Liège  et  le  duc  de 
Brubant,  535,  542,  (685).  Voy.  Baudouin,  Guil- 
laume de  Mâcon,  Simon,  Thibaut. 

Aoiile  (Amiles,  Amil,  Amilis)  d'Arqueton  ou  Ar- 
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quilon,  oncle  d'Ogier;  il  accompagne  Ogicr 

contre  les  Sarrasins,  III,  îiô. 
Amile,  comie  d'Auvergne;  il  s'arme  contre  Tcm- 

pcreur  Richard,  III,  i77;  député  vers  Charles, 

181  ;  Ogier  l'allaque  et  le  lue,  220,  221. 
Amile,  comte  de  Clcrmont,  gendre  de  Charle- 

magne,  III,  110;  ses  prouesses  en  Espagne, 

119;  il  reconduit  les  chrétiens  en  France,  12?); 

son  rôle  dans  la  geste  de  Jean  de  Lanchon,  (II, 

704  et  suiv.). 
ylmilcon,  préfet  de  Rome,  vicaire  de  l'empire 

d'Allemagne,  IV,  15S. 
Amilis,  \oy  Amile. 
Amilius,  voy.  Amulius. 

Amilon,  du  lignage  de  Ganelon;  tué  par  Ogier, 

III,  201. 
Aminois,  voy.  Amùhwis. 

■^miragon,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  sa  révolte 
contre  Rome;  il  fonde  Hanslongne;  tué  parCau- 
das,  II,  193. 

Amis,  comte  deBIois,  compagnon  deCharlemagne; 
il  est  vaincu  par  Brandis,  III,  70;  il  accom- 
pagne Ogicr  le  Danois  en  Espagne,  110;  ses 
prouesses,  119;  il  reconduit  les  chrétiens 
en  France,  125;  député  vers  Charlemagnc, 
181  ;  Ogier  l'attaque  et  le  tue,  220,  221  ;  cité, 
395;  son  rôle  dans  la  geste  de  Jeun  de  Lan- 
chon, (II,  70i  et  suiv.). 

jimon,  fils  de  Manassès,  roi  de  Juda;  lué  par  ses 
serviteurs,  I,  88. 

yimon,  voy.  ylimon. 

Amoradin,  Jmorandi,  Amorandins ,  Moradin, 
Merandiii,  Morandiins,  roi  de  Slorligane  et 
d'Espagne;  il  donne  une  ceinture  à  Hélène,  I, 
275;  cité,  III,  24;  allié  deCharlemagne,  109, 
122. 

Amoradin,  roi  de  Turquie,  IV,  457. 
Amoradin  le  Roux,  hutois,  V,  554. 
Jmoris,  envoyé  par  Huon  de  Bordeaux  au  Caire, 
III,  534. 

Amos,  prophète,  père  d'Isaie,  I,  50. 
Ampsin  {Amechien),  village  liégeois;  fondé  par 
Lolringe,  I,  332. 


Amri,  fils  de  Hcla,  roi  d'Israël,  I,  42;  il  fonde  la 
ville  de  S;imaric,  43. 

Amry  {Jmcricrs),  village  liégeois;  amende  qu'il 
doit  à  révcque,  VI,  4(52 

Amulius (//>ne/(».''-,.'l»Mî7i(/s), fils  de  Proclia,roi  des 
Latins;  toutes  les  nations  de  l'Europe  lui  paient 
un  tribut,  1,50;  il  conquiert  l'Allemagne  cl  la 
Grande-Bretagne,  51;  il  épouse  Odcrne;  ses 
fils  Romulus  el  Renius,  52;  sa  mort,  54;  sui- 
vant Orosc,  il  est  lué  par  ses  fils,  55. 

Amydon  de  Vaucicr,  chevalier;  il  guide  l'armée 
de  Brehicr,  III,  282. 

Jmynois,  habitants  d'Amiens,  V,  142. 

Amynus,  fils  de  Turnus;  il  règne  à  Lille  cl  à 
Tournai,  I,  113;  il  fonde  Amiens;  attaqué  par 
son  frère  Brugen,  114, 

Anaclct  [Anaclcliis,  Anackus ,  Anycletvs),  pape; 
confondu  avec  Cletus  par  certains  auteurs; 
discussion,  I,  501  ;  il  impose  aux  clercs  la  ton- 
sure et  leur  ordonne  de  se  raser,  502;  sa  mort, 
505. 

Anaclet,  antipape;  il  trahit  Innocent  II,  IV, 
538;  Lotliaire  lui  fait  trancher  la  téte,  539. 

Anaclelus,  lisez  Atiiccliis,  I,  556. 

Jnafragius,  roi  fabuleux  d'Afrique,  1,  283. 

Anagni  {.-ilanyite,  Fan//7ie),  ville  delà  Campanic, 
I,  500;  résidence  de  Boniface  VIII,  VI,  42. 

Ancmias,  mené  prisonnier  à  Babylonc,  I,  91. 

Anastase  III  {Anastaise,Anestaux,J7iaslauz,Jnis- 
laise,  ^nestaise),  pape,  IV,  HG;  il  meurt,  118. 

Anastase  IV,  pape,  IV,  401;  il  cite  l'évêque 
Albéron  II  à  Rome  et  fait  punir  les  prêtres  lié- 
geois coupables,  402;  il  construit  un  palais  à 
Rome  el  donne  un  beau  calice  à  S'  Jean  de 
Latran,  404. 

Anastase;  il  apporte  à  Clovis  les  insignes  du  con- 
sulat, II,  164;  empereur  d'Orient,  174;  excom- 
munié, J87;  il  assiste  au  tournoi  de  Lntèce, 
210,212;  il  déclare  la  guerre  à  Artus,  217; 
battu  en  Italie  par  Artus;  tué  par  la  foudre, 
218. 

Anastase,  empereur  romain,  I,  475;  il  meurt, 
476. 
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Aiiaslasc,  enipcicur;  il  dcfuiid  Rome  contre  Gau- 

froi  cl  Pipioii,  H,  i2ô. 
Anastasc,  fils  d'un  magicien  persan;  il  devient 

moine  à  Jérusalem;  marlj'risé  par  les  païens; 

miracle;  Iléracliuslransporleson  corps  à  Rome, 

dans  rcgli.-,c  S'-Paul,  II,  ô"22. 
Anastasc,  patriarche  de  Conslanlinople;  hci  ctique, 

II,  22G. 

Anastasc,  romain;  il  avertit  Pliilippicus  de  l'ap- 
proche de  Gordalus,  II,  40G;  il  devient  patrice 
de  Rome,  407. 

Anatcns,  lisez  Amiens,  IV,  84-. 

Anutholim,  Disis,  AcIiUus,  Masibriun,  étoiles  dont 
les  noms  fournirent  chacune  une  lettre  pour 
former  le  nom  d'Adam,  I,  50D. 

Anaij,  voy.  Philippe. 

Anbour  (Yolande  de  Bretagne),  la  comtesse,  refu- 
sée par  Thibaut  do  Champagne,  V,  192, 
Anceritatc,  fils  de  Iléro,  I,  14. 
Aiicey,  lisez  Jntcy,  VI,  424. 
Anclicais,  voy.  Anselme. 

Andiday,  fils  du  sire  de  Chèvremont,  IV,  148. 
Anchin,  abbaye;  sa  fondation,  IV,  282;  détruite 

par  l'incendie,  283;  dédicace  de  l'église,  290; 

on  y  dépose  le  bras  de  S'  Georges,  295. 
Anchise,  père  d'Énée;  il  arrive  en  Sicile;  sa  mort, 

1,27. 

yInc/iOîV  (lisez  ^uchoir),  voy.  Auxcrre. 
Anclion,  voy.  Acre. 

Anchonne,  le  prince,  à  la  cour  de  rrance,  V, 
489. 

Anc/ius  MarcJms,  voy.  Ancus  Martius. 
Ancilks,  voy.  Achille. 

Anciscs,  roi  des  3Icdes;  il  attaque  Pallus  et  con- 
quiert Tiiarse,  1,  48-49. 

Ancoinc ,  Anrjuoine,  Aquoine,  Anquogne,  ville  de 
Turquie,  V,  277;  miracle  qui  s'y  opère,  278. 
Voy.  Thierri. 

Ancônc  (Auchone),  ville;  citée,  I,  500. 

Ancongiic,  lisez  Antongnc,  il,  ôUl;  VI,  2S. 

Anconne,  ville;  fondée  par  Aquitains,  1,  89. 

Ancus  Martius  (Anchus  Marchits),  roi  de  Rome, 
I,  88;  il  fonde  Ostie,  89. 


Jmlaclt,  ville  d'Kspagne  sur  la  roule  de  Ronce- 
vaux,  III,  145,  144,  14S. 

Andagion  {Andagiiium),  oratoire  fondé  par  Plec- 
Irude,  II,  41S,  (044,765);  ancien  nom  de  S' Hu- 
bert ;  Plcctrude  y  fait  bâtir  une  église  par 
Rérégise,  429;  S'  Hubert  s'y  rend,  45b;  Wal- 
cand  reconstruit  l'église  S'-Picrre  et  y  envoie 
des  moines  du  Val-Benoit,  III,  579;  (11,  703); 
l'abbaye  prend  le  nom  de  S'-IIuberl  en  Ardenne; 
le  corps  de  S'  Hubert  y  est  amené,  580;  (II, 
704,  76S);  Charlemagnc  avait  refuse  aux  clercs 
le  corps  de  S' Hubert,  581.  Voy.  S'-Hubert, 
abbaye. 

Aiidalis,  voy.  Andclis. 

Andaros,  fils  de  Felimeir,  roi  des  Juifs,  II,  17. 
Andclindre,  concubine  de  Charlemagnc,  II,  550. 
Andelis   (AndnUs,  Andalis,   AndeUnc),  femme 

d'Amans;  son  impiété;  ses  moissons  ravagées, 

H,  97. 

Andelis,  fille  du  roi  d'Angleterre,  femme  de 
Martin,  II,  495. 

Andelis,  fille  du  comte  d'Auvergne,  II,  551. 

Andelis,  fille  du  comte  de  Brugeron,  femme  du 
comte  de  IN'amur,  IV,  215. 

Andelis,  veuve  de  Clotairc  d'Estorflans,  III,  255; 
accusée  d'avoir  assassiné  son  mari,  254  ;  Ogier 
la  venge,  257. 

Andelis,  fille  de  Martin  de  Mayencc,  II,  414,  492. 

Andelis,  fille  du  comte  de  Moha,  IV,  570. 

Andelis,  fille  de  Guy  de  Provence,  femme  de 
Naime,  II,  449. 

Andelis,  fille  de  Turnus,  femme  de  Hongris,  1, 188. 

Andelys  {Andchati,  Andeliali),  ville  de  France, 
IV,  559,  501. 

Andenne  (Adciinc);  S'"=  Begge  y  fonde  un  chapitre 
de  dames  nobles,  II,  529,  542;  Charles  Martel 
y  est  élevé,  550;  Charles  y  tue  un  serpent 
monstrueux,  555,  (C20);  la  femme  du  comte 
Mengol  s'y  fait  religieuse,  IV,  125;  la  ville  et 
l'abbaye  brûlées  par  le  comte  de  Flandre, 
248;  (III,  495);miracle  sur  la  châsse  de  S'Lam- 
berl,  589,  (078);  les  Namurois  y  sont  battus 
par  les  Liégeois;  la  ville  brûlée,  459;  le  pont 
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détruit;  l'église  rebâtie  par  Henri  II;  la  ville 
de  nouveau  incendiée,  440,  (692);  tournoi, 
56C;  (V,  584);  joute,  V,  403,  (OS-J).  Voy. 
S"  Beggc. 
jindicl,  \o\.  A  Idkl. 

ytvdol,  chevalier;  il  joute  contre  Aleniaiiie,  I,  34. 
Ândolns  de  Cliarlasoic;  tué  par  Plandris,  II,  417. 
Andolans,  voy.  Adolaus. 

Andolel (^«tZo/iiPw,  Andoelien,  Andoilien),  cousin 
de  S' Lambert;  il  avertit  S'  Lambert  de  l'ap- 
proche de  Dodon,  II,  308;  tué  par  Ebiicli,  30!); 
il  est  enseveli  à  Maestriclit,  570;  miracle  ;  Flo- 
ribert  élève  son  corps  et  donne  sa  tête  au  cha- 
pitre de  S'-Scrvais,  483;  ses  reliques  déposées 
à  Liège,  484. 

Andoliens  de  Brehas;  tué,  V,  405. 

ytndolis,  voy.  Atidclis. 

Andonere,  voy.  /éndromirc. 

Andorachi,  sénateur  de  Rome,  I,  8S. 

Andoras,  duc  d'Aquitaine;  il  se  révolte  contre 
Rome;  vaincu  cl  tué  par  Marcus,  I,  ti71. 

André  (Andrier,  Andrien,  /indriccs,  Andricz, 
Andrics),  évcquc  d'Arras,  VI,  512,  517. 

André  Baldars,  boucher  liégeois,  IV,  378. 

André  de  Blois;tuéà  Yvorie  par  Ogicr,  III,  207. 

André,  maréchal  de  Bruxelles;  il  cnipcchc  Henri 
de  Louvain  de  brûler  Liège,  V,  33. 

André  de  Fcrricre,  notaire  liégeois,  V,  570;  VI, 
441y  447;  député  des  Liégeois,  417;  il  figure 
dans  la  paix  de  Flône,  459,  400. 

André  de  Flanluele,  chevalier  français,  V,  09. 

André,  fils  du  comte  de  Gueldre,  chanoine  de 
Liège,  IV,  300. 

André,  boucher  de  Liège;  il  tue  un  ècuycr  du  sire 
de  Gueldre;  guerre  qui  en  résulte,  (H,  001). 

André,  fils  de  Hector,  comte  de  Louvain,  II,  i, 

André,  fils  de  Dagobert,  comte  de  Louvain,  II, 
324;  il  est  tué,  537. 

André  de  Nantcuil,  prisonnier  des  Sarrasins,  V, 
102;  envoyé  auprès  des  chrétiens,  104. 

André  de  Plaisance;  tué  par  le  roi  Didier,  III, 
214. 

André  du  Pont,  liégeois  ;  tue,  VI,  419. 


André,  prévôt  de  S'-Lanibrrt,  IV,  530. 
André,  chanoine  de  S'-Materne,  VI,  400. 
André  Tagede,  hulois,  V,  555. 
André  de  Thorn;  tué,  V,  405. 
André  de  Tournevent,  chevalier  brabançon,  V, 
305. 

André,  docteur  en  loi;  conseil  qu'il  donne  aux 

Liégeois,  VI,  417;  accusé  aujtrcs  du  pape  par  le 

chapitre  de  S'-Lambert,  420. 
André,  fils  de  Valentin,  I,  509. 
André;  il  refuse  de  défendre  sa  sœur  Andelis, 

111,254. 
yéndrian,  voy.  Adrien. 
Andriane,  voy.  Adriatique. 
Andricas,  pelletier  liégeois;  tué,  V,  322.  Voy. 

Pierre. 

Andrier j  Andricz,  Andrien,  voy.  Adrien,  André. 
Andrinopic,  ville;  prise  par  Ogier  le  Danois, 
m,  259. 

Andrios,  peuple  fabuleux  d'Afrique,  I,  283. 

Jndroc,  prévôt  de  Boliart;  tué  par  Priam,  1, 195. 

Androgcs,  frère  de  Cassibellans;  il  aide  Jules- 
César  à  conquérir  la  Grande-Bretagne,  II,  193, 

Andromarl ,  Adromarl,  Andromas,  Adromas,  faux 
prophète,  I,  44. 

Andromart,  roi  de  Béotie;  il  fait  la  guerre  aux 
Athéniens;  tué  par  Melompus,  I,  33, 

Andromarl,  roi  de  Danemark,  I,  575;  II,  194. 

Andromcta,  fille  de  Priam,  I,  25. 

Andromirc,  Adomire,  Audonie,  Androne,  Ando- 
nere (Audovère?),  fille  de  Hector,  femme  de 
Chilpéric,  II,  185;  répudiée,  180,  187,  200; 
elle  accouche  d'une  fille,  205;  clic  se  fait 
nonne,  200;  ses  enfants  tués  par  Frédègonde, 
215,  224. 

Ancsen,  voy.  Ens. 

Ancsiaisc,  Anestanx,  voy.  Anastase. 

An  fax,  île  près  du  Païadis  terrestre,  II,  523. 

Anfroi  {Afrcif,  Anfrois,  Anfors,  Alfort,  Dalfort), 
fils  de  Philippe-Auguste,  comte  de  Poitiers,  V, 
9,  10;  il  combat  les  Brabançons,  142;  il  dé- 
fend la  Gascogne,  144;  il  bat  Thierry  de  Por- 
tugal, 145,  148. 
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Anfroi,  fils  de  Simon,  comlc  de  Hiiy,  IV,  1C2;  il 
donne  son  comté  à  l'église  de  Liège,  {(ïl,  168, 
170;  (III,  IKO);  il  devient  cvèqiie  d'Ulrcclit, 
lU;  (III,  ilil);  il  fonde  Tabbaye  de  Thorn, 
165;  l'empereur  OUon  confirme  sa  donation, 
177. 

Anfroi,  fils  de  Caqucdent;  il  conspire  avec  Jean 

do  Ilautcfeuille  contre  Baudouin  de  Flandre, 

IV,  597,  598. 
Anfroi,  roi  de  Caslillc;  il  renvoie  à  Paris  sa  bclle- 

fille  Blanche,  V,  408,  423. 
Anfroi  d'Espagne,  député  du  roi  de  France, 

VI,  59  i. 
Jngariiciis,  voy.  Hongrois. 
Augau,  voy.  Anjou. 
Jvgel,  royaume;  son  roi  Gando,  I,  -iO. 
Angeli,  compagnon  de  Charlemagne;  vaincu  par 

Brandis,  III,  70. 
Angclier,  \'oy.  Angolicr. 
yingelinAc  Ghistel;  tué.  II,  357. 
Angcline,  fille  de  Dodon,  femme  de  Bavon,  II,  367. 
j4ngclis,  fille  de  Guyon,  duc  de  Bretagne;  elle 

épouse  Clovis,  II,  146. 
Jngelis,  voy.  A  ngolicr. 
Angeites,  voy.  Agcn. 

Angers  (Aingicrs,  Angicrs),  ville;  brûlée  par  Clo- 
taire.  II,  17'i.  Cfr  v^«^?c?is.  Voy.  Albert,  Foul- 
que, GcùlTroi,  Paul,  S'  Maurilicn. 

Angien,  Angiens,  voy.  Enghien. 

Jugiens  (Angers?),  Charles-Martel  y  réprime  une 
révolte,  II,  457. 

/ingicrs,  voy.  Angers. 

Anglais  (Etigtes,  Englois,  Englez),  nom  primitif 
des  Bretons,  I,  444;  persécutés  par  les  Saxons, 
II,  200  ;  item  par  les  Danois;  ils  demandent  du 
secours  en  Normandie,  201  ;  battus  par  Justi- 
nicn,  258;  item  par  les  Espagnols,  275;  ils  bat- 
tent les  Hongrois  sur  mer,  IV,  121;  ils  battent 
les  Grecs,  363;  armée  de  croisés  anglais,  598; 
ils  battent  les  Allemands,  447;  item  les 
Espagnols,  539;  battus  en  Gascogne,  V,  8; 
item  prés  de  Rouen,  145;  ils  font  reculer  les 
Français,  469;  ils  sont  battus,  471,  472;  leur 


trahison  en  Gascogne,  501;  Anglais  prisonniers 
à  Gand,  514;  battus  en  Gascogne,  524;  chassés 
de  France,  VI,  506;  leur  guerre  contre  les 
Ecossais,  559;  ils  poursuivent  les  Écossais,  541; 
ils  ne  peuvent  les  atteindre,  342;  ils  en  vien- 
nent aux  mains,  345;  ils  font  fuir  les  Écossais, 
344,  545;  trêve  avec  les  Écossais,  548,  551; 
chevaliers  d'Édouard  111  à  Anvers,  564;  ils 
envahissent  la  France,  570,  571;  ils  battent  les 
Français  sur  mer,  576;  ils  assiègent  Tournai, 
377;  trêve  avec  les  Français,  582;  la  trêve 
brisée,  385;  ils  sont  battus  en  France,  619, 
625;  battus  sur  mer;  ils  assiègent  Tournai, 
624;  nouvelle  trêve  avec  la  France,  625. 

Anglcir,  comté.  II,  491.  Voy.  Roland. 

Angles  {Englois)  ;  ils  aident  les  Bretons  à  vaincre  les 
Danois,  II,  145  ;  ils  chassent  les  Bretons  de  la 
Grande-Bretagne;  leur  origine,  146,  196.  Voy. 
Englans, 

Ang}clcrrc  {Englelcrrejinglelerrc),  royaume;  fondé 
par  Broncus,  I,  52;  conquise  par  Amulius,  51  ; 
les  Angles  lui  donnent  leur  nom.  II,  146,  196; 
les  Saxons  y  fondent  sept  royaumes;  les  chré- 
tiens y  sont  persécutés;  évangéliséc  par  Au- 
gustin, 199;  dévastée  par  la  guerre  civile,  200; 
conquise  par  Suénon;  délivrée  des  Danois  par 
Guillaume  de  Normandie,  201  ;  conquise  par 
Guillaume  de  Normandie,  202;  nom  donné  à  la 
Grande-Bretagne  par  Englc;  ravagée  par  Jus- 
tinicn,  258  ;  convertie  par  S'  Grégoire  le  Grand, 
263;  attaquée  par  les  Galiciens,  264;  envahie  et 
con<iuise  par  Meligonas,  273;  convertie  par  le 
moine  Augustin,  280;  le  roi  de  Bretagne  se 
déclare  vassal  de  l'Angleterre,  288;  ravagée 
par  les  Sarrasins,  359;  conquise  par  Carncis, 
521  ;  le  roi  tué  par  Ogicr  le  Danois,  III,  218  ; 
premier  roi  qui  porte  les  insignes  royaux, 
IV,  74;  ravagée  par  les  Normands,  80;  con- 
quise par  Guillaume, bâtard  de  Normandie, 88, 
505;  le  roi  prend  part  à  la  croisade,  395; 
envahie  par  Henri  de  Normandie,  404;  le  roi 
vient  en  aide  aux  Lombards  contre  l'empereur, 
422;  le  roi  tué  à  Sens,  444;  il  bal  les  Aile- 
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mands, 447;  cnvaliic  par  les  rois  d'Ecosse,  d'Ir- 
lande et  de  Galles,  529;  les  barons  anglais 
offrent  leur  pays  au  roi  de  France,  1(53;  Clé- 
ment IV  y  avait  été  légat;  révolte  à  Londres, 
368;  le  roi,  juge  d'un  combat,  430,  431;  le 
pays  ravagé,  VI,  324;  les  barons  rappellent 
la  reine  Isabelle;  327;  les  barons  accueillent 
Isabelle,  530;  chevaliers  anglais  installés  à 
Tournai,  55S.  Cfr.  Grande-Dretagne.  Voy. 
Adclbrich,  Agait,  Agarl,  Aiinon,  Aistulplie,  Adel- 
pliins,  Alfred,  Andelis,  Alhanase,  Apollon, 
Blanchc/lour,  Charles,  Edgar,  Edouard,  Edwtj, 
Éthelred,  Ëliennc,  Gazonas,  Godualdin,  Godu- 
ant,  Guillaume,  Henri,  Hugues,  Jean,  Luc, 
Marie,  Morodab,  Ogine,  Richard,  Robert, 
Guiscard,  S'  Edouard. 

Anglcur  (Angloir),  village;  son  église  dépond  de 
l'abbaye  de  S'-Laurent,  IV,  222;  les  habitants 
doivent  garder  des  postis  à  Liège,  V,  523;  on 
y  rédige  la  paix  entre  les  Grands  et  les  Petits, 
VI,  174,  176;  amende  duc  à  l'évcque,  462. 

Anglinus,  abbé  de  Stavelot;  enseveli  à  Écouis,  II, 
429. 

jingloîv,  voy.  Angleur. 

jingnc  (Ange?),  fille  de  Henri  de  Tihange,  mère 

de  S' Jean  l'Agneau,  II,  289. 
Angncal,  voy.  Agneau. 
jingnon,  lisez  Angou,  IV.  463. 
Jngo,  roi  d'Asie;  il  fonde  Furine  et  Samas,  I,  41. 
Angolans,  voy.  Agolant. 

Angolier,  Angclis,  Angollais,  AngeUcr,  le  Gascon, 
oncle  d'Ogier,  III,  38;  chevalier  de  Charlc- 
magne;  il  est  fait  prisonnier  par  Synagon,  81, 
82;Ganclon  veut  le  perdre,  130;  il  combat  à 
Roncevaux,  140;  il  prie  Roland  de  sonner  du 
cor,  143;  tué,  14S;  enterre  à  Bordeaux,  182. 

Angoranl,  voy.  Enguerrand. 

Angou,  voy.  Anjou. 

Angoulème  (Engolesmc,  Engolismc),  ville;  Clovis 
la  prend  miraculeusement,  et  s'empare  du  tré- 
sor d'Alaric,  II,  165;  Brunchilde  y  est  assiégée 
par  Contran;  la  ville  se  rend,  240;  détruite 
par  Pépin,  488. 


Angrcnwrt,  voy.  Aigncs-Mortes. 

Angrogius,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Anicct  (Anicetus),  pape,  I,  î)56  :  ses  décrets;  il  est 

enseveli  dans  le  cimetière  S'-Calixte,  564. 
A nistai se,  \oy.  Anastase. 

Kn\ovL  {Angou,  Gangou,  Angaii ,  Anjou),  comté; 
conquis  par  Agolant,  roi  d'Espagne,  III, 
122;  pris  par  magie  par  Ogicr  le  Danois, 
124;  les  chrétiens  y  passent  en  revenant  d'Es- 
pagne, 165;  le  due  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
51 1;  conquis  par  les  Normans,  IV,  78;  dévasté, 
81  ;  domaine  d'Éléonore  de  France,  362;  une 
fille  du  duc  épouse  Eustache  de  Bourgogne, 
369;  le  comte  prend  part  à  la  croisade,  395; 
enlevé  au  roi  d'Anglelcrre  par  Philippe- 
Auguste,  463  ;  conquis  par  le  roi  Philippe,  361  ; 
pris  par  le  roi  d'Angleterre  et  repris  par 
S'  Louis,  V,  196;  le  comte  prend  la  croix,  210; 
donné  à  Charles,  comte  de  Poitiers,  275;  cédé 
à  la  France,  356;  hypothéqué,  419;  le  duc  va 
à  Compiègne,  VI,  498.  Xoy.  Adola,  Alexandre, 
Bertrade,  Blanche,  Charles,  Fulcaire,  Geoffroi, 
Henri,  Herman,  Ogier,  Robert  de  Montagu. 

Anne  {Atmas);  il  fait  comparaître  Joseph  d'Ari- 
mathie,  1,  422;  item  Carius  et  Alexius,  427. 

Anne,  seconde  femme  du  roi  Henri  I  de  France, 
IV,  264. 

Anne,  abbesse  de  Maeseyck,  IV,  85. 

Anneau  du  palais;  l'évcque  de  Liège  y  rendait 
des  jugements  en  appel,  IV,  322;  Gilbert  de 
Duras  y  est  cité,  543;  le  privilège  de  ce  tribunal 
est  brûlé,  474;  échevins  de  Liège  appelés 
devant  celte  juridiction,  (VI,  704). 

Anncmis,  voy.  Anselme. 

Annibal  (llanibal),  fils  de  Gcbil,  roi  d'Afrique,  I, 
116;  il  bat  les  Romains  et  assiège  Rome,  117, 
118;  il  s'allie  avec  les  Tarcntins;  battu  en 
Sicile  par  les  Romains,  119;  il  ravage  l'Italie, 
120;  item  l'Espagne,  121;  battu  par  Cornélius 
Scipion;  il  bat  Sempronius,  passe  les  Apennins 
et  assiège  Rome,  122;  battu  par  Scipion  l'Afri- 
cain, 123;  il  vend  les  prisonniers  romains 
pour  rebâtir  Carlhagc;  il  ravage  l'Espagne, 
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124;  Lallu  par  les  Gaulois,  12').  Cfr.  Jnt/nal. 
Annibaldi  (llanitidl),  famille  romaine,  V,  420. 
Annius  Rufus  (^/ma),  envoyé  par  Tibère  en  Judée, 

I,  086. 

Annoii  (Jmwne),  duc  de  Drisquclhem;  tué  par 
P>  mpilius,  I,  175. 

Annytana,  voy.  Novcmpopulanie. 

Jnog/til,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  282. 

v/nor,  fille  d'Ébroel,  II,  190. 

Jiiquetin,  lisez  /ivqueiin. 

ylnquoine,  Anquoync^  voy.  Ancoint. 

Ans  {Ains),  village;  fondé  par  Humbris,  I,  201; 
Humbris  y  établit  des  moulins,  21S;  révèque 
Riclicr  en  donne  la  dîme  à  I  cglisc  S'-Picrre 
à  Liège,  IV,  99;  (III,  42b);  il  fait  partie  de  la 
banlieue  de  Liège,  V,  294;  amende  duc  à 
l'évêquc,  VI,  402;  la  prison  de  i'cvcque  brisée, 
054.  Voy.  Jean. 

Ans  ctRIolin  (Molains),  villages  liégeois;  les  coqs 
éloignés  par  Sabine  pour  cmpéclier  la  mort  de 
S' Lambert;  fontaines,  11,  507;  ruinés  par 
Plandris,571  ;  dîmes  afTcclées  à  l'église  St- Mar- 
tin sur  Avroi ,  III,  22;  les  habitants  doivent 
garder  Liège,  V,  524;  les  bouilleurs  arrivent 
armés  à  Liège,  105,  170.  Voy.  Gui. 

Jnsais,  Jnscais,  fils  de  llardreil;  il  annonce  à 
Charicmagnc  la  prise  de  Waroquicr,  III,  18S; 
il  veut  faire  pendre  Waroquicr,  180;  il  intro- 
duit Hardrcit  auprès  de  Charles,  247;  tué  à 
Yvorie  parOgier,  267. 

Ansbcrt  [Albert,  Aubers,  Anseberl),  sire  de  Poi- 
tiers, prince  d'Aquitaine;  il  épouse  Blitilde,II, 
500,  522, 450, 

Jnseais,  Anseaits,  voy.  Anselme,  Jnsais. 

Jnseal,  voy.  Anselme,  Colin. 

Ansegise  (Ansctjis)^  mari  de  S"  Beggc,  père  de 
Pépin  de  Ilcrstal,  II,  506,  522;  conseiller  de 
Ciiildéric  ,  524  ;  nommé  maire  du  palais 
d'Austrasie,  529;  il  meurt,  540,(011);  il  était 
lils  de  S'  Arnould,  451. 

Jnscis  de  Car(hage,fils  de  Chariot;  roi  d'Espagne, 
III,  162;  Charles  l'oblige  à  pardonner  à  Huon 
de  Bordeaux  lamort  de  sonpère,526;  (11,700); 


couronne  roi  d'Espagne,  553;  son  sage  gou- 
vernement, 548;  il  aime  Létise,  549;  il  tient 
cour  plénière,  537;  il  demande  au  roi  Mor- 
gan sa  fîlle  Gandise;  Létise  l'attire  à  Conindre, 
558;  il  la  rend  mère,  559;  Isorc  le  Conindre  lui 
apprend  que  Morgan  lui  accorde  Gandise,  565; 
Isorc  l'accuse  de  félonie  et  le  défie,  566,  507  ; 
il  apprend  qu'Isoré  lui  a  ravi  sa  fiancée,  568; 
Isorc  et  Morgan  l'attaquent  à  Morligaine,  572; 
il  est  assiégé,  573;  affamé,  381;  il  se  rend 
à  Luscrnc  et  demande  du  secours  à  Char- 
lemagne,  582;  il  blesse  Morgan,  385;  il  ren- 
contre Palamède,  584;  il  se  relire  à  Astorga, 
585;  Gandise  lui  envoie  des  vivres;  il  enlève 
Gandise,  580;  Isorc  l'accable  de  reproches  au 
sujet  de  Létise,  389;  il  transperce  Isoré,  590; 
Palamède  le  dclivre,  391  ;  il  se  réfugie  à  Cache- 
soris;  sa  couardise,  595;  reproches  que  lui 
adresse  Palamède,  590;  il  accueille  ses  alliés 
français,  597;  il  combat  Morgan,  598;  il  de- 
mande pardon  à  Charicmangnc,  400;  il  assiège 
Astorga,  401;  reproches  que  lui  adressent 
Charles  etOgier,  405;  son  bâtard  livre  la  ville 
de  Conindre, 400  ;  Charles  lui  donne  le  royaume 
de  Morinde,  407;  il  meurt,  IV,  59. 

Jnscis,  voy.  Anselme. 

Anse!,  ville  d'Allemagne;  sa  fondation,  1,95, 

Anselme  {Anscal,  Aitseaus,  Anseais ,  Anseis) 
d'Annevos  ou  d'Avcncs,  compagnon  d'Ogier  en 
Espagne,  III,  150;  il  aide  Otton  à  s'emparer  de 
Ganelon,  158. 

Anselme  Baffo  ;  tué  par  Doon,  II,  462. 

Anselme  de  Bcaufort;  il  combat  à  la  warde  de 
Steppes,  V,  89,  91. 

Anselme  de  Beauvcchain;  il  sauve  Jean  Maillart, 
IV,  193. 

Anselme  de  Blchcn,  VI,  553. 

Anselme,  fils  de  l'empereur  Lothaire;  archidiacre 
de  Condros,  IV,  344,  552;  il  résigne  sa  pré- 
bende, 566. 

Anselme,  fils  de  Charlemagne  et  de  Berlaine,  roi 

d'Espagne,  II,  521. 
Anselme,  fils  de  Salomon,  roi  d'Espagne,  III,  24. 
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Anselme  de  Falmagne;  il  commande  les  milices 
liégeoises,  V,  78;  ses  prouesses,  87,  91. 

Anselme,  comte  de  Flandre,  II,  1522. 

Anselme  de  Florence;  il  remet  à  l'abbc  de  Graml- 
pré  la  condamnation  des  Liégeois,  VI,  399. 

Anselme,  fils  d'Aubri,  comte  de  Hainaut;  il  dis- 
pute le  comte  de  Iluy  à  sa  sœur  Gisèle,  IV,  115. 

Anselme  d'Ivoi,  chevalier  brabançon;  tue  au  siège 
de  Tongres,  V,  72. 

Anselme  Lcglacbc,  chevalier  anglais;  il  annonce 
l'arrivée  d'Ogier  à  Londres,  IV,  20, 

Anselme,  écolâlre  de  Liège;  chroniqueur  utilisé 
par  Jean  d'Outrcmeuse,  I,  i;  IV,  163,  Sô6. 

Anselme,  échevin  de  Liège,  V.  207;  il  tue  un 
boucher,  208. 

Anselme  de  Rubemont;  il  part  pour  la  Terre- 
Sainte,  IV,  290;  il  est  tué,  292. 

Anselme,  cvéquc  de  Soissons;  Jean  VIII  lui  envoie 
des  rcli(]ucs,  IV,  90. 

Anselme  de  Thou,  clerc  liégeois;  tué  par  la  foudre, 

IV,  508. 

Anselme,  abbé  à  Lyon;  premier  évéque  de  Tour- 
nai, IV,  591. 

Anselme  de  Vaueouleurs;  il  annonce  l'attaque  des 
Liégeois,  VI,  4ô8. 

.\nselme  de  Warnant;  tué  à  Liège,  V,  507. 

Anselme  de  Wonck;  tué  à  la  warde  de  Steppes, 

V,  90. 

Antaradus  (Anthcrardc),  ville  de  Phénieîe;  l'évê- 

que  se  rend  au  concile  de  Latran,  V,  158. 
Antc  (d'),  voy.  Ponce. 

Antéchrist  (Jnlecrîsf,  Jntkrist);  il  sera  combattu 

par  Énoch  et  Élie,  I,  525,  52G;  il  naîtra  de  la 

lignée  de  Dan,  528. 
Antéc  (Jnihcmyn);  tué  par  Hercule,  I,  142. 
Anlénor  (Anthinoir,  Jnihenoir),  fils  de  Negel,  roi 

de  Danemark,  I,  146;  sa  mort,  156. 
Anlénor,  fils  d'Anlénor,  comte  de  Flandre,  I,  573; 

il  réclame  la  souveraineté  de  la  Gaule,  574; 

battu  et  fait  prisonnier  devant  Lutècc,  575  ;  il 

meurt,  582;  II,  53. 
Anlénor,  fils  d'Yborus;  il  règne  en  Gaule,  I,  46; 

il  défait  ses  frères  Francon  et  Melacons,  47. 


Anlénor,  fils  de  Francon;  il  règne  en  Gaule,  I, 
555;  il  défait  Hados  et  reconquiert  la  Nor- 
mandie, 556;  il  poursuit  Anlonin,  557,  558; 
son  duel  avec  Anlonin,  558;  il  devient  comte 
de  Flandre,  559;  il  engage  les  Flamands  l\ 
refuser  le  tribut  aux  Romains,  500;  sa  mort, 
575. 

Anlénor,  fils  de  Marchones;  il  règne  en  Gaule, 

II,  67;  battu  et  tué  par  Conslans,  72. 
Anlénor,  sénéchal  de  la  Grande-Bretagne;  tué  par 

Ilcclor,  II,  216. 
Anlénor,  fils  de  Matera,  roi  de  Hongrie;  il  lue 

les  fils  du  roi  de  Danemark,  I,  180;  sa  mort, 

183. 

Anlénor,  fils  de  Pyramus,  roi  de  Médic,  III,  280. 
Anlénor,  fils  de  Pollux,  prince  de  Montluisant,  L 
194. 

Anlénor,  roi  de  Parde  ;  il  envoie  du  secours  à 
Gérard  del  Fraitc,  III,  99;  il  se  rend  à  Gh.irle- 
magne,  121. 

Anlénor,  due  de  Sorve,  I,  27;  il  fonde  la  ville  de 
Sicambre,  28;  battu  et  tué  par  Melus,  50;  II, 
100. 

Anlénor,  amiran  de  Toulouse;  il  combat  à  Ron- 
ccvaux,  IH,  141. 

Anlénor,  fils  de  Synagon;  il  poursuit  Charleniagnc 
et  Ogicr,  III,  86. 

Anlênoriem;,  Antênorides,  habitants  de  la  ville 
de  Sicambre,  \,  28;  II,  100. 

Anterus  {Antltcros),  pape;  incertitude  des  histo- 
riens sur  sa  vie;  il  autorise  le  changement  des 
évoques  d'un  siège  à  l'autre,  II,  16. 

Antey,  voy.  Antheit. 

Anlhanas,  roi  de  Frise;  tué  par  Wambolus,  II, 
248. 

Antheit  {Antnj),  village;  cité,  V,  528;  brûlé  par 

les  Liégeois,  VI,  424. 
Anlhemyn,  voy.  Antéc. 
Anthenas,  voy.  Anthemius. 
Anlhene,  voy.  Athènes. 
Anlhenoirj  voy.  Anlénor. 
Anthcrade,  voy.  Antaradus. 
A  ntheros,  voy.  Anterus. 
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Jnlltigonus,  voy.  Anligonc. 

Anthimius  (Anlhcnas),  cvcquc  de  Conslantinoplc; 
hérésiarque,  II,  253;  protégé  par  Théodora, 
247;  condamné  par  Pelage,  250. 

Antliinoiv,  voy.  Anténor. 

Anthioclic,  voy.  Antioclic. 

Anlhiocus,  Anlliionus,  voy.  Anliochus. 

Anthisncs  {Anlines,  Aniynes),  lignage  liégeois, 
IV,  423;  village  relevant  du  roi  Jean  de  Bo- 
hême, VI,  524. 

^nlhonc ,  voy.  Antonin,  Antoine. 

Anthore,  Antlioirc  (lisez  Juchore,  A nchoire),  voy. 
Auxcrre. 

Anthropophages;  les  habitants  des  monts  Rho- 
dope,  I,  212;  en  Afrique,  283;  en  Asie,  290, 
292. 

Antigone  (Jnlhigonus,  Jtil/iyfjomts ,  Anlygoncs), 
roi  des  Juifs,  fils  d'Aristobulc  II;  emmené  pri- 
sonnier par  Pompée,  1, 207;  il  se  réfugie  auprès 
de  Plolcmée,  roi  de  Nubie,  224;  sa  haine  contre 
Anlipater  et  contre  Hyrcan,223,  226;  Pacorus 
lui  donne  des  soldats  pour  reconquérir  la  Ju- 
dée; il  assiège  Jérusalem,  271  ;  battu  par  Hc- 
rodc,  272;  il  mutile  Hyrean,  275;  il  achète 
rinaclion  de  Silon,  274-275;  combattu  par 
Joseph;  il  le  lue;  prisonnier  de  Sosius,  279; 
livré  à  Antoine,  qui  le  tue,  280. 

Antigone,  fils  de  Jean  Hyrean;  il  conquiert  la 
Galilée,  I,  175;  il  entre  à  Jérusalem,  176;  il 
est  tué,  177. 

JntigoSf  espion  des  païens,  IV,  27. 

Anfines,  voy.  Anthisnes. 

Aniioche  (Jnihiochc,  /intyochc,  Jnlfiyocke),  ville 
de  Syrie;  fondée  par  Séleucus,  I,  113;  conquise 
par  les  Romains,  199;  donnée  par  Pompée  à 
Ariobar,  200;  conquise  par  Jules-César,  213; 
Alexandre  y  est  tué,  224;  Antoine  y  reçoit  les 
plaintcsde Hyrean  contre  Hérode,270;  S* Pierre 
y  devient  cvcque,  440;  détruite  par  un  trem- 
blement de  terre,  514;  conquise  par  Arlus,  II, 
214;  Origènc  y  parle  devant  la  mère  de  l'em- 
pcreur,  10;  détruite  par Dioclétien,  45;  rebâtie 
par  les  chrétiens,  53;  prise  et  détruite  par 


Arlus  et  les  Rretons,  214;  le  duc  d'An- 
tioclie  défait  Godrians,  352;  conquise  et  sac- 
cagée par  les  Perses;  reconquise  par  Iléraclius, 
335;  les  Juifs  en  chassent  les  chrétiens,  515, 
523;  Sadoinc,  roi  d'Ascalon,  jure  de  la  détruire, 
m,  356;  assiégée  par  Henri  III  et  les  chrétiens, 
IV,  287;  on  y  conservait  la  vraie  lance,  288; 
prise  par  les  chrétiens  cl  assiégée  par  les  païens, 
291;  la  garde  en  est  confiée  à  Boémond,  292; 
renversée  par  un  tremblement  de  terre,  465; 
R;iudouin  de  Flandre  y  séjourne  59C;  Hou- 
lagou  rend  au  prince  ses  états,  V,  557;  con- 
quise par  les  Tartares,  559;  perdue  pour  les 
clirctiens,  569;  dévastée,  374;  Kazan  y  envoie 
son  lieutenant,  VI,  28,  Voy.  Atarnis,  Broncus, 
Gcrbcrt,  Jeanne,  Jolians  Mardi,  Moudius , 
S'  Grégoire,  S'  Ignace. 

Anliochus  (Anlhiocus,  Anlhyoais,  Anthionus),  roi 
de  Syrie;  battu  par  Séleucus,  I,  112. 

Anliochus,  fils  de  Séleucus,  roi  de  Syrie,  I,  126; 
il  conquiert  la  Judée,  127;  il  bat  Accopa,  128; 
battu  et  tué  par  les  Romains,  129;  il  conclut 
la  paix  avec  Rome,  150;  sa  mort,  145. 

Anliochus,  fils  d'Anliochus;  prisonnier  des  Ro- 
mains, I,  150;  roi  d'Asie  et  de  Syrie;  il  persé- 
cute les  Juifs,  H8;  chassé  par  son  peuple; 
les  fils  de  Matathias  soulèvent  les  Juifs  contre 
lui,  149>  il  meurt,  153. 

Anliochus  Eupator  (£'>w/)a^ar,  Empaler) ,  to'\  Ac 
Syrie,  I,  153. 

Anliochus,  fils  de  Démétrius,  roi  de  Syrie;  il  doit 
céder  le  royaume  à  son  frère,  I,  156. 

Anliochus,  fils  d'Alexandre,  roi  de  Syrie;  il  op- 
prime le  peuple  d'Israël,  I,  163;  il  assiège 
Jérusalem,  167  ;  il  fait  la  paix  avec  Jean  Hyr- 
ean, 168;  vaincu  parles  Romains,  180. 

Anliochus,  roi  d'Acre,  III,  231  ;  il  est  renversé 
par  Ogier,  234  ;  il  combat  Ogicr  en  champ  clos, 
255;  miraculeusement  converti,  256,  237;  il 
reçoit  le  nom  de  Renier,  239. 

Anlipater  {Antypater);  menacé  par  Aristobule,  il 
persuade  Hyrean  de  se  rendre  tributaire  d'Arc- 
tas,  I,  204;  il  doit  fuir,  205;  Gabinius  lui  fait 
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épouser  Héroda,  208;  il  délivre  Jérusalem ,  224  ; 
il  conquiert  la  haute  et  la  basse  Egypte,  225; 
César  le  nomme  gouverneur  de  Judée,22G;  dis- 
crédité auprès  de  Ilyrcan,  242;  empoisonné 
par  Malichus,  254. 

Autipalcr,  fils  d'IIérode,  I,  261  ;  chassé  de  Jérusa- 
lem par  son  père,  oOC;  rappelé,  329;  il  excite 
son  père  contre  ses  frères  Alexandre  et  Aristo- 
bule,  558;  désigné  comme  roi,  559;  il  excite 
la  haine  d'IIérode  contre  son  frère  Phéroras, 
560;  il  charge  sa  tante  d'empoisonner  son  père; 
il  va  à  Rome,  563;  Hérode  découvre  son  projet, 
565;  mis  en  prison  à  Bériconte,  367;  décapité 
par  ordre  de  son  père,  569. 

Antis,  voy.  S'  Hugues. 

Jnlislc,  surnom  donné  à  Scvcrinus,  II,  3.  Voy. 
Mczonnc. 

Antoine  {Anthoinc,  Anlhoynr,  Anlhone,  Anlhonnc, 
Thonctc,  Tlioiiar),  gouverneur  de  Syrie;  chargé 
par  Gabinius  de  combattre  Aristobule,  I,  214; 
il  fait  ensevelir  Aristobule,  224;  il  remplace 
Octave  à  Rome,  265;  Octave  partage  avec  lui 
l'empire;  envoyé  en  Syrie,  269;  il  répudie  la 
sœur  d'Octave  et  épouse  Cléopâtre;  il  va  à  An- 
tioche,  270;  il  crée  Ilcrodc  prince  de  Galilée 
et  Phazaël  de  Judée,  271;  il  recommande  Hé- 
rode à  Antoine  et  lui  donne  des  soldats  pour 
récupérer  la  Judée,  27-4;  il  habite  Athènes; 
Hérode  lui  raconte  la  trahison  de  Silon,  279;  il 
tue  Antigonc,  280;  visité  par  Hérode,  307- 
308;  il  aime  Cléopâtre;  battu  par  César-Au- 
guste, 329;  sa  mort,  351  ;  Hérode  construit  à 
Jérusalem  une  tour  en  son  honneur,  352;  pa- 
lais érigé  en  son  honneur  à  Rome,  62. 

Antoine,  fils  d'Andoras,  duc  d'Aquitaine,  I, 
571. 

Antoine,  roi  des  Basques  ;  il  accompagne  Ogier  en 

Espagne,  III,  521  ;sa  mort,  529. 
Antoine  le  Blavier,  VI,  466. 
Antoine  de  BugcIIc,  chanoine  et  officiai  de  Liège, 

VI  459,  460,  584,  587. 
Antoine  de  Jemeppe,  chevalier  liégeois,  V,  549; 

VI,  228. 


Antoine  de  Jupille;  ses  prouesses  contre  les  Bra- 
bançons, IV,  192. 
Antoine  le  Mcire,  VI,  554. 
Antoine  de  Rallier,  maréchal  de  l'cvcché  de  Liège, 

V,  529, 

Antoine,  prisonnier  d'Ogier  à  Gastelfort,  ill,  246. 

Antoing  (Jntoiignc),  ville;  épargnée  par  les  Fla- 
mands, VI,  25;  les  Flamands  s'y  retirent,  62; 
le  seigneur  donne  un  anneau  à  S'  Lambert,  II, 
351.  Voy.  Hellin,  Henri. 

JnlongnCj  voy.  Antoing,  Rigaut. 

Antonin  le  Pieux  [JnUione  ly  Pyus,  le  Pieu), 
empereur  romain;  il  ordonne  à  Francon  de 
payer  le  tribut  I,  545;  battu,  546;  défait 
en  Gaule;  il  élève  une  colonne  à  Rome,  550; 
il  mène  les  chrétiens  contre  les  Sicambrcs,  555; 
il  écrit  un  livre  sur  le  christianisme,  555;  il 
conquiert  la  Bretagne;  il  mène  le  duc  de 
Normandie  prisonnier  en  Auvergne,  556;  il 
bat  les  Bourguignons  et  assiège  Clermont,  557  ; 
son  duel  avec  Anicnor,  558;  il  meurt  à  Orle, 
561;  il  vient  à  Iluy  et  l'appelle  Bicnfaite,  II, 
277;  thermes  qui  portent  son  nom  à  Rome,  1,65. 

Antonin,  fils  de  Macrin,  empereur  romain.  II,  7; 
il  conquiert  Jérusalem;  il  épouse  sa  man'ilre; 
tué  dans  son  palais,  7;  persécuteur  des  chré- 
tiens, 8. 

Antour,  voy.  Renkin. 

Anlwerpe,  voy.  Anvers. 

Anlygones,  voy.  Antigonc. 

Antyncs,  voy.  Anthisnes. 

Antyoclic,  voy.  Antioche. 

Antyons,  voy.  Actium. 

Annie,  lisez  Amile,  III,  53. 

Anvers  {Jnlwcrpe,  Anwerps ,  Aiiwkrs),  ville; 
fondée  par  Trojolus;  ce  que  ce  nom  signifie, 
I,  380;  prise  par  les  Flamands,  II,  127;  con- 
quise par  Clarnus,  128;  port,  485,  486;  citée, 

VI,  254;  les  allies  d'Edouard  III  s'y  réunissent, 
364;  Edouard  y  bat  monnaie,  568;  Guillaume 
le  Doyen  y  est  emprisonné  aie  Vuyre,  411; 
Edouard  y  séjourne,  608.  Voy.  Jecoras,  Jonab, 
Sidcbert  de  Bretagne. 
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Jiiynnus,  évcquc  d'Alexandrie,  I,  4G1. 

Jnycletus,  voy.  Anaclct;  lisez  ^nicctu^,  f,  SG4. 

Anynal,  fils  de  Gazon,  roi  de  Cai  tliagc,  I,  168;  il 
réclame  la  Sieile  aux  Romains,  109;  il  ravage 
l'Italie;  battu  par  MarccUicn,  170;  il  prend 
Tarente  et  tue  Cartalon,  171-172;  il  se  réfugie 
h  Brescia,  172;  battu  en  Gaule  par  les  Sicam- 
bres;  il  envaliit  l'Italie,  175-174;  allié  de  Phi- 
lippe de  Jlacédoine,  171);  il  s'empoisonne,  180. 
Cfr.  Annibal. 

Anynal,  fils  d'Anynal,  roi  de  Cart liage,  I,  180. 

Jnyphul,  roi  de  Galice;  il  conquiert  Tolède,  IV, 
290. 

Jnysse,  Nysse,  Nisse,  ville;  les  Florentins  y  sont 
battus,  V,  555;  le  marquis,  comte  d'Orient,  va 
à  Gramsnont,  497;  résidence  du  jacobin  Ber- 
nard de  Valenciennes,  VI,  150,  151,  152. 

Joust,  voy.  Adolphe. 

Apc,  voy.  Aps. 

Jpdlopcl,  ville  fondée  par  Marche,  I,  1 05. 

Apennins  (Jpine);  traversés  par  Annibal,  I,  122. 

Aper,  comte  d'Oslernc  et  sire  de  Siglant,  père  de 
S'  Lambert,  II,  508,  309,  528,  (596);  il  fait 
bâtir  une  église  à  Wintershoven,  310;  il  aide 
Pépin  contre  Bcrtars;  tué  par  Théodoric;  son 
corps  transporté  à  Maestricht,  346;  S' Lambert 
assiste  à  ses  obsèques,  547. 

Aper,  fils  de  Plandris,  comte  d'Ostcrne,  II,  420; 
il  combat  les  Gueidrois  et  les  défait  à  Ouffct, 
III,  6;  (II,  662,  663);  tué  par  les  Sarrasins  à 
Home,  7;  (11,665). 

Aprrine,  fille  de  Maurice,  femme  de  Lambert,  II, 
509. 

Apic,  Apius,  voy.  Appia,  Appius. 

Jpius,  roi  de  Carthage;  il  lègue  toutes  ses  terres 

aux  Romains,  I,  212. 
Apocalypse;  elle  prophétise  le  retour  de  Gog  et 

Magog,  I,  284;  ce  qu'elle  contient,  495. 
Jpodincir,  roi  fabuleux  d'Afrique,  I,  283. 
ApoUen,  voy.  Apollon. 

Apnlix  (Apollonie?),  ville;  prise  par  les  Romains, 
I,  212. 

Jpnllo,  roi  d'Angleterre,  II,  274. 


Apollon  {Apollinin,  /Jpollin,  /4po1im,  Apoloinc); 
son  temple  à  Rome,  I,  69;  Bacclius  enseveli 
dans  ce  temple,  159;  Auguste  reçoit  les  Juifs 
dans  son  temple,  374;  son  image  figurait  sur 
l'écu  de  Clovis,  II,  157;  Brutus  enseveli  dans 
son  temple  en  Grande-Bretagne,  189;  adoré  à 
Iluy,  V,  475. 

Apùtres;  leur  église  à  Rome,  I,  84. 

Jppamcs,  Jppanense,  Jppamias,  voy.  Pamiers. 

Appe,  voy.  Aps. 

Appellicna,  nom  hébreu  de  Gaspar,  I,  345. 

Appia  (Apic),  porte  de  Rome,  I,  59;  la  voie 
appienne  construite  par  Appius  Claudius,  109; 
le  pape  Sixte  y  est  décapité,  556;  la  voie 
appienne.  II,  8. 

Appius  {/épias)  Claudius,  consul  de  Rome;  il  con- 
struit la  voie  appienne,  1,  109;  il  établit  des 
thermes  à  Rome,  1 12. 

Approbaine  (Ceyian?),  île,  I,  292. 

Apnts,  voy.  Abruzzes. 

Aps  {/Ippc,  Ape),  voy.  Jean,  Simon. 

ApuUiCf  voy.  Pouille. 

/iquaïe,  voy.  Achaïe. 

Aqiiefperta,  voy.  Mathieu. 

Aqnclin,  voy.  Vauquctin. 

Aqiàlaine,  forci  où  Robert  le  Sage  bâtit  une  église, 
IV,  227. 

Aquilant,  duc  de  Gênes;  tué  par  Archibald,  11,521. 
Aquilant,  roi  païen,  à  la  cour  du  roi  Morgan,  III, 
560. 

Aquilant,  païen;  il  s'aperçoit  de  l'évasion  de 

Buevon,  IV,  63. 
AqiiilanI,  fils  de  Caqucdent;  il  enlève  son  cou  à 

Philippe  de  Flandre,  IV,  496;  il  devient  roi 

d'Afrique,  497;  il   assiège   Constantinople ; 

battu,  510;  il  ravage  la  Grèce,  525;  sa  joie  de 

rencontrer  Baudouin  de  Flandre,  594;  ses  armoi- 

riesj  il  est  tué,  595. 
Aquiléc  (Aquilc);  le  patriarche  déposé  par  le 

pape,  IV,  332.  Voy.  Rufin,  S«  Salvien,  Thibaut. 
JquiHnns,  voy.  Aleuin. 
Aqniloine,  ville  de  la  Pannonic  (?),  Il,  528. 
Jquilonie,  voy.  Nord. 
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Aquino  {^quirium),  ville  d'Ilnlio;  les  Honiaiiis 
s'y  portent  à  la  rencontre  dcGodefroid  le  Biinbu, 
IV,  2S5. 

Aquitaine  {Acqiiilaitic),  province  de  la  G;inlc,  I, 
89,  267;son  étendue;  elle  comprend  la  Gaule 
espagnole;  autre  province  de  ce  nom,  entre  la 
Loire,  la  Garonne  et  la  nier,  268;  conquise 
par  Domitien,  488;  item  parMarcus,  571  ;  item 
par  Constans,  II,  72;  occupée  par  Alaric,  lîiô; 
envahie  par  Clovis,  161;  conquise,  102; 
érigée  en  duché,  103;  envahie  par  Artus  et 
Paris,  206;  elle  s'clend  au-delà  de  la  Loire;  sa 
capitale  est  Toulouse.  2^0;  ravagée  par  les 
Golhs,  263;  évangélisée  par  S'  Amand,  31 1  ;  le 
royaume  transformé  en  duché  par  Childéric, 
321;  ravagée  par  Childéric,  536;  item  par 
Charles-Martel,  58a;  conquise  et  réunie  à  la 
France,  5!)5  ;  reconquise  par  Eudc,  396; 
reprise  par  Charles,  401  ;  les  Romains  y  sont 
battus,  404-405;  Charles-Martel  la  donne  à 
Amaury,406;  sa  situation,  III,  2o;  les  Français 
s'y  donnent  rendez-vous,  276  ;  Louis  le  Pieux 
la  donne  à  son  fils  Pépin,  IV,  15;  Louis  l'ob- 
tient en  partage,  59;  elle  échoit  à  Charles  le 
Chauve,  71  ;  ravagée  par  les  Normans,  81,'87; 
Pépin  et  Charlemagne  l'avaient  conquise  sur 
le  duc  Geoflroi,  et  divisée  en  neuf  comtés; 
leurs  noms,  250;  le  duc  fait  donner  la  cou- 
ronne de  France  à  Louis  le  Pieux,  361;  le 
duc  est  pair  de  France,  562;  le  duché  réuni 
au  royaume  de  France,  590;  le  duché  donné  à 
Henri,  roi  d'Angleterre,  599;  ravagée  par 
Philippe  Auguste,  471;  conquise  par  Philippe, 
501;  le  roi  d'Angleterre  y  perd  toute  autorité, 
580;  elle  lient  avec  le  roi  d'Angleterre,  196;  le 
roi  d'Angleterre  porte  le  titre  de  duc,  337; 
relevée  par  le  roi  d'Angleterre  du  roi  de  France, 
445;  soumise  par  Philippe  le  Bel,  VI,  36.  Voy. 
Abron,  Aigletinc,  Amaury,  Jndoras,  Childé- 
ric, Chramme,  Eude,  Garin,  Gcnoda,  Guillaume, 
Guillaume  de  Poitiers,  Louis,  Ogier,  Prosper, 
Râuulphe. 

Aquitains  {Àcqiiitanoîs);  ils  sont  battus  par  les 


Danois  et  les  Hongrois,  II,  152,  153;  item  par 
les  Francs,  227;  item  par  les  Allemands,  381, 
582;  battus  en  Bourgogne  par  les  Français, 
401  ;  ils  fuient  devant  les  Normans,  IV,  81. 

Aquilains,  //cqiiilaniis,  fils  d'Alymodes,  I,  88;  il 
fondu  la  ville  d'Anconnc  et  crée  l'AquilainCj 
89,  95. 

/fquoinv,  voy.  ^ncoine. 

Aquoncis,  ville;   habitée  par  des  Templiers  et 

assiégée  par  le  soudait  d'Acre,  III,  559. 
Arabe,  voy.  Arabie. 

Arabes (^/•«Ai.'!,  ^rabiens);  ils  assiègent. lérusalem, 

I,  205;  ils  viennent  en  aide  à  Charlemagne,  IH, 
121;  nom  commun  donné  à  tous  les  païens; 
403. 

Arabie  (^rabc,  Arabes);  le  roi  vient  au  secours  des 
Africains,  I,  155;  le  pays  conquis  par  les 
Romains,  213;  Hérode  s'y  réfugie,  272;  les 
hérétiques  de  ce  pays  combattus  par  Origcne, 

II,  21  ;  les  Huns  y  sont  battus,  25;  ravagée  par 
les  Huns,  26;  évangélisée  par  Mahomet,  288, 
293;  ravagée  par  .lustinien,  375;  envahie  par 
Ogier,  III,  54;  conquise,  55  ;  le  roi  porte  secours 
à  Udelon,  565.  Voy.  Abgarc,  Jreins,  Beuve, 
Gadus,  Gaspar,  Giiimant. 

j4rabicns,  Jrabis,  voy.  Arabes. 

Arabunaire,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par  Char- 
lemagne, III,  354. 

Arach,  nom  arabe  d'Edesse,  IV,  407. 

Arachosie  {Orache),  contrée  d'Asie,  I,  291. 

AracHsc,  voy.  Racuse. 

Arados  (Aiiradcnscm),  île,  VI,  28. 

Aragon  {i4raqonie ,  Araqonc,  Auragonno,  Ara- 
gognc,  Araugonne,  Aragonue,  Aragongne, 
Arcgongne,  Daragonnc) ,  royaume;  donné  par 
Charlemagne  à  Otte,  III,  62;  le  roi  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  511  ;  conquis  par  Charles,  532; 
donné  à  Charles  de  France,  V,  450;  conquêtes 
de  Philippe  le  Hardi,  440,  441;  Alphonse, 
fils  de  Pierre  d'Aragon,  y  règne,  445,  480; 
le  royaume  confirmé  à  Charles  de  Sicile,  VI, 
27;  institution  d'un  évêché,  250.  Voy.  Alphonse, 
Charles,    Éiéonorc ,   Frédéric,    Gassemans , 
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Iliiftiies,  Isabclk-,  Jean,  Luhia.s,  Ogior,  Otiuel, 

Pliilippc,  Pierre,  Tliicrri. 
Arîigonais   (yiragntwis)-  ils  sont  ciiassés  de  la 

Sicile,  V,  4'JO. 
Arat}i,  frère  d'Abraham,  I,  327. 
Aras,  (ils  de  Flamens;  il  gouverne  le  llainaul; 

tué  par  Francon,  I,  53-i. 
Aras,  voy.  Arras. 
Arasse,\oy.  Rachc. 
Aralor  (Ora/or),  poêle,  11,  171). 
Araliisr,  voy.  Arclliuse. 
Araiigonne,  voy.  Aragon. 
Araxc,  voy.  Pliison. 

Arbalais,  ville  d'Espagne;  assiégée,  VI,  585. 
Arbalétrier  (!'),  voy.  Hugues. 
jirbuns,  voy.  Ai-brans. 

Jrbidon,  baniieret  de  Provence;  grand-père  de 

l  évêque  Durand,  IV,  215. 
Arbdle  (^rbciil),  en  Assyrie;  Alexandre  y  bat 

Darius,  I,  181). 
Al  biens, conilé;  revendiqué  par  Gui  de  Dampierre, 

V,  4-98. 
Arbilas,  voy.  Ai'uoul. 

^(rbrans,  ^rbuns,  duc  de  Bourgogne,  I,  107. 

A  rbroiicli,  obef  païen  ;  convei  li  par  Ogier  et  appelé 
Victor,  III,  Sb. 

Arcddius  et  Honorius  [Jrchudien ,  Jrchade, 
Arclinide  et  Ilomricv),  empereurs  romains.  II, 
106;  ils  trouvent  le  corps  de  S'  Alexis,  117; 
Kudoxie,  femme  d'Arcadius,  tuée  par  la  foudre, 
119;  Arcadius  meurt,  121;  la  foi  d'Honorius 
en  Dieu  sauve  Rome,  12ô;  Honorius  meurt, 
128. 

Arcadius  (Jrcliadiits),  bailli  de  Flandre;  envoyé 
par  Childebert  près  de  Clolilde,  à  Tours,  II, 
17b. 

ArccUe,  en  Campanie  (Noia?);  Auguste  y  meurt, 
I,  383. 

Archada,  ville  de  Frise;  détruite  par  les  Huns,II, 
1 12. 

Jrchadu,  Jrchadcs,  voy.  Orcades. 
jirchades,  fils  d'Aistulfe,  comte  de  Florence,  II, 
513;  chassé  par  Didier,514;  il  renlie  dans  ses 


états,  520;  il  veut  être  patricc;  excommunie 
par  Léon,  III,  11. 
Arcliaide,  voy.  Archiac. 

Archale,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Cliarle- 

magne,  III,  533. 
Archales,  sénateur  de  Rome,  I,  114. 
Archanon,  fils  de  Zelcke;  il  règne  en  Zélande,  I, 

117. 

Archas  (Darcliuus),  ville  de  Ïerre-Sainle;  prise 
par  les  chrétiens,  IV,  292. 

Arche  en  Rendarclic  (Randar),  ville;  fondée  par 
Colongus,  ensuite  appelée  Dînant,  I,  450;  for- 
mation d'un  comté  sous  Richicr,  451  ;  contrée 
comprise  dans  la  Famenne,  514;  on  y  adore 
IVani;  délivrée  d'un  serpent  par  S'  Materne, 
525,  (652);  église  de  N.-D.,  S'-Étienne  et  S'- 
Memmius;  la  ville  prend  le  nom  de  Dicnam 
ou  Dinant,  52(),  (653);  la  fille  du  comte,  mère 
de  S'  Marccllus,  579;  le  comte,  grand  père 
martcrnel  de  S'  Martin  de  Tongrcs,  II,  29; 
Item  de  S'  Quirillus,  172.  Voy.  Af/ilfo,  Élie, 
Pierre,  Richard. 

Archcbal,  voy.  Archibald. 

Arc/iedcclin,  cellerier  aux  noces  deCana,  I,  59 i. 

Archélaus,  fils  d'Hérode,  I,  269;  roi  de  Judée, 
369;  sa  piété  filiale,  sa  justice,  570;  il  fait  périr 
les  Juifs  rebelles;  il  se  fait  couronner  à  Rome, 
372;  Hérode  Antipas  lui  dispute  le  pouvoir, 
373;  la  Judée  lui  est  disputée  par  Nemrod, 
575;  couronné  par  Auguste,  377;  sa  cruauté; 
il  répudie  sa  femme,  578;  accuse  auprès  de 
Tibère;  chasse  de  ses  états,  585. 

Archéologie;  les  chaussées  Brunchaut,  II,  225; 
les  vieux  murs  sur  le  tertre  de  Lotringe,  à 
Herslal,  IV,  71;  tombeau  antique  trouve  à 
Rome,  255;  statue  de  marbre  découverte  dans 
la  Pouille,  257;  trouvaille  d'une  monnaie  ro- 
maine à  Huy,  V,  475,  (671);  pierres  tombales 
de  la  famille  des  Prez,  505;  vieilles  tombes  à 
S'-Lambert,  566;  sépultures  trouvées  à  Puble- 
mont,  VI,  311.  (674). 

Archiac  (Arcliaide),  château  du  comte  de  la  Marche, 
V,  273 
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Arcliibaîd  {Archcbal ,  //ercfichaiif ,  Erchebah , 
Ercliebaul,  Erchehatd)  de  Bourbon,  V,  192; 
croisé  ;  il  meurt  en  route,  281. 

Archibald  d(3  Gènes,  duc  de  Bourgogne,  II,  449; 
fils  de  Doon,  450;  il  conquiert  Gcncs  ;  il  lue 
Aquilant;  ses  armoiries,  î)2!  ;  vaincu  par  Bran- 
dis, III,  70;  il  prend  la  défense  de  Cbarle- 
niagne  contre  Gérard,  80;  il  était  du  lignage  de 
Doon  deMayence,  92;  il  accompagne  Ogicr  le 
Danois  en  Espagne,  HO. 

Archibald  de  Pouille;  il  veille  sur  Tarnice  des 
Francs,  II,  1 12. 

Archibald  do  Sabato,  fils  de  Guillaume  d'Ecosse, 
IV,  89. 

Archibald,  compagnon  d'armes  d'Ogicr  ;  tué,  III, 
245. 

Archidiacres;  leur  institution  à  Liège,  IV,  i03; 
(II,  072);  noms  des  archidiaconés,  (II,  675); 
rarchidiacre  de  Liège,  prévôt  de  S'-Lambert, 
m,  20;  IV,  103;  juridiction  de  ce  prévôt,  103; 
juridiction  de  l'archidiacre  de  Brabant  en  Bra- 
bant,  VI,  508, 514, 541  ;  archidiacres  cités,  (699). 

Archios,  voy.  Jean. 

Archise,  voy.  Arsis. 

Arckcl  (Erkel,  Erke),  voy.  Jean. 

Arcoca  (Siarc/ios),  ville  de  la  Phénicie,  I,  295. 

Jrcola  ou  lierlola,  fils  d'Arbrans,  duc  de  Bour- 
gogne, I,  107. 

Jrcollc,  ville  de  l'Inde,  III,  60. 

Ardanprcit ,  voy.  Garsion. 

Ardax,  voy.  Audax. 

Ardenibourg  {ArdcborO,  ville;  elle  ouvre  ses 
portes  aux  Flamands,  V,  541. 

Ardcnnrde,  voy.  Audenarde. 

jérdcmjhe,  Ardenf/ne,  voy.  Ordenge. 

Ardcnncs  {Jrdi'noU,  jirdm);  le  duc  vend  le 
comté  de  Hcsbaie  à  Humbris,  I,  215;  le  duché 
d'Ardennes  passe  à  Scdros,  222;  il  s'étend 
depuis  Trêves  jusqu'en  Bohême,  514;  il  forme 
ensuite  les  duchés  de  Bouillon  et  de  Limbourg, 
550;  le  duc  Henri  partage  sa  terre  entre  ses 
trois  fils,  II.  146;  une  duchesse  d'Ardennes, 
mère  de  Domitien,  228;  les  comtes  d'Ardennes 


souverains  temporels  du  royaume  de  Tongrcs, 
255,  (567);  les  habitanis  adorent  Diane,  etc., 
315;  le  duc  aide  Pépin  contre  Bcriars,  546; 
la  contrée  cvangélisée  par  S'  Hubert,  415;  le 
duc  combat  Cliarics-Marlel  ;  le  duché  partagé, 
416;  ses  armoiries,  416,  420;  Icduché  partagé 
en  deux,  465,  (()50,  651)  ;  les  fils  de  Doon  de 
Mayence  elles  quatre  fils  Aymon  s'y  réfugient. 
111,99;  les  Ardcnncs  traversées  par  l'armcc  de 
Brchier,  282;  le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
31 1  ;  les  vassaux  accompagnent  Ogicr  en  Espa- 
gne, 527;  le  comté  faisait  autrefois  partie  du 
duché  de  l.otringe,  IV,  71;  le  duc  prenait  le 
titre  de  duc  de  Limbourg,  72;  le  fils  du  duc, 
chanoine  de  S'  Lambert,  171  ;  le  duc  d'Ar- 
dennes ou  de  Limbourg  et  de  Daihem,  combat 
les  Liégeois,  246  ;  Bouillon  fait  partie  du  duché, 
266;  le  comte,  partisan  de  Frédéric  de  Namur, 
325;  le  duché  fortifié,  V,  463;  le  duché  annexé 
au  Luxembourg,  475;  les  Ardennais  conduits 
en  Italie  par  Henri  de  Namur,  VI,  134;  la 
contrée  ravagée  par  les  Liégeois,  249.  Voy. 
Aimon,  Alard,  Alix,  Engucrrand,  Eude,  Fcr- 
rand,  Godefroid  le  Barbu,  Gothelon,  Gui, 
Henri,  .lean,  Ogicr,  Rainfroi,  Raoul,  Renaud, 
Simon  de  Limbourg,  Thicrri,  Turpin. 

Ardenois  (1'),  voy.  Bertrand,  Nicolas,  Raoul. 

Ardorcl  [Ardorelhe),  abbaye;  sa  consécration,  IV, 
391.  Voy.  Foulque. 

Ardossn,  chevalier;  il  interroge  les  idoles,  f,  154. 

Ardosses,  poète,  I.  87. 

Ardregrande,  voy.  Aldégonde. 

Arefilenor,  voy.  Arissilvnoir. 

Aregongne,  \oy.  .\ragon. 

Arclale,  voy.  Arles. 

Arendos,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  III,  234. 
Arvncs,  voy.  Aire. 

Arenoise,  Arenousv,  mer  de  l'Inde,  roulant  des 

pierres  précieuses,  III,  65. 
^renoKse,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  334. 
Arescinus,  Arseniiis,  cloîtré  par  les  sénateurs  de 

Rome,  II,  106. 
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^rcftaiiz,  Arcxttiul,  jjrhtnms,  Jristanl,  roi,  fils  de 
Salomon  de  Drcingnc;  il  vient  au  secours  de 
Cliaricmagne,  III,  121;  il  informe  Charles  du 
départ  des  païens,  128  ;  Ganeion  veut  le  perdre, 
iriO;  il  combat  à  Roncevaux,  140;  tué,  145, 
l 'i 9  ;  enseveli  à  Bordeaux,  152. 

Jreste,  voy.  Amaury. 

Aretas  {Erecite,  Arellic),  roi  d'Arabie;  allié  de 

Ilyrcan,  I,  204;  il  assiège  Jérusalem,  205;  roi 

«le  Damas,  395. 
Arélliusc  (Jrutuse),  fontaine  de  Sicile,  I,  301. 
Arclhusc  (Areliis),  lac  en  Arménie,  I,  289. 
Arezzo  (Jriele);  Grégoire  X  y  est  enseveli,  V,  408. 
Arfiixat,  fils  de  Seni,  I,  320,  527. 
^n/ailir,  voy.  Argalic. 
yfrijal,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Arf/al,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par  Charlemagne, 

III,  354. 
Aryalie,  Argailic,  voy.  Brolias. 
jirgnlon,  ville  danoise;  brûlée  par  les  Tongrois, 

I,  .^29. 

Argentcau  {Jrgrntcal,  Jrgeteal) ,  lignage  liégeois 
de  ce  nom,  IV,  42G,  429;  Robert  d'Artois  s'éta- 
blit dans  le  château,  VI,  555.  Voy.  Henri,  Re- 
naud. 

^rgrnlhu;  voy.  Strasbourg. 
Argenton,  château  du  Poitou;  conquis  par  Phi- 
lippe-Auguste, IV,  520. 
Jrgès,  voy.  Arsès. 
JrgH  al,  voy.  Argenleau. 

Argiens  IJrgins);  leur  roi  Gelanoir,  I,  139.  Voy. 
Berlaire. 

y4rgife,  royaume.  I,  139.  Voy.  Gelanoir. 

jirgins  (Argos?),  ville  de  Grèce;  conquise  par  Sa- 

doch,  I,  17. 
Jrgins,  fleuve  de  l'Inde,  III,  57. 
Argiiis,  voy.  Argiens. 

Argun  (Argon,  Dargon'jjiils  d'Abaga;  il  se  montre 
favorable  aux  chrétiens,  V,  467;  il  tue  Ahmet, 
468;  son  fils  Kazan,502. 

Jrgon,  voy.  Argonne,  Argun. 

^rgotirs;  il  introduit  la  navigation  en  Grèce,  I, 
141. 


Argonne  (Argon);  envahie  par  les  Barois,  V,  518. 
yjrgnt,  voy.  Corgant. 
/Irgulphe,  voy.  Maginulfe. 
Ariani,  voy.  Ariens. 

Aribech,  royaume  de  Chine;  conquis  par  Ogicr, 
III,  64. 

Aribon  (Aribo),  archevêque  de  Maycnce,  conseil- 
ler de  l'empereur,  IV,  257. 

Aridas,  roi  des  Saxons;  tué.  II,  163. 

Ariens  (Jriani),  dans  le  comté  de  Toulouse,  IV, 
558. 

Arielc,  voy.  Arezzo,  Rieti. 
Arigoune,  voy.  Aragon. 

Arimathie,  ville  de  Judée;  patrie  de  Joseph  qui 
ensevelit  Jésus,  I,  414;  Joseph  y  est  trans- 
porté par  des  anges,  422;  Carius  et  Alcxius, 
ressuscites,  vivent  dans  cette  ville,  427.  Voy. 
Rama,  Joseph. 

Arime,  Ariminc,  Arimire,  voy.  Riraini. 

Arinagc,  compagnon  d'armes  de  Huon  de  Bor- 
deaux, au  Caire,  III,  535. 

Arins;  il  conquiert  la  Gaule,  III,  336. 

Ariobarl,  Ariobat,  aïeul  du  roi  de  Cappadoce, 
I,  199;  Pompée  lui  donne  le  royaume  d'An- 
tioche,  200. 

Ariole  (/'),  voy.  La  Réolle. 

Arioviste  (Ariovistiim) ,  roi  des  Suèves;  vaincu 

par  Jules  César,  I,  213. 
Ariscs,  fils  d'Annibal,  I,  117. 
Arismapos,  peuple  fabuleux  d'Afrique,  I,  285. 
Arissilenoir,  Arefilenor,  ville  d'Afrique,  I,  298. 
Aristaus,  ArhtanI,  voy.  Areslauz. 
Arislo,  fils  du  consul  Nerva,  I,  134;  il  engage 

les  Romains  à  comballrc  Cletus  et  Franibal, 

143. 

Arislo,  Aristol,  Risloll,  fils  de  Francon,  roi  de 
Hongrie,  11,  127;  il  ravage  le  Danemark,  134; 
il  envoie  sa  fille  Edea  pour  arrêter  Julien,  135  ; 
sa  mort,  147. 

Aristobule  1"^  (Aristobolus,  Arislobles,  Jristoible, 
Aristobcs),  fils  de  Jean  Hyrcan;  premier  roi 
de  Judée  après  la  captivité  du  peuple  juif; 
I,  175;  sa  mort  horrible,  177-178. 
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Aristobulc  II,  fils  d'Alexandre,  1, 193;  chassé  de  la 
Judée  par  Salilc,  202;  il  défait  son  frère  Hyr- 
can,  203;  il  fait  la  paix;  roi  de  Judée  avec 
Hyrcan,  204;  attaqué  par  Hyrcan  et  Aretas; 
il  s'allie  avec  Scaurus,  205;  il  se  retire  à 
Alexandrie,  puis  à  Jérusalem,  206;  vaincu 
à  Jérusalem;  emmené  prisonnier,  207;  il 
s'échappe  de  Rome;  battu  par  Anidinc,  214; 
délivré  par  César;  empoisonné,  224. 

Aristobulc,  fils  (bcau-f/ère)  dllérode,  I,  269; 
envoyé  aux  études  à  Rome,  529;  il  épouse  la 
fille  de  sa  tante  Salomé,  334,  39S  ;  il  conspire 
contre  son  père,  334;  décapité  (noyé)  par  ordre 
d'IIérode,  359. 

Aristobulc,  roi  d'Athènes;  inventeur  des  chars, 
I,  139. 

Aristobulc,  fils  de  Gorgile,  I,  186. 
Jristol,  voy.  jiristo. 

Aristote  (Arislot,  Arislotle),  disciple  de  Platon, 
1, 104,  100,  107. 

Arius  (Arriain),  hérésiarque;  condamné  au  con- 
cile de  Nicée,  II,  61;  combattu  par  Constan- 
tin, 71;  tout  puissant  sous  Constance,  75; 
assassiné  par  des  chrétiens,  77;  ses  seclateurs 
chassés  d'Italie,  86. 

Arles  (Arle  te  Blanche,  Arelnte),  ville;  point  de 
ralliement  des  adversaires  des  Huns,  II,  111, 
120;  nom  d'Aliscans,  III,  153;  brûlée  par 
Ogier  le  Danois,  206  ;  assiégée  par  Raimon  de 
Toulouse,  256.  Voy.  Guillaume,  Tancrède. 

Arlon  (Herlon);  la  dame  et  les  seigneurs,  IV,  250. 
Voy.  Adèle,  Fulcans. 

Armagh  {Marchie),  archevêché  d'Irlande,  I,  304. 

Armagnac  [Ermynach ,  Herminaque,  Erminach, 
Derminach,  ^rmenach,  Armeniach,  Arminach); 
le  comte  mande  par  Philippe-Auguste,  V,  142; 
il  sert  de  caution  au  duc  de  Bourgogne,  436; 
il  se  trouve  à  la  cour  de  France,  489  ;  il 
défie  le  comte  de  Foi,  494;  il  prend  part  au 
siège  de  Tournai,  VI,  580;  il  sert  d'arbitre,  381; 
allié  de  Philippe  de  Valois,  624.  Voy.  Arnoul- 
Bernard,  Gérard. 

Armalech,  ville  turque,  V,  193. 


jjrmenach,  Armeniach,  voy.  Armagnac. 

Arménie  {Hcrmenie,  Erminie,  Ermcnie),  royaume; 
I,  184;  conquis  par  Pompée,  199;  donné  à 
Philomène,  200;  conquis  par  les  Romains, 
211,  215;  l'Euphrate  y  prend  sa  source,  288, 
289;  conquis  par  Trajan,  500;  item  par 
Paris,  II,  259;  les  habitants  convertis,  260; 
conquis  par  Clodovce,  294;  item  par  l'em- 
pereur Frédéric  I",  IV,  400;  la  fille  du  roi 
épouse  Jean  sans  Terre,  552;  son  roi  Ilayton, 
587;  le  roi  offre  ses  services  à  Louis  IX,  V, 
282;  les  Tarlares  s'y  réfugient,  559;  ravagé, 
369,  574;  Mangou-Tiuiour  y  conduit  ses  Tar- 
tarcs,  596  ;  le  roi  prend  les  armes  contre  Chalil, 
503;  allié  de  Kazan,  576,  578;  le  roi  se  rend 
à  Antioche,  VI,  28;  allié  de  Kazan,  48,  49; 
ravagé,  50;  le  roi  bat  Chalil,  51. 

Arméniens  {Ilcrmeniens);  ils  attaquent  Nicomèdc 
et  conquièrent  la  Cappadoce,  I,  199;  ils  tuent 
leur  roi  Quetcllus  et  prennent  Tygranus,  200; 
domptés  par  Pompée,  201,  205;  alliés  du  roi 
Brchier,  III,  2lSl  ;  battus  par  les  Sarrasins, 
V,  S69.  Voy.  Alexandre,  Drchas,  Huyton, 
Livon,  iMIthridate,  Tigranc,  Trynuyus. 

Arminach,  voy.  Armagnac. 

Armirymone,  roi  d'Espagne;  il  rcsic  fidèle  à 
Pépin,  II,  488. 

Armoiries  :  du  roi  Franibal,  I,  144;  du  comte  de 
Flandre,  151,  553;  des  Romains,  332;  de 
Richier,  sculptées  sur  Richeron-Fonlainc,  382; 
Trecanus  donne  son  blason  à  l'église  de  Tongres, 
514;  des  ducs  d'Ardcnnc  et  de  Lotharingie, 
530;  de  Pavie,  de  S'  Materne,  555;  d'Ybo- 
rus,  II,  100;  de  la  France,  157,  201^;  de  Tris- 
tan, 2il  ;  de  Charles  Martel,  550;  de  Liège, 
d'Ostcrne,  591;  de  Luxembourg,  d'.4rdenne, 
de  Bohême  et  de  Limbourg,  416;  de  Chênée, 
de  Jupille,  de  Fléron  ,  de  Xhcndremael,  420; 
de  Tongres,  de  Nivelles,  de  Villers,  d'Avroi, 
421  ;  de  Doon  de  Mayence,  460,  471,  495;  de 
Bouillon,  de  Louvain,  de  Vianden;  de  Gode- 
froid  de  Bouillon,  465;  desévéques  dcMayence, 
474;  de  Charlemagne,  492,  490;  des  fils  de 
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Doon,  520,  522;  (POsier  le  Danois,  III,  3"2, 
Si,  199,  258;  des  comtes  de  Clermont,  de 
Moha,  de  Francliimont,  de  Saync,  de  Lim- 
bourg,  de  Prez,  de  llainaut,  de  Namur,  de 
Villcrs,  etc.,  (58;  de  Godcfroid  de  Piibay,  7ô; 
du  duc  de  Souabc;  de  Radus  des  Picz,  78; 
adoptées  par  Ogicr,  252;  de  Thierry,  duc  d'Ar- 
denne,  235;  de  Guy  de  Danemaric,  280;  de 
Brcliier,  284;  de  Hozéniont,  314;  de  Florcnnes, 
315;  de  Louvain  et  de  Bouillon,  IV,  72;  de 
Colin  Maillard,  175;  de  Gérard  de  Rumigny  et 
de  Florennes,  178;  des  familles  des  Prez,  de 
Magnée,  de  Barcbon,  de  Savoie,  de  Limoges, 
de  Monlclair,  515,  518;  du  quartier  d'Outre- 
meuse  et  des  tanneurs  de  Liège,  517;  des 
chevaliers  du  lignage  de  Dommarlin,  408  et 
suiv.,  (680,  687);  de  Caqucdcnt,  -493,  495; 
du  comte  de  Flandre,  494,  495;  le  comte  de 
Flandre  prend  les  armoiries  de  Caquedent  et 
celui  de  Juliers  celles  de  Flandre,  497;  de  la 
Castille,  559;  du  sire  de  Steiii,  de  Magnée,  des 
Prez,  507;  de  Henri  de  Valenciennes,  594; 
(i'Aquilant,  595;  de  DinanI,  V,  92;  de  Stein, 
109,  1 10;  de  Neuvice,  110;  d'Ogier  le  Danois, 
126;  d'Everard  de  Fooz,  219;  de  la  famille 
des  Prez,  505;  d'Ypres,  541. 

Armas,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Arnadin,  voy.  Alardin. 

jérnaldiens,  voy.  Arnoul. 

Arnalius  de  Bruges;  tué  par  Tremus,  I,  464. 

Arnaud  (//r;iar/,  ^rnnrs,  Arnuis,  Arnay,  ArnaU, 
Ernars,  Ernarl,  Ernuy),  maître  du  temple  à 
Acre;  sa  convention  avec  le  roi  Ysoré,  III,  540; 
Ysoré  le  soupçonne  de  trahison,  3il  ;  il  trahit 
Ogier,  545,  341  ;  Ogier  apprend  sa  trahison, 
545;  il  est  pris  par  Carahus,  316. 

Arniiud  d'Alost,  clicvalior  barois,  IV,  584. 

Arnaud,  duc  d'Athènes;  il  veut  détrôner  l'empe- 
reur Tursach;  tué  par  Conrad  de  Montferrant, 
IV,  486. 

Arnaud  de  Bealande,  compagnon  de  Charlemagne 

en  Espagne,  III,  110 
Arnaud  de  Belcslroit,  chevalier  barois,  IV,  387. 


Arnaud  de  Chasenar;  il  livre  le  faux  Baudouin  à 

la  comtesse  Jeanne,  V,  173,  174. 
Arnaud  Choudron,  tué,  V,  568. 
Arnaud  de  Corbien,  tué  par  le  roi  Alistant,  III, 

599. 

Arnaud  de  Crenedunch  (Craenendonck?)  ;  sa  tour 

brûlée,  VI,  525. 
Arnaud  de  Fcronstrée,  liégeois,  IV,  571. 
Arnaud  le  Flamand,  cousin  d'Ernebaut;  tué  par 

Baudouin,  II,  440. 
Arnaud,  comte  de  llainaut;  il  assiste  au  tournoi 

de  Huy,  (II,  676). 
Arnaud  d'Isque;  il  attaque  le  comte  de  Looz,  V, 

85. 

Arnaud  de  Montjoie;  tué  par  Hugues  de  Flo- 
rennes, V,2C. 

Arnaud  d'Orléans,  fils  de  Sanse;  il  accompagne 
Charlemagne  en  Italie,  III,  34. 

Arnaud  de  Pise;  il  apprend  à  Charlemagne  la 
conduite  des  quatre  fils  Aimon,  III,  165. 

Arnaud,  roi  de  Séville,  III,  533. 

Arnaud  de  Verdun;  tué  à  la  warde  de  Steppe, 
V,  85. 

Arnaud,  seigneur  de  Wanze,  V,  568. 

Arnaud,  compagnon  d'armes  d'Ogier,  IH,  370. 

Arnaud,  officier  de  Tremus,  1,461. 

Ariiehin,  /4rnckien,\(iy.  Ernekin. 

Arncmcn,  fils  de  Nabis;  mené  prisonnier  à  Rome 

par  Titus,  I,  179. 
Arnpqitin,  voy.  Ernekin. 

Amidon,  Soudan  de  Janap;  allié  de  firehicr,  III, 
283. 

Arnoul  {Arnols,  Arnus,  Arnut ,  Arnulh,  Amu, 
Arnids,  Ernnls,  Emoi,  Arnaldicns ,  Arnous, 
Arnos.  Cîr.  Arnnlf)  Amarich,  archevêque  de 
Narbonne.V,  11)6. 

Arnoul,  sire  de  Bierset;  tué  par  Charles-Martel, 
II,  418. 

Arnoul  de  Blanckenheim,  prévôt  de  S'-Lambert; 
il  nomme  le  maire  de  la  Sauvenière,  V,  488; 
il  combat  l'impôt,  VI,  4;  insulté  par  les  éche- 
vins,  5  ;  il  s'entremet  entre  le  peuple  et  les 
nobles,  8,  9;  il  sévit  contre  les  Lombards,  10; 
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proposé  pour  l'évcciié,  13;  il  défend  le  chapitre 
et  le  peuple  contre  les  prétentions  des  échevins, 
30,  32,  71,  72;  il  donne  l'étendard  de  S«-Lam- 
bert  à  l'avoué  de  Lumay,  117;  mambour  de 
l'évéché,  155;  hostile  aux  grands  et  aux  nobles, 
156;  il  apprend  le  complot  des  grands,  ICI, 
163;  il  soutient  le  peuple,  167;  il  est  tué,  108, 
173,  (600);  sa  mort  doit  être  vengée,  18;î. 

Arnoul  et  Poncliars  Arbilas;  tués,  V,  465. 

Arnoul  (ailleurs  Adolphe),  fîls  d'Ansbert,  H,  322; 
maire  du  palais  d'Austrasie,  450. 

Arnoul,  comte  d'Auvergne,  V,  525. 

Arnoul,  fils  du  comte  de  Bar,  V,  485. 

Arnoul,  duc  de  Bavière;  battu  par  le  roi  Hugues, 

IV,  lis. 

Arnoul  de  Bavière,  prévôt  de  S'-Lambert;  favo- 
rable à  Henri  de  DinanI,  V,  315. 
Arnoul  Bernard,  frère  du  comte  d'Armagnac;  tué, 

V,  401 

Arnoul  de  Biaiiqucfort  ;  il  défend  Marmande, 

V,  184. 

Arnoul  de  Bocleir,  accusé  devant  les  échevins  de 

Liège,  V,  330. 
Arnoul,  fils  de  Baudouin  le  Bon,  IV,  261;  il  est 

tué,  262. 

Arnoul  de  Bordeaux,  compagnon  d'armes  de 

Cliaricmagne,  III,  244. 
Arnoul  de  Borne  (Oborne?),  partisan  desWaroux, 

VI.  312,  551,559,  576. 
Arnoul  de  Celles,  IV,  174, 
Arnoul  de  Chartasoie,  II,  417. 

Arnoul  de  Chénée;  ses  prouesses  contre  les  Bra- 
bançons, IV,  172. 

Arnoul  l",  comte  de  Chiny;  il  scelle  la  vente  du 
comté  de  Hainaut  à  l'église  de  Liège,  IV,  263. 

Arnoul,  premier  comte  de  Clermont-sur-JIeuse, 
II,  595. 

Arnoul,  fils  du  comte  de  Clermont,  abbé  séculier 
de  Dînant,  IV,  345. 

Arnoul  I",  archevêque  de  Cologne;  il  sacre  l'évéque 
de  Liège  Henri  II,  IV,  403;  il  combat  les  Lom- 
bards, 442,  446. 

Arnoul  Escarboi;  il  incrimine  Henri  de  Dînant, 


V,  333.  334;  il  propose  le  roi  d'Allemagne  pour 

arbitre,  335. 
Arnoul  de  Fauquemont;  il  commande  un  corps 

de  troupes  liégeoises,  V,  78. 
Arnoul  de  Féncsirenge;  tué  à  Hoesselt,  VI,  437. 
Arnoul  Francar,  de  Saxe;  chroniqueur  utilisé  par 

Jean  d'Outremeuse;  I,  5;  cité,  II,  461. 
Arnoul  de  France;  tué  par  Hugues  de  Florennes, 

V,  27. 

Arnoul,  abbé  de  Gembloux;  il  possède  deux  cours 
de  justice  en  Flandre,  V,  498;  envoyé  à  Paris, 
4!}9;  il  défie  le  roi,  500. 

Arnoul  de  Glimes;  il  combat  à  la  wardc  de  Steppes, 

V,  91. 

Arnoul  Grcive,  de  S'-Trond,  VI,  547. 

Arnoul  de  Groie;  il  prend  part  au  siège  de  Huy, 

VI,  429. 

Arnoul,  comte  de  Guincs;  tué  en  Hollande,  V, 
311. 

Arnoul  de  Harduemont,  maréchal  de  l'évéché  de 
Liège,  V,  478,  479;  il  bat  les  Brabançons,  VI, 
43;  cité  avec  son  frère  Lambert,  228. 

Arnoul,  fils  d'EusIachc  de  Herstal;  il  épouse  la 
dame  de  Jupillc,  V,  20;  cité,  478. 

Arnoul,  avoué  de  Hcsbaic,  VI,  547. 

Arnoul  de  Horne,  évêque  de  Liège,  (VI,  698). 

Arnoul  de  Houffalizc,  capitaine  de  Villers-aux- 
Tours,  VI,  524. 

Arnoul,  duc  de  Hurepois;  tué  par  Ogier  le  Danois, 
111,216. 

Arnoul,  frère  de  Lambert  de  Huy,  IV,  350. 

Arnoul  d'Ile,  chevalier  liégeois,  V,  78. 

Arnoul  de  Jehay,  le  chevalier  royal,  VI,  287; 

tué,  288. 
Arnoul  de  Jenneret;  tué,  V,  412. 
Arnoul  de  Kemcxhe,  V,  559. 
Arnoul  de  Lensengueil;  tué  par  le  comte  de 

Gueidre,  V,  228. 
Arnoul,  fils  du  comte  de  Laroche,  chanoine  de 

Liège,  IV,  546. 
Arnoul  de  Lille,  chanoine  de  S"-Croix,  à  Liège, 

VL  175,  178,  179,  183. 
Arnoul,  fils  de  Louis,  comte  de  Looz,  IV,  183; 
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son  père  lui  donne  le  cotiilé  de  Montaijiu;  son 
frère,  révcquc  Baidéric,  lui  donne  le  comté  de 
Looz  en  fief,  191;  mandé  auprès  de  Baidéric, 
193;  son  frère  Gilbert  lui  donne  le  comté  de 
Alonlai^u,  109;  il  niénuge  la  paix  entre  les 
habitants  de  Brustliem  et  ceux  de  S'-Trond, 
273;  son  fils,  chanoine  de  Liège,  278;  il  accom- 
pagne la  cliâsse  de  S'  Lambert  à  Bouillon,  373; 
cité,  537,  422;  il  voit  Ogier  à  Paris,  V,  128. 
Arnoul,  comte  de  Looz;  il  s'allie  avec  le  duc  de 
Brabant,  V,  464;  il  se  rend  à  la  conférence  de 
Granmiont,  497  ;  il  devient  gouverneur  de  Huy, 

■  571;  il  est  nommé  mambour,  VI,  13,  (042); 
il  favorise  les  cchevins  de  Liège,  28;  il  reçoit 
les  doléances  des  cchevins,  30,  (045);  ses  invec- 

■  lives  contre  le  chapitre,  31;  il  quitte  Liège, 
32,  (044);  il  vient  au  secours  de  Thibaut  de 

•  Bar,  117,  119;  il  commande  un  corps  d'armée, 
120;  nommé  mambonr  pnr  les  grands,  157;  il 
se  retire  à  Huy,  158;  ses  instances  [)our  être 
mambour,  100;  il  vient  au  secours  des  nobles, 
107,  108;  il  s'enfuit,  171,(061);  nommé  mam- 

'  bour,  174;  son  compromis  avec  le  peuple,  175; 
il  s'engage  à  respecter  la  paix  d'Angleur,  183; 
il  s'eniremet  entre  les  d'Awans  et  les  Waronx, 
187;  il  assiège  Spontin,  188;  il  assiège  Namur, 
189;  il  s'allie  avec  'es  Waroux,  191;  il  se  montre 
hostile  à  l'évèque,  192;  partisan  de  Louis  de 
Bavière,  203;  allié  des  d'Awans,  208  ;  il  réunit 
les  d'Awans  à  Looz,  223;  il  excite  les  Liégeois 
contre  l'évcque,  220  ;  il  figure  dans  la  paix  de 
Fcxhe,  227,  251;  chargé  de  veiller  sur  la  Hes- 
baie,  235;  il  se  laisse  gagner  par  le  comte  de 
Namur,  256,  (607,  070);  il  vient  en  aide  à 
Adolphe  de  la  Marck,  290;  il  fait  la  paix  entre 
Adolphe  et  son  peuple,  291  ;  il  n'ose  approcher 
de  Liège,  292;  il  vient  à  Liège,  293;  les  Lié- 
geois achètent  sa  neutralité,  290;  il  combat 
Jean  III,  duc  de  Brabant, 553;  il  assiste  au  plaid 
de  Vottcm,  482. 

Arnoul,  cousin  de  Charles  de  Lorraine;  évéque 
de  Reins,  IV,  207. 

Arnoul ,  fils  de  Jecoras  ;  il  crée  le  comté  de 


Louvain,  I,  507;  il  demande  l'appui  de  Trc- 
canus  contre  Jonadas,  508  ;  il  meurt,  514. 
Arnoul  de  Loverval;  il  signe  la  paix  de  Fcxhe, 
VI,  227. 

Arnoul  Maillart,  fils  de  Jean;  il  combat  Eude  de 
Champagne,  IV,  224,  225;  cité,  V,  20;  ses 
prouesses,  27;  vertu  et  courage  de  sa  femme, 
31;  il  combat  à  Steppes,  80;  il  porte  la  ban- 
nière des  Liégeois,  227. 

Arnoul  du  Marché,  boucher  liégeois,  V,  322. 

Arnoul  de  Marncffe;  il  combat  les  Namurois,  VI, 
200. 

Arnoul  de  Metz;  il  annonce  à  Charlemagnc  la 
retraite  des  Sarrasins,  III,  401. 

Arnoul,  comte  de  Moha;  il  secourt  les  Hutois 
contre  les  Brabançons,  IV  108. 

Arnoul,  comte  de  Moncleir,  sénéchal  de  France, 
V,  70,  310. 

Arnoul  de  Montroyal;  tué,  V,  328. 

Arnoul  de  Moi'iulnié;  il  vient  au  secours  des 
Liégeois,  V,  70;  il  commande  un  corps  d'armée, 
78;  ses  prouesses,  87,  89,  91  ;  il  vient  à  Liège, 
99;  il  accompagne  Hugues  de  Pierrepont  au 
concile,  107;  il  assiste  au  siège  de  Montjoie, 
227. 

Arnoul,  fils  de  Jouas  de  Nantes  ou  de  Hoyalpon;  il 
accompagne  Ogier  contre  les  Sarrasins,  III,  52; 
créé  roi  de  Racuse,  57;  vaincu  par  Brandis,  70. 

Arnoul  de  Nassau,  chanoine  de  S'-Lambert,  VI, 
31,  72. 

Arnoul  de  Nivelles,  châtelain  de  Landen,  V,  89. 

Arnoul  d'Orange,  VI,  228. 

Arnoul,  fils  de  Guillaume  d'Oreye,  VI,  591. 

Arnoul,  duc  d'Orléans,  IV,  171. 

Arnoul   de   Palagine,  cardinal;  il  reconquiert 

Fcrrare,  VI,  1 13. 
Arnoul  Pelar,  geôlier;  il  arrête  Henri  de  Gueldre, 

V,  398. 
Arnoul  Pelhor;  tué,  V,  414. 
Arnoul  de  Pcure;  tué  par  Ogier  le  Danois,  III, 

215. 

Arnoul  de  Pierrepont;  tué  à  Fonlaine-l'Évêque, 
IV,  100. 
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Arnoul,  comte  de  Poitiers,  cousin  de  Cliarlc- 

magne,  III,  ôi,  62. 
Ârnoiil  de  Poiitillacc,  VI,  SSi. 
Anioul  de  Poiitis;  il  appelle  un  Brabançon  au 

tribunal  de  Liège,  IV,  liiG. 
Arnoul  des  Pi  ez,  chanoine  de  S'  Lambert,  V,  109. 
Arnoul  des  Prcz.cclicvin  de  Liège,  V,  312,  524;  il 

invective  contre  Henri  de  Dînant,  325;  il  engage 

Henri  de  Gueldre  à  ne  pas  détruire  Liège,  329; 

il  pousse  l'élu  à  faire  rendre  la  justice  à  Vot- 

tcm,  3Ô0;  c'est  le  plus  ancien  échevin,  331, 

532;  tué  au  siège  de  Louvain,  365. 
Arnoul  li  Ras,  chevalier  flamand;  tué,  VI,  526. 
Arnoul  de  Rime,  tué,  V,  410. 
Arnoul,  sire  de  Rocourt;  tué,  V,  411. 
Arnoul  de  Rodcmacli;  tué,  V,  465. 
Arnoul;  il  prêche  à  Rome  contre  les  richesses; 

sa  mort,  IV,  358. 
Arnoul  de  Rumigny;  il  fonde  une  église  à  Flo- 

rennes,  IV,  178. 
Arnoul  de  Rumnicn,  VI,  581. 
Arnoul  de  S'  Jcan,  bailli  de  Moha,  VI,  512;  sa 

tour  abattue,  513. 
Arnoul  Sarrasin,  liégeois;  tué  à  Bouillon,  IV,  384. 
Arnoul  de  Sautour,  liégeois,  VI,  9. 
Arnoul  (lisez  Thomas), comte  de  Savoie;  il  épouse 

Jeanne  de  Flandre,  V,  166. 
Arnoul,  comte  do  Sayne,  IV,  345. 
Arnoul,  fils  du  comte  de  Sayne,  chanoine  de 

Liège,  V,  276. 
Arnoul,  duc  de  Souabe,  IV,  197,  251. 
Arnoul  de  Slein  ;  il  assiste  au  tournoi  d'Andennc, 

IV,  566;  ses  armoiries,  567. 
Arnoul  de  Tilicc,  VI,  228,  554. 

Arnoul,  sire  de  Treigne;  tué  au  siège  de  Tongres, 

V,  72. 

Arnoul  II,  archevêque  de  Trêves;  il  vient  à  Liège, 

V,  290. 
Arnoul  de  Vivier,  VI,  554. 
Arnoul,  prévôt  de  Wassemberg,  VI,  509. 
Arnoul,  tué  à  Yvorie  parOgicr,  III,  267. 
Arnstadt  ( ,4rncslrat),  ville  de  Hongrie;  détruite 

par  Agapct,  II,  249. 


Arnii,  Arnul/i,  voy.  Arnoul. 

Arnulf  (Artius),  empereur,  fils  du  roi  Charle- 

magne,  IV,  72,  106;  sa  femme  Griete,  107; 

sa  sœur  Catherine,  reine  d'Angleterre,  108;  il 

bat  les  Hongrois,  109;  battu  par  Charles  le 

Simple;  il  est  assiégé  dans  Aix-Ia-Cliapclle, 

110;  sa  mort  affreuse,  113,  284. 
Arnulf,  fils  de  Baudoin,  comte  de  Flandre,  IV, 

185;  Hugues  Capet  le  force  à  renvoyer  ilcs 

corps  saints  à  S'-Omcr,  181. 
Arnulf,  patriarche  de  Jérusalem,  IV,  293;  il 

donne  des  reliques  à  Pierre  l'Ermite,  327. 
Arnulf,  neveu  de  Charles  le  Gros,  doyen  de 

S'-Lambert  à  Liège,  IV,  103. 
Arnulf  (//erchenoldins),  fils  d'Ansbert  de  Poitiers, 

II,  306. 

Arnulf,  fils  du  comte  de  Viane,  chanoine  de  Liège, 

IV,  300. 
Àrnm,  Armit,  voy.  Arnoul. 
Arnus,  voy.  Arnulf. 

Avobolus,  conseiller  de  Constantin,  fils  d'Héra- 
clius.  II,  554. 

Arondel  (Aurondcl,  Erondcl,  Arondrel,  Rondcl, 
liondcal,  Aroindel),  le  comte  tué,  V,  472; 
le  comte  envoyé  en  Flandre,  488;  il  vient  à 
Grammont,  497;  complice  de  Hugues  Spencer, 
VI,  271  ;  égaré  sur  mer,  507;  prisonnier,  308; 
condamné  à  être  pendu,  509,  510;  il  rend  son 
enfant  à  la  reine  Isabelle,  515;  prisonnier  de 
la  reine,  331;  son  supplice,  516,  552.  Voy. 
Henri,  Thibaut. 

AronguieSj  Oroiignicz,  fils  de  Dam, prince  de  Da- 
nemark; tué  en  Saxe,  I,  106. 

Arphaxad  (Arphaxal) ,  fils  de  Sem,  I,  7. 

Arques,  château  de  Normandie;  pris  par  les 
Anglais,  V,  145;  cité,  VI,  52;  les  Flamands  et 
les  Français  s'y  rencontrent,  55. 

Arquelon,  Arquilon,  voy.  Amilc. 

Arquiis,  roi  de  l'Inde;  assiégé  par  Ogier,  III,  60, 
62:  baptisé,  65. 

Arras  (Aras),  \i\\c;  fondée  par  Flamens  ;  elle  prend 
le  nom  d'Atrebatum,  I,  335;  pluie  de  laine,  II, 
85;  détruite  par  la  foudre,  170;  dotée  du  corps 
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de  S'  ^'aasl,  oo7;  frcquciilco  par  les  iiinrcliaiids 
snxons,  îiOO;  brûlée  par  Ogier  le  Danois,  III, 
205;  l'évêque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511; 
l'abbaye  de  S'-Vaast,  IV,  108;  donnée  par  le 
comte  de  Flandre  à  Pliilippc-Augusle,  4C5; 
Tarméc  flamande  s'y  réunit  pour  aller  à  Jlilan, 
•494;  Pliilippe-Anguslc  y  éjiouse  sa  seconde 
femme,  552;  Baudouin,  comte  de  Flandre,  y 
convoque  ses  barons,  595;  Ferrant  de  Portugal 
en  reçoit  l'iiommage,  V,  10;  Pbilippc-Auguste 
y  arrne  avec  son  armée,  142,  145;  tempête 
horrible,  525;  traversée  par  l'armée  de  Phi- 
lippe le  Bel,  504,  522;  Robert  d'Artois  y  réunit 
ses  troupes,  VI,  14,  15,  17;  le  l'oi  de  France  y 
.rassemble  son  aiinée,  26;  l'armée  flamande  y 
loge,  58;  les  Français  y  gardent  la  frontière, 
79;  les  Français  s'y  réfugient,  80,  81  ;  envahie 
par  Robert  d'Artois,  255  ;  Philijjpc  de  Valois  y 
léunit  une  armée,  579,  407;  la  commune 
armée  contre  les  Flamands,  409;  dévolue  au 
duc  de  Bourgogne,  481;  l'évêque  cité,  559; 
l'évêque  député  à  Liège,  595.  Voy.  André, 
Guillaume,  Robert,  S'  Vaast,  Thierry  d'Aire. 

Arrens  (Arricn,  Arrie),  château;  Simon  de  Mont- 
forl  s'en  empare,  V,  15;  rendu  à  Rainion,  comte 
de  Foi,  175. 

Arsace  (Arsachrs),  roi  des  Partbes,  I,  117. 

Armiic,  llarqmissis,  royaume,  V,  228. 

i4 rsr/ow,  ville  turque;  assiégée  par  les  Tartares, 
V,  195. 

Aisès  [Arfics],  lils  d'Ochus,  roi  des  Perses,  1,  107; 

il  meurt,  108. 
Arsiiio,  ville  d'Ethiopie,  I,  29C. 
Arsis  (Airlihc),  champs  près  de  S"^-Wa]burge,  à 

Liège,  IV,  459. 
An  (Ahr?  ,  rivière.  11,  86. 

Artabazane  (Arthahanus) ,  fils  de  Xerxès,  roi  de 

Perse,  I,  101. 
Arlalaine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Ogier, 

m,  158. 

Arlaxcrxès  {Àrlharserses ,  Arlascrses,  ^rl/iaxar- 
(tinii),  fils  de  Xerxès,  roi  des  Perses,  I,  101  ; 
tué  en  Scylhie,  101. 


Arlaxcrxès,  vaincu  par  Jules  César,  I,  212. 
Arlcnsc,  ville;  fondée  par  Arlheza,  I,  170. 
y^rtcniis,  roi  ]iaïen;  tué  par  Ogier,  III,  502. 
Arlcveldc  [Artivelt),  voy.  Jacques. 
^rlharscrscs,  Arlliuxarclicm,  voy.  Artaxerxès. 
Jrlheza,  ^rllicsa,  fils  de  Lydoncus,  I,  166;  il 

fonde  le  comté  d'Artois,  170. 
Jrthus,  voy.  Artus. 

Artiane,  ville  d'Arménie;  conquise  par  les  Ro- 
mains, I,  211. 

^rtineus,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 

jlrlivell,  voy.  Artevelde. 

Jrtmal,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Artois;  origine  de  celte  iirovince,  1,  170;  le  comte 
tué  par  Ogier  le  Danois,  111,  219;  le  comte 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  511;  Charlemagiic 
donne  le  comté  à  Acars,  puis  à  Sadoine,  576; 
le  comte  négocie  la  paix  entre  ISotger  et  le 
comte  de  Flandre,  IV,  160;  les  Artésiens  com- 
battent les  Liégeois,  547;  le  comte  accuse 
l'évêque  de  Liège  à  Rome,  559;  le  comte  doimé 
par  le  comte  de  Flandre  à  Philippe-Auguste, 
465;  il  devient  un  fief  de  la  couronne  de 
France,  V,  121;  le  comte  insulte  Thibaut  de 
Chani|iagne,  201;  il  s'empare  de  Saintes,  209; 
il  prend  la  croix,  210;  le  duc  part  pour  la 
Terre-Sainte,  571;  le  comte  est  tué,  471;  le 
comte  à  la  cour  de  France,  490;  le  comté 
réclamé  par  Gui  de  Dampierre,  498;  le  comte 
à  Vaucouleurs,  505;  le  comté  donné  à  Otlon 
de  Bourgogne,  VI,  26;  la  terre  envahie,  221  ;  le 
comté  usurpé  ))ar  Robert  d'Artois,  255,  552; 
ravagé  par  les  Flamands,  406;  le  comté  dis- 
puté, 479  ;  le  comté  partagé,  481.  Voy.  Adolphe 
Hugues,  Otton,  Phili])pe,  Robert,  Simon. 

Artus,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  I,  127,  465; 
II,  165,  180,  181;  ses  prouesses  au  tournoi  de 
Carlisle,  182;  fils  d'Uter  et  d'Ygerne;  chef  des 
chevaliers  de  la  Table  ronde;  ses  conquêtes, 
198,  199;  il  lue  Lucidor,  205;  il  dompte  les 
Saxons,  204;  il  aide  Paris  à  conquérir  l'Aqui- 
taine, 206;  il  assiste  à  un  tournoi  à  Lutèce, 
210,  212;  il  défailles  Vandales  en  Afrique;  il 
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bat  les  Syrions  cl  s'cmpnrc  H'AnliopIic,  21  i;  il 
prend  Jérusalem  cl  la  rond  aux  cliréliens,21 5; 
blesse  en  Egypte;  il  bat  les  Danois,  2IG;  atta- 
que par  les  Romains;  il  demande  secours  à 
Paris,  217;  il  bat  les  Romains  en  Bi  etagnc;il 
cnvaliil  Tllalie  et  défait  Anastasc,  218;  il  lient 
un  tournoi  à  Londres,  25G;  il  dépose  les 
cendres  de  Paris  dans  le  trésor  de  l'église,  237; 
il  donne  un  tournoi  à  Loresoppe,  2il;  il 
assiste  aux  obsèques  de  Tristan,  défait  les 
Romains  et  assiège  Rome,  242;  les  Romains 
le  reçoivent  comme  empereur;  il  se  retire  à 
Avalon,  245;  introuvable,  244  ;  ses  chevaliers, 
557;  sa  geste  lue  par  Charlemagnc,  IV,  5; 
Evalhe  raconte  son  histoire  à  Ogier,  20,  21; 
son  château  en  Angleterre,  ses  chevaliers, 
56,  57;  il  combat  Ogicr  dans  l'île  d'Avalon, 
bO,  51,  50;  il  avoue  la  valeur  d'Ogier,  V,  125; 
il  secourt  Ogicr  avec  des  forces  magiques, 
127. 

Artus,  comte  de  Bretagne,  fils  du  comte  Gcoffroi, 

IV,  iOi;  il  est  noyé,  555. 
Jrlyron.  ville  de  l'Inde,  III,  GO. 
Aruieh,  voy.  Brucli. 

Jrvillic,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 

niagne,  III,  554. 
Asnrip,  voy.  Isaurie. 

Ascagne  (Ascfniits),  fils  d'Enée,  I,  27;  il  arrive  en 
Italie,  28;  roi  d'Italie,  qu'il  appelle  r  yaume 
des  Latins,  29;  il  fonde  les  villes  d'Aseanon  et 
de  Sydaine,  50;  battu  et  tué  par  Bosses,  31. 

Ascalon  {A  scnloiiir,  AscaJonnc,  /hcallion,  Ànca- 
Innrjnc,  Scalo)ignc),  ville  de  Syrie,  I,  288;  Ysoré 
y  arrive  en  fugilif,  III,  556  ;  assiégée  par  Ogier, 

.  557,  560;  l'armée  païenne  y  est  battue;  la 
ville  est  prise  par  les  Français,  361  ;  Ogier 
donne  le  royaume  à  Thierri  d'Anquoine,  562; 
prise  par  les  chrétiens,  295;  restaurée  par 
Hérode,  552;  résidence  de  Saladin,  IV,  596. 
Voy.  Sadoine. 

Jscanon,  ville  fondée  par  Ascagne,  I,  50. 

Ascanus,  fils  d'Azclinus;  lue  par  Yborus,  I,  46. 

Ascanus,  voy.  Ascagne. 


Ascli-mun-Tanali  (C/iavrez),  rivière  de  Palestine, 
V,  288. 

Ascirpiodotus  j  Ascilpiadocfi,  roi  de  Cornouailles, 
puis  de  la  Grande-Bretagne;  tué  par  les 
Romains,  II,  195. 

Aseoli  (Asciili),  ville  d'Italie,  F,  500. 

yiscoliiifpip,  royaume;  le  roi  vient  au  secours  du 
roi  Ysoré,  III,  555. 

Asenn,  voy.  Abscon. 

AscuU,  voy.  Ascoli. 

Àsrulpkine ,  fille    de   Tibère,    femme  d'Eudc 

d'Aquitaine,  II,  584. 
Jsciilpiii,  Asciilphins,  voy.  Aislulphe,  Jean  Willi- 

brord. 

Asdrubal  (Asdninl),  frère  d'Annibal;  attaqué  en 
Espagne  par  les  Romains;  I,  171;  prisonnier  à 
Taurin  ;  décapité,  172. 

Asemona  (Zemonde),  ville  de  Judée;  arrosée  par 
le  Tigre,  I,  289. 

Asie  {A  isicj  A  zio,  A  ysic,  Aysc)  ;  donnée  en  partage 
à  Sem,  1,0;  Ileber  et  Ncmprot  y  régnent,  7; 
Ninus  et  Sémiramonde  la  gouvernent^  10,  i  l, 
15;  Babylone,  sa  capitale,  12;  son  roi  Ango, 
41  ;  conquise  en  partie  par  Alexandre  de  Macé- 
doine, 108;  les  rois  de  Babylone  se  qualifient 
rois  d'Asie,  11  I;  conquise  et  rendue  tributaire 
des  Romains,  180;  description  géographique, 
285  et  suiv.  ;  ravagée  par  un  tremblement  de 
terre,  II,  94,  554;  conquise  par  Dschengis- 
Khan,  589;  envahie  par  les  Tartarcs,  V,  192, 
195,  194,  197;  guerre  de  l'empereur  contre  le 
Préire-Jean,  VI,  589.  Voy.  Ango,  Anliochus, 
Adahis,  Dos,  Heber,  Tencbrons. 

Asinaria  (^sineusp),  porte  de  Rome,  I,  59. 

Aspermont,  voy.  Aspremont. 

Asphallite  (Jsfalcl),  lac;  nom  donné  à  la  mer 
Morte,  I,  288. 

Aupre,  voy.  Eysden. 

Aspremont  (Aspermonl),  château;  assiégé  i)ar 
Agolant  et  défendu  par  Charlemagnc,  IIÎ,  79, 
80;  Agolant  y  meurt,  81,  88,  89;  (II,  754). 
Voy.  Gcoffroi,  Gobert. 

Jssacnr,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 
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^smlou,  roi  païen;  ballii  à  Astorga,  III,  58K. 
Assar-Haddoii  (Jgades,  Cad),  fils  de  Scnnaché- 

rib;  défait  par  l^zéchias,  I,  8S;  tue  par  Josias, 

89. 

Assassins  (//,<î,sissiif/is),  en  Perse,  V,  320. 
Assay ,  voy.  Auxeire,  Alsace. 
Assech,  voy.  Clarion. 
Asscclie,  voy.  Assesscs. 

y/s.«f(;/a,  ville  du  coiiilcdc  Brandebourg;  conquise, 

II,  K16. 
Ansr/ieur,  voy.  Esneux. 
As.scric,  voy.  Jsstiric,  Assyrie. 
Asseriietis,  y^sseriiis,  voy.  Esséniens. 
Assesscs  (^ssfc/ic),  voy.  Michel. 
Assilan  [Assilianum),  château  ;  rendu  à  Louis  IX, 

V,  257. 

Assises  [Aisie,  Jssismc),  ville  d'Italie,  I,  300; 
fondation  des  cordeliers,  V,  4;  lieu  de  nais- 
sance de  S'  François,  170;  révêque  Miles  de 
Beauvals  y  meurt,  180;  S'  François  y  est 
enterré,  197;  Innocent  IV  y  canonise  S'  Stanis- 
las, 3H.  Voy.  Jean. 

Assissiiens,  voy.  Assassins. 

Assoy,  voy.  Auxerre. 

Assuerns,  fils  de  Darius,  roi  de  Perse;  il  bat  et 

lue  Ylion  qui  lui  disputait  la  Judée,  I,  106. 
Assurie ,  Jsserie,  ville  d'Espagne;  conquise  par 

Charlemagne,  III,  121,  334. 
Assyrie  (Asserie);  son  roi  Nynus,  I,  10,  15;  sa 

situation  géographique,  289.  Voy.  Octavien , 

Ninus,  Contran. 
Assyriens  (^.«sin'fji.s) ;  ils  battent  les  Indoux;  ils 

portent  la  chasse  de  S' Thomas  à  £desse,1, 456. 
Ast,  voy.  Asti. 

Asifilos  de  Loselhon,  prévôt  de  Paris;  député  par 

le  roi  Louis  à  Ogier,  IV,  12. 
Astarac  (Jslnrach),  voy.  Ontullus. 
AxlariiUt,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  334. 
j^stc,  voy.  Asii. 
Jsleneur,  voy.  Esneux. 

Asti  (y/s<,  jésie),  en  Piémont;  l'évcquc  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  III,  31 1  ;  on  y  conserve  la  chro- 


nique des  Vavassours,  V,  162;  la  ville  conquise, 

VI,  128.  Voy.  Henri,  Léon. 
Jstiuges,  roi  des  Perses;  il  veut  tuer  Cyrus,  son 

petit-fils,  I,  25. 
Asiorac/i,  voy.  Astarac. 

Astorga  (Esturges,  Eslarges,  Eslorye),  ville  d'Es- 
pagne prise  par  Cliarleniagne ,  III,  121 ,  126; 
les  Sarrasins  s'y  réfugient,  153;  Ogier  se 
dirige  sur  celle  ville,  154;  Ganelon  s'y  rend, 
155;  conquise  par  Ogier,  158,  334;  Palamède 
s'y  rend,  583,  384;  assiégée  par  Morgan,  584, 
586;  abandonnée  par  Anscis  et  pillée  par  Mor- 
gan, 595;  les  païens  s'y  retirent;  Ogier  l'assiège, 
401  ;  Cliarlemagne  y  revient,  403.  Voy.  Dadus. 

Aslroholus,  fils  du  consul  romain  Gorgos;  il  veut 
combattre  Franibal,  f,  134. 

i4s/rof/oî/,  hérésiarque  de  Rome;  tué  parla  foudre, 
1,551. 

j4stroine,  Astronic  (Asturies?),  royaume  d'Es- 
pagne; conquis  par  Julien,  II,  153,  134,237. 
Voy.  Brahadas,  Meilhar,  Synagon. 

Astrologie,  astronomie,  phénomènes  célestes,  etc.  ; 
Guban,  1,18;  le  soleil  retardé  par  le  pro- 
phète Isaïe,  58;  les  signes  du  ciel,  dessinés  par 
Virgile  à  Rome,  66,  68,  70;  comètes,  88; 
éclipses,  92,  101;  Plolémée,  astronome,  115; 
perturbation  dans  les  astres,  170,  198;  signes 
du  Zodiaque  figurés  à  Rome  par  Virgile,  252- 
233;  le  nombre  d'or  de  la  lune,  261,  262; 
explication  des  crues  du  Nil,  286-287;  phéno- 
mènes célestes,  320,  552,  545;  l'étoile  du  Sau- 
vcui',  544;  Tyrus  interroge  les  astres,  363; 
Ptoléméc,  561;  traînée  de  feu  vue  à  Athènes, 
562;  astronomes  des  Huns,  II,  78;  étoile  qui 
conduit  S'  Servais,  90;  phénomènes  célestes, 
151  ;  étoile  ardente  qui  apparaît  à  Mcrion,  197; 
comète  vue  en  France,  244;  comète,  261, 
éclipse,  271  ;  éclipses  du  soleil,  598,  520;  phé- 
nomènes célestes,  514;  signes  célestes,  527; 
astrologie,  III,  117;  les  astrologues  de  Tolède, 
591;  éclipse,  IV,  55;  toutes  les  platiètes  divi- 
nisées, 54;  éclipse,  97;  comète,  1 01  ;  éclipse  du 
soleil,  127,  154;  comète,  152,  210;  couleur 
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rouge  de  la  lune,  212;  cornèle;  explications 
que  sa  vue  suggère,  223;  étoile  qui  apparaît  à 
l'empereur  Henri  lU,  260;  phénomène  céleste, 
290;  comète,  291;  étoile  qui  brille  en  plein 
jour,  302;  comète,  304;  éclipse  du  soleil,  407; 
étoiles  curieuses,  4b8;  obscurcissement  du 
soleil,  467;  le  soleil  se  cache,  V,  8i,  93,  95; 
éclipse,  247;  comète,  362;  influence  de  la 
comète,  568;  comète,  î)65,  579;  éclipse,  VF, 
116;  comète,  219;  éclipse  annoncée,  608,  613. 

Atalandus,  roi  d'Espagne;  tué  par  Agapet,  11,251. 

Alarnisj  évéque  d'Antioche;  il  baptise  le  roi 
Carahus,  III,  357. 

y4 tamis,  nom  chrétien  du  roi  Carahus,  III,  357. 

AtempHer,  colline  près  de  Visé  sur  laquelle 
S'  Lambert  bâtit  une  église.  II,  353. 

Alênes,  voy.  Athènes. 

Alhalans,  voy.  Atlas. 

Athalie,  fille  d'Achab;  elle  épouse  Joram,  I,  43; 
elle  fait  mourir  les  enfants  de  son  fils  Ochozias, 
46. 

Alhanagild  (Thanagildis),  roi  d'Espagne,  II,  185; 

tué  pai-  Chilpcrich,  187. 
Athariasc  {Alliauais) ,  fils  d'Hector;  il  règne  en 

Gaule;  attaqué  par  son  oncle  Aliénon,  il  assiège 

et  prend  Lille,  I,  43;  il  épouse  Ysaine,  44;  sa 

mort,  4  5. 

Athcistan  (Jdelton),  roi  d'Angleterre,  II,  200. 

Athcislan,  roi  danois  d'Angleterre;  il  persécute 
les  Anglais;  chassé  par  Guillaume  de  Norman- 
die, II,  201. 

Athènes  {^tliennes,  Anlhene,  Aliènes,  Alênes); 
attaquée  par  Andromart;  élection  des  rois; 
Mélompus  est  fait  roi,  I,  53;  son  roi  Tlexias, 
86;  conquise  par  Synastor,  146-147;  secourue 
par  Franco  et  par  les  Romains,  150;  assiégée 
par  les  Grecs,  151;  prise  par  les  Romains; 
donnée  à  Invidus,  155;  S'  Denis  élève  un  autel 
au  Dieu  inconnu  le  jour  de  la  mort  du  Sauveur, 
414;  évangclisée  par  S'  Paul,  440;  conquise 
par  Charles-Martel ,  394  ;  Doon  refuse  le 
royaume,  493;  le  duc  tué  par  Ogier  le  Danois, 
m,  219;  Ogier  y  passe,  259;  l'archevêque 


assiste  aux  noces  d'Ogier,  31 1  ;  visitée  par  les 
Normans,  IV,  85;  le  duc  va  dans  la  Pouilic, 
V,  495;  il  assiège  Tournai,  VI,  379;  le  duc 
combat  en  Prusse,  412,  414.  Voy.  Agilfu, 
Agilfrid,  Alexandre,  Aristobulc,  Arnaud,  Bos- 
ses, Bulyos,  Esache,  l'lexias,  Gendora,  Hector, 
Mainfroi,  Melompus,  Poleno. 

Athéniens;  ils  ne  veulent  plus  de  roi  et  fondent 
une  oligarchie,  I,  87;  Synastor  leur  impose  son 
fils  Poleno  comme  roi,  147;  ils  se  révoltent 
et  sont  domptés,  148;  secourus  par  les  Sicam- 
bres,  1 50, 151  ;  ils  attaquent  les  Romains,  154; 
battus,  155;révollés,  domptés  par  Ponipée,200; 
battus  parles  Romains,  380,  581;  ils  choisis- 
sent Septime-Sévèrc  pour  roi,  581;  remis  en 
servitude  par  Constantin,  11,  67. 

AlhibeirI,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  III,  260. 

Alhihicr,  géant  païen;  tué  par  GeolTroi  de  Dane- 
mark, III,  142. 

Alhlanus,  montagne  de  Lybie,  I,  295. 

Alhos,  mont,  I,  502. 

Athour,  voy.  Jean. 

Atiate,  ville  d'Espagne  où  gU  le  corps  de  S'  Ca- 
praisc,  III,  334. 

Atilius  (Tuliiis)  Regulus,  consul  romain;  il  con- 
quiert une  partie  de  l'Afrique,  I,  1 19;  battu  et 
fait  prisonnier  à  Carthage,  120;  délivré  par 
Seipion  l'Africain,  124. 

Atilla, \oy.  Attila. 

Atlantique  (//llans),  mer,  I,  296. 

Atlas  (Alhalans),  montagne,  I,  296. 

Alrab,  voy.  Josué. 

Alrabatum,  pour  Alrebalum,  voy.  Arras. 
Aire,  pour  Acre  {?),  voy.  Sorbrin. 
Alri;  il  donne  son  nom  à  la  mer  Adriatique,],  299. 
Alrive  (Allrive),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV, 

412,  415.  Voy.  Clarembaud. 
Alrive,  voy.  Hauterive. 
Atroppa,  ville  fondée  en  Allemagne,  1, 95. 
Attale  (Allalus),  roi  d'Asie;  il  s'unit  aux  Romains 

pour  ravager  l'Afrique,  I,  127. 
A  llenes,  voy.  Athènes. 

Attila  (Alilla),  fils  de  Wandalus  II,  roi  des  Huns, 
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II,  18,  86,  89,  (SÔ8)  ;  il  fait  décapiler  Blcla, 
103;  il  ravage  le  royaume  de  Compostcllc;  ses 
conqucics,  lOi  ;  batUi  par  Clodion,  107;  atta- 
qué à  CIcrmonf,  IH;  il  blesse  Gercans;  Sauge- 
ban  lui  coupe  le  nez,  M2;  i!  tue  Iluelin  et 
d'autres  Tongrois,  H8,  (S37  et  suiv.);  il  se 
déclare  le  fléau  de  Dieu  ;  blessé  à  Orléans,  120; 
frai)pé  par  la  foudre,  1Ô2. 

Jubcmal,  voy.  Aiimalc. 

Aubenton  {Bctlioii,  Ahcchon,  Ahi'llion),  en  Thié- 
rache,  ville;  Gérard  del  Froite  délivre  la  dame, 

III,  92,  9IÎ;  Charlemagne  y  loge,  102;  Gérard 
del  Fraite  y  engendre  un  fils,  103;  la  ville  brû- 
lée, VI,  374,  G2I.  Voy.  Gérard. 

Aubrrs,  voy.  Ansbcrt. 

Aubrebis  (/?rf6i.s),  voy.  Henri. 

Aubry  (Abris,  Alhris,  Abri,  /jlbry,  Alberi),  gardien 
des  portes  de  Pnvie,  Mi,  220. 

Aubry  de  Bourgogne,  mort  n  Roncevaux,  III,  153; 

Aubry  le  Bourguignon  ou  Bourgoing;  fils  de  Thi- 
baut ;  il  roiiquiert  la  Bavière,  II,  -449,  ï)21  ;  sa 
geste,  4CÎ3;  il  aide  Griffon  contre  Ralinon,  466; 
époque  de  son  règne,  IV,  73;  il  délivi'e  la  reine 
de  Bavière  et  l'épouse;  sa  geste;  autre  person- 

'  nage  du  même  nofn,74;  allié  du  roi  Pepiti,  76; 
il  bat  les  Bretons  à  Poitiers;  sa  guerre  avec 
Lamb.  d'Oridon,  77;  il  est  tué  par  Grtsselin, 
par  mégardc,  80;  il  enlève  la  comtesse  de 
Flandre,  94. 

Aubry,  fils  de  Basin  de  Genève,  111,  126;  confondu 
avec  Aubry  le  Bourguignon,  II,  4S0,  521. 

Aubry,  comte  de  Hiiiiiaut,  IV,  115. 

Aubry  de  Montdidicr;  il  accompagne  la  reine 
Sibille  en  exil;  attaque  par  Macaire,  ill,  47;  il 
est  tué,  48;  son  chien  vient  à  Paris  et  saute  à 
la  gorge  de  Macaire,  50;  combat  en  champ  clos, 
51,  106.  (Cfr.  IV,  8.) 

Aubry  de  Tohogne;  il  se  porte  au  secours  du 
comte  de  Laroche,  III,  315. 

Aubry  de  Villance,  de  Iluy  ;  emprisonné,  V,  527. 

y4udax  (Jrd(ix) ,  fils  d'Enée,  roi  de  Danemark, 
I,  199;  il  meurt,  220;  fondaleurd'Audoxa,  570. 

Audclis,  Judeline^  lisez  Andelis,  AndcNnc. 


Audenarde  (Ardmarde) ,  ville;  elle  ouvre  ses 
|)ortes  aux  Flamands,  V,  541 .  Voy. Gautier. 

/4udinora<<,  roi  des  Goths;  battu  par  Péris  en  Aqui- 
taine, II,  265 ;  il  se  fait  baptiser,  264. 

^ndouie,  voy.  J ndrnmiri-. 

Audoxa,  ville;  balie  par  Audax  et  brûlée  par 

Mereomcs,  I,  570. 
Jufart,  roi  de  Castille,  V,  576. 
Aufnx,  île  où  S' Brandon  conquiert  le  Saint-Sang, 

IV,  26  i. 

Jiiqita,  lac  du  pays  des  Garamantes,  I,  297. 
Jugnes,  voy.  Agnès. 

Auguste  (Jwousl),  origine  de  ce  nom  donné  aux 

empereurs  romains,  I,  265. 
Auguste  (y^itf/iist),  voy.  César-Auguste,  Autun. 
Augustin,  moine;  il  évangélise  l'Angleterre,  II, 

199,  280.  Cfr.  S'  Augustin. 
Augustin,  évoque  de  Besançon,  II,  290. 
A liUefiicUie,  voy.  Ilaulefeuille. 
Anmriffle  [V)^  voy.  Ydiiron. 

Aumale  ou  Albemarle  {^ubemal,  Abcmal,  ^be- 
malc,  Jiiibcvialc,  Debcmaric),  comté  dépendant 
de  la  Flandre,  IV,  492;  le  comte  rcteim  en 
otage,  V,  4  50;  il  est  à  Paris,  437;  le  comte  à  la 
cour  (le  France,  489  ;  conseil  qu'il  donne  à  Phi- 
lippe le  Bel,  490,  491  ;  le  comté  réclamé  par 
Gui  de  Dampierre,  A98;  le  comte  guerroie  les 
Flamands,  VI,  15;  machine  de  guerre  inventée 
par  un  comte  de  ce  nom,  V,  200.  Voy.  Jean, 
Simon. 

Auquelin,  voy.  Vauquelin. 

Auradensem,  voy.  Arados. 

Auragonnp,  voy.  Aragon. 

Auranitide  [Ycniln),  contrée  de  la  Judée  donnée 

par  Auguste  à  Hérode-Philippe,  I,  377. 
Auri'Iian,  voy.  Oï  liens. 

Aurclianc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  555. 

Aurélie,  voie  à  Rome,  où  S'  Pierre  fut  enseveli,  I, 
475;  Galba  y  est  enseveli,  476. 

Aurélien  {A  in'cliiis,  AvrcJiim,  A  iireliai?!,  Aurelion), 
empereur  romain,  II,  6,  7;  il  envahit  la  Gaule, 
dompte  les  Siliciens,  soumet  la  Cappadoce,  52; 
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il  bal  les  Huns  en  Egypte;  tué  par  la  foudre,  55. 
Aurélien,  général  romain;  il  bat  les  Mylrides, 
I,  2d0. 

Aurélien,  fils  d'Azelinus;  tué  par  Yborus,  I,  46. 
Aurélien,  seigneur  franc;  il  demande  Clolildc  en 

mariage  pour  Clovis,  H,  i59;  sa  ruse  pour 

parler  à  Clolilde,  HO-Ul. 
Aurelin,  hérésiarque  à  Bologne;  combattu  par 

S'  Lambert,  II,  Ô51. 
Aurelius  Amhrose ,  fils  de  Constantin,   H,  196; 

élevé  en  Bretagne;  roi  de  la  Grande-Bretagne; 

197. 

Aurelius  Lucius  Commodiis  (Lucius  Vcrus?), 
empereur  romain;  il  va  à  Athènes;  il  persécute 
les  chrétiens,  1, 562;  il  reçoit  un  avertissement 
céleste;  565;  sa  mort,  566,  576. 

Aurondel,  voy.  Arondcl. 

Ansirasie  {Auslrie),  sa  situation,  I,  269;  elle 
reçoit  le  nom  de  Lotharingie,  II,  124,  146; 
149,  167;  identifiée  avec  le  royaume  de  Metz, 
184;  ravagée  par  Chilpéric,  219;  le  royaume 
s'étend  entre  la  Meuse  et  le  Rhin  et  comprend 
la  Bourgogne  et  la  Saxe,  259;  sa  chambre  de 
justice  à  Jupille  et  à  Chévremont,  255;  ravagée 
par  Priam,  260;  donnée  par  Clodovée  ,î  Dago- 
berl,  288;  les  Français  chassent  leur  roi  et 
nomment  Ansigise  maire  du  palais,  329;  expli- 
cation de  la  dignité  de  maire  du  palais,  541; 
Pépin  y  fixe  deux  sièges  de  justice,  547;  évan- 
gélisée  par  S'  Willibrord,  583;  ravagée  par  les 
Frisons,  595;  envahie  par  Udelon,  405.  Voy. 
Agapet,  Agaza,  Arnoul,  Basin,  Bertaire,  Boi- 
dent,  Childebert,  Childeric,  Clarnus,  Elinus, 
Francon,  Contran,  Lendesius,  Lothaire,  Pépin 
de  Landen,  Sigebcrt,  Symholus,  Théodebcrt, 
Théodoric,  Wanholus. 

Auslrie,  voy.  Austrasic,  Autriche. 

Auslris,  fils  de  Childéric,  II,  125. 

Austropc,  fille  du  roi  Bosses  d'Athènes,  et  femme 
de  Melus,  I,  50. 

Auiliisiodorèj  voj\  Auxerre. 

Auliffesj  chef  païen;  tué  par  Ogier,  III,  545. 

Aulrefuelhc,  Aulresfuclhe,  voy.  Hautefeuille. 


Aulrepart,  voy.  Guillaume. 

Autriche  (Auslrie,  Ostriche ,  Oslricft ,  Ostcrichc)  ; 
Granus  en  est  roi,  I,  457  ;  nommée  ensuite 
Allemagne;  rendue  tributaire  par  Constantin, 
II,  56  ;  origine  de  son  nom,  222;  elle  fait  partie 
du  royaume  d'Austrasic;  sa  capitale  est  Metz, 
259,  400;  le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
51  i  ;  dévastée  par  les  Danois  et  autres  païens, 
IV,  97;  le  duc  se  soulève  contre  lempereur 
Conrad,  122;  Henri  III,  battu,  s'y  réfugie,  282; 
le  roi  Richard  d'Angleterre  y  est  fait  prison- 
nier, 508;  envahie  par  les  Tartarcs,  V,  292; 
Blanche,  femme  du  duc,  401,  445.  Voy.  Aga- 
lidas,  Agarac/w,  Albert,  Bcuvc,  Englcbert, 
François,  Godonas,  Gondebaud,  Idc,  Martin, 
Léopold,  Lutgarde,  Walfoians. 

Aulrichicns  (Oslerins);  ils  assiègent  Melz;  mis  en 
déroute  par  Clotaire,  II,  178;  battus  par  les 
Francs,  225. 

Autun  {Auguste);  le.  roi  Robert  y  fonde  une 
église,  IV,  245.  Voy.  S'  Léger. 

Auvergnats  {/loretjnaus)  ;  déconfits  par  Ogier  le 
Danois,  III,  105. 

Auvergne  (Avirgnc,  Avenrgne,  Alvcrgnc),  pro- 
vince; fondée  par  Yiion,  I,  99;  ravagée  par 
Francon,  152-  gouvernée  par  Hector,  155; 
conquise  par  les  Romains,  186;  envahie  par 
César,  220;  donnée  par  Trojolus  à  Richier, 
582;  conquise  par  Vespasien,  481;  ravagée 
par  Antonio,  557;  conquise  par  les  Sicambres, 
II,  85;  ravagée  par  les  Huns,  1 1 1  ;  dépendante 
de  la  Bourgogne,  140;  conquise  par  Alaric, 
155;  détachée  de  la  Bourgogne  par  Clovis, 
154;  reconquise  par  Clovis;  érigée  en  comté, 
165;  Rainfroid  y  est  battu  et  tué  par  Charles- 
Martel,  594;  ravagée  par  Charles,  598;  recon- 
quise par  Eude,  599;  ravagée  par  l'empereur 
Richier,  III,  178;  dévastée  par  les  Sarrasins, 
251,  252;  l  avagée  par  les  Sarrasins,  575;  item 
par  les  Normans,  IV,  87;  conquise  par  Louis 
VI,  208;  comté  créé  par  Charlemagne,  250;  le 
comte  défait  par  le  comte  de  Toulouse,  25J  ;  le 
comté  donné  à  Alfonse  de  Poitiers,  V,  248; 
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faux  comptes  du  sonrclial,  VI,  216;  le  conné- 
table se  rend  à  Compiègne,  498.  Voy.  Agilfus, 
Aniilc,  Andclis,  Arnoul,  Ballum,  Beuvc,  Clé- 
ment, Ehron,  Escos,  Gricoles,  Gui,  Guillaume, 
Gvylou,  Hélène,  Hugues,  Jean  de  Haulefeuille, 
Maffradricri,  Mélliodicn,  Milon,  Raoul,  Richard 
fils  de  Jupilia,  Robert  de  Boulogne,  Soliman, 
Thierri. 

Auxerre  (A  choir,  Allhoirc,  /ilchoirc,  Aniliisiodorc, 
Jssay,  Auc/wir,  Auchore,  Assny),  ville,  H, 
un  comte,  fils  bâtard  de  Cliarlemagne,  550; 
Charles  donne  cette  terre  à  Ogier  le  Danois, 
111,41;  le  duc  assiste  aux  noces  d  Ogier,  511  ; 
bataille  de  Fontenay  l'Auxerrois,  IV,  70,  72; 
on  y  transporte,  dans  l'église  de  S'-Gcrniain, 
le  corps  de  S'  Martin  de  Tours,  8i;  les  moines 
de  S'-Germain  attribuent  à  leur  patron  les 
miracles  de  S'  Martin,  96;  fondation  de  l'église 
N.-D.,  260;  le  comte  fait  la  guerre  à  Philippe- 
Auguste,  464  ;  le  comte  fait  partie  de  l'armée 
française,  V,  56;  le  comte  mandé  par  Philippe- 
Auguste,  142;  le  comte  se  trouve  à  la  cour  de 
France,  489;  le  comte  va  dans  la  Pouille,  495; 
supplice  du  comte;  ses  révélations,  496;  le 
comte  au  siège  de  Tournai,  VI,  580;  le  comte 
va  à  Compiègne,  498;  l'évéque  lit  la  sentence 
contre  le  duc  Jean  III,  501.  Voy.  Gérard, 
Pierre,  Renaud,  S'  Gérard,  S'  Germain,  S'  Thi- 
baut, S'  Tiburce. 

Auxumc  {Auxime,  Juxinilana) ,  nom  d'une  con- 
trée de  rÉlhiopie,  I,  297. 

Avallic,  voy.  Jean. 

Avalais,  voy.  Valois. 

Avalon,  Avalons,  île  où  se  trouvait  le  château  de 
Morganc;  Artus  s'y  relire,  11,245;  le  roi  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  III,  51 1  ;  citée,  IV,  50. 

Avares  (Huns  restaurés)  ;  ils  s'installent  en  Pan- 
nonie,  II,  527  ;  battus  par  Charlemagne. 
528. 

Avelhombure  (Avionpuits?j,  voy.  Jean. 
Avengnon,  voy.  Avignon. 
Avenues,  voy.  Avesnes. 
Avenrgne,  voy.  Auvergne. 


Aventin  (mont),  à  Rome,  1,  60,  62,  66;  Aventins 
y  fonde  la  cité  Aventine,  18. 

Aventine,  Avenlinois,  ville  du  Latium;  fondée  par 
Aventinus,  I,  18,  47,  48. 

Avvntimis,  ^vcniins,  fils  d'Azelinus  ou  de  Janus; 
il  échappe  au  massacre  de  ses  frères,  I,  40  ;  roi 
des  Latins;  il  fonde  la  cité  Aventine,  18,  47; 
item  la  cité  Avenlinois,  48. 

Avcrbode,  abbaye;  l'abbé  chargé  de  l'exécution 
du  bref  d'excommunication  lancé  contre  les 
Liégeois,  VI,  401. 

Âvergne,  voy.  Auvergne. 

Averis,  compagnon  de  Charlemagne,  111,222. 

Avcrnas  (£'ufn<(ïy);  l'église  dépend  de  l'abbaye  de 
S'- Laurent,  IV,  222. 

Avesnes  (./venues),  ville;  les  Anglais  se  logent 
dans  les  environs,  VI.  575.  Voy.  Bouchar, 
Guillaume,  Jean. 

Aveugle  (1'),  voy.  Lambert. 

Avignon  (Jvriiynon ,  ,-tviv(jnnn) ,  ville;  détruite 
par  l'empereur  Richicr,  III,  177;  brûlée  par 
Ogier  le  Danois,  200;  l'évéque  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  51  1  ;  prise  par  le  roi  Louis  Vf, 
IV,  208;  occupée  par  les  hérétiques,  V,  141; 
assiégée  par  Philij)pe-Auguste,  152;  prise  par 
le  roi,  155,  154;  assiégée  par  Louis  VIII,  180; 
elle  se  rend,  1 87  ;  Clément  V  s'y  rend,  VI,  H  3, 
115;  les  Juifs  s'y  rassemblent,  126;  Clément  V 
y  crée  des  cardinaux,  129;  Jean  XXII  s'y 
installe,  221,  251,  503;  l'antipape  Nicolas  V 
s'y  rend,  478;  Jean  XXII  y  meurt,  522;  le  roi 
de  France  s'y  plaint  de  l'évéque  de  Liège,  533. 
Voy.  Clément  de  Vallouise,  Richard. 

Avorgr,  ville  de  France;  ravagée  par  l'empereur 
Richier,  III,  184. 

Avoues  et  avoucric  de  Liège,  11,591,  414,  (041, 
642);  les  comtes  de  Looz  sont  avoués,  III,  7; 
l'avoué  demeurait  dans  le  château  S'-Michel,8; 
Radus  de  Prcz,  petit  avoué  de  Liège,  9,  78; 
Ganelon  et  Basin  complotent  pour  enlever 
l'avoucrie  de  Liège  à  Ogier,  (II,  676);  l'avoué  doit 
porter  l'étendard  de  S'  Lambert;  cérémonies, 
578;  (II,  76 1 ,  762)  ;  Ogier  est  avoué,  380, 581  ; 
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(11,663);  Bucvoii  csl  avoué,  IV,  22;  Bucvon 
donne  l'avoucrie  à  son  fils  Ogicr,  60;  (III,  417)  ; 
Radus  des  Prez,  IV,  IfiS;  le  coinlc  Lambert, 
290;  (IIF,  Îil6);  l'avoue  doit  être  mambour  du 
pays  en  certains  cas,  501  ;  Radus  des  Prez,  IV, 
32b;  l'avoueric  de  Llèi;c  appelée  aussi  de 
Lumay,  370;  l'étendai  d  de  S'  Lambert  remis  à 
l'avoué  sur  les  degrés  du  marché,  573;  institu- 
tion de  l'avoué  et  du  sotis- avoué  de  Liège; 
l'avouerie  passe  dans  les  maisons  des  Prez  et  de 
Walcourl,  487,  (7il);  V,  20;  les  des  Prez  per- 
dent l'avouerie,  544;  ils  reçoivent  l'étendard 
de  S'-Lambert  sur  les  degrés,  V,  20,  l'avoué 
de  Lumay  porte  l'étendard,  VI,  117;  l'avoué 
garde  l'étendard  arboré  à  S'-André,  1 18,  (650, 
651). 

Avoués  de  Hesbaie,  IV,  415. 

Avrcynaus,  voy.  Auvergnats. 

Jvrcngnas,  fils  d'Orliens;  il  règne  en  Gaule,  I, 
97;  il  demande  à  son  fils  de  fonder  la  ville  de 
Clcrmont;  son  nom  donné  à  l'Auvergne,  99. 

Avroi  (/IvroU),  village  près  do  Liège;  fondé  par 
Dodon,  II,  530;  III,  9;  origine  de  son  nom; 
Pépin  y  fait  la  connaissance  d'Alpaïde,  11,548; 
incendié  par  Plandris, 371  ;  donné  par  Charles- 
Martel  à  Jordan;  ses  armoiries,  421,  (651); 
Ogier  y  fonde  l'église  S'-Martin,  III,  21;  (II, 
671,  673);  armoiries,  68;  l'évêque  Eracle 
élève  l'église  S'-Laurent  à  l'endroit  où  Dodon 
forma  le  projet  d'assassiner  S'  Lambert,  IV, 
131;  cité,  V,  211;  il  fait  partie  de  la  ban- 
lieue de  Liège,  294;  hôpital  de  la  Motte;  423, 
(663);  cet  hôpital  changé  en  couvent,  ^24, 
462;  amende  duc  par  le  ban  à  l'évêque,  VI, 
462.  Voy.  AmairSj  Dodon,  Rigaut. 

Avrotine,  Avroilinc,  fille  de  Frangnut  de  Her- 
sterpe,  femme  de  Dodon,  II,  348. 

Awans  (^Awanse),  village  liégeois;  fondé  par  Ton- 
gris,  I,  244;  les  habitants  doivent  garder  Liège, 
V,  324;  les  Hutois  y  sont  défaits,  331;  prouesses 
du  seigneur,  365,  410;  Adolphe  de  La  Marck 
s'empare  du  château,  456;  amende  due  à 
l'évêque,  471. 


Awans,  lignage  liégeois,  IV,  409,  410,  425,  424, 
425,452;  il  est  aimé  du  peuple,  V,  546;  puni- 
tion imposée  aux  membres  et  alliés  de  cette 
famille,  547;  bataille  avec  les  Waroux,  548; 
la  lutte  rcconimeiicc  contre  les  Waroux,  559, 
(678  et  suiv.);  VI,  54,  44,  158,  156,  173;  ils 
sont  alliés  aux  Liégeois,  174,  188,  190;  la  lutte 
recommence,  186;  bataille  à  Waroux,  187;  les 
d'Awans  protégés  par  Adolphe  de  La  Marck, 
190,  191;  ils  nomment  des  arbitres,  192; 
leurs  alliés,  200;  ils  deviennent  ennemis  de 
l'évêque,  205,206;  Henri  de  Hcrmallc  leur  est 
hostile,  207;  excités  par  le  seigneur  de  Pesche, 
208;  ils  se  révoltent  contre  Adolphe  de  La 
Marck,  225;  ils  combattent  les  Waroux,  286; 
bat.iille,  287;  ils  restent  vainqueurs,  288;  for- 
juges  par  révéquc,  290;  ils  font  avorter  la 
conclusion  de  la  paix,  292,  (675);  ils  gagnent 
Andricas  à  leur  cause,  295;  leur  influence  à 
Liège,  396,597;  ils  excitent  les  Liégeois  contre 
les  Waroux,  418;  ils  conseillent  les  Liégeois, 
422,  (674);  chcvaliei's  de  ce  lignage,  428;  les 
d'Awans  pourchassés,  459;  ils  niellent  obstacle 
à  la  paix,  440;  ils  achètent  la  paix  à  l'évêque, 
455;  ils  recommencent  la  guerre,  455;  ils 
doivent  payer  une  amende  à  l'évêque,  471  ; 
trêve  et  négociations  de  paix  avec  les  Waroux, 
473;  l'évêque  leur  impose  la  paix,  545,  (685, 
686);  lignage,  550,  560,  Voy. Gui,  Guillaume, 
Hugues,  Malvoisin . 

/Iwale,  voy.  Watten. 

Awieux  (li),  voy.  Nicolas. 

Awirs  (Jwir,  Jwire),  village;  fondé  par  Lotriiige, 
I,  332;  évangélisé  par  S'  Materne,  529,  (654); 
S'  Martin  y  bâtit  une  église,  II,  42,  544; 
amende  due  à  l'évêque,  VI,  462;  lignage  lié- 
geois de  ce  nom,  IV,  408,  409,  410,414,  415. 
Voy.  Henri. 

Awoustj  voy.  Auguste. 

Axhel,  voy.  Esneux. 

Axonicnsis  (lisez  Uxamiensis),  voy.  Osma. 
Ayemcr,  voy.  Amaury. 
Ayghtinc,  voy.  Àigletine. 
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AykaU,  ioealilc  où  le  roi  d'Arménie  bat  Clinlii, 

VI,  «0. 
Aylis,  voy.  Alix. 
Aymcri,  Aymerir,  voy.  Amaury. 
Aymea ,  Jymon,  Aymonde,  Aymonne,  voy.  Ai- 

moii. 

Aymon,  voy.  Raymond  de  Navarre. 

Aync,  voy.  Aisne,  Aine. 

Ayneffe,  voy.  Aineffc. 

Ayrpche,  voy.  Ilanrct. 

Ays,  Ayae-h-Grnin,  voy.  Aix. 

Ayse,  Aysie,  voy.  Asie. 


/lylo,  voy.  Haylhon. 

Aza,  fils  d'Abiam,  roi  de  Judée  ;  il  abat  les  temples 
des  faux  dieux  à  Jérusalem,  I,  41;  il  défait 
Gispel;  il  assiège  Hébron  et  tue  Baasa,  42;  il 
meurt,  43. 

^zarias,  voy.  Oehozias. 

Azelenus  Sitvius,  fils  d'Agrippa  Silvius,  roi  des 
Latins,  I,  4îi;  il  attaque  Yborus  et  est  défait, 
46;  tué  par  la  foudre,  47. 

Azer,  fils  de  Jacob,  I,  528. 

Jzie^  voy.  Asie. 

j^zon,  abbé  de  S'-Gillcs  en  Publémonl,  IV,  555. 


Daars,  voy.  Bayar. 

Baasa,  roi  d'Israël;  il  attaque  et  tue  Nadab;  tué 
par  Aza,  I,  42. 

Babel,  tour  élevée  par  Nemrod,  I,  8,  527;  habitée 
par  des  serpents,  9;  transformée  en  ville  par 
Sémiramonde,  1 1. 

Babylonc  {Babiloinc,  /irtôiVo/jî'e),  ville  et  royaume  ; 
la  ville  construite  par  Nemrod;  sa  description, 
I,  7,  8;  reconstruite  par  Sémiramonde,  Il  ; 
c'est  le  plus  ancien  des  royaumes,  12;  la 
ville  prise  par  Cyrus,  14,  25,  95;  le  royaume 
englobe  toute  la  Judée,  91  ;  il  est  conquis  par 
Alexandre  de  Macédoine,  HO;  les  rois  de  Baby- 
lone  qualifiés  rois  d'Asie,  1  H;  la  ville,  capitale 
de  l'Asie  et  de  l'Orient,  111, 172  ;  cadeaux  que 
fait  le  roi  à  l'empereur  Otton,  IV,  155.  Voy. 
Jccida,  Ballhasar,  Cambisc,  Darius,  Hcrmedes, 
Lisanias. 

Babylone  ou  le  Vieux  Caire,  en  Egypte,  I,  286; 
sa  situation  géographique,  292;  prise  par  Tra- 
jan,  500;  le  sultan  envahit  i'Italie  et  prend 
Rome,  III,  577;  la  ville  conquise  par  Saladin, 
457  ;  Gui  de  Lusignan  y  est  mis  en  prison,  480, 
484;  Saladin  II  y  forme  une  armée,  V,  68; 
citée,  102,  105,  281;  Jean  Tristan  y  est  pris, 
284;  le  sultan  ravage  l'Arménie,  574;  colère 


B 

du  sultan  contre  le  roi  Edouard  d'Angleterre, 
379;  le  sultan  demande  à  Philippe  de  Valois 
de  conquérir  la  Terre-Sainte,  VI,  411. 

Bnchans,  Bâchant,  cheval  de  Brehier,  III,  284, 
286  ;  Ogier  s'en  empare,  300,  301  ;  Ogier  le 
monte,  505;  sa  mort,  528. 

Bachenge,  voy.  Bassenge. 

ISachidesy  capitaine  de  Démétrius;  envoyé  en 
Judée  pour  combattre  Judas  Machabée,  1, 155. 

Bachis,  fils  de  Baffo,  roi  de  Corinthe,  I,  42. 

Bachonx,  Balcons^  voy.  Colin. 

Bachus  [Dyonises,  Liber,  Lyber);  son  temple  à 
Rome,  I,  67;  il  conquiert  la  Judée,  158;  allié 
des  Amazones;  enseveli  dans  le  temple  d'Apol- 
lon, 159;  adoré  par  les  Agariiens  et  les  Ismaé- 
lites, 140,  141. 

Ilacilides,  philosophe  grec,  I,  101. 

Bactriane  (fi«/r<«/iOjr); conquise  par  Ninus,  I,  H. 
Voy.  Zoroastre. 

Bacuda,  de  Pavie;  envoyé  par  les  Romains  à 
Athènes  pour  tromper  les  Grecs,  I,  152. 

Buda,  voy.  Bath. 

Badaclias,  ville  d'Asie;  renversée  par  un  tremble- 
ment de  terre,  I,  508. 

Uadalas ,  Baladas,  ville  danoise;  prise  par  Tra- 
jan,  I,  506. 
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Dadas,  voy.  Bagdad. 
Bade,  voy.  Jacques. 

Bados,  créé  duc  de  Normandie  par  Anlonin ,  I, 
8S6. 

Badoul,  voy.  Jean. 

Badreis,  Badris,  voy.  Buldéric,  Baudri. 

Badu,  Baudu  ,  voy.  Kadiis,  Henri,  Pierre. 

Iladulus,  Baudclin,  Baudalus,  comte  de  Paris; 
il  murmure  contre  Ciiiidéric;  il  excite  une 
révolte,  II,  537;  il  tue  Childéric  à  la  chasse, 
338,  (610);  sa  mort,  342. 

Badus,  Badu,  Badut,  lialdal,  Bnldus  (Thibaut?) 
H  Brons,  fils  du  comte  de  Gloccster,  II,  236. 

Badus,  sire  de  Dourdras;  tué  à  la  wardc  de  Step- 
pes, V,  86. 

BaditH,  roi  d'Espagne,  voy.  Gonzalve. 

Badus  d'Aslorga,  allie  d'AgoIant,  roi  d'Espagne, 
III,  HO;  il  est  tué,  412;  Charlemagne  réclame 
l'exécution  de  ses  conventions,  H  3. 

Badus,  fils  de  Jonadas,  comte  de  Flandre,  I,  520; 
il  meurt,  543. 

Badus  le  Gallois;  il  tue  le  comte  de  Glocester  au 
tournoi  de  Londres,  II,  236. 

Badus  de  Louvain  ;  tué  à  la  warde  de  Steppes,  V, 
89.  Voy.  Louvain. 

Badus  li  Naiics,  échevin  de  Liège,  V,  331. 

Badus,  sire  de  Ruel,  III,  339. 

Badus  de  Slins,  chevalier  liégeois,  V,  549. 

Badus  de  Tharse  ;  il  insulte  S'  Thomas  ;  ressus- 
cité, I,  455. 

Badus,  païen;  prisonnier  d'Ogier  à  Castelfort, 

III,  246;  tué  par  Ogier,  302,  307. 
Badus,  normand;  tué  par  Ogier  des  Prez,  IV,  87. 
Bade,  voy.  Hoyas. 
Bacmalum,  voy.  Bainac. 

Baete,\\\\c  d'Espagne;  conquise  par  Charlemagne, 
III,  334. 

Baffo,  roi  de  Corinthc,  I,  42.  Voy.  Anselme. 
Baffre,  voy.  Thibaut. 

Bagdad  {Badas,  Baldach),  ville  et  royaume;  le 
royaume  donné  par  Ogier  à  Bertrand  de  Mont- 
pellier, III,  372;  conseil  tenu  par  les  sages,  V, 
68;  projet  de  Mangou  contre  le  calife,  319,*  la 


ville  conquise  par  Houlagou,  349;  mort  du 
calife,  350;  la  ville  assiégée  par  Kazan,  575. 

Bagrada  (Baginda),  fleuve  d'Afrique,  I,  119. 

Baienois,  habitants  de  Bayonnc,  VI,  369. 

Baicre,  voy.  Bavière. 

Bailleul  [Balhn,  Balhnit,  Bal/tut,  Balhoul,  Bal- 
huel);  la  terre  ravagée  et  incendiée,  VI,  201. 
Voy.  Jean,  Robert. 

Bainac  {Haeinatum,  Baynate),  château;  pris  par 
Simon  de  Toulouse,  V,  1 H . 

Daine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  334. 

Baiocassie,  ville;  détruite  par  les  Normans,  IV, 
84.  Voy.  Blatfride. 

Baionc,  voy.  Bayonnc. 

Baionois,  voy.  Jacques  de  Bayonne. 

Bairc,  voy.  Bar. 

Bnisicl,  voy.  Basiel. 

Baitho,  Baito,  voy.  Batou. 

Bakons,  voy.  Bâchons. 

Bala,  servante  de  Raehel,  mère  de  Dan,  I,  328. 
Balach;  il  guide  l'aveugle  de  Lamech,  I,  324. 
Unladas,  ville  d'Esclavonie  ;  prise  par  Julien,  II, 
134,  135. 

Balan;  il  donne  Blanchart  à  Charlemagne ,  111, 
290. 

Bdlans,  fils  du  roi  de  Perse;  tué,  VI,  390. 
Balbus  (H),  voy.  Bègue. 
Baldach,  roi  de  Sénéchie,  V,  106. 
Baldach,  voy.  Bagdad,  Simon. 
Buldanis,  voy.  Baldcrains. 
Baldurs,  voy.  André. 
Baldat,  voy.  Badus. 

Baldiiza  de  Jadiel,  roi  des  Pasteurs;  il  usurpe  le 

royaume  de  Judée,  I,  374. 
Baldcrains,  Baldanis,  personnage  du  poëme  du 

Vœu  du  paon,  I,  110. 
Baldéric  [Baldris,  Badris,  Badreis),  sire  de  Fran- 

chimont;  tué  par  Rollon,  IV,  86. 
Baldéric,  évcque  de  Liège,  frère  de  Renier  au 

long  col,  IV,  118;  (111,432);  il  meurt,  119; 

(III,  453). 

Baldéric  de  Looz,  évêque  de  Liège;  ses  parents, 
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IV,  182:  (III,  469);  il  était  chanoine  de  Paris, 
185;  il  donne  Panarde  à  l'église  de  Liège;  il 
consacre  l'église  S'-Denis,  i86;  {III, -i70j);  il 
autorise  le  changement  de  nom  des  églises 
S'-Barlhclcmi  à  Maeslricht  et  S'-Servais  à 
Liège,  188;  (IM,  471);  il  dote  l'abbaye  de 
Florennes;  il  rebâtit  l'église  de  Huy;  il  achète 
le  comté  de  Brugeron,  188,  505;  (III,  471, 
-472);  il  consacre  les  églises  S'  Lambert  et 
S'-Barlhélcmi;  il  relève  le  comté  de  Looz  de 
l'empereur,  190;  (III,  473);  il  excommunie 
Lambert  de  Louvain,  190,  191;  il  donne  le 
comté  de  Looz  en  fief  à  son  frère  Arnoul,  191; 
il  bat  Lambert  de  Louvain  à  IIoug;u'de,  19:2; 
(ill,  474  à  476);  il  est  blessé,  195;  (III,  478); 
il  dote  l'église  de  Thuin,  196;  (III,  482);  il 
établit  une  prévôté  à  S'-Barthélemi,  199;  (III, 
182);  il  combat  les  Frisons;  no>é;son  épitaphe 
à  Liège,  199,  203;  (111,483);  sa  fondation  pour 
les  pauvres,  259;  sa  charte  touchant  le  comté 
de  Looz,  VI,  S82,  «83. 

Baldéric,  fils  du  comte  de  Looz,  chanoine  de 
S'-Lamberl,  IV,  171. 

Baldéi  ic,  évèque  de  Noyon;  assassiné,  IV,  327. 

Baldéric.  sire  de  Sayne;  il  épouse  une  fille  de 
Henri  de  Gueldre,  V,  3fi3. 

Buldevcn,  voy.  Baudouin. 

Baldir,  tué  par  Doon  de  Mayence,  II,  437. 

liaMir,  géant  païen;  tué  par  Ogicr,  III,  375. 

BafdresenI,  Baldrcsem,  voy.  Bautershem. 

Baldris,  endroit  près  de  Laon,  où  Brchier  s'éta- 
blit, III,  28S. 

Baldris,  voy.  Baldéric. 

Balduien,  Balduiin,  Batduen,  voy.  Baudouin. 
Balduinet,  voy.  Bauduiru-t. 
Baldus,  voy.  Badus, 

Bâic  (Baselc,  Dasle ,  Barlc)  ;  ville;  son  comte 
refuse  le  tribut  au  roi  de  Trêves,  I,  227;  rava- 
gée par  une  pluie  de  pierres,  265  266;  prise 
par  Eude  de  Champagne,  IV,  224  ;  citée,  V, 
396;  révêqne  se  rend  à  Grammont,  497. 

Bahngeil,  limite  du  royaume  de  Breliicr,  III, 
294. 


Balcngert,  terre  d'Espagne  ;  traversée  par  Ogicr 

se  rendant  à  Rome,  III,  53. 
Balcnrjis,  voy.  Brehier,  Francon,  Richard. 
Dalhoul,  Balhuel,  Balliu,  voy.  Bailleul. 
Bnligans,  Baligant  de  Sardaigne,  frère  de  Mar- 

silbe,  de  Saragosse,  III,  128,  130,  139,  140;  il 

vient  au  secours  de  Morgan  h  Roncevaux,  141  ; 

il  tourne  les  chrétiens,  144;  Ogier  le  tue,  145, 

502. 

Balin  (Balinus),  premier  prieur  du  Val- Benoît, 
V,  196. 

Bnlist,  chanoine  de  S'-Paul,  à  Liège;  il  fonde  un 

hôpital  au  pont  d'Avroi,  IV,  342. 
Balke,  royaume  où  le  roi  Ephesus  bàlit  la  ville 

d'Éphèsc,  I,  50.  Voy.  Ephcsui. 
Ballum,  créé  comte  d'Auvergne  par  Gharlemagne, 

IV,  250. 

Balthasar,  roi  de  Dabylone,  I,  93. 

Balthasar,  roi  de  Saba;  savant,  I,  345;  il  adore 
l'enfant  .lésus  à  Bethléem,  346;  S' Michel  le 
reconduit  dans  son  pays,  347. 

Ballhildc  [Ualrude],  fenme  de  Clovis;  baptisée  et 
appelée  Baptême;  II,  308  ;  elle  fonde  les  ab- 
bayes de  Chelle  et  de  Corbie,  321. 

Bamberg  [lîahenbenjh,  Dannelnirgensis) ,  ville; 
l'empereur  Henri  I  y  fait  bàtlr  une  église,  IV, 
212;  fondation  de  l'évêché,  219. 

Bancloque;  à  Liège,  V,  74,  75 ;  sonnée  par  les 
bourgeois,  508;  elle  doit  être  brisée  à  Huy, 
531  ;  on  la  sonne  pour  aller  en  guerre,  406; 
item  pour  appeler  le  peuple  aux  armes,  546; 
la  bancloque  supprimée  à  Huy,  582;  cloche 
des  métiers,  VI,  159,  162,  166;  la  bancloque 
de  Huy,  188;  livrée  à  l'évèque  en  temps  de 
guerre,  584,  600;  sonnée  pour  une  séance  des 
éehevins,  617  ;  elle  se  trouve  dans  l'église 
S'-Lambert,  (658);  les  bourgeois  ne  peuvent  la 
sonner,  (691,  694);  sonnée  par  Jean  d'Arckel, 
(697).  Voy.  Cloches. 

Bandas  de  Syrie,  chevalier  danois;  tué  par  les 
Français,  II,  503. 

Banine  (pour  Bovine),  voy.  Bouvines. 

Bannehargensisj  voy.  Bamberg. 
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Barmone,  voy.  Bayonne. 

Banoch,  royaume  de  Lancelot  du  Lac,  11,  243; 

donné  à  Jaspar,  244.  Voy.  Galaide,  Jaspar. 
Banorcs,  Banodes,  fils  du  roi  Frigons  ;  tué, 

II,  9. 

Banors,  voy.  Thierry. 

Banquiers,  usuriers,  lombards;  usurier  à  Huy, 
IV,  170;  Bonifacc  VIII  ordonne  l'expulsion  des 
lombards,  VI,  iO;  lombards  de  Brabant,  53; 
J.  d'Oulremcuse  se  sert  dts  lombards  pour  se 
procurer  des  copies  de  manuscrits,  I,  899. 

Baone,  voy.  Bayonne. 

Baorieis,  voy.  Jacques  de  Bayonne. 

Bapaume  {Kapammes,  Vapoures),  ville;  réclamée 
par  Ferrant  de  Portugal,  V,  52;  la  reine  Jeanne 
de  France  y  meurt,  VI,  479;  dévolue  à  Louis 
de  Nevers,  481. 

Baque,  voy.  Simon. 

Bar  {Barcs,  Baire,  Bars,  Bart,  Barois),  comté; 
rarclievêque  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  III,  511; 
il  existe  deux  comtés  de  Bar,  312;  le  comte 
accompagne  l'évcque  Obert  à  Liège,  IV,  286; 
le  comté  ravagé  par  les  chanoines  de  Liège, 
551  ;  le  fils  du  comte  devient  évéquc  de  Liège, 
110  :  les  chrétiens  y  apportent  les  os  de  S'  Ni- 
colas, 290;  le  comté  ravagé  par  les  Liégeois, 
350,  (048);  le  comte  prend  la  croix,  481;  le 
comte  tué  en  Hollande,  V,  51 1  ;  le  comte  assiste 
au  tournoi  d'Andenne  ;  403;  fêtes  et  tournois 
455,  486,  487;  le  comté  ravagé,  518;  le  due 
combat  à  Cassel,  409.  Voy.  Arnoul,  Bertrand, 
Bonivenl,  Charles,  Enguerrand,  GeofFroi,  Gui, 
Guillaume,  Henri,  Jean,  Nicolas, Pierre,  Pirard, 
Raoul,  Renaud,  Renier,  Richard,  Thibaut, 
Thierri. 

Barahu,  chevalier;  son  fils  monstre,  VI,  391. 
Baratoti,  roi  païen  à  Roneevaux,  III,  104,  144. 
Barbadas,  ville  de  Perse;  assiégée  par  l'empereur 

Alexandre,  II,  10,  11. 
Barbagal,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

niagne,  III,  334. 
Barbarie,  royaume; conquis  parCharlemagne,  III, 

332. 


Barbarins;  ils  habitent  la  Roumanie  et  Constan- 

tinople,  1,  302. 
Barbarus,  évêque  de  Bénévent;  il  convertit  les 

lombards,  11,  262. 
Barbasie,  Barbasire,  Barbaistre,  ville  d'Espagne, 

I,  174;  assiégée  par  les  Bretons  et  les  Sicam- 

bres,  215 ;  conquise,  216;  son  roi  allié  d'Ago- 

lant,  III,  112.  Voy.  Theodogus. 
Barbeau  (Barbeel),  abbaye  sur  la  Seine;  bâtie  par 

Louis  le  Pieux,  IV,  463. 
Barbenairc,  commandant  de  la  flotte  alliée  contre 

les  Anglais,  VI,  569,  374. 
Barbete,  voy.  Etienne. 

Barcelone  {Beatonomie),  comté;  cédé  à  la  France, 

V,  361. 
Barche,  voy.  Barse. 

Barchon  (Barechon,  Barxhon,  Barexhons,  Brax- 

hon),  voy.  Ogier. 
Baré  (Bareil),  fils  du  duc  de  Berri,  abbé  de  Celles, 

IV,  545. 

Baré,  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandre,  III,  282; 
tué  par  les  païens,  285. 

Baré,  sire  de  Fléron,  chevalier  liégeois,  V,  78. 

Baré  de  Jehay;  ses  prouesses,  IV,  193. 

Baré  de  Lardier,  liégeois;  député  vers  le  roi  de 
France,  (VI,  708). 

Baré  de  Waroux,  liégeois;  il  assiste  au  siège  de 
Milan,  IV,  310. 

Baré,  écuyer  d'Ogier,  III,  74;  il  épouse  Graciane, 
88;  il  accompagne  Ogier,  105,  106,  113;  il 
annonce  à  Ogier  l'arrivée  des  Français,  199;  il 
s'engage  à  parler  d'Ogier  devant  Charlemagne, 
288;  Charles  ordonne  de  le  tuer,  288;  il 
apporte  ses  armes  à  Ogier,  294;  il  annonce  à 
Ogier  que  la  France  est  menacée  par  le  roi 
d'Angleterre,  IV,  4. 

Baré,  chevalier,  maître  de  Liège;  il  blâme  les 
intrigues  de  Pierre  Andricas,  VI,  396;  il  va  à 
Huy,  597. 

Baré,  chanoine  de  S'-Paul  à  Liège,  (VI,  691). 
Baré,  voy.  Fastré,  Jacques,  Simon. 
Barechon,  Barexhons ,  voy.  Barchon. 
Bares,  voy.  Bar. 
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Dan*  (Baril);  le  seigneur  fait  opposition  à  Gui  de 

Lusignan,  IV,  47(5;  sa  trahison,  477. 
liarille  (Bernis?),  ville;  conquise  par  Simon  de 

Monlfort,  V,  16. 
Baris  [Haus],  citadelle  bâtie  à  Jérusalem  par  le 

roi  Alexandre,  F,  185;  elle  excite  la  colère  de 

l'empereur  Titus,  180. 
Barkai  (Barka,  Burka),  frère  de  Batou,  V,  557; 

combattu  par  Iloulagou,  359. 
Barkans,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  3ôô. 
Bar  Kochba  (Gochebas),  créé  roi  de  Judée  par  les 

Juifs,  I,  545. 
Barlaam,  prêtre;  il  convertit  Josaplial,  II,  84. 
Barle,  voy,  Bàle. 

Barlebalin,  bailli  de  Flandre,  IV,  94. 
Barnage,  voy.  Jean. 

Barni,  Baru,  ville  du  royaume  de  Jérusalem; 

soumise  aux  chrétiens,  IV,  509;  Jean  sans 

Terre  y  est  couronné,  552. 
Barois,  habitants  du  comté  de  Bar;  battus  par 

les  Liégeois  à  Bouillon,  IV,  579,  (646,  668); 

leur  armée  coupée  en  deux,  385;  défaits  à  la 

warde  de  Steppes,  V,  85;  leurs  ravages  en 

Champagne,  518;  ils  battent  les  Flamands, 

VI,  526. 
Barois  (le),  voy.  Bar. 
Baronville,  voy.  Raoul. 
Barrabas,  préféré  à  Jésus,  I,  410. 
Bars,  voy.  Bar. 

Barsc  (ifarc/ic);  la  forteresse  abattue,  VI,  205; 

lignage  liégeois,  431.  Voy.  Gautier,  Gureit, 

Jean,  Pierre. 
Barsoit,  voy.  Borsut. 
Bart,  voy.  Bar. 
Bartals,  voy.  Berthout. 

Barlhélemi  (Berlremeit ,  Bcrtremeir,  Berlremcr) 
Capoccio;  il  fait  Thibaut  de  Bar  prisonnier  à 
Rome,  VI,  150. 

Barthélemi,  évêque  de  Laon,  IV,  332. 

Barthélemi  de  Rocourt,  chevalier  liégeois,  V,  29. 

Barthélemi,  chapelain  des  croisés;  il  passe  avec 
la  vraie  lance  à  travers  le  feu,  IV,  291. 


Buru,  voy.  Barni. 

Barvaux  {Harvcais),  village;  fondé  par  le  sire  de 

Revogne,  II,  577. 
Biirxiion,  voy.  Barchon. 
BasclCj  voy.  Basque. 
Basele,  voy.  Bàle. 

Bascrle,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  554. 
Basic!,  Baisiel,  voy.  Gérard. 
Ilasicn,  voy.  Basin. 

Basile  (Basicl,  Ba.iilien),  évcque  de  Césaréc,  II, 
116. 

Basilich  de  Hollande,  chanoine  de  S'-Lanibert, 
VI,  72. 

Basilide,  hérétique  d'Alexandrie,  I,  551. 
Basiliscon,  fontaine  singulière  de  Nubie,  I,  293, 
294. 

Basin  (Bassin,  Basins,  Basien),  roi  d'Austrasie;  il 
reçoit  Childéric,  II,  124. 

Basin,  fils  du  vavasscur  de  Chèvremont,  chanoine 
de  S'- Lambert,  IV,  104. 

Basin,  fils  d'Arcliibald  de  Genève,  II,  450;  duc 
de  Genève,  521;  vaincu  par  Brandis,  III,  70; 
il  use  de  magie,  78;  il  prend  la  défense  de 
Charlemagne  contre  Gérard  del  Fraite,  80;  il 
vient  au  secours  d'Ogier  à  Huy,  (II,  696);  son 
rôle  dans  la  geste  de  Jean  Lanchon,  (II,  717  et 
suiv.,  725  etsuiv.);  il  accompagne  Ogier  le 
Danois  en  Espagne,  110;  il  donne  des  avis  à 
Charles,  116,  117,  120,  122;  ses  pratiques 
magiques,  123  à  126;  il  vainc  Corbairant,127; 
ses  enchantements,  131, 132;  Charles  lui  donne 
à  diner,  155;  il  arrive  à  Roncevaux,  151;  son 
cousin  Grimoaldin,  171;  il  empêche  Charles 
de  se  noycr,201  ;  il  refuse  d'aider  Ogier  contre 
Charles,  205;  il  aide  Ogier  contre  les  Sarrasins, 
327;  sa  guerre  contre  Charles,  342;  il  va  au 
secours  d'Ogier  à  La  Mecque,  353  ;  ses  prouesses 
en  Espagne, 398;  il  est  tué  par  le  géant  Gadris, 
400;  cité,  V,  129. 

Basin,  fils  de  Hardreit  de  Valois;  créé  comte  de 
Iluy  par  Charlemagne,  III,  23;  (II,  075);  il 
élève  une  tour  à  Huyi  ses  armoiries,  68; 
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(II,  G76,  677);  il  excite  les  plaintes  des 
Hulois,  77;  (II,  670);  il  trahit  Ogier  et  Radus 
des  Prez,  78;  (II,  678  à  680);  cité  devant 
Charlcmagne,  (II,  681);  son  combat  en  champ 
clos  contre  Radus,  (II,  682,  683);  il  est 
vaincu,  (II,  684);  les  Hutois  le  chassent, 
(II,  685);  Ogier  l'assiège  dans  le  château 
de  Huy,  (II,  687,  689  à  694);  vaincu  par  la 
magie  de  Basin  de  Genève,  (11,696,697); 
il  se  condamne  lui-même,  (II,  698)  ;  dissen- 
timent que  sa  prise  suscite  entre  Charlemagne 
et  ses  pairs,  (II,  699);  il  est  mené  à  Paris  et 
écorchévif,  78;  (II,  700). 

IJasin  (Caracalla);  il  gouverne  la  Grande-Bre- 
tagne; tué  par  les  Écossais,  II,  idi. 

Basine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  555. 

H  usine,  femme  de  Basin,  puis  de  Cliildéric,  II, 

m. 

Basine,  fille  de  Honorius^  première  femme  de 

Childéric,  II,  128. 
Basic,  voy.  Bâle. 
Basoloine,  voy.  Alistanl. 

Basque  {Basclc,  Vascle),  royaume  en  Espagne ,  I, 
184;  III,  15,  24;  Charlcmagne  y  prend  terre, 
110;  un  des  douze  royaumes  créés  par  Charles, 
352.  Voy.  Antoine,  Ives,  Pâris,  Yrion. 

Bassenge  (Backenge),  village  liégeois;  amende  due 
à  l'évêque,  VI,  462. 

Bassin,  voy.  Basin. 

Basson,  Baisson,  voy.  Pont-de-Basson. 

Bastin  (Sébastien?)  Mars,  boucher  liégeois,  V, 
87,  88. 

Bastin,  frère  de  Jean  le  Bron,  V,  545. 

Bastin,  seigneur  de  Flebes  ;  il  prend  possession 

de  Macstricht,  V,  526,  527. 
Bastin,  châtelain  de  Harzbourg;  il  tue  Otton  IV, 

V,  175,  176. 
Bastin  de  Hcrstal,  chanoine  de  S'-Lambert,  IV, 

346. 

Jlastin  Maillart,  liégeois,  IV,  594;  fils  d'Eustache 
de  Herslal,  V,  20,  478;  sa  famille,  559;  sa 
maison,  560;  ses  fils,  568,  569. 


Bastin,  fils  du  comte  de  Monljardin,  chanoine  de 
S'-Lambert,  IV,  104. 

Bastin,  seigneur  d'Oborne,  V,  20. 

Bastin,  seigneur  de  Villers;  il  accompagne  la 
châsse  de  S'  Lambert  à  Bouillon,  IV,  375;  il 
porte  l'étendard,  574;  il  rejoint  les  Liégeois, 
575;  sa  famille,  409. 

Bastin  de  Wez,  bourgeois  de  Liège,  V,  267;  il 
donne  sa  maison  sise  Hors-Châteaux  aux  Frères- 
Mineurs,  268. 

Bastin,  voy.  S'  Sébastien. 

Bastingnon,  hutois;  blessé,  V,  554. 

Bastogne  (Bastongne),  ville;  fondée  par  Cornulo, 
I,  478;  Charles-Martel  et  Plandris  s'y  livrent 
bataille.  II,  417;  brûlée  par  Enguerrand, 
comte  de  Viane,  III,  515;  (II,  756);  brûlée  par 
Jean  d'Aps,  V,  227;  brûlée  par  les  Liégeois, 
VL  249;  citée,  (707).  Voy.  Gérard,  Godefroid. 

Bastoul  (Baesdorp?),  ville  faisant  partie  du 
royaume  de  Frise,  II,  457. 

Bath  (Badu),  ville  de  la  Grande-Bretagne;  fon- 
dée par  Blandu,  II,  191. 

Batou  [Ballio,  Bayto,  Baitho,  Bailo,  Baydo],  fils 
d'Oklaï,  V,  194;  il  menace  la  Turquie,  198; 
il  bat  les  Cumains,  291  ;  il  conquiert  la  Russie; 
il  se  noie  en  Autriche,  292,  358. 

Batou,  chef  des  Tartarcs  en  Turquie;  il  combat 
le  calife  de  Bagdad,  V,  519;  il  escorte  Hai- 
thon,  549  ;  il  protège  les  chrétiens,  502. 

Balrianoir,  voy.  Bactriane. 

Balrude,  voy.  Balthilde. 

Baltiel,  fils  de  Nacor,  I,  528. 

Baudechon  de  Gérardrie,  maître  de  la  cité  de 
Liège,  V,  555. 

BandcHn,  voy.  Badulus. 

Baudie,  contrée  limithrophe  de  la  Judée,  I,  290. 
Baudouin  (Baldewin,  Baldewicn,  Balduen,  Bal- 

duin,  Balduiins,  Balduicn ,  Balduwin.  Voy. 

Bauduinel)  d'Amay,  VI,  554. 
Baudouin,  évcque  d'Amiens,  oncle  de  l'évêque  de 

Liège  Wason,  IV,  245. 
Baudouin  d'Avesnes,  fils  de  Bouchard,  V,  7, 199  ; 

il  réclame  l'héritage  de  sa  mère;  doyen  de 
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Cambrai,  252;  il  se  réfugie  à  Bcaunioiil,  255. 

liaudouin  de  Bciiipiaiii,  chevalier;  il  se  déclare  le 
champion  de  Blanche,  II,  445  ;  il  combat  et 
blesse  Ernebaut,  446;  pris  par  Ernebaut,  448, 
432,  4Î)3  ;  Doon  le  rencontre  en  prison  ;  délivré 
par  Richier,  463;  il  lue  Ysonars,  47i. 

Baudouin  le  Borgne,  de  Bierset;  il  assiste  au  siège 
de  Milan,  IV,  310;  amiral  de  Bierset,  V,  420. 

Baudouin,  fils  du  comte  de  Boulogne,  IV,  264; 
il  scelle  la  vente  du  château  de  Bouillon,  289; 
il  part  pour  la  Terre-Sainte,  290. 

Baudouin  de  Bourges,  troisième  roi  de  Jérusa- 
lem, IV,  328;  il  meurt,  542. 

Baudouin  le  Breton,  fils  de  Salomon;  Ogier  le 
fait  roi  de  Joua,  III,  60. 

Baudouin,  comte  de  Buige  ;  tué  h  Visé,  IV,  297. 

Baudouin  de  Constantinople,  fils  de  Philippe, 
comte  de  Flandre,  IV,  492;  il  devient  comte, 
497  ;  il  chasse  Baudouin  de  Hainaut  de  ses 
états,  498;  il  ramène  le  corj)S  de  son  père  de 
Palestine,  507;  il  refuse  Béatrix,  fille  de  Phi- 
lippe-Auguste, 50!);  ses  regrets,  510;  il  ren  - 
contre une  dame  en  chassant  à  Noyon,  51 1  ;  il 
épouse  le  diable  à  Cambrai,  512,  568;  il  com- 
mence à  lever  des  tailles  en  Flandre,  513;  il 
enlève  le  Hainaut  au  comte  Baudouin,  521, 
(728);  il  plaide  la  cause  de  Hugues  de  Pierre- 
pont  à  Rome,  548;  il  prend  part  au  tournoi 
d'Andenne,  566;  il  assiste  à  la  donation  du 
comté  de  Gueldre,  574;  il  réside  à  Winendael, 
591;  il  sait  qu"il  a  épousé  le  diable,  592;  il  va 
en  Palestine  et  confie  ses  étals  à  Bouchar 
d  Avesnes,  595;  Innocent  III  l'absout  et  l'en- 
voie à  Constantinople,  594;  il  défait  les  Sarra- 
sins; il  épouse  l'impératrice  Béatrix,  et  devient 
empereur  de  Constantinople,  596;  il  part  pour 
la  Palestine;  il  s'empare  de  Jérusalem,  596; 
trahi  par  Jean  de  Hautcfeuille,  597  ;  prisonnier 
à  Jérusalem,  598;  V,  6;  il  sort  de  prison,  60  ; 
il  échappe  à  un  naufrage,  61  ;  il  séjourne  à 
Tournai,  62  à  64;  il  va  à  Lille,  65;  il  est  pendu, 
66;  enseveli  à  Alost,  67;  le  faux  Baudouin, 
171,  186;  il  va  à  Péronne,  172;  il  se  réfugie  à 


Reims,  175;  son  supplice  à  Lille,  174,  (G27). 
Baudouin  II,  empereur  de  Constantinople,  V,235, 
564. 

Baudouin,  châtelain  de  Courtrai,  VI,  526. 
Baudouin  li  Cranipi,  et  ses  frères,  hutois  ;  blessés, 
V,  554. 

Baudouin  de  Danemark;  auteur  utilisé  par  Jean 
d'Outremeuse,  I,  3. 

Baudouin  le  Danois,  fils  de  Guy,  comte  de  Flan- 
dre, IV,  109;  il  s'allie  au  comte  de  Hainaut 
contre  Noiger,  159;  il  est  fait  prisonnier,  160; 
(III,  455,  454);  il  fait  la  guerre  au  comte  de 
Hainaut,  160;  il  brûle  Malines,  162;  renversé 
par  Jean  Collin,  169;  il  bat  le  roi  Lothaire, 
177,  179;  il  ménage  la  paix  entre  l'évéque  de 
Liège  et  Lambert  de  Louvain,  194;  il  cède  le 
château  de  Waremme  à  l'église  de  Liège,  196; 
grand-père  de  l'évéque  Wolbodon,  201. 

Baudouin  de  Fize,  boucher  liégeois,  VI,  52 

Baudouin  le  Flamand,  fils  de  Doon;  il  conquiert 
la  Hollande;  ses  armoiries;  il  devient  roi 
de  Samarie.II,  522;  il  combat  les  Avares, 
528;  il  était  du  lignage  de  Doon  de  Mayence, 
III,  92;  il  combat  Gérard  del  Fraite,  97;  il 
accompagne  Ogier  en  Flandre,  109;  constitué 
juge  de  Ganelon,  161  ;  tué  par  Ogier,  218. 

Baudouin  I,  comte  de  Flandre,  IV,  95;  Aubri  le 
Bourguignon  lui  enlève  sa  femme;  il  était  fils 
de  Doel  n  de  Mayenee,  94. 

Baudouin  II,  fils  de  Baudouin  I,  comte  de  Flan- 
dre; il  revendique  Valenciennes,  IV,  215;  l'em- 
pereur Henri  I  lui  donne  Valenciennes  en  fief, 
216;  oncle  de  l'évéque  Wason,  251;  il  brûle 
Andenne  et  Thuin,  248;  item  Huy;  il  fait  la 
paix  avec  les  Liégeois,  249;  il  épouse  Alix  de 
France,  253;  il  donne  le  comté  de  Flandre  à 
son  fils,  261. 

Baudouin  III,  le  Bon,  fils  de  Baudouin  II,  comte 
de  Flandre,  IV,  254;  mari  de  Richilde,  com- 
tesse de  Hainaut;  sa  mort,  261. 

Baudouin,  fils  du  comte  de  Flandre,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Baudouin  de  Flémale,  VI,  554. 
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Baudouin  de  Fontaine,  lieniiuier,  V!,  K9. 

Baudouin  de  Gencffe,  fils  du  cliâlclam  de  Wa- 
rcmme;  ses  prouesses  au  siège  de  flloiitjoie,  V, 
227;  il  prend  part  au  siège  de  Huy,  VI,  i  W; 
créé  chevalier,  428;  il  est  tué,  ioO;  sa  veuve, 
4S6,  472, 503. 

Baudouin,  fils  de  Hardis  Audaccr,  bailli  de  Flan- 
dre, comte  de  Hainaut,  IV,  94;  Guy,  fils  de 
Biievon,  lui  donne  le  Hainaut,  95;  il  fait  tuer 
Foulque,  archevêque  de  Reins,  108;  suii  fils 
Aubri,  115. 

Baudouin,  comte  de  Hainaut,  fils  de  Baudouin  le 
Bon,  IV,  2GI;  il  attaque  Huy,  249;  sa  mère 
Richilde  le  mène  à  Liège,  262;  il  ménage  la 
paix  entre  Bruslhem  et  S'-Troiid,  275;  battu 
par  Robert  le  Frison,  282. 

Baudouin,  comte  de  Hainaut;  il  enlève  le  comté 
de  Namur  à  Henri  l'Aveugle,  IV,  5()9;  sa  fille 
Isabelle,  reine  de  France,  459;  il  donne  l'Ar- 
tois à  son  gendre,  465;  il  s'allie  avec  Philippe 
de  Flandre  contre  Philippe-Auguste,  464;  sa 
guerre  contre  Henri  de  Lou\  ain  pour  le  comté 
de  Namur,  485;  il  f:iit  nommer  Albert  de 
Réthel  évêque  de  Liège,  488,  (715);  il  accuse 
Henri  de  Louvain  devant  l'empereur  à  Aix, 
489,  (714);  il  accompagne  Philippe  de  Flan- 
dre à  Milan,  494;  il  dispute  la  Flandre  à 
Henri  de  Louvain  ;  reçu  comte  par  les  Fla- 
mands ;  chassé  ;  il  favorise  Albert  de  Réthel, 
498;  il  favorise  Lolhairc  de  Ilostadc,  500;  il 
vient  à  Liège  et  instigue  l'empereur  contre 
Henri  de  Louvain,  504;  son  fils  Henri,  empe- 
reur de  Constantinople,  510,  568;  il  pousse 
l'empereur  à  faire  assassiner  Albert  de  Louvain, 
513;  il  refuse  de  secourir  Lothairc  de  Ilostadc, 
516;  il  fait  opposition  à  Simon  d'Ardenne  pour 
l'évêché  de  Liège,  519,  (721);  il  fait  élire 
Albert  de  Cuyck,  520,(726)  ;  tué  en  Hcrbatte. 
521;  sa  fille  Clémence,  549;  sa  femme  Mar- 
guerite de  Flandre,  568. 

Baudouin,  comte  de  Hainaut,  fils  du  comte  Bau- 
douin ;  Baudouin  de  Flandre  lui  enlève  son 
comté  ;  il  va  en  Palestine,  IV,  521. 


Baudouin,  fils  du  comte  de  Hainaut,  chanoine  de 
Liège,  IV,  545. 

Baudouin,  fils  d'Ambcrt,  comte  de  Hanau,  IV,  208. 

Baudouin,  sire  de  Haneiïe;  il  fait  arrêter  le  meur- 
trier de  l'archevêque  de  Cologne,  V,  195. 

Baudouin  I,  frère  de  Godefroid  de  Bouillon,  roi 
de  Jérusalem,  IV,  Ô'IS,  599;  lépreux,  458,  470. 

Baudouin,  roi  de  Jérusalem,  fils  de  Baudouin  le 
Lépreux,  IV,  458,  476. 

Baudouin  de  Laroche,  (VI,  705). 

Baudouin  de  Limoges,  vice-doyen  de  S'-Lambert, 
VI,  518. 

Baudouin,  écolatre  de  Louvain;  apostat,  V,  97. 

Baudouin  de  Luxembourg,  archevêque  de  Trêves, 
VI,  112;  il  va  à  Avignon,  115;  il  négocie  la 
paix  entre  les  Liégeois  et  les  Hennuyers,  120, 
121;  il  rédige  la  paix  à  Nivelles,  123;  vicaire 
en  Allemagne,  128. 

Baudouin  de  Marville,  chevalier  barois,  V,  518. 

Baudouin  de  Montcgnée,  VI,  228. 

Baudouin  de  Monijardin,  député  de  la  ville  de 
Liège,  (VI,  699);  cité,  (707). 

Baudouin  de  Niez,  fils  de  (îanelon,  III,  159;  ses 
prouesses  en  Saxe,  01  ;  il  défend  son  père,  140; 
il  fuitdcvant  Marsil,  145;  il  annonce  h  Char- 
lemagnc  la  mort  de  Roland,  147;  il  renie  son 
père,  149,  150,  159,  100;  il  offre  le  combat  en 
champ  clos  à  son  père,  102;  il  condamne  Gane- 
lon,  103,  104;  sa  mère  et  sa  sœur,  165;  il 
conduit  les  Francs  contre  Ogier,  205. 

Baudouin  Paniot,  hutois,  V,  568. 

Baudouin  Patrache  ;  ses  prouesses,  IV,  224,  225. 

Baudouin  de  Poitiers  ;  député  par  Ogier  vers 
Charlemagnc,  HI,  156;  il  aide  Otton  à  s'em- 
parer de  Ganelon,  158. 

Baudouin  des  Prez;  il  accompagne  Hugues  de 
Pierrepont,  V,  75. 

Baudouin,  sire  de  Ruelant,  chevalier,  VI,  45. 

Baudouin,  comte  de  S'-Pol;  sa  mort,  IV,  282. 

Baudouin  de  Salm;  il  porte  la  bannière  de 
l'évèque  de  Liège,  V,  546. 

Baudouin,  fils  du  comte  de  Savoie,  chanoine  de 
Liège,  IV,  300. 
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Baudouin,  fils  du  comte  de  Saj  nc;  il  eoinmandc 
un  corps  de  milices  liégeoises,  IV,  547. 

Baudouin  de Sougnée,cliev;ilici' liégeois;  il  épouse 
Alix  de  Lardier,  IV,  1  H  ;  il  fait  rebâtir  la  cha- 
pelle S'-Georges,  à  Liège,  112. 

Baudouin,  fils  de  Gossclin,  maire  de  ïongres,  II, 
il8. 

Baudouin,  châtelain;  tué  par  Ogier,  III,  219. 

Buudrcscm,  voy.  Baulerslicm. 

Baudri  (Baudris,  Badris),Çils  de  Disrameis,  roi 

d'Afrique,  III,  o63. 
Baudri  de  Corsabrine;  tué  par  Mychelas  de  Has- 

selt,  11,418. 
Baudri,  roi  d'Écossc,  11,451. 
Baudri,  fils  illégitime  de  Boident;  tué  par  son 

frère  Ilcrmanfroi,  II,  IC8. 
Baudu,  voy.  Iladu. 

Bauduinet  {Bulduinet ,  Baidduynel ,  Baldcivinet) 
ou  Baudouin  de  Danemarck,  fils  bâtard  d'Ogier 
le  Danois,  III,  103;  il  vient  à  la  cour,  189; 
il  accepte  le  défi  de  Chariot  au  jeu  de  dés, 
190;  il  est  insulté  par  Chariot,  191;  il 
terrasse  Chariot,  Chariot  le  tue,  29,  1G2,  192; 
II,  529;  appelé  Baudouin  de  Maycncc,  III, 
295. 

Baugarie,  île;  S'Willibrord  y  fait  bâtir  une  église 
en  riionneur  de  S'  Lambert,  II,  583. 

Baugnics  {Vawcngncz),  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  424. 

Baidduynet,  voy.  Bauduinet. 

Daus,  voy.  Baris. 

Bautershem  {Haudresem,  Buldrescm,  Baldresent), 

voy.  Guillaume. 
Bautricns  (Bactriens?) ,  I,  290. 
Bavais  (Bavay),  ville;  prise  par  les  Français,  VI, 

624. 

Bavay  le  Cachie,  village  du  Ilainaut;  brûlé,  VI, 
574. 

Bavechinc,  Davencliincs ,  voy.  Beauvechain. 

Bavière  (Bcahoicr ,  Bealwir,  Beatvir,  Bcauwicr), 
comté  fondé  par  Tarquin  le  Superbe;  origine 
de  son  nom,  I,  l!I3;ravagc  parles  liuns, II,  115; 
duché  conquis  par  Clovis,  149, 154;  le  duc  fait 


la  guerre  à  Charles  Martel,  385;  envahi  par 
les  Danois  et  les  Hongrois,  408;  les  Danois 
et  les  Hongrois  y  sont  battus,  427;  il  devient 
tributaire  de  la  France,  428;  conquis  et  con- 
verti par  Charles  Martel,  448;  conquis  par 
Auberi  et  Gasselin,  449;  Bavarois  qui  accom- 
pagnent Ogier  en  Espagne,  527;  le  duc  con- 
court à  l'élection  de  l'empereur  d'Allemagne, 
578;  le  duché  envahi  par  les  Danois  et  les 
Norwégicns,  IV,  75,  97;  le  duc  vient  en  aide 
aux  Frisons,  118;  le  due  se  soulève  contre 
l'empereur  Conrad,  122;  le  duché  échoit  à 
Olton  III,  qui  le  donne  à  son  fils  Henri,  194; 
le  due,  électeur  de  l'empire,  211;  l'empereur 
Henri  I"  donne  le  duché  au  marquis  Louis  de 
Brandebourg,  218;  le  duc  bat  Robert  le  Fri- 
son, 209;  il  épouse  une  sœur  (iu  comte  de 
ÎVamur,  509;  il  prend  part  à  la  croisade,  39S; 
il  entre  dans  la  ligue  contre  l'empereur,  517; 
la  fille  du  duc  épouse  un  fils  de  Jean  sans 
Terre,  î)o2;  les  Bavarois  sont  battus  à  Rome, 
VI,  151.  Voy.  Albert,  Arnould,  Bertrand,  Bog- 
gis,  Gautier,  Gloriantle,  Gracienne,  Louis, 
Naime,  Udelon,  Ogier,  Origonde,  Ouri,  Théo- 
duin,  Thierri. 
Bavoine,  voy.  Bayonnc. 

Bavon  [Bawon),  gendre  de  Dodon;  il  participe  à 
l'assassinat  de  S'  Lambert,  II,  367  ;  il  meurt  à 
Bilsen,  371. 

Bawcngncz,  voy.  Baugnies. 

Bawon,  voy.  Bavon. 

Bayar  {Daars),  cheval  célèbre,  III,  284. 

Baydo,  voy.  Batou. 

Baynate,  voy.  Bainac. 

Bayonne  {Bayone,  Baione,  Boene,  Baonc,  Bnu- 
nonCf  Bione,  Baonne,  Bavoine),  ville;  ravagée 
par  Charlemagne,  III,  110,  112;  les  Français 
s'y  réfugient,  119, 120;  les  chrétiens  y  passent, 
164;  Ogier  y  passe,  321;  Richard,  roi  d'Angle- 
terre, y  débarque,  IV,  538;  tenue  en  fief  par  le 
roi  d'Angleterre,  V,  556  ;  Philippe  III  marche 
contre  elle,  425;  livrée  à  Edouard  IV,  495; 
Henri,  frère  d  Édouard  IV,  y  meurt,  824;  les 
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habitants  tiennent  la  mer  contre  les  Anglais, 
VI,  569.  Voy.  Jacques. 
Bayto,  voy.  Batou. 

Baza,  ville  grecque  ;  renversée  par  un  tremblement 

de  terre,  I,  508. 
Beaforl,  voy.  Beaiifort. 
Bcagieux,  voy.  Beanjcu. 
Béais,  voy.  Bel. 
Beuisvais,  voy.  Beauvais. 
Beal,  voy.  Bel. 
Bealande,  voy.  Arnaud. 
Bealcpont,  voy.  Beau  repart. 
Bcalfais,  Bcalfay,  voy.  Bcaufays. 
Bealfors,  voy.  Beaufort. 
Bealforte,  voy.  Bcifort. 
Bealfroipont,  voy.  Bcaufraipont. 
Bcaljcux,  voy.  Bcaujeu. 

Bealmon,  Bealmont,  voy.  Beaumont,  Vauquetin. 
Bcalplain,  château  d'Ernebaut,  près  de  Mayence, 

II,  iilj;  Blanche  et  Baudouin  y  sont  pris,  4i8, 

4S2,  455,  402.  Voy.  Baudouin. 
Bealrains,  voy.  Bcauraing. 
Bealrepaire,  voy.  Beaurepart. 
Bealriwc,  voy.  Bcanrieu. 
Bealvals,  voy.  Beauvais. 
Bcalvoisin,  voy.  Beauvaisis. 
Bcalwauz,  voy.  Beauvais. 
Bcalwicr,  voy.  Bavière. 
Beamon,  voy.  Beaumont. 
Bearepaire,  voy.  Beaurepart. 
Bearcwart,  voy.  Bierwart. 
Ecarine,  voy.  Béarn. 
lifariwe,  voy.  Bcauricu. 
Bcarn  {Bcarine),  voy.  Gaston. 
Bearpart,  voy.  Beaurepart. 
Bealonomic,  voy.  Barcelone. 
Béatrix  (Bealris,  Bcaltris,   DcauUris),  fille  de 

Fulcans  d'Arlon,  IV,  250. 
Béatrix  (Bcrtiiciz?)  de  Berri,  femme  de  Rairaond 

de  Toulouse,  IV,  522. 
Béatrix  la  Boisteuse  ou  Bostcusc,  sorcière,  VI, 

217;  brûlée,  218. 
Béatrix,  fille  de  Buevon  le  Danois  et  de  Sibilettc, 


IV,  66j  femme  de  Charles  le  Simple,  83;  ses 

enfants,  108;  elle  meurt,  109. 
Béatrix,  femme  de  Gcoffroi  de  Danemark,  mère 

d'Ogier,  II,  354,  515. 
Béatrix  d'Evreux;  elle  épouse  Jean  III,  duc  do 

Brabant,  V,  487;  Vf,  248,  292. 
Béatrix,  reine  de  France,  femme  de  Charles  le 

Simple,  IV,  97,  123;  ses  fils,  124. 
Béatrix,  fille  du  roi  de  France  Philippe-Auguste, 

IV,  459;  le  comte  de  Flandre  la  refuse,  509; 

elle  épouse  l'empereur  de  Constanlinople,  510, 

568;  sa  tendresse  pour  son  mari,  526;  prison- 
nière des  Sarrasins,  594;  elle  épouse  Baudouin 

de  Flandre,  595. 
Béatrix,  reine  de  France,  femme  de  Pliilippe- 

Auguste,  IV,  459. 
Béatrix,  femme  de  Renier  de  Gueidrc,  sœur  de 

l'évéque  Réginard,  mère  de  l'évéquc  Nithard, 

IV,  251. 

Béatrix  de  Hermalle,  femme  de  Guillaume  de 

Haccourt,  V,  221. 
Béalrix  de  Hongrie,  fille  de  Jean  Willihrord, 

femme  de  Gcoffroi,  II,  414;  III,  3;  elle  meurt 

en  donnant  le  jour  à  Ogier  le  Danois,  4;  IV, 

109;  Turpin  célèbre  ses  obsèques,  III,  25. 
Béatrix,  fille  de  Héraclius  et  femme  de  Léon,  roi 

de  Hongrie,  II,  425. 
Béatrix  le  Hongrois,  liégeoise  ;  elle  livre  le  cliâ- 

teau  de  S"-Vi^alhurgo,  V,  580,  581. 
Béatrix  de  HoufFalize,  première  abbcsse  de  Ro- 

bermont,  V,  26G. 
Béati-ix,  femme  d'Arnoul  d'Ile;  clic  allume  les 

cierges  à  S'  Lambert,  V,  78. 
Béatrix,  fille  du  comte  de  Laroche  en  Ardcnne, 

IV,  500. 

Béatrix,  fille  de  Plandris,  femme  de  Gui,  duc 

d'Ardcnne,  II,  420. 
Béatrix,  comtesse  de  Nassau,  mère  de  Henri  de 

Gueidre,  V,  555. 
Béalrix,  (illc  du  roi  de  Navare,  femme  de  Louis 

le  Bègue. 

Béatrix,  fille  de  Raiufroi  des  Prez,  femme  de 
Robert  de  Ruelant,  III,  314. 
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Béatrix,  fille  du  comte  de  Provence,  V,  272; 
femme  de  Chai  lcs  d'Anjou,  5151,  571. 

Be3iu{ays{Bcalfay,  Bealfais),ahhayc;  la  moitié  de 
SCS  biens  donnés  à  l'ubbaye  de  Vivignis,  V, 
222;  brûlée  par  les  Luxembourgeois,  VI,  249. 

Beaufort  (Brafort,  Bcalforl,  Bealfors),  château; 
le  comte  défend  Huy  contre  Clarion,  III,  282; 
le  bâtard  amène  du  secours  aux  Hutois,  IV, 
168;  le  seigneui' porte  une  bannière  des  Lié- 
geois, V,  572;  assiégé  par  les  Ilutois,  409, 
41 1 ,  41 5,  (654,  657,  661);  le  comte  marche 
contre  les  Flamands,  556. Voy.  Anselme,  Raoul, 
Servais,  Simon. 

Beaufraipont  (Bealfroipont,  Dcalfi-npont],  lignage 
liégeois  de  ce  nom,  IV,  427,  451  ;  construction 
du  château,  428;  brûlé  par  les  Luxembour- 
geois, Vi,  249. Voy.  Henri. 

Beaujeu  [Bcaljeux ,  Bcag'tcux),  voy.  Humbert, 
Ynihcrt. 

Beaulicu  {Bcaullicu),  voy.  Gui. 

BcauUris,  voy.  Béatrix, 

Beaulvoisin,  voy.  Beauvoisin. 

Beaumarchais  (BeUemarcIte),  voy.  Eustachc. 

Bcaumont  [Beahnont,  Beamon),  en  Hainaut;  châ- 
teau construit  par  la  comtesse  Riehilde,  IV, 
261  ;  acheté  par  l'évêque  Obert,  502;  Jean  et 
Baudouin  d'Avesnes  s'y  forlifient,  V,  253; 
Mahaut  de  Hainaut  s'y  retire,  VI,  121.  Voy. 
Henri,  Jean  de  Hainaut,  Pierre,  Raoul. 

Beaumont-sur-Oise  {Dealmon,  Bclmont  sus  Aynè), 
ville;  les  armées  d'Ogier  le  Danois  et  de  Char- 
lemagne  s'y  rencontrent,  ill,  199;  Charles  s'y 
réfugie,  201,  205;  Benoît, écuyer  d'Ogier,y  est 
blessé,  206;  citée,  V,  207;  le  comte  prive  de 
son  comté  par  Philippe-Auguste,  IV,  463;  le 
comte  prend  la  croix,  481;  le  comté  donné  à 
Robert  d'Artois,  VI,  255. 

Beaumont,  près  de  Bouillon;  Renaud  de  Bar  s'y 
réfugie,  IV,  576,  585,  585,  (666,  674)  ;  château 
acquis  par  l'église  de  Liège,  405;  brûlé  par  les 
Barois,  V,  518. 

Beauraing  {Bcalrains),  voy.  Henri. 

Beaurcpart  [Bcalrepahe ,  Bearepaire,  Bearpart, 


Bcalpnnl),  abbaye  de  Prémontrés  à  Liège,  IV, 
545;  origine  de  ce  nom,  V,  211,  (627);  les 
Frères-Mineurs  quittent  cet  endroit,  267,  (628); 
limite  du  tonlicu  sur  la  Meuse  accordé  à  l'hô- 
pital S'-Christophe,  505;  les  Prémontrés  s'y 
établissent,  476,  (671).  Voy.  Henri. 

Bcaurieu  (Beariwe,  Bcalrhuc),  lignage  liégeois  de 
ce  nom,  IV,  414,  415,  454;  amende  due  à 
révêqiie,  VI,  465.  Voy.  Gilles,  Rigant. 

Beauvais  [Bealvaux,  Beawaux,  Beawais,  Bcau- 
vauz,  BcaiHinx,  Bcalvals,  Bealwau:,  Beavals^ 
Beavuis,  Beaisvais,  ^fai'a«a;),  ville;  S' Amand 
y  guérit  une  femme  aveugle,  il,  505;  privée  du 
corps  de  S'  Vaast,  557;  Ogier  le  Danois  s'y 
relire,  III,  197;  Buevon  en  dispose,  IV,  60; 
détruite  par  les  Normans,  84;  le  comte  est 
pair  de  France,  562;  Philippe-Auguste  s'y 
trouve,  470;  l'archevêque  prêche  la  croisade, 
481;  Gisors,  dans  les  environs  de  cette  ville, 
526  ;  querelle  entre  les  échevins  et  les  bour- 
geois, V,  177;  le  comté  enlevé  à  l'évêque,  179; 
révêque  fait  prêter  sci-ment  à  deux  champions, 
456  ;  l'évêché  donné  à  un  frère  d'Enguerrand 
de  Marigny,  VI,  2G9;  la  justice  et  le  marché 
convoités  par  Enguerrand,  214,  217;  l'évêque 
au  siège  de  Tournai,  380.  Voy,  Ilermanfroi, 
Miks,  Philippon,  Robert,  TuUus,  Vincent. 

Bcauvaisis  (Bcaiilvoisiii.^  Bcamisin,  Bmvosis, 
Bcalvoisin,  Bcavoisis,  Bcarvosis),  seigneurie  ; 
donnée  par  Charlemagnc  à  Ogier  le  Danois, 
III,  7,  41  ;  ravagée  par  ordre  de  Charlemagnc, 
198;  Buevon  la  donne  à  son  fils,  IV,  60;  le 
pays  envahi  par  Richard,  roi  d'Angleterre, 
527;  le  château  Mareilh,  V,  121;  l'évêché 
donné  à  un  frère  d'Enguerrand  de  Marigny,  \  I, 
151.  Voy.  Simon,  Thibaut. 

Beauvauz,  voy.  Beauvais. 

Beauvechain  {Bavcnc/iines,  Bavcchine),  village  ; 
engagé  par  Henri  de  Gucldre,  \\  527;  dégagé, 
540,  551,  571.  Voy.  Anselme,  Pierre. 

Bcauwivr,  voy.  Bavière. 

Beaux  [H),  voy.  Bel. 

Beaux-arts,  peintures,  sculptures,  orfèvrerie,  ob- 
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jels  d'art:  peintures  à  Trêves,  I,  Idj  sculptures 
à  Rome,  73;  portrait  du  Sauveur,  CC,  73;  de 
la  Vierge,  79;  des  S"  Pierre  et  Paul,  84;  por- 
trait du  Sauveur,  fait  de  main  divine,  II,  68; 
dans  l'abbaye  de  S'-Dcnis,  50l-50!2;  S'  Willi- 
brord  fait  peindre  le  meurtre  de  S'  Lambert, 
378,  031;  scènes  de  la  vie  de  Moïse  dans  un 
oratoire  à  Rome,  392;  statues  d'Ogicr  et  de 
Benoît  taillées  sur  un  tombeau,  III,  279; 
sculptures  de  la  chaise  d'Ogier,  521  ;  peintures 
exécutées  à  S"'-Sabinc  à  Rome,  35(i;  gravures 
sur  pierres  fines,  54-0;  objets  d'art,  565;  sculp- 
tures du  tombeau  de  Tristant,  IV,  36,  57; 
tapisseries,  52  ;  peintures  enchantées,  57;  la 
châsse  de  S'  Lambert,  84;  peintures  de  l'église 
S'-Pierre  à  Liège,  100;  item  de  l'église  S'-Pierre 
à  Rome,  116;  item  de  Jean,  évèque  lombard, 
197;  fer  artistement  forgé  à  l'abbaye  de  S'- 
Laurent,  213;  image  du  Sauveur  peinte  par 
S'  Luc,  259;  les  joyaux  de  S'-Lambcrl  fondus 
pour  payer  le  prix  du  comté  de  Iluinaut,  263; 
item  pour  payer  Bouillon,  289;  objets  d'art 
apportes  de  Milan  à  Liège,  312,  (617);  les  fonts 
baptismaux  de  N.-D.  à  Liège,  315;  pierre  tom- 
bale sculptée,  du  XII'^  siècle,  356  ;  ciboire 
exécuté  par  S'  Léon,  339;  étendard  brodé  à 
l'aiguille,  3i7,  351  ;  manuscrits  précieux  à 
Neumouslier,  555;  item  à  S'-Laurent,  357; 
calice  magnifique,  404;  l'orfèvre  Godefroid,  de 
Huy,  457,  (701);  joyaux  sacrés,  à  Paris,  468; 
ornements  des  églises  de  Liège  volés,  V,  29, 
(594);  les  ornements  restitués  aux  églises  de 
Liège,  32;  bijoux  de  S'-Lambcrt  perdus,  33; 
bijoux  liégeois  à  Tirleinont,  67;  tapis  brodé  à 
S'-Lambert.  69;  objets  d'art  perdus  par  les 
Brabançons  à  la  bataille  de  Steppes,  96;  fon- 
taineen  métal  à  Huy,  16S,  (626);  le  tombeau  de 
Philippe-Auguste,  1 69  ;  Enguerrand  le  Behen- 
gnon,  sculpteur,  420;  Jean  de  Cologne,  idem, 
•421;  verrières  de  S'-Lambert,  426,  (662); 
Gérard  de  Grez,  orfèvre,  443;  peintres  de 
Bruges,  537;  la  couronne  de  lumières  à  S'- 
Lambcrl,  VI,  108;  portrait  de  Thibaut  de  Bar 


à  Rome,  152;  batteur  dinanlais,  419;  le  trésor 
de  S'- Servais  pillé,  486.  Voy.  Statues. 

Beavais,  Beavals,  Beavaux,  voy.  Beauvais. 

Bcavoisis,  Beavosis,  voy,  Beauvaisis. 

JSearvanx,  Bcurvods,  voy.  Beauvais,  Beauvaisis. 

Becède  (Beccta),  ville  conquise  par  Humbert  de 
Beaujeux,  V,  202. 

Bêche,  voy.  S"'  Begge. 

Bechlhcm  [Ber chelem,  Vcrchchen,  Berlhen),  alleu 
donné  par  l'évèque  Richer  à  l'église  S'-Pierre 
à  Liège,  IV,  99;  l'évèque  Henri  II  y  bâtit  une 
maison  épiscopale,  406;  cédé  à  l'église  de  Metz, 
V,  202. 

Bechus,  Bochiis,  voy.  Jean. 

Bède  [Beda)  le  Vénérable;  écrivain  utilisé  par 
Jean  d'Oiitremeuse,  I,  3,  547,475,524;  cité 
pour  la  date  de  la  naissance  de  J.-C,  348;  il 
commence  sa  chronique  en  l'année  384,  II,  95; 
il  mentionne  les  miracles  de  S'  Augustin,  101  ; 
il  parle  de  la  fondation  de  Huy,  277  ;  sa  célé- 
brité, 505,  577;  il  achève  sa  chronique,  586; 
il  explique  l'Écriture  Sainte,  398;  sa  mort,  453. 

Bede  de  Vcrsclay,  échevin  de  Reins,  V,  170. 

Bedcnt,  voy.  Boidcnt. 

Bédouins  {Bediens,  Bedewiiis);  ils  obéissent  au 
sultan  d'Egypte,  V,  407;  ils  fuient,  576. 

Bcdsaïda,  quartier  de  la  ville  d'Anlioche  où  habi- 
tait la  mère  de  S'  Pierre,  1,  442. 

Beeck,  voy.  Jean. 

Beelsebub,  voy.  Belsebuth. 

Bcgada,  femme  de  Gelfris,  II,  307, 

Begadon,  voy.  Gaikschaton. 

Bégards,  à  Liège,  IV,  150. 

Begc^  Beghez,  voy.  Bègue. 

Beghon,  Beggon,Boghoii,{i\s  de  Guy  de  Lorraine; 
sa  guerre  contre  Froimont,  11,  450;  il  est  tué; 
son  frère  Garin  le  venge,  476. 

Beghon,  frère  de  Garin  le  Loherain,  IV,  73;  allié 
du  roi  Pépin,  70;  il  est  tué,  77. 

Bègue  (Bcgc,  Beghc,  Beghez,  H  Balbus),  voy.  Lam- 
bert, Louis. 

Béguines,  fondées  à  Liège  par  Lambert  le  Bègue, 
IV,  462,  (705). 
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Behnngnc,  en  Ardcnne,  royaume,  11,  146,  149. 
Behangnc,  Behemmc,  voy.  Bohcirie. 
lichcngnons,  voy.  Bohèmes. 
Bcii'i,  voy.  Derri. 

Bel  (Deal,  Bcais,  Beaux),  lignage  liégeois  do  ce 
nom,  IV,  414,  4124.  Voy.  Gilles,  Henri,  Jean. 

BelaiJe,  femme  de  Godefroid  de  Boulogne,  IV, 
450. 

Belaide,  femme  d'Olivier  de  Brandebourg,  IV, 
278. 

Belaide,  femme  du  roi  de  Carlhage,  II,  408. 

Bvlaidc,  fille  de  Cliarlemagne,  11,329. 

Belaide,  femme  de  Roland,  IIF,  8îi  ;  sœur  d'Oli- 
vier, 141;  enterrée  à  côté  de  Roland,  165. 

Belaire,  voy.  Bellaire. 

Belande,  fille  de  Régnier,  II,  322. 

Bclangc,  fille  de  Seguin,  II,  322. 

Belcgu  d'IIibcrnic;  il  assiste  au  tournoi  de 
Lutcce,  II,  210. 

Belclier,  voy.  Daniel. 

L'elesiroi/,  voy.  Arnaud. 

Bcifort  [Dculftirlc),  ville  |»illéc  par  les  chrcliens, 
V,  338. 

Belgiam,  Bcigian,  montagne  d'Asie,  IV,  588; 
V,  2,  517. 

Belgique  (Belgis)  ou  Gaule- Belgique  (Belgique- 
Galle),  contrée  de  la  Gaule;  nom  donné  à 
Trêves;  elle  s'étend  du  Rhin  à  la  Loire,  I,  267. 

Uelgiqup,  roi  de  Trêves;  il  conquiert  la  Grèce,  I, 
266. 

Belgis,  voy.  Belgique. 
Heliazar,  voy.  Bélisaire. 

Belidos,  fils  de  Broncus,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne, II,  190. 

Beliii,  lisez  llcUn,  VI,  334. 

Belin,  fils  de  Dualdus,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne, II,  191;  ses  cendres  déposées  à  la  Tour 
de  Londres,  192. 

Bclin,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  193. 

lielins,  voy.  Adam. 

Belis,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Belis,  roi  de  Chaldée,  grand-père  de  lléro  j  adoré 
coiruiie  dieu,  I,  14. 


Bélisaire  (Beliazar),  patrice  de  Rome;  il  défait 
les  Vandales  en  Afrique,  II,  244;  malade  à 
Antioche;  il  donne  une  croix  d'or  à  S'-Pierre 
de  Rome,  243;  il  bat  les  Goths  en  Italie,  240. 

Bclissent,  BcUisscnl,  Bcîlisctd,  comtesse  de  Mont- 
joie;  Ogier  la  délivre  des  obsessions  de  Doliea 
de  Chartre,  IV,  45. 

Bclissent,  fille  de  l'empereur  Lothaire;  elle  épouse 
Ogier,  fils  de  Buevon,  IV,  83. 

Bella,  ville  fondée  en  Allemagne,  I,  9b. 

Bellaire  {Belaire),  voy.  Henri,  Jean. 

Bcllccoslc,  tour  bâtie  par  Lolringe,  I,  579;  appe- 
lée Oupée,  580. 

Uellemarche,  voy.  Beaumarchais. 

Bellesmc  [Berlengi,  Bezeline),  ville  de  Bretagne; 
prise  par  Louis  IX,  V,  201  ;  munie  d'une  gar- 
nison, 206. 

Bcllicaude,  ville  du  diocèse  d'Orléans,  où  naquit 

Raymon  de  Toulouse,  IV,  522. 
Bellions,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 
Bdliscnl,  voy.  Bclissent. 

Belln,  roi  de  Bourgogne;  battu  par  Théodose,  II, 

99;  il  meurt,  100. 
Bclmonl-sur-Agnc,  voy.  Beaumont-sur-Oise. 
Belwicr,  voy.  Bavière. 

Belzébuth  (Bcclsebucfi ,  Belzebus ,  Belscbus);  il 
apparaît  à  la  femme  de  Pilate  pour  sauver 
Jésus,  I,  410;  sa  dispute  avec  Satan  à  propos 
de  la  mort  de  Jésus,  415. 

Benadas,  voy.  Benhadad. 

Bcnclie,  voy.  Gautier. 

Bendocdar,  Bcndoicdai;  sultan  d'Egypte;  ses  con- 
quêtes, V,  309;  on  lui  livre  la  Turquie,  574;  il 
est  empoisonné,  573. 

Bcndiis,  chevalier  breton  ;  tué  par  les  Romains, 
II,  242. 

Benedic,  Bencdich,  Beneois,  voy.  Benoit. 

Bénévent  (Boniieni,  Bonavent),  duché,  I,  109, 
500;  fondé  par  les  Romains,  113;  on  y  porte 
le  corps  de  S'  Bartiiélemi,  11,  265,  III,  516;  le 
duc,  révolté  contre  Rome,  vaincu  par  Charle- 
magne,  317;  envahi  par  les  Sarrasins,  IV,  81; 
ravagé  par  l'empereur  Otton  II,  qui  s'empare 
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des  reliques  de  S»  Bartiiclemi,  185;  Otton  III 
en  rapporte  le  corps  de  S'  Paulin,  186;  Charles 
d'Anjou  y  bat  Mainfroi,  V,  o70;  item  Con- 
rardin,  376.  Voy.  Barbarus,  Grimoald,  Pierre. 

Benhadad  ou  Bcn-Adad  (^c/jarfa*),  roi  de  Syrie; 
il  attaque  Achab  et  Josaphat,  I,  44;  battu  et 
tué  par  Oehozias,  45. 

Benjamin  {Beiijamyn),  fils  de  Jacob,  I,  528. 

Bennamarin,  Bcnnamarich,  voy.  Aboul-Assan. 

Bénoit  {Bcnedic,  Ecncdich,  Benois,  Bcncois)  I, 
pape,  II,  260;  il  meurt  de  chagrin,  262. 

Benoît  II,  pape;  il  fait  rebâtir  les  églises  de  Rome, 
II,  357. 

Bénoît  III,  pape,  IV,  76  ;  ses  travaux  à  Rome,  77. 
Bénoît  IV,  pape,  IV,  108;  il  meurt,  109. 
Benoît  V,  pape,  IV,  156;  sa  mort,  158. 
Bénoît  VI,  pape,  IV,  176. 

Bénoît  VII,  pape;  il  sacre  rempcreur  Otton,  IV, 
179  ;  il  fait  périr  plusieurs  Romains,  185;  il 
reçoit  l'empereur  à  Rome,  185;  il  couronne 
Oiton  m,  186;  il  meurt,  189. 

Bénoît  VIII,  pape,  IV,  212;  il  meurt;  vision  d'un 
évêque  à  son  sujet,  226. 

Bénoit  IX,  pape;  destitué,  IV,  242;  remis  en 
possession  de  la  papauté,  249;  déposé  par 
l'empereur  Henri,  252. 

Bénoît  X,  pape;  il  résigne,  IV,  258. 

Bénoît  XI,  pape,  VI,  43;  il  crée  des  cardinaux, 
45;  il  meurt  à  Pérousc;  miracles,  46. 

Bénoit  XII,  pape,  VI,  522;  il  envoie  des  députés 
à  Liège,  533;  il  fait  examiner  l'affaire  de  la 
succession  au  comté  de  Looz,  58  i,  585;  il 
ordonne  à  l'évcque  de  Liège  de  prendre  posses- 
sion du  comté,  587;  le  chapitre  de  S'-Lambert 
lui  écrit,  588,  589,  590;  il  mande  à  l'évèque 
de  Liège  de  conserver  le  comte  de  Looz  à  son 
église,  596  ;  il  soustrait  le  pays  de  Liège  à 
l'obéissance  de  Louis  de  Bavière,  611. 

Bénoît,  premier  abbé  de  Florenncs,  IV,  188. 

Bénoît  Gaiclain,  légat  on  France,  V,  469. 

Bénoit,  évoque  de  Meaux;  créé  cardinal,  III,  335. 

Bénoît,  frère  mineur  ;  légat  en  Tarlaric,  IV,  587, 

Bénoît  Yerté,  tué,  V,  560. 


Bénoît,  écuyer  d'Ogier,  III,  105;  Ogier  l'envoie 
vers  Charlemagne,  106;  compagnon  d'Ogier  en 
Espagne,  115;  blessé  à  Beaumont,  206;  Ogier 
lui  confie  la  garde  de  Castclfort,  213,  225  ;  il 
vient  en  aide  à  Ogier,  227;  secouru  par  Ogier, 
228  ;  prisonnier;  Charles  l'interroge  sur  Ogier, 
2Ô0;  échangé  contre  Louis,  fils  de  Charlemagne, 
231  ;  il  se  défend  contre  les  Français,  241,  243; 
lué  par  Ray  mon  de  Frise,  245;  son  âme  déli- 
vrée par  Ogier,  IV,  48,  49. 

Benoîte,  fille  du  roi  Zcnderbons,  religieuse  à 
Sustcren,  IV,  108. 

Bénoîte,  fille  d'Anfroi  comte  de  Iluy,  IV,  162; 
religieuse  à  ïhorn,  165. 

Beoda.1,  roi  d'Espagne;  il  aide  les  Romains  contre 
les  Danois  et  les  Hongrois,  II,  151-152. 

Bcomedes,  roi  d'Irlande,  II,  183. 

Béotie  {Boiessc  ou  Boresse),  conquise  par  Mclom- 
pus,  I,  53,  Voy.  Andromart. 

Bcrangicr,  voy.  Bérégise. 

Berars,  Bérarl,  fils  de  Thierry  d'Ardenne,  III, 
269. 

Berars  de  Bruxelles  ;  tué  par  Hugues  de  Pirrre- 
pont,  V,  22. 

Berars  le  Danois,  comte  de  Louvain  et  de  Looz; 
arbitre  pour  les  Liégeois,  IV,  117. 

Berars  de  Lille;  tué,  VI,  262. 

Berars,  fils  du  comte  de  Sloha,  chanoine  de  S'- 
Lambert,  IV,  104. 

Berars  de  Montdidier,  compagnon  de  Charle- 
magne, III,  155. 

Berars  de  Monlaigu;  tué  par  le  comte  de  Moha, 
IV,  168. 

Berars,  voy.  Bernard. 

Bcraxis  de  Saintc-Amcir;  il  va  à  la  conquête  de 

Vaucicr,  II,  498. 
Berchehen,  Bcrchclem,  voy.  Bechthcm. 
Bcregennc,  voy.  Bcrctighie. 

Bérégisc  {Bcrangier)  ;  il  bâtit  une  église  à  Anda- 

gion,  II,  429. 
Bcreils,  voy.  Berri. 

Bércnger  {Brohier,  Berengiens,  Berengiez,  Beren- 
garhts),  roi  d'Italie,  IV,  113,  119,  152;  il 
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défait  les  Sarrasins,  117;  il  bal  les  Romains, 
421  ;  sa  mort,  l'2'2. 

Bcrcngcr  II,  roi  d'Italie,  successeur  de  Lotliaire; 
les  Romains  se  révoltent  contre  lui,  IV,  153; 
il  fuit  la  guerre  à  Tempercur  Otton;  prison- 
nier ;  Otton  lui  donne  le  royaume  de  Lombardie  ; 
il  meurt  en  exil,  llii. 

Bércnger,  tyran  de  Lombardie;  il  dispute  à 
Udelon  bi  couronne  d'Italie;  tué  par  Charles  le 
Simple,  IV,  100.  Voy.  Lombardie. 

Bércnger  de  Puy;  il  fait  la  guerre  à  Louis  IX, 
V,  272. 

Bércnger,  élu  empereur  parles  Romains,  IV,  lôO. 
Bércnger,  hérésiarque;  sa  soumission,  IV,  258. 
Bércnger,  comte;  tué  par  le  roi  Brehier,  III,  286. 
Bércnger,  îîls  de  GrilTon,  II,  551,  594. 
Bércnger,  prisonnier  d'Ogicr  à  CasIcIforI ,  III, 
246. 

Bércnger,  traître;  proposition  qu'il  fait  à  Char- 
Icmagne  au  sujet  de  la  femme  d'Ogicr,  III,  551 . 

Berrnf/inc,  L'crcfjriivr,  fille  d'Ysonart  de  Ilaule- 
feuillc;  elle  épouse  Grilfon,  11,  551,  o!)i. 

Bereivicli,  voy.  Berwick. 

Bcrg  ou  Bcrglics  (Bcrçje,  Mont ,  Monac,  Mous);  le 
comte  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  III,  511  ;  le 
comie,  père  de  l'évcque  Wolbobon,  IV,  201; 
le  comte,  père  de  Godcfroid  de  Souabe,  248; 
le  comte  va  à  Grammont,  V,  A'Jl ;  la  fîllc  du 
comte, mcrc  d'Adolphe  de  La  Marck,Vl,  186;  le 
comte  porte  secours  à  Dinant,  252  ;  il  assiège 
Bouvignes,  256;  il  trahit  Adolphe  dcLaMarck, 
256,  257;  il  vient  en  aide  à  Adolphe,  290;  il 
négocie  la  paix  entre  l'cvéque  et  son  peuple, 
291  ;  il  s'en  va,  292.  Voy.  Adolphe,  Euslache, 
Frédéric,  Gérard,  Godcscalc,  Henri,  Ogier, 
Roger,  Roland. 

Bergerac  {Bragerat,  Bricgcrat),  ville  de  France; 
assiégée  par  les  Espagnols,  IV,  558,  559. 

Bcrghes,  ville  de  la  Flandre;  le  châtelain  combat 
les  Anglais,  V,  470;  la  ville  refuse  de  se  rendre 
aux  François,  522;  le  châtelain  secourt  les 
Flamands,  VI,  52;  le  seigneur,  allié  d'Adolphe 
de  La  Jlarck,  440. 


Bcri,  lisez  Béziers,  V,  256.  Voy.  Berri. 
Bcricoiitc,  prison  où  fut  enfermé  Antip.iter,  I, 
507. 

Berin,  compagnon  d'armes  d'Ogicr,  III,  298. 
Bcrha,  voy.  Barkai. 
5cr/anic,  dinantais,  V,  415. 
Bcrlengi,  voy.  Bcllcsme. 

Bericur,  village  liégeois;  amende  due  à  l'évëque, 
VI,  462. 

Berlin  de  Slins,  lué,  V,  548. 

Bcrio  {Bcrlouz,  Berlous) ,  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  418,  435;  la  garnison  du  château 
défaite,  VI,  186;  lignage  allié  des  Waroux, 
187,  549,  559.  Voy.  Frédéric,  Gautier,  Gérard, 
Godcfroid  Pinchart,  Raoul,  Renkin,  Thierri. 

Bcrmonbècho  {Bcrmonchc),  près  de  Liège;  on  y 
faisait  bijnchir  la  toile,  IV,  459. 

Bernalmont;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  414, 
424,  427,  452.  Voy.  Humbert,  Jean. 

Bernant  de  Vale,  frère  de  S'  Amand;  homme 
savant  cl  pieux,  II,  289. 

Bernard  (Bernart,  Bernars)  de  Bilsen,  chevalier, 
VI,  171. 

Bernard,  roi  de  Bretagne;  ses  armoiries,  II,  521. 
Bernard  de  Casnac,  châtelain  de  Monlforl,  V, 
110. 

Bernard  de  Castenay,  cvcque  d'Albano,  V,  562. 
Bernard,  moine  de  CIcrvaux;  il  devient  pape, IV, 
362. 

Bernard,  comte  de  Comminges;  trois  personnages 

de  ce  nom,  V,  196,  248;  VI,  144. 
Bernard  de  Goth,  archevêque  de  Bordeaux,  puis 

pape,  VI,  46,  47. 
Bernard  de  Guarno,  prévôt  de  Liège,  VI,  635. 
Bernard  de  la  Guionic,  évêque  de  Lodèvc;  sa 

chronique,  citée,  I,  5;  IV,  69;  V,  422. 
Bernard  de  Kenscwildrc,  mambour  de  l'évéché 

de  Liège,  V,  567,  568,  569;  il  entre  à  Huy; 

sauvé  par  son  cuisinier,  570. 
Bernard  (Bci'art),  comic  de  Louvain,  IV,  162, 

168. 

Bernard  de  Marquel;  volé  par  Enguerrand  de 
Marigny,  VI,  215. 
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Bernard  (lisez  Raymond)  de  Orzals;  il  coinliat 
Louis  IX,  V,  237. 

Bernard  de  S'-Nicolas  ;  tué,  VI,  419. 

Bernard  de  Saisset,  évéqne  de  Paniiers,  V,  502. 

Bernard  de  Valeneiennes,  jacobin,  VI,  iôO; 
mandé  par  le  pape,  131;  il  inédite  la  mort  de 
Henri  de  Luxembourg,  139;  il  tente  de  l'em- 
poisonner, 140;  sa  fourberie,  14(5;  il  prescrit 
à  Henri  de  quitter  Home,  152;  il  empoisonne 
l'empereur;  pendu,  155,  155;  paye  par  En- 
guerrand  de  Marigny,  218. 

Bernard  de  Vienos;  Ogier  lui  fait  rendre  les 
biens  de  l'église  de  Meaux,  V,  155. 

Bernard  (lisez  Raymond)  de  Ville-Neuve;  il  se 

révolte  contre  Louis  IX,  V,  257. 
Bernard,  voy.  Arnoul. 

Bcrnardfagne  (Bernarifain),  prieuré  de  Guillel- 

niites,  V,  424,  (665). 
Bernars,  nom  donné  aux  ânes,  I,  257. 
^(THors  (lisez  Raymond), V,  237  (deux  fois  ligne  1, 

et  une  fois  ligne  2). 
Berne,  voy.  Henri. 

Berneau  (Bernawe),  village  fondé  par  Lotringe, 

I,  380. 

Beriiehen,  voy.  Bornhcm.  ' 

Bernekillie  { Brumcnchile ,  Berncnkilhe ,  Bertte- 
quilhc),  partie  de  la  banlieue  de  Liège,  V,  294, 
295,  447. 

Bernconche,  voy.  Bermonbèche. 

Bernequilhc,  voy.  Bcrnekilhe. 

Bcron,  Beroiis,  Bvroii,  comte;  frère  de  Gerin  de 
Plaisance,  III,  206,  213;  il  vient  au  secours 
d'Ogier  le  Danois,  217;  tué  pai'  le  duc  Ber- 
trand, 218,  225. 

Bcrry  (Bcri,  Bereits,  Bery,  Beiri ,  Bituricensis), 
province,  I,  268;  évangélisée  par  .lulien, 
452;  église  dédiée  à  la  Vierge,  455;  citée, 

II,  488;  l'archevêque  et  le  duc  assistent  aux 
noces  d'Ogier,  III,  311;  le  roi  Louis  donne  le 
duché  à  Buevon,  IV,  15;  une  fille  du  duc 
épouse  Henri  de  Namur,  369;  le  duc  prend 
part  à  la  croisade,  395;  les  Cotarellins  y  rem- 
portent une  victoire,  468;  visitée  par  Philippe- 


Auguste,  V,  157.  Voy.  Baré,  Bcatrix,  Gode- 
froid,  Hilduin,  Louis,  Ogier,  Simon,  Trenca- 
vel,  Ysunars. 
Ilcrs,  voy.  Bierset. 

Bersabé  (Bcrsabéc);  le  corps  de  Mahomet  y  est 
suspendu  en  l'air,  II,  297. 

Bcrsebe,  ville  de  France;  prise  par  Geoffroi 
d'Aquitaine,  II,  425. 

Bcrses,  Bersey,  voy.  Bierset. 

Bcrlain,  Bcrlaine,  voy.  Berthe. 

Bcrlainc,  fille  de  Léon  de  Hongrie,  femme  de 
Pépin  le  Bref,  II,  414,  429,  454,  438,  470; 
elle  croit  son  mari  mort,  473;  accusée  d'infi- 
délité, 477,  481;  Pépin  la  venge,  482;  elle 
apprend  à  filer  et  à  coudre  aux  filles  de  Char- 
lemagne,  489. 

Bcrtaire  (Bcrlars),  maire  du  i)alais  d'Austrasie, 

II,  345;  Pépin  vient  le  combattre;  tué  par 
S'  Hubert,  546. 

/icrtaire,  roi  des  Argiens,  II,  414. 

Bcrtaire,  place  de  Wiiitershovcn  où  Aper  fait 

bâtir  une  église;  S'  Lambert  y  fait  jaillir  uuc 

source,  II,  310. 
Bertairc,  voy.  Bcrthout. 

Bcrlangne,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  355. 
Bcrlars,  voy.  Bcrtaire. 

Berthe  {Berte,  Bertain,  Bertaine,  Beriraiiie),  pre- 
mière femme  de  Robert,  roi  de  France,  IV,  254. 

Berthe,  fille  de  Coune  le  Frison;  violée  par 
Henri  de  Gueidre,  V,  382,  442. 

Berthe,  fille  de  Florent  de  Hollande,  femme  de 
Philippe,  roi  de  France,  IV,  282;  répudiée; 
Philippe  la  reprend,  295. 

Berthe,  fille  de  Doon  de  Mayencc,  femme  d'Ais- 
tulphe,  roi  des  Lombards,  II,  488. 

Berthe,  femme  de  Charlemagne,  II,  521. 

Berthe,  fille  de  Charlemagne,  II,  529;  elle  bâtit 
une  église  à  Visé,  550;  III,  22. 

Berthe,  fille  de  Pépin  le  Bref,  11,472;  incestueuse, 

III,  5;  femme  de  Ganelon,  149, 162;  elle  assiste 
au  supplice  de  Ganelon,  165. 

Berthen,  voy.  Bcchlhem. 
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Bei'lliold  (Bert/ioh),  duc  de  Carinlliie;  il  comLal 

les  Lombards,  IV,  442. 
Berlhold,  duc  de  Lorraine,  IV,  5t)9. 
Berlliout  (Barlols,  Berluirc),  de  Maliiies;  leur 

querelle  avec  le  duc  de  Brabant,  V,  402;  ils 

fonl  la  paix,  404;  un  chevalier  tué,  4(55.  Voy. 

(iuillauiiie. 

Bei  tinchanips,  lignag(;  liégeois  de  ec  nom,  IV, 
414. 

Bcrtola,  voy.  Arcola. 

Bvrlolay  de  Cordruns,  cousin  de  Cliarleniagne; 

tué  par  Renaud  de  .Montauban,  III,  89,  90. 
Jiertolet,  tué  par  Ogier  à  Besançon,  III,  2CC. 
Herlols,  voy.  Berlhold. 

Bertradc  {Bcrirunde),  comtesse  d'Anjou,  seconde 

femme  dis  roi  Philippe  de  Fiance,  IV,  29f). 
Ber  trand  {Bertrand,  BcrLraiij  Bvrtrain,  Bcrirant), 

fils  de  Boggis,  duc  d'Aquitaine,  II,  555;  il 

refuse  l'hommage  à  Childéric,  550;  il  enlève 

l'oreille  de  Childéric,  557;  ses  ascendants,  541  ; 

sa  mort,  505. 
Bertrand  l'Ardenois,  de  Thienville,  V,  524. 
Bertrand,  comte  de  Bar,  père  d'Enguerrand  le 

chroniqucui-,  IV,  555. 
Bertiand,  fils  du  duc  de  Bavière,  abbé  séculier 

de  Meeff,  IV,  345. 
Bertrand  d'Oborne,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
Bertrand  de  Ilamal;  il  combat  à  la  ^^■ardc  de 

Stej)pes,  V,  91. 
Bertrand  de  Lardier;  il  rapporte  un  objet  en 

cuivre  de  Milan  à  Liège,  IV,  312. 
Bertrand  de  Liers,  chevalier,  VI,  577. 
Bertrand  de  Lisle,  cvcquc  de  Toulouse,  puis 

archevêque  de  Narbonne,  V,  580. 
Bertrand  (lisez  Bernard),  roi  des  Lombards,  II, 

529,  550. 

Bertrand  de  Malines,  chanoine  de  Liège,  V,  276. 

Bertrand,  sire  de  Montpellier;  Ogier  lui  donne  le 
royaume  de  Bagdad,  III,  572. 

Bertrand,  duc  d'Orléans, fils  de  Naime  de  Bavière, 
III,  107;  il  refuse  d'aller  auprès  d'Ogier  le 
Danois,  207;  Charlemagne  le  députe  vers  le 
roi  Didier,  208;  il  tue  Richard  et  le  maire  de 


Dijon,  209;  il  arrive  à  Pavie,  210;  il  insulte 
Ogier,  211;  Ogier  l'envoie  vers  Charles  porter 
un  défi  du  roi  Didier,  212;  Ogier  le  poursuit; 
il  défie  Charles  de  la  part  de  Didier,  215;  ses 
prouesses  contre  les  Lombards,  214;  il  remonte 
Charles  renversé;  il  attaque  le  roi  Didier,  21(); 
il  lutte  contre  Ogier,  217;  Ogier  le  tue,  218; 
il  donne  Peiinevaiie  à  Charlemagne,  291. 

Bertrand  de  Raiis,  faux  nom  donné  à  Baudouin 
de  Flandre,  V,  04,  05,  07  ;  condamné  à  mort 
par  Innocent  111,  00. 

Bertrand  de  S'-Florian;  conseiller  de  Charle- 
magne, II,  495. 

Bertrand,  fils  de  Raimond  de  S'-Gillcs  ;  il  s'em- 
pare de  Tripoli,  IV,  294. 

Bertrand,  cardinal,  doyen  de  S'-Lambert,  VI, 
419. 

Bertrand,  fils  de  Gui  Tosars;  tué  à  Bouillon, 
IV,  584. 

Bertrand,  comte  de  Toulouse,  IV,  251. 
Bertrand,  légat  envoyé  à  Toulouse,  V,  108;  il 

prêche  la  croisade  en  Fiance,  109. 
Bertrand,  envoyé  par  le  roi  Gerbcrt  à  Ogier,  III, 

558. 

Bertrand  ;  Gérard  del  Fraitc  lui  donne  la  Prusse 

et  la  Russie,  II,  521. 
Bertrand,  compagnon  d'Ogier,  III,  245. 
Bertrand,  voy.  Robert. 
Bcrtraude,  voy.  Bertradc. 

Bcrlrée  ;  Notger  y  fonde  un  prieuré,  IV,  175. 
Voy.  Henri. 

Bvrtremcir,  Bcririincit ,  Burtremer,  voy.  Barthé- 
lemi. 

Bc?-lnid,  femme  de  Clotaire,  II,  500. 

Berw  ick  [Briuli,  Drawkli ,  A  ruich,  Brtiic/i , 
Brute,  Bcruic ,  L'crai/c,  Ihrcwicfi ,  Enrcwiuhv, 
Eurewiclic ,  Evrcwict),  ville;  évêché,  1,  504  ; 
l'évéque  envoyé  auprès  du  pape,  VI,  505,  504; 
cité,  508;  il  assiège  Londres,  510;  il  est  hostile 
à  Edouard  III,  510;  il  trame  une  trahison,  517, 
518,  519;  la  ville  conquise,  524,  520;  Edouard 
III  y  mène  ses  li  oupes,  VI,  555  ;  Jean  de  Beau- 
mont  y  arrive,    550  ;  fêles,  557;  l'armée 
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anglaise  y  revient,  3i6  ;  le  roi  David  s'en 
empare,  o!)5  ;  réclamée  par  Edouard,  3bG  ; 
Edouard  I"  y  meurt,  357;  assiégée  par 
Edouard  III,  3f)8.  Voy.  Roger. 
Bery,  voy.  Berry. 

Besala  (Bossarde),  comté  cédé  à  la  France,  V,  361, 
Bcsanclie ,  voy.  Byzance. 

Besançon  (Besenchons),  ville  de  la  Gaule  celtique, 
I,  268,  503;  S'  Aniand  s'y  fait  ermite,  II,  290; 
patrie  de  S'  Remaclc,  504  ;  Charlcmagne  y 
passe  les  fêtes  de  Noël,  316  ;  Ogier  y  tue  Ber- 
tolet,  m,  266;  détruite  par  les  Sarrasins,  IV, 
50;  comté  créé  par  Charlcmagne  et  donné  à 
Hubert,  230;  Clément  de  Vallouise  y  arrive, 
V,  Voy.  Augustin,  Hubert,  S'  Sulpice. 

^cs^îo/, consul  romain;  envoyé  en  Numidic;  il  fait 
la  paix  avec  Jugurtha,  I,  190-191. 

Bcstkir,  voy.  Sorlibrant. 

Bélanic,  voy.  Béllianie. 

Belhalas,  ville  de  Judée;  prise  par  les  Romains, 

I,  520. 

Bétlianie  (Bctanic),  ville  où  .lésus  ressuscite  La- 
zare, I,  401;  visitée  par  Ogier  le  Danois,  III,  54; 
château  conquis  par  Bonnefois  et  Baudouin  de 
Flandre,  IV,  59G. 

Bethléem,  ville  o»i  naquit  David,  I,  34;  les  habi- 
tants de  Nazareth  doivent  y  payer  la  capilation, 
341  ;  S'  .loscph  y  vient  avec  la  Vierge  Marie; 
ils  sont  logés  dans  une  étable  où  descendent 
miraculeusement  trois  cierges,  542;  les  Jlages 
viennent  y  adorer  l'enfant  Jésus,  546;  Hérode  y 
fait  massacrer  tous  les  enfants,  55b;  S' Jérôme 
y  compose  un  de  ses  ouvrages,  II,  114;  indul- 
gences, m,  15;  miracle  qu'y  voit  Malefois,  IV, 
506.  Voy.  Judas. 

Bethon,  voy.  Aubenton. 

Bethphagé,  endroit  où  Jésus  monta  sur  l'ânesse, 

le  dimanche  des  Rameaux.  III,  14. 
Bethsaïda,  ville  de  Galilée;  assiégée  par  les  Huns, 

II,  21. 

Béthune,  ville;  Guy  de  Dampierre  épouse  la  fille 
de  l'avoué,  V,  234;  IV,  69;  l'avoué  meurt,  V, 
254;  les  Français  s'y  réfugient,  VI,  57,  58; 


léguée  au  comte  de  Flandre,  255;  détenue  par 
le  roi  de  France,  373;  dévolue  au  duc  de  Bour- 
gogne, 481.  Voy.  Robert. 

Bcusos  (Pseudo-Persée?),  roi  de  Macédoine; 
révolté  contre  Rome,  I,  211. 

Beuve  (Bueve,  Buve,  Heve,  Bucvon)  d'Autriche, 
roi  d'Acre;  Caralius  lui  confie  la  garde  d'Acre, 
III,  346;  prisonnier  d'Ysoré,  délivré  par  Cara- 
lius, 552;  assiégé  dans  Acre,  362;  il  s'informe 
de  Thomas  Fouque,  563;  Ogier  lui  donne  le 
royaume  d'Acre,  574;  sa  mort,  IV,  45. 

Beuve,  fils  de  Doon  de  Mayence,  sire  d'Aigremont; 
ses  armoiries,  II,  521;  il  combat  les  Avares, 
528;  vaincu  par  Brandis,  III,  70;  tué  par  ordre 
de  Charlcmagne,  89,  275;  fi-ère  de  Gérard  del 
Frai  te,  98,  99. 

Beuve,  roi  d'Arabie,  fils  d'iîdelon,  II,  521;  il 
accompagne  Ogier  contre  les  Sarrasins,  III,  52; 
Ogier  le  fait  roi  d'Arabie,  55  ;  il  vient  au  secours 
d'Udelon,  565,  569,  572. 

Beuve,  comte  d'Auvergne,  IV,  187. 

Beuve  de  Commarchis;  il  porte  l'oriflamme,  IV, 
28;  il  veut  combattre  en  place  de  son  frère 
Guillaume  d'Orenge,  50;  il  suit  le  roi  Louis  à 
Paris,  31. 

Beuve  de  Gadie;  il  défie  le  lignage  d'Ogier,  III, 
276. 

Beuve  de  Ilanstongne,  II,  451;  chassé  par  Doon 

de  Mayence,  475. 
Beuve,  fils  du  comte  de  Louvain,  chanoine  de 

Liège,  IV,  300. 
Beuve,  marquis  de  Meaux;  il  voit  Ogier  à  Paris, 

V,  128. 

Beuve,  duc  d'Orléans,  II,  420. 

Beuve.  comte  de  Poitiers,  V,  236. 

Beuve  de  Verdun ,  chevalier  barois;  il  trahit 

Hugues  de  Bar,  IV,  385. 
Beuve  de  Waha,  chanoine  de  S'-Lambert,  IV,  300, 

546;  il  assiste  au  siège  de  Milan,  511. 
Beuve  de  Waha,  sa  noblesse,  IV,  500;  l'cvcque 

Ohert  le  fait  châtelain  de  Mirvv^art,  302. 
Beuve,  cfr.  Bucvon. 

Beuvcs,  lisez  Bonnes  ou  Bouves,  V,  146. 
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Beuvion  (Bovcroine)^  voy.  S'  Jacques. 
£eve,  voy.  Bcuve. 
Bevengnicnstiers,  voy.  Bovcnisticrs. 
Bevcnis,  lisez  Boveais,  VI,  260. 
Bexa,  voy.  Vexa. 
Bexesire,  voy.  Wessex. 
Beydenf,  voy.  Boident. 
BezelitiP,  voy.  Bellcsnic. 

Béziers  (Beri),  ville,  V,  it;  prise  par  les  Albi- 
geois, 5;  abandonnée  par  Raymon  de  Tou- 
louse, 6.  Voy.  Cécile,  Réginald,  S'  Guillaume. 

Biblobatis,  contrée  de  l'Ethiopie,  1,  298. 

Bien-assis,  nom  du  château  de  Huy,  II,  277. 

Birn-fuite,  nom  ancien  de  la  ville  de  Huy,  11,277. 

Bien-fondé,  château  fort,  bâti  sur  le  Rhône,  près 
de  Lyon,  par  Trojolus;  Ogicr  le  Danois  y  est 
assiégé  par  Charlemagnc,  I,  u80. 

Bicrset  (Bcrscs,  Bicrses,  Bers,  Bersey),  localité 
fondée  par  S'  Materne,  I,  529;  détruite  parles 
Huns;  rebâtie  par  Boident,  II,  ICO;  lignage  de 
ce  nom,  IV,  4^17,  418,  i20;  le  seigneur  combat 

.  à  Steppes,  V,  76;  Henri  de  Gueidre  y  campe, 
5ô5,  556;  amende  duc  à  révéque,  VI,  462. 
Voy.  Arnoul,  Baudouin,  Enguerrand,  Foulque, 
Gérard  Griscal,  Gui,  Guillaume,  Jean. 

Blerwart  (Bearcivftrt)  ;  Flamands  noyés  en  cet 
endroit,  VI,  262. 

Bigore  (Bigoirc),  voy.  Gui. 

Bil  {Bille,  Vî7),  royaume  de  l'Inde,  I,  161  ;  Hector 
le  lègue  aux  Romains,  209;  le  diable  se  fait 
passer  pour  la  fille  du  roi  et  épouse  le  comte 
de  Flandre,  W ,  511,  592.  Voy.  Grégoire, 
Heclor,  Hclui,  lîcbroc/i,  Yboncus. 

Bilas,  géant  païen;  baptisé,  IV,  47. 

Bilh,  voy.  Bil. 

Bilonis,  \oy.  Hugues. 

Bilsen  (Blisc,  Blysc),  ville  fondée  par  Colongus,  I. 
451  ;  l'abbaye  fondée  par  S'  Jean  l'Agneau,  II, 
279;  Dodon  et  ses  complices  veulent  y  assas- 
siner Plandris,  571  ;  la  ville  brîiléc  par  Ro- 
dulphe,  456,  (703).  Voy.  Bernard,  Daniel. 

Binche,  ville;  Jean  et  Baudouin  d'Avesnes  s'y 
réfugient,  V,  253. 


Binckom  (llothcnsieu),  endroit  formant  la  limite 

du  comté  de  Brugeron,  IV,  189. 
Bingen  (Pinr/ina);  la  nonne  Hildegardc  y  meurt, 

IV,  401. 
Bione,  voy.  Bayonne. 
Bioulx  [Biou),  village  liégeois,  V,  554. 
Biron,  dépendance  de  Ciney,  VI,  502. 
Birsic,  fort  de  Carthagc,  I,  158. 
Bisquason,  ville  où  s'arrête  Virgile,  I,  240. 
liiliinchie,  voy.  Byzance. 

Bithynic  {Brithyuic ,  Brithine ,  Bilhimaine , 
Billiyne),  royaume,  I,  180;  ravage  par  les 
Arméniens, 200;  conquis  parles  Mytrides,  210; 
sa  situation  géographique,  289.  Voy.  Nicomèdc, 
Prusias. 

Bituricensis^  voy.  Berry. 

Bivos,  peuple  fabuleux  d'Afrique,  I,  283. 

Biwalt,  contrée  non  loin  de  Metz,  II,  525. 

Biaise,  prêtre;  il  écrit  la  vie  de  Merlin,  IV,  55. 

Blaivcs,  voy.  Blois. 

BlamtnonI,  voy.  Henri. 

Blanchardins,  Ulancharde,  prince  païen  ;  il  va 
trouver  Ganelon,  III,  150,  131  ;  Marsilhe  l'en- 
voie vers  Charlemagne  à  Piragoire,  136;  trame 
qu'il  ourdit  avec  Ganelon,  137. 

Blanchart,  Blancharon,  cheval  de  Charlemagne, 

III,  290;  cheval  d'Ogier,  tue  par  Bruant, 

IV,  45. 

Blanchart,  nom  d'un  épervicr  blanc  envoyé  par 
le  roi  d'Angleterre  à  l-'crrant  de  Portugal,  V, 
47;  Ferrant  le  doimc  au  roi  de  France;  ses 
prouesses,  48,  49. 

Blanche  d'Anjou,  mère  du  comte  Guillaume 
d'Arle,  IV,  215. 

Blanche,  fille  du  duc  de  Bourgogne,  femme  ilc 
Charles  de  la  Marche,  VI,  109,  197;  accusée 
d'adultère,  197;  sa  mort,  198;  accusée  par 
Enguerrand  de  Marigny,218;  enfermée  à  Châ- 
teau-Gaillard, 551. 

Blanche,  fille  de  Jean  de  Bretagne,  femme  de 
Philippe  d'Artois,  V,  544;  exploitée  par 
Enguerrand  de  Marigny,  VI,  216. 

Blanche,  fille  du  roi  de  Castille,  V,  576. 
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Blanche,  femme  de  Ferdinaiid  de  Castille,  V, 
200. 

Blanche,  première  femme  de  Thibaut  de  Ch  im- 

pagne,  V,  191. 
Blanche,  fdic  de  Robert  comte  de  Clermonl, 

V  I,  5C. 

Blanche  de  Féronstrce,  V,  236. 

Blanche,  reine  de  France;  elle  empoisonne  le  roi 
Louis  V,  IV,  207. 

Blanche,  reine  de  France,  fille  du  roi  d'Espagne, 
IV,  599;  femme  de  Louis  de  France,  aS9. 

Blanche,  reine  de  France,  mère  de  Louis  IX; 
elle  envoie  de  l'argent  à  son  mari,  V,  1(55; 
sacrée  à  Reins,  170;  elle  met  au  monde  une 
fille,  171  ;  calomniée  par  l'évéquc  de  Beauvais, 
177;  sa  juslificalion,  178;  elle  prive  l'cvèque 
de  sa  terre,  179  ;  elle  consulte  ses  barons,  187  ; 
ses  barons  la  trahissent,  189;  elle  réunit  une 
armée,  191  ;  elle  fait  la  paix  entre  Louis  IX  et 
Thibaut  de  Champagne,  201  ;  haine  que  lui 
portent  les  comtes  de  Bretagne  et  de  la  Marche, 
207  ;  régente  de  France;  sa  tendresse  pour  son 
fils,  280;  elle  reste  seule  régente,  285;  elle 
meurt,  oOi. 

Blanche,  fille  du  roi  de  France  Louis  IX;  elle  va 
en  Palestine,  V,  370;  sœur  du  roi  de  France 
Philippe  le  Hardi;  chassée  d'Espagne,  408; 
femme  du  roi  Ferrant,  525,  579. 

Blanche,  fille  du  roi  de  France  Philippe  le  Hardi, 
femme  du  due  d'Autriche,  V,  401  ;  cfr.  445. 

Blanche,  fille  du  comte  de  Looz,  femme  de 
l'avoué  Lambert,  IV,  290. 

Blanche,  fille  de  Gui,  7'oi  de  iS'avarre,  II,  592, 
492. 

Blanche,  fille  de  Constantin,  femme  de  Gui  de 
Navarre,  II,  392,  415  434;  elle  frappe  Erne- 
baul  qui  veut  lui  faire  violence,  410;  accusée 
d'avoir  assassiné  son  mari,  445;  elle  réclame 
justice  auprès  de  Charles  Martel,  445  ;  Baudouin 
et  Samson  de  Clermont  la  protègent,  446,  447; 
prise  et  jetée  en  prison  par  Ernebout,  -448; 
Jeanne,  sœur  de  Gui  de  Maycnco,  demande  sa 
mort,  451,  452;  Doon  vient  la  défendre,  460, 


461  ;  .leainie  lui  demande  pardon,  402;  Samson 

la  réintègre  dans  ses  biens,  465;  elle  se  fait 

recluse,  464. 
Ulunchrflou/;  fille  du  roi  d'Angleterre;  conquise 

par  Carneis,  II,  521. 
Blanchi- font  aine,  voj.  F'ontainebleau. 
Dlauchefort,  voy.  Dianquefort. 
Blancltdundv,  abbaye  d'Angleterre,  VI,  345. 
Blancheniain,  voy.  Guillaume. 
/llanc/iette,  fille  de  Trec.irius,  comtesse  d'Osterne, 

I,  514. 

Illanclii  ;  le  seigneur  attaque  les  Flamands,  VI, 
407. 

Illancquenhcmme,  voy.  Blunkenhcim. 
lilaudcais,  voy.  Blundeau. 
Blandien,  ville  détruite  par  Pépin,  II,  488. 
ISlandu,  Blnndus,  fils  de  Ruhundibras,  roi  de  la 

Grande-Bretagne;  magicien.  11,  191, 
Bl'tnfjia,  bois  en  Espagne,  sur  la  route  de  Ron- 

cevaux,  III,  137. 
Blankciiheim  (Dlaiiqitciiclicmmv ,  Blancquenhctn- 

rnc);  le  comte  allié  de  Henri  de  Luxembourg,  V, 

464;  un  membre  de  cette  famille  abbé  de  Prum, 

VI,  162.  Voy.  Arnoul. 
BlunquefoH,  Blanche  fort,  voj'.  Arnoul. 
Blaray,  Blaree,  voy.  BIcret. 
Blares,  voy.  Blois. 
Blarey,  voy.  Bleret. 

Llaslet,  ville  donnée  par  Pollux  à  sa  fille  Zelada, 
\,  194. 

Blatfride,  roi  de  Baiocassic;  tué  par  les  Nor- 

mans,  IV,  84. 
Blaves,  voy.  Blois. 
Blavier,  voy.  Antoine. 

Blaye  (Z?/ei'es  dfs«s  Gfrondf), château;  Cariberl  y 
meurt.  II,  184;  conquis  par  Edouard  IV,  V, 
495. 

Bleda,  frère  d'Attila;  décapité,  II,  105. 
Bledudo,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Blegap,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Blegimes,  voy.  Blemmyes. 
Blehen,  voy.  Anselme. 

Blemmyes  {Blegimes),  peuple  d'Afrique,  I,  298. 
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Blcrcl  [lilnrcc,  Blarcy,  Blaray),  villafjc  fondé  yiar 
S'Malcrnc,  I,  52!);  d(Hruit  par  les  Huns; 
rebâti  par  Boidcnt,  l[,  KiO;  attaqué  par  des 
mercenaires,  V,  îiGîi;  anicnde  duc  à  révcque, 
VI,  462. 

Blcsc,  BIcvcs,  voy.  Biois. 

Bicvcs  dcsiis  Gcronde,  voy.  Blaye. 

Bticilde,  voy.  Blitildc. 

Blidcfherlie,  voy,  Vlierbeek. 

Bliombéris  (  /lliohcris,  Blinliris,  Uloibris)  de  Gaudres 
ou  Boors,  frère  de  Lancelol  du  Lac;  il  assiste 
avec  Arlus  au  tournoi  de  Luièce,  II,  210;  il 
combat  les  Vandales  en  Afi'iquc,  214;  blessé 
on  Egypte,  210;  il  prend  le  parti  de  Tristan 
contre  Gauvain,  257;  il  assiste  aux  obsèques 
de  Tristan,  242;  tué  par  Mordret,  2i3;  cité, 
IV,  Ô7,  57. 

///lie,  voy.  Bilscn,  Munsterbilscn. 

Blitildc  (Blkildc),  fille  de  Clotaire,  femme  d'Ans- 
bert  de  Poitiers,  II,  oOG,  522,  4;jO. 

Bloibvis,  voy.  Bliombéris. 

Blois  {BIfves,  lllavcs ,  Blarrs,  Blaivcs,  lilcsc), 
ville;  Roland  et  Olivier  y  sont  entei'rés,  III, 
152,  IGîi;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
511;  Ogier  y  ai  rive,  5!)5;  Charles  le  Chauve 
donne  le  comté  de  Blois  h  Gerloii,  IV,  88; 
le  comte  assiège  llny,  JC8;  il  aide  Henri  de 
Namur  contre  révcque  de  Liège,  458;  il  trame 
la  mort  du  roi  Philippe  de  France,  506,  507  ; 
il  fait  naufrage  à  Marseille,  508;  il  défend  l;i 
Normandie,  V,  145;  le  comté  réclamé;»  Louis  IX 
par  Thibaut  de  Champagne,  200;  le  comte  à  la 
cour  de  France,  490;  il  assiste  à  l'entrée  de 
Thibaut  de  Bar  à  Liège,  VI,  44;  le  comte, 
champion  de  la  reine  d'Angleterre,  504;  le 
comte  au  siège  de  Tournai,  570;  la  femme  du 
comte,  405;  le  comte  combat  les  Flamands, 
400;  le  comté  ravagé,  621,  622.  Voy.  Amis, 
André,  Clément,  Conrad,  Enguerrand,  Gautier, 
GcolTroi,  Hugues  de  Monclcir,  Jean,  Ohert, 
Pierre,  Renier,  Seguin,  Thibaut. 

Blondeau  (Blondeais,  Blandcaiz,  Blondcas),  mé- 
nestrel de  Richard,  roi  d'Angleterre,  IV,  522; 


il  va  en  Aulriclie  et  retrouve  son  maître,  823; 

il  l'annonce  en  Angleterre,  521. 
Hlysc,  voy.  Bilsen. 
Boche,  lisez  Bêche,  IV,  540. 
Boc/w  de  Porcheal,  nom  de  famille  du  p:ipe 

Serge  11,  III,  535  ;  IV,  18. 
Bochelez  le  Maçon,  hutois,  V,  580. 
Bochicai's,  voy.  Bouciquaut. 
Bncliidcnt,  château  danois;  assiégé  par  Charle- 

magnc,  H,  502;  conquis  par  les  Français; 

assiégé  par  le  roi  Gui,  508. 
BncliidoHt,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  III,  506. 
Bochicr  d'Aix;  tué,  Vf,  187. 
Hnchnris,  roi  d'Egypte;  il  promulgue  des  lois, 

I,  51. 

BnchuSj  voy.  Becltiin,  Bossu. 
Hocleir  (lisez  Boclcir=  Boli'é?),  voy.  Arnoul. 
Bodars  de  Duras;  il  tue  Geolîroi  de  Toulouse, 
M,  382. 

Bodegnée  (Hodengnez) ,  château;  acheté  par 
l'église  de  Liège,  IV,  406;  brûlé  par  les  Lié- 
geois, VI,  432. 

Bndoi/nitm  ("Baudouin?),  fils  de  Raimond  IH, 
comte  de  Toulouse,  IV,  401. 

Boducn,  clerc,  compagnon  de  S'-Hubert  à  Rome, 

II,  572. 

Boèce  (Boechc,  Boecfien),  cité  par  Jean  d'Outre- 
meuse.  11,  7, 8,  1 79, 181  ;  sa  traduction  des  sept 
arts,  187;  son  livre  de  Consolât ioîie,  209. 

Boefime,  voy.  Bohême. 

Bocmars,  voy.  Abd-er-Rahman. 

Boeme,  voy.  Bohême. 

Boémond  (Bucmont,  Buevcmoti),  duc  de  Pouille; 
il  part  pour  la  Terre  Sainte,  IV,  290;  Gode- 
froid  de  Bouillon  lui  confie  la  garde  d'Antioche, 
292  ;  il  assiège  Constantinopic,  303. 

Bocnc,  voy.  Bayonnc. 

Boflîoux  {Boffneal),  alleu  donné  à  l'église  de 

Thuin,  IV,  197. 
Bogant,  île  où  aborde  Bucvon  ;  il  y  trouve  des 

compagnons  d'Ogier,  IV,  61. 
Boggis,  fils  de  Childéric,  duc  d'Aquitaine,  II,  321, 

522;  tue  en  Perse,  355;  sa  descendance,  541. 
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Boygis,  roi  de  Bavière;  II,  280;  son  àme  sauvée 

par  S' Jean  l'Agneau,  281. 
Boijgis,  sire  de  Poitiers,  fils  d'Ansbert,  mari  de 

S"  Ode,  II,  50(i,  521,        (606);  tué  en  Perse, 

ô33. 

Boyliedoir,  voy.  Buyhi'def. 
Boijlœiujons,  voy.  Bourguignons. 
Boglion,  voy.  Bcyfion. 
Bogie,  voy.  Bougie. 
Boltutn,  voy.  Bouchain. 

Bohème  (Bohcmnic,  Bolicynw,  Behemme,  ISehan- 
yne,  J'ocme,  Boelime,  llefic/igne),  royaume,  II, 
140;  il  échoit  à  un  duc  d'Ardenne;  armoiries, 
II,  410;  Ilondris  et  Rainfroi  s'y  réfugient, 
482;  le  roi  allié  des  Sarrasins,  IV,  16;  con- 
quis par  les  Danois  et  les  Norvégiens,  70;  le 
roi  lué  j)ar  les  Frisons,  100;  converti  à  la  foi 
chrétienne  ;  ravagé  par  l'empereur  Olton,  1 54; 
le  duc,  électeur  de  l'empire,  21 1  ;  le  duc,  grand- 
père  de  révè(iue  de  Liège  ïhéoduin,  248; 
l'empereur  Lothaire  y  est  li-uhi,  Ô57;  le  duc 
épouse  une  nièce  du  comte  de  Namur,  569; 
il  défend  Albéron  II  devant  l'empereur,  370  ; 
il  prend  part  à  la  croisade,  595;  il  accom- 
pagne l'empereur  en  Lombardie,  442;  le  duc 
bat  les  Milanais,  445;  couronné  roi  par  l'em- 
pereur, 447;  le  roi  battu  par  les  Hongrois, 
\,  558,  559;  le  roi  hostile  à  Philippe  le 
Bel,  498;  la  fille  du  roi,  VI,  127,  128.  Voy. 
Albert,  Clément,  Conrad,  Enguerrand,  Jean, 
Gerbald,  Gui,  Lewis,  Louis,  Marie,  Spitignée, 
Thierri,  Wenceslas. 

Bohèmes  (Behcngnons ,  Bughvm/ons ,  Bchcngnois, 
lUilieiiguons,  Bcghcngnons,  Bcheiiijijnons)]  leurs 
c.\])éditions  en  Allemagne,  IV,  96,  99;  noyés 
en  Frise,  97;  battus  en  Frise,  118;  battus  sur 
mer  par  les  Anglais,  121;  délaits  par  l'empe- 
reur Lothaire,  540;  cités,  442. 

Bohéries,  abbaye  de  France  où  loge  Edouard  NI, 
VI,  371. 

Boihien,  Boithien,  sergent  de  la  ville  de  lluy; 
envoyé  à  Fosses,  VI,  297;  envoyé  à  Liège, 
598. 


Boidcnl ,  Boidvn ,  Brdcnt,  Bcydcnl ,  fils  de  Henri, 
duc  d'Ardenne;  il  épouse  Florence;  roi  d'Au- 
strasie,  seigneur  temporel  de  Lotharingie,  mar- 
quis de  Hesbaie,  premier  comte  de  Tongi'e,  II, 
146,  (568);  il  fait  hommage  de  ses  terres  à 
Clovis;  roi  de  Metz  et  de  Lotharingie,  149; 
il  rebâtit  Kcmexhe,  Waremmc  et  d'autres 
villes  de  la  Hesbaie,  100,  (509)  ;  il  réclame  la 
souveraineté  temporelle  à  Macstricht;  tué  par 
son  cousin  Clotaire,  167,  (568). 

lîoiens;  tributaires  des  Romains,  I,  179. 

Boicssi',  voy.  Béotie. 

Boiffrc,  voy.  Bosphore. 

Boileau  (Bolciwe,  Builauwe,  Bulcwe,  Boilcwe^ 
Bolaiuoe),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  419, 
425,  ^26;  Liégeois  lue  à  Dommartin,  VI,  288, 
Voy.  Jean. 

Boiors,  vallon  en  Espagne,  non  loin  de  Ronce- 
vaux,  IH,  149. 

Boirs  (Bors),  localité  fondée  par  S'  Materne,  I, 
529  ;  amende  qu'elle  doit  à  l'évéque,  VI,  462. 

Bois  de  Caspie,  chirurgien;  il  préside  au  supplice 
de  Ganelon,  III,  104. 

Bois-lc-Due,  ville;  fondée  jiar  Brabantinus,  II, 
36.  Voy.  Macaire. 

Boisnn  le  Cos,  échevin  de  Reins,  V,  170. 

Boisteiise,  /loslcuse,  voy.  Béatrix. 

Boithien,  voy.  Boihien. 

Boives,  Baves,  voy.  Henri. 

Bohelde,  terre  réunie  au  Danemark  par  Ogier  le 

Danois,  II,  437. 
Bolaiwe,  Boleiwc,  voy.  Boileau. 
Boleitriwe,  voy.  Boulcnrieu. 
Bolcsee,  voy.  Boisée. 

Boleslas,  fils  du  due  Spitignée;  il  tue  son  frère 

S'  Wenceslas,  IV,  154. 
Bolewe,  voy.  Boileau. 

Holicirl,  ile  de  la  Méditerranée,  I,  195  ;  III,  53. 

Voy.  Androc. 
Bolinne  (Boline),  voy.  Pierre. 
Holle,  sire  de  VIcytingen;  il  commande  un  corps 

de  Liégeois,  V,  78;  ses  prouesses,  87. 
Bolloingne,  Bolongne,  voy.  Boulogne. 
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Ilollovgiii\  yoy.  BoIojjdCj  Couloj,'iie. 

Bologne  {/iollon/jnc ,  Bo'o}ig)te-li'-Crassc) ,  \UU'  de 
la  Loinbardii',  I,  501;  Giéi;oire  VII  y  nbsoud 
Henri  III,  IV,  285;  Henri  IV  y  rencontre 
le  duc  de  Bourgogne,  515,  (017,  018);  l'ordre 
(les  Prêcheurs  s'y  clablil,  V,  5;  S'  Domi- 
ni(|ue  y  meurt,  189.  Voy.  Amaury,  Euslaelic, 
Tliierri. 

Boisée  (Botc$év),  village  de  Hesbaic;  fondé  par 
Trccliilus,  I,  iil;  Alpaïdey  complote  la  mort 
de  S'  Lambert,  H,  500,  567;  incendié  par  Plan- 
(Iris,  571  ;  deux  frères  de  Boisée  bâtissent  l'ora- 
toire de  S'-Nieolas  en  Glain,  IV,  -407,  -410; 
lignage  liégeois  de  ce  nom,  408, 'i'âS  ;  le  sei- 
gneur, partisan  des  Waroux,  VI,  512;  amende 
due  à  révè(]ue,  402.  Voy.  Breton. 

Bonavi'iit,  voy.  Bénévent. 

Uondchovpti,  voy.  Bordenlioven. 

Bottdras,  voy.  lirandas. 

Bonducs,  près  de  Lille;  l'armée  française  y  loge, 
VI,  218. 

Boniface  I,  J)ape;  il  transforme  le  Panihéon  en 

église,  L  71,  2!)5. 
Boniface  II,  pape.  H,  220;  ses  décrets,  227;  il 

meurt,  228. 

Boniface  III,  pape;  il  fait  abattre  le  Colysée,  I, 
70;  son  élection,  II,  284;  il  meurt,  28Î);  il 
avait  institué  la  féte  de  la  Toussaint,  IV,  55. 

Boniface  IV,  ])ape,  II,  285;  il  combat  la  famine  à 
Rome,  287;  il  envoie  Mahomet  en  Perse,  288. 

Boniface  V,  pape;  II,  500;  enseveli  à  S'-Pierre, 
507. 

Boniface  VI,  pape;  entei-ré  dans  l'endroit  dit 
Paradis,  à  Home,  II,  532;  cité,  IV,  102. 

Boniface  VU,  pape;  il  pille  l'église  S'-Pierre  cl 
vend  les  bijoux  à  Conslantinople,  IV,  179. 

Boniface  VIII,  pape,  V,  495;  ses  décrets;  i!  j)ré- 
tcnd  à  la  souveraineté  spirituelle  et  temporelle 
du  monde,  496;  il  érige  Pamiers  en  archevè- 
cht;,  502  ;  il  accueille  Henri,  comte  de  Bar, 
520;  il  autorise  une  dîme  sur  les  biens  du 
clergé  en  France,  525;  il  défend  d'imposer  les 
biens  du  clergé  sans  sa  permission;  sa  lutte 


contre  les  Colonna,  524,  532;  il  canonise 
Louis  IX,  529;  il  défend  aux  fllineurs  et  aux 
Prêcheurs  d'entendre  les  confessions,  544  ;  il 
institue  un  chapitre  à  Albano,  fait  publier  un 
livre  des  décrets,  etc.,  562;  il  accorde  des 
indulgences  aux  pèlerins  se  rendant  à  Home, 
563;  il  ordonne  une  enquête  contre  l'évêque 
de  Liège,  570;  il  cite  Hugues  de  Châlon  à 
Rome,  571;  il  prive  Hugues  de  l'évéché  de 
Liège,  574;  il  revendique  toute  souveraineté 
temporelle,  579;  il  ordonne  l'expulsion  des 
Lombards,  VI,  10;  il  réunit  un  concile  à  Rome, 
27;  il  exconmiunie  Philippe  le  Bel,  34;  sa 
mort,  42;  son  livre  des  décrets,  192. 

Boniface  de  Bietagne,  évéquc;  il  évangélise  la 
Germanie,  II,  425;  archevêque  de  Maycnce; 
martyrisé,  452. 

Boniface,  évêque  de  Lausanne;  il  dédie  l'église 
S*<'-Catherine  à  Liège,  V,  254. 

Boniface  de  Molins,  chef  latin;  il  va  au  secours 
des  Turcs,  V,  198. 

Bimitim,  auteur  d'une  histoire  des  papes  utilisée 
par  Jean  d'Outremeuse;  I,  2. 

Bonivenl,  fils  du  comte  de  Bar,  chanoine  de  S'- 
Lambert,  IV,  171. 

Bonivent,  Boninvent,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  III, 
520. 

Bonivent,  voy.  Bénévent. 

Donivcteux,  habitants  du  Bénévent,  IV,  485. 

Bonn  {Bonne,  Bonnes),  ville;  détruite  par  les  Nor- 

mans,  IV,  81;  Léopold  d'Autriche  y  reçoit  la 

couronne  impériale,  VI,  203. 
Bnnnamarine,  voy.  Aboul-Assan. 
Bonne,  voy.  Bonn. 

Bonneburgense,  lisez  Cologne,  IV,  259. 
Bonne/ois,  nom  nouveau  de  Malefois;  il  prend 

Béthanie  et  Jérusalem,  IV,  596. 
Boniicfontaine,  abbaye,  VI,  144. 
Bonnes,  voy.  Bonn,  Hugues,  Frédéric. 
Bonnes  villes  du  pays  de  Liège;  leurs  franchises 

maintenues  par  la  paix  de  Fexhe,  VI,  228; 

elles  jurent  d'observer  cette  paix,  231;  elles 

scellent  la  Lettre  des  Vingt,  277;  leurs  fran- 
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chiscs  maintenues,  284;  elles  envoient  leurs 
bannières  à  Liège,  418;  convoquées  à  Fcxhc, 
422;  elles  signent  le  compromis  de  Wihogne, 
447;  leurs  alliances  brisées,  449;  elles  parti- 
cipent à  la  paix  du  Flône,  4B8,  460;  elles 
paient  une  amende  à  l'évcquc,  464;  elles  sont 
déclarées  quittes  de  ce  qu'elles  ont  fait  pendant 
la  guerre,  469,  474;  leur  désaccord,  485;  ache- 
tées par  le  duc  de  Brabant,  528;  elles  contri- 
buent à  faire  cesser  la  guerre  des  Awans  et 
des  Waroux,  545,  546,  556;  convoquées  par 
Thierri  de  Hcinsberg,  588;  soustraites  par  le 
pape  à  l'obéissance  de  Louis  de  Bavière,  6H; 
Englebert  de  La  Marck  veut  les  faire  forjuger, 
(699). 
Bons,  voy.  Isabelle. 

Bons-Enfants,  à  Liège;  leurs  privilèges,  VI,  105. 
Hontigo,  contrée  de  l'Inde  visitée  par  Ogier, 
III,  59. 

Bonvarlet  [Bonvarlez),  voy.  Jean  de  Huy,  Thierri. 
Boors,  roi;  chevalier  de  la  Table  ronde,  il,  206. 

Voy.  Btiombéris ,  Gaudres. 
Borhon,  voy.  Bourbon. 

Bordeaux  [Bordeais,  Bordeauz,  Bordcal  sour 
Geroride,  Bordel),  ville  d'Aquitaine,  I,  268; 
S'  Marscal  y  élève  des  églises;  S'  Séverin  y  est 
enseveli,  454;  Clovis  y  hiverne,  II,  162;  Bru- 
nehilde  s'y  réfugie,  240;  Charlemagnc  bâtit  le 
château,  512;  tributaire  du  roi  de  Castel,  515, 
522;  Charlemagnc  y  débarque,  III,  d22:  le  prix 
de  la  trahison  de  Ganclon  est  déposé  à  Bor- 
deaux, loi,  140,  149,  159,  164;  cimetière 
établi  à  Bordeaux  par  Charlemagnc  pour  rece- 
voir les  morts  de  Roncevaux,  152,  153;  assié- 
gée par  l'amiral  de  Cordes,  178;  l'archevêque 
assiste  aux  noces  d'Ogicr,  311  ;  Ogier  y  ramène 
Huon  de  Bordeaux,  320;  Ogier  y  réside,  521  ; 
mécontentement  des  habitants  contre  Gérard, 
334;  comté  créé  par  Charlemagnc,  IV,  250; 
Hugues  de  la  Marche  y  appelle  le  roi  d'Angle- 
terre, V,  208,  209,  210;  le  roi  d'Angleterre  s'y 
réfugie,  249,  273;  tenue  eu  fief  jjar  le  roi 
d'Angleterre,  350;  combat  enirc  deux  cents 


chevaliers,  430,  432;  Edouard  d'Angleterre 
y  tient  un  parlement,  445:  les  Flamands  et  les 
Liégeois  y  campent,  470;  le  marquis  est  tué, 
471;  la  ville  conquise  par  les  Français,  495; 
les  habitants  chassent  les  Français,  VI,  26;  Clé- 
ment V  y  établit  sa  cour,  103.  Voy,  Arnoul, 
Enguerrand,  Hugues,  Roger,  Seguin. 

Bordel,  comté;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
m,  312.  Voy.  Bordeaux,  Pierre. 

Bordcu/ioucn,  Bondchovcn,  Budenhovcn,  lieu  de 
rendez-vous  des  députés  liégeois  et  braban- 
çons, VI,  511,  559,  540. 

Borcgas,  ville  d'Outremer  où  Ogier  conquiert 
Galiens,  III,  150. 

Borcsse ,  voy.  Béotie. 

Borcvir),  Eorivcn,  voy.  Godin,  Massars. 

Borgengnons,  voy.  Bourguignons. 

Borgenmix,  Bnrgeimuz,  voy.  Bornival. 

horghcngnom,  voy.  Bourguignons. 

Borgitcs,  lisez  Bcrghcs,  VI,  52. 

Borgnars,  voy.  Thierri. 

Borgnevaux,  voy.  Bornival. 

Borgongnc ,  l'orgongnons ,  voy.  Bourgogne,  Bour- 
guignons. 

Borgons,  Borgors ,  fils  de  Mclus;  fondateur  de 

l'état  de  Bourgogne,  I,  30,  52,  33. 
Borgne;  le  duc  au  siège  de  Tournai,  VI,  579. 
Borivcn,  voy.  Borevin. 

fioWarfi,  ville  d'Espagne  ;  conquise  i)ar  Charle- 
magnc, III,  353. 

Borléc  (Borlé,  Borlcir),  village  liégeois;  l'église 
dépend  de  l'abbaye  de  S'-Laurcnt,  IV,  222. 
Voy.  Jean,  Guillaume. 

Borne,  Born,  voy.  Oborne. 

Bornez  lez  Bierset;  amende  due  à  l  evêque,  VI, 
404. 

Boi'iilieim  (llornehcm,  Bernehen),  fief  de  l'église 
de  Liège,  VI,  519,  520. 

Bornival  [Burgncvauz ,  Borgevaux,  Borgenauz, 
Borguenauz);  le  seigneur  attaque  Radus  des 
Prez,  V,  544.  Voy.  Gautier,  Thibaut. 

Bors,  voy.  Boirs. 

Borsut  (Bonrsoil,    Borsoit ,  Barsoit,  Bossoit) , 
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lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  419.  Voy.  Louis, 

Sasses,  Sauset. 
Bas,  fils  de  Gérard  del  Fraite,  III,  89;  il  se  rend 

à  Ogicr  le  Danois,  i02;  renversé  par  Cliarle- 

inagne,  104;  tué  par  Roland,  107. 
Dosados,  roi  d'Espagne;  battu  par  Trajan,  I,  1)12; 

lue,  blô-Si  i. 
Boson  (Bozo,   Hosu),  archidiacre  d'Ardcnne,  k 

Liège;  il  installe  des  chanoines  à  Iluy,  iV, 

24C. 

Doson;  son  beau-frcrc,  Charles  le  Chauve,  lui 
donne  la  Provence,  IV,  95;  il  dispute  le  trône 
de  France  à  Charles  le  Simple,  97. 

Uoson,  prclre;  il  fonde  un  oratoire  à  Casier,  IV, 
55 1<. 

Bosphore  (Doiffre),  \,  505. 
Bossardc,  voy.  Bcsala. 

Jiosseais  d'Ivoi;  lue  par  Louis  de  Looz,  V,  84,  Sb. 
Bosses,  Bossct,  roi  d'Athènes,  1,  50;  sa  guerre 

contre  Ascagne,  51  ;  il  meurt,  55. 
Bosses,  fils  de  Dosset,  roi  d'Athènes,  I,  55. 
BosseSj  fils  de  Méhis;  chef  de  la  Gaule,  I,  55;  sa 

mort,  34. 

Bossic,  ville  d'Kspagne  où  passent  les  chrétiens, 
III,  1G4. 

Bossoif,  IJossiit,  voy.Boussut,  Borsut. 

Bosletise,  voy.  Boislcusc. 

Bothv,  \oy.  Gui. 

Bolliensien,  voy.  Binckoni. 

HoloH,  voy.  Boulon. 

Bouhais  (Bubais),  voy.  Henri. 

Bouchain  {liohain,  Vaftain,  Loitcliim),  château;  il 
résiste  aux  Flamands,  VI,  25;  assiégé  par  les 
Flamands,  55;  les  habitants  sont  délaits,  41; 
conquis,  021. 

Bouciianl,  ville;  le  comte  de  llainaul  y  place  une 
garnison,  VI,  575. 

Boucliar  {Buchars,  Biic/iar,  BuchnrI,  Btichnir) 
d'Avesncs;  le  comte  Baudouin  lui  confie  le 
gouvernement  de  la  Flandre,  IV,  595;  V,  6; 
il  abuse  de  sa  pupille  Marguerite,  7,  62;  il 
vit  h  Winendael,  47;  il  rassemble  des  troupes 
contre  le  roi  de  France,  117;  il  était  chanoine 


de  Liège;  il  va  à  Rome  pour  obtenir  dispense  it 
l'elTct  d'épouser  Marguerite,  199,  252  ;  il  meurt 
à  Paris,  201. 
Bouchar  de  Coudé;  il  tue  Hugues  comte  de  Huv, 
IV,  150. 

Bouchar  le  FouUon,  liégeois,  VI,  157;  il  impose 
silence  à  Jean  du  Pont,  158;  élu  maître,  159; 
il  apprend  le  complot  des  Grands,  l(il;  il  di- 
rige l'attaque  des  métiers,  165,  168;  il  excite  lo 
peuple,  169;  il  fait  condamner  Jean  du  Pont, 
171;  il  se  porte  garant,  pour  les  Liégeois,  de 
l'exécution  de  la  paix  de  Fcxhe,  227;  prison- 
nier, 525. 

Bouchar,  fils  du  comte  de  llainaul,  prévôt  do 
S'-Lanibert,  V,  405,  406;  il  fait  assiéger  Fallais, 
409,  (654,  658)  ;  il  fait  exécuter  le  grand  portail 
de  S'-Lambert,  420,  (665);  proposé  pour  le  siège 
de  Liège,  426,  (664);  évêque  de  .Metz,  428, 
(665);  il  bat  les  Barois,  481  ;  son  frère  Gui,  485. 

Boucliar,  fils  du  duc  de  Lorraine,  chanoine  do 
Liège,  IV,  171. 

Bouchar  d'Oiléans;  tué.  II,  557. 

Bouchar  des  Prez;  il  porte  l'étendard  des  Lié-, 
gcois,  V,  415. 

Bouchar,  pàlre;  il  indique  la  Legia  à  S'  Materne, 
II,  256. 

Bouche,  voy.  Martin. 

Boueiquaut(fiot7jîcar.s  ),  chevalier  français,  VI,  574  . 
Boudeur^  voy.  Braueleir. 

Bougie  {Biigie,  Buyée,  Bofjie,  Buste),  royaume 
d'Afi  iqne;  Gorgilc  y  fonde  des  écoles,  I,  184; 
ravagé  par  Bronchus,  19i);  sa  situation,  295; 
son  roi,  allié  d'Agolant,  III,  1 12;  Sadoine,  roi 
d'Ascalon,  jure  de  le  détruire,  356.  Voy.  Gar- 
sil,  Gorgilc,  Palamède,  Virgile. 

Bouillon  [Bullwn,  /?(/î7/(on), duché;  appelé  d'abord 
Ardeime,  I,  550;  château  fondé  par  Turpin; 
armoiries,  II,  465,  (65.5);  IV,  72;  Ogier  le  Da- 
nois s'y  rend,  III,  205;  le  lignage  d'Ogier  s  y 
réunit,  275;  les  .\llemands  s'y  donnent  rendez- 
vous,  276;  le  roi  Brehier  l'adnn're,  282;  il  fait 
partie  du  duché  d'Ardcnne,  IV,  266;  le  duc 
Godefroid  le  vend  à  l'église  de  Liège,  288, 
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289;(in,  Kl  i,  515);  lecliâteaupris  par  Renaud 
de  Bar,  348,  (644);  assiégé  par  les  Liégeois, 
349,  (045);  le  siège  levé,  350;  le  château  ré- 
clamé par  l'évcquc  Albéron  à  Renaud,  363. 
(653);  fable  invcnléc  par  Renaud,  364;  le 
château  confirmé  par  le  pape  h  Renaud,  365, 
(656);  Renaud  en  refuse  la  restitution,  366; 
assié-é  par  les  Liégeois,  371,  372,  376,  (660  à 
661,  666  à  671);  restitué  à  l  église  de  Liège  par 
Renaud,  388,  (677);  sa  possession  confirmée 
par  le  pape,  437;  le  comte  de  Namur  avait 
prêté  de  l'argent  à  l'évcquc  Albéron  pour  ache- 
ter Bouillon,  438;  le  duché  passe  au  duc  de 
Lorraine,  (698);  la  prise  de  Bouillon  racontée 
par  Jean  de  Gaza  et  écrite  par  Enguerrand  de 
Bar,  555,  (731,  732);  cette  prise  mentionnée 
par  Gilles  d'Orval,  537;  le  récit  d'fingucrrand 
de  Bar  faussé,  100;  on  supprime  la  lecture  de 
la  prise  de  Bouillon,  161;  château  bâti  dans  les 
environs,  290  ;  Jean  de  Flandre  y  est  pris,  466  ; 
soustrait  à  la  juridiction  des  cchcvins  de  Liège, 
VI,  281  ;  resté  fidèle  à  l'évèque  Adolphe,  439. 
Voy.  Gilbert,  Godefroid. 

Boulanger  (le),  voy.  Rasquin. 

Boulenrieu(fio?c«rîwc},  forteresse  assiégée  par  les 
Flamands,  VI,  22,  23. 

Boulogne  {BoUoingne,  Bouloiignr,  Bolongnc,  Biil- 
langnc,  Bollongne)  ^  Lambert  y  combat  l'hé- 
résie d'Aurelin,  II,  351;  le  comté  est  donné  à 
Garin,  III,  41  ;  le  comte  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  311  ;  Ogicr  y  aborde,  IV,  30;  les  Da- 
nois y  débarquent,  112;  le  comte  accompagne 
Philippe  de  Flandre  à  Milan,  494;  le  comte, 
otage  du  roi  de  France,  436;  le  comte,  beau- 
frère  du  duc  de  Lorraine,  IV,  264;  le  comté 
annexé  au  comté  de  Fl  .ndrc,  ■192;  séjour  de 
Renaud  de  Boulogne,  V,  139;  le  comle  fait  fa- 
briquer des  engins  de  guerre,  200;  il  se  trouve 
dans  la  Pouille,  430;  il  est  à  Paris,  437;  le 
comte  tué,  471  ;  le  comte  combat  les  Flamands, 
512;  il  guerroie  les  Flamands,  VI,  15;  noces 
d'Edouard  IV,  35  ;  Gui  de  Namur  y  est  conduit, 
92;  la  reine  Isabelle  s'y  réfugie,  o03.  Voy.  Al- 


dicl,  Baudouin,  Enguerrand,  Foulque,  Gode- 
froid,  Hélissent,  Jean,  Mathieu,  Notgcr,  Philippe, 
Pierre,  Ponce,  Renaud,  Renard,  Robert,  Simon, 
Vauquetin. 

Bourbon  (Borbon),  duché;  Naimey  est  tué  dans  un 
tournoi,  II,  450,  483;  Charlemagnc  donne  le 
duché  à  Ogier,  III,  277;  le  duc  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  311;  il  prend  part  à  la  croisade,  IV, 
395;  il  fait  part  e  de  l'armée  française,  V,  56; 
le  duc  à  la  cour  de  France,  516;  item  au  siège  de 
Tournai,  VI,  379.  Voy.  Alix,  Archibald,  Cécile, 
Gui,  Guillaume,  Henri,  Hermanfroi  de  la  Tour, 
Pierre,  Thibaut. 

Bourdin,  voy.  Burdin. 

Bourgnngnc,  voy.  Bourgogne. 

Bourgeois  alTorains,  à  Liège;  Réginard  admet  les 
Hongrois  à  la  bourgeoisie,  III,  223;  les  Warou- 
siens  deviennent  bourgeois  de  Liège,  VI,  272; 
item, les  nobles  de  Warnantctde  Moha,  274;  les 
Liégeois  ne  peuvent  recevoir  aucun  bourgeois 
étranger,  295,  (672);  ce  point  traité  par 
l'abbé  de  S'-Nicaisc,  440  ;  item,  par  la  paix  de 
Wihognc,  444;  des  alTorains  appartenant  aux 
Douze  lignages,  572. 

Bourgeois  (le),  voy.  Jacques. 

Bourges  (Barges),  ville  du  Berri;  détruite  par 
Pépin,  II,  488.  Voy.  Baudouin. 

Bourgogne  {Burgongne,  Bourgengne,  Lyrgongne), 
étal  fondé  par  liorgons,  I,  32;  champ  de  ba- 
taille de  Castor  contre  Silvius,  58;  conquis 
par  Camberacion,  125;  ravagé  par  Francon, 
152;  gouverné  par  Hector,  155;  conquis  par 
les  Romains,  186,  220;  sa  situation  géogra- 
phique, 303;  le  duc  fait  la  paix  entre  les  Fla- 
mands et  les  Sicambrcs,  355;  conquis  par 
les  Gaulois,  402;  item  par  Vespasicn,  481; 
évangélisc  par  S'  Polycarpe,  502,  565;  rendu 
tributaire  par  Maximien  Hercule,  II,  41  ; 
conquis  par  les  Sicambrcs,  83;  constitué  en 
royaume  par  Gralien,  87;  conquis  par  les 
Huns,  104;  gouverné  par  quatçe  rois,  129; 
partagé  en  trois  royaumes,  puis  réuni  en  un, 
150;  il  devient  fief  de  l'empire,  131;  dot  de 
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Clotildc,  140,  145;  ravage  par  Alaric,  153; 
reconquis  par  les  fils  de  Clovis,  lOi),  170; 
envahi  par  Théodoric,  228;  il  fait  partie  du 
royaume  d'Auslrasie,  259;  conquis  par  Dago- 
bert,  287;  visité  par  S'  Coloinban,  577;  les 
Aquitains  y  sont  battus  par  les  Français,  401  ; 
Milan  d'Auvergne  y  arrive,  III,  82;  envahi  par 
les  Sarrasins,  88;  le  duc  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  511;  Louis  le  Pieux  le  donne  à  son 
fils  Louis,  IV,  llj  ;  Louis  le  conserve  pour  lui, 
î)9;  il  est  dispute  entre  l'empereur  Conrad 
cl  Eudc  de  Champagne,  224;  le  duc  dispute 
l'empire  à  Henri  IV,  515,  (617,  618);  il  ac- 
cepte le  combat  contre  l'empereur,  514;  le  du- 
ché relevé  de  l'empire,  517;  le  duc,  pair  de 
France,  362;  le  duc  prend  part  à  la  croisade, 
395;  ravage  par  l'empereur  Frédéric,  IV, 
443,  446;  le  due  fait  la  guerre  à  Philippe- 
Auguste,  464;  il  commande  l'armée  française, 
V,  56;  il  vient  au  secours  de  Philippe-Au- 
guste, 142;  le  comte  défend  la  Champagne, 
145;  ravagé  par  une  tempête,  274;  le  duc 
prend  la  croix,  282;  la  comtesse  de  Ncvcrs, 
fille  du  duc,  425,  450;  le  duc  accuse  Iloberl 
de  Bélhunc  devant  le  l'oi,  454,  455;  répon- 
dants du  duc,  45(i;  le  duc  mis  en  pi'ison,  457. 
Voy.  Adolphe,  Agilfrid,  Albéron,  Arhraiis, 
Archibald,  Aubry,  BcUo,  Blanche,  Charles, 
Childéric,  Chilpéric,  Dodoii,  Ebiok,  Eude, 
(iandaluf.  Galopa,  Gautier,  Gérard,  Godegiscl, 
Godemar,  Gondebaud,  Gui,  Guillaume,  Hector, 
//rrcol,  Hugues,  Hunold,  Jean,  Jlarguerite, 
Maxime,  Milon  de  Fraite,  Ogier,Olton,Prt(/m»s^ 
Pierre,  Haoul,  Richard,  S'  Gangulphe,  Sedrkh, 
Sigismond,  Simon,  Théodoric,  Thibaut  de 
Gènes. 

Bourguignon  (le),  voy.  Aubry,  Paririsc. 

Bourguignons  {Uorgengnons ,  Burgongnons,  Bur- 
giingnons,  Borgcngnoù ^  Borghengnons,  Bor- 
gongnom);  ils  assiègent  Lutèce,  I,  1 5 1  ;  battus 
par  Franco  et  les  Flamands,  155;  ils  secourent 
les  Sieambres,  162;  battus  par  Atonin  le 
Pieux,  557;  ils  mettent  les  Romains  en  dé- 


route, 565;  battus  par  les  Francs,  II,  169, 170, 

227,  286;  ils  pillent  les  païens  morts,  III,  119; 

battus  par  les  Danois,  201  ;  battus  sur  mer  par 

les  Anglais,  121, 
Boursoil,  voy.  Borsut. 
Botirtj  voy.  Bovirt. 

Boussut  [Bossiit,  Hossoil),  famille  du  Hainaut, 

VI,  59. 
Boutoir,  voy.  Butoir. 
Bouton  {lloton)  de  Pousset,  VI,  265. 
Boulorf,  voy.  Butoir. 

Bouvignes  [Bovingne,  Boving),  ville;  roche  dans 
le  voisinage,  V,  254;  la  ville  brûlée  par  les  Di- 
uautais,  526;  sa  guerre  contre  Dinanl,  VI, 251  ; 
ravagée  par  les  Dinaiitais,  252;  assiégée  par 
les  Liégeois,  255,  256,2(i5,  (604,  005);  brèche 
faite  par  Henri  de  Pétersem,  257,  (666,  667); 
attaquée  par  les  Dinantais,  (670);  on  y  envoie 
les  Uinantais  forjugés,  615.  Voy.  Gui. 

Bouvines  {Bovine,  Uovynes,  Dovins,  Uoviens,  Bo- 
vingne, Pont  de  IJovincs  ou  Baninc);  Ferrant 
se  dirige  vers  celte  ville,  V,  142;  l'armée  de 
Philippe-Auguste  y  arrive,  145;  bataille  où  les 
Français  sont  vainqueurs,  144;  vœu  fait  par 
le  roi  de  France,  157;  les  Français  s'y  réfu- 
gient, VI,  80;  l'armée  française  y  passe,  625. 

Boveal,  Boreais,  Bovias,  voy.  Pierre. 

Bovenistier  (Bevengnicnsliers,  Bovenniensliers , 
Uovrngnicnsliers),  village  fondé  par  Lotringe, 
I,  552;  allié  des  Awantois,  VI,  287;  amendi' 
due  à  révéque,  462;  lignage,  550,  560.  Voy. 
Amel,  I-'astré,  Gérard. 

Boverie,  localité  près  de  Liège;  Ogier  le  Danois  y 
possède  une  ferme,  IV,  25;  (III,  415);  l'église, 
filiale  de  Grivegnée,  111;  limite  du  quartier 
d'Outre- Meuse,  140;  elle  fait  partie  de  la  ban- 
lieue de  Liège,  V.  294,  295,  447;  les  habitants 
doivent  garder  les  postis  à  Liège, 523;  amende 
due  à  révéque,  VI,  462. 

Bovcroinc,  voy.  S'  Jacques  de  Beuvron. 

Boves,  voy.  Boives. 

Bovias,  voy.  Boveal. 

Boviens,  voy.  Bouvines. 
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Boviers  (lisez  Loviers),  le  Louvre,  VI,  210. 

Bovine,  Bovingiie,  Bovynes,  Boving, \oy.  Bouvignes. 

Bovins,  Bovingne,  voy.  Bouvines. 

BovirI,  Bourt,  voy.  Jean. 

Bozo,  voy.  Boson. 

Brab,  ville  fondée  par  Saxo,  I,  94. 

Brabainc,  pour  Brukaine,  I,  128. 

Brabançons  (Brahcchons,  Braibechons ,  Brebtti' 
chons);  battus  par  les  Liégeois,  IV,  168,  169, 
175,  192,  193;  (III,  475  à  478);  Ogicr  leur 
mande  de  l'accompagner  en  Espagne,  521;  bat- 
tus à  S'-Trond,32f)  ;  défaits  devant  Duras,  5i8; 
item  à  Wilderen,  350;  lutte  contre  les  Liégeois, 
354;  attaqués  par  les  Liégeois,  V,  21  ;  battus, 
22,  26,  27,  28;  ils  pillent  Liège,  25,  29  à  51, 
54;  ils  se  moquent  des  Liégeois,  55,  83;  leur 
défaite  prédite,  70,  75,  81;  leur  déroute  à  la 
warde  de  Steppes,  95,  94;  battus  près  de 
Macsiriclit,  109;  ils  fuient  devant  les  Sarrasins, 
123  ;  les  chanoines  brabançons  de  S'-Lambert 
mutilent  la  chronique  de  Kadus  de  Léau,  161  ; 
ils  attaquent  les  Liégeois,  545;  ils  sont  battus, 
34i,  3i5;  lutte  contre  les  Liégeois,  564;  ils 
sont  battus,  366;  battus  à  Fallais,  410,  411  ; 
item  à  Nivelles,  474;  ils  battent  les  Liégeois 
à  Maestricht,  527;  ils  combattent  les  Français 
en  Flandre,  559;  les  Brugeois  marchent  sur 
Gand,  540;  battus  par  les  Liégeois,  VI,  45;  ils 
jurent  de  se  venger  des  Liégeois,  495;  ils  fuient, 
496,  (681);  battus  à  Landcn,  524;  ils  sont 
soumis  au  tribunal  de  la  paix  à  Liège,  537  ; 
leur  guerre  contre  le  duc  de  Gueidre,  (699); 
ils  assiègent  Graive,  (706). 

Brabant  (BrebanI,  liraibanl);  le  duc  prend  le 
titre  de  duc  de  Lotharingie,  I,  580;  nom  donné 
par  Brabantinus  au  duché  de  Lolringe,  II,  52; 
ravagé  par  Clodion,  108;  conquis  par  Mérovée 
et  gouverné  par  nn  bailli,  116;  ravagé  par 
Agricola,  127;  gouverné  par  Théodoric,  167; 
usurpé  par  le  second  mari  de  Clolarde,  180; 
revendiqué  par  le  roi  Brehier,  III,  294; 
Charlemagne  le  donne  à  Ogier  en  cadeau  de 
noces,  312;  Ogier  le  visite,  577;  il  englobe 


le  duché  de  Limbourg,  IV,  72;  le  duc  négocie 
la  paix  entre  l'évêquc  de  Liège  et  le  comte  de 
Flandre,  160;  ravagé  par  les  Liégeois,  175, 
194;  (III,  480);  Godefroid  de  Louvain  prend 
le  titre  de  duc  de  Brabant,  299  ;  ravagé  par  les 
Liégeois,  551;  la  comtesse  de  Louvain  y  fait 
arrêter  les  biens  des  Liégeois  ;  envahi  par  Albert 
de  Cuyck,  546;  le  comte  Henri  de  Louvain 
prend  le  titre  de  duc  de  Brabant,  V,  58  ;  ravagé 
par  les  Liégeois,  98;  dévasté  par  les  Sarrasins, 
123;  ravagé,  415,  475;  envahi  par  les  Liégeois. 
VI,  555,  554;  parcouru  par  les  Flagellants, 
387  ;  ravagé  par  les  Liégeois,  494;  l'évêquc  de 
Liège  y  conserve  sa  juridiction,  500, 508;e(Forts 
faits  pour  le  soustraire  à  la  juridiction  de 
l'évêquc  de  Liège,  507;  cette  juridiction  main- 
tenue, 508,  510,  514;  ravagé  par  les  Liégeois, 
523,  525;  item  parles  Flamands,  524,  526;  le 
duché  mis  en  interdit,  589,  590;  on  y  saisit  les 
biens  des  Liégeois,  590;  on  veut  le  soustraire 
à  la  juridiction  de  l'église  de  Liège,  591; 
misère  des  drapiers,  594;  envahi  par  les 
Liégeois,  600;  l'interdit  levé,  605;  juridiction 
de  l'évêquc  de  Liège  dans  le  duché,  604  ;  le 
bâtard  de  Brabant  vient  à  Vottem,  (700);  ravagé 
par  le  duc  de  Gueidre,  (706).  Voy.  CIcincnl, 
Domitien,  Godefroid,  Jean,  Marie,  Ogicr, 
Thibaut. 

Brabant-wallon  {Reniant,  Remanie,  Remanchr 
Braihanl);  annexé  par  Charlemagne  au  comté 
de  Huy,  III,  25;  apporté  en  dot  à  Lambert, 
comte  de  Louvain,  IV,  162;  dévasté  par  Notger, 
175;  il  reste  au  comte  de  Louvain,  174;  ravagé, 
V,  415. 

Brabant,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  452. 

Brabantinus,  fils  de  Hector,  comte  de  Louvain, 
II,  55;  il  épouse  Alexandrine,  54;  il  fonde 
Levure;  Hainfroi  lui  laisse  le  duché  de  Lo- 
tringe,  55;  il  fonde  Bois-le-Duc;  il  donne  le 
nom  de  Brabant  à  ses  pays  de  Louvain  et  de 
Lotringe,  56;  battu  par  Porus,  58;  il  meurt,  52. 

Brabine,  femme  de  Saxo,  I,  94. 

Brachr,  voy.  Brosse. 
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Brachia  [Bracha),  île  dans  laquelle  S'  Paul  fait 

SCS  (>ropliétics,  I, 
Bracquc,  ville  de  l'Inde  conquise  par  Ogicr,  III, 

59. 

llracUtc,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 

Dragons,  oflîcicr  de  Caralius;  il  défend  la  loi  de 

Malioinel  contre  Ogier,  III,  7i;  Ogicr  le  coupe 

en  deux,  73. 
Drague,  île  singulière  visilce  par  Ogicr,  III,  07. 
Drahadas,  roi  d'AsIronic;  ballu  par  Julien,  II, 

133;  tué  par  les  Danois,  134.  Cfr.  rrohndas. 
Brahier,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  435. 
Braibant,  voy.  Brabant. 
Braile,  voy.  (iuidequin, 

Braimant,  Braymant,cpit:  de  Tristan;  plus  courte 

que  les  antres,  II,  252. 
Braimon,  Draimoist,  Braymom,  Bramant,  Drai- 

mont  dWlise,  frère  de  Marsil,  chef  d'une  armée 

païenne  en  Espagne,  III,  137,  159,  140.  Cfr. 

Braniont. 

Braimont,  fils  de  Jusealinont;  conquis  par  Char- 
Icniagne,  II,  404;  il  lui  prend  Durcndal,  497; 
III,  146. 

Draine,  voy  Briennc,  Engucrrand,  Henri. 
Hraives  (Brovez),  château  acheté  par  l'église  de 

Liège,  IV,  406.  Voy.  Henri,  Soliicr. 
Bramant,  voy.  Draimon. 
Dramulos,  peuple  fabuleux  d'Afrique,  I,  282. 
Dranclieclaire,   ville  d'Espagne;   conquise  par 

Charlcmagne,  III,  334. 
Branclion,  village;  l'armée  liégeoise  y  loge,  VI, 

122. 

l'randns,  Dondrus  de  Torncbise,  interprèle  vé- 
nitien; il  fait  savoir  à  Synagon  qu'Ogier  est 
en  son  pouvoir,  III,  82. 

Brandc- Fontaine,  voy.  Fontcvrand. 

lirandenbourg  {Brandeliorch ,  Brandenlmrghe , 
Brandcbercli)  ]  pays  soumis  à  Clovis,  II,  157; 
conquis  par  Doon,  puis  par  Charlcmagne, 
521  ;  le  marquis  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
311;  le  marquis  concourt  n  l'élcclion  de  l'em- 
pereur d'Allemagne,  578;  dévasté  par  les 
Danois,  IV,  97;  le  comte  tué  par  les  Frisons, 


100;  le  marquis,  électeur  de  l'empire,  211;  Pc 
marquisat  donné  à  Henri,  fils  du  duc  Léopold, 
244;  le  marquis  vient  à  Grammont,  V,  497  ; 
Hélène,  fille  du  marquis,  574;  l'électeur,  VI, 
586.  Voy.  .\lbert,  Edouard,  Hector,  Hélène, 
Henri  de  Casse,  Louis,  Oberl,  Olivier. 

Drandimant,  roi  de  Nubie;  tué  par  Paris,  II,  226. 

Brandimont,  roi  de  Saxe;  il  refuse  sa  fille  à  Clovis, 
II,  508. 

Brandimont,  chevalier  danois;  il  veut  cerner 
Doon  et  Charlcmagne,  II,  504. 

Braudlmant,  allie  de  Brchicr,  III,  281. 

Brandis,  roi  d'Orbrie;  il  envahit  la  France;  il 
s'empare  de  Rome,  III,  68;  il  provoque  Char- 
lcmagne, 69  ;  (II,  685);  il  s'empare  par  magie 
de  Roland,  INaimc,  Charlcmagne,  70;  sa  crainte 
d'Ogier;  il  veut  conquérir  la  France,  71  ;  on 
raconte  ses  prouesses  à  Ogier,  73;  il  accepte 
le  défi  d'Ogier.  74;  il  est  battu,  75,  76;  IV, 
2(>5  ;  il  se  convertit  et  s'appelle  S'  Brandon;  il 
apporte  le  Saint-Sang  à  Bruges,  III,  77.  Voy. 
S' Brandon. 

Brandis,  voy.  Brindes. 

Brandont,  montagne  d'Italie;  traversée  par  Char- 
lcmagne, III,  30. 

Brant  de  Saync,  chanoine  de  Liège,  V,  316. 

Braxe,  ville;  brûlée  par  Engucrrand,  comte  de 
Viane,  III,  515. 

Brauckir,  Boudeur,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par 
les  Sarrasins,  puis  par  Ogicr,  III,  325,  333. 

Braxhan,  voy.  Barchon. 

Braymons,  voy.  Braimon. 

Brebais,  Byrbaise,  voy.  Opprebais,  Simon. 

Brcbant,  voy.  Brabant. 

Brebis,  voy.  Aubrebis. 

Bnchc,  voy.  Brosse. 

Brcchoitl,  voy  Bressoux. 

Bréda,  voy.  Jean. 

Brede,  voy.  Brcydcl,  Brée. 

Brcdirc  {\\sez  Bredinnc),  voy.  Burdinc. 

Bréc  (Drrdr),  ville  fondée  par  Colongus,  1,451. 

Bregcs,  voy.  Bruges. 

Brchars,  chef  païen;  tué  par  Ogier,  III,  345. 
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Brfhtts,  roi  d'Armcnîe;  il  est  ballu  et  tue  par 
Pâris,  II,  i259-260.  Voy.  Andolien.i,  Henri. 

Brehier,  Brohier  de  Balengis,  fils  de  Pyratnus, 
roi  géant;  on  lui  annonce  la  mort  d'Ogier,  111, 
280;  il  se  rend  en  France  et  dévaste  tout  sur 
son  chemin  ;  il  assiège  Cologne,  281  ;  il  assiège 
Bruges,282;  il  assiège  Laon,  283;  ses  armoiries; 
il  va  défier  Charlemagne  dans  sa  tente,  284; 
Doon  de  Nauteuil  veut  le  combattre,  28îj;  il 
renverse  Doon,  28(5;  il  bat  les  Français,  287; 
il  revendique  la  France,  la  Flandre  et  le  Bra- 
bant,  29i;  son  duel  avec  Ogier;  il  est  blessé  et 
guéri  inslanlancment,29S;  son  hideux  portrait, 
296;  il  coupe  la  tète  à  Broifort,  298;  il  de- 
mande à  Ogicr  de  renier  sa  foi,  299;  sa  ruse 
et  sa  trahison;  Ogicr  lui  coupe  la  lêtc,  ôOO;  II, 
404;  son  corps  mis  dans  une  châsse,  III,  504; 
il  avait  l'église  S"-Praxède  à  Rome,  318;  cité, 
IV,  6  ;  S'  Paul  avait  prédit  sa  défaite,  I,  441. 

Brchicr,  roi  de  Lybie,  V,  106. 

Brehiers,  voy.  Bércnger. 

llrclangne,  voy.  Simon. 

Bremo,  frère  de  Flambo,  I,  103. 

Brengne,  fils  de  IJualdus,  roi  d'Écosse,  II,  192. 

Brenon,  lisez  Buevon. 

Brescia  {Brr.inc,  Bri.sse),  ville;  Anynal  s'y  réfugie, 
I,  172;  ravagée  par  les  Gaulois,  267;  révéquc 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511  ;  Guillaume 
de  Valencicnncs  y  est  empoisonné,  V,  234; 
conquise  par  Henri  de  Luxembourg,  VI,  152; 
citée,  153,  154;  assiégée,  156;  prise  et  sac- 
cagée, 159.  Voy.  Thibaut. 

Bressoux  {Drcdioul),  localité  près  de  Liège; 
amende  due  à  révéquc,  VI,  462. 

Bretagne  {Brclanync,  Brulangtie,  Brclatighc,  Pe- 
tite Bretangnc),  province  fondée  par  Bretangcs, 
I,  127;  les  Romains  y  sont  battus  par  les 
Sicambrcs,  196;  ravagée  et  conquise  par  Jules 
César,  217;  d  onnec  a  Theus,  218;  conquise 
par  Ânlonin  le  Pieux,  556;  supplice  du 
duc;  reconquise  par  Aniénor,  557;  rendue 
tributaire  par  Maximien- Hercule,  II,  51; 
conquise  par  les  Sicambres,  83;  ravagée  par 


Théodose,  95;  concile,  116;  S'  Germain  cl 
S'  Loup  y  extirpent  l'hérésie,  145  ;  conquise  et 
gouvernée  par  un  lieutenant  de  Clovis,  150; 
conquise  par  Maxime  qui  en  fait  un  royaume, 
195;  reconquise  pur  Lancclot  du  Lac,  244; 
ravagée  parles  Sarrasins  d'Espagne, 555;  don- 
née en  fief  au  roi  de  France,  558;  ravagée  par 
Sartibrans,  578;  Chariot,  exilé  de  France,  s'y 
retire,  III,  162;  Bretons  restés  en  Espagne 
auprès  du  roi  Anscis,  555;  ravagée  par  Louis 
le  Pieux,  IV,  23;  le  roi  assiste  aux  obsèques 
d'Alix,  à  Londres,  58;  ravagée  par  les  Danois 
et  les  Norwégiens,  78;  ravagée  par  les  païens, 
108;  le  duc  prend  part  à  la  croisade,  591  ; 
conquise  par  Henri  d'Angers,  400;  le  duc  fait 
partie  de  l'armée  française,  V,  56;  envahie 
par  les  Sarrasins,  124;  le  duc  part  pour  la 
Terre-Sainte,  571;  le  duc  est  à  Paris,  437; 
mauvais  conseil  donné  par  le  duc  au  roi,  505; 
Robert  de  Bétliune  écrit  au  duc,  516;  le  coinlé 
appartient  à  Frédéric  d'Aragon,  VI,  27;  le  due 
invective  contre  Philippe  le  Bel,  42;  citée,  385. 
Voy.  Anbour,  Artus,  Bernard,  Boniface,  Cam- 
nel,  Carados,  Charles,  Conoborus,  Eswaldiens, 
Etienne,  Gedos ,  Geneviève,  Gcoffroi,  Gui, 
Hanygos,  Hector,  Jean,  Maxime,  Mimnius, 
Otton,  Pierre,  Pierre  Mauclerc,  Robert,  S' Josse, 
Salomon,  Sidebert,  Synagons,  Theus,  Vau- 
quclin,  Waleran. 

Bn'tniHjes ,  Brulangnes ,  fils  de  Camberacioii  ;  il 
règne  en  Gaule  et  donne  sou  nom  à  la  Bre- 
tagne, I,  127;  il  meurt,  128. 

Brelanghe,  voy.  Bretagne. 

Bretangnes,  lisez  Bricnne,  V,  255. 

Bretanich,  voy.  Britannicus. 

Breton,  Brûlons  de  Boisée,  prévôt  d'Ulrecht;  il 
participe  au  meurtre  de  S'  Lambert,  II,  367  ;  il 
meurt  à  Bilsen,  371. 

Breton  de  Dommartin;  ses  prouesses,  V,  565. 

Breton,  sire  de  Waroux;  il  fait  épouser  Adoulc 
de  Dommartin  à  Hanneccau,  V,  541,  542;  sa 
terre  ravagée,  545,544;  Guillaume  d'Awans 
lui  crève  un  œil,  549. 
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Breton,  voy.  Baudouin,  Liberf. 

Bretons  (Brutons),  battus  par  T heodegus,  1,215; 
vainqueurs  en  Espagne,  216;  ils  disputent  les 
Orcades  aux  lioniuins,  441;  ils  buttent  les 
Romains,  584  ils  mettent  les  Romains  en 
fuite,  11,  2;Seplinic  Sévère  creuse  un  fossé 
pour  t'mj)cclicr  leur  retour,  5;  battus  par  les 
Carthaginois,  9;  ils  battent  les  Romains,  38; 
item  les  Danois  à  l'aide  des  Angles,  14J}j 
eliassés  par  les  Angles  de  la  Gr;inde-Brelagne, 
146,  11)6  ;  domptes  par  Elinus,  IbO;  ils  battent 
les  Francs,  204,  206;  ils  ravagent  la  France 
et  la  Flandre,  207  ;  leurs  conquêtes  en  Afrique, 
en  Syrie,  21  i;  ils  b;ittenl  les  Sarrasins  en 
Egypte,  215;  ils  battent  les  Danois,  216; 
item  les  Romains,  242;  battus  par  Lancelot 
du  Lac,  2^3;  ils  battent  les  Perses,  257;  ils 
se  reconnaissent  tributaires  du  roi  de  France, 
558;  défaits  à  Poitiers,  IV,  77;  battus  par  le 
Soudan  de  Damas,  108. 

Rreiir,  voy.  Bruce. 

Breydel  (Brcdc),  voy.  Jean. 

Bricgcrat,  voy.  Bergerac. 

Brie  (Emhrie),  ville;  envoi  de  fromages  à  S'  Louis, 
V,  304;  l'armée  de  Philippe  le  Bel  y  passe, 
503;  item  la  reine  Jeanne,  518.  Voy.  Meaux. 

lîrienne  (Braine),  voy.  Enguerrand,  Henri,  Gau- 
tier, Jean. 

Brilïcuil  (Briffoel),  voy.  Alard. 

Brindes  [Brandis,  Brnndishim),  ville  et  port  sur 
l'Adiiatiquc,  I,  145;  les  Romains  s'y  embar- 
quent pour  aller  conquérir  la  Grèce,  160;  dé- 
faite des  Iluns  près  de  cette  ville.  II,  102;  les 
Iluns  s'y  embarquent,  103;  Bélisaire  s'y  em- 
barque, 245;  Ogicr  y  débarque,  III,  73;  citée, 
185;  les  Sarrasins  y  débarquent,  IV,  27;  Hen- 
ri III  s'y  attarde;  l'antipape  Clément  y  demeure, 
285;  les  chrétiens  y  sontjetés par  levent.VI,  116. 

lirislic,  Hrisque,  voy.  Bristol. 

Lrisquclhcm ,  royaume  d'Afrique;  ravagé  par  les 
Romains,  I,  173.  Voy.  Annon. 

Ilrisse,  fils  du  comte  de  Poitiers,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 


Brisxr,  voy.  Brescia. 

Bristol  [Brisquc,  Bri.ske),  ville,  VI,  330;  elle  ouvre 

ses  portes  à  la  reine  Isabelle,  531  ;  Edouard  II 

y  est  prisonnier,  552. 
Britannicus  (//re^nn2W(,  Brulhatiich),  fils  de  Claude; 

roi  de  Macédoine,  I,  457. 
Brilhymo,  Brilliim,  voy.  Bithynie. 
Brixen  (Brixe),  ville  d'Italie;  il  y  pleut  du  sang, 

IV,  81. 
Brocliar,  voy.  Gui,  Tliierri. 

Brochnrdc,  fils  de  Mengol,  comte  de  Huy;  tué, 
IV,  123. 

Brochars,  sire  de  Ilaceourt;  il  blesse  Charles  Mar- 
tel, 11,419. 

Brochai  s  de  La  Marck,  VI,  227. 

Brodai,  roi  d'Albanie;  battu  par  les  Romains,  I, 
212. 

Brodiach,  Brodcaf,  frère  d'Ébroïn,  II,  331;  tué 

par  Pépin,  340. 
Broderas,  roi  d'Egypte;  il  aide  les  Romains  contre 

les  Sicambrcs,  I,  517;  tué  par  Francon,  518. 
Brorfort,  voy.  Broifort. 
Brocmon,  tué  par  Charlemagne,  III,  284. 
Brogne  (Broym,  Broicn),  abbaye;  fondée  par 

S'  Gérard,  IV,  90;  (III,  424);  on  y  dépose  le 

corps  de  S*  Léger,  93, 
Brohadas,  Brolindcs ,  fils  d'Alexandre,  roi  de 

Hongrie,  I,  580;  il  meurt,  II,  5. 
firo/i«c?as,  porte-étendard  des  Frisons;  tué  par 

Gautier  de  S'-Materne,  II,  40. 
Brohas ,  Brohadas,  Frohandas  li  ."Vrgalie,  chef 

païen  à  Roncevaux;  il  blesse  Ogier;  abattu  par 

Olivier,  III,  142;  il  fauche  les  chrétiens,  US; 

il  lue  Olivier,  li4;  il  jure  de  venger  la  mort 

de  Marsil,  149;  sa  crainte  d'Ogier,  151  ;  il  fait 

une  sortie  à  Saragosse,  155. 
Brohicr,  voy.  Brehicr. 
Broivfort,  voy.  Broifort. 
Broien,  voy.  Brogne. 

Broifort,  Broie  fort,  Brofort,  cheval  d'Ogier  le 
Danois,  II,  252;  il  appartient  à  Brunalmont, 
111,  59,  40,  54;  Ogier  le  monte,  75,  76,  95, 
105,  196,  204,  213;  il  est  à  Ronceveaux,  143; 
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il  tue  Renier  de  Gênes,  215  ;  s?s  prouesses, 
217,  218;  il  fait  connaître  à  Ogicr  la  pré- 
sence de  ses  ennemis,  219;  son  courage,  222, 
223;  ses  prouesses  contre  les  Sarrasins,  234; 
divinement  protégé,  256  ;  Ogier  utilise  les 
crins  de  sa  queue,  248;  ses  prouesses,  252; 
Ogier  le  monte,  203;  Turpin  le  reconnaît,  266; 
Turpin  le  donne  à  l'abbé  de  S'-Pharon,  269  ; 
regrets  d'Ogier  de  sa  perte,  290;  on  le  retrouve 
à  Meaux,  291;  Ogier  le  monte,  294;  Brehier 
lui  coupe  la  tête,  298;  il  y  a  eu  deux  Broifort, 
328. 

Broifort  le  grant,  nouveau  cheval  d'Ogier,  IH, 
329;  enlevé  par  les  païens  Disramé  et  Perbas; 
il  retourne  seul  à  Acre,  345;  Ogier  !c  monte 
en  Palestine,  361,  570;  précaution  que  prend 
Ogier  pour  le  protéger,  404;  Ogier  le  monte, 
IV,  32;  il  est  tué,  44. 

Broin,  Bron,  voy.  Bruiion. 

Bron  (le),  voy.  Jean. 

Bronchus,  voy.  Broncus. 

Broncildc,  voy.  Brunehilde. 

Broncus,  Bronchus,  Brulus,  fils  aîné  de  Silvius; 
il  fonde  le  royaume  de  la  Grande-Bretagne,  I, 
32,  127,  463.  Cfr.  Brulus,  Bruncus. 

Broncus,  roi  d'Antioche;  il  ravage  le  royaume  de 
Bougie;  tué  par  Pompée,  I,  199. 

Brondescoch,  château  oîi  se  retire  Edouard  V,  VI, 
310. 

Bronke,  voy.  Suréal. 

Brons,  voy.  Brunon,  Badus. 

Bronshorn,  voy.  Brunshorn. 

Brosse  {Broche.,  Brache,  Brèche),  de  la,  voy. 

Pierre. 
Broutus,  voy.  Bru  tus. 
Brovez,  voy.  Braives. 
Broyen,  voy.  Brogne. 

Bruans,  épée,  aussi  appelée  Courtaine;  forgée  par 

Gallans,  III,  37. 
Bruant,  Bruans,  fils  du  roi  Brehier  de  Balen- 

gis,  roi  d'Abilon,  III,  280;  il  assiège  Acre; 

vaincu  par  Ogier,  541  ;  il  refuse  de  tremper 

dans  la  trahison  de  ses  frères,  544;  il  engage 


Disramé  à  mettre  Ogier  en  liberté,  345,  346; 
le  roi  Ysoré  le  mande  à  Acre,  563;  il  vient  en 
Syrie  auprès  du  roi  Dragolanf,  569;  combattu 
par  Ogier,  571;  il  envahit  la  France,  574; 
Ogier  le  renverse,  575;  il  assiège  Cacliesoris, 
395;  il  vient  au  secours  de  Meilhar,  596;  Ogier 
le  blesse,  599;  il  croit  Ogier  mort;  il  bat  les 
Romains,  IV,  27;  Ogier  le  tue,  45. 

Bruce  {Breue,  le  Preux),  voy.  Robert. 

Bruciens,  voy.  Brulus. 

Brucilde,  voy.  Brunehilde. 

Brudenne,  voy.  Aberdeen. 

Bruele,  village  appartenant  à  Jean  d'Enghien, 

près  de  Hougarde,  V,  424. 
Brugei,  voy.  Bruges. 

Brugcn,  fils  de  Turrus  ;  il  règne  en  Gaule,  I,  115  ; 
il  attaque  son  frère  Aniynus,  114;  il  fonde 
Bruges,  1 1 5  ;  sa  mort,  116. 

Brugeron  (Bugerons),  comté;  vendu  à  l'église  de 
Liège,  IV,  188;  sa  délimitation;  réclamé  par 
Lambert  de  Louvain,  189;  (III,  471,  472,  475); 
annexé  au  comté  de  Namur,  215;  acheté  par 
l'évêque  de  Liège,  262;  Godefroid  de  Brabant 
en  exige  le  relief  du  comte  de  Namur,  302, 
(606,  607);  l'évêque  Baldric  l'avait  donné  en 
fief,  503;  (111,486).  Voy.  Andelis,  Charles, 
Éve. 

Bruges  (Brughc,  Brugh,  Brugei,  Brcges),  ville; 
fondée  par  Brugen,  1,  115;  située  en  Brukaine, 
128;  conquise  par  Tremus,  466-467;  perfidie 
des  Brugeois,  468;  assiégée  par  Jecoras,  504; 
prise  et  rendue  tributaire,  505;  assiégée  par 
Jonadas,  507  ;  assiégée  par  Childéric,  II,  126; 
item  par  Clarnus,  129;  S'  Amand  y  ressuscite 
un  pendu,  292;  S'  Brandon  y  apporte  le  Saint- 
Sang,  111,  77;  IV,  264;  (II,  687);  les  Flamands 
y  turntleurcomteCharles,  111,280;  assiégée  par 
le  roi  Ebron,  282;  Charlemagiie  y  bâtit  l'église 
S'-Jacqucs,  517;  fréquentée  par  des  marchands 
d'Orient,  549;  Ogier  y  passe,  IV,  35;  Sibilelte  y 
apprend  la  mort  de  Bucvon,  66;  la  ville  appar- 
tient à  Baudouin  de  Hainaut,  498;  séjour  des 
comtes  de  Flandre,  V,  9, 1 12;  la  comtesse  Jeanne 
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s'y  réfugie,  07;  Gui  de  Dampicrrc  y  envoie  ses 
Flamands,  Î50i  ;  la  ville  ouvre  ses  i)ortes  aux 
Français,  515;  elle  accueille  Piiilippe  le  Bel, 
î)22;  la  commune  s'insurge  contre  les  nobles, 
552,  555;  le  roi  promet  de  ne  pas  lever  d'im- 
l)ôt,  554;  le  peuj)lc  massacre  les  nobles,  555; 
le  peuple  proclame  roi  le  tisserand  Pierre,  55G; 
Brugeois  envoyés  à  Damme,  557;  excès  com- 
mis par  les  Français,  558;  massacre  des  Fran- 
çais, 559;  le  revenu  du  poids,  VI,  18;  le  comte 
de  IVamur  y  arrive,  'il  ;  les  Flamands  y  retour- 
nent, 40;  la  milice  menée  contre  les  Fiançais, 
55;  les  Brugeois  combattent  en  Zélande,  77, 
78;  les  maîtres  de  la  ville  font  lionimagc  au  roi 
de  France,  255;  les  Brugeois  brûlent  l'Ecluse, 
26!);  ils  font  le  comte  Louis  prisonnier,  515; 
ils  chassent  leur  comte,  552;  ambassade  an- 
glaise, 5C2;  la  commune  mandée  à  TÉcluse, 
595;  la  prison  du  Steen,  594;  la  ville  reçoit  une 
lettre  du  pape  en  faveur  de  Louis  de  Nevers, 
406;  elle  ouvre  ses  portes  au  roi  de  France, 
411  ;  vente  de  vin,  594  ;  les  Brugeois  battus  par 
Jacques  d'Artevelde,  615.  Voy.^ rna/ms,  Gaza 

Bruic,  Bridcli,  voy.  Berwick. 

lîrukainCj  Bruhannc,  province  de  la  Gaule;  appe- 
lée Flandre,  L  41  ;  état  où  se  trouvent  Tournai, 
Cambrai,  Douai,  Bi'uges,  Lille,  Gand,  128.  Voy. 
Drioncl,  i'iandrin. 

Brnlans,  roi  de  l'Inde;  vaincu  par  Ogier,  111,  o9; 
tué  par  Baudouin  le  Breton,  60. 

lirameliotc,  voy.  Bruneliilde. 

Brumcnr.hile,  voy.  Bernckille. 

Brunalmnnt,  Brunclmonl,  roi  sarrasin;  possesseur 
de  Tremblante,  III,  57  ;  il  vient  au  secours  de 
Corsuble;  ses  prouesses  avec  Broiforl,  59;  son 
duel  contre  Ogier,  40;  Ogier  lui  prend  Broifort 
et  Tremblante,  Jl,  252;  tué  par  Ogier,  IV,  61. 

Bruticus,  fils  d'Ebroel,  roi  de  la  Grande-Bretagne, 
II,  190.  Cfr.  Bro/iciis. 

Bnindisium,  voy.  Brindes. 

Brune,  voy.  Brunon. 

Bruneliilde,  Brunehaut  {BruciUh ,  Bro/icildf, 
Brumchdtr,  Bruncliote),  femme  de  Sigcbert; 


elle  construit  des  chaussées  par  magie,  H,  185, 
(576);  elle  assiste  au  tournoi  de  Lutcce,  210; 
envoyée  en  exil  à  Rouen;  elle  devient  la  femme 
de  Mérovée  ;  elle  fait  prendre  Soissons  par 
magie,  225;  ses  chaussées  faites  en  une  nuit 
par  toute  l'Europe,  225;  elle  engage  Théodorie 
à  venger  la  mort  de  Cliildebert,  227;  item  à 
combattre  Théodeberl,  252;  sa  haine  contre 
Théodoric,  255;  elle  empoisonne  Théodoric, 
259;  assiégée  par  Gonlran  dans  Angoulcmc; 
elle  tombe  dans  le  piège  de  Gontran,  240; 
supplice  que  lui  inflige  Wanbolus,  241. 

Brunekin  {Briincke,  Brunnihe),  voy.  Robert. 

Brunclmoiit,  voy.  Bi  linahnont. 

Brunuilii',  voy.  Brunekin. 

Brunon  [Bron,  Brous,  Broin,  Bruni')  I''',  arclievc- 

que  de  Cologne;  S'Ebrégisc  lui  apparaît,  11,276; 

il  construit  l'église  de  S'-Pantaiéon,  IV,  120; 

cité,  490;  visité  par  son  cousin  le  roi  Henri,  491. 
Brunon  III,  archevêque  de  Cologne;  chargé  de 

sacrer  Albert  de  Louvain,  50.1;  il  s'excuse, 502; 

il  entre  dans  la  ligue  contre  l'empereur,  517; 

sa  mort,  126. 
Brunon  de  Cornouailles,  chevalier;  sa  femme  infi- 
dèle; tué  en  Bi  etagne  par  les  Romains,  II,  242. 
Brunon,  roi  de  Danemark;  battu  à  Malgarnie  par 

Rainbaud,  II,  458. 
Brunon  de  Gepon,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
Brunon,  fils  du  comte  de  Julicrs,  chanoine  de 

Liège.  IV,  500. 
Brunon  de  Louvain  ;  ses  prouesses  contre  les 

Sarrasins,  V,  125;  il  vient  à  Paris,  128. 
Brunon  le  Noir,  chevalier  du  roi  Artus,  IV,  37. 
Brunon  de  Viane,  archidiacre  de  Hainaut,  V,  213. 
Brunshorn  {Brotishorn ,  Brunsehornc,  Brushorne), 

voy.  Gaulier,  Guillaume. 
Brunswick  (Bruscivich)  ;  Olton  IV  s'y  réfugie,  V, 

175. 

Brus,  fils  de  Trojolus,  sire  d'Anvers,  I,  580  ;  il 
fonde  Bruxelles,  388;  sa  mort,  396. 

Brus,  due  de  Bretagne;  il  fonde  Bruscala,  I,  388. 

Brus  (Brussc),  lignage  liégeois,  IV, 415.  Voy.  Guil- 
laume. 
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Bruscala,  ville  fondée  en  Bretagne  par  Brus,  I, 
388. 

Britsel,  Bruselle,  voy.  Bruxelles. 

Brusewkh,  voy.  Brunswick. 

BrusIwmCj  voy.  Brunshorn. 

Brusse,  voy.  Brus. 

Brussel,  Brussellc,  voy.  Bruxelles. 

BruslLeni  {Bruslcmme,  Biusthvmme),  ville;  sa 
guerre  contre  S'-Trond,  IV,  2(59;  les  habitants 
envahissent  S'-Trond  et  y  mettent  le  feu; 
révêquc  de  Liège  les  chasse,  27d  ;  (IIF,  503); 
extension  que  prend  la  guerre,  272;  la  paix 
conclue,  273;  tenue  en  fief  du  chapitre  de  Liège, 
{)78;  le  comte  de  Looz  s'y  rend,  VI,  49  J. 

Brittangne ,  voy.  Bretagne,  Brclangcs. 

Bruthankh,  voy.  Britannicus. 

Brûlons,  voy.  Breton,  Bretons. 

Brutulde,  fille  de  Charlemagne,  H,  529. 

Brulus  (Bro«<i(s),  fils  de  Silvius;  il  donne  son  nom 
à  la  Grande-Bretagne,  II,  189.  Cfr.  Broncus. 

Brutus  (Bruciens)  et  Cassius;  ils  tuent  Jules  Cé- 
sar, I,  2i2;  tués  à  la  bataille  de  Philippes,  253. 

Bruxelles  (Uruselle,  Druscl,  lirusselte,  Druxscl), 
ville;  fondée  par  Brus;  étymologie,  1, 388-389; 
assiégée  par  Clodion,  II,  108;  fréquentée  par 
des  marchands  d'Orient,  549;  Notger  y  assiège 
Lambert  de  Louvain;  le  roi  Lothaire  y  fait  la 
paix,  IV,  174;  résidence  des  comtes  de  Lou- 
vain, 575,  582;  noces  d'Othon  IV  et  de  Marie 
de  Brabant,  V,  121  ;  menacée  par  les  Sarrasins, 
125;  résidence  de  Jean  III,  295,  489,  523; 
trahison  de  quelques  bourgeois,  VI,  382;  siège 
du  conseil  de  Jean  111,  486;  joutes,  488;  en- 
quête, 512,  515.  Voy.  Amaury,  André,  Bérars, 
Gérard  Martin,  Gilles,  Gombart. 
Bitbais,  voy.  Boubais. 

Bubalol,  éléphant  offert  à  Charlemagne,  III,  42. 
Bnbars,  voy.  Henri. 

Bucainc,  ville  d'Espagne;  prise  par  Trajan,  I, 
512. 

Bucclin  (BuccUus),  lieutenant  de  Théodebcrt; 

chargé  de  conquérir  la  Sicile;  tué.  II,  171-172. 
Bucéphal  (Hucifal,  Diicbifal),  cheval  d'Alexandre 


de  Macédoine,  I,  109;  courrier  du  roi  de  Franco, 
IV,  4. 
Buch,  voy.  Elle. 

Buchar,  Bucttars,  Buchair,  Biicharl,  voy.  Bou- 
char. 

Buchars,  voy.  Toingnis. 
Buc/ieles,  voy.  Butor  de  Warnant. 
BuclicUn  de  Wanze,  V,  568. 
Buchifal,  voy.  Bucéphal. 

Buchin;  il  porte  la  bannière  des  Hutois,  V,  558. 

Bucifal,  voy.  Bucéphal. 

Bucolia,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Bndenfiouen,  voy.  Bordcnhovcn. 

Bitdes,  voy.  Hébrides. 

Buemont,  voy.  Bocmond. 

Bucnon  de  Stein,  chevalier  liégeois,  IV,  438. 

Bucnon  de  Vaucouleurs,  boutcillcr  d'Otton  II  ; 

tué  par  les  Juifs  de  Mayence;  sa  statue  d'or, 

IV,  452. 
Biieve,  voy.  Beuve,  Bucvon. 
Bucnelin,  voy.  Buevon. 
Bitevemon,  voy.  Boémond. 

Buevon,  Bucvin,  Bucue,  Bucvelin,  Brcnou,  fils 
d'Ogier  le  Danois  et  d'Alix;  sa  descendance, 
II,  454;  III,  313;  son  père  lui  donne  un  cheval, 
329;  Ogier  l'investit  de  toutes  ses  terres,  356; 
il  obtient  le  prix  d'un  tournoi,  557;  il  apprend 
à  Meaux  que  son  père  est  prisonnier,  549; 
Naime  de  Bavière  le  fait  asseoir  parmi  les  che- 
valiers, 350;  il  protège  sa  mère  contre  Grehars, 
551  ;  il  invcclive  contre  Hardreit,  352;  il  part 
pour  secourir  son  père,  555;  il  retrouve  son 
père,  553;  il  combat  le  géant  Grahas,  561  ;  ses 
prouesses,  562;  pris  par  les  Sarrasins,  569;  dé- 
livré par  Thierry  Pain,  570;  il  vainc  Soliman, 
371;  il  séjourne  à  Acre,  374;  Charlemagne  le 
crée  chevalier,  575; son  entrevue  avec  sa  mère, 
376;  il  part  pour  Astorga,  389;  ses  prouesses 
contre  les  Sarrasins,  598  ;  il  tue  le  roi  Alistant, 
400;  il  assiège  Astorga  ;  Charles  lui  confie  l'ori- 
tlammc,  403,  404;  il  tue  Aconides,  406;  en- 
voyé en  Angleterre,  IV,  4;  envoyé  à  Paris  pour 
relever  ses  fiefs,  6;  il  arrive  à  Paris,  7;  il  pro- 
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voquc  Gui  de  Montlohicr,  9;  il  lue  Gui  et 
raconte  à  Ogier  que  le  roi  n'a  pas  voulu  rece- 
voir son  hommage,  10;  il  va  à  Paris,  15;  il 
épouse  Sibiletle;  fêtes,  l  i;  le  roi  lui  donne  le 
Berri,  15;  cadeaux  que  lui  envoie  son  beau- 
père  de  Conslanlinopic,  Ki;  il  veut  gouverner 
ses  étals,  17;  il  est  avoué  de  Liège;  il  fait 
abatirc  la  chapelle  de  S'-Germain,  22;  liibut 
qu'il  fait  payer  à  l'abbaye  de  Stavelot;  il  bâtit 
une  église  à  Verviers,  24;  ses  prouesses  contre 
les  Sarrasins,  28;  il  va  lever  des  soldats  en 
Flandre,  29;  il  défie  Dragolant,  30;  il  possède 
tous  les  fiefs  de  son  père,  55;  il  accompagne 
son  père  en  Frise,  5i  ;  il  accompagne  sa  mère 
en  Angleterre,  38;  il  visite  le  château  du  roi 
Artus,  56;  il  déconseille  à  son  père  de  se  faire 
moine,  40;  il  lue  Gui  de  Cliarires,  42;  il  ap- 
prend le  départ  d'Ogier  pour  la  Palestine,  43; 
il  envoie  des  messagers  à  son  père,  46;  Guil- 
laume d'Orange  lui  promet  de  partir  pour  la 
Torre-Sainle,  58;  il  invective  contre  Guillaume, 
59;  il  partage  ses  royaumesentresesfils;  il  arrive 
à  Acre,  60;  un  orage  le  jette  à  Morimonde,  61  ; 
prisonnier;  sa  force  extraordinaire,  62;  Aiglc- 
tinc  le  délivre;  il  tue  Gergons,  63;  il  arrive  à 
Acre,  65;  il  meurt,  66;  (111,  417);  il  mande  à 
son  père  d'aller  à  Aliseans,  V,  125. 

Duevon,  nom  chrétien  de  Soliman,  III,  371. 

Bupvon,  voy.  Beuve. 

Biiffairs,  Biiffar,  danois;  tué  par  Doon,  II,  506. 

Voy.  Jacques. 
Biiffes,  voy.  Oltar. 
BiKjée,  Bygie,  voy.  Bougie. 
Bugelle  (Biigcle),  voy.  Antoine. 
Biigcron,  voy.  Brugeron. 

Btighrdes,  Boghrdoir,  neveu  de  Gui,  roi  de  Dane- 
mark; tué  par  Doon,  II,  507. 
Biigois,  habitants  du  royaume  de  Bougie,  III,  312. 
Dnigo,  voy.  Baudouin. 
l'uilJioii,  voy.  Bouillon. 

Buiroiifosse(^î/t/ron/eAse,  Ruyro?ifosse),  localitéoù 
campe  l'armée  de  Philippe  de  Valois,  VI,  571. 
Bulgares  {^///(/rcs,  Bulgaroi.s);  ils  dévastent  Rome, 


II,  552;  Théodose,  leur  roi,  les  fait  baptiser, 
429;  battus  par  l'empereur  Henri,  IV,  152. 

Bulgarie  (Bulgairie),  contrée;  disputée  entre  les 
Hongrois  et  les  Danois,  I,  145;  elle  reste  aux 
Hongrois  moyennant  un  tribut,  147-148;  con- 
quise par  Ebroch,  165;  item  par  César,  218; 
ravagée  par  les  Huns,  II,  18;  évangélisée 
par  S'  Martin  et  S'  Maximien,  44;  ravagée  par 
les  Huns,  65;  soumise  à  Clovis,  157;  item 
aux  Romains,  575;  donnée  par  le  pape  Léon  à 
Jean  Willibrord,  433;  ravagée  par  Brehier,  II!, 
281;  le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier,  311; 
conquise  par  Dschengis-Khan,  589;  item  par 
Batou,  V,  292.  Voy.  Gontran,  Maximien. 

Butgos,  roi  d'Athènes;  battu  et  tué  par  Constantin, 
II,  67. 

Bulgres,  voy.  Bulgares. 

Bulgns,  fils  d'Ebroch,  roi  de  Hongrie,  I,  164;  il 

meurt,  166. 
Bulhcz  le  Clerc,  hutois,  V,  580. 
Bul/ioii,  voy.  Bouillon. 
Bullongiie,  voy.  Boulogne. 

Burdin  (Burdinus,  Bourdin),  prêtre  espagnol; 

nommé  pape  par  Henri  IV;  assiégé  dans  Sutri 

par  Galixte  II;  sa  mort,  IV,  322. 
Burdinnc  [Bredine,  Bredire),  village  liégeois; 

ravagé  par  les  Namurois,  VI,  258,  (667). 
Bures,  comte  de  Moha,  IV,  104. 
Bures,  voy.  Burgos. 
Barges,  voy.  Bourges. 
Btirgoiigne,  voy.  Bourgogne. 
Burgos  {Bures,  Ihirs),  royaume  d'Espagne,  III,  24, 

532;  combat  singulier  qui  s'y  livre,  VI,  391. 
Biirs,  voy.  Burgos,  Octavien. 
Bury-S'-Edmunds.  abbaye;  la  reine  d'Angleterre 

y  loge,  VI,  350. 
Burziaone,  ville;  prise  par  les  Romains,  I,  212. 
Buste,  voy.  Bougie. 
Bussillom,  lisez  RussUlom,  V,  441. 
Butoir,  voy,  Libert. 

Butor,  Butoir,  Boutors,  Butors,  Boutoir,  Soudan 

d'Acre;  il  est  tué,  III,  559. 
Butor,  frère  de  Gosscmans  d'Aragon,  III,  118. 
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Butor,  comte  de  Clermont,  V,  Mi;  il  se  montre 
hostile  à  la  commune  de  Huy,  Îi64;  prison- 
nier des  Hutois,  567;  cité,  VI,  48. 

fittor,  châtelain  de  Gand;  il  perd  la  bannière 
des  Flamands,  I,  467. 

Butor  de  Hognoul;  tué,  V,  410. 

Butor  de  Lille;  allie  d'Ysoré  de  Conindre,  III, 
572. 

Butor,  fils  du  comte  de  Moha;  tué  par  Rollon, 
IV,  86. 

Butor,  roi  de  Penidoir,  IV,  13. 
Butor,  sire  de  Villers,  IV,  1 12. 


Cabarets,  écuyer  d'Ogier;  il  fait  semblant  de 
chercher  son  maître,  III,  280. 

Cabaret ,  château  du  comté  de  Carcassone;  aban- 
donne à  Simon  de  Monlfort,  V,  ii. 

Cabila  Cam ,  voy.  Koublai. 

Caboche,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  432. 

Cabyla,  voy.  Koublai. 

Cac/(aye«e,  fille  d'EbrocI,  II,  190. 

Cachesoris,  château  d'Espagne;  le  roi  Morgan 
s'y  réfugie,  m,  155;  pris  par  Ogier,  154,158; 
item  par  Charlemagne,  334;  Gandise  s'y  retire, 
394;  les  rois  Anscis  et  Palamède  y  sont 
assiégés  par  Morgan,  395  ;  Ogier  y  arrive,  397  ; 
Ogier  y  met  une  garnison,  401;  assiégé  par 
Morgan,  403;  Charles  et  Ogier  s'y  rendent, 
404;  fête  donnée  aux  dames  et  à  Palamède, 
407. 

Cadalus,  voy.  Cudolus. 

Cadilla,  île;  les  arbres  y  portentdela  laine,  111,64. 
Cadolaus  {Cadolus,  Cadalus),  évéque  de  Parme; 

condamné  par  un  concile,  IV,  267. 
Cador,  comte  de  Cornouailles,  II,  199. 
Cadux,  voy.  Gahors. 

Cadzant  {Cagant,  Caedsant,  Cagant,  Carent, 
Godsant,  Gredsant);  bataille  navale,  VI,  376. 
Voy.  Jean. 


Butor,  frère  du  châtelain  de  Waremme;  il  défend 

Thuin,  VI,  118  ;  blessé,  119. 
Butor  ou  Bucheles  de  Warnant;  il  combat  les 

Flamands,  VI,  259,  265. 
Butor,  roi  ;  compagnon  de  Basin  de  Genève  en 

Espagne,  III,  151. 
Buve,  voy.  Beuve, 

Buxoit,  ville  du  diocèse  de  Toulouse,  VI,  144. 
Buyronfosse,  Ruyronfesse,  voy.  Buironfosse. 
Byzance  (Besanchc,  Bilnnchie,  Bisantium)  ou 

Constaiilinopic;  sa  fondation,  I,  89,  210;  visitée 

par  Charlemagne,  III,  17. 


Caerluel,  nom  ancien  de  Cariisie,  II,  190. 
Caff'e,  Gaffes,  royaume  de  l'Inde;  conquis  par 

Ogier,  III,  63.  Voy.  Georges,  Joserans. 
Cagant,  voy.  Cadzant. 

Caherebant,  ville  d'Ecosse;  fondée  par  Ebroel, 
II,  190. 

Cahors  [Caturcense,  Ceturicens,  Cawours,  Cadux), 
ville;  détruite  par  Pâris,  II,  206;  item  par 
Charles  Martel,  585;  diocèse;  les  hérétiques 
en  sont  expulsés,  V,  111;  le  fils  d'un  savetier 
de  cette  ville  élu  pape,  VI,  220. 

Caïn  (Cayw);  sa  naissance;  il  tue  Abel;  sa  des- 
cendance maudite  de  Dieu,  I,  314;  tué  par 
Lamech,  315,  324-325. 

Gain,  voy.  Khan,  Kent. 

Caire  (Karean,  Chaire,  Gayr),  I,  280;  visité 
par  la  Famille,  358,  360;  pris  par  Trajan, 
500;  assiégé  par  les  Huns,  II,  19;  détruit,  58; 
Huon  de  Bordeaux  en  fait  venir  ses  compa- 
gnons d'armes,  III ,  334  ;  conquis  par  Saladin, 
IV,  457;  chrétiens  qui  y  sont  retenus  prison- 
niers, V,  102;  enfant  monstrueux,  VI,  391. 

Caius  (Gayus,  Gains,  Gaien),  pape.  II,  36;  sa  véné- 
ration pour  les  martyrs,  38;  il  soustrait  les  ecclé- 
siastiques à  la  juridiction  séculière,  42;  il  con- 
fond les  hérésiarques  de  Rome;  martyrisé,  43. 
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Caius  Caligula,  fils  de  l'empereur  Tibère  ;  il  fait 
amener  IIcrodc-Antipas  à  Rome,  I,  439;  sa 
cruauté;  ses  débauches,  410;  il  se  fait  adorer; 
assassiné,  441. 

Caius,  sénateur  romain;  tué  par  Clétus,  I,  144. 

Caius  Isauricus;  il  rend  l'Isauric  tributaire  des 
Romains,  I,  210. 

Calabre;  conquise  par  les  Romains  I,  HO;  ravagée 
par  Annibal,  170;  Anynal  y  est  battu  par  les 
Romains,  171  ;  sa  situation  géographique,  oOO; 
incendiée  par  Thomas  de  Bretagne,  II,  1;  res- 
taurée par  Didius  Julianus,  G;  croix  surnalu- 
rcllcs  qui  y  apparaissent,  487;  le  duc  assiste 
aux  noces  d'Ogicr,  lil,  311;  conquise  par 
Robert  Guiscard,  IV,  88;  ravagée  par  les  Sar- 
rasins, 117;  conquise  par  les  Grecs;  dévastée 
par  les  Hongrois,  183;  nuées  de  sauterelles, 
20G;  les  habitants  soutiennent  Jean  XX  contre 
les  Romains,  227;  conquise  par  Guillaume  de 
Normandie,  234;  l'empereur  Henri  V  y  guerroie, 
bbO;  envahie  par  Jacques  II,  V,  474;  confirmée 
à  Charles,  roi  de  Sicile,  VI,  27.  Voy.  Joachim, 
Robert,  Thierri. 

Calais  [Calause,  Cataisc,  Caluuz);  Ogicr  y  trouve 
la  fille  du  roi  d'Angleterre,  III,  500;  les  Nor- 
mans  s'embarquent  à  l'endroit  où  fut  cette 
ville,  IV,  78;  port  d'embarquement,  5S3; 
l'amiral  s'empare  des  vaisseaux  flamands,  VI, 
92;  l'armée  française  s'y  réunit,  li)î). 

Calamhoirc,  voy.  Coulommicrs. 

Calamie,  Calmic,  ville  de  l'Inde;  S'  Thomas  y  est 
insulté;  miracle,  I,  454-453;  conquise  par 
Ogicr,  111,  58. 

Calamités,  grandes  pluies,  hivers  rigoureux,  etc.; 
famine,  I,  443;  grandes  |>luios,  444;  famine  en 
Italie  par  suite  de  l'abondance  des  insectes, 
430;  famine  à  Jérusalem,  471);  grandes  pluies, 
famine  et  incendies  dans  le  territoire  romain, 
543;  tempêtes  à  Alexandrie,  à  Athènes  et  à 
Rome,  551;  mortalité  à  Rome,  568;  grandes 
pluies  et  famine  en  Italie;  gelée  extraordinaire 
en  Allemagne,  569;  grande  séclieresse,  380; 
gelée  extraordinaire,  II,  67;  famine  en  Syrie 


et  en  Sicile;  singulière  épidémie  en  Gaule,  6!); 
famine  et  mortalité,  73;  gelée  qui  empêche  la 
culture  en  Gaule  et  en  Germanie,  74;  mortalité 
dans  les  animaux,  76;  gelée  extraordinaire, 
1 19;  épidémie  à  Rome,  270;  orage  (jui  embrase 
les  villes  de  la  Lombardie,  271  ;  gelée  extraor- 
dinaire en  Italie;  famine,  287;  tempête  effroya- 
ble en  Syrie,  433;  forte  gelée,  314;  vent  impé- 
tueux, 519;  item  à  Liège  et  à  Huy,  524;  grand 
froid,  526;  long  orage  en  Lombardie,  327; 
gelée  intense,  III,  6,  335;  violente  tempête,  IV, 
14;  vent  violent;  famine  en  Allemagne,  76; 
nuées  de  sauterelles  en  France;  famine,  82; 
long  hiver,  83;  famine;  gelée  extraordinaire  à 
Liège,  101;  nuées  de  mouches  venimeuses,  112; 
hiver  rigoureux,  113;  terrible  orage  en  Hes- 
baye,  136;  violente  tempête,  188;  nuées  de 
sauterelles,  206;  famine,  210;  longues  pluies, 
211,(663);  long  hiver,  212;  grandes  pluies; 
famine,  215;  nuées  de  mouches,  221;  famine 
en  Allemagne,  222;  hiver  rigoureux,  227;  fa- 
mine à  Liège,  242;  famine  en  France  et  en 
Allemagne,  251  ;  famine,  260;  violente  tempête 
en  France  et  eu  Ilesbayc;  hiver  rigoureux; 
cher  temps  à  Liège;  vent  violent  à  Liège  et  à 
Cologne,  269;  guerre  civile  dans  le  pays  de 
Liège,  272,  hiver  rigoureux,  285;  famine  des 
chrétiens  en  Orient,  292;  famine  en  Italie,  338; 
sécheresse  extraordinaire  en  France,  339; 
famine,  407;  famine  en  Allemagne,  457  ;  han- 
netons, 462;  vent  impétueux,  466;  famine  en 
Allemagne,  542;  neige  abondante  à  Liège,  377  ; 
chaleur  et  vent  extraordinaire  en  Brabant,  V, 
43;  sécheresse,  grandes  pluies,  186;  famine  eu 
France,  228;  grande  sécheresse,  269;  terrible 
ouragan  en  Bourgogne,  274;  violente  tempête 
à  Liège,  307;  gelée  terrible,  341,  355;  grandes 
pluies  à  Liège,  562;  tempête  à  Liège,  593;  hi- 
ver rigoureux,  457;  famine  en  France,  VI,  70, 
129;  grand  froid,  108;  famine  à  Toulouse,  140; 
neige  abondante,  202;  grande  pluie,  famine, 
219,  222;  neige  abondante  à  Paris,  266;  gelée 
intense,  515;  famine  générale,  388;  sécheresse 
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et  famine,  590;  grandes  pluies,  KSI  ;  forte  ge- 
lée, 608;  hiver  rigoureux,  619;  forte  gelée, 
(696).  Voy.  Inondations,  Médecine,  Mortalités, 
Tremblements  de  terre. 

Calanach,  voy.  Mirabel.  Cfr.  Calanoche. 

Calangus,  Galnngus,  nom  de  Luserne,  ville  très 
forte;  bâtie  par  Luserniain,  I,  512,  513. 

Calanoche,  Calunoch,  royaume  de  l'Inde;  conquis 
par  Ogier,  III,  60,  62. Cfr.  Calanach.  Voy.  £ude. 

Ca/a«rfri<i-,  sénateur  romain;  tué  parSedros,  1,245. 

Calalrax,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 
magne,  lil,  53i. 

Calause,  voy.  Calais. 

Calhas,  ville  drsAlains;  assiégée  par  Priam,  II,  82. 
Calcidoine,  voy.  Chalcédoine. 
Calcoenus,  roi  d'Afrique,  I,  283. 
Caldée,  voy.  Chaldéc. 

Caldrue,  bois;  Doon  y  tue  un  homme,  II,  506. 
Calcais,  sire  de  Villcrs;  il  participe  au  meurtre 

de  S'  Lambert,  II,  367;  il  meurt  à  Biisen,  371. 
CaUqth,  frère  de  Salor,  1, 140. 
Caleph;  il  doit  entrer  dans  la  terre  promise,  I, 

322. 

Calhm,  voy.  Renier. 

Caligula  (Gallicula),  voy.  Caius. 

Calistre,  voy.  Tliéra, 

Calix,  fille  de  Godosa,  femme  deNabucliodonosor, 
I,  166. 

Calixte  [Calixt)  I,  pape.  H,  6;  il  institue  le  jeûne 
des  Quairc-Tcmps,  7;  il  consacre  l'église 
S""-Maric  du  Transtévère;  martyrisé,  8. 

Calixte  II,  pape;  il  assiège  l'antipape  Burdin  à 
Sutri,  IV,  522;  il  tient  un  concile  à  Reims,  et 
consacre  Frédéric  de  Namur  évêque  de  Liège, 
524;  il  accorde  son  pardon  à  Henri  IV;  il  érige 
Composlellc  en  archevêché,  529;  il  meurt,  532. 

Calixte  III,  antipape,  IV,  445. 

Calixte,  hérésiarque  d'Athènes;  tué  par  la  foudre, 
I,  551. 

Calmana,  sœur  et  femme  deCaïn,  I,  314,  315. 
Calmie,  voy.  Calamie. 

Calneure,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne,  III,  353. 


Calpc,  ville  d'Hispanie,  I,  504. 

Calvaire,  montagne;  achetée  par  les  Juifs  avec 
l'argent  de  Judas,  I,  409  ;  S"'  Hélène  y  reirouvc 
la  vraie  croix  enterrée,  II,  59. 

Cam,  voy.  Chani,  Khan. 

Camany,  Ccmarii,  voy.  Cénomans. 

Camargue  {Cnmargie ,  Cliamargic);  envahie  par 
Raymond  de  Toulouse,  V,  256;  les  dégâts  répa- 
rés, 257. 

Camberacion,  Cambraclon,  fils  de  Duanus;  il 
règne  en  Gaule;  il  fonde  Cambrai,  I,  117; 
il  bat  Annibal,  124;  il  conquiert  la  Bour- 
gogne, 125;  il  bat  les  Romains,  126;  sa  mort, 
127. 

Camberius,  Kamber,  fils  de  Brutns,  II,  189;  roi 
de  Savcrine,  qu'il  appelle  Canibric,  190. 

Cambise  (Cliambises  ou  Catnbiscs)  ou  Nabuchodo- 
nosor,  fils  de  Cyrus,  roi  de  Babylone,  I,  96. 

Cambise,  fils  de  Hcrmedes,  I,  96. 

Cambrai  (Cftambray) ,  ville;  fondée  par  Cambera- 
cion, I,  117;  son  prévôt  Gaudros,  468;  prise 
par  Clodion,  II,  106,  275;  assiégée  par  Eude 
et  Rainfroi,  594;  l'évêque  assiste  aux  noces 
d'Ogicr,  III,  311;  Baudouin  de  Flandre  y  épouse 
le  diable,  IV,  512;  Ferrant  de  Portugal  en 
reçoit  l'hommage,  V,  10;  l'cvéque  proposé  pour 
l'évcché  de  Liège,  485;  citée,  VI,  65,  64; 
l'évéché  donné  à  un  frère  d'Enguerrand  de 
Marigny,  209;  ville  d'empire  occupée  par  les 
Français,  568,  569;  assiégée  par  les  Anglais, 
575;  lieu  fixé  pour  prononcer  une  sentence 
entre  Liégeois  et  Brabançons,  500,  506,  509, 
510;  une  partie  du  Brabant  dépend  de  ce  dio- 
cèse, 507;  une  sentence  y  est  rédigée,  512, 
515,  518;  Malines  y  est  vendue  au  comte  de 
Flandre,  519;  endroit  fixé  pour  conclure  la 
paix,  552,  555;  la  sentence  de  Cambrai  con- 
firmée, 554;  assiégée  par  Edouard  III,  617;  la 
garnison  ravage  le  Ilainaut,  621;  les  Anglais 
prennent  Tliun  à  l'évéque,  622  ;  le  château  as- 
siégé, 625.  Voy.  Clément,  Erluin,  Gaudros,  Gui, 
Linclieubcrte ,  Manassès,  Rothard,  S'  Albert, 
S'  Géri,  Seguin,  Théodoric  de  Tournai. 
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Canibrésis  (Chambrcsis)  ;  le  comte  assiste  aux 
noces  d'Ogicr,  III,  312;  le  comté  relève  en  par- 
lie  de  l'empire  d'Allemagne,  VI,  566;  ravagé 
par  Edouard  III,  570.  Voy.  Gui,  Jean,  Simon, 
Thierri. 

Camhric,  contrée  de  la  Grande-Bretagne,  II,  190. 
Cambron,  abbaye  en  Hainaut;  miracle  qui  y  a 

lieu,  VI,  276. 
Camcla,  voy.  Emcssc. 

Camclon,  contrée  d'Angleterre;  visitée  par  Bue- 
von,  IV,  56. 

Camctrui,  voy.  Henri. 

Camille,  palais  à  Rome,  I,  62. 

Cammellie,  voy.  Malek-Kamel. 

Campaine,  voy.  Campinc,  Campanie. 

Cavipangcn,  Champenois,  IV,  89. 

Campangno ,  Campangncn,  voy.  Ciiampagne. 

Campanie  {Champangne ,  Campaine^  Campine, 
Campuaitie,  Cliampainc)  ;  objet  d'une  guerre 
entre  les  Romains  et  les  Samnites,  I,  113;  sa 
situation  géographique,  500;  il  s'y  tient  un 
concile,  II,  45;  éprouvée  par  un  tremblement 
de  terre,  73;  conquise  par  Henri  II,  IV,  248; 
ravagée  par  les  Normans,  268;  citée,  V,  203. 
Voy.  Pandulphin. 

Campaniens  {Campiîiois) ;  appelés  par  Rumulus 
pour  peupler  Rome,  I,  î)9. 

Campfulminicns  (Caipurnius  Piso?),  consul  ro- 
main; il  dompte  les  Siliciens,  I,  182. 

Campine  (Ca»npa?ne), contrée  entre  Bilscn  et  Bois- 
le-Duc;  évangélisée  par  S»  Lambert,  H,  361. 

Campine,  voy.  Campanie. 

Campj'no  (Pontius  Telesinus?),  chef  des  Sammites; 

tué  par  Scylla,  I,  201. 
Cumpinois,  voy.  Champenois,  Campaniens. 
Campreda,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 
Campuaine,  voy.  Campanie. 
Can,  voy.  Dschcngis-Khan. 
Canal,  île  des  Indes;  visitée  par  Ogicr,  III,  57. 
Canalans,  voy.  Chanalans. 

Candas ,  Caiidas  (Aulus  Plaulius  ?),  général  ro- 
main; envoyé  par  Claude  pour  dompter  les 
Bretons,  II,  Iflô. 


Candci  (Candacis),  peuple  de  l'Ethiopie,  I,  297. 
CancUi,  voy.  Catulliacum. 
C.anctj  voy.  Emesse. 

Cange,  Changes,  etc.,  lignage  liégeois  de  ce  nom, 

IV,  412,  41b,  420,  436.  Voy.  Enguerrand, 
Fastré  Baré,  Gilles  le  Bel,  Gofïin,  Jean. 

Cnnghet,  peuplade  tartare,  IV,  î)88. 
Canyius,  Cangnis,  voy.  Khan. 
Canibus,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 
Canni-,  voy.  Kent. 

Canne,  village  liégeois;  l'armée  liégeoise  y  logo, 
VI,  531. 

Canond,  roi  de  la  Petite -Bretagne,  II,  195. 
Canpangncn,  voy.  Champagne. 
Cam,  voy.  Khan. 

Cantabrcs  [Canlhabriens)  ;  vaincus  par  César,  I, 
214. 

Cantariis  (le),  à  Rome,  I,  73. 

Canlhabriens,  voy.  Cantabres. 

Cantorbéry  (Canthcrbis,  Canlorbic,  Clianlorbie, 
Con(orbic),  archevêché,  I,  304;  ville  fondée  par 
Ruhundribras,  II,  190;  ses  habilants  descen- 
dent des  anciens  Bretons;  ils  veulent  rester 
païens,  280;  larchevéque  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  311;  l'archevêque  vient  .ï  Gram- 
niont,  V,  497;  Edouard  IV  s'y  marie,  562. 
Voy.  S'  Anselme,  S'  Thomas. 

Canut  VI  (Canucft,  Tamich),  roi  de  Danemark;  il 
donne  sa  sœur  à  Philippe-Auguste,  IV,  532. 

Capadoc/ie,  voy.  Cappadoce. 

Capaire,  Tapaire,  ville  d'Espagne;  conquise  par 
Ogier,  III,  158;  occupée  par  les  païens,  406. 

Capelle  {Capielc  en  Brabant);  touchant  les  bour- 
geois de  cette  localité,  VI,  538. 

Capelle-en-Thiérache;  les  Anglais  y  campent,  VI, 
371,  620,  6-21. 

Capelle,  voy.  Chapelle. 

Capène,  ville  d'Etrurie;  on  y  voit  deux  lunes  en 

plein  jour,  I,  170. 
Capcrdonatiim,  nom  donné  au  château  de  Figeac, 

V,  m. 

Capet  (Capes),  voy.  Hugues. 

Capilole;  Hercule  y  fonde  la  cité  Valériane,  I,  17; 
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demeure  des  sénateurs  et  des  consuls  romains, 
60,  63;  les  temples  de  Jupiter,  65;  sa  descrip- 
tion, 69;  l'église  S'^-Marie,  72;  fonde  par  Tar- 
quin;  origine  de  son  nom,  90;  brûlé  par  Franco, 
166;  mécanismes  établis  par  le  nécromancien 
Virgile,  229-230;  sa  construction,  488;  incen- 
dié par  la  foudre,  574;  brûlé  en  partie,  II,  8. 

C(7/>/c  (Zancle?),  ville  de  Sicile;  prise  par  les  Ro- 
mains, I,  127. 

Caplo,  voy.  Capoue. 

Capoccio  (Capuche,  Capuensc),  voy.  Barthélcmi, 
Pierre. 

Caporiis,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Capoue  (Capna,  Caples),  ville  de  la  Campanio,  I, 
113.  Voy.  S'  Germain. 

Cappadoce  (Capadochc)  ;  conquise  par  les  Armé- 
niens, I,  199;  sa  situation  géographique,  289; 
conquise  par  Sapor,  II,  27;  détachée  de  l'empire 
romain,  28;  rendue  tributaire,  32.  Voy. 
Alexandre,  Théoduin. 

Captas,  voy.  Kaptschak. 

Capua,  voy.  Capoue. 

Capuche,  voy.  Capoccio. 

Caqncdent ,  Soudan  d'Afrique,  géant;  conquis  par 
Philippe  de  Flandre,  IV,  492;  il  assiège  Rome; 
il  ravage  la  Toscane  et  la  Lombardic;  ses  ar- 
moiries; il  assiège  Milan,  493;  ses  prouesses, 
494;  il  provoque  Philippe  a  un  combat  singu- 
lier, 495;  il  s'enfuit,  496;  Philippe  prend  ses 
armoiries,  497. 

Caracalla  (Calacelle),  fils  de  Didius  Julianus,  em- 
pereur romain,  II,  6.  Voy.  Basin. 

Carach,  ville  d'Arabie;  prise  par  Ogicr  le  Danois, 
qui  l'appelle  Monroyal,  III,  55. 

Carados,  roi  de  la  Petite-Bretagne;  I.ancelot  du 
Lac  lui  donne  le  royaume  de  Cornouailles ;  il 
assiège  Londres,  II,  243. 

Carahus,  Karahus  de  Fagolesme,  roi  sarrasin;  il 
donne  l'épée  de  Tristan  à  Ogier  le  Danois,  II, 
251  ;  il  demande  un  combat  singulier  à  Ogier, 
lil,  53,34;  iltueThierridcVian'Ieii,35;  propo- 
sition qu'il  fait  à  Charlemagnc,  36,  57  ;  vaincu 
par  Ogier;  il  veut  délivrer  Ogier;  il  se  livre 


aux  Français,  38;  sa  colère  contre  Corsuble, 
59;  il  donne  Courtaine  à  Ogier,  40;  II,  252; 
Ogier  va  le  voir  à  Fagolesme,  III,  71  ;  il  veut 
faire  mourir  Gloriande,  72;  il  accorde  la  vie  de 
Gloriande  à  Ogier,  73;  il  vient  au  secours 
d'Ogier  à  Acre,  341,  342;  il  prend  Acre  et  vu 
à  La  Mecque,  346  ;  sa  ruse  pour  tromper  Ysoré  ; 
il  va  chercher  du  secours  en  France,  547;  il 
s'embarque  à  Marseille,  349;  il  arrive  à  Paris, 
351  ;  il  accuse  le  traître  Hermenfroi,  552;  il 
demande  à  Charlcmagne  de  secourir  Ogier, 
553;  sa  ruse  pour  tromper  Ysoré,  354;  il 
s'empare  de  La  Mecque  et  délivre  Ogier,  555; 
il  accompagne  Ogicr  à  Acre,  356;  il  est  baptisé 
et  s'appelle  Atarnis,  557. 

Carahus,  fils  de  Dodon;  il  participe  à  l'assassinat 
de  S'  Lambert,  11,567;  il  meurt  à  Bilscn,  371. 

Carahus,  faux  nom  que  Waroquier  donne  à  Gri- 
moald,  III,  181. 

Garant,  voy.  Cadzant. 

Carascause,  voy.  Carcassonne. 

Carbario,  voy.  Cowara. 

Carbiens,  île  où  habite  le  roi  Artus,  IV,  50. 

Carbuse,  capitale  de  Palpis,  III,  60. 

Carcassonne  (Carcasonnc ,  Curthasoire ,  Carcas- 
soine,  Carascause,  Carcasaine)  ;  révêque  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  IH,  311;  l'évcquc  négocie  la 
paix  entre  les  rois  de  France  et  d'Angleterre, 
IV,  455;  assiégée  et  rendue,  V,  6;  Simon  de 
Montfort  y  est  enseveli,  175;  assiégée,  237;  le 
comte  de  Foi  y  est  retenu  prisonnier,  402; 
inondée,  VI,  128;  institution  d'un  nouvel  évê- 
ché,  233.  Voy.  Gui. 

Cardabcl ,  fils  de  Pyramus,  roi  de  Gencfflc,  III, 
280. 

Cardinaux;  ordonnés  par  S'  Pierre;  titres  cardi- 
nalices, I,  442-443;  institués  par  le  pape  Marcel, 
11,  51;  créés  par  Jean  XXII,  VI,  221,  253,  455. 

Cardoso,  voy.  Carsodo. 

Carenche,  voy.  Carinthie. 

Carent,  voy.  Cadzant. 

Cnriama,  animal  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Caribirl  [llaribers),  fils  deClotaire,  roi  de  Lulèce; 
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il  répudie  Ingobcrgc;  excommunie-  détiôiié; 

sa  mort  lerriijic,  II,  184.  Cfr.  207. 
Cnrielf,  voy.  S'  Carilef. 
Carinlhie,  voy.  Berlhoid. 

Cariits ,  Carinus  et  Aiexius,  fils  de  S'  Siniéon; 
ils  voient  Jésus  aux  enfers,  I,  41b;  ressuscites 
le  jour  de  rAsceiision;  ils  écrivent  la  relation 
de  leur  vision,  427. 

Carken,  capitale  du  royaume  de  Cafle,  III,  65. 

Carkcnville,  voy.  Tancarville. 

Carie,  Caries,  voy.  Charles,  Cliarlemagrie. 

Carleos,  voy.  Chariot. 

Carlisie  (Carduelle,  Carduel ,  Garduel  ^  Carlon , 
Carlio/i),  ville  d'Angleterre  oîi  se  trouve  un 
couvent  de  S'  Pierre,  II,  171  ;  on  y  célèbre  un 
tournoi,  182;  son  ancien  nom,  l'JO;  Tauris  y 
est  tué,  2Î)7  :  visitée  par  Buevoii,  IV,  56;  Tab- 
baye  de  S'-Pieire,  55;  citée,  VI,  558;  gardée 
par  les  Gallois,  559;  citée,  541;  les  Écossais 
ai  rivent  jusqu'à  elle,  548. 

Carloman  [Karniomannus ,  Cliarlemaine),  fils  de 
Charles  Martel;  il  va  à  Rome,  II,  406,  449. 

Carloman  (Cluirle,  Char  Pipiu),  fils  de  Pépin, 
II,  472;  couronné  roi  de  France,  475;  il  aide 
Garin  contre  Fi  oimond  ;  tué,  476. 

Carlon,  voy.  Charles,  Chariot,  Carlisle. 

Car  lot,  voy.  Chariot,  Charlemagne. 

Carn)anie  (Carmcuic) ,  contrée  de  l'Inde,  I,  292. 

Carmatius,  roi  d'Orient,  I,  285. 

(Carmélites;  leur  ordre  confirmé,  V,  194. 

Carmenie,  voy.  Carmanic. 

Carmes;  ils  changent  d'habit,  V,  444. 

Carmetis  (Carmentis?);  son  temple  à  Rome,  I,  70. 

Carmorigne,  voy.  Charles. 

Carneis,  roi  d'Angleterre;  fils  de  Doon  ;  il  con- 
quiert l'Angleterre,  II,  521;  il  célèbre  les 
noces  d'Agart,  III,  25;  parrain  d'Otlinel,  62; 
vaincu  par  Brandis,  70;  il  prend  la  défense  de 
Charlemagne  contre  Gérard,  80;  prisonnier 
de  Synagon,  81,  82;  ses  prouesses  contre  les 
Sarrasins,  94,  101,  107;  il  accompagne  Ogier 
en  Espagne,  HO;  il  combat  les  avis  de  Ga- 
nelon,  138;  consitué  juge  de  Ganclon,  160;  il 


est  à  Paris,  178,  195;  il  refuse  de  combattre 
Ogier,  200;  il  lefuse  d'aider  Ogier  contic 
Charles,  205;  Charles  l'envoie  auprès  d'Ogier, 
207;  nom  français  de  Taduanus,  IV,  4;  il 
trouve  Evalhe,  20,  21. 

Carolus,  voy.  Charlemagne. 

Carpaise ,  voy.  Capraise. 

Carpaue  (Capène?j,  porte  de  Rome,  I,  59. 

Carpatlios  [Carpathe),  ilc  près  de  la  Grèce,  I.oOi. 

Carpnlon,  endroit  où  passe  Ogier,  III,  259. 

Carpenlras  {Carpelraij,  Carpvlras,  Carpentoralcn), 
ville;  détruite  par  l'empereur  Richier, IIF,  177; 
brûlée  par  Ogier  le  Danois,  206;  l'cvéque 
assiste  aux  noces  d'O-ier,  511  ;  citée,  VI,  192  ; 
siège  de  la  cour  romaine,  193. 

Carrhœ,  Carrhcs  {Carres),  ville  de  la  Mésopota- 
mie; assiégée  par  Crassus;  délivi'ée  [)ar  Abdos, 
I,  219. 

Carsaige,  île;  les  hommes  y  épousent  leurs  sœurs, 
III,  66. 

Carsodo,  Cardoso  ,  royaume  d'Afrique;  conquis 
par  les  Romains,  I,  172.  Voy.  Adacolo. 

Car  sus,  voy.  Crassus. 

Cartagiens ,  voy.  Carthaginois. 

Curtago,  roi  d'Afrique;  il  agrandit  Dydaine  et 
l'appelle  Carthage,  I,  28,  36;  il  meurt,  38. 

Carlalon,  duc  de  Tarcnte;  tué  par  Anynal,  1, 171 . 

Carthage  [Carlaige,  Carlagcs,  Carthaighe),  second 
royaume  du  monde,  I,  12;  ville  fondée  par 
Didon  et  appelée  Dydaine;  agrandie  par  Gar- 
tago,  28,  56;  capitale  du  royaume  d'Afrique, 
116;  prise  par  Alilius  Regulus,  119;  brûlée 
par  Scipion  l'Africain,  125;  prise  par  les  Ro- 
mains, 127;  son  poète  ïérence,  153;  bataille 
sous  ses  murs  entre  les  Égyptiens  et  d'autres 
peuples,  155;  assiégée  par  les  Romains,  157; 
description  de  la  ville,  158;  réduite  en  cendres, 
159;  donnée  par  les  Romains  à  Alexandre  de 
Pavic,  161;  rebâtie  par  Gazon,  165,  169;  re- 
peuplée d'étrangers,  166;  capitale  de  l'Afrique, 
172;  mortalité  occasionnée  par  les  sauterelles, 
185;  tributaire  de  Rome,  212;  située  au  centre 
du  royaume  d'Afrique,  298;  assiégée  par  Tra- 
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jan,  504;  prise  et  rendue  tributaire,  506;  prise 
par  Seplime  Sévère,  583;  assiégée  par  Clodas, 
H,  9;  à  moitié  détruite  par  la  foudre,  1C3;  les 
Vandales  y  attirent  les  évoques  en  concile; 
miracle,  228;  conquise  par  Chosroès,  306; 
son  territoire  envahi  par  les  Perses,  4-07;  elle 
devient  suzeraine  des  Perses,  ilO;  item  de 
Sadacli,  425;  le  roi  Disramé  y  demeure,  lil, 
374;  les  Français  y  débarquent,  V,  371;  les 
chrétiens  y  arrivent,  579.  Voy.  Agolant,  Jn- 
seis ,  Anynal ,  /^pius,  Belaide,  Dogan^  Gazon, 
Gihil,  Herman,  Jonas,  S'  Gélase,  Salomadis, 
Susayne,  Tibère. 

Carthaginois  (Car<a(/!e«s);  ils  battent  les  Romains 
et  assiègent  Rome,  I,  H7;  battus  par  Scipion 
l'Africain,  i23;  item  par  les  Romains,  157, 
1 59  ;  ils  paient  le  tribut  aux  Romains,  1 6 1  ;  ils 
songent  à  se  révolter  contre  Rome,  165;  battus 
en  Sicile  par  les  Romains,  170;  ils  obtiennent 
la  paix  des  Romains  moyennant  un  tribut,  1 75; 
ils  battent  les  Bretons,  II,  9. 

CartJiago,  géant;  vaincu  par  Pâris,  qui  lui  donne 
le  royaume  de  Chélidonies,  II,  227. 

Carthasoire j  voy.  Carcassonnc. 

CarlhercUe,  voy.  Chartularium,  I,  66. 

Carlheroux,  voy.  Chartreux. 

Carlrc,  Cartres,  voy.  Chartres. 

Carus  (CarjMs)  et  Marchus,  empereurs  romains,  II, 
36;  noyés  dans  le  Tibre,  37. 

Carnsain,  voy.  Alep. 

Casaubon  (Ceselbonne),  voy.  Gérard. 

Cascongne,  voy.  Gascogne. 

Casdon  et  Ezoma,  fils  jumeaux  de  Virgile,  I,  184. 
Casdre,  voy.  Castres. 

Cnsdrca,  Cas.icdnie,  maison  de  Virgile  à  Rome,  I, 
230  231,  257,  259,  250;  Virgile  la  laisse  à 
Pinalatin,  251.  Voy.  Jean. 

Casdros,  voy.  Codrus. 

Casdus,  fils  de  Virgile,  sénateur  romain,  I,  184; 

tué  par  Tongris,  196. 
Cashill  (Casscles),  évêclié  d'Irlande,  I,  504. 
Casnac  {Cassuale),  voy.  Bernard. 
Caspe,  Caspie,  voy.  Caspienne, 


Caspie ,  contrée  d'Asie,  I,  289;  montagne  de  la 
Chine,  III,  65.  Voy.  Bois,  Hercule. 

Caspienne  (Caspe,  Caspie),  mer,  I,  290,  296. 

Caspicnnes,  portes  {montagnes  de  Caspie) ,  défilé, 
frontières  des  Juifs,  I,  186,  284;  description, 
290. 

Cassacli,  ville  de  l'Inde,  III,  60. 
Cassaine,  voy.  Kazan. 

Cassandra,  fille  de  Priam,  I,  23;  elle  prédit  la 
destruction  de  Troie,  27. 

Cassanius ,  personnage  du  poëme  du  Vœu  du 
paon,  I,  110. 

Cassath,  ville  de  l'Inde;  les  rois  mages  s'y  ren- 
contrent, I,  345. 

Cassay,  ville  de  Chine,  la  plus  grande  du  monde, 
m,  65.  Cfr.  Calay. 

Casse  (liesse?),  principauté  d'Allemagne,  II,  164; 
le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511;  il 
épouse  une  sœur  d'Ogier  de  Louvain,  IV,  569; 
le  duc,  parent  d'.\lbéron  II,  576.  Voy.  Élie, 
Henri. 

Casseal,  voy.  Casscl. 

Cassecongide,  voy.  Cngnon. 

Cassedrue ,  voy.  Casdrea. 

Cassel  (Cassial ,  Casseal,  Castel,  Casselle),  ville; 
assiégée  par  les  Flamands,  V,  641;  VI,  15, 16; 
Enguerrand  de  Marigny  s'y  rend.  195;  Philippe 
de  Valois  y  conduit  son  armée,  552,  574;  on 
y  met  une  garnison,  575;  assiégée  par  les  Fla- 
mands, 378  ;  Zannequin  y  pénètre,  406;  assié- 
gée par  Philippe  de  Valois,  407,  408;  brûlée, 
410. 

Casselcs ,  voy.  Cashill. 
Cassette,  voy.  Cassel. 

Casseneuil  {Cassrnolium),  château  ;  pris  par  Simon 

de  Toulouse,  V,  110. 
Casser,  château  du  comte  de  Toulouse;  assiégé, 

IV,  522;  pris  par  Simon  de  Montfort,  V,  15. 
Casses,  voy.  Cassius. 
Cassial,  voy.  Cassel. 
Cassianus,  voy.  Cassius. 

Cassihellans,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  H,  193, 
Cassiens,  voy.  Cassius. 
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Cassiodore;  ses  écrits  cités  par  Jean  d'Oulremeuse, 
II,  70. 

(^assius  (Cassions,  Cassiantis),  gouverneur  de  la 
Syrie,  I,  220;  il  ravage  la  Syrie,  254;  tué  en 
Judée,  2()9.  Voy.  Brulus. 

Cassius  {Casses,  Casse),  montagnes  de  TÉgypte,  I, 
287,288. 

CassualCj  voy.  Casnac.  -  ■  ■  • 

Castcal,  voy.  Henri,  Philippe. 
Casteal-  Vilaiti,  voy.  Château-Vilain. 
Castel,  voy.  Cassel,  Caslille,  Caleaux-Cambrésis. 
Castel,  royaume  d'où  dépend  Bordeaux,  II,  513, 
522. 

Casielbachi,  voy.  Jean. 
Caslel-Radus ,  voy.  Eude,  Hoquercis. 
Caslel-Renart  ou  Rcnaltc,  voy.  Château-Renaud. 
Castelet,  voy.  Châtelet. 

Castelfort,  CastielfoH,  château  sur  ie  Rhône,  III, 
205;  Ogier  le  fortifie,  206;  il  le  fait  garder  par 
Bénoît,  213;  Ogier  s'y  réfugie,  225,  229;  sa  si- 
tuation, 22f);  Ogier  y  revient,  240;  assiégé  par 
Charles,  241  ;  il  est  baigné  par  un  bras  du 
Rhône,  245;  Ogier  le  quitte,  251. 

CnsMhon,  Castcllon,  voy.  Chàtillon. 

Castelle,  voy.  Castille. 

Caslelloppc,  ville  d'Espagne;  Agildoros  s'y  relire, 
1 ,  503, 

Castelneau  [Caslclnove,  Cliaslellon),  château;  pris 

par  Simon  de  Toulouse,  V,  IH;  cité,  187. 
Castcl-Tliiri,  voy.  Château-Thierry. 
Castenay,  voy.  Bernard. 

Caster  (Castre),  colline  près  de  Jlaeslricht;  Boson 
y  établit  un  oratoire  et  un  hôpital;  miracles, 
IV,  355,  (632). 

Catliel,  voy.  Contran. 

Caslielfort,  voy.  Caslclforl. 

Caslilhon,  voy.  Châlillon. 

Caslille  [Castel,  Castclle),  royaume  en  Espagne, 
I,  504;  III,  24  ;  Charlemagne  en  fait  le  roi  sou- 
verain de  toute  l'Espagne,  352;  cité,  VI,  383. 
Voy.  Anfart,  Blanche,  Ferdinand,  Henri. 

Caston,  voy.  Gaston. 

Castor  et  PoIIux,  rois  de  Grèce;  ils  délivrent  leur 


sœur  Hélène,  I,  142;  ils  attaquent  Troie,  27. 
Castor,  fils  de  Synastor,  roi  d'Athènes;  il  épouse 

la  fille  d'AgiIfo,  I,  152;  il  attaque  les  Romains, 

154;  battu  et  tué,  155. 
Castor,  fils  d'Alemaine;  il  règne  en  Gaule;  il 

fonde  la  ville  de  Castre,  I,  36;  sa  guerre  contre 

Silvius  ;  il  est  tué,  38. 
Castor,  fils  de  Roche;  il  gouverne  la  Grèce,  I,  44, 
Castor,  fils  de  Virgile,  roi  de  Pavie,  I,  184. 
Castor,  roi  de  Servie,  I,  184. 
Castoras,  hérésiarque  d'Alexandrie;  tué  par  la 

foudre,  I,  551. 
Castorius  (Castoire),  écrivain;  cité  par  Jean  d'Ou- 

tremeuse,  I,  297,  298. 
Caslrangue,  voy.  Jacques. 

Castres  (Casdre),  ville;  fondée  dans  la  Gaule  par 
Castor,  I,  36;  détruite  par  Brandis,  III,  69; 
château  près  de  Bordeaux,  V,  430,  (666). 

Cat,  voy.  Chat. 

Calacclle,  voy.  Caracalla. 

Catalogne  (Cathalongne,  Cathelongiie,  Cathelone)  ; 
évangélisée  par  Meninius,  I,  453;  S' Lambert 
rétablit  la  paix  entre  son  roi  et  Théodoric, 
II,  351;  les  chrétiens  y  logent,  III,  139;  le 
comté  cédé  à  la  France,  V,  361;  conquise  par 
Philippe  III,  402,  443.  Voy.  Godefroid,  Gode- 
froid  de  Florennes. 

Catane  (Catlianensis);  renversée  par  un  tremble- 
ment de  terre,  IV,  465. 

Catay,  voy.  Chine. 

Cateau-Cambrésis  (Castel  en  Cambrésis);  les  am- 
bassadeurs liégeois  y  sont  arrêlés,Vl,4i7,449. 

Catel/ion,  voy.  Chàtillon. 

Cathaf'rir/iiens,  hérétiques  de  Phrygie,  I,  569. 

Cathalongne,  voy.  Catalogne. 

Catlianensis,  voy.  Catane. 

Cathay,  voy.  Chine. 

Cathelone,  Calhelongnc,  voy.  Catalogne. 

Catherine  (Katherine),  fille  du  roi  Charlemagne, 
femme  du  roi  Huelin  d'Angleterre,  IV,  108. 

Catherine,  fille  de  Geoffroi  d'Anjou,  mère  de  Ra- 
dus  des  Prcz,  III,  161. 

Catherine,  fille  de  Philippe,  empereur  deConstan- 
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tinople,  V,  564;  femme  de  Charles  de  Valois, 

879;  VI,  405. 
Catherine,  fille  d'Eustache  de  Hcrslal,  V,  20. 
Catherine,  fille  de  Gui  de  Navarre,  femme  de 

Philippe  de  Flandre,  IV,  492. 
Catherine,  fille  de  Radus  des  Prez,  III,  154. 
Catherine,  fille  d'Agilfo,  femme  de  Castor,  I,  152; 

femme  d'Innelus,  155. 
Catho,  voy.  Caton. 
Catholassa,  voy.  Kutlukschah. 
Catilina  {Katheline),  palais  à  Rfime,  I,  65. 
Caton  (Catho),  philosophe,  I,  194;  il  dit  qu'il  ne 

faut  pas  croire  aux.  songes,  IV,  515. 
C'atoten,  Cacoten  (Caucase?),  mont,  I,  288. 
CatuUens,  consul  romain;  il  bat  les  Cimbres,  I, 

192. 

Catulliacum  (CaneUï);  Dagobert  y  découvre  le 

corps  de  S«  Denis,  II,  282. 
Calulus  Quintus;  il  reproche  à  Scylla  le  massacre 

des  Romains,  I,  201-202. 
Caturccnse,  voy.  Cahors. 

Caucase  {Cochas);  là  s'arrêtent  les  conquêtes  des 
Tartares,  V,  192,  193. 

Causes  criminelles:  pour  les  valets  des  chanoines, 
à  Liège,  V,  452, 453  ;  dans  les  églises,  455, 456; 
statuts  criminels,  VI,  184;  loi  Charlemagne  à 
Liège,  206;  les  cas  de  meurtre  réservés  au 
prince,  229;  statuts  de  police,  245;  statuts  de 
la  Lettre  des  Vingt,  279,  280;  statuts  pour  les 
Douze  lignages,  565  à  568. 

Cavallo  (Gavais),  montagne  de  Rome,  I,  60. 

Cavechi,  Caveci,  voy.  Chavenci. 

Cavenagon,  roi  fabuleux  d'Afrique,  I,  282. 

Cavernes;  habitées  par  les  premiers  descendants 
de  Japhet,  I,  9. 

Caveton;  l'évêque  Henri  II  y  bâtit  une  maison 
épiscopale,  IV,  406. 

Cawours,  voy.  Cahors. 

Caydon,\\\\(i  de  l'Inde;  prise  par  Ogier,  111,59, 60. 

Cayenoir,  voy.  Quesnoy. 

Cayens;  le  seigneur  défend  Tournai,  VI,  378. 

Caym,  voy.  Caïn. 

Caynam,  fils  d'Énos,  I,  515,  325. 


Cayphc  (Cuyphas);  Jésus  est  couronné  d'épines 
dans  son  jardin,  I,  407;  il  interroge  et  frappe 
Jésus,  408;  il  ordonne  de  faire  comparaître 
Joseph  d'Arimathie,  422;  il  constate  la  résur- 
rection de  Carius  et  Alexius,  427. 

Cayr,  voy.  Caire. 

Cécile,  vicomtesse  de  Béziers  ;  elle  fonde  l'abbaye 

d'ArdorcI;  son  épitaphe,  IV,  391. 
Cécile  de  Bourbon,  V,  192. 
Cécile,  fille  du  roi  Zcndcrbons,  religieuse  de  Sus- 

teren,  IV,  108. 
Ceciliien,  CccUien,  Marcellien ,  consul  romain,  I, 

191, 208 ;  il  défait  Jugurtha  ;  tué  par  Sartorius, 

209. 

Ceiles,  voy.  Celles. 

Ccidar  ;  l'évêque  assiste  aux  noces  d'Ogier,III,  31 1 . 

Celdouse,  patrice  de  Rome;  Jean  XV  le  force  à 
s'exiler,  IV,  202. 

Celdris,  Celderis,  voy.  Childéric,  Chilpéric. 

Celeforus,  voy.  Télesphore. 

Célestin  II  (Célesltens),  pape,  IV,  357. 

Célestin  III,  pape,  IV,  500;  il  confirme  Albert  de 
Louvain  évêque  de  Liège;  il  envoie  la  mitre  à 
l'abbé  Lobbcs,  501;  il  envoie  des  légats  en 
France  pour  le  second  mariage  de  Philippe- 
Auguste,  552;  il  confirme  l'élection  de  Simon 
de  Limbourg,  533;  il  meurt,  540. 

Célestin  IV,  pape,  V,  248;  il  meurt,  267. 

Célestin  V,  pape,  V,  494;  miracles,  496;  cano- 
nisé, VI,  192. 

Célestin,  antipape,  V,  524, 

Célestin  et  Julien^  partisans  de  Pélage;  condamnés, 
II,  116. 

Celice,  nom  donné  à  la  ville  d'Alexandrie,  I,  290. 
Celion,  montagne  où  on  trouve  les  sept  Dormants, 

IV,  260. 
Celisse,  voy.  Cilicie. 

Celles  (Ceylc,  Ceyles,  Chellcs),  près  de  Dinant; 
monastère  fondé  par  SS.  Guislain  et  Hadelin, 
II,  305-306;  abbatialité  séculière,  IV,  105; 
lignage  liégeois  de  ce  nom,  417  ;  les  chanoines 
transférés  à  Visé,  VI,  611 .  Voy.  Arnoul,  Raoul, 
S«  Hadelin. 
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Cvlperi's,  voy.  Cliilpcric. 

Cclpha,  servante  de  Lia,  mère  de  Cad  et  d'Azcr,  I, 
328. 

Ccnochephalos,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  282. 
C momannis ,  voy.  Mans. 

(^énomans  {Camany)]  tributaires  des  Romains,  \, 
479. 

Centaurus,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Cent-CcUcs,  port  d'Italie;  les  Sarrasins  y  débar- 
quent, 111,  577. 

Ccntullus,  comte  d'Astarac;  il  défend  Marmande, 
V,  18i. 

Ceptis,  voy.  Leplis. 

Ccraderbolde,  voy.  Zvvcntibold. 

Cerdon,  hérétique  h  Rome,  I,  550;  ses  disciples 
convertis  par  S'  Polycarpe,  556. 

Cérès  (Chelrris);  son  temple  h  Rome,  I,  63. 

Cerf  {Cliiefs,  Chet-f,  Clief),  lignage  liégeois,  IV, 
418;  VI,  422,  423;  il  combat  les  Liégeois,  428, 
429,  431.  Voy.  Gautier,  Gilles,  Jean. 

Cerfroy  (Clierfroy,  Cherfrey),  premier  couvent 
des  Trinitaires,  IV,  5i4. 

Certrc,  ville  près  de  Cacliesoris,  111,  597. 

Cesaine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 
magne,  III,  333. 

Cesaine,  ville  fondée  en  Allemagne,  I,  95. 

Cesaine,  voy.  Razan. 

Ccsair,  voy.  Césarée. 

Césairc,  reine  de  Perse;  elle  se  fait  baptiser.  II, 
376. 

('ésaire,  port  d'Espagne,  III,  164. 

Ccsaire,  voy.  César,  Césarée,  /Ihrelin. 

Cesanic,  contrée  de  la  Lombardie,  Ml,  220. 

César- Auguste,  nom  d'Octave,  empereur;  il  cou- 
ronne Hérode  roi  de  Judée,  I,  274;  il  raconte 
les  exploits  d'Alexandre  de  Macédoine,  281;  il 
bat  Antoine  à  Actium,  529;  il  conserve  sa  fa- 
veur à  Hérode,  330;  il  conquiert  l'Egypte;  il 
fait  mourir  Antoine  et  Cléopâtrc;  il  donne  à 
Hérode  la  Trachonite  et  la  Samarie,  331;  Hé- 
rode lui  élève  un  temple  à  Sébaste,  333;  il 
ordonne  le  recensement  de  ses  sujets,  341; 
maître  du  monde  à  la  naissance  de  Jésus;  ses 


conquêtes  diverses,  350;  son  portrait,  351  ;  il 
croit  au  vrai  Dieu;  il  conquiert  l'Orient,  352; 
il  ordonne  à  Hérode  de  faire  une  enquête 
contre  ses  fils,  358  ;  il  permet  à  Hérode  de  faire 
périr  son  fils  Antipater,  368;  constitué  juge 
entre  Archelaus  et  Hérode  Antipas,  372-573; 
il  reçoit  les  Juifs  à  Rome,  374;  il  confond 
l'imposteur  Nemrod,  376;  il  couronne  Arche- 
laus, 577;  sa  mort  à  Arccllc,  241,  583.  Voy. 
Octave. 

César  (Ccsaire),  sénateur  romain  ;  il  épouse  Julie, 
l,  174. 

Césarée  (Chesairc,  Ccsaire),  en  Palestine;  le  Nyl 
y  reparait,  I,  286;  fondée  par  Hérode,  331; 
Hérode  y  construit  une  porte  de  marbre  blanc 
pour  recevoir  César-Auguste,  552;  Origène  est 
ordonné  prêtre,  11,  11;  les  chrétiens  y  sont 
massacrés,  100-101;  singulier  message  fait  au 
duc,  IV,  295;  prise  par  Saladin,  V,  185.  Voy. 
Basile,  S'  Basile,  Théophile. 

Ceselbonnc ,  voy.  Casaubon. 

Cesme  Oliva,  rivière  à  Trêves;  consacrée  par 

l'huile  sainte,  1,  466. 
Ccstrebien,  château  fondé  par  Ruhundribras,  II, 

190. 

Cetura,  femme  d'Abraham,  I,  328. 
Celuricens,  voy.  Cahors. 
Ccyle,  voy.  Celles. 
Chaaion,  voy.  Chalon. 

Chabot,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  412,  429. 

Voy.  Gérard,  Gilles,  Jacques. 
Chaicnce,  voy.  Chênée. 
Chailly  (naW),  VI,  215. 
Chailon,  voy.  Chalon. 
Chair-de-bœuf,  voy.  Godcscalc. 
Chaire,  voy.  Caire. 
Chuirle,  Chairlot,  voy.  Charles. 
Chalamanmoie,  ville  d'Espagne;  conquise  par 

Charlemagne,  III,  333. 
Chalcédoine  (Cakidoine);  concile,  11,  151,  ICI. 
Chaldée  {Caldcc);  occupée  par  Tharé,  I,  10;  sa 

reine  Trebetas,  1 1  ;  son  roi  Crête,  14;  ses  rois 

issus  de  la  race  de  Japhet,  15;  ses  rois,  17,  18; 
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sa  siluation  géogrnphique,  292;  conquise  et 
convertie  par  Paris,  II,  226  ;  item  par  Clodovée, 
294;  Florentin  et  Esmareit  y  battent  les  Sarra- 
sins, 42o;  son  gouverneur  tué  par  Ogier  le 
Danois,  III,  94;  le  roi  tué  par  Ogier,  562; 
mortalité,  VI,  589;  guerre  avec  TÉgypte,  590. 
Voy.  Helis,  Crête,  Cardans,  Mabal,  Mathia- 
pliclf  Pkusj  Sageuon ,  Salurnns,  ïliicrri  d'An- 
quoine,  Trebelas,  Zedom. 

Chaldéens,  de  la  race  de  Scm,  I,  7. 

Chalil,  sultan  d'Egypte,  V,  479;  il  détruit  Acre, 
480;  les  Tartarcs  s'arment  contre  lui,  V,  305; 
battu,  SCS;  il  reconquiert  la  Terre-Sainte, 
564;  il  assiège  Rama,  57o;  vaincu  par  Kazan, 
t)76;  il  fait  un  accord  avec  Kaptschak,  S78; 
battu  par  Rutlukschali,  VI,  49;  il  ravage  l'Ar- 
ménie; SO;  il  est  battu  51. 

Cliâlon  (Chaalon,  Cliailon,  Clialoin), \i[lc;  détruite 
par  les  Huns,  II,  119;  Gontran  y  fonde  l'église 
S'-Marccl,  244;  Contran  y  est  enseveli,  24S; 
brûlée  par  Ogier  le  Danois,  III,  205;  l'évêque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  5H  ;  le  roi  Philippe 
y  fonde  une  abbaye  de  Citeaux,  IV,  506;  le 
comte  est  pair  de  France,  562;  le  comte  se  ré- 
volte contre  Philippe-Auguste,  467;  le  comte 
rencontre  Albert  de  Louvain  revenant  de 
Rome,  îiOl;  il  mène  Albert  à  Reims,  S02;  le 
vidame  battu  par  les  Français,  SIS;  le  sei- 
gneur combat  les  Flamands,  VI,  15.  Voy. 
Ganrfres,  Jean. 

Chalus  (Jonche),  château;  assiégé  par  Richard 
d'Angleterre,  IV,  540,  S46. 

Cham  (CflHt),  fils  aîné  de  Noé;  sa  postérité  de 
géants,  I,  5,  526;  il  donne  l'Asie  à  Sem;  son 
fils  Cus,  6;  ses  descendants  sont  méchants, 
10;  peuple  fabuleux  d'Afrique  issu  de  sa  race, 
282-284;  il  se  moque  de  son  père  ivre,  526; 
sa  descendance,  II,  298. 

Chamargie,  voy.  Camargue. 

Chambrai,  Chambresis,  voy.  Cambrai,  Cambrésis. 
Chamonl;  l'évêque  de  Carascause  y  fait  la  paix 

entre  les  rois  de  France  et  d'Angleterre,  IV, 

45S.  Voy.  Eustache. 


Chamonf,  voy.  Colmont. 

Champagne  (Champangnc,  Campangne,  Canpan- 
gnen,  Campangncn);  Silvius  y  fonde  une  ville, 
I,  42;  donnée  par  Hector  V  à  Remus,  qui  fonde 
Reims,  S4;  Yborus  y  fonde  Frise,  101  ;  envahie 
par  les  Romains,  186-187;  envahie  par  Chil- 
debert,  II,  222;  le  duc  aide  Pépin  contre  Ber- 
lars,  546;  Charlemagne  la  donne  à  Ogier  en 
cadeau  de  noces,  III,  512;Ogicr  la  visite, 577; 
Buevon  en  dispose,  IV,  60;  Ogier  y  met  un 
bailli,  94;  le  comte  est  pair  de  France,  562; 
envahie  par  les  Liégeois;  V,  142;  ravagée,  145; 
défendue  par  Louis  d'Artois,  144;  ravagée  par 
les  barons  révoltés,  190;  défendue  par  S' Louis, 
191;  envahie  parles  Barois,  518;  les foires,VI, 
215.  Voy.  Alix,  Clément,  Eudc,  Farlamont, 
Gelfris,  Goymeir,  Grimoald,  Henri,  Hugues, 
Thibaut. 

Champangnc,  Champame,  voy.  Campanie. 
Champenois  (Campinois);  ils  battent  les  Romains, 

!,  187  ;  ils  luttent  contre  les  Liégeois,  IV,  224; 

ils  sont  battus,  225. 
Champ-Flori,  quartier  de  Rome,  [,  82. 
Champs  (Champt),  lignage  liégeois  de  ce  nom, 

IV,  456. 

Chanulans,  Canalans  (Calloo?),  île;  S'  Amand 

y  réside,  II,  295,  299. 
Chancez,  voy.  Chênée. 
Changes,  voy.  Canges. 
Channe,  voy.  Kent. 

Chano,  nom  donné  à  une  partie  de  l'Afrique,  1,295. 
Chantenieric,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  4 12, 

415.  Voy.  Jean,  Raoul. 
Chantorbie,  voy.  Cantorbéry. 
Chapeavcau  (Harlines),  hameau  faisant  partie  du 

comté  de  Brugeron,  IV,  188. 
Chapelle  (Capelle),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV, 

414,  452.  Voy.  Godefroid. 
Charbonnière  (Charlomire),  forêt;  traversée  par 

Clodion,  II,  145. 
Charlemagne  (Charlemangne ,  Karle  le  Gran, 

Charte  le   Gran,  Charte   Mainneis,  Cartes, 

Cartol ,  Chartnn,   Carolus)  ;  prophétisé  par 
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S«  Pierre,  I,  410;  il  reconstruit  Aix-la-Cliapelle, 
488;  il  trouve  un  serpent  dans  le  tombeau  de 
Charles  Martel,  II,  403;  il  conquiert  Bramont, 
404;  fils  de  Pépin  le  Bref,  414;  111,  2;  né  à 
Paris,  II,  454,  4b9;  couronné  roi  d'Austrasic 
à  Soissons,  473,  (038);  il  se  met  en  possession 
des  biens  de  Carloman;  Ilondris  et  Rainfroi  les 
lui  réclament,  477;  il  s'empare  d'Orléans,  478; 
ses  barons  se  révoltent  contre  lui;  il  fuit  en 
Espagne,  479;  il  revient  à  Paris  avec Gloriande, 
ses  femmes  et  ses  enfants,  485;  il  bat  les  Sar- 
rasins et  prend  Monglanne,  480;  couronné  roi 
de  France;  son  panégyrique,  48S)  ;  il  est  sacré 
à  Reims,  490;  Doon  et  Garin  quittent  sa  cour; 
roi  de  France  et  d'Allemagne,  491  ;  ses  armoi- 
ries; sa  colère  contre  Doon,  492;  il  s'apaise, 
493;  il  refuse  le  royaume  de  Vaucleir  à  Doon, 
494;  il  accepte  le  défi  de  Doon,  495,  490;  il  est 
vaincu,  497;  Dieu  lui  envoie  un  ange;  il  con- 
voque ses  barons  pour  conquérir  Vaucleir; 
Dieu  lui  donne  une  vision,  498;  il  arrive  à 
Vaucleir,  499;  sa  lutte  contre  les  Danois,  500- 
503;  il  est  fait  prisonnier  par  Gui,  504;  dé- 
livré par  Doon,  507  ;  assiégé  par  Gui  ;  il  sonne 
Olifant,  508;  il  découvre  le  complot  d'Abi- 
gant,  509;  il  donne  le  Poitou  à  Robastrc;  il 
construit  le  fort  de  Bordeaux,  512;  il  bat  Ais- 
tulfe,  513;  il  refuse  d'aider  Constantin  contre 
le  pape,  515;  il  célèbre  les  fêtes  de  Noël  à  Be- 
sançon; il  balles  Saxons;  il  vient  à  Liège,  517; 
il  donne  l'évéché  de  ï^iège  à  Agilfride,  518;  il 
vient  à  Liège  et  à  Herslal,  519,  (000);  il  s'em- 
pare de  Pavie,  520;  il  prend  Nanteuil  et  Bran- 
debourg, 521  ;  il  reçoit  les  fils  de  Doon  h  Paris, 
522,  523;  un  concile  lui  donne  le  pouvoir  d'é- 
lire le  pape  en  cas  de  désaccord  des  cardinaux, 
525;  il  rend  TAllemagne  tributaire,  526;  une 
voix  surnaturelle  lui  ordonne  de  s'emparer  de 
l'empire  de  Rome,  527;  il  bat  les  Avares;  rap- 
pelé à  Paris,  528;  ses  épouses  et  ses  enfants. 
529;  Léon  III  l'appelle  à  Rome;  couronné 
empereur  d'Orient,  531,  (600);  il  conquiert 
l'Espagne,  552,  533;  il  autorise  Gaufroi  à 


conquérir  le  royaume  de  Danemark,  III,  3; 
il  donne  l'archevêché  de  Reims  à  Turpin,  4; 
son  inceste  avec  Bertaine;  il  bat  les  Saxons, 
5;  il  nomme  Gerbald  évéquc  de  Liège,  6;  (11, 
064);  il  crée  Ogier  connétable  de  France  et 
comte  d'Osterne,  7;  il  établit  deux  ponts  sur 
le  Rhin,  à  Mayence,  10;  il  rebâtit  Aix-la-Cha- 
pelle, H;  (II,  0(i9,  070);  il  délivre  Jéi-usalem ; 
il  épouse  Sybille,  12;  témoin  d'un  miracle  à 
Byzance,  17;  il  va  à  Aix  et  lui  donne  des  pri- 
vilèges, 18;  il  fonde  vingt  canonicats  à  Aix;  il 
vient  à  Liège,  19;  il  donne  des  privilèges  aux 
Liégeois,  20;  (II,  073);  il  institue  une  foire  à 
Visé,  22;  il  érige  Huy  en  comté,  23;  il  va  en 
Espagne,  24;  il  conquiert  Compostelle,  25; 
induit  en  erreur  par  Vauquelin,  20;  il  veut 
pendre  Ogier  qui  le  blesse,  27;  battu  et  pris 
par  Gaufroi;  il  fait  la  paix,  28;  sa  colère  contre 
Gaufroi,  29;  sa  défaite  en  Italie,  50;  sa  déli- 
vrance par  Ogier,  51;  il  crée  Ogier  chevalier, 
52;  il  approche  de  Rome,  54;  (M,  004);  le 
lignage  d'Ogicr  menace  de  le  quitter,  30;  il 
assiège  Rome,  59;  Ogier  lui  donne  Courtainc, 
40;  il  réintègre  Léon  ill  à  Rome;  il  rentre  à 
Paris,  41,  42;  il  croit  à  l'adultère  de  Sybille  et 
ordonne  son  supplice,  45,  44;  il  bannit  la  reine. 
46;  il  regrette  sa  femme,  47,  174;  sa  colèie 
contre  Aubri,  50;  il  bat  les  Saxons,  01;  il  fait 
baptiser  Otle,  62;  provoqué  par  Brandis,  69 ; 
vaincu  et  pris  par  Brandis,  70,  74;  (11,  685); 
Ogier  le  délivre,  77  ;  son  courroux  contre  Ogier 
à  propos  de  la  prise  de  Iluy,  (II,  099);  son  rôle 
dans  la  geste  de  Jean  de  Lanchon,  (II,  700  et 
suiv.);  il  part  pour  la  Terre-Sainle,  79;  il 
arrive  à  Jérusalem,  80;  prisonnier  de  Syna- 
gon,  81, 82;  il  s'enfuit,86;  il  revient  en  France, 
88;  sa  colère  contre  Renaud  de  Montauban,89; 
les  fils  de  Gérard  dol  Fraite  implorent  son 
secours,  90,  91;  insulté  par  Gérard,  92;  il  va 
au  secours  de  Gérard,  95;  sa  victoire  sur  les 
Sarrasins,  95;  Gérard  lui  refuse  l'hommage, 
90;  il  écoute  les  conseils  de  Ganelon.  97;  il 
apprend  la  trame  ourdie  contre  lui  par  Gérard 
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del  Fruité,  98;  il  retourne  à  Mauléoii,  99;  il 
assiège  Dortmund,  100;  il  accuse  Gérard  del 
Fraite  de  trahison,  dOI  ;  sou  dissentiment  avec 
Ogier,  (H,  7S4);  il  veut  faire  pendre  le  fils  de 
Gérard;  il  arrive  à  Aubenton,  i02;  trompé  par 
ses  barons,  103;  il  rassemble  une  armée  à 
Lyon,  104;  assiégé  dans  Laon  par  Gérard,  105; 
renversé  par  Gérard,  107;  il  va  en  Espagne, 
109;  il  accorde  la  bataille  à  Agolant,  roi  d'Es- 
pagne, 110;  il  envoie  Ogier  vers  Agolanl,  H3; 
S'  Phagon  lui  apparaît,  120;  il  rencontre  Ago- 
lant à  Anjou,  122;  il  s'empare  de  Toulouse, 
128;  il  assiège  Piragoirc,  129;  trompé  par  Ga- 
nclon,  155;  il  prend  la  défense  de  Ganelon 
contre  Ogier,  155;  il  suit  les  conseils  de  Gane- 
lon, 137, 158;  il  entend  le  son  du  cor  de  Roland 
à  Roncevaux,  143;  il  accuse  Ganelon  de  trahi- 
son, 148;  il  apprend  la  mort  de  Roland,  149; 
Ogier  l'appelle  à  Saragosse,  150;  il  pleure  Ro- 
land, 151;  il  fait  élever  un  monastère  à  Ron- 
cevaux, 152;  il  va  à  Saragosse,  153;  Ogier  le 
mande  à  Roncevaux  154;  il  ordonne  à  Otte  de 
poursuivre  Ganelon,  155;  il  confie  Ganelon  à 
Pierre  d'Ornay,  158;  il  désigne  les  juges  de 
Ganelon,  ICO;  il  licencie  son  armée  à  Orléans; 
il  s'empare  de  Montauban,  165;  (IF,  754);  il 
admet  son  fils  Louis  à  sa  cour,  sans  le  connaître, 
167;  l'empereur  Richier  l'accuse  d'avoir  privé 
Sybille  du  royaume  de  France,  1 77;  il  ne  consent 
pas  au  rappel  de  Sybille;  colère  d'Ogier  contre 
Charles,  179;  il  protège  Waroquier,  183;  il 
ordonne  de  faire  pendre  Waroquier,  186;  il 
reçoit  l'empereur  Richier,  187  ;  il  va  au-devant 
de  Sybille,  188;  il  tient  sa  cour  à  Laon,  189; 
sa  crainte  d'Ogier  dont  Chariot  a  tué  le  fils, 
193;  il  tâche  en  vain  d'apaiser  Ogier,  195;  il 
ordonne  àsesgensde  s'emparer  d'Ogier,196;  il 
punit  les  assassins  de  Bauduinet,  197;  il  atta- 
que Ogier  à  Beaumont,  199;  le  lignage  d'Ogier 
quitte  son  armée,  200;  il  évite  de  se  battre  avec 
Ogier,  201:  vaincu  par  Ogier,  205;  il  défend 
de  venir  en  aide  à  Ogier,  204;  il  fait  de  nou- 
velles propositions  de  paix  à  Ogioi-,  207;  il 


défend  au  roi  Didier  de  venir  en  aide  à  Ogier, 
208  ;  il  accepte  le  défi  de  Didier,  213;  Ogier 
le  renverse,  214,  215;  il  invective  contre  le 
roi  Didier,  216;  il  poursuit  Ogier,  219;  il 
attaque  Ogier,  221  ;  il  assiège  Rochcclcir,  223; 
il  assiège  Castelfort,  226;  il  a  recours  à  la  ma- 
gie; il  bâtit  la  ville  de  Valence,  227,  228;  il 
cherche  en  vain  un  champion  contre  Ogier, 229; 
blessé,  250;  délivré  par  Ogier,  255, 234  ;  il  fait 
baptiser  les  trois  rois  païens,  239;  il  apprend 
la  conduite  d'Ogier,  240;  il  assiège  Castelfort, 
211  ;  il  essaye  de  détourner  un  bras  du  Rhône, 
245,  246;  il  veut  lever  le  siège,  249;  Ogier  le 
frappe,  251  ;  il  retourne  en  France,  253;  il  ap- 
prend la  pri-e  d'Ogier,  269  ;  il  veut  le  faire 
pendre,  270;  ses  barons  s'y  opposent,  271, 
272;  il  refuse  de  livrer  Chariot  à  Ogier,  274; 
il  cherche  à  gagner  la  commune  de  Paris  en 
lui  donnant  des  franchises,  276;  prisonnier;  il 
consent  à  livrer  Chariot,  277;  on  lui  fait  croire 
qu'Ogier  est  mort,  279;  il  vient  au  secours  de 
Laon,  281;  Brehier  le  défie,  285;  il  défend 
qu'on  parle  d'Ogier  en  sa  présence,  288;  Tur- 
pin  lui  apprend  qu'Ogier  vil;  il  va  le  trouver 
à  Reims,  289;  il  promet  de  livrer  Chariot  à 
Ogier,  290;  il  livre  Chariot,  292;  il  remercie 
Ogier,  294;  il  se  porte  au  secours  d'Ogier, 
304;  il  tient  l'étrier  à  Ogier,  509;  il  donne 
à  Ogier  la  Flandre  et  le  Brabant,  312;  il  met 
des  chanoines  à  Huy;  il  tient  un  concile  à  Aix, 
313;  il  établit  une  foii'C  à  Aix  et  des  écoles  à 
Paris,  315;  il  bâtit  des  églises  en  l'honneur  de 
S'  Jacques,  316;  il  rapporte  de  Rome  le  chant 
liturgique;  sa  guerre  contre  Huon  de  Bor- 
deaux, 317;  (II,  760);  sa  science,  ses  écrits, 
517;  il  parlait  le  flamand,  518  ;  Ogier  lui  mande 
de  l'accompagner  en  Espagne,  321  ;  il  part 
pour  l'Espagne;  sa  rencontre  avec  Ogier,  325; 
Ogier  lui  donne  trois  chevaux;  il  est  poète  et 
musicien,  526;  l'Espagne  soumise  à  sa  domi- 
nation, 552;  il  offre  la  souveraineté  de  l'Espa- 
gne à  Ogier,  333;  il  retourne  en  France,  334, 
336;  il  donne  un  anneau  d'or  à  Ogier,  357;  il 
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assiège  Gènes,  542;  il  accueille  à  Paris  la 
femme  d  Ogicr,  5B0;  il  envoie  du  secours  à 
Ogier,  oSo;  il  apprend  Tentrèc  des  Sarrasins 
en  France,  574;  il  rencontre  Ogier  cl  crée 
Buevon  chevalier,  57b;  il  accompagne  Ogier  à 
Meaux;  il  veut  rétablir  la  Table  ronde,  576;  il 
retourne  à  Paris;  il  célèbre  la  Pàque  à  Liège, 
577;  il  donne  un  étendard  à  l'église  de  Liège; 
il  couronne  son  fils  Louis  à  Aix,  578;  il  institue 
les  électeurs  de  l'empire,  578;  IV,  H5;  il  re- 
tourne à  Paris,  III,  579;  il  refuse  aux  clercs 
d'Andagion  le  corps  de  S' Hubert,  581;  (11,765); 
il  reçoit  les  envoyés  du  roi  Anseis;  sa  caduci- 
té, 591;  il  refuse  de  venir  au  secours  d'Ysoré; 
S'  Michel  lui  ordonne  de  secourir  Anseis,  592; 
il  couronne  Ogier  roi  de  France,  595;  il  va 
combattre  les  Sarrasins  d'Espagne,  59i;  il 
assiste  dans  un  char  à  la  bataille,  598;  il  com- 
bat et  compose  lui-même  une  relation  de  ses 
actes  et  la  donne  au  pape  Serge  II,  599,  iOi; 
Ogier  le  délivre  des  coups  de  Morgan,  400;  il 
assiège  Luserne;  Morgan  l'attaque,  401  ;  il  est 
battu  et  s'enfuit;  il  retourne  à  Astorga,  402; 
il  confie  l'oriflamme  à  Buevon,  405;  il  se  rend 
à  Cachcsoris,  404,  405;  miiaclc  qu'il  obtient 
par  ses  prières,  406;  il  donne  Morinde  au  roi 
Anseis;  il  devient  malade,  407;  il  va  à  Aix 
par  Liège,  Trêves  et  Cologne,  408;  il  est  divi- 
nement averti  de  sa  mort;  il  charge  Ogier  de 
faire  exécuter  ses  volontés  et  partage  son  em- 
pire; il  meurt;  son  tombeau,  409;  (II,  766); 
l'empereur  Frédéric  dépose  son  corps  dans  une 
châsse,  4 10;  son  portrait  par  Turpin  et  Ogier;  sa 
force,  sa  science,  etc.,  IV^,  2,  5;  date  de  sa  mort, 
69;  il  avait  battu  GeofFroi,  duc  d'Aquitaine, 
250;  le  pape  lui  avait  donné  le  pouvoir,  à  lui 
et  à  ses  successeurs,  de  nommer  les  évéqucs, 
295;  son  âge  lorsqu'il  mourut,  558;  sa  charte 
de  privilèges  à  la  ville  d'Aix,  V,  240;  loi  Char- 
lemagne  qu'il  avait  donnée  aux  Liégeois,  VI, 
206. 

Charlcmagne,  roi  d'Allemagne,  fils  de  Louis  de 
Bavière,  père  de  l'empereur  Arnulphe,  IV,  72; 


il  combat  Charles  le  Chauve,  95;  il  est  tué  par 
les  païens,  97;  sa  fille  Catherine,  108;  cité, 
127;  son  corps  relevé  par  l'antipape  Pascal  III; 
il  est  canonisé,  451, 

C'harlemainc ,  voy.  Carloman. 

Churle  maiimeis ,  voy.  Charlcmagne. 

Charte  Pipin,  voy.  Carloman. 

Charles  IV  (Chairle ,  Karlc ,  Charlon,  Carton, 
C/iarlol,Chairtol),  empereur;  il  confirme  la  paix 
des  Douze,  VI,  578,  579;  fils  de  Jean,  roi  de 
Bohême;  cité,  585. 

Charles  II,  comte  d'Alençon,  frère  de  Philippe  VI 
de  Valois,  VI,  579;  sa  mère  Jeanne  de  Navarre, 
405;  il  combat  les  Flamands  à  Cassel,  409, 
410;  allié  de  Philippe  de  Valois;  tué  à  la  ba- 
taille de  Crécy,  624. 

Charles,  roi  d'Allemagne,  fils  aîné  de  Jean  de 
Bohême,  VI,  585;  sa  femme;  il  devient  empe- 
reur, 128,  405,  605;  allié  du  roi  de  France, 
621  ;  il  vient  à  Vottcm,  (700). 

Charles,  roi  d'Angleterre;  tué  par  Guillaume, 
bâtard  de  Normandie,  IV,  88. 

Charles,  comte  d'Anjou,  roi  de  Sicile;  fils  de 
Louis  VIII,  V,  9,  10,  121,  171  ;  il  combat  les 
Brabançons,  142;  il  défend  la  Provence,  145; 
sa  victoire  devant  Lyon,  145;  il  rentre  à  Paris, 
148;  son  mariage  avec  Béatrix  de  Provence,  272, 
561;  son  frère  Louis  IX  lui  donne  les  royaumes 
de  Naples  et  de  Sicile,  274;  son  frère  lui  donne 
l'Anjou,  275;  prisonnier  des  Sarrasins  à  Man- 
sourah,  289  ;  il  revient  en  France,  504;  il  aide 
les  Flamands,  515;  il  combat  le  roi  de  Sicile, 
516;  il  s'empare  de  Valenciennes,  etc.,  525; 
Urbain  IV  lui  donne  la  Sicile,  361;  il  va 
à  Rome  et  bat  Mainfroi,  570;  couronné  roi 
de  Sicile  à  Rome,  571;  combattu  par  Con- 
rardin,  375;  il  bal  Conrardin,  576;  il  arrive 
à  Tunis  et  conclut  la  paix  avec  les  Sarrasins, 
578;  mariage  de  sa  fille,  595,  425;  Marie  de 
Jérusalem  lui  vend  ses  droits  sur  la  Sicile, 
419;  il  retrouve  le  corps  de  S"  Marie-Made- 
leine, 421  ;  il  dépose  ce  corps  dans  une  châsse, 
422;  déposé  par  le  pape,  426;  les  Siciliens  se 
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révoltent  contre  lui,  429;  il  accepte  le  combat 
proposé  par  Pierre  d'Aragon,  430,  432,  (666, 
667);  créé  sénateur  de  Rome  par  Clément  IV, 
434;  il  meurt  à  Foggia,  440. 
Charles,  fils  du  comte  de  Bar,  chanoine  de  Liège, 
V,  !!>76. 

Charles,  fils  de  Louis  de  Bavière,  IV.  72,  92;  il 
combat  Charles  le  Chauve,  93;  il  meurt  pos- 
sédé du  démon,  82. 

Charles,  fils  de  Robert  de  Béthune,  V,  395,  406, 
423;  empoisonné,  430,  439. 

Charles,  fils  du  duc  de  Bourgogne,  prévôt  de 
S'-Denis  à  Liège,  IV,  ô4b. 

Charles  (IV  d'Outremer  ?),  roi  de  Bretagne,  fils  de 
Charles  le  Simple,  IV,  i08,  124. 

Charles,  comte  de  Brugeron;  il  vend  son  comté  à 
l'église  de  Liège,  IV,  188,  215,  303. 

Charles  de  Carmongne;  il  s'offre  pour  combattre 
Ganelon,  111,  160. 

Charles,  sire  de  l'Epine,  chevalier  barois,  IV, 
381. 

Charles,  comte  de  Flandre;  tué  à  Bruges  par  les 
Flamands,  III,  280. 

Charles,  fils  de  Philippe  comte  de  Flandre,  III, 
282;  tué  par  les  païens,  283. 

Charles,  comte  de  Flandre,  tué  par  un  écuyer, 
IV,  94;  cité,  'i98. 

Charles  P',  roi  de  France,  dit  le  Chauve  (le  Chalz, 
li  Chaux,  le  Chaut),  fils  de  Louis  le  Pieux,  IV, 
15;  il  règne  en  Lorraine,  25;  son  père  lui 
réserve  la  Bourgogne,  59;  il  bat  l'empereur 
Lothaire  à  Fontenay,  70;  le  traité  de  Verdun 
lui  donne  l'Aquitaine,  71;  couronné  roi  de 
France;  les  Français  le  haïssent,  79;  il  ordonne 
un  combat  entre  Gasselin  et  Lambert  d'Oridon, 
80;  étendue  de  ses  Etats,  83;  il  traite  avec  les 
Normans  pour  leur  départ,  87;  les  Romains 
veulent  l'avoir  pour  souverain,  90;  les  Ro- 
mains le  proclament  empereur;  Louis  de  Ba- 
vière lui  dispute  la  couronne  d'Italie,  92;  battu 
par  son  neveu  Louis  à  Andcrnach,  93;  il  fait 
pendre  son  fils  aîné;  empoisonné  en  Italie  par 
son  médecin  Sédecias,  95;  il  apparaît  à  deux 


moines,  au  sujet  des  reliques  de  S'  Denis,  96; 
il  avait  tué  Robert,  comte  de  Paris,  à  Sois- 
sons,  151. 

Charles  II,  roi  de  France,  dit  le  Gros  {li  Grosse), 
fils  de  Louis  le  Germanique,  empereur,  IV,  89, 
95,  96;  il  hérite  de  Louis  et  Charlemagne,  rois 
d'Allemagne,  97;  il  confirme  Richer,  évéquc 
de  Liège,  98;  sa  femme  entre  en  religion,  99; 
destitué,  106. 

Charles  III,  roi  de  France,  dit  le  Simple,  fils 
posthume  de  Louis  le  Bègue;  il  épouse  Béatrix, 
fille  de  Buevon,  IV,  83;  il  donne  la  Normandie 
et  sa  fille  Gisèle  à  Rollon,  88;  il  devient  roi  de 
France;  sa  maladie, 97;  trois  femmes  lui  prédi- 
sent sa  guérison,  101  ;  sacré  à  Reims;  il  donne 
l'abbaye  de  S'-Vaast  d'Arras  à  l'archevêque 
Foulque,  108;  il  bat  le  soudan  de  Damas;  il 
épouse  Ogive  d'Angleterre,  109;  il  asbiège 
l'empereur  Arnulphe  dans  Aix-la-Chapelle;  bat- 
tu par  les  Hongrois,  110;  il  bat  les  Danois, 112; 
il  résiste  à  Robert,  comte  de  Paris,  1 16;  ses  an- 
cêtres; il  bat  Robert  près  de  Soissons,  1 17, 118; 
il  fait  hommage  à  l'empereur  d'Allemagne,  120; 
il  bat  Robert,  121;  enfermé  à  Péronne;  il  y 
meurt,  123. 

Charles  VI,  roi  de  France;  il  engage  les  Liégeois 
à  se  soustraire  à  l'autorité  des  deux  papes, 
(VL  699). 

Charles,  fils  du  roi  de  France  Louis  IV,  duc  de  la 

Basse  Lotharingie,  IV,  127  ;  il  meurt  en  prison 

à  Rouen  (Orléans),  133. 
Charles,  fils  de  Pépin,  roi  de  France;  moine  à 

S'- Denis,  IV,  79. 
Charles,  fils  du  roi  de  France  Charles  le  Gros, 

prévôt  de  S'-Lambert  à  Liège,  IV,  103. 
Charles,  fils  d'Eudes,  roi  de  France,  archidiacre  à 

Liège,  IV,  101. 
Charles,  fils  du  roi  Philippe  de  France,  chanoine 

de  Liège,  IV,  299. 
Charles  de  Hubine,  chevalier  liégeois,  V,  86. 
Charles  de  La  Marche,  fils  de  Philippe  IV  le  Bel; 

il  épouse  Blanche  de  Bourgogne,  VI,  109;  il  va 

à  Lyon,  150;  créé  chevalier,  193;  il  prend  la 
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croix,  lOi;  envoyé  à  Tournai,  19î>;  il  se 
trouve  à  Vinccnncs,  190;  ii  demande  la  mort 
d'Enguerrand  de  Maiignj,  209;  il  assiste  au 
sacre  de  Jean  XXII,  220;  il  se  révolte  contre 
le  roi  Philippe,  221  ;  arbitre  pour  l'évèquc 
de  Liège,  225;  il  fait  prier  pour  la  guérison 
de  son  frère,  2Cî);  il  devient  roi  de  France 
sous  le  nom  de  Charles  IV  dit  le  Bel;  son 
divorce,  266;  il  épouse  iMaric,  fille  de  Hen- 
ri VII  de  Luxembourg,  267;  il  épouse  Jeanne 
d'Évrcux,  276;  sa  fille  Jeanne,  292;  pro- 
position qu'il  fait  à  Louis  de  Bavière,  298;  il 
accueille  sa  sœur  Isabelle,  503,  504;  il  bannit 
sa  sœur,  506;  cite,  525;  d'abord  favorable 
à  sa  sœur,  527;  ses  trois  femmes,  551;  sa 
mort,  552,  594,  404;  sa  lettre  au  pape  en 
faveur  d'Adolphe  de  La  Marck,  599;  sa  fille 
Marguerite,  404. 

Charles,  fils  du  duc  de  Lancastre,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Charles,  duc  de  Lorraine,  frère  du  roi  Lothaire; 
il  bat  Hugues  Capet  et  conquiert  pres(jue  toute 
la  France,  IV,  207;  Hugues  Capet  le  prend  à 
Laon;  il  meurt  en  prison  à  Orléans,  208. 

Charles,  fils  du  duc  de  Lorraine,  costre  de  S'-Lam- 
bcrt,  IV,  545. 

Charles  de  Loverval;  tué  à  Moha,  V,  528. 

Charles  Martel  [Karlc ,  Carie,  Cliar ,  Kar-Mar- 
loilc),  fils  naturel  de  Pépin  de  Herstal,  11,  507; 
III,  2;  il  nuit  dans  un  char;  envoyé  à  An- 
denne.  II,  550,  (017);  il  tue  un  serpent  mons- 
trueux, 555;  ses  armoiries;  origine  de  son  sur- 
nom, 556  ;  Théodoric  le  crée  comte  de  Paris, 
564;  il  vient  à  Maestricht  prendre  la  défense 
d'Alpaïde  contre  S'  Hubert,  577,  (652);  il  de- 
mande pardon  à  S'  Hubert;  il  tue  Sai  tibrans, 
578;  Pépin  le  désigne  pour  son  successeur  en 
Neustrie  et  en  Ausirasic;  reçu  à  3ïelz  comme 
prince  d'Auslrasie,  579,  (655);  il  attaque  Rain- 
froi,  580;  ses  prouesses,  581,  (654-636);  il 
défait  les  Aquitains  près  de  Valenciennes; 
maire  du  palais;  il  se  plaint  d'Eudes  d'Aqui- 
taine, 582,  (657);  défié  par  Mainfroi  et  par 


Eudes,  585;  sa  victoire  en  Provenci ,  584; 
il  ravage  l'Aquitaine  et  l'Italie;  il  assiège 
Home,  585;  il  bat  Justiiiicn  en  Lombardie  et 
Malefus  en  Savoie,  586;  sa  vision  au  sujet 
du  corps  de  S'  Lambert;  il  donne  à  S'  Hubert 
le  pouvoir  temporel  dans  son  évéché,  587, 
(658)  ;  il  assiste  à  un  concile  à  Liège  et  ap- 
prouve la  loi  donnée  par  S'  Hubert  à  cette  loca- 
lité, 590;  il  donne  le  comié  de  Hesbaie  à  l'église 
de  Liège,  591;  il  poursuit  Rainfroi  à  Reims, 
592;  il  épouse  Madane;  il  bat  les  Frisons  en 
Austrasie,  595;  il  bat  Eudes  et  Rainfroi  sous 
Cambrai,  594;  il  réunit  l'Aquitaine  à  la  France  ; 
il  crée  les  comtés  de  Moha,  de  CIcrmont  et  de 
Franchimont,  595;  sa  paix  avec  Eudes;  il  défait 
les  Sarrasins  à  Poitiers,  596;  il  fortifie  son  pays 
contre  l'Aquitaine,  597;  il  bat  Eudes,  ravage 
l'Auvergne,  défait  les  Sarrasins,  598;  il  tue 
Eudes  en  Bourgogne,  401  ;  il  lève  une  dime 
sur  les  biens  ecclésiastiques,  402;  ses  prouesses 
contre  les  Sarrasins  en  Gascogne,  405,  404; 
il  bat  les  Romains  en  Aquitaine,  403;  il  défait 
Udelon  et  épouse  Criffainc,  406;  il  défie 
Plandris,  416,  (646)  ;  ses  prouesses  à  Bastogne, 
417,  418,  (648);  il  vient  à  Liège,  419;  il  dis- 
tribue les  seigneuries  liégeoises,  420,  (650);  il 
bat  les  Sarrasins  en  France,  421;  couronné 
roi  de  France  à  Reims;  il  s'oppose  à  la  nomi- 
nation d'un  maire  du  palais,  422,  (652);  il  bat 
Gaufroi  et  Pipion  à  Toulouse,  425;  il  rend  les 
Gotlis  tributaires  de  la  Fiance,  42i;  il  va  en 
pèlerinage  à  S'-Marlin  de  Tours,  426;  il  bat 
les  Danois  et  les  Hongrois  en  Bavière,  427;  il 
conquiert  la  Saxe,  la  Souabe,  la  Frise  et  le  Da- 
nemark, 455;  il  donne  l'évéché  de  Liège  fi 
Constantin,  456;  il  fait  lever  le  siège  de  Sois- 
sons;  il  refuse  l'empire  de  Rome,  458;  il  bat 
Gérard,  445;  Blanche  réclame  sa  justice,  445; 
il  meurt  à  Laon;  sa  descendance,  448;  ses  as- 
cendants, 450;  il  est  issu  du  sang  de  Clovis, 
451;  sa  parenté,  495;  sa  conquête  d'Orvay, 
494;  ce  que  Charlcmagne  trouve  dans  son  tom- 
beau, 405. 
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Cliarlcs  Martel,  fils  de  Charles  II,  roi  de  Sicile,  de 
Naples  et  de  Hongrie,  VI,  208. 

Charles,  neveu  de  Jean  de  Naples,  VI,  15!2. 

Charles,  roi  de  Navarre;  il  part  pour  la  Terre- 
Sainte,  V,  571. 

Charles,  duc  de  Normandie,  IV,  171. 

Charles  II,  prince  de  Salcrne,  fils  de  Charles 
d'Anjou;  envoyé  vers  Philippe  III,  V,  il 
va  dans  la  Fouille,  430;  prisonnier,  443;  le 
roi  d'Angleterre  paie  sa  rançon,  467,  480; 
couronné  roi  de  Sicile,  474  ;  il  lève  le  siège  de 
Messine;  il  ordonne  le  supplice  du  comte 
d'Auxerre,  496. 

Charles  de  Sarque;  allié  de  Brehicr,  III,  281. 

Charles  de  Sathenay;  tué  par  le  comte  de  Gueldre, 
V,  228. 

Charles,  roi  de  Sicile;  il  bat  les  Sarrasins,  V, 
564;  le  roi  d'Aragon  confirmé  roi  de  Sar- 
daigne,  VI,  48;  il  meurt,  1 15;  son  fils  S'  Louis, 
évêque  de  Toulouse,  251. 

Charles,  fils  du  prince  de  Tarente;  tué,  VI, 
185. 

Charles,  fils  de  Philippe  comte  de  Thiette,  VI,  90. 

Charles,  comte  de  Valois,  frère  de  Philippe  le 
Bel,  V,  379,  400;  fils  de  Philippe  III  le 
Hardi  ;  le  pape  Martin  IV  lui  donne  le  royaume 
d'Aragon,  430,  441;  il  empêche  la  conquête 
de  ce  royaume ,  440;  il  ne  peut  régner  en 
Aragon;  le  pape  lui  donne  la  Sicile,  4  45; 
il  combat  le  roi  d'Angleterre,  469;  il  bat 
Edouard  IV,  471  ;  il  épouse  la  fille  de  Charles, 
roi  de  Sicile;  il  devient  comte  d'Anjou  et 
du  Maine,  480;  il  ravage  le  Hainaut,  484, 
485;  il  est  à  Paris,  489;  il  occupe  la  Gascogne, 
498;  il  lient  société  à  l'abbé  de  Gcmbloux,  500; 
ses  conquêtes  en  Gascogne,  501;  il  fait  la 
paix  avec  Jacques,  roi  d'Aragon,  502;  il  vient 
à  Vaueoulcurs,  505;  il  prend  Tournai,  puis 
Bruges,  513;  gouverneur  de  la  Flandre,  519; 
il  reçoit  Gui  de  Dampierre  comme  prisonnier, 
520;  il  mène  Gui  à  Paris,  521  ;  il  épouse  Ca- 
therine de  Constantinople,  564;  nomme  défen- 
seur de  l'Église,  879;  ses  conquêtes  en  Sicile, 


VI,  14,  26;  il  rend  la  Sicile  à  Frédéric  d'Ara- 
gon, 27;  il  remporte  le  prix  d'un  tournoi,  55; 
blessé  à  Lyon,  48;  il  combat  à  Bouvines,  87; 
cité,  89,  90;  député  vers  les  Flamands,  91  ;  il 
désapprouve  Philippe  le  Bel,  96, 97;  il  se  trouve 
à  Lyon,  150;  il  prend  la  croix,  194;  il  va  à 
Calais,  198;  il  s'empare  de  l'argent  d'Enguer- 
rand  de  Marigny,  196;  il  demande  la  mort 
d'Enguerrand,  209,  210;  il  fait  attraire  En- 
guerrand  en  justice,  212;  accusations  qu'il 
porte  contre  Enguerrand,  216;  Enguerrand 
complote  sa  mort,  217;  il  fait  pendre  Enguer- 
rand, 218;  il  assiste  au  sacre  de  Jean  XXII, 
220;  sa  mère,  248;  il  négocie  la  paix  entre  les 
Flamands  et  les  Français,  253  ;  sa  marâtre, 
266;  cité,  325;  sa  fille,  comlesse  de  Ilainaut, 
392;  SCS  trois  femmes,  404;  ses  enfants,  405; 
oncle  de  trois  rois  de  France,  595. 

Charles,  fils  du  comte  de  Viane,  chanoine  de 
Liège,  IV,  104. 

Charles,  filleul  de  Charles  le  Bel;  il  dénonce  la 
trahison  de  Hugues  Spencer,  VI,  505. 

Charles,  fils  de  Buevon  et  de  Sibilelfe,  IV,  66; 
il  épouse  Mabile,  fille  d'Adonis  de  Lombar- 
die,  83. 

Charles,  frère  de  Roland  ;  il  aperçoit  le  premier 
les  Sarrasins  à  Roncevaux,  III,  139;  il  accom- 
pagne Charlemagne  à  Roncevaux,  151. 

Charles,  bâtard  de  Louis  le  Bègue;  il  dispute  le 
trône  de  France  à  Charles  le  Simple,  IV,  97. 

Charlomirc j  voy.  Charbonnière. 

Charlon,  vallon  en  Espagne,  III,  464. 

Cliarlon,  voy.  Charlemagne,  Charles,  Chariot. 

Chariot,  fils  de  Charlemagne;  il  tue  Bauduinct, 
H,  529. 

Chariot  (Carlot,  Carlon  de  Franche,  Charlon, 
Carleos,  Carlos),  Charles  de  France,  fils  bâtard 
de  Charlemagne,  II,  485,  550;  III,  12;  il 
épouse  Aigletine,  puis  la  sœur  de  Salomon,  2't  ; 
compagnon  d'Ogier  le  Danois,  26  ;  son  père 
refuse  de  le  créer  chevalier;  sa  jalousie  contre 
Ogier;  Ganelon  le  crée  chevalier,  34;  son  entre- 
prise audacieuse  contre  les  Sarrasins;  Ogiei"  le 
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délivre,  35;  i!  veut  combattre  Caralius  en  place 
d'Ogier,  36;  son  duel  contre  Sadoine,  37; 
secouru  par  Ogicr,  58;  vaincu  par  lîrandis,  70; 
il  prend  parti  pour  Charicmagnc  contre  Ogier, 
89;  il  insulte  Ogier  et  Radus  des  Prez,  16i, 
194;  banni  de  France;  il  se  relire  en  Bretagne; 
il  tue  Bauduinct,  102;  il  attaque  l'honneur  de 
la  reine  Sy bille,  182;  il  engage  Charles  à  rap- 
peler Sj  bille,  185;  il  complote  la  mort  de  Bau- 
duinct cl  le  provoque  au  jeu,  190;  il  insulte 
Bauduinel,  191  ;  Bauduinet  le  terrasse;  il  tue 
Bauduinet,  192,  193,  271,29;  il  regrette  la 
mort  de  Bauduinel,  197;  désastres  qu'il  pro- 
voque, 2 1 9  ;  Ogicr  le  renverse,  222  ;  i!  est  ren- 
versé par  les  Sarrasins,  253  ;  le  diable  prend 
sa  figure  et  ses  armes,  258;  il  est  renversé 
parle  chevalier  Guyon,  243;  item  par  Ogier, 
244;  il  tente  d'apaiser  Ogier,  250;  le  lignage 
d'Ogier  demande  sa  mort,  275;  il  exprime 
son  repentir,  274;  il  est  fait  prisonnier;  son 
père  consent  à  le  livrer,  277;  condamne  à  un 
pèlerinage  au  S'-Sépulcre,  279;  Naime  con- 
seille à  Charles  de  le  livrer  à  Ogier,  290; 
livré  à  Ogier;  il  lui  demande  pardon,  292;  il 
échappe  miraculeusement  aux  coups  d'Ogier, 
293;  Ogier  lui  pardonne,  294,  312;  tué  par 
Huon  de  Bordcau,  219,  326,  485,  529. 
Chariot,  voy.  Cholet. 

Charneux  (C/tarneur),  lignage  liégeois  de  ce  nom. 
IV,  421,  432.  Voy.  Herman,  Gilles. 

Chaniy,  voy.  GeotTroi. 

Char-Martel,  voy.  Charles  Martel. 

Char-Pipin,  voy.  Carloman. 

Chartasoie,  voy.  Andolas,  Arnoul. 

Chnrtcrouz ,  voy.  Chartreux. 

Chartes,  titres,  lettres  et  autres  documents  men- 
tionnés; diplômes  des  ducs  d'Ardenne  et  de  Lo- 
tharingie et  des  comtes  d'Osterne  en  faveur  de 
l'église  de  Tongrcs,  11,255;  deSigebcrt  en  faveur 
de  Stavelot,  319;  Charles  Martel  et  Childebert 
donnent  à  S'  Hubert  le  pouvoir  temporel  dans 
son  évéché,  387;  franchises  de  la  ville  et  de 
l'église  de  Tongrcs,  III,  M  ;  privilèges  donnés 


par  Charlemagne  aux  Liégeois,  20;  contrat  écrit 
conclu  entre  Ganelon  et  Marsil,13l;  dona- 
tions faites  par  Charlemagne  aux  églises  qu'il 
fonde,  317;  lettre  écrite  par  Ogier  à  Charle- 
magne, 321;  charte  de  l'avoucrie  de  S'-Lani- 
bert  donnée  par  Charles  à  l'église  de  Liège, 
378;  (II.  762);  donations  laites  à  l'abbaye  de 
S'-IIubert,  381;  (il,  765);  fondation  de  la  cha- 
pelle de  Grivegnée,  IV,  1  il  ;  donation  de  l'ab- 
baye de  Gcmbloux  à  l'église  de  Liège,  163; 
item  du  comté  de  lluy,  I6i;  donation  faite  par 
la  cathédrale  de  Liège,  177;  donation  du  comté 
de  Brugeron,  188;  vente  du  comté  de  Hainaut 
à  l'église  de  Liège,  265;  institution  de  la  Trêve 
de  Dieu,  277;  traité  entre  Dodon  de  Laroche 
et  l'évéque  de  Liège,  280;  vente  du  château 
de  Bouillon  à  l'évéque  Obcrt,  289;  privilèges 
accordés  par  Henri  IV  au  chapitre  de  S'- Lam- 
bert. 501  ;  sentence  d'arbitres  au  sujet  de 
l'hommage  du  comté  de  Brugeron,  303;  Pas- 
cal II  et  Henri  IV  confirment  le  Tribunal  de  la 
paix  de  Liège;  ils  changent  le  titre  de  l'évêchc 
de  Liège,  518;  confirmation  de  l'achat  de 
Bouillon,  32!  ;  item  des  appels  à  l'Anneau  du 
palais,  322;  abolition  de  la  mortemain  à  Liège, 
334;  privilèges  de  l'abbaye  de  Ncumoustier, 
355,  556;  bulles  obligeant  les  chanoines  de 
Liège  à  la  résidence,  etc.,  365;  lettre  de  Kenaud 
de  Bar  à  l'évéque  Albéron,  366;  confirmation 
par  l'empereur  Frédéric  et  le  pape  Adrien  des 
biens  de  l'église  de  Liège,  406;  les  privilèges 
des  Liégeois  égarés  et  renouvelés,  437;  les 
chartes  liégeoises  retrouvées,  458;  privilèges 
de  l'église  d'Andenne,  440;  les  chartes  de  S'- 
Lambert  brûlées,  475, 536;  on  inaugure  le  liber 
chartorum  de  l'église  de  Liège,  474,  (708);  do- 
nation du  comté  de  Gueidre  à  l'église  de  Liège, 
574;  statuts  du  légat  Gui  contre  le  clergé  de 
Liège,  580;  Otton  IV  autorise  Henri  de  Lou- 
vain  à  ravager  Liège,  V,  16;  accord  entre  Hu- 
gues de  Picrrepont  et  Henri  de  Louvain,  19; 
lettre  de  Philippe-Auguste  aux  Liégeois  en 
faveur  de  Henri  de  Louvain,  52, 53;  autre  lettre 
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du  même  contre  Henri,  55;  privilèges  d'Aix- 
la-CliapclIc  retrouvés,  238;  institution  du  Tri- 
bunal de  la  paix  à  Liège,  337;  bulle  instituant 
la  féte  du  S'-Sacrcmcnl,  362;  le  duc  de  Brabant 
promet  de  rendre  Rolduc  à  l'église  de  Liège; 
le  chapitre  de  S'-Lambcrl  constitué  gardien  des 
chartes,  4ti4;  donation  de  la  moitié  de  Maes- 
tricht  à  révéché  de  Tongres,  52b;  alliance 
entre  Albert  d'Autriche  et  Hugues  de  Chalon, 
571;  les  chartes  de  Huy  modifiées,  581;  Adolphe 
de  Waldcck  scelle  la  lettre  qui  consacre  un 
nouveau  mode  d'élection  des  maîtres  de  Liège; 
bulle  du  pape  contre  les  Lombards,  VI,  10; 
privilèges  des  Hutois,  254.  Voy.  Paix. 
Chai  très  (Carlre),  ville;  évangélisée,  I,  451;  église 
dédiée  à  la  Vierge,  453;  brûlée  par  Ogier  le 
Danois,  III,  203;  l'évèque  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  311  ;  donnée  par  Louis  le  Pieux  à  Gui, 
fils  de  Hardrcit,  IV,  3;  détruite  par  les  Nor- 
mans,  84;  rarehcvêquc  prêche  la  croisade, 481; 
renversée  par  Otton  IV,  V,  122.  Voy.  Doon, 
Fulbert,  Guy,  Hugues,  Richard,  S'  Avien,  Sor- 
brais. 

Chartreux  [Carlheroux,  Charlerouz),  à  Cornillon, 
II,  401;  origine  de  l'ordre,  IV,  285;  on  y  dé- 
pose les  entrailles  d'Arnoul  de  Home,  (VI, 
698). 

Chartularium  (Cartherelle?),  quartier  de  la  ville 
de  Rome,  I,  66. 

Chasenar,  ville  de  France;  le  faux  Baudouin  y 
est  pris,  V,  175.  Voy.  Arnaud. 

Chasse;  rencontre  d'un  cerf  armé  d'une  croix,  I, 
515;  le  comte  de  Flandre  Baudouin  rencontre 
le  diable  à  la  chasse,  IV,  51 1;  un  oiseleur  prend 
un  épervier  blanc;  le  roi  d'Angleterre  l'envoie 
à  Ferrand  de  Portugal,  V,  46,  47;  chasse  du 
roi  de  France,  48,  49;  animaux  servant  à  la 
chasse,  210,  211, 

Châsses  :  de  S'  Lambert,  II,  388  ;  de  S'  Denis,  III, 
506;  de  S'  Materne,  315;  de  S'  Hubert,  380, 
581  ;  (II,  765);  de  Naime  de  Bavière,  405;  de 
Charlemagne,  409;  (II,  766);  de  S'<  Alix,  IV, 
38;  de  S' Lambert,  dépouillée  de  ses  pierreries, 


84;  (III,  419);  des  SS'''^  Hcrlinde  et  Rclindc, 
85;  à  Sustercn,  108;  du  bras  de  S'  Denis,  120; 
de  S'  Remacle,  157;  de  S'  Lambert,  140,  14J  ; 
des  SS>s  Richard  et  Galérien,  184;  de  S' Jacques, 
255;  les  châsses  de  Liège  dépouillées  pour 
payer  le  comté  de  Hainaut,  etc.,  265,  289; 
(III,  515);  restauration  de  la  châsse  de  S'  Lam- 
bert, 305,(007);  châsse  de  S'  Guibert,  504;  la 
châsse  de  S'  Lambert  menée  au  siège  de  Bouil- 
lon, 572  et  suiv.,  578,  (66i  et  suiv.);  elle 
doit  être  portée  par  les  bouchers;  celle  de 
S'  Théodart  par  les  changeurs,  580,  (669); 
celle  de  S'  Lambert  portée  à  Andeune,  459, 
(689);  châsse  des  rois  mages,  449;  de  Char- 
lemagne, 451;  de  S'  Domitien  et  de  S'  Mcn- 
golfe  à  Huy,  4îj7,  (701);  celle  de  S'  Lam- 
bert préservée  miraculeusement,  475,  474, 
(707);  les  châsses  de  S'  Lambert  transpor- 
tées à  S'  Barthélémy,  474,  (708);  celle  de 
S'  Domitien  à  Liège,  473,  480;  châsse  pour  les 
vêtements  de  S'  Lambert,  480;  de  S'  Denis, 
491  ;  de  S'  Lambert,  534;  pierreries  qui  ornent 
la  châsse  de  S' Lambert,  569,  (750,  751);  la 
châsse  de  S'  Lambert  gardée,  V,  32;  miracles 
à  la  châsse  de  S'  Lambert,  55,  56;  châsses  de 
divers  saints  à  S'-Lambert,  40;  de  Tongres,  71; 
miracle  à  la  châsse  de  S'  Lambert,  74,  75;  de 
S'  Théodore  et  de  Madalberte  portées  aux 
rogations,  270;  de  S'  Lambert  placée  au  milieu 
du  chœur,  285  ;  de  S' Fursy,  557  ;  de  deux  évê- 
ques  d'Utrecht,  572;  de  S"  Marie-Madeleine, 
422;  de  S'  Louis,  552;  VI,  104;  de  S' Lambert, 
250,  251,  (664). 

Chastelet,  voy.  Châtelet. 

Chastellon,  voy.  Châtillon,  Castclneau. 

Chat  {Cal),  montagne  en  Flandre,  VI,  407.  Voy. 
Adam. 

Chutais,  voy.  Chine. 

Chalaram  de  Curthoirte,  voy.  Cursay. 

Chatay,  voy.  Chine. 

Château-Gaillard,  château;  assiégé  par  Philippe- 
Auguste,  IV,  556;  livré  au  roi,  557;  le  comte  à 
la  cour  de  France,  V,  489;  la  femme  de  Charles 
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le  Bel  y  est  enfermée,  VI,  331  ;  item  la  famille 
de  Robert  d'Artois,  480. 
Châlcau-GaufroH  ;  le  roi  d'Angleterre  s'y  réfugie, 
V,  273. 

Châtcau-Porcicn  (Porchicns);  leeomtc  combat  les 
Barois,  V,  318. 

Château- Hadulphc,  en  Poitou  ;  pris  par  Philippe- 
Auguste,  IV,  326. 

Château-Renaud  {Casiel- Henatlc  ou  licnarl), 
d'abord  appelé  Javiniace,  IV,  248.  Voy.  Jean. 

Château-Thierry  (Caslel-Tltiri,  S'-TInri);  Louis 
d'Artois  y  loge,  V,  144;  Isabelle  d'Angleterre 
y  trouve  Charles  le  Bel,  VI,  503;  assiégé  par  le 
duc  de  Normandie,  575. 

Château-Vilain  {Casiel-Vilain);  le  seigneur,  oncle 
de  Jean  sans  Terre,  IV,  531.  Voy.  Henri. 

Châtelct  (Chaslclel,  Castelel),  prison  de  Paris,  V, 
201,456,  519;  VI,  212,214,218,  374. 

Châtillon  [Cliatclon,  Chastelhon,  Castelhon,  Catel- 
hon,  Castcllon,  CasiiUon,  Chastillon),  ville  de 
Savoie;  détruite  par  Clodas,  I,  58i;  la  dame 
complote  la  mort  de  Charles  de  Valois,  VI,  217. 
Voy.  Gautier,  Jacques  de  S'-Pol,  Thierri, 
Ysonars. 

Chaumont  (Chaymont),  village  faisant  partie  du 
comté  de  Brugeron,  IV,  188.  Voy.  Godefroid. 

Chavechi,  voy.  Chavcnci. 

Chuvccz,  voy.  Asch-mun-Tanah. 

Chavcnci  {Chavcchi,  Cavcchi,  Cavcci),  voy.  Gau- 
tier, Henri. 

Chaymeez,  voy.  Chènée. 

Chaymonl,  voy.  Chaumont,  Colmont. 

Chaynce,  Chuyncez,  voy.  Chénée. 

Chef,  voy.  Cerf. 

Cheleris,  voy.  Cérès. 

Chélidoine  {Clielidonies),  ile;  le  roi  assiège  Paris; 

le  royaume  donné  à  Carthago;  les  habitants 

convertis.  II,  227. 
Chclins,  voy.  Tcllin. 

Chelle  (Crelle),  abbaye;  fondée  par  Balthilde,  If, 
521. 

Chcllez,  voy.  Celles. 

Chènée  [Chayneez,  Chaienêc,  Chayenée,  Chaneez); 


d'abord  appelée  ville  de  Sainl-Materne,  11,47, 
234;  étendue  de  son  territoire;  ses  armoiries, 
420,  (545,  630);  la  femme  de  Lidriel  y  meurt, 
IV,  148;  brûlée  par  les  Luxembourgeois,  VI, 
249.  Voy.  Arnoul,  Gautier  de  S'-.Materne, 
Gilles,  Henri  le  Paré,  Hugues,  Pierre,  Raoul, 
S'  Materne,  Simon. 

Cheratte  (Cheral)  ;  les  Tongrois  y  jettent  un  pont 
sur  la  Meuse,  I,  525;  Pépin  fait  abattre  le  pont, 
II,  484,  (637). 

Cherbourg  (Chcrbuch),  ville;  assiégée  par  Pépin, 

II,  467  ;  défendue  par  le  roi  de  Danemark,  etc., 
468. 

Cherehnise,  voy.  Thorembais. 

Cherejnetis,  fleuve  d'Ethiopie,  I,  297. 

Cherelal,  voy.  Chcrtal. 

Cherf,  voy.  Cerf. 

Clierfroy,  Cherfrey,  voy.  Cerfroy. 

Chcricl,  frère  d'Iseult,  reine  d'Hibernie,  II,  182. 

Chcrier,  voy.  Hubin. 

Cherson  (Criaoue,  Crisonne),  ile;  Justinien  y  esl 
exilé,  II,  597,  403;  Martin  1'=''  y  meurt  en  exil, 
536;  S'  Clément  y  est  jeté  à  la  mer,  IV,  82. 

Chersonèse  [Crisonc)  \  S'  Clément,  pape,  y  est  en- 
voyé en  exil,  I,  300. 

Chertal  (Cherelnl),  village  liégeois  ;  fondé  par 
Lotringe,  I,  579.  Voy.  Jean. 

Cherubim,  ange  qui  garde  l'entrée  du  Paradis 
terrestre,  I,  517,  318. 

Cherubrc,  voy.  Hugues. 

Chesairc,  voy.  Césarée. 

Chesaram  Amjustanam,  voy.  Saragosse. 

Cheval  (de),  voy.  Pierre. 

Chevaliers;  cérémonie  pour  la  création  d'un  che- 
valier sur  le  champ  de  bataille,  III,  52,  375; 
défense  aux  chevaliers  créés  à  Liège  de  deman- 
der de  l'argent  à  la  ville,  V,  291. 

Chevaux  célèbres  :  cheval  de  Tristan,  II,  242;  prix 
des  chevaux  offerts  par  Ogier  à  Charlemagne, 

III,  326.  Voy.  A  linort,  hachons,  Bayar,  Broiforl, 
Morial,  Papilhon,  Passe-vent,  Penevaire,  Pon- 
teclare,  Tourncsollc,  Valhentin. 

Chevetain  (le),  voy.  Jacques. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


m 


Chèvrcmont  (Chievremont,  Chyevremont,  Cyvre- 
mout,  Chyvretnonf,  Chivremont),  château;  com- 
mencé par  Tongris,  achevé  par  Sedros,  I,  244; 
S'  Materne  y  b.itit  deux  églises  avec  chapitres, 
532;  Martin  y  établit  des  chanoines,  II,  37; 
S'  Domilien  bâtit  la  chapelle  des  SS.  Cosme  et 
Damien  au  pied  de  la  montagne,  236;  vendu 
par  Gui  d'Ardenne  à  S'  Monulpho,  sauf  une 
salie  pour  les  plaids  de  justice  du  roi  d'Austra- 
sie,  II,  2o3,  (579,  580);  château  bien  situé, avec 
deux  églises,  254;  visité  par  S'  Monulphe,  255  ; 
Pépin  y  fixe  un  siège  de  justice  pour  le  royaume 
d'Austrasie,  347  ;  S'  Lamb<>rt  y  va  plaider,  et 
obtient  gain  de  cause,  364  ;  le  châtelain 
Lambert,  420  ;  méchanceté  du  châtelain,  IV, 
138,  144;  Notger  prend  et  détruit  le  château, 
148;  111,442;  églises  abattues,  miracle;  les  clo- 
ches, 149;  (III,  446,  447,  449);  conciliabule 
qu'y  tiennent  les  comtes  de  Bar,  de  Louvain 
et  de  Flandre,  358;  Bastin  de  Wez  s'y  fait 
,  ermite,  V,  268.  Voy.  Anchelay,  Basin,  Guy, 
Isabelle,  Lambert,  Lidriel,  Richard. 

Chidage,  Cydago,  ville  de  Perse;  prise  par  Hou- 
lagou,  V,  320,  349. 

Chicf,  Chiefs,  voy.  Cerf. 

Chicnpont,  voy.  Pont-Blanc. 

Chievremont,  voy.  Chèvrcmont. 

Chigni,  voy.  Chiny. 

Childebcrt  {Cildebers,  HUdehers),  fils  de  Clovis,  II, 
163,  166;  couronné  à  Soissons;  il  règne  sur  la 
Flandre,  le  Brabant  et  la  Normandie,  167;  il 
fonde  l'église  S'-Vinccnt  près  de  Lutèce,  168; 
il  donne  ses  états  à  Clolaire,  170;  il  bat  les 
Espagnols,  172;  il  donne  à  l'église  S'-Vinccnt 
des  reliques  et  des  trésors  rapportés  d'Espagne, 
173;  il  cause  le  meurtre  de  ses  neveux,  175; 
il  réclame  à  Clotaire  le  royaume  d'Orléans; 
il  s'allie  avec  Théodoric  contre  Clotaire,  176; 
sa  soumission,  177;  il  secourt  Metz;  tué  par 
les  Saxons;  enseveli  à  Paris,  178. 

Childebert,  fils  de  Caribert;  étranglé  par  son  père, 
II,  185. 

Childebert,  fils  de  Sigebert,  roi  de  Me!z,  II,  185; 


il  assiste  au  tournoi  de  Lutèce,  210;  il  se  fait 
couronner  roi  d'Austrasie,  220;  il  déclare  la 
guerre  à  Chilpéric,  221  ;  accuse  par  Frcdégonde 
du  meurtre  de  Chilpéric;  il  ravage  la  Cham- 
pagne,  222;  battu  par  Lolhairc  et  Landris  ; 
il  prend  Soissons,  223;  i!  envahit  la  France, 
224;  battu  et  tué  par  Lothaire,  225. 

Childebert,  fils  de  Grimoald;  son  père  veut  le  faire 
roi  d'Austrasie,  II,  323;  couronné  à  Metz;  pri- 
sonnier; amené  à  Paris,  324. 

Childebert,  fils  de  Théodoric,  roi  de  France,  II, 
374  ;  il  accepte  Charles-Martel  comme  maire 
du  palais,  382;  sa  mort,  392. 

Childebert,  fils  de  Lothaire,  roi  de  France,  II, 
395;  il  réunit  un  synode,  396;  il  bat  Eudes  à 
Soissons,  399;  tué  par  Eudes  en  Bourgogne, 
401. 

Childebert,  fils  de  Charlemagne,  II,  529. 

Childéric  (Hildris,  Celdris,  Celderis,  Cilderis,  Hil- 
drkh,  Heldcrich,  Yldris)  \",  fils  de  Mérovée,  roi 
des  Francs;  son  inconduite,  II,  121 , 122;  banni 
de  France,  123;  il  se  réfugie  chez  Basin,  124; 
il  épouse  Basinc;  replacé  sur  son  trône,  125; 
il  bat  les  Flamands  ;  il  prend  Gand  ;  il  assiège 
Bruges,  I2C:  il  chasse  les  Romains  de  Trêves 
et  reste  maître  de  Cologne,  144;  sa  mort, 
138. 

Childéric,  fils  de  Théodebert;  tué  par  Théodoric, 
II,  232. 

Childéric,  fils  de  Clotaire,  roi  d'Aquitaine,  II, 
287;  il  transforme  son  royaume  en  duché,  321  ; 
sa  descendance,  541. 

Childéric  II,  fils  de  Clovis,  roi  d'Austrasie;  il  prend 
S' Théodard  comme  conseiller,  II,  324;  il  va 
en  Bavière  pour  épouser  Gloriande,  325;  il 
prie  S'  Lambert  de  se  laisser  élire  évêque  de 
Tongres,  328:  chassé  de  son  royaume;  il  con- 
sent à  laisser  gouverner  les  maires  du  palais, 
529;  appelé  par  les  Francs  à  Metz  pour  rem- 
placer Théodoric,  351;  couronné  roi  de  France, 
552;  Bertrand  d'Aquitaine  lui  refuse  l'hom- 
mage; battu  deux  fois,  336;  ses  barons  se  révol- 
tent; il  se  relire  à  Soissons,  337;  ses  conquêtes 
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cil  Gascogne  ;  il  vient  à  Douai  et  reçoit  la  Bre- 
tagne Cl)  fief;  tué  à  la  chasse,  558;  sa  parenté, 
5il. 

Childéric,  fils  de  SigebcrI,  comte  de  Flandre,  II, 
552. 

Childéric,  lisez  Chilpéric,  II,  129,  150. 
Chilpcric  (Chilperis,  Chilpcriclc,  Cilpcricics,  Cel- 

peris,  CispiTis),  roi  de  Bourgogne;  il  assiste 

Agricola  contre  les  Francs,  II,  121);  battu  par 

Clarnus; tué  par  Gondcbaud,  150. 
Chilpéric,  fils  de  Chramnus;  noyé  par  Clotaire, 

II,  180. 

Chilpcric,  fils  de  Clotaire;  il  usurpe  le  trône  de 
CariLcrI,  et  se  fait  couronner  roi  de  France,  II, 
184;  sa  maitresse  Frcdégonde;  il  épouse  An- 
droniire;  ses  fils,  i8b;  il  épouse  Gasuinthe, 
186;  il  va  en  Espagne,  187;  battu  en  Saxe;  il 
s'enluit  à  Metz  ,  20i,  20o  ;  il  répudie  Andro- 
ni ire,  200;  assiégé  dans  Lutèce;  il  s'enfuit  en 
Ausirasie,  207;  il  épouse  Frédégonde;  il  tient 
le  royaume  de  France  en  fief  de  Paris,  208;  il 
habite  Paris,  215;  attaqué  par  Sigebert,  218; 
battu  par  son  frère  Sigebert  ;  il  s'enfuit  à  Tour- 
nai, 219;  il  revient  à  Paris;  il  accable  son 
peuple  d'impôts,  220;  il  déclare  la  guerre  à 
Cliildebert;  assassiné  à  l  insligalion  de  Frédé- 
gonde, 221-222, 

Chilpéric,  fils  de  Dagobert,  comte  de  Paris,  II, 
594. 

Chilpéric,  frère  de  Lolhaire,  roi  de  France,  II. 
401;  ses  jirouesscs  contre  les  Sarrasins,  405; 
il  nieurl,  40b. 

Chimay  [Tyman,  Cymain),  dans  le  diocèse  de 
Tongres,  11,20;  terre  de  Jean  de  Bcaumont,  VI, 
574;  ravagée  par  les  Français,  ()21. 

Chine  [Catltay,  C'Iiiilais,  Chalay,  Acliatay);  les 
Juifs  s'y  réfugient.  II.  17;  ils  la  quittent,  18; 
visitée  par  Ogier,  III,  60,  65;  menacée  par  les 
Tartarcs,  V,  197;  conquêtes  d'Oklaï,  202,  210; 
projet  de  conquête  de  Mangou,  286;  le  roi 
d'Arménie  s'y  rend,  512,  517;  puissance  de 
l'empereur,  VI,  589.  Voy.  Ainion,  Sydeijars. 

Cliinry,  voy.  Ciney. 


Chinyni,  voy.  Chiny. 

Chingnon,  voy.  Chinon. 

Chinierc  (Chimère?),  volcan,  I,  289. 

Chinon  {Chingnon,  Tignon)  ;  Robert  de  Béthunc 

y  est  prisonnier,  V,  521  ;  VI,  95. 
Ch  ny  {Chigni ,Chingni,  Cingnis,  Tingnis,Cliigny, 

Cyngiii);  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 

III,  512;  le  comte  ménage  la  paix  entre  Brus- 
Ihem  et  S'-Trond,  IV,  275;  le  comte  accom- 
pagne l'évêquc  Obert  à  Liège,  2S6.  Voy. 
Arnoul,  Conrad,  Gui,  Hubert,  Renaldiu. 

Chiqvars,  voy.  Simon. 

Chirc  (lisez  J/aVc;  Tours ?),  château  d'Aquitaine, 

IV,  S61. 

Cltircs,  Chirits,  voy.  Cyrus. 

Chùunnc,  en  Bohême,  seigneurie,  II,  521. 

Chiusi  ou  Clusium  (Cltisie,  Clusuie),  ville  de 

Toscane;  Gralien  y  naît,  IV,  401.  Voy.  Gra- 

tien. 

Chivreniont,  voy.  Chèvremont. 

Chockier  (Cliohier,  Choquicrs),  château;  fondé  par 

Lotringe  II,  1,  552;  amende  due  par  le  village 

à  l'évêquc,  VI,  402. 
Choisy  {Choisi,  Chousi),  ville;  Ferrand  de  Portugal 

y  passe  l'Ayne,  V,  56;  Ferrand  y  campe,  117; 

citée,  119,  155;  Gui  de  Dampicrre  y  réclame 

la  propriété  du  pont,  498. 
Cholct  {Chariot),  voy.  Jean. 
Choquar,  roi  des  Tarlaies,  V,  292. 
Choquirrs,  voy.  Chockier. 

Chosroès  {Cosdrc),  roi  de  Perse;  il  conquiert 
Alexandrie  et  Carlhage,  II,  507;  il  conquiert 
Jérusalem;  combattu  par  Héraclius  en  Perse, 
519;  batlu,  pris  et  tué,  520. 

Choudron,  voy.  Arnaud. 

Chramme  ou  Chramnus  {Crannts,  Cramynus) ,  ft\s 
bâtard  de  Clotaire  I";  créé  chevalier,  II,  170; 
duc  d'Aquitaine  et  de  Brabant;  il  envahit  la 
France,  179;  battu;  brûlé  par  ordre  de  son 
père;  confusion  de  Jean  d'Outremeuse,  180. 
Cfr.  207. 

Chrétien  {Xrisloims}^  nom  d'un  juif  converti  par 
Wason,  IV,  258. 
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Clirétiens  (Ciùstiens);  ainsi  nommés  pour  la  pre- 
mière fois  à  Anlioche,  I,  440;  persécutés,  puis 
protégés  par  Trajan,  SU;  ils  mettent  en  fuite 
les  ennemis  des  Romains;  Adrien  les  protège, 
S53;  ils  refusent  d'aider  les  Juifs  contre  les 
Romains;  persécutés  en  Judée,  545;  item 
dans  toute  l'Europe,  580;  les  Romains  refu- 
sent leur  secours  à  la  guerre,  852;  ils  pro- 
curent la  victoire  à  Aiitonin,  qui  les  protège, 
555-554;  persécutés  par  Aurélius,  562;  item 
par  Seplime-Sévcre,  586;  11,5;  item  par  Didius 
Julianus,  5;  ils  battent  les  païens  de  Pavie, 
5-6;  mis  à  mort  par  Antoine,  7,  8;  leurs 
cimetières,  8;  vainqueurs  devant  Carthage; 
battus  par  les,  Carthaginois,  9;  persécutés 
par  l'empereur  Alexandre,  10,  H;  item  par 
Gordien  et  Maximin,  16;  ilcm  par  Décius,  24; 
item  par  Valérien  et  Claude,  50;  item  par 
Aurélien,  52,  33;  persécutés  en  Judée  et  en 
Egypte  par  les  Huns,  34;  item  dans  tout 
l'empire  par  Dioclétien,  44,  45,  45;  item  par 
Maxcnce,  52;  ils  rebâtissent  Antioclie,  55;  per- 
sécutés par  Constance  et  Constant,  72  ;  ils  assas- 
sinent Constance  et  Arius,  77;  massacrés  à 
Césarée  par  Théodose,  102;  les  sept  Dormants, 
147;  persécutés  en  Afrique,  174',  214;  item  en 
Angleterre,  200;  remis  en  possession  de  Jéru- 
salem, 215;  ils  battent  les  Sarrasins  sous  Paris, 
214-229;  persécutés  par  Dagobert,  298;  battus 
par  les  Sarrasins,  299  ;  persécutés  par  Constan- 
tin; item  en  Afrique,  558;  item  par  Constantin, 
489;  item  par  Aistuplie,  515;  item  par  Didier, 
514;  chassés  d'Antioche  par  les  Juifs,  515, 
523;  persécutés  par  Constantin,  518,  520;  ils 
battent  les  Sarrasins  ;  mis  en  déroute  à  Ronce- 
vaux,  lli,  142;  item  près  de  Luserne,  402; 
leur  défaite  devant  Antioche,  IV,  288;  leurs 
conquêtes  en  Terre-Sainte,  290;  ils  sont 
affamés  dans  Antioche,  291  ;  leurs  conquêtes 
en  Syrie;  ils  mangent  les  cadavres  des  païens; 
ils  s'emparent  de  Jérusalem, 292;  ils  s'emparent 
d'Ascalon,  295;  ils  tombent  malades  à  Tyr;  ils 
assiègent  Damas,  IV,  595;  une  année  de  chi  é- 


tiens  s'y  embarque;  ils  arrivent  à  Jaffa,  puis 
reviennent,  598;  ils  battent  les  Sarrasins  en 
Terre-Sainte,  459;  ils  assiègent  Damiette,  V, 
68;  ils  sont  battus,  101  ;  ils  prennent  Damiette, 
104;  battus  entre  Louvain  et  Bruxelles  par  les 
Sarrasins,  123;  ils  battent  les  Sarrasins  à 
Damiette  et  à  Pharescour,  283,  284;  ils 
assiègent  Mansourah,  285  ;  ils  sont  battus,  286; 
la  maladie  les  décime,  288;  ils  font  une  trêve 
avec  les  Sarrasins,  289;  la  paix  est  conclue 
avec  les  Tartares,  518;  brouille  avec  les  Tar- 
tares,  358;  ils  perdent  la  Terre-Sainte,  369; 
décimés  par  la  maladie,  378;  leur  retour,  379; 
persécutés  en  Palestine,  440;  leur  misère,  467 ; 
massacrés  à  Acre,  479;  persécutés,  puis  pro- 
tégés par  Kazan,  502,  505;  ils  rentrent  en 
possession  de  la  Terre-Sainte,  49.  Voy.  Croi- 
sades. 

Christine  (Cristicnr,  Crisliane,  Crisiinp),  fille  de 
Savaris,  mère  de  S'  Théodore,  II,  317. 

Christine,  femme  de  Kazan,  V,  563. 

Christophe  (Crislofle ,  Chrisiofle) ,  chapelain  de 
Léon  VI;  il  s'empare  de  la  papauté,  IV, 
109. 

Christophe,  nom  d'un  vaisseau  français,  VI,  576, 
624. 

Chroniques,  vies,  légendes,  écrits,  livres,  ma- 
nuscrits, etc.;  chroniques  utilisées  par  Jean 
d'Outremeuse,  I,  2-4;  églises  obligées  d'écrire 
leur  chronique,  4;  lois,  écrites  de  Moïse 
trouvées  dans  le  temple  de  Salomon,  89;  ' 
livres  brûlés  à  Jérusalem  et  rétablis  par  Es- 
dras,  102;  livre  contenant  l'histoire  d'Alexan- 
dre de  Macédoine,  110;  recherches  et  écrits 
de  Ptolémée  Philadelphe;  livres  hébreux  tra- 
duits en  grec,  115;  le  livre  de  Sapience,  dit 
l'Ecclésiastique,  125;  chroniques  françaises 
non  aulhenticiues  de  la  guerre  de  Troie,  143; 
services  rendus  par  les  clercs,  copistes  de 
manuscrits,  211;  brièveté  des  chroniques  rela- 
tives aux  conquêtes  de  César  en  Angleterre, 
215;  vieilles  chroniques  liégeoises,  en  partie 
illisibles  du  temps  de  J.  d'Outremeuse,  245; 
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vie  de  Virgile  écrite  par  Cicéron  ctOvide,  21)3; 
livres  de  science,  de  magie  et  de  llicologie; 
épîtres  de  Virgile,  277-278;  Selh  écrit  les  pre- 
mières annales  du  monde  appelées  Achabaïdas, 
32!  ;  chroniques  de  Martinus  Polonus,  383, 
584;  écrits  d'Ovide,  586;  épitres  de  S'  Pierre; 
Évangiles  de  S' Mathieu  et  de  S' Marc,  440, 442  ; 
Évangile  de  S'  Luc,  444;  écrits  de  S'  Damase, 
474;  écrits  de  Flave  Josèphe,  478;  apocalypse 
de  S'  Jean,  495;  actes  des  martyrs  par  S'  Clé- 
ment, 500;  écrits  de  Pline,  511  ;  chroniques  de 
Liège  citées  par  l'auteur,  535;  œuvres  de 
Hermès,  549;  écrits  de  Trogue  Pompée,  de 
Justin  et  d'Antonin,  555;  livres  de  Ptolémée, 
561  ;  chroniques  danoises,  567  ;  écrits  d  Origène 
condamnés,  576;  livres  d'Origène  sur  l'Écri- 
ture sainte,  II,  1 1,  14,  15;  livres  des  chrétiens 
détruits,  41;  écrits  de  S'  Grégoire  cités,  71; 
écrits  de  S'  Hilaire,  76;  item  de  S*  Jérôme  et 
de  S'  Euscbe;  chroniques  de  Sigebertde  Gcm- 
bloux  et  de  Prosper  d'Aquitaine,  86;  écrits 
d'EuIrope  et  de  Paul  Diacre;  S' Jérôme  traduit 
la  Bible,  87,  106;  psaume  composé  par 
S'  Allianase,  88;  écrits  de  S'  Ambroise,  89; 
S'  Servais  emporte  à  Macslrichl  les  chroniques 
et  les  livres  de  Tongrcs,  93;  chronique  de 
Bède,  95;  chroniques  de  S'  Denis  citées,  100; 
écrits  de  S'  Augustin,  101;  de  Prudence, 
102;  d'Origène,  115;  de  S'  Jérôme,  114,  127; 
vie  de  S'  Martin  par  Sévérus,  119;  écrits  de 
S'  Augustin,  138;épitrede  S'  Hilaire  contre 
les  héritiques,  161;  chroniques  d'Angleterre, 
181,  188,  197;  découverte  du  texte  hébreu  de 
l'Évangile  de  S'  Mathieu,  186;  écrits  de  Boèce, 
187,  209;  livres  apportés  par  S'  Servais,  con- 
servés dans  le  trésor  de  Maestriclit,  235;  livres 
des  morales  de  Job  de  S'  Grégoire  le  Grand, 
265;  homélies  et  autres  écrits  de  S'  Grégoire 
sur  Job  et  Ézéchicl,  273;  les  œuvres  de 
S'  Grégoire  sauvées  du  feu,  288;  chroniques  de 
S'  Denis  citées  par  J.  d'Outremeusc,  501,  502, 
303,  521  ;  écrits  d'Isidore  de  Séville,  529;  livre 
de  Théodore  sur  la  pénitence,  334,  349; 


Évangiles  écrits  en  lettres  d'or,  510;  légende 
de  S'  Lambert,  367;  S«  Willibrord  fait  écrire 
la  relation  du  meurtre  de  S'  Lambert,  375; 
annales  de  Justinien  au  Panthéon,  577;  Bède  et 
Oude  achèvent  leurs  chroniques,  586;  écrits  de 
Bède,  598;  chroniques  d'Arnould  Franchar  de 
Saxe,  de  Pirar  et  de  Siger  de  Hongrie,  461; 
Zacharie  traduit  en  grec  les  dialogues  de 
S' Grégoire,  464;  vie  de  S'  Lambert,  519;  livre 
du  pape  André,  520;  chronique  de  Serge  H, 
527,  552,  etc,  ;  Godcscalc,  (660);  écrits  de  Gon- 
dulphc,  évêque  de  Liège,  ill,  10;  traduction  de 
la  Bible  par  S'  Jérôme,  15;  les  chroniques  de 
Turpin,  148:  l'histoire  de  Ramon  de  S'-Gilles, 
516;  antienne  composée  par  Théophile, 
évéquc  d'Orléans,  516;  écrits  d'Alcuin  et 
de  Charlemagnc,  317;  les  écrits  de  Raban- 
Maur,  577;  relation  faite  par  Charlemagnc  et 
donnée  au  pape  Serge  11,  599  ;  chronique  écrite 
par  Turpin,  409;  livres  apportes  de  Constan- 
tinople  à  Paris,  IV,  16;  œuvres  de  Raban-Maur, 
IV,  16;  chronique  de  Serge  II,  18;  vie  de  Mer- 
lin par  le  prêtre  Biaise,  55;  livre  de  Slrabon, 
68;  chronique  de  Bernard  de  la  Guionie,  de 
Martinus  Polunus,  de  Vincent  de  Beauvais,  69; 
les  écrits  de  l'évéque  de  Liège  Élicnne,  89; 
vie  de  S'  Grégoire,  90;  la  légende  de  S' Étienne, 
91;  chroniques  d'Elinant  et  de  Sigebcrt  de 
Gcmbloux,  95;  les  œuvres  de  l'évéque  Ralhère, 
115;  vie  de  l'évéque  Éracle,  128;  livres  de 
l'abbaye  de  Lobbes,  161;  les  chroniques  de 
Harigère  et  d'Anselme,  165;  les  chroniques  de 
S'  Denis  citées,  166;  chronique  de  Notger,  168; 
Bible  de  l'église  de  Vilve,  181;  épître  de  Not- 
ger sur  S'  Lambert,  etc.,  182;  vies  des  SS.  Ri- 
chard et  Galérien,  185;  chronique  de  l'église 
S'-Lambert,  188;  vie  de  l'empereur  Otton  II 
par  Widekin;  œuvres  du  pape  Jean  XV,  202; 
ouvrages  de  Robert  le  Sage,  206;  écrits  de 
Fulbert  de  Chartres,  212,  245;  la  vie  de 
S'  Wolbodon;  écrits  de  W'olbodon,  215;  orai- 
son de  Robert  le  Sage,  216;  écrit  de  Pierre 
Damien  cité, 226;  chroniques  de  S'  Jacques,  des 
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Prêcheurs  et  de  S'  Lambert  citées,  232;  chro- 
nique de  Gilbert,  citée,  249  ;  item  de  Guillaume 
de  Puy-Laurens,  250;  la  grammaire  de  Papias, 
257;  livre  de  Francon  sur  la  quadrature  du 
cercle,  259  ;  chants  composés  par  l'abbé 
Etienne  de  S'  Jacques,  296  ;  écrits  de  Robert 
de  Deufz,  526;  chronique  de  Sigcbert  de  Gem- 
bloux,  328;  chronique  de  S'  Lambert  citée, 
347;  œuvres  de  Wazciin,  abbé  de  S'-Laurent, 
356;  épîires  de  S'  Bernard,  357;  écrits  de  la 
vierge  Isabelle,  302;  les  décrets  de  Gratien, 
401;  écrits  de  S'  Jean  Damescènc  traduits; 
le  livre  des  sentences  de  Pierre  Lombard,  402; 
œuvres  des  généalogistes  liégeois,  436,  457; 
écrits  de  Pierre  Comestor,  465;  item  de  Lam- 
bert le  Bègue,  466;  if  cm  de  Joachim  de  Calabre, 
466;  la  bibliothèque  de  S'  Lambert  brûlée, 
473,  474;  cette  bibliothèque  reformée;  chro- 
nique d'Enguerrand  de  Bar,  535,  576,  (731, 
732);  V,  160,  161  ;  chroniques  de  S'  Lambert, 
IV,  536,  537;  chronique  de  Guillaume  de  Puy- 
Laurens,  558;  chroniques  de  France;  568; 
chronique  de  Richard  de  Cluny,  576;  chroni- 
ques de  Haython  et  de  Jean  du  Plan  Carpin, 
587;  livres  liégeois  emportés  par  les  Bourgui- 
gnons, V,  30;  manuscrit  de  S'  Lambert  perdu, 
33;  la  chronique  de  Hugues  de  Pierrcpont,  71 , 
89,  123,  132,  136;  chroniques  de  Jean  de 
Warnant  et  de  Jean  de  Hocsem,  160, 161;  item 
de  Radus  de  Léau,  161,  162;  écrits  d'Olton, 
abbé  de  S'-Laurent,  167;  les  constitutions  de 
Dschengis-Khan,  185;  les  décrétales  de  Hono- 
rius  III,  188;  les  décrétales  de  Raimon,  205, 
247;  chroniques  écrites  parles  abbés  de  Lobbcs, 
21 8;  livre  étrange  trouvé  dans  une  grotte,  275; 
libelles  condamnés  par  Alexandre  IV;  con)- 
mentaircs  de  Joachim,  360;  chronique  de  Guil- 
laume de  Puy-Laurens,  378,  426  ;  chronique 
de  Bernard  Guidon,  422;  le  sixième  livre  des 
décrets,  562;  bibliothèque  de  Nie.  des  Prez, 
570;  la  chronique  de  Hocsem,  VI,  126;  les 
décrets  de  Clément  V,  192;  les  constitutions 
de  Clément  V,  233;  chronique  de  Jean  le  Bel, 


322,  323;  poésies  populaires  en  thiois,  387. 
Voy.  Gestes. 

Chuque  j  voy.  Thierri. 

C/iMs,  voy.  Cus. 

Chuxhans,  voy.  Cuxhan. 

Chyevremont,  voy.  Chèvremont. 

Chymay,  Chynee,  voy.  Ciney. 

Chypre  {Cypre,  Cyppre,  Chyppre),  île;  ses  habi- 
tants dominent  sur  la  mer,  I,  47;  son  roi  Mar- 
selas  fonde  Marseille,  91;  conquise  par  Pto- 
lémée,  1 12;  tremblement  de  terre;  ravagée  par 
les  Huns,  II,  21;  son  roi  accompagne  l'empe- 
reur Richier  en  France,  177,  Ogier  la  côtoie, 
III,  259;  le  roi  assiste  aux  noces  d'Ogier,  311; 
côtoyée  par  Ogier,  338;  Ogier  vient  à  son 
secours  contre  ses  ennemis,  IV,  46;  Buevon  s'y 
rend,  60;  Richard  I""  d'Angleterre  s'y  rend,  505; 
Henri  de  Lusignan  y  devient  roi,  508;  le 
roi  part  pour  la  Terre-Sainte,  V,  279;  Louis 
IX  y  arrive,  280,  281  ;  le  roi  se  fait  couronner 
roi  de  Jérusalem,  446  ;  les  chrétiens  d'Acre  s'y 
réfugient, 479, 480;  le  rojaume  revendiqué  par 
Frédéric  d'Aragon,  VI,  27;  le  roi  va  à  Antioche 
28.  Voy.  Agazo,  Henri,  Henri  de  Cametruy, 
Marselas. 

Chyvremont,  voy.  Chèvremont. 

Ciboria ,  Cyboria,  Cyborea ,  femme  de  Ruben, 
mère  de  Judas,  I,  353-354;  elle  épouse  son 
fils  sans  le  connaître,  393. 

Cieéron  (Cycero,  Cycerons),  philosophe,  I,  171  ; 
député  à  Virgile  pour  qu'il  rende  le  feu  à  Rome, 
252;  il  meurt;  il  écrivit  l'histoire  de  Virgile, 
253;  son  palais  à  Rome,  63;  son  temple,  68. 

Cicilius  Glabrius  {Cycilliiens  Galabiiens),  consul 
romain;  il  conquiert  la  Thrace,  1, 180. 

Cidion,  voy.  Jean. 

Cigne  (le  chevalier  au),  voy.  Elie. 

Cildebcrs,  voy.  Childcbert. 

CMesinde,  fille  de  Chilpérich,  II,  205. 

Cilicie  [Ciliche,  Celisse),  contrée  de  l'Asie-Mineure, 
I,  289;  conquise  par  les  Romains,  210. 

Cilissc  Servilius,  général  romain;  vainqueur  en 
Pamphilie,  I,  210. 
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Cilpcridcs,  \oy.  Cliilpéricli. 

Cimbrcs  (Cymbrcs),  I,  07;  révoltes;  ils  battent  ks 
Romains,  19 1  ;  ils  attaquent  Rome;  battus;  192. 

Cimetières  des  chrétiens.  II,  8;  S'  Denis,  pape, 
établit  les  cimetières  paroissiaux,  31,  34-55; 
cimetière  chrétien  de  S'-Priscil  à  Rome,  SI  ; 
item  de  Calcpodius,  74;  restaurés  par  le  pape 
Jean, '2(iO;  cimetières  établis  par  Charlemagne 
à  Bordeaux  et  à  Arles  pour  les  chrétiens  morts 
à  Koncevaux,  II!,  152,  1^3;  le  pape  Pascal 
retire  les  corps  de  S"  Cécile  et  d'autres  des 
catacombes,  318;  item  le  pape  Grégoire  IV, 
408.  Voy.  S'  Calixtc. 

Ciney  {Cynce,  Cliynâe,  Cliymay,  Synée ,  (.Idney, 
Cyney,  Cynay),  ville;  d'abord  appelée  Halois, 
I,  245;  étymologie:  S'  Materne  y  ressuscite  des 
enfants;  convertie,  528,  (03i);  visitée  par 
S'  Martin,  II,  41  ;  miracle  arrivé  à  un  habitant 
de  cette  ville,  210-247  ;  abbatialité  séculière, 

IV,  105;  Hugues,  comte  de  Huy,  ycst  tué,  150; 
ses  habitants  ravagent  le  Ilainaut,  249;  l'église 
de  Huy  détachée  du  concile  de  Ciney,  250; 
guerre  de  la  Vache,  403  ctsuiv.,  (652  et  suiv.); 
les  campagnes  ravagées,  403,  (053);  brûlée, 
412,  (057,  658);  bi'ùlée  par  les  Luxembour- 
geois, VI,  249;  gardée  par  les  Hutois;  le  peuple 
se  défend  contre  les  Namurois,  207,  (070);  la 
ville  entourée  de  murs,  268,  (071);  assiégée 
par  les  Dinantais,  418;  menacée  par  les  Lié- 
geois, 419,  422;  prodige,  501;  miracle,  502; 
révêque  y  passe  avec  son  armée,  614;  les 
femmes  dinantaises  vont  y  trouver  l'évcquc, 
615;  munie  d'une  garnison,  010.  Voy.  Clément, 
Godescalc,  Thierri. 

Cingnis,  voy.  Chiny. 
Cirtcs,  voy.  Syrtes. 
Cisperis,  voy.  Chilpérich. 

Cîteaux  {Cysteal}',  origine  de  cet  ordre,  IV,  292; 
enquête  que  l'on  y  fait  sur  l'évcque  de  Liège, 

V,  570.  Voy.  Élienne,  Gui. 

Citine,  ville;  Annibal  y  éprouve  une  défaite,  I, 
122. 

Citionis  (pour  Cicrroiiis),  voy-  Cicéron. 


Clans,  voy.  Nicolas. 

Clahcch,  voy.  Glabbeek. 

Clars,  voy.  Nicolas. 

Clairac  [Clariaco),  albaye,  V,  107. 

Claire ,  fils  de  Gérard  del  Fraite,  III,  89;  il  si; 

rend  à  Ogier  le  Danois,  102;  renversé  par 

Charlemagne,  104;  tué  par  Olivier,  108. 
Clairis,  Claire,  Clnircn,  fils  de  Thierry,  comte  de 

Gueldre,  IV,  572;  son  père  le  donne  en  otage  à 

Henri  de  Louvain,  573;  prisonnier  à  Louvaiii, 

575;  rendu  à  s<m  père,  576. 
Clamcnclic,  Cinmcnl ,  voy.  Clémence,  Clément. 
Clungiiir,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 
Claradas,  seigneur  franc;  il  demande  Clotildccii 

mariage  pour  Clovis,  II,  159. 
Claraliiip,  fille  d'un  chef  saxon;  baptisée,  elle 

prend  le  nom  d'Hélène,  II,  204. 
Clore,  baron  français  au  service  d'Ogier,  III,  300. 
Clarembaud  {Clarehaut ,  Clarcbals.  Clarebaux) 

d'Atrivc;  il  vient  au  secours  des  Liégeois,  V, 

70;  il  commande  un  corps  d'armée,  78. 
Clarembaud  d'Embour,  V,  478,  559;  il  tue  un 

Yerté,  500;  condamné  à  un  pèlerinage,  561. 
Clarembaud,  marquis  de  Fennez,  III,  33. 
Clarembaud  Maillard,  écheviii  de  Liège,  V,  312; 

prisonnier  à  S'-Trond,  322;  tué,  529. 
Claren,  château  sur  la  route  d'Astorga,  III,  403. 
Clarcngic,  voy.  Roger. 
Clariaco,  voy.  Clairac. 

Clarins  d'Estromc,  roi  tributaire  d'Ogier,  III,  5. 
Clarion,  Clarions  d'Acre  ou  d'Assech;  allié  de 

Brehier,  III,  281,283;  il  assiège  Huy,  282. 
Clarion,  neveu  du  roi  Carahus,  III,  354. 
Clarisse,  fille  d'Adolphe,  duc  de  Bourgogne,  V, 

525. 

Clarisse,  fille  d'Yvon  de  Gascogne,  femme  de 

Renaud  de  Montauban,  III,  100. 
Clm-nenl,  roi  de  Médie,  III,  50;  battu  et  tué  par 

Ogicr,  57. 
Clament,  voy.  Sanson. 

Clarnus,  maire  du  palais  d'Austrasie;  il  gouverne; 
les  Francs  pendant  la  minorité  de  Clovis,  II, 
124;  premier  prévôt  ou  maire  du  palais,  125; 
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mis  en  possession  de  Gand,  126;  il  bat  les  Fla- 
mands, 127-128;  il  prend  Anvers,  128;  il 
assiège  Bruges;  aidé  par  les  frères  de  Chilpéric 
contre  les  Flamands,  129;  il  conquiert  la 
Flandre  et  tue  Agricola,  150;  il  défie  Gonde- 
baud;  il  assiste  Théodose  contre  les  Huns,  131; 
il  meurt,  157. 

Clauciestre-Conatens,  fille  de  Claude,  femme  de 
Moradob,  II,  193;  ressnscitée  par  S'  Luc,  194. 

Claude  (''  laudius),  empereur  romain,  I,  ■ii!';  il 
bat  les  Bretons  et  conquiert  les  Orcadcs;  son 
intempérance,  •444;  il  nomme  Félix  gouver- 
neur de  Judée  et  défend  à  Vespasien  de  com- 
battre les  Juifs,  450;  il  déshérite  Britannicus 
et  Granus  au  profitdc  Néron  ;  empoisonné,  4S7. 

Claude,  empereur  romain;  il  persécute  les  chré- 
tiens, II,  30;  assassine  par  Sapor,  51. 

C/aMdier,  général  romain;  envoyé  en  Macédonie; 
tué  par  les  Vaircs,  I,  200-210. 

Clavcs,  voy.  Clèves. 

Cledamicus,  Toi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Clef,  lisez  Chcrf,  VI,  288. 
Clciremont,  voy.  Clermont. 

Clémence  (Ctamcnchc),  fille  de  Baudouin  comte 
de  Hainaut,  femme  de  Jean  de  Pierrepont,  IV, 
S49. 

Clémence,  sœur  de  révoque  de  Liège  lîadulphe, 
IV,  458. 

Clémence,  fille  du  comte  de  Réthel,  IV,  850. 

Clémence,  fille  de  Charles  de  Sicile,  femme  de 
Louis  le  Hutin,  VI,  208;  enceinte,  219;  elle 
donne  le  jour  à  un  fils,  220. 

Clément  II  (Clemens,  Climcnt,  Clament),  pape; 
il  meurt,  IV,  252. 

Clément  III,  pape;  il  fait  prêcher  la  croisade,  IV, 
482;  il  bâtit  les  cloîtres  de  S'-Laurcnt,  hors  de 
Rome,  483;  il  meurt,  500. 

Clément  IV,  pape,  V,  368;  on  lui  annonce  l'expé- 
dition des  Tartares  à  la  conquête  de  Jérusa- 
lem, 375;  il  canonise  S'"  Hedwige,  380;  il 
meurt,  386. 

Clément  V,  pape;  couronné  à  Lyon,  VI,  47;  il 
casse  deux  constitutions  de  son  prédécesseur, 


48;  il  séjourne  à  Bordeaux,  105;  il  autorise 
l'expulsion  des  Templiers  de  France,  108;  il 
établit  sa  cour  à  Poitiers,  109;  il  fait  rebâtir 
S'-Jean  de  Latran,  112;  il  s'établit  à  Toulouse, 
113;  il  confirme  l'élection  de  Henri  de  Luxem- 
bourg, 1 1  5;  il  crée  des  cardinaux,  129;  sa  cour  à 
Lyon,  1  ôO,  trompé  par  Engucrrand  de  Marigny, 
131;  il  absout  Philippe  le  Bel,  140;  il  réunit 
un  concile  à  Vienne,  141  ;  il  autorise  la  levée 
d'une  dîme  sur  les  biens  du  clergé,  144;  il 
donne  l'évêché  de  Liège  à  Adolphe  de  La  Marck, 
186;  il  canonise  Pierre  le  Confesseur,  192;  il 
donne  des  évéchés  aux  frères  d'Enguerrand  de 
Marigny,  209;  ses  constitutions  publiées,  235; 
il  meurt,  195. 

Clément  VI,  pape;  il  négocie  la  paix  entre  les  rois 
de  Fiance  et  d'Angleterre,  VI,  591. 

Clément,  antipape;  nommé  par  l'empereur  Henri 

III,  IV,  281;  sacré  à  Rome,  283;  il  règne,  284; 
excommunié  par  Urbain  II;  soutenu  par  l'em- 
pereur; il  séjourne  à  Brindes,  285;  il  se  so'u- 
met  et  se  fait  moine,  292. 

Clément,  duc  d'Allemagne  ;  il  combat  les  Lombards, 

IV,  442. 

Clément  d'Auvergne;  il  combat  le  roi  Brehicr, 
III,  287. 

Clément,  comte  de  Blois,  père  de  l'évèque  Albert 

de  Cuyck,  IV,  521. 
Clément,  fils  du  duc  de  Bohème,  chanoine  de 

S'-Lamberl,  IV,  171. 
Clément,  grand-bailli  de  Brabant;  tué  par  Stassin 

des  Prez,  V,  410. 
Clément  de  Cambrai;  tué  par  Ogicr,  III,  267. 
Clément,  duc  de  Champagne;  sa  guerre  contre  le 

comte  (le  Flandre,  III,  27. 
Clément,  seigneur  de  Ciney;  ses  enfants  rcssus- 

cités  par  S'  Materne,  I,  529. 
Clément  de  Corbech,  moine  de  Hasticrs;  il  prédit 

la  défaite  des  Brabançons,  V,  81,  83,  93. 
Clément,  père  d'Euslache  de  Herstal,  cousin 

d'Albert  de  Cuyck;  il  s'établit  à  Liège,  V,  20. 
Clément,  comte  de  Laroche;  il  avait  sept  fils  cha- 
noines à  Liège,  IV,  346. 
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Clément  de  Ligni;  il  vient  au  secours  du  duc 

Jean,  V,  364. 
Clément,  cvêquc  de  Metz;  il  convertit  les  païens, 

I,  482. 

Clément,  roi  de  Portugal,  V,  7,  50. 

Clément,  bâtard  de  Raes  des  Prez;  il  tue  Pierre 

de  Jauche,  V,  HO. 
Clément  de  Renesse,  châtelain  de  la  Baloffe,  VI, 

76;  il  invective  contre  le  comte  de  Namur  à 

Gand,  77. 

Clément  le  Rousseau,  boucher  liégeois,  IV,  379. 
Clément,  comte  de  S'-Pol;  envoyé  à  S'-Omer,  VI, 
195. 

Clément  Sarasin,  liégeois  ;  tué  à  Bouillon,  IV, 
384. 

Clément,  duc  de  Savoie;  tué  par  Ogier  le  Danois, 
111,218. 

Clément  de  Vallouise,  sire  d'Avignon;  il  envahit 
la  Provence,  V,  141,  143;  prisonnier  à  Lyon, 
145,  448;  mis  en  liberté,  149;  il  ravage  la 
Provence,  151  ;  sa  trahison,  152;  il  est  battu, 
155. 

Clément  de  Vianc,  chevalier  brabançon,  V,  23. 
Clément,  frère  d'Andclis;  il  refuse  de  la  défendre, 
III,  254. 

Clément;  il  place  le  corps  de  S'  Materne  sur  le 

Rhin,  I,  534. 
Cléopâtre  (Clcopalram),  fille  d'Antiochus;  sa  dot, 

I,  128;  elle  épouse  Antoine,  270;  elle  pousse 

Antoine  à  combattre  César,  329,  330;  versions 

différentes  sur  sa  mort,  331. 
Cléopâtre,  femme  d'Hérode,  I,  270,  374. 
Cléophas,  second  mari  de  S"  Anne,  I,  307. 
Clerc  (le),  voy.  Diclhez. 

Clercs,  hommes  lettrés;  moins  nombreux  autre- 
fois; ils  appartenaient  tous  à  de  grandes 
familles,  I,  211. 

Clercs  (chapelle  des),  à  Liège;  sa  fondation,  VI, 
586. 

Clerebals,  voy.  Clarembaud. 

Cleremonl,  voy.  Clermont, 

Clerevah,  Clerewauz,  voy.  Clervaux. 

Clergé  liégeois;  il  se  livre  à  la  simonie  et  à  la 


luxure,  IV,  392;  punition  céleste,  393;  puni 
par  le  pape,  402;  il  est  simoniaque,  461  ;  un 
légat  extirpe  la  simonie,  483  ;  les  échevins  veu- 
lent lui  faire  payer  l'impôt,  544,  545,  (735); 
ses  mœurs  dissolues;  statuts  du  légat  Gui,  579; 
ses  plaintes  à  Henri  de  Louvain  de  ce  qu'on 
avait  enlevé  les  objets  du  culte,  V,  32;  il 
s'oppose  à  la  rentrée  de  l'évêque  de  Liège,  99, 
(617);  son  hostilité  contre  le  peuple,  278, 
(653);  sa  lutte  contre  l'élément  laïque,  302;  il 
s'allie  au  peuple  contre  les  grands,  308;  les 
échevins  renoncent  à  juger  les  clercs,  309; 
imposé  par  le  peuple,  336,  337;  le  pape  auto- 
rise un  impôt  sur  le  clergé,  340,  342;  le  clergé 
de  Brabant  ne  paie  pas  l'impôt,  542;  exac- 
tionné  par  Henri  de  Gueldre,  354  ;  sa  joie  de 
la  prise  de  S'«-Walburge,  381  ;  ses  privilèges 
confirmes  par  l'empereur  Rodolphe,  403;  il 
s'oppose  à  l'impôt  et  quitte  la  cité,  442;  il 
adhère  à  la  paix  des  Clercs,  446;  il  ne  peut  cire 
jugé  par  les  échevins,  451  ;  item  les  valets  des 
chanoines,  452, 453;  franchise  des  églises,455; 
item  des  maisons  claustrales,  456,  458,  459;  il 
signe  la  paix  des  Clercs,  460,  (670);  réuni  en 
synode;  statuts  synodaux.  462;  mandé  à  Huy 
par  Adolphe  de  La  Marck,  VI,  298;  il  notifie 
au  pape  son  transfert  à  Huy,  435;  exempté  de 
l'impôt  sur  les  choses  vénales,  465;  les  églises 
conservent  leurs  franchises,  468;  des  prêtres 
qui  ont  violé  l'interdit, 470, 471  ;  il  scelle  la  paix 
de  Flône,  475;  il  oblige  l'évêque  à  relâcher  un 
chanoine  de  Namur,  543;  ses  biens  arrêtés  en 
Brabant,  590.  Voy.  Collégiales,  S'- Lambert 
(chapitre). 

Clermont  (Clcremont  -  sour- JUouse),  château; 
d'abord  appelé  Golonsce;  fondé  par  Lotringe,  I, 
380;  comté  donné  par  Charles-Martel  à  Ernol, 
II,  395,  (642,  650);  le  comte  assiste  au  tour- 
noi de  Huy;  ses  armoiries,  III,  68;  (II,  676); 
le  comte  assiège  Huy,  78  ;  le  comte  défend 
Huy  contre  Clarion,  282;  le  comte  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  312;  Buevon  s'y  infor- 
me d'Ogier,  IV,  46;  le  comte  aide  l'évêque 
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Francon  contre  les  iVormaiis,  85;  le  comte  as- 
siste Nolger  contre  le  comte  de  Hainaut,  15!); 
le  comte  accompagne  Notgcr  à  Iluy,  d71  ,  Bal- 
déric  appelle  le  comte  à  son  secours,  194;  le 
comte  scelle  la  vente  du  château  de  Bouillon, 
289;  l'alleu  de  Clermont  donne  par  le  comte 
à  l'abbaye  de  Neumouslier,  527;  le  comte 
vient  au  secours  des  Liégeois,  544;  le  comte 
commande  les  Liégeois,  547  ;  le  comte  vient  en 
aide  à  Albéj  on  U,  570;  les  seigneurs  de  cette 
localité,  410,  422,  424;  le  comte  prend  la 
croix,  481  ;  le  comte  fait  hommage  à  Albert  de 
Louvain,  à  Reims,  505;  le  comte  fonde  l'abbaye 
du  Val  S'-Lambert,  565;  les  échevins  de  Huy 
s'y  retirent,  V,  5(i4,  (08(5);  le  château  pris  par 
les  Hutois,  567,  (688);  Adolphe  de  La  Marck 
s'en  saisit,  VI,  456;  amende  duc  à  l'cvcque, 
462;  le  château  muni  d'une  garnison,  (688); 
l'évéque  s'y  rend,  (690)  ;  il  y  meurt,  (694).  Voy. 
Aniile,  Arnoul,  Butoir,  Francon.  Gantier, 
Godefroid,  Gui,  Hélène,  Jean,  Lambert,  Leo- 
nas,  Libert  Butoir,  Louis,  Obert,  Raoul,  Ro- 
bert, Samson,  Thierri. 

Clermont,  château  en  Auvergne;  construit  par 
Orlins,  I,  95;  Yborns  y  bâtit  une  ville,  99; 
le  prince  de  Clermont  bat  et  tue  Gapola, 
104;  pris  par  César,  200;  temple  élevé  à  la 
Vierge  Slarie,  455;  l(:s  Romains  y  sont  battus 
par  les  Gaulois,  546;  assiégé  par  Antonin,  557; 
délivre  par  Antcnor,  558,  559;  les  liuns  y 
sont  attaqués  par  les  Romains  et  les  Francs, 
11,  ni;  dévasté  par  Pépin,  488;  l'cvèque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  51  I  ;  Urbain  II 
y  réunit  un  concile,  IV,  295;  le  comte  privé  de 
son  comté  par  Philippe-Auguste,  463;  le  comte 
fait  partie  de  l'armée  française,  V,  56  ;  le 
comte  mandé  par  Philipj)e -Auguste,  142;  on  y 
célèbre  les  noces  de  Philippe  le  Hardi,  360;  le 
comte  combat  le  roi  d'Angleterre,  469;  la  fille 
du  comte,  VI,  416. 

Clervaux  [Clcrevah^Clerewnuz,  Ckrcvaus),  abbaye 
de  Citeaux;  sa  fondation,  IV,  306;  visitée  par 
S'  Malachias,  401  ;  Jean  d'Aps  y  établit  des 


Croisiers,  \,  210;  Robert  de  Langres  y  est 
transféré,  275. 

C\tl{Ckttis),  évéque  de  Metz,  puis  pape,  I,  474; 
il  établit  vingt  et  un  prêtres  à  Rome,  485;  sa 
charité,  489;  sa  formule  papale,  499. 

Clelus,  fils  de  Bretanges;  il  règne  en  Gau'e,  I, 
128;  il  aide  les  Romains  à  battre  Antioehus, 
129,  130;  il  demande  à  Rome  rafïranchisse- 
ment  du  tribut  de  la  Gaule,  150,  151;  il  bat 
les  Romains,  151  ;  il  assiège  Rome,  132;  il  jure 
de  venger  Franibal,  1 57  ;  il  convoque  les  comtes 
de  Flandre,  etc.,  138;  il  assiège  Rome,  145; 
ses  exploits,  144;  il  ravage  le  territoire  de 
Rome,  145;  il  assiège  Rome,  146;  il  s'empare 
de  Rome,  147;  sa  mort,  148. 

Cletus,  fils  de  Jonab,  prince  d'Anvers,  I,  479;  il 
meurt,  483. 

Clèves  {Clcyve,  Clavcs),  comté;  d'abord  a[ipelc  Si- 
glant;  le  comte  d'Osterne  en  est  seigneur,  II, 
328;  il  va  à  Grammont,  V,  497.  Voy.  Gautier. 

Clidont,  ville  de  la  Lombardie,  III,  213. 

Clignit,  voy.  Cluny. 

CHmvnt,  voy.  Clément. 

Clingîs,  Clingni,  voy.  Clunj'. 

Cloberiiis,  Cloveiits ,  fils  de  Trojolus;  il  règne  en 
Gaule,  I,  459;  il  rétablit  la  paix  entre  Clovis  et 
Tremus,  460-461;  il  conquiert  la  Normandie 
et  la  Gascogne,  479;  il  affranchit  son  pays  de 
la  domination  romaine,  480;  il  bat  Vespasien, 
481  ;  il  part  pour  attaquer  Vespasien  à  Rome, 
482. 

Clocliclais j  fils  de  Julien;  son  père  lui  donne  la 
Lotharingie;  tué.  II,  170. 

Cloches;  usage  établi  de  sonner  l'heure.  II,  285; 
Dàrdar  et  Piimette,  à  Liège,  IV,  149;  cloche 
dans  la  Halle  au  drap  à  Liège,  (VI,  658).  Voy. 
Bancloque. 

Clochieslre,  Clociesirc,  voy.  Glocesler. 

Clodas  le  Gallois,  frère  de  Hector;  chevalier 
errant,  I,  574;  il  reçoit  le  baptême;  il  va  à 
Londres,  576;  il  bat  les  Hongrois,  577  ;  blessé 
par  Commode,  578;  il  séjourne  à  Londres,  580; 
il  ravage  l'Italie  et  assiège  Rome,  584;  il  met 
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les  Romains  en  déroute,  58î);  11,  î>;  Thomas 
(le  Bretagne  lui  donne  le  royaume  d'Ecosse;  il 
bat  les  Égyptiens,  3-4;  il  conquiert  une  partie 
de  la  Syrie;  roi  de  Jérusalem,  i;  il  conquiert 
la  Syrie  et  la  Palestine,  G;  il  meurt,  7. 

Clodas,  fils  de  Thomas,  roi  de  la  Grande-Bretagne, 
11,  7, 1!)4;  il  ravage  l'Afrique,  assiège  Carthage, 
bat  les  Égyptiens,  9. 

Clodas,  fils  d'Anténor,  1,  360. 

Clodion  {Clodius),fils  prétendu  de  Pliaramond,roi 
des  Francs;  il  donne  des  lois  à  ses  peuples  tri- 
butaires de  la  Germanie,  11,  105;  il  réclame  un 
droit  de  suzeraineté  sur  la  Flandre;  il  bâties 
Flamands;  sa  force  extraordinaire,  lOG;  ses 
conquêtes;  il  assiège  Gand;  il  défait  Attila, 
107;  il  ravage  le  Brabant,  108;  il  porte  les 
cheveux  tressés;  il  conquiert Disparguni, Tour- 
nai, etc.,  143-141;  tué,  109;  enseveli  à  Lulèce, 
110. 

Clodoald  (Cloduars ,  Cluduas),  fils  de  Clodomir; 
élevé  à  Tours  par  Clolilde,  II,  174-;  saisi  par 
(Notaire  1",  roi  de  Soissons,  17S;  il  se  fait 
prêtre  (S'  Cloud),  185, 

Clodomir  (Clodomier,  C lodomeire) ,  fils  aîné  de 
Clovis,  II,  145,  1G5,  16G;  couronné  à  Orléans, 
lGG-167;  il  tue  Sigismond,  roi  de  Bourgogne; 
tué  par  Godemar,  1G9,  174, 

Clodomir  {Clodovk;},  fils  de  Chilpéric;  Frédé- 
gonde  le  fait  mourir,  II,  21b. 

Clodomirv,  chevalier  aquitain,  père  de  S'  Amand, 
II,  289;  il  réclame  en  vain  son  fils,  290. 

Clodoveus,  Clodovis,  voy.  Clovis,  Clodomir. 

Cloduars,  Cloduus,  voy.  Clodoald. 

Clodulphe,  évéque  de  Metz,  II,  313;  fils  de  S'  Ar- 
noul,  451 . 

Clodm,  prince  de  Louvain,  II,  -170. 

Cloecli,  roi  d'Irlande;  il  se  fait  moine,  II,  597. 

VAod,  comte  de  Gloccster,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne, II,  195. 

Cloquier  (le),  voy.  Gilles,  Jean. 

Claris,  lisez  Aloris,  III,  97. 

Clotaire,  roi  d'Écossc,  II,  191. 

Ciotairc,  comte  d'Estorflans,  III,  253. 


Clotaire,  fils  du  roi  Clotaire,  comte  de  Flandre, 
II,  287;  il  meurt,  353. 

Clotaire  I",  fils  de  Clovis,  II,  1G5,  lOG;  couronné 
roi  de  Soissons  à  Lutèce;  il  aide  S'  Simplicius  à 
défendre  Maeslricht,  167,  (bG9);  il  épouse  Ra- 
degondc,  168;  ii  fait  tenir  un  concile  à  Orléans, 
169;  mis  en  possession  des  états  de  Cliildebert, 
170;  il  bat  Wacho  et  rend  la  Lombardie  tribu- 
taire de  la  France;  il  brùlc  Angers,  172;  il  bat 
Amalaric,  175;  il  massacre  ses  ne\eux,  17S; 
il  refuse  le  royaume  d'Orléans  à  Cliildebert, 
176;  il  accorde  la  paix  à  ses  frères,  177;  il 
secourt  Metz;  il  défait  les  Saxons,  178,  (575); 
il  refuse  un  royaume  à  Chramnus,  179;  il  bat 
Chramnus;  ses  crimes,  180;  il  apprend  l'exis- 
tence de  son  petit-fils  Paris  dans  la  Grande- 
Bretagne,  185;  tue  à  la  chasse,  184;  cité,  450. 

Clotaire,  fils  de  Péris,  roi  de  France,  II,  267;  il 
assièg(!  les  Espagnols  dans  Orléans,  274;  il 
affranchit  les  Lombards  du  tribut,  27.'i;  il 
vient  à  Maeslricht  et  rcconnait  S'  Jean  l'Agneau 
comme  évéque  de  Tongres.  279;  sa  colère 
contre  son  fils  Dagobcrt;  il  fonde  l'abbaye  de 
S'-Denis,  282;  il  bat  les  Bourguignons;  tué, 
286;  ses  six  fils,  522,  541. 

Clotaire,  fils  de  Sigeberl,  comte  de  Louvain,  II, 
583;  il  combat  les  Sarrasins  en  Bavière,  427. 

Clotaire,  fils  de  Gobert  de  Vaucouleurs,  comte  de 
Tongres,  11,  188,  (576). 

Clotaire,  fils  de  Chramiuis;  noyé  par  son  grand- 
père,  IL  180. 

Clotaire,  fils  de  Chilpéric,  II,  185,  506;  Frédé- 
gonde  le  fait  mourir,  215. 

Clotardc,  mère  d'.\larie,  II,  132. 

Clotarde,  femme  de  Chramnus;  enterrée  vive  par 
Clotaire,  II,  180. 

Clotilde,  fille  de  Chilpéric;  promise  à  Agricola,  II, 
129;  prisonnière,  150;  demandée  en  mariage 
par  (Clovis,  159-l''iO;  elle  fait  appel  aux  sei- 
gneurs bourguignons,  1  i'2  ;  elle  fait  baptiser  son 
premier  fils,  144;  elle  convertit  une  foule 
d'habitants  de  Lulèce,  145;  ses  efforts  pour 
convertir  Clovis,  147;  elle  rappelle  son  vœu  à 
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ClovisJîiS;  elle  accueille  Clovis  à  Lutèce,  163; 
elle  engage  ses  fils  à  reconquérir  la  Bour- 
gogne, 169;  elle  séjourne  h  Tours,  171;  ses 
fils  lui  enlèvent  ses  trois  petits-fils,  175;  elle 
demande  à  Dieu  et  à  S'  Martin  la  paix  entre 
ses  fils,  176;  elle  meurt  à  Tours,  177. 
Ciolilde,  fille  de  Clovis,  épouse  d'Amalaric,  H, 
166;  reine  d'Espagne;  reconduite  en  France, 
173. 

Clouz  (Anthemius?),  arien;  condamné,  II,  231. 
Clovcis,  voy.  Clovis. 

Clovcnus,  Cfovcus,  fils  de  Flamens,  comte  de 
Flandre,  I,  534;  battu  par  Franoon,  555;  il 
meurt,  587. 

Clovcus,  voy.  Clovcnus,  Cloherius. 

Clovis  (Clovcis,  Clodoveus ,  Clodovis),  fils  de 
Clotairc,  roi  d'Austrasic,  II,  287;  il  va  com- 
battre les  Sarrasins  d'outrc-mer  et  donne  son 
royaume  à  Dagobert,  288;  ses  conquêtes  en 
Orient,  294;  il  assiège  Nysse,  298;  il  tue  Her- 
cule; tué  par  Exona,  299. 

Clovis,  fils  de  Henri,  roi  de  Bohême,  II,  146, 
149. 

(Clovis,  comte  de  Cornouailles;  il  enferme  sa 
femme,  II,  198. 

Clovis,  fils  d'Alexandre,  comte  de  Flandre,  I, 
445;  il  incendie  la  Tongrie,  459;  battu  par 
Jupilla  et  par  Trcmus,  460;  il  meurt,  463. 

Clovis  1"=',  fils  de  Cliildéric,  II,  124;  sa  mère  Basine, 
125;  roi  des  Francs.  138;  il  rend  les  grands 
scigneui's  francs  indépendants;  il  épouse  Cio- 
lilde. 139;  il  défie  (jondcbaud,  141;  il  reven- 
dique le  royaume  de  Bourgogne,  142;  païen  ; 
il  assiège  et  prend  Soissons,  144;  ses  con- 
quêtes, 145;  il  bat  Elinus  et  Théodore,  147; 
il  conquiert  Orléans,  148;  il  reçoit  l'hommage 
de  Boidcnt  et  de  ses  frères;  ses  conquêtes,  149; 
son  éloge,  150;  il  refuse  de  secourir  les  Ro- 
mains, 151;  ses  conquêtes,  152;  il  donne  la 
Bourgogne  à  Alardin,  155;  il  conquiert  la 
Bavière  et  la  Souabc,  154;  item  la  Hollande, 
156;  un  ange  lui  apporte  l'oriflamme;  sa  vic- 
toire à  Tolbiac,  1 57;  sa  conversion,  1 58;  baptisé 


par  S' Rcmy  ;  miracle,  1 59,  (568);  donation  qu'il 
fait  à  l'église  de  Reims,  160;  il  s'arme  contre 
Alaric,  161;  il  tue  Alaric,  162;  il  conquiert 
toute  la  contrée  entre  le  Rhône  et  la  Loire, 
163;  nommé  consul,  164;  enterré  dans  l'église 
S'-Pierrc  à  Lutèce,  166;  sa  descendance,  450. 

Clovis  II  ou  Louis,  fils  de  Dagobert  I",  roi  de 
France,  II, 305;  il  appelle  S'  Remacle  à  sa  cour, 
505;  il  reçoit  une  pierre  miraculeuse  de  S' Loup, 
507;  Brandimont  lui  refuse  sa  fille;  Symbolus 
lui  amène  Blatilde,  508  ;  il  vend  le  trésor  de 
S'  Denis;  frappe  de  démence,  521,  529;  ses 
descendants,  541 . 

Clovis  des  Prez,  père  de  Jean  et  grand-père  de 
Radus,  (II,  667). 

Clovis,  fils  de  Charlemagne,  II,  .■i29. 

Clovis,  fils  de  Chramnus;  noyé  par  son  grand- 
père,  II,  180. 

Clovis,  fils  de  Chilpéric,  II,  185. 

Clovis,  fils  de  Théodobert;  tué  par  Théodoric,  H, 
252. 

Cluny  (Cliiiyni,  Clingis,  Clir/rut,  Clygny);  l'abbé 
assiste  aux  noces  d'Ogicr,  III,  511;  l'abbaye, 
détruite  par  Brchier,  est  fondée  à  nouveau  par 
Guillaume  de  Bourgogne,  IV,  91  ;  l'abbé,  légat 
en  France,  V,  570,  571. 'Voy.  Adamaire,  Eudes, 
Hugues,  Udelon,  Odon,  Richard,  5"  Malalins. 

Clusie,  Clusinc,  voy.  Chiusi. 

Clusium  [Chimie),  royaume  d'Italie,  I,  98.  Cfr. 
Chiusi. 

Clyrpiij,  voy.  Cluny. 

Cneus  Flaminius  (lyncum  Fulniynum),  consul 
romain;  tué  par  Anynal,  I,  170. 

Cneus  et  Caius  [Gue  et  Gay),  consuls  romains  ;  ils 
battent  Annibal  en  Sicile,  I,  119, 

Cobleulz  (Cobcllc)iche,  Conflucnche,  Covelenche), 
ville;  II,  157,439;  évangélisce  par  S'  Martin, 
(544);  ligue  qui  s'y  forme  contre  l'empereur 
Henri,  IV,  517;  élection  d'un  roi  d'Allemagne, 
VI,  386;  l'cvêque  de  Liège  s'y  trouve,  605. 

Cochas,  voy.  Caucase. 

Cock  (Koke),  voy.  Jean. 

Cockins,  hôpital  à  Liège,  IV,  222,  (635);  cité. 
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collateiir  de  l'église  S'-CIiristophe,  461  ; 

fonde  par  Lambcrl  le  Bègue,  402,  (705). 
Codrus  (Cnsc/ros),  fils  de  Mclompus,  roidWlhènes; 

tue  par  les  habitants  de  Pellcnc,  I,  5i. 
Coine,  voy.  Coune. 

Coir,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  421,  427, 

435.  Voy.  Guillaume,  Gilles. 
Colar,  Colars,  Colurt,  voy.  Nicolas. 
Colay,  voy.  (]ollin. 
Colcliestcr,  voy.  Dymnhvn. 

Colchidc  (Co!cos),  pays  de  la  Toison  d'or,  I,  21. 

Cokmedc,  voy.  Tolomela. 

Coirnarl,  ville;  assiégée  par  Priam,  1,  22. 

Colerxjne,  voy.  Cologne. 

Colin  {CoUm)  d'Anseal,  VI,  2C5. 

Colin  Bachon,  liégeois;  il  invective  contre  Jean 
du  Pont,  VI,  157;  item  contre  Arnoul  de 
Looz,  ICO;  item  contre  les  nobles,  1C9. 

Colin  de  Féronstrée:  tué  à  Hoesselt,  VI,  438. 

Colin  de  Foozj  tué  par  Charles-Martel,  II,  419. 

Colin,  sire  de  Fragnée;  tué  par  Charles-Martel, 
II,  410. 

Colin,  fils  d'Eiislache  de  Herstal,  V,  20. 

Colin  Maillart,  fils  d'Eustache  de  Herstal  le  Jeune, 
V,  478;  sa  famille,  559,  561;  il  porte  la  ban- 
nière des  Liégeois,  568. 

Colin  Monars,  hulois,  V,  580;  l'évéquc  lui  confie 
un  office  communal,  582. 

Colin  de  Sanson,  maître  de  Liège,  VI,  29i,  293, 
595;  il  tâche  de  pacifier  les  Liégeois  et  les 
Hutois;  poëtc,  596;  il  va  à  lluy,  397;  il 
déchire  les  lettres  d'alliance  des  Hutois,  o98  ; 
député  des  Liégeois,  417;  cilé  dans  la  paix  de 
Wihogne,  447;  cite,  547. 

Coliscc  (Coliseum,  Coloseum,  Colosus,  Coizeir),  I, 
60;  sa  description,  70;  Simon  le  Magicien 
monte  sur  le  Coliséc  et  s'élève  dans  les  airs. 
472;  cité,  iV,  75. 

CoUt  nn,  voy.  Cmnains. 

Collart,  voy.  Nicolas. 

Collégiales  ou  églises  secondaires  de  Liège;  elles 
sont  au  nombre  de  huit,  V,  .157;  elles  doivent 
aller  à  l'office  à  S'-Lambcrl,  IV,  204;  elles 


n'ont  pas  le  droit  d'élire  leurs  prévôts,  VI,  543; 
leurs  dîmes  saisies  dans  le  Limbourg;  leurs 
alliances,  589.  Cfr.  Clergé  liégeois. 

(>olliii  (Colay),  voy.  Jean. 

Coliin,  voy.  Colin. 

Colline  (Coliti,  (Mine,  Coloine),  porte  de  Kome, 
I,  00,  122;  Scylla  y  bat  ks  Romains,  201, 
202. 

Collompnvs,  Collompniem,  voy.  Colonna. 
Colloiiync,  voy.  Cologne. 

Colmont  {Chamon,  Clunno/il,  C/iaî/«(on/),  château  ■ 
brûlé  par  Alexandre  II,  IV,  457,  400;  amende 
due  à  révoque,  VI,  402;  Adolphe  de  La  .Marck 
s'en  empaie,  580;  livré  à  Thierry  de  Hciiis- 
berg,  005. 

Cologne  {Collonyne,  Colongne,  Collungne,  Cokn- 
ync),  ville;  l'église  tenue  d'écrire  sa  chronique, 
1,  4  ;  d'abord  appelée  Agrippa  ou  Aggripiiie  en 
Germanie,  120;  ravagée  par  une  pluie  de 
pieiTcs;  elle  paie  le  tribut  au  roi  de  Tiéves, 
205-200;  entourée  de  murs  par  Colongus,  qui 
lui  donne  son  nom.  450,  509;  clic  fait  partie 
du  royaume  de  Tongrcs;  conquise  par  Jupilla 
Baolle,  450;  évangélisée  par  S'  Materne,  508; 
S'  Materne  y  bâtit  des  églises,  525;  S' Materne 
y  meurt,  534;  incertitude  sur  les  successeurs 
de  S'  Materne,  555;  église  S"'- Cécile,  56[); 
ses  ai'ehevc(]ues.  II,  5;  onze  mille  vierges  y 
sont  martyrisées  par  les  Huns,  10,  17;  détruite 
par  les  Huns,  18;  reconslruile,  19,  (539);  visi- 
tée par  S'  Servais,  90;  prise  et  détruite  par  les 
Huns,  114;  Childéric  s'en  rend  maître,  144; as- 
siégée par  Clolaire,  (509);  un  comte  de  Cologne 
fils  du  roi  de  Bavière,  228;  la  ville  se  rend  à 
Théodoric,  252;  miracle  opéré  par  S'Perpèle, 
271;  Sigebert  y  bâtit  des  églises,  514-515; 
Plectrude  y  fonde  un  monastère,  450;  l'arche- 
véché  gouverné  par  les  évètiues  de  Liège  pen- 
dant les  sièges  vacants,  III,  19,  515;  Renaud 
de  Montauban  sert  comme  manœuvre  à  la 
cathédrale,  100;  assiégée  et  prise  par  Brcliier, 
281,  282;  rarehevè(|ue  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  511;  lutte  entre  l'archevêque  et  les 
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Lossains,  315;  l'archevêque  s'allie  avec  Enguer- 
rantl  de  Viane;  il  envahit  le  pays  de  Liège,  315; 
Ogiei-  ravage  le  diocèse,  516;  (II,  730  et  suiv.); 
l'archevêque  doit  concourir  à  l'élection  de 
l'empereur  d'Allemagne  et  le  sacrer  à  Aix, 
378;  Chariemagne  y  passe,  408;  l'archevêque 
révoqué  par  le  pape,  IV,  70;  construction  de 
l'église  S'-Picrre,80;  détruite  par  les  Nornians, 
81;  l'église  S'-Pierre  hrùlée  par  un  dragon  de 
feu,  82;  l'église  reconstruite,  83;  Charles  le 
Chauve  y  est  hattu,  95;  fondation  de  l'église 
S'-Panlaléon,  120;  Otlon  III  y  bat  le  roi  Lo- 
thaire,  205;  l'archevêque,  électeur  de  l'empire 
pour  l'Italie,  211;  inondée,  240;  Wason  y  est 
confirmé  évêque,  242;  l'empereur  Henri  III  y 
séjourne,  295;  l'archevêque  excommunie  les 
chapitres  de  S'-Paul  et  de  Iluy,  524;  l'archevê- 
que frappe  Liège  d'interdit,  550;  il  annule 
l'élection  d'Alexandre  de  Juliers,  551  ;  l'arche- 
vêque, mélropolittiiu  de  Liège,  confirme  l'évèque 
Albéron,  561  ;  une  armée  de  croisés  s'y  forme, 
598  ;  l'archevêque  suspendu  au  concile  de 
Reims,  401;  sacrilège  commis  par  un  juif, 
405;  enrichie  des  corps  des  rois  mages,  449; 
fêtes  pour  le  mariage  de  Frédéric  II,  225;  ses 
relations  commerciales  avec  Liège  et  Huy,  264; 
les  habitants  exempts  du  tonlieu  à  Liège,  524; 
l'archevêque  mis  à  rançon,  446;  on  enlève  le 
corps  de  S"  Odile,  462;  rarchevêque  réclame 
le  Limbourg,  465;  les  bourgeois  s'allient  au 
duc  de  Brabant  contre  l'archevêque,  464;  l'ar- 
chevêque prisonnier,  465;  Gui  de  Dampicrre 
va  y  trouver  Albert,  roi  d'Allemagne,  495; 
Henri  de  Luxembourg  y  réside,  VI,  115,  114; 
l'archevêque  va  en  Italie,  128;  l'archevêque 
couronne  Léopold  d'Autriche,  205;  famine, 
222;  l'héi  'esie  des  Bégards,  275,  276;  Louis  de 
Bavière  y  célèbre  son  mariage,  301  ;  l'arche- 
vêque combat  Jean  III,  duc  de  Brabant,  355; 
Edouard  lit  s'y  rend,  608,  610.  Voy.  Albert, 
Arnoul,  Brunon,  Conrad,  Effrala,  Eiigelbert, 
Frédéric,  Gilles,  Henri,  Herbert,  Ilerman, 
Hildebrand,  llivaire,  Jean,  Peregrin,  Philippe, 
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Renier,  Renolphe ,  'è^  Amon,  S'  Géréon,  S'  Ma- 
terne, S'  Sévère,  Waleran. 

Coloinv,  voy.  Colline. 

Colotujntc,  voy.  Colonna. 

Cnlomimiu  ;  mise  à  mort  par  son  frère  Néron,  I, 
458. 

Colomplie,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charie- 
magne, III,  355. 
Colon,  voy.  Corenbon. 

Colonais  (Cotoiigois)  ;  ils  défendent  leur  ville 
contre  Brchier,  III,  281;  ils  sont  massacrés, 
282;  ils  achètent  le  meurtrier  de  leur  arche- 
vêque, V,  195.  Voy.  Cologne. 

Colonbirc,  voy.  Coulommiers. 

Colon- Boche ,  hôtellerie  de  Rome  ou  S'  Hubert 
alla  diner.  11,  372. 

Coloiu/ois,  voy.  Colonais. 

Colongiis,  fils  de  Richier,  roi  de  ïongres;  il  en- 
toure Cologne  de  murailles  et  lui  donne  son 
nom,  I,  450,  509;  il  fonde  Arche,  450;  item 
Ilasselt,  Bilscn ,  Sloekem,  Brée,  S'-Trond,  etc., 
451;  il  h-Ai  et  mulile  Clovis;  pris  par  les  Fla- 
mands, 459;  il  bat  Julien,  464;  sa  mort,  465, 
(615,617,  625). 

Colonna  {Columpniens,C'ollompncs,  Collompniens, 
Columpne),  famille  romaine;  hostile  à  Bonifacc 
VIII,  VI,  42;  ses  membres  excommuniés,  46; 
ils  favorisent  l'entrée  de  Henri  de  Luxembourg 
à  Rome,  147;  maîtres  d'une  partie  de  Rome, 
151.  Voy.  Etienne,  Jacques,  Jean,  Pierre. 

Colonnes  de  Home,  I,  62.  553,  550. 

Colonster,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  419, 
421,  451.  Voy.  Jean. 

Colosus,  Cotoseum,  voy.  Colisée. 

Columbier,  voy.  Coulommiers. 

Columpne,  voy.  Colonna,  Coulommiers. 

Columpnicr,  Soudan  d'Ibérie,  V,  106. 

Colzeir,  vcy.  Colisée. 

Comaiis,  voy.  Cumains. 

Combar,  contrée  de  l'Inde  où  Ogier  bâtit  deux 

villes,  IH,  57. 
Combattant  (le),  voy.  Edouard. 
Comcslor  (Comcsloir),  voy.  Pierre. 
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Coiiiiiiarcliis  {Ciicnnumlns),  voy.  Beuve. 

Commardiin ,  duc  de  Lorraine;  il  livre  bataille  à 
Renier  au  Long-Col,  IV,  HO. 

Commcnghe ,  voy.  Keniexhe. 

Commerce  et  industrie;  fabrication  du  verre,  I,  ÔG; 
métaux  de  Coriiitlie,  Iij9;  négoce  des  Chinois, 
291  ;  marchands  saxons  en  France,  îjOO;  décou- 
verte de  ruines  d'or  et  d'argent.  II,  275;  com- 
merce des  pierres  précieuses  à  Venise,  415; 
marchands  flamands,  111,  177;  marchands  de 
Hasseit  aiictcs  à  Cologne  au  IX'=  siècle,  515; 
marchands  namurois,  délivres  par  Ogier,  558; 
Bruxelles,  Bruges  c'  Gand  i'réquenlés  par  des 
marchands  d'Orient,  54!);  mines  d'or  et  d'ar- 
gent en  Saxe,  IV,  202;  marchands  de  S'-Trond 
arrêtés  par  le  comte  de  Duras,  545;  marchands 
liégeois  arrêtés  par  le  comte  de  Namur,  438; 
marchands  de  Marseille  à  Acre,  V,  61;  relations 
des  Liégeois  et  des  Hutois  avec  Cologne,  264; 
commerce  des  Flamands  avec  la  Fi'ance,  561; 
les  foires  de  Champagne,  VI,  24;  navires  anglais 
chargés  de  laine,  574;  marchand  de  drap  de 
S'  Trond,  485  ;  misère  des  di-a|)iers  de  Brabant 
et  de  Flandre,  594;  commerce  des  Ilulois  en 
Allemagne,  61 1  ;  tort  fait  par  les  foires  aux  mé- 
tiers, (695).  Voy.  métiers,  Foires,  Houille. 

Commines  {Cominrs,  ConvjneSj  Camyncs);  le  comte 
fait  partie  de  l'armée  française,  V,  56;  tué,  471, 
472;  le  comte  à  la  cour  de  France,  489;  il  en- 
vahit la  Flandre,  VI,  195. 

(iomminges  (Covcnaire,  Convcnart,  Covenamenut:^ 
Vcnairc);  le  comte  accompagne  Raymond  de 
Toulouse,  V,  168.  Voj .  Bernard,  Pierre. 

Commode  (Coninindus),  empereur  ron;ain,  I,  571; 
il  va  en  llongiie  au  secoui-s  d'Alexandre,  577; 
il  blesse  Clodas;  vaincu  et  tué,  ■)78;  enseveli 
à  Rome,  580. 

Commune  (la)  à  Liège  :  les  Liégeo  s  se  l'évoltenl 
contre  leur  cvéque  Rathèie,  IV,  1  17;  item 
contre  Éracle,  120,  121;  révcque  Baldéric  II 
l'appelle  à  son  aide  contre  les  Brabançons,  194; 
le  peu|ile  n'a  pas  l'habitude  d'aller  en  guerre, 
224  ;    il  s'ins\irge  contre   l'évéqne  Wazon, 


257;  les  bourgeois  vont  au  siège  de  Bouillon, 
575;  les  gens  de  métiers  n'ont  pas  de  ban- 
nière, 574;  la  commune  gouvernée  par  les 
nobles  ou  échevins,  574,  380,  (755);  la  com- 
mune veut  faire  contribuer  le  clergé  à  l'impôt, 
544,  (755);  les  milices  conmiunales  à  la  warde 
de  Steppes,  V,  87;  débat  entre  .Jean  d'Aps 
et  les  bourgeois,  205;  la  commune  n'exerce 
aucun  droit  politique,  207;  la  commune  in- 
tervient dans  des  actes  publics,  261,  266; 
elle  n'est  pas  encore  organisée,  278,  (633); 
réveil  de  la  commune  à  Liège,  502,  510,  313 
à  515,  520  à  522,  324  et  suiv.;  les  Liégeois 
signent  la  paix  des  Clercs,  460;  ferments  de 
haine  dans  la  bourgeoisie  contre  les  nobles, 
530;  la  commune  s'organise,  531,  (678);  elle 
compte  l'évêque  pour  allié,  546;  le  peuple 
s'arme  contre  les  nobles,  VI,  7  et  suiv.;  travail 
de  la  commune,  28  et  suiv.,  (643);  continuation 
de  la  lutte  des  gens  du  commun  contre  les  nobles, 
70etsuiv.;  la  commune  armée  contre  IcsGrands, 
1 59,  (655,  656)  ;  complot  contre  la  commune, 
161;  lutte  de  la  commune  contre  les  Grands, 
169;  compromis  avec  les  nobles,  174;  commu- 
nauté =  commune,  182,  185;  Adolphe  de  La 
Marck  lui  donne  des  privilèges,  190;  le  peuple 
demande  à  l'évêque  d'être  régi  par  la  loi  Char- 
lemagne,  206  ;  le  peuple  résiste  à  l'évêque  et 
au  chapitre,  224  ;  les  Liégeois  réclament  l'éta- 
blissement des  jurés  des  Vinâves,  273,  (672). 
Cfr.  Impôts,  Liégeois,  Métiers,  Petits. 
Communes  (les)  à  Huy  et  dans  les  autres  bonnes 
villes  du  pays  de  Liège  :  l'évêque  ïhéoduin 
donne  des  franchises  aux  bourgeois  de  Huy, 
IV,  249,  256;  réveil  de  la  commune  à  Huy, 
526,  527  ;  les  gens  du  commun  à  Huy  dominés 
par  les  échevins,  551,  (685);  les  métiers  de 
Huy  s'arment,  555;  les  nobles  battus  à  Huy 
par  le  peuple,  554,  556,  558;  compagnie  d'ar- 
balétriers organisée  à  Huy,  555;  le  peuple 
émancipé  à  lluy,  557;  la  commune  de  Huy 
appuyée  par  l'évêque,  559,(687);  lutte  des 
nobles  contre  le  peuple  à  Huy,  564  et  suiv., 
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(686);  l'essor  communal  réprimé  à  Huy,  581, 
882,  (695,  694;  VI,  639);  querelle  à  Fosses 
entre  le  clergé  et  les  bourgeois,  VI,  \  l,  (641)  ; 
hancloque  de  la  commune  de  Huy,  188;  les 
bourgeois  de  Ciney  défendent  leur  ville,  !267, 
(070);  soulèvement  de  la  commune  à  Fosses, 
594. 

Communes  ou  gens  des  communes  à  l'élranger  :  à 
Mayence;  leurs  prouesses,  II,  472;  Dooii  leur 
accorde  des  privilèges,  474;  les  communes  de 
France  armées  pour  combattre  les  païens,  III, 
100;  les  gens  du  peuple,  à  Paris,  accourent  au 
palais,  275;  Charlemagnc  cherche  à  les  gagner 
à  sa  cause  en  leur  donnant  des  franchises,  276; 
la  commune  de  Paris  prend  parti  conti'e  les 
traîtres  et  les  bat,  277  ;  IV,  10;  le  peuple  de 
Paris  sMnsurgc  contre  le  roi  Louis,  25;  les  Pa- 
risiens rappellent  le  roi  Louis,  24;  émotion 
populaire  à  Tournai,  V,  66  ;  lutte  de  la  com- 
mune de  Valenciennes  contre  le  conile  de 
Haiiiaut,  482  ;  les  bourgeois  de  Douai  exécu- 
tent une  justice  sommaire,  506  ;  ils  courent  aux 
armes,  510;  la  commune  de  Gand  attaque  les 
Anglais,  514;  les  bourgeois  de  Lille  veulent 
défendre  leur  ville  malgré  les  nobles,  516;  les 
communes  de  Gand  et  de  Bruges  s'insurgent 
contre  les  nobles,  552  et  suiv.;  abaissement  des 
communes  en  France  et  ailleurs,  VI,  1;  les 
gens  de  métiers  des  villes  flamandes  à  la  ba- 
taille de  Courtrai,  17  et  suiv.,  (639);  triomphe 
de  la  commune  de  Douai,  25,  24;  les  bourgeois 
de  Tournai  armés  pour  la  défense  de  la  ville, 
65;  irritation  des  communes  en  France  à  cause 
de  l'altération  des  monnaies,  65;  les  bourgeois 
de  Tournai  armés  contre  les  Flamands,  81  ;  la 
commune  de  Paris  combat  à  Bouvines,  86; 
les  communes  flamandes  armées  contre  la 
France,  88;  la  commune  de  Paris  refuse  de 
payer  l'impôt,  104;  révolte  de  la  commune  à 
Namur,  188;  les  communes  de  France  armées, 
218;  la  commune  de  Gand  intervient  dans  la 
paix  conclue  avec  la  France,  253;  plaintes  des 
bourgeois  de  Paris,  26îi;  les  communes  en 


Angleterre,  266 ;  les  communes  de  Brabant 
assiègent  Tournai,  377;  lutte  des  communes 
de  F'Iandre  contre  les  nobles,  395,  394;  les 
communes  de  Flandre,  405,  406,  et  suiv.;  les 
communes  de  France  armées  contre  les  Fla- 
mands, 409. 

Compiègne  (Compingnc),  château;  Clotairc  y  est 
enseveli,  II,  184;  fondation  de  l'église  S'-Cor- 
neille  et  du  château  Carlipolium;  reliques,  IV, 
90;  Charles  le  Chauve  y  est  enterré,  95,  96; 
Louis  V  y  est  empoisonné,  207;  Hugues  le 
Grand  s'y  fait  couronner,  253  ;  assiégé  par 
Ferrant  de  Portugal,  V,  36,  o8;  pris  j3ar  Phi- 
lippe-Auguste, 117;  Louis  IX  y  fonde  une 
abbaye,  207;  Robert  d'Artois  y  est  fait  che- 
valier, 255;  Philippe  le  Bel  y  mène  son  armée, 
504;  Gui  de  Danipicrrc  y  est  prisonnier,  521; 
Gui  y  meurt,  VI,  70,  95;  la  garnison,  215;  on 
y  conclut  une  trêve  entre  Jean  III,  duc  de 
Brabant,  cl  les  Liégeois,  497,  498,  499,  (682); 
cette  trêve  citée,  512. 

(^ompostelie  (Composlel ,  ConposIcUe) ,  lieu  de 
sépulture  de  S' Jacques  le  Majeur,  1,  507;  ra- 
vagé par  Alaric,  H,  105-104;  S' Jacques  y  est 
enterré,  III,  25;  conquis  par  Charlemagnc,  25; 
visité  par  Charlemngne,  121;  assiégé  par  les 
Sarrasins,  521  ;  les  Sarrasins  y  sont  défaits, 
524;  Charles  y  tient  un  concile;  chef-lieu  spi- 
rituel de  l'Espagne,  352;  conquis  par  Charles, 
555;  reliques  qu'on  en  rapporte  à  Liège,  IV, 
254;  l'évêché  érigé  en  archevêché,  329;  pèle- 
rinage de  Guillaume  de  Poitiers,  390;  pèlerinage 
d'Allemands,  d'Anglais  et  de  Flamands,  398; 
Hugues  de  Pierrepont  y  va,  V,  167;  item  Jean 
d'Aps,210;  l'évèque  annonce  au  pape  la  défaite 
des  Sarrasins,  VI,  626.  Voy.  Galions,  Gorlans, 
S'  Jacques. 

Compoymes,  Compoynes,  voy.  Coponius. 

Comte  (Cuen),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  456. 

Comyiies  j  voy.  Commines. 

Conche,  sœur  de  S'  Martin,  mère  de  S'  Patrice,  II, 
154. 

Conchon  Voisiens,  éclievin  de  Reims,  V,  170. 
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Conchon  de  Monclorcii,  éclievin  de  Reims,  V,  170. 

Conciles  :  synodes  d'Alexuiidric,  I,  î)81î)82;  II, 
i  1,  21  ;  à  Rome,  2i;  de  Nicée  où  fut  condamné 
Arius,  Gl;  de  Viterbe,  74;  réuni  par  Félix  II, 
Tfi;  statut  du  pape  Félix,  78;  réuni  par  S'  Da- 
mase,  83;  à  Constantinoplc,  88,  95;  à  Rome, 
102;  à  Alexandrie,  113;  en  Bretagne,  11(5;  à 
Éplicse,  141;  de  Chalcédoine,  151,  Ittl;  d'Or- 
léans, 169;  à  l-urlhage,  228;  à  .Metz,  234,236; 
à  Rome,  555;  à  Paris,  559;  à  Conslantinople, 
351,562;  à  Conslantinople  où  les  Monothéliles 
sont  condamné.s,  376;  à  Liège,  590;  en  France, 
396;  à  Constanlinople  et  à  Rome,  525;  à  Rome, 
529;  à  Aix-la-Chapelle,  III,  18,  313;  à  Com- 
postcUe,  352;  à  Ron)e,  342,  à  Aix,  579,  580; 
(II,  765,  76i);  à  Ravennc,  IV,  22;  h  Constan- 
linople. 90;  à  Ravenne,  102;  à  Reims,  183,  à 
Florence,  255;  à  Mantoue,  267;  à  Worms,281; 
à  Clermont,  295;  concile  général,  304,  306;  à 
Troie  en  Champagne,  535;  h  Aix-la-Chapelle, 
557;  ;i  Pise,  559;  à  Reims,  401  ;  à  Aix,  451;  à 
Tours,  465;  à  Rome,  V,  59,  247;  à  Lyon,  396, 
597;  à  Rome,  VI,  27;  à  Lyon,  109;  à  Paris  et 
Senlis.  129;  à  Vienne  en  Daupiiiné,  14). 

Concorde;  son  temple  à  Rome,  I,  65,  66. 

Condé  (Coiideit),  ville;  le  comte  de  S'-Pol  y 
bâtit  un  château,  V,  525;  Philippe  le  Bel  y  passe 
avec  son  armée,  VI,  81;  tournoi,  335.  Voy. 
Bouchar. 

Condoic,  comté  où  passe  Ogier,  IV,  12. 

Condrcsien,  sire  de  Herslcpe;  il  nomme  sa  terre 
Condros,  II,  348. 

Condros,  contrée  du  royaume  de  Tongre,  I,  514; 
d'abord  nommée  Herstcpe;  elle  reçoit  son  nom 
de  Condrcsien,  11,  318;  Dodon  et  ses  complices 
y  échappent  à  la  colère  de  Plandris,  571; 
livré  aux  flammes  par  les  Gueldrois,  III,  6; 
(II,  661);  annexé  en  partie  au  comté  de  Huy, 
23;  ravagé  par  le  comte  de  llainaut,  IV,  159; 
item  par  le  ('omte  de  Namur,  438;  le  b.iilli 
cité,  V,  401;  ravage,  405;  les  Condrusiens 
(Condrcus)  sont  battus,  412,  (657,  658);  les 
('ondrusiens  battent  les  Hulois,  565;  ravagé 


par  les  Luxembourgeois,  VI,  249,  250;  le  bailli 
pille  les  Dinantais,  418;  ravagé  par  les  Dinan- 
tais,  465;  item  par  une  tempête,  501. 

Conflimichc,  voy.  Coblentz. 

CoHijnic,  le  soudait  vient  au  secours  de  Saladiu  II 
V,  68. 

Congnis,  voy.  Guyn. 

Coninck  (de!,  voy.  Pierré. 

Conindre ,  Covindre,  Corimdrc,  Cunindre,  Co- 
vyndrc,  un  des  douze  i-oyaumes  d'Espagne,  III, 
24,  352  ;  ville  conquise  par  Charlemagne,  554; 
Isoré  va  y  voir  sa  fille  Lélisc,  548;  Létise  y 
attire  le  roi  Anscis,  558;  Isoré  y  ari'ive,  363; 
Létise  y  voit  Gandise,  306;  Ogier  l'assiège, 405: 
livrée  par  le  bâtard  d'.4nseis,  406.  Voy.  Isoré. 

Conlongnc ,  voy.  Cologne. 

Connugiemh,  voy.  Grevenmacher. 

Corme,  ConneSj  CoiinurI,  voy.  Conon. 

Conoborus,  roi  de  la  Petite-Bretagne;  il  assiste 
Cliramnus  contre  Clotaire;  tué,  11,  180. 

Conon  (Coîinc,  Connes,  Connart,  Lenon,  Zenon), 
pape,  11,  358;  il  meurt,  361. 

Conon  Larchaier;  tué,  VI,  288. 

Conon,  comte  de  Montaigu;  il  scelle  la  vente  du 
comté  de  Hainaul  à  l'église  de  Liège,  IV,  263; 
il  ménage  la  paix  entre  Brusthem  et  S' Trond, 
275;  il  part  pour  la  Terre-Sainte,  290;  battu 
par  la  tempête;  sou  vœu,  294. 

Conon  de  Reepen;  il  vend  son  dontaine  à  l'église 
de  Liège,  IV,  405. 

Conposlelle,  voy.  Conipostelle. 

Conrad  (Conrars,  Corars,  Corart)  I",  duc  de  Bo- 
hême, empereur  d'Allemagne;  il  défend  la 
guerre  dans  son  em|)ire,  IV,  219;  il  ordonne  la 
mort  du  lils  du  duc  Léopold,  220,  226;  il  dis- 
pute la  Bourgogne  à  Eudc  de  Champagne,  224; 
il  récompense  les  Ilcsbignons  de  leurs  services, 
225;  il  réprime  le  soulèvement  des  Lombards 
cl  brûle  Milan,  226;  il  prend  Wason  comme 
conseiller,  237;  il  ne  peut  convertir  les  Danois, 
241;  il  veut  faire  mourir  le  fils  du  duc  Léopold, 
245;  il  meurt,  244;  il  avait  épousé  Mathilde, 
fille  du  roi  Henri  d'Angleterre,  400. 
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Conrad  II,  fils  de  Henri,  empereur;  couronné  à 
Francfort,  IV,  554;  item  à  Rome;  il  réunit 
un  concile  à  Aix,  337;  il  préside  à  réicclion 
de  révcque  de  Liège,  560;  il  promet  son  appui 
à  Renaud  de  Bar,  3CC;  il  refuse  d'écouter 
l'évéque  Albéron,  507;  sa  colère  contre  Albé- 
ron,  376,  578;  ses  préparatifs  pour  la  croisade, 
390;  ses  prouesses  en  Palestine,  395;  il  est 
blessé,  596;  il  retourne  chez  lui;  il  fuit  cou- 
ronner son  fils  roi  d'Allemagne,  398;  il  meurt, 
402. 

Conrad  11,  roi  de  Germanie,  IV,  113,  i  19;  il  règne 
en  Italie  sans  être  couronné,  122;  il  meurt, 
129;  sa  parenté,  151;  il  n'était  pas  empereur, 
219. 

Conrad,  fils  de  rempercur  Henri  111,  associé  h 
l'empire;  remplace  par  Henri  IV,  IV,  295. 

Conrad,  fils  du  eomtc  de  Blois,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500, 

Conrad,  comte  de  Chiny,  IV,  509. 

Conrad,  archevêque  de  Cologne;  il  plaide  à  Rome 
pour  Otton  de  Réthel;  menacé  par  les  Liégeois, 
V,  231,  252;  le  pape  lui  ordonne  de  sacrer 
Guillaume  de  Valenciennes ,  234;  il  vient  à 
Liège,  290;  il  sacre  l'empereur  Guillaume, 
comte  de  Hollande,  à  Aix,  546;  il  sacre  Henri 
de  Gueldre,  551. 

Conrad,  duc  de  Franconie,  puis  de  Lorraine; 
tué  par  l'empereur  Otton  I''"',  IV,  176. 

Conrad,  comte  de  Hochstaden;  l'empereur  l'accuse 
de  la  mort  d'Albert  de  Loiivain,  IV,  517;  sou 
supplice,  518. 

Conrad,  comte  de  Luxembourg;  il  ménage  la  paix 
entre  Brusthcm  et  S'  Trond,  IV,  275. 

Conrad  de  La  Marck,  frère  de  l'évéque  Adolphe; 
il  négocie  la  paix  de  Fexlie,  VI,  2'27;  il  combat 
les  Liégeois,  452,  455;  il  bat  les  milices  de 
S'-Trond,  455;  capitaine  de  S'-Trond,  524;  ses 
prouesses,  525;  il  empêche  l'évéque  de  com- 
battre, 829. 

Conrad,  archevêque  de  Mayence;  il  bat  les  Ro- 
mains en  Toscane,  IV,  453;  il  enire  dans  une 
ligue  contre  l'empereur,  517. 


Conrad  de  Montferral;  il  vient  avec  son  armée 
en  Grèce,  IV,  485;  il  lue  Ernay,  duc  d'Alhènc; 
il  séjourne  à  Constanlinople,  puis  va  à  Tyr, 
486. 

Conrad,  évéque  de  Porto;  légat  à  Toulouse,  V, 
189;  il  consacre  l'abbaye  du  Sart,  196;  légat 
en  Angleterre,  204. 

Conrad,  comte  palatin  du  Rhin;  il  combat  les 
Lombards,  IV,  442. 

Conrad  de  S'-Maternc;  tué  par  Plandris,  11,  417. 

Conrad  ou  Conradin,  fils  de  l'empereur  Frédé- 
ric 11,  neveu  de  Mainfroi,  roi  de  Sicile,  V,  516, 
570,  573. 

Conrad,  fils  du  due  de  Souabe,  prévôt  de  Huy, 
IV,  545. 

Conrad,  cuisinier  d'Adolphe  de  La  Marck,  VI, 
204,  290. 

Conradin  (Conrardin,  Corardin),  fils  de  Jean  de 

Brienne,  roi  de  Jérusalem,  V,  180. 
Conradin,  empereur;  sa  fille  épouse  Thibaut, 

comte  de  Blois,  IV,  88. 
Conradin,  fils  de  Conrad,  roi  de  Sicile;  reçu  à 

Rome;  il  combat  Charles  d'Anjou,  V,  373; 

battu  et  décapité,  570. 
Conradin  (Corin),  chef  de  l'armée  des  Grecs  à 

Nevers,  IH,  185. 
Conradin,  Conrars,  voy.  Conrad. 
Conroiet  [le),  voy.  Hubin. 

Conroit,  château  acheté  par  l'église  de  Liège,  IV, 
406. 

Conseil  privé  du  prince  de  Liège  et  conseil  de  la 

cité;  première  mention,  VI,  272. 
Constance  (Constanc/ic),  fille  de  Guillaume  d'Arle, 

femme  de  Robert,  roi  de  France,  IV.  215,  252. 
Constance,  fille  de  Mainfroi,  roi  de  Sicile,  femme 

de  Pierre  III,  roi  d'Aragon,  V,  445. 
Constance,  fille  de  Philippe  h"",  roi  de  France, 

femn'e  de  Hugues,  comte  de  Champagne,  IV, 

282. 

Constance,  fille  de  Louis  le  Gros,  feinme  de  Ray- 
mond de  S'-Gilles,  IV,  553. 

Constance,  fille  de  Robert  II  dit  le  Jeune,  mère  de 
l'empereur  Frédéric  H,  IV,  320. 
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Conslanrc,  fllIc  du  roi  de  Sicile;  enlevée  par 
rcnipcrcur  Henri  V,  IV,  467. 

Constance  [Conslanclies,  Consluns,  Constant),  (ils 
de  Conslantin,  empereur  romain,  H,  70;  battu 
par  Constantin,  71;  il  bat  son  frère  Constan- 
tin, empereur  d'Orient,  72;  il  gouverne  seul 
l'empire;  il  protège  Arius,  73;  assassiné,  77. 

Constance,  bâtard,  fils  de  Frédéric,  roi  de  Sicile; 
roi  sous  le  nom  de  Mainfroi,  V,  429. 

Constance,  voy.  Henri. 

Constance-Chlore,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II, 

m. 

Con&Xnwi  {Constant in)  11,  fils  d  Iléraclius-Constan- 
tin,  empereur  d'Orient,  II,  334;  hérésiarque, 
533;  il  envoie  le  pape  en  exil,  350;  il  dépouille 
Rome  de  ses  trésors;  il  persécute  les  chrétiens, 
558;  battu  sur  mer  par  les  Perses,  540;  il  rcnou- 
\elle  les  privilèges  des  chrétiens  et  envoie  à 
Rome  de  riches  Évangiles;  il  bat  les  Perses;  il 
dépouille  les  églises  et  envoie  ses  trésors  à  Con- 
slantinoplc,  540;  il  s'accorde  avec  les  Bulgares; 
chassé  par  les  Romains,  il  se  retire  à  Constan- 
tinople,  552;  il  revient  en  Italie;  battu  par  Gri- 
moaldin;  il  envahit  le  Danemark;  il  retourne 
à  Conslantinopic,  5b5;  il  dépouille  les  églises 
de  Rome;  tué  dans  un  bain  en  Sicile,  554,  3b9. 

Constant,  empereur  d'Occident;  partisan  d'Arius; 
il  rend  la  Gaule  tributaire,  11,  72;  tué  dans  une 
bataille  contre  les  Perses,  74. 

Constant,  fils  de  Constantin,  moine  en  Angleterre; 
les  Bretons  le  choisissent  pour  roi  ;  Vortigern 
le  fait  tuer,  II,  l!)6. 

Constant,  voy.  Constance. 

Constantin  [Constculin),  pape,  II,  31)2;  mande  à 

Conslantinopic  par  l'enipereui'  Justinien,  590; 

sa  mort,  598. 
Constantin,  pape;  sa  hillc  contre  Constantin  Co- 

pronynic,  II,  514;  sa  victoire,  51.^;  sa  mort, 

816. 

Constantin  le  Grand,  empereur;  il  défait  Galère 
et  Maxence,  II,  52;  atteint  de  la  lèpre,  54; 
guéri  par  le  pape  Sylvestre;  il  proclame  la 
Iranchise  des  églises,  55;  il  soumet  les  Frisons; 


il  bat  les  Allemands,  50  ;  il  bal  Maxence  cl  donne 
le  territoire  de  Rome  au  pape,  57;  I,  461;  il 
rebâtit  les  églises  SS.  Pierre  et  Paul,  II,  58;  il 
l'cçoit  trois  clous  de  la  vraie  croix,  60;  il  rend 
les  Athéniens  tributaires,  67;  il  bâtit  l'église  du 
S'-Sauveur  dans  son  palais  de  Latran,  68;  em- 
poisonné, 69;  sa  statue  amenée  de  Constanti- 
noj)le  à  Rome;  opinion  de  divers  auteurs  sur  sa 
vie,  70;  il  avait  assassiné  son  frère,  77;  son 
palais  à  Rome,  I,  62;  son  arc  de  triomphe,  64; 
chevaux  d'airain  qu'il  lit  mener  de  Rome  h 
Conslantinopic,  67;  statues  des  SS.  Pierre  cl 
Paul  ((u'il  fil  exécuter,  76;  son  palais  de  Latran 
transformé  en  église,  77;  il  fut  roi  de  la  Grande- 
Bretagne,  II,  195. 
Constantin,  fils  de  Constantin  le  Grand,  empe- 
reur romain,  II,  70;  il  défait  ses  frères  Con- 
stance et  Constant,  7 1  ;  tué  près  d'Aquiléc,  72. 
Constantin  IV  Copronyme,  empereur  d'Oiicnt,  II, 
478;  il  vient  au  secours  de  Charlcmagne  et 
prend  Paris,  479;  il  reçoit  Pépin  à  Paris,  481; 
il  défend  Rome  contre  les  Lombards,  484;  il 
persécute  l'Église,  488;  sa  lutte  contre  le  pape; 
tué  au  siège  de  Rome,  313. 
Constantin  V,  empereur  d'Oi-ient;  il  persécute 
l'Église,  II,  518;  rendu  aveugle  par  Irène,  320; 
sa  mort,  625. 
Constantin,  empereur  d'Orient;  il  défend  les  légats 

du  pape  contre  les  hérétiques,  IV,  265. 
Constantin,  roi  de  la  Grande-Brelagne,  il  combat 
les  Romains  et  les  Danois;  tué  par  son  domes- 
tique, II,  196. 
Constantin,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  il  tue  les 

fils  de  Mordret,  H,  199. 
Conslantin,  fils  deCarados;il  assiège  Londres,  II, 
245;  Lancclot  du  Lac  le  fait  roi  de  la  Grande- 
Bretagne,  244. 
Conslantin,  cousin  de  Charles-Martel;  il  obtient 
l'évcché  de  Liège  par  surprise,  II,  436;  le 
clergé  liégeois  refuse  de  le  recevoir;  il  amène 
Pépin  à  Liège,  437;  tué  par  la  foudre  à 
Maestrichl,  456,  464;  11  n'est  pas  compté  au 
nombre  des  évéïiues  de  Liège,  465,  (654,  665). 
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Constaiilin, conseiller  de  révcquc  de  Liège  Ér.icle, 
IV,  125. 

Conslaiilin,  gouverneur  de  Home;  tue  à  Koiicc- 
vaux,  III,  152. 

Constantin,  fils  de  Tibère;  ballu  cl  tue  par  Cliarics 
Martel,  II,  585. 

Constantin,  fils  de  Constantin;  il  pille  les  églises 
de  Rome,  II,  385;  lue  par  le  patrice,  586. 

Constanlinopic  (Conslantiîiohlc);  chevaux  d'airain 
qu'y  fit  mener  Constantin,  I,  07;  d'abord  ap- 
pelée Bysancc,  89,  210;  habitée  par  les  Bar- 
barins,  502;  cierge  miraculeux  à  S"-Sophie, 
342;  on  y  conserve  la  tète  de  S'-Jean-Bapliste, 
401  ;  pluie  de  pierres,  II,  83;  concile,  88;  son 
évéque  constitué  le  premier  après  le  pape  dans 
la  hiérarchie  ecelésiaslique,  95  ;  ravagée  par  une 
tempête,  119;  tremblement  de  terre;  Théo- 
dose  y  reçoit  le  corps  de  S'  Jean  Chrysostôme, 
144;  l'église  S"-Sopliie  bâtie  par  Juslinieii,  II, 
253;  son  église  se  déclare  chef  des  églises  du 
monde,  288;  fléraclius  y  porte  la  vraie  croix, 
329;  Constantin  y  envoie  les  dépouilles  des 
églises  chrélieniies,  340;  Constantin,  chassé  de 
Rome,  vient  y  résider,  352;  concile,  554,  562, 
576;  assiégée  par  les  Sarrasins,  433;  délivrée 
par  Léon,  pape,  455;  peste,  478;  inscription 
que  l'on  y  voit,  518;  concile,  525;  assiégée 
parles  Perses,  III,  259;  concile,  IV,  90;  le  pape 
y  envoie  des  légats  pour  combattre  l'hérésie, 
265;  S'"  Hélène  y  fait  déposer  les  corps  des 
rois  mages,  449  ;  capitale  de  l'empire  d'Orient; 
Conrad  de  Monlferrat  y  séjourne,  486;  la  ville 
assiégée  par  Aquilant  el  délivrée  par  Henri  de 
Hainaut,  510;  prise  par  les  Sarrasins,  525; 
privée  du  chef  de  S' Jean;  assiégée  par  les 
Sarrasins,  591,  594;  Louis  IX  en  fait  venir  la 
couronne  d'épines,  V,  235  ;  reprise  par  l'empe- 
reur, 353;  le  patriarche  assiste  au  concile  de 
Lyon,  397;  l'empire  revendiqué  par  Charles  de 
Valois,  579.  Voy.  Alexis,  Anastase,  Anthcmius, 
Baudouin,  Geoffroi,  Gérard,  Guillaume,  Héli- 
nand,  Henri,  Manuel,  Malhildc,  Paul.  Richard, 
Salomon. 


Conforhic,  voy.  Cantorbéry. 
Coiilrnsicn,  seigneur  gantois,  VI,  362-  décapité, 
363. 

Cnntuii,  roi  de  Thrace;  il  s'allie  à  Persée  contre 
les  Romains,  I,  180;  il  est  fait  prisonnier,  181. 
Co7}vaing,  voy.  Renaud. 
Convetiis,  voy  Jean. 
Conyndrc,  voy.  Conindre. 

Copestu,  fosse  à  Liège  oîi  l'on  jetait  les  boulan- 
gers qui  avaient  enfreint  la  loi,  V,  296. 

Coponius  [Compoymes ,  Compoynes),  envoyé  en 
.ludée  par  Tibère;  il  revient  à  Rome,  I,  386. 

Coquarf,  voy.  Renier. 

Coque,  voy.  S'-Gal. 

Coqucroul  {Coqucroitz),  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  414.  Voy.  Amel,  Jean. 

Corac/ic,  ville;  prise  par  les  Romains,  I,  210. 

Corardin,  voy.  Conradin. 

Corarl,  Corar's,  voy.  Conrad. 

Cnrasccm,  voy.  Kborazan. 

Corbadel,  frère  de  Brehicr,  III,  371. 

Corbaine,  château  ;  Childérie  y  séjourne  après 
sa  défaite,  II,  537. 

Corbairant,  Corbarnnt  de  Salenist,  magicien;  il 
réconforte  Agolant,  roi  d'Espagne,  III,  112, 
115;  discours  qu'il  tient  à  Ogier  le  Danois, 
118;  Agolant  l'accuse  de  trahison,  119,  120; 
l^harlemagne  craint  sa  science,  122;  Basin 
annihile  sa  puissance  magique,  124  à  126; 
vaincu  par  Basin,  127;  il  conseille  à  Agolant 
de  combattre  Charles,  152. 

Corbairant  de  Torbisc,  chef  païen;  tué  par  Bue- 
von.  IV,  28. 

Covban,  vallée  d'Espagne,  non  loin  de  Ronce- 
vaux,  III,  150. 

Corbans  Val-Secrée,  chef  païen;  tué  par  Ogier, 
IV,  50. 

Corbarant,  voy.  Corbairant. 
Corbario,  voy.  Cowara. 

Corbay ,  ville  de  l'Inde;  conquise  par  Ogier, 

III,  59. 
Corbcnis,  voy.  Corbeau. 
Corhcal,  voy.  Corbeil. 
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Corbeau  (Corhcaif)  Drcnchines,  VI,  228.  Voy. 
Hiiberl. 

Corbeau  Piclies,  éehcvin  de  Reims,  V,  170. 
Corbech  (Corbeck?),  voy.  Clément. 
Corbee,  voy.  Coi'bje. 

Corbcek  (Torbcche),  village  formant  la  limite  du 

eomlc  de  Bi-ugeron,  IV,  189. 
Corbcil  (Corbelh,  Corbillie ,  Corbeal);  Ogier  y 

assiège  Charlcmagne,  III,  205;  Charles  de 

A'alois  s'y  marie,  V,  480. 
Corhians,  comté  dépendant  de  la  Flandre,  IV, 

492. 

Corbic  [Corbee],  abbaye;  fondée  par  Ballhilde,  II, 
521  ;  on  y  transporte  le  corps  de  S'  Vit,  IV,  19. 
N'oy.  S'  Léonard. 

Corhicl,  voy.  Gui. 

Corbillie,  voy.  Corbeil. 

Corbion,  voy.  Arnaud,  Rigaut. 

Corbon,  ville  païenne;  Bucvou  y  défait  les  Sarra- 
sins, IV,  6o. 

Corbon,  Corenbon ,  Colon,  Corboiis ,  païen;  il 
poursuit  Buevon  sur  un  dromadaire,  IV,  64. 

Corbuus,  roi  païen:  tué  par  Ogier,  III,  254-. 

Corbual,  fille  d'Aquilant,  femme  d'Archibald,  II, 
521. 

Corbul,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 
magne, III,  354. 

Cordebien,  voy.  Cordouc. 

Cordelcresieg,  voy.  Franciscaines. 

Cordeliers,  voy.  Frères-Mineurs. 

Cordclle,  fils  de  Lci  idas,  11,  191. 

Cordes,  ville;  son  gouverneur  allié  d'Agolant, 
roi  d'Espagne,  III,  112;  il  assiège  Bordeaux, 
178;  conquise  par  Charlcmagne,  352;  (11,700). 
Voy.  Nylus. 

Cordewins,  voy.  Karismiens. 

Cordich,  diable  incarné  dans  Cordraghon,  I,  441. 

Cordon,  voy.  Gorlibant. 

Cordoue  {Cordebien),  ville;  citée,  II,  63.  Voy. 
Ozies. 

Cordraghon,  sarrasin  dans  lequel  le  diable  Cor- 
dich s'est  incarné,  I,  441  ;  il  a  quatre  bras.etc, 
HI,  281. 


Cordruns,  voy.  Bcrlolay. 
Corenbon,  voy.  Corbon. 

Corfagon,  païen;  il  apprend  au  roi  Morgan  que 

Charlcmagne  assiège  Astorga,  III,  403. 
Corfain,  île  habitée  par  des  païens,  IV,  64. 
Corgant,  roi  d'Argot;  tué  par  Ogier,  III,  398. 
Corimbre,  voy.  Conindre. 

Corin  Roiez,  piémontais  demeurant  à  Liège,  V, 
162. 

Corin,  voy.  Conradin. 

Corinthe,  ville;  son  premier  roi  Aletes,  I,  54;  son 
roi  Ysron;  habitée  par  Salomon,  56;  ses  rois 
Baflo  et  Bachis,  42;  prise  par  les  Romains;  ses 
vases  en  métal  spécial,  lo9;  le  roi,  allie  du  roi 
ileSardaignc  contre  Ogier,  III,  519.  \oy. Ba/fo, 
Ysron. 

Corisse,  préfet  de  Rome;  il  fait  emprisonner  Gré- 
goire VII,  IV,  281. 

Cormant,  fils  de  Hongres,  roi  de  Hongrie,  I,  25o. 

CormimaranI ,  roi  de  Jérusalem;  tué  par  Gode- 
froid  de  Bouillon,  IV,  203. 

Cornait,  roi  de  l'ilc  de  Sydre;  il  appelle  son 
loyaume  Cornouaille,  II,  190. 

Cnrnelc,  Cornelhon,  voy.  Cornillon. 

Cornélius  {Cornélien) ,  pape;  il  recueille  les  osse- 
ments de  S'  Pierre  et  de  S'  Paul,  I,  475; 
II,  25;  il  autorise  les  prêtres  à  ester  en  jus- 
tice, 24. 

Cornélius  Scipio  {Cypion  CoriuUicns,  Cornelhiics 
Cipion),  consul  romain;  il  bat  Anuibal,  I,  122. 

Corniulhe,  voy.  Cornouailics. 

Cornillon  [Cornulo,  Coriiele,  Cornulhon ,  Cornel- 
hon, Cornolhon),  château;  bâti  par  Cornulo  et 
Tongris,  I,  482;  réédifié  par  S'  Hubert,  II,  400, 
(642);  Ogier  y  fait  aboutir  son  pont,  IV,  25,  26; 
cité,  145;  l'évêquc  Obcrt  le  réparc,  295;  le 
corps  de  l'empereur  Henri  III  y  est  transféré, 
298;  (III,  520);  Albéron  y  fonde  une  abbaye, 
534,  (652);  processions  qu'on  y  fait  avec  la 
châsse  de  S'  Lambert,  589,  545,  545,  (678); 
abbaye  habitée  par  des  prémontrés,  545;  dona- 
tions, V,  159,  (625);  procession  pour  les  biens 
de  la  teri  c,  270;  deux  lettres  pour  cette  mai- 
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son,  346,  548;  les  nobles  enterrés  dans  l'cglise, 
475,  (671);  révéque  j'  met  une  garnison,  ■476, 
479,  (672);  le  château  assiégé  par  les  Lim- 
bourgeois,  477,  (671);  l'église  détruite  par  la 
foudre,  505,  (676);  révéque  de  Liège  y  pos- 
sède une  prison,  VI,  654.  Voy.  Gautier  de  Ju- 
pille,  Julienne,  Richard,  S"  Julienne. 

Cornouailles  [Cornualhe ,  Cornialhe)  ;  conquises 
par  Octave,  I,  248;  ravagées  par  Thomas,  572; 
converties  à  la  foi  chrétienne;  érection  du  cou- 
vent de  Mont-Jolie,  575;  royaume.  II,  7;  évan- 
gélisées  par  S'  Augustin,  101  ;  d'abord  appelées 
Sydrc;  le  roi  Cornail  leur  donne  son  nom,  190; 
terrible  bataille  entre  Artus  et  Mordret,  iU8; 
Lancclot  du  Lac  donne  ce  royaume  à  Garados, 
245;  ravagées  par  les  Sarrasins,  568;  Ogier  y 
visite  le  tombeau  de  TristanI,  IV,  56;  le  comte 
prisonnier  à  Rouen,  V,  145  ;  le  comte  vient  à 
Grammont,  497;  le  comte,  conseiller  d'Edouard 
V,  VI,  510.  Voy.  Asclepiodotus,  Brunon,  Cudor, 
CIovls,  Iseult,  Marc,  Richard,  Sadarîs,  Thomas. 

Cornu  [Cornus,  Cornî<i<),  lignage  liégois  de  ce  nom, 
IV,  417,  456.  Voy.  Lambert. 

Cornualhe,  voy.  Cornouailles. 

Cornait,  voy.  Cornu. 

Cornulant,  contrée  d'Espogne;  Roland  y  loge,  III, 
159. 

Cornulhon,  voy.  Cornillon. 

Cornulo,  Cornefo,  fils  de  Tremus;  il  brûle  Lille, 
I,  466-467;  couronné  roi  de  Tongre;  Malines 
lui  est  cédée,  468,  (627);  il  fonde  Embour, 
Louvegnée,  Bastogne,  etc.,  478;  il  construit  le 
château  de  Cornillon,  482,  (626). 

Cornulo,  voy.  Cornillon. 

Coron-Meuse  (Cron- Mouse) ,  à  Liège;  lieu  de 

refuge,  111,  10. 
Corratiain,  voy.  Thiérache. 
Covsabrin,  roi  ;  allié  de  Philippe  roi  de  Hongrie, 

III,  281. 

Corsabrin,  chef  païen  à  Roncevaux,  111,  144. 
Corsabrine,  voy.  Baudri. 

Corsados,  roi  d'Espagne;  battu  par  les  Romains, 
1,462. 


Corse  (Corside,  Corsoide,  Corsique),  île,  I,  504  ; 
côtoyée  par  Ogier,  III,  55  ;  visitée  par  Ogier, 
255. 

Corselail,  voy.  Renier. 

Corsen,  voy.  Curzon. 

Corside,  Corsoide,  Corsique,  voy.  Corse. 

Corson,  second  comte  de  Toulouse,  IV,  250. 

Corsublc,  roi  de  Perse;  il  s'empare  de  Rome,  III, 
29,  52;  il  autorise  Carahus  à  combattre  Ogier 
le  Danois,  54;  il  promet  sa  fille  à  Brunalmont, 
39;  il  autorise  son  duel  avec  Ogier,  40;  il 
combat  à  Roncevaux,  III,  141;  tué  par  Ogier, 
506. 

Corswarcm  (Corwaretnme),  lignage  liégeois  da 

ce  nom,  IV,  429.  Voy.  Jean. 
Cortiscl  (Cortiseal,  Cortiseel),  voy.  Pierre. 
Cortray,  voy.  Courtrai. 

Cortumbc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 

niagne,  III,  554. 
Corumbo,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 
Cos,  voy.  Boison. 
Cosaine,  voy.  Kazan. 

Cosdrada,  ville  d'Espagne;  prise  par  Julien,  11, 

455,  15i. 
Cosdre,  voy.  Chosroès. 

Cosenza  (Cosens),  ville  de  la  Calabrc,  I,  500. 
Cossndroch,  sénateur  romain  ;  tué  par  Tongris,  I, 
196. 

Cossedach,  voy.  Tossadat. 

Costume;  vêtements  de  cour,  III,  79;  vêlements 

d'Alix,  femme  d'Ogier,  549. 
Cotarellins  {Tatarelhicns)\  leur  victoire  en  Berry; 

leurs  excès,  IV,  468;  ils  sont  battus,  469. 
Coterebbe,  voy.  Gilles. 
Cotholassa,  voy.  Kutlukschah. 
Cou,  voy.  Toul,  Lutgarde. 

Coucy  (Ctichi,  Cuchy);  le  sire  mandé  par  Phi- 
lippe-Auguste, V,  442;  le  sire  combat  les  Fla- 
mands, VI,  15;  le  seigneur,  connétable  de 
France,  se  plaint  du  due  Jean  III,  488.  Voy. 
Enguerrand,  Haar,  Harduars,  Léon,  Raoul, 
Robert,  Thomas. 

Coulommicrs  {Columpne,  Columbier,  Colonbire, 
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Colamhoirc),  \  \\\c  de  Champagne  ;  fondée  par 
Silviiis,  I,  i2;  la  reine  Sybillc  et  son  fils  Louis 
y  logent,  III,  171  ;  Ogier  y  passe,  IV,  H  ;  le 
seigneur  abandonne  Hugues  de  La  Marck,  V, 
209. 

Coune  {('onnr-",  Cnino,  Coynes)  le  Frison;  il  veut 
tuer  Henri  de  Gueidre,  V,  382;  ses  protesta- 
tions contre  Jean  d'Enghien,  416;  sa  fille 
violée,  442. 

Coune  de  ijoncin,  cclievin  de  Liège,  VI,  418, 
Cl 6;  il  accompagne  AdoIi)lic  de  La  Marck  à 
Francfort,  204. 

Coune  le  Rousseau,  boucher  liégeois,  IV,  379. 

Couple,  ville  païenne  où  passe  Buevon,  IV,  6b. 

Courcoiil,  lisez  To/  t  coul,  VI,  550. 

Courtaine  {Courte,  Court,  Curtainc),  épée  forgée 
par  Gallans,  possédée  par  les  rois  Machidonans 
et  Trislant,  II,  182,  252;  III,  37;  Carahus  la 
donne  à  Ogier  le  Danois,  40,  4îj,  7 1  ;  elle  coupe 
Dragons  en  deux,  75;  Ogier  la  regrette,  82; 
Ogier  s'en  sert  contre  les  païens,  94,  95,  102, 
114;  Ogier  la  prête  à  Thieiry  de  Slalenpreit, 
165;  Ogier  en  frappe  Charlemagnc,  197,  214; 
Ogier  en  frappe  les  Français,  215,  221,  224; 
item  les  Sarrasins,  253,  234,  236;  il  en  frappe 
le  diable,  238;  Ogier  la  lécupère,  218;  Ogier 
en  frappe  ses  ennemis,  258,  259;  elle  émer- 
veille Tygris,  261  ;  expériences  qu'en  fait  Ty- 
gi  is,  262;  Ogier  veut  en  frapper  Chai-lot;  elle 
reste  suspendue  en  l'air,  295;  Ogier  en  frappe 
Brehier,  296;  il  en  frappe  les  Sarrasins,  503, 
345;  Carahus  l'apporte  à  Charlemagnc,  353; 
Ogier  en  frappe  Guillaume  d'Oi'ange,  IV,  12; 
Ogier  s'en  sert  de  préférence  à  Trutande,  -49; 
elle  ne  peut  altcindi'c  le  roi  Artus,  51;  Ogier 
la  donne  à  Jean  de  Hornc,  V,  135. 

Court-col,  lisez  Tort-col. 

Courlrai  (Cortray),  ville;  conquise  par  Tremus, 
I,  466;  brûlée  par  Ogier  le  Danois,  HI,  205; 
elle  se  rend  aux  Français,  V,  513;  Pierre  de 
Coninck  y  députe  des  Brugeois  au  comte  de 
S'-Pol,  537;  défendue  par  les  Flamands,  VI,  16, 
17;  bataille  sous  ses  nuirs;  les  Flamands  vain- 


queurs, 20,  21,  27  ;  messes  pour  les  morts  à  la 
bataille,  39;gentilshommes  retenus  prisonniers, 
125;  1'  armée  flamande  s'y  trouve,  218;  le  pré- 
vôt tué,  262  ;  Louis,  comte  de  Flandre,  y  met  le 
feu,  513;  item  le  comte  Jean  de  Namur,  395. 
Voy.  Baudouin,  Foulque,  Gui,  Honestani. 

Coutumes  :  établies  à  Bruges,  V,  522,  523;  de 
Maestriclit,  528;  de  Bruges,  557. 

Couvin  (Covicri,  Covin),  ville;  fondée  par  Sedros, 
1,  245;  le  château  rebâti  par  révéque  Henri  II, 
IV,  406,  (685);  la  ville  réservée  à  Ferrant  de 
Portugal,  V,  122. 

Cotelenche,  voy.  Coblentz. 

Coveuaire,  Covenamcmiis,  voy.  Commingcs. 

Covien,  Coviii,  voy.  Couvin. 

Cocyndre,  voy.  Conindre. 

Cowara  (Corbut  io,  Carbario),  lieu  de  naissance 
de  Pierre  Rainalucci,  VI,  454, 477.  Voy.  Jeanne 
Wathicr. 

Cnyme,  voy  Côme. 

Coynes,  voy.  Coune. 

Crainhem  [Traneliem,  Cranehcm,  Crenehcm),  voy. 
Louis. 

Crampi,  voy.  Baudouin. 
Cramus,  Cramynus,  voy.  Chramme. 
Cranehcm,  voy.  Crainhem. 
Crnporiiient,  voy.  Guillaume. 
Grappe,  voy.  Jean. 

Crassus  (Cnrstis),  consul  romain,  I,  208,  209, 
210;  gouverneur  de  la  Syrie,  217;  sa  guerre 
contre  les  Turcs,  219;  son  supplice,  220. 

Crécy  (Creschi  en  Lonois),  ville;  brûlée  par  les 
Anglais,  VI,  371. 

Crellc,  voy.  Chelle. 

Cremir,  nom  de  la  salle  des  chevaliers  de  la  Table 
ronde,  IV,  36. 

Crémone  [Crémonnc,  6rcmo/ne),  ville;  prise  par  les 
Romains,  I,  179;  l'évéque  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  511;  les  habitants  aident  les 
Allemands  contre  les  Lombards,  IV,  442;  ils 
bâtissent  Alexandrie,  475;  conquise  par  Henri 
de  Luxembourg,  VI,  128. 

Crenedunch,  voy.  Arnaud. 
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Crenehcm,  voy.  Crainhcm, 

Oepy,  famille  du  Hainaut,  VI,  b9. 

Crequelhoii,  voy.  Golfart,  Renier. 

Cresanne,  château;  pris  par  Louis  IX,  V,  209. 

Creschi  en  Lonois,  voy.  Crécy, 

Cressenche,  gouverneur  de  Rome;  il  chasse  Gré- 
goire V;  Olton  III  le  fait  mourir,  IV,  204, 

Crète,  descendant  de  Japhet,  roi  de  Chaldce;  il 
fonde  des  villes,  I,  14,  15. 

Crde  (Cretopolis?),  ville;  fondée  par  le  roi  Crète, 
I,  14;  royaume  fonde  par  Picus,  15;  ses  rois, 
17,  18;  conquis  par  Clodovée,  II,  294;  les 
Sarrasins  y  sont  battus  par  Florentin,  407. 

Crête  {Crela),  île,  I,  502;  conquise  par  les  Ro- 
mains, 212;  son  roi  accompagne  l'cnipercur 
Richier  en  France,  III,  177;  Ogicr  côtoie 
cette  île,  259.  Voy.  Gordaluf. 

Crèvecœur  (Crievecourt,  Crievecuerf  Crevecuer), 
château;  pris  par  Chailcs  d'Anjou,  V,  325; 
Philippe  de  Valois  s'en  empare,  VI,  56(i;  le 
seigneur  tué  à  Courtrai,  593.  Voy.  Guillaume 
Paternostrc. 

Crihria,  île  de  la  Grèce,  l,  302. 

Crievecourt ,  Crievecuer,  voy.  Crèvecœur. 

Crisnée  [Cringnêe,  Criscengnée),  village  liégeois; 
l'armée  d'Adolphe  de  La  Marck  y  loge,  VI, 
290;  amende  due  à  l'évéque,  4C2;  lignage  lié- 
geois, IV.  414,  42-i,  427.  Voy.  Eusiaclie. 

Crîsone,  voy.  Cherson,  Chersonèse. 

Crisline,  Cristianc^  Cristienc,  voy.  Christine. 

Crisfofle,  voy.  Christophe. 

Croisades  :  de  l'empereur  Henri  III,  Godefroid  de 
Bouillon,  Pierre  l'Ermite,  etc.,  IV,  287;  (II!, 
51K);  seconde  croisade,  289;  croisade  prêchée 
par  Lucius  II,  557;  la  croisade  retardée  par  le 
siège  de  Bouillon,  378;  la  croisade  de  l'empe- 
reur Conrad,  595;  prêchée  par  Lucius  III, 
476;  Philippe-Auguste,  Richard  I"  d'Angle- 
terre, etc.,  se  croisent,  481  ;  prêchée  par  Gré- 
goire VIII  et  Clément  111,482,  485;  contre 
les  Albigeois,  558;  prêchée  par  Innocent  III, 
V,  59,  60,  68;  prêchée  par  le  légat  Bertrand, 
169, 180;  Louis  IX  prend  la  croix,  196,  209; 


Frédéric  II  prend  la  croix,  254;  promise  par 
Louis  IX,  273;  départ,  278,  279;  seconde  croi- 
sade de  Louis  IX,  571  ;  prêchée  par  Gré- 
goire X,  596  ;  de  Philippe  le  Bel,  596;  nouvelle 
croisade,  VI,  H5,  116,  126;  projet  de  croi- 
sade, 141,  194;  contre  les  Gibelins,  254;  prê- 
chée à  Paris,  502;  empêchée  par  la  guerre  de 
l'évéque  de  Liège,  553,  554. 
Croisillcs;  la  justice  et  le  marché  de  cette  ville, 
VI,  214. 

Croisiers;  établis  à  Huy,  V,  210,  (628);  le  corps 
de  S'«  Odile  transporté  aux  Croisiers  de  Huy, 
462. 

Croitcur,  voy.  Crotteux. 

Croix  (la  vraie);  elle  provient  de  trois  pépins 
d'une  pomme  cueillie  à  l'arbre  de  la  science 
du  bi  n  et  du  mal,  I,  520;  bâtons  miraculeux 
recueillis  par  Moïse,  522;  transportés  et  plan- 
tés par  David  à  Jérusalem;  miracle,  325;  adorée 
par  la  reine  de  Saba,  524;  la  croix  formée  de 
quatre  essences  différentes,  411-412;  décou- 
verte par  S"=  Hélène;  le  pape  Eusèbe  institue 
la  fête  de  la  S'"  Croix,  II,  53;  recherches  de 
S'"  Hélène,  58;  déterrée  sur  le  Calvaire  par 
Judas  de  Bethléem;  miracle,  59;  Sylvestre  in- 
stitue la  fête  de  la  S'<^-Croix,  60;  Judas  savait 
où  elle  était  enterrée,  61;  enlevée  par  Chos- 
roès,  319;  reprise  à  Formasayne  par  Héraclius  ; 
transportée  à  Jérusalem;  miracle,  520;  fêle  de 
l'Exaltation  de  la  S'"  Croix,  521;  Héraclius  la 
porte  h  Constantinople;  un  fragment  va  à  Paris, 
329;  fragment  trouvé  par  Serge  II  à  S'-Plerre 
à  Rome,  376;  Charlemagne  en  obtient  une 
parcelle,  III,  18;  un  fragment  apporté  à  Liège, 
IV,  254,  255;  ce  fragment  porté  au  siège  de 
Bouillon,  575,  574;  fragments  envoyés  à  Na- 
mur  et  à  Floreffe,  569,  570;  relique  volée  à 
Liège  et  rendue,  V,  55;  un  fragment  à  Paris, 
207;  engagée  aux  Vénitiens,  255;  miracle  à 
Floreffe,  567. 

Cromalins;  son  palais  à  Rome,  I,  62;  son  fils 
Tiburce,  68. 

Cron-Mouse,  voy.  Coron-Meuse. 
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Croli-,  ville  de  France,  sur  l'Oise,  V,  iï9. 

Croltcux  (CroiVewr),  village  liégeois;  amende  due 
à  révcque,  VI,  462. 

Crutandc,  voy.  Trutande. 

Cvch,  voy.  Cuyck. 

Cuchi,  Cuchy,  voy.  Coucy. 

Cuen,  voy.  Comte. 

Cuvn-marchis ,  voy.  Commarchis. 

Cugiion  (Cassecorigidc);  Sigebert  y  bâtit  une  ab- 
baye, II,  314. 

Cuke,  voy.  Cuyk. 

Culianclie,  voy.  Geoffroi. 

Cufpin,  cousin  d'Ogens;  tué  par  Tremus,  I,  550. 
Cumains,  Ciimaus,  Comans,  Co/(Da?(s;  battus  par 

Batou,  V,  291;  leur  chef  battu  par  les  Tar- 

tares,  274. 

Cumanie  (Cumanne),  royaume;  conquis  par  Batou, 
V,  201,  292;  visité  par  Haython,  517;  le  roi 
s'allie  au  sultan  d'Egypte  contre  Abaga,  569. 

Cumclos,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Ciiran,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  199. 

Cursay  ((  liatnram),  ville;  assiégée  par  Louis  IX, 
V,  206. 

Cuiinine,  voy.  Courtaine, 

Curthoiric,  voy.  Chalarain. 

Curzon  {Corsen),  voy.  Robert. 

Cus  ou  Chus,  fils  de  Cbam;  son  fils  Nemrod,  I,  6, 
526. 

Cuseus,  voy.  Thésée. 

Cuxlian  (Chvxhans),  village  liégeois;  amende  duc 
à  l'évêque,  VI,  462.  Voy.  Jean. 

Cuyck  (Cucli,  Cuke,  Kiiqiic);  le  seigneur,  com- 
pagnon du  comte  Baudouin  de  Flandre,  IV, 
511;  le  seigneur  combat  les  Anglais,  V,  470; 
le  seigneur  court  sus  aux  Français,  VI,  16,  84; 
le  seigneur  tué,  90.  Voy.  Albert,  Guillaume, 
Henri. 

Cybalo,  voy.  Sybille. 

Cybèle  (Cymbales,  Cybèlcs,  Sibilcs,  Sibéles);  son 
temple  à  Rome,  I,  67,  68;  sa  révélation  à 
Agrippa,  71;  ennuis  qu'elle  occasionne  aux 
chrétiens  dans  le  Panthéon,  M,  293. 


Cycaircs,  Cyhnrs ,  Cytaires  ,   Thiqriars ,  Tihars 

voy.  Alard,  Gilotin. 
Cyccro,  voy.  Cicéron. 

Cycilliiens  Gulahiiois,  voy.  Cicilius  Glabrus. 
Cyclades  (Cvi/Zade»),  îles,  I,  302. 
Cyclopes  (5î/cro/j(5),  I,  281. 
Cydac/o,  voy.  Chidage. 

Cydoinc,  fils  de  Mathiapliet,  roi  de  Chaldée,  1, 18. 

Cycurecasc  (Syracuse?),  I,  202. 
Cyi/ladcs,  voy.  Cyclades. 
Cykars,  voy.  Cycaircs. 
Cymain,  voy.  Chiniay. 

Cymlial,  juif;  il  lue  Datnolin;  tué  par  Mérovée,  II, 
112. 

Cymbales,  voy.  Cybèle. 
Cymbrr,  voy.  Cimbres. 

Cyinbrum  ,  Cymbrim,  temple  élevé  à  Rome  en 
souvenir  de  la  défaite  des  Cimbres,  I,  67,  192. 
Cynay,  Cyney,  voy.  Ciney. 
Cypion  Conieiiiciis,  voy.  Cornélius  Scipio. 
Cyngui,  voy.  Chiny. 
Cypois,  voy.  Thibaut. 
Cypprc,  Cyprc,  voy.  Chypre. 
Cyprion,  sire  de  Roufige,  en  Frise;  tué  parPorus, 

11,  38-39. 

Cypuly,  ville;  les  habitants  se  sauvent  à  la  vue 
des  Romains,  I,  157;  ils  fabriquent  des  armes 
d'or  et  d'argent,  158. 

Cyrclies,  voy.  Xerxcs. 

Cyriacus;  il  refuse  la  papauté;  il  baptise  les 
onze  mille  vierges.  II,  16;  il  les  mène  à  Co- 
logne; martyrisé,  17,  18. 

Cyrus  [Chires,  Chirus),  roi  des  Mèdes;  il  lue  son 
grand  père  Asliages;  il  assiège  Babylone,  I, 

12,  13,  23,  93;  ses  conquêtes,  25;  défait  et  tue 
par  Theramis,  26;  il  devient  roi  de  Babylone; 
il  autorise  les  fils  d'Israël  à  retourner  à  Jéru- 
salem, 94  ;  tué  par  Gazel,  95. 

Cyrus  (  Thyricns),  hérésiarque  ;  condamné,  II,  355. 
Cysleal,  voy.  Cîteaux. 
Cytaires,  voy.  Cycaircs. 
Cyvremotil,  voy.  Chèvremont. 
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Dable,  voy.  Mathieu. 
Dach,  voy.  Danemark. 

Dacie  (Daise);  conquise  par  rcmpcreur  Valéricn, 
H,  M. 

Dagobert  [Dangoubers ,  Dangohert)  1",  fils  de  CIo- 
laire  II  ;  il  blesse  Sidrich,  II,  281  ;  fait  extraor- 
dinaire qui  lui  arrive  à  la  chasse;  miracle  de 
S'  Denis,  282;  il  bat  les  Bourguignons,  286; 
couronné  roi  de  France;  il  fait  bâtir  Téglise  de 
S'-Denis;  il  conquiert  la  Bourgogne,  287;  son 
frère  Clovis  lui  donne  l'Austrasie,  288;  il  auto- 
rise S'  Amand  à  prêcher  en  France,  290;  il  fait 
baptiser  son  fils  par  S' Amand,  291;  il  fait 
nommer  S'  Amand  évèque  de  Tongres,  293;  il 
répudie  Goniatrude  pour  épouser  Nanlhilde, 
297;  il  persécute  les  chrétiens,  298  ;  il  accueille 
S'  Amand  à  Paris,  500;  il  dépouille  l'église  de 
Poitiers;  chassé  de  Paris;  enseveli  à  S'-Denis, 
501  ;  sa  descendance,  341. 

Dagobert  III  (Louis  Dagoberl),  fils  de  Childe- 
bert  III,  roi  de  France,  II,  592;  il  accompagne 
Charles  3Iartel  en  Souabe,  393;  il  meurt  à  Metz, 
394. 

Dagoberl,  fils  de  Hector,  comte  de  Louvain,  II, 

505;  il  meurt,  324. 
Dagobert,  fils  d'André,  comte  de  Louvain,  II, 

558. 

Dagobert,  fils  de  Sigebcrt  II;  enfermé  dans  une 

abbaye,  II,  525. 
Dagon  (Agon),  ville  de  la  Palestine;  assiégée  par 

Jean  Hyrcan,  I,  164;  détruite,  167. 
Daire,  voy.  Darius. 
Daise,  voy.  Dacie. 
Ûalehen,  voy.  Dallicm. 
Dalemache,  voy.  Dalmatie. 
Dalforl,  voy.  Anfroi. 
Dalhem  (Dalehen),  voy.  Gui. 
Daliespine,  voy.  Guillaume. 
Dttbnase,  Dalmaisc ,  ville;  Vénéralicn  y  était 


écolâtre,  II,  523;  on  y  conservait  le  corps  de 

S'  Vincent,  352. 
Dalmatie  {Dalemache,  Dalmache)  ;  les  Romains  y 

portent  la  guerre,  I,  209;  conquise  par  Gains 

Isauricus,  210;  citée,  301,  302. 
Dalpes,  voy.  Jean. 

Dam,  fils  de  Marche,  fondateur  du  royaume  de 
Danemark,  I,  lOJj. 

Damain,  voy.  Darnien. 

Damais,  Damaisc,  voy.  Damase. 

Damas,  ville  de  Syrie;  Pompée  y  reçoit  Aristo- 
bule,  I,  205-206;  séjour  d'Hérode,  255;  con- 
quise par  les  Perses;  reconquise  par  Héraclius, 
II,  333;  détruite  par  Justinien, 375;  le  Soudan 
ravage  la  Bretagne,  IV,  108;  il  est  battu  par 
(Charles  le  Simple,  109;  visitée  par  l'empereur 
Otton,  155;  assiégée  par  les  chrétiens,  395; 
conquise  par  les  Romains,  596;  renversée  par 
un  tremblemeni  de  terre,  465;  Saladin  II  s'y 
achemine,  V,  281;  prise  par  Houlagou,  357, 
359;  elle  ouvre  ses  portes  à  Kazan,  577;  gou- 
vernée par  Kaptschak,  578;  reconquise  par 
Kutlukschah,  VI,  49;  les  habitants  noient  les 
Turtares,  50.  Voy.  Golias ,  Kotbedin,  Lit- 
canon. 

Damas,  jardin  où  fut  créé  Adam,  I,  508;  III,  15. 
Damas,  voy.  Petra. 

Damascenus,  Damascus,  voy.  S'  Jean  Damascène. 

Damase  (Damasque,  Domasticus ,  Damais,  Da- 
maise)  \",  pape;  on  le  croit  auteur  de  vies  des 
papes;  utilisé  par  Jean  d'OuIremcuse,  I,  2;  cité, 
579. 

Damase  II,  pape,  IV,  255. 
Damase,  moine,  VI,  251. 

Damascus,  Damasticus ,  voy.  S'  Jean  Damas - 
cène. 

Damasticus,  nom  latin  de  Melchior,  I,  345. 

DambcHi,  voy.  Gui. 

Dame  Uawi,  exclamation,  IV,  35. 
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Diinicrie  {Dameri],  ville;  prise  par  les  barons 

français  rcvollcs,  V,  190. 
Damien  [Daniyuin ,  Dumain),  voy.  l'rigunie, 

Pierre. 

Damielte  (Damiete),  ville;  assiégée  par  les  clirc- 
tiens,V,  C8,  69,  100,  102;  prise,  lOi;  rendue 
aux  Sarrasins,  105,  177,  180;  reprise  par  les 
chrétiens,  189;  les  croisés  y  airivent,  282; 
prise  par  les  croisés,  283,  284;  Alfonse,  comte 
(le  Poitiers,  y  arrive,  28o;  les  chrétiens  s'y 
réfugient;  rendue  aux  Sarrasins,  289  ;  détruite; 
par  les  Sarrasins,  290;  S'  Louis  y  est  pris  par 
trahison,  VI,  142. 

Damme  (Dammes),  port;  Ogicr  s'y  cmbar(]ue, 
IV,  55;  les  Flamands  y  déharciiient,  V,  470; 
les  Français  ne  peuvent  le  prendre,  522;  il  ap- 
p:irtient  à  l'empire,  55C;  Pierre  de  Coninck.  y 
envoie  des  Brugeois,  557  ;  cité,  VI,  77. 

Damolin,  juif;  tué  par  Cymbal,  II,  i  12. 

Dampicrre  (Dompirc,  Donpire ,  Dan  pire ,  Dori' 
picr),  voy.  Gui,  Guillaume,  Henri,  Renaud, 
Waleran. 

Damyns,  roi  de  Syrie;  tué  par  Cyrus  dans  une 

bataille,  I,  95. 
Dan,  fils  de  Jacob  et  de  Dala,  I,  29,  528, 
Dan,  source  du  Jourdain,  I,  287. 
Dandalus,  voy.  Dédale. 

Dancbiis,  roi  païen;  il  amène  des  Sarrasins  à 

Morgan,  III,  581  ;  tué  par  Ogicr,  400. 
Duneliins,  voy.  Zanncquin. 

Danemark  (Damicvtnrche ,  Danemardic ,  Davit), 
état  fondé  par  Dam;  origine  de  son  nom,  I, 
105;  transformé  en  royaume,  10(5;  son  premier 
roi,  117;  conquis  par  César,  218;  item  par 
Domiticn;  affranchi  du  tribut  envers  Rome, 
488;  ravagé  par  les  Tongrois,  529-550;  ses 
rois  Jonadas  et  Valenlin,  II,  7;  envahi  par 
Aristo,  134;  conquis  par  Clovis,  149;  soumis 
à  Clovis,  157  ;  visité  par  S'  Amand_,  292  ;  ra- 
vagé par  Constantin,  555;  conquis  par  Charles 
Martel,  455;  item  par  Gaufroi;  tremblement 
de  terre,  III,  5;  Gaufroi  promet  le  royaume 
aux  fils  de  llelissent,  25;  cédé  par  Ogier  le 


Danois  à  Gui,  marquis  de  FranchimonI,  55; 
son  roi  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511  ;  les  Nor- 
mans  y  retournent,  IV,  78,  81;  l'évéque  Obcrt 
de  Liège  y  vend  un  patrimoine,  505;  le  fils 
du  roi  épouse  une  nièce  du  comte  de  Namur, 
569;  guerre  contre  l'empereur  Frédéric,  442; 
le  roi  règne  aussi  sur  la  Hongrie,  469;  le 
roi  vient  à  Grammont,  V,  497;  le  roi  se  dé- 
clare contre  Philippe  le  Bel,  498.  Voy.  Abcl, 
Andromart,  Baudouin,  Brunon,  Enéc,  Eric, 
Gaffa,  Geoffroi,  Godcfroid,  Godelas,  Godosa, 
Gordan,  Gui,  Hector,  Henri,  Hercule  de  Frise, 
Ingelburge,  Julien,  Ncgel,  Obcrt,  Ogens,  Ogicr, 
Polcxa,  Suénon,  Vexa,  Ylwrus. 
DanemonI,  Dannemon,  Dancmons,  roi  d'Afrique; 
il  bal  Salmon,  I,  155;  il  rend  l'Egypte  tribu- 
taire, 156. 

DanemonI,  frère  de  Gui,  roi  de  Danemark,  11, 
502;  tué  par  Doon  de  Mayence,  503. 

Dancmont,  fils  de  Corsublc,  III,  29;  renversé  par 
Doon  de  Nantucil,  50;  Ogicr  le  Danois  lui 
coupe  une  oreille,  55;  sa  trahison,  38;  battu 
par  les  Français,  59. 

Diingobert,  voy.  Dagobcrt. 

Dangonel,  fou  du  roi  Artus,  IV,  21. 

Daniel  {Daneal,  Danial),  prophète;  prisonnier  à 
Babylone,  I,  91;  son  influence  dans  cette  ville, 
92;  il  prophétise  la  prise  de  Babylone,  93. 

Daniel  de  Beleher,  VI,  17. 

Daniel  de  Bilsen;  tué,  VI,  581. 

Daniel,  fils  du  roi  de  Sardaigne;  vaincu  par 
Ogicr,  m,  519. 

Danicn,  lisez  d'.lnjeu,  II,  202. 

Dannekin,  voy.  Zanncquin. 

Danncmon,  voy.  Dancmont. 

Danois  (Dannois);  leur  guerre  contre  les  Hongrois 
pour  la  Bulgarie,  I,  145;  battus  en  Pannonic, 
146;  ils  font  la  paix  avec  les  Hongrois,  147; 
ils  baltcnt  les  Hongrois,  180,  571;  battus  par 
les  Romains,  506;  Trajan  les  reçoit  comme 
alliés,  sans  payer  le  tribut,  508;  ils  battent 
les  Tongrois,  530;  vaincus  à  leur  tour,  551; 
battus  par  les  Gaulois,  518;  Thomas  veut  les 


TABLK  ANALYTIQUE  DES  iMATlÈHES. 


i3i 


convertir,  576,  579;  ils  battent  les  Huns,  II, 
55;  item  les  Hongrois,  155;  battus  par  les 
Bretons  et  les  Angles,  145;  ils  battent  les  Ro- 
mains et  les  Espagnols,  152;  ils  prennent 
Rome,  154;  subjugués  par  Gragiot,  192;  ils 
attaquent  les  Bretons;  battus  par  les  Angles, 
196;  ils  battent  les  Saxons;  chasses  d'Angle- 
terre par  Elhclred,  200;  item  par  Guillaume 
de  Normandie,  201  ;  ils  battent  les  Saxons; 
battus  par  les  Bretons,  216;  ils  conquièrent  le 
royaume  des  Saxons,  251  ;  ils  battent  les 
Francs  en  Frise,  248;  battus  par  les  Bretons, 
257  ;  ils  sont  en  guerre  avec  les  Hongrois, 261  ; 
ils  envahissent  le  territoire  de  Rome;  l  attus 
par  les  Romains,  554;  ils  battent  les  Hongrois, 
599,  400;  battus  par  les  Hongi'ois  et  les  Fri- 
sons, 400;  ileni  par  Pépin,  408;  ils  enva- 
hissent la  Bavière,  426;  battus  par  Charles 
Martel,  427-428;  ils  battent  les  Frisons  à 
Erkclens,  437;  ils  assiègent  Mayencc,  471; 
battus  par  les  Mayençais,  472;  battus  par 
Doon  cl  Turpin,  475,  476;  item  par  les  Fran- 
çais, 500-508;  ils  battent  les  Français,  IH,  28; 
églises  à  Sarque  qui  portent  leur  nom,  57; 
ils  battent  les  Français,  201  ;  ils  mettent  les 
Sarrasins  en  déroute  sur  mer,  366;  battus  par 
les  Norvégiens,  IV,  67  ;  ils  gagnent  des  peuples 
à  la  loi  de  Mahomet;  ils  conquièrent  la  Bohême, 
70;  chassés  de  la  Frise  par  les  eaux;  ils  con- 
quièrent la  Hollande  et  entrent  en  Bavière,  73; 
battus  par  Aubri  le  Bourguignon,  74;  ils  s'éta- 
blissent en  Normandie  et  s'appellent  Nor- 
mans,  78;  leurs  expéditions  en  Allemagne, 
96,  99;  noyés  en  Frise,  97;  leur  armée  détruite 
par  la  foudre,  99;  battus  par  les  Frisons,  100; 
item  par  Charles  le  Simple,  112;  item  par  l'em- 
pereur Henri,  150;  item  par  les  Frisons,  240; 
l'empereur  Conrad  tente  en  vain  de  les  rame- 
ner à  la  foi  chrétienne,  241. 

Danois  (le),  voy.  Baudouin,  Bérars,  Gribauz, 
Gui,  Ogier,  Ysonars. 

DanoUy  Danowe,  Danouwe,  voy.  Danube. 

Danpire,  voy.  Dampierre. 


Danube  (  Denawe,  Danuwe,  Damwc,  Danouw, 
Danou],  le  plus  grand  fleuve  du  monde,  I, 
212,  502;  il  s'appelle  l'Ister;  sa  puissance, 503; 
S'  Amand  prêche  les  peuples  au  delà  de  ce 
fleuve,  11,  292;  limite  de  l'empire  de  Charle- 
niagne,  526;  il  est  relié  au  Rhin  par  un  canal, 
528;  il  retourne  vers  sa  source,  Hl,  5;  il  dé- 
borde, iV,  240. 

Danube,  ville  du  royaume  d'Acre;  Buevon  y 
passe,  IV,  63. 

Dapar,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  282. 

Daragonnc,  lisez  :  d'Aragonnc. 

Darbcndon,  ville  de  l'Inde;  conquise  par  Ogier, 
III,  65. 

Darchaus,  voy.  Ai'chas. 

Dardanus  (Darmadis),  fils  de  Dos;  il  tue  Abdos, 
I,  139;  il  fonde  la  ville  de  Darmant,  140,  142. 

Dardanus,  fils  de  Sapora,  roi  de  Darmant;  il 
combat  Pélops,  I,  140. 

Dargon,  voy.  Argon. 

Darius  (Daire  ou  Pi<'c),  roi  de  Perse  et  de  Baby- 
lone;  il  autorise  les  enfants  d'Israël  à  recon- 
struire le  temple  de  Salomon,  I,  91,  94;  com- 
ment il  fut  fait  roi,  97;  les  Égyptiens  se  révol- 
tent contre  lui,  99;  il  envahit  la  Scythie;  sa 
déroute;  battu  par  les  Lacédémonicns,  100; 
battu  par  les  Scythes;  blessé,  101;  il  passe  le 
golfe  de  Grèce,  303. 

Darius,  fils  de  Darius,  roi  de  Babylone,  I,  101;  il 
meurt,  102. 

Darius,  fils  de  Darius;  il  porte  la  guerre  en  Scy- 
thie, I,  102;  il  bat  les  Scythes,  104. 

Darius,  frère  de  Xerxès,  roi  de  Perse  et  d'Égyplc; 
il  bat  les  Scythes,  I,  104;  il  dompte  les  Égyp- 
tiens révoltés,  105;  il  meurt,  106, 

Dai'ius,  issu  de  Darius,  roi  d'Asie  et  de  Babylone; 
il  reconquiert  le  royaume  d'Égypte,  107;  il 
devient  roi  de  Perse  et  d'Égypte;  battu  par 
Alexandre  de  Macédoine,  108,  110. 

Darmadis,  voy.  Dardanus. 

Darmant,  Darmont ,  ville  fondée  par  Darmadis 
sur  reni])laeement  de  Troie,  I,  140.  Voy.  Aly- 

modes. 
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Dasbourg  [ÀWort,  Albore,  Abor,  Abbor),  IV,  566; 

ancien  nom  du  comté  de  Molia,  Ml\  II,  505  ; 

Voy.  Mohelin. 
Date,  voy.  Hubin. 

Dales,  style,  systèmes  chronologiques,  concor- 
dances, calendr  iers,  I,  10,  20,  U),  53,  S2,  58, 
86,  92, 159,  U8,  IVi,  188,  261,  262,  526, 
527,  530,  557,  548,  549,  402,  475,  501,  556- 
557,  581-582  ;  11,  22-25,  261,  515;  J.  d'Oulre- 
mcusc  critique  la  chronologie  de  Martinus  Po- 
lonus ,  552,  554;  commencement  de  l'année, 
III,  557;  commentJ.  d'Outrcmeuse  commence 
l'année,  IV,  526;  style  de  Liège,  551,  518, 
559;  note  sur  la  date  d'une  charte  et  le  style, 

V,  205;  observations  sur  le  style,  508,  409, 
581  ;  le  commencement  de  l'année  fixé  à  Noël, 

VI,  254. 

Datin,  voy.  Guillaume. 

Daiicos  (Daccs?),  peuple;  conquis  par  César-Au- 
guste ;  mené  en  Gaule,  I,  550. 
Daule,  voy.  Frongnut. 

Dave  (Dattics),  V,  445.  Voy.  Garin,  Gautier,  Go- 
defroid. 

David,  fils  d'Isaï;  né  à  Dethléem,  1,  55;  couronné 
roi  d'Israël  ou  de  Judée;  il  assiège  et  prend 
Jérusalem,  55;  il  bannit  son  fils  Salomon,  56  ; 
trompé  par  son  fils,  57;  enseveli  à  Jérusalem, 
58;  trésor  placé  dans  son  tombeau,  168;  Aris- 
tobule  se  lait  porter  dans  la  tour  de  David, 
175;  il  vient  à  Oreb  couper  les  trois  bàlons 
d'Adam;  il  fait  mourir  Urias,  523;  tour  à  Jéru- 
salem qui  porte  son  nom,  552;  ses  paroles 
lorsque  Jésus  descendit  aux  limbes,  418,  419; 
cité  par  Jean  d'Outrcmeuse,  496. 

David,  fils  de  Robert,  roi  d'Ecosse,  VI,  308;  sa 
femme,  525;  il  devient  roi,  548;  il  épouse  la 
sœur  d'Edouard  111,551  ;  il  s'empare  de  Ber- 
wick,  555;  il  refuse  de  rendre  Berwick,  536; 
il  va  en  France,  560;  il  s'allie  avec  Philippe 
de  Valois,  567;  il  assiège  Tournai,  579. 

David,  roi  de  Tartaric,  IV,  564. 

David,  compagnon  d'armes  d'Ogicr;  prisonnier 
des  Français,  III,  250,  245. 


Duxeslrc ,  voy.  Sussex. 
Dcbemarle ,  voy.  Aumale. 

Décius,  fils  de  Philippe;  il  bat  les  Huns  en  Judée  ; 

II,  21-22;  il  tue  son  père;  empereur  romain, 
22;  il  tue  son  frère  Philippe,  25  ;  il  fait  mar- 
tyriser le  pape  Cornélius,  24;  item  le  pape  Lu- 
cius,  25;  item  le  pape  Élienne  I  ;  tué  par  la 
foudre,  26;  J.  d'Outrcmeuse  le  confond  avec 
Gall.cn,  27;  légende  des  sept  Dormants,  147- 
148. 

DcdociuSj  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Dédale  (Dandalm),  I,  141. 

Dedius,  voy.  Didius  Julianus. 

Defort,  voy.  Hclforl. 

Defonrs-Castcal,  voy.  Hors-château. 

Dejotarus  {Dcgotaire),  roi  de  Galatie;  Jules  César 

lui  donne  d'autres  contrées,  I,  215. 
Dekcn  (/j  Doyens),  voy.  Guillaume. 
Dclboruj  fille  d'Adam  et  femme  de  Seth,  I,  515. 
Delcnche,  montagne  d'Espagne,  non  loin  de  Ron- 

ccvaux,  m,  150. 
Delfort,  voy.  Hclfort. 
Délos  {Galdade  ou  Orilige),  I,  502. 
Demandrine,  île  entre  la  Sicile  et  l'île  de  Rhodes, 

III,  518. 

Déméirius  (De»if/re,  Demclres),  fils  d'Anliochus 
Eupator,  roi  de  Syrie  et  d'Asie,  I,  153;  il 
s'allie  aux  Egyptiens  pour  ravager  l'Afrique, 
155;  il  létablit  la  paix  cntic  les  Africains  et  les 
Egyptiens,  156. 

Démétrius,  fils  de  Démctrius,  I,  156. 

Démétrius,  fils  de  Philippe  de  Macédoine;  pris 
par  les  Romains,  I,  179. 

Denawc,  voy.  Danube. 

Denis  [Deriys,  Donis),  pape,  II,  27;  il  institue  les 
paroisses  à  Rome,  51. 

Denis  Suréal,  boucher  liégeois,  VI,  8. 

Denissc,  lisez  de  Ni.^se,  V,  497. 

Denrées  alimentaires  à  Liège;  impôt  sur  le  vin, 
V,  262;  lettre  sur  les  choses  vénales,  286,294  ; 
lettre  du  commun  profit,  295;  touchant  le 
poids  du  pain,  298;  impôt  sur  les  choses  vér 
nales,  3H;  lettre  du  commun  profit,  VI,  235; 
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iiupôl  sur  les  objets  de  consommation,  456, 
465.  Voy.  Impôts. 
Denys,  voy.  Denis. 

Dcodat  (Dietidonneit) ,  pape,  II,  549;  il  meurt, 
552. 

Dcrbi  {Derbri};  le  comte,  ensuite  duc  de  Lan- 
castrc,  combat  les  Français,  VI,  569;  le  comte 
assiège  Tournai,  578;  pèlerinage  du  comte  en 
Espagne,  585. 

Verius,  voy.  Domnus. 

DermensenI,  voy.  Ermesscnle. 

Dermynacli,  voy.  Armagnac. 

Dcupartonoire,  roi;  il  fonde  Byzancc,  I,  89. 

Desrameit,  voy.  Disrameis. 

Dca,  voy.  Eu. 

Dcule,  rivière,  VI,  17. 

Deyphebus,  fils  de  Priam,  I,  25. 

Diacre,  voy.  Paul. 

Diagoras  (Dyagoras),  philosophe  grec,  I,  lOi. 
Diane  (Dyaine,  Dyaiics)  ;  son  temple  à  Rome,  1, 

67  ;  adorée  dans  les  Ardennes,  II,  515  ;  planète 

adorée,  IV,  54. 
Diane,  fille  d'Anselme,  comte  de  Flandre,  et 

femme  de  Baudouin,  II,  522. 
iJidatc,  voy.  Diego  de  Azébes. 
Diddon,  voy.  Udelon. 

Didier  {Dcsier,  Desiier,  Desidcrius),  roi  de  Pavic 
ou  des  Lombards,  II,  488,  515;  il  persécute 
l'Église,  514;  il  rentre  dans  ses  états,  520;  il 
vient  au  secours  de  Charlcmagne,  III,  122;  il 
assiîle  Ogier  le  Danois  contre  Charles,  205; 
Charles  lui  défend  de  venir  en  aide  à  Ogier, 
207,  208;  il  fait  défier  Charles,  212  ;  il  confie 
son  armée  à  Ogier,  215;  il  s'enfuit,  216;  il 
trahit  Ogier,  220;  Ogier  le  frappe,  266;  sa  fille 
Ermengardc,  femme  de  Louis  le  Pieux,  IV,  15. 

Didier,  roi  de  Pavie,  bâtard  d'AistulpIic,  H,  514  ; 
il  attaque  Rome;  envoyé  en  exil  à  Liège,  520, 
(660,  661);  IH,  4. 

Didius  [Dédias)  Julianus,  fils  de  Septime  Sévère, 
empereur  romain,  II,  4,  5  ;  il  persécute  les 
chrétiens,  5;  il  répare  les  ruines  de  la  Pouilic 
et  ('c  la  Calabre;  sa  mort,  6. 


Didon  (Dydo),  femme  d'Énée;  elle  fonde  Dydaiiic 
ou  Carthage,  I,  12,  28,  29;  II,  188. 

Didyme  (Dydimus)  d'Alexandrie,  aveugle;  sa 
science  extraordinaire,  II,  84,  87. 

Diego  de  Azébes  (Didatc)]  il  combat  les  héré- 
tiques, IV, 558. 

Diepenbecck  (Diepenbecli,  Dycpebccit,  Dypcnbecli , 
Dipebekc),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  424, 
452;  domaine  acquis  par  l'église  de  Liège,  405, 
(685).  Voy.  Louis. 

Dieppe  (Dyepe)  ;  Richard  roi  d'Angleterre  y  de- 
barque  ses  troupes,  IV,  550. 

Diest  (Dicslrc ,  Dyest ,  Dyeslre,  Dyeste),  ville; 
établissement  des  Cordelicrs,  V,  222;  le  sei- 
gneur assiste  au  tournoi  de  Bar,  486  ;  le  seigneur 
tué,  VI,  17;  citée,  567.  Voy.  Thomas.  Cfr.  Dls- 
pcryne. 

Diète,  voy.  Tliiette. 

Dieudonneil,  voy.  Déodat,  S'  Dieudonné. 

Dijon  (Dygorij  Diyon);  Hector  y  bâtit  des  églises, 
I,  566;  le  duc  Bertrand  y  arrive,  III,  208; 
l'évêque  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  all.  Voy. 
Engueriand. 

Dimeir  de  Scladie,  roi;  tributaire  d'Ogier  de 
Danemark,  III,  5. 

Dinies;  levées  sur  les  biens  ecclésiastiques  pour 
la  défense  de  TÉglise,  II,  402. 

Dimiine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 
magne, III,  553. 

Dinant  [Dynanl-sour- Mousv) ,  ville;  d'abord  ap- 
pelée Arche,  I,  450-451;  origine  de  son  nom, 
526;  visitée  par  S'  Martin,  II,  41;  son  comte 
aide  lesTongrois  contre  les  Roma  ns,  46,  (544); 
le  comte  Randat,  père  de  S'  Monulphe,  259  ; 
elle  devient  l'héritage  de  S'  Monulphe,  259, 
(582);  S'  Perpète  y  est  enseveli;  miracles,  271- 
272,  276,  279,  280,  (589)  ;  inondation,  279; 
le  corps  de  S'  Hubert  y  passe,  380;  (II,  765)  ; 
abbatialité  séculière,  IV,  105;  la  seigneurie 
ravagée  par  le  comte  de  Hainaut,  159  ;  l'évêque 
Baldérie  appelle  les  Dinantais  i)  son  secours, 
194;  les  Dinantais  combattent  Eudes  de  Cham- 
j)agne,  224;  le  château  fortifié  par  l'évêque 
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Nilhard,  241;  (HI,  495);  les  Dinantais  dcvas- 
tonl  \o.  Hainaut,  249;  le  baticur  Lambert  Patras, 
313;  révèquc  Albéron  y  loge,  570;  les  Liégeois 
s'y  embarquenl  pour  Liège,  580,  (C77);  les 
habitants  mandes  par  l'cvcquc  contre  Henri  de 
Louvain,  V,  70;  les  Dinantais  combattent  à  la 
warde  de  Steppes,  73,  77,  78,  86  ;  origine  des 
armoiries  de  la  ville,  92,  (613);  les  Dinantais 
prennent  Jodoigne,  98;  la  ville  destinée  à  Re- 
naud de  Boulogne,  122;  chute  d'un  fragment 
de  roclicr,  205;  établissement  dos  Cordcliers, 
221;  Jean  d'Aps  y  meurt,  229;  les  droits  du 
comte  de  Luxembourg  vendus  à  l'évèque  de 
Liège,  254;  elle  prend  parti  pour  Henri  de 
Dinant,  320;  Henri  de  Dinant  était  originaire 
de  cette  ville,  525;  les  Dinantais  envahissent  le 
comté  de  Namur,  415,  (639);  les  Dinantais 
battent  les  Namurois,  414,  (660,  661);  item 
les  Flamands,  415;  Gui  de  Dampierrc  débiteur 
des  Dinantais,  488,  (675);  les  Dinantais  brû- 
lent Bouvignes,  526;  ils  se  rendent  à  Fosses, 
V],  1  i  ;  Thibaut  de  Bar  y  prête  serment,  45; 
les  métiers  vont  défendre  Thuin,  117,  119;  les 
Dinantais  allies  des  Waroux,  174,  188,  191; 
ils  assiègent  Spontin,  188;  ils  logent  à  Hansl- 
neile,  201  ;  ils  font  la  paix  avec  l'évêque,  202; 
battus  par  les  Namurois,  251;  ils  construisent 
la  tour  Monlorgueil,  252;  leur  guerre  contre 
Bouvignes,  255,(664,  665,  670);  ils  assiègent 
Poilvache,  268,  (671);  ils  scellent  la  lettre 
des  XXII,  275,  274;  on  peut  y  citer  les  offi- 
ciers accusés  d'abus  de  pouvoir,  281,  282;  ser- 
ment des  échevins,  285;  les  Dinantais  assiègent 
Ciney,  418  ;  leur  victoire,  419;  ils  brûlent  Hu- 
binne,  422;  ils  livrent  des  otages,  451;  ils 
ravagent  le  Condroz,  455;  ils  font  la  paix  avec 
l'évêque,  457;  amende  due  à  l'évcque,  461, 
464;  l'évêque  y  demande  l'oust,  528;  les  Di- 
nantais gagnés  par  l'or  du  duc  de  Brabant, 
529;  ils  logent  à  Liège, 531  ;  ils  campent  à  Huy, 
600;  désordres  intérieurs,  608;  les  Dinantais 
ne  peuvent  obtenir  justice  de  l'évêque,  609; 
ils  obtiennent  les  mêmes  franchises  que  les  llu- 


lois,  610,  615;  bourgeois  forjugés  par  les 
échevins  de  Liège,  614  ;  réclamations  en  faveur 
dos  Dinantais  à  Liège,  615;  enquête,  616.  Voy. 
Arche,  Henri,  Jean  d'Omont,  Rundal,  Thierri 
de  Roohefort. 

Diuavus,  géant;  tué  par  Arlus,  H,  198. 

Dintelin,  voy.  Dublin. 

Dioclélien  (Dyoclecinin) ,  empereur  romain;  il 
dompte  les  Parthes;  son  luxe  insensé.  H,  37; 
il  se  fait  rendre  un  culte  par  les  Romains; 
battu  par  les  Bretons  et  les  Sicambres,  58;  il 
martyrise  S"  Lucie;  il  se  rend  à  Soissons,  41  ; 
il  mai  tyrise  le  j)ape  Caius,  son  cousin,  43;  il 
détruit  Alexandrie  et  Antioche,  45;  il  attaque 
les  Tongrois,  il  tue  Piron  de  Monroial,  etc.,  47; 
estropié  par  Porus,  49;  il  fait  mourir  le  pape 
IMarcellin,  50  ;  il  renonce  à  l'empire  au  profit 
de  Constantin,  52;  ses  thermes  à  Rome,  1,  65. 

Dioscure  (Dyoscorus),  évêque  d'Alexandrie;  héré- 
siarque condamné,  11,  151,  161. 

Dipvbehc,  voy.  Diepenbeeck. 

DiqiicnuwCf  voy.  Dixmude. 

Diques  (lisez  d'Iques),  voy.  Isque. 

Disio,  ville  d'Afi-ique,  I,  298. 

Dùis,  voy.  Anat/iolim. 

Dismas,  le  bon  larron;  il  ouvre  à  la  Sainte- Fa- 
mille une  i)orle  de  Bethléem,  I,  555;  il  attaque 
la  Sainte-Famille  dans  un  bois;  miracle,  560; 
la  Vierge  Marie  donne  à  sa  femme  des  par- 
fums; il  porte  l'Enfant  Jésus,  561  ;  Ogier  voit 
sa  croix,  IV',  46. 

Disperguc  (pour  IJisparyum,  Diost?),  conquise  par 
Clodion,  II,  145. 

Disrameis,  De.sramcil,  fils  de  Brehier  de  Balcn- 
gis,  roi  d'Afrique;  tué  par  Guillaume  d  Orangc, 
111,  280;  vaincu  par  Ogier,  514;  le  roi  Isoré 
le  mande  à  Acre,  565;  il  vient  en  Syrie  près  de 
Dragolant,  569  ;  combattu  par  Ogier,  371  ;  il 
vient  à  Carthage,  puis  en  France,  374  ;  Ogier 
le  renverse,  575;  il  envahit  l'Italie,  IV.  27;  il 
a  la  garde  de  Rome,  28,  31. 

Disrameis,  géant  païen;  tue  par  Ogier  à  Ronce- 
vaux,  III,  145. 
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Divine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Cliarle- 
magne,  III,  534. 

Divion,  Yvion;  la  demoiselle,  VI,  407;  mise  en 
prison  à  Paris,  479;  brûlée,  480,  (677,  678). 

Dixmudc  (Diqiienuwe),  ville;  elle  ouvre  ses  portes 
aux  Flamands,  V,  541. 

Dochcm,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Doda,  fille  d'Eswaldiens,  II,  306,  522;  femme 
de  Pépin,  451. 

Dodcnnrt,  lisez  d'Odenarl,  VI,  60. 

Dodon  (Dodo,  Dodol),  duc  de  Bourgogne,  I,  273. 

Dodon,  fils  de  Sarconeux,  sire  d'Avroi,  II,  550, 
(605);  banni  de  Frise,  il  vient  en  Hesbaye, 
531;  il  épouse  Avrotine;  il  fonde  le  village 
d'Avroi,  348;  il  livre  sa  sœur  Alpaïdc  à  Pépin, 
qui  lui  donne  le  tonlicu  des  bateaux  sur  la 
Meuse,  548,  (616);  il  va  à  Boisée  et  complote 
la  mort  de  S"  Lambert,  566;  il  réunit  ses  com- 
plices en  Publemont,  367,  (623);  il  lue  Pierre, 
chapelain  de  S'-Lanibert,  369;  il  va  à  Bilsen 
pour  assassiner  Plandris;  sa  mort  cruelle,  371, 
(626);  ses  armoiries,  421  ;  sa  parenté,  495;  III, 
191;  le  traître  Ganelon  issu  de  sa  race,  180; 
<ilé,  IV,  151;  la  Meuse  coulait  devant  sa  maison, 
162,  196;  il  était  seigneur  de  Vîllcrs,  574;  lieu 
de  sa  sépulture,  VI,  311. 

Dodon,  archidiacre  de  Liège,  IV,  556. 

Dodon,  comte  de  Laroche;  pillages  qu'il  exerce 
dans  le  pays  de  Liège,  IV,  272;  il  refuse  de 
souscrire  à  la  paix  de  Brusihem,  275;  (III,  503, 
504);  son  comté  ravagé,  277;  sa  ruse,  279;  il 
conclut  la  paix  avec  l'évêque  Henri,  280;  (III, 
508  à  511). 

Dodonne,  fille  du  roi  d'Esclavonie,  mère  d'Ai- 

païde,  II,  550. 
Doelirij  voy.  Doon. 

Doga,  fils  de  Trectulus;  il  meurt  jeune,  I,  450. 
Dogas,  roi  de  Cartage;  il  aide  les  Romains  contre 

les  Sicambres;  tué  par  Fraiicon,  I,  547. 
Dogmada,  Dogmata ,  fille  d'Arctas,  femme  de 

Hérode  Antipas;  trompée  par  son  mari,  I,  395. 
Doinc,  voy.  Dome. 
Doion ,  voy.  Doon. 


DoluvanSy  roi  de  Saxe;  battu  par  Doon,  II,  530. 
Doh'licm,  voy.  Dolhain. 

Dolet  (Éphèse),  ville;  prise  par  les  Amazones, 
I,  51. 

Dolhain  (Dolftei?i,  Dolchcm ,  Dollien,  Dolhein , 
Dnihem),  château;  fondé  par  Lotringe,  I,  579; 
rasé  par  les  Liégeois,  IV,  246;  (III,  494);  pris 
par  le  duc  de  Brabant,  V,  465;  fortifie,  476, 
(672);  assiégé,  478,  (675);  pris  par  Henri,  duc 
de  Brabant,  V,  251,  255;  la  fille  du  comte  de 
Dolhain  et  de  Hochstaden,  épouse  V^'aleran  de 
Limbourg,  254;  les  Liégeois  ne  peuvent  s'em- 
parer du  château,  VI,  531. 

DoliettSj  voy.  Doon. 

Dolsida,  Dossid,  DoHside,  première  femme  d'Hé- 
rode,  I,  260;  sa  haine  contre  Mariane;  chassée 
de  Jérusalem,  306;  rappelée  par  Hérode,  529; 
chassée  de  nouveau,  365;  mère  d'Antipater, 
373-574. 

Doviartitij  voy.  Dommartin. 

Domasticm,  voy.  Damase. 

Donie  [Doine,  Dotiie),  château  ;  pris  par  Simon  de 
Toulouse,  V,  110. 

Dominicains,  voy.  Frères-Prêcheurs. 

Dominus,  voy.  Domnus. 

Domircs,  lisez  Douvres,  VI,  335,  556. 

Domitien  (Domiliaius),  fils  de  Vespasien,  I,  483; 
il  empoisonne  la  femme  et  les  fils  de  Titus, 
'•84;  couronné  empereur,  485;  il  fait  mourir 
sa  femme,  486;  attaqué  par  Abron,  Hector  et 
Gombas,  487;  il  conquiert  l'Aquitaine,  la  Hon- 
grie et  le  Danemark  ;  prisonnier,  488;  dé- 
testé des  Romains,  489;  il  se  fait  enseigner  les 
piincipes  de  la  foi  par  S'  Jean,  490-494;  il 
exile  S'  Jean  à  Palhmos,  495;  il  fait  massacrer 
les  Juifs  dans  l'empire,  498;  tué  par  ses  servi- 
teurs, 499;  son  palais  et  ses  thermes  à  Rome, 
I,  62,  65. 

Domitien,  chevalier  franc,  gouverneur  du  Bra- 
bant; tué  par  les  Flamands,  II,  127. 

Dommartin  [Domartin,  Donmarlin),  en  Hesbaie; 
Humbert  de  Haccourt  y  construit  un  château, 
IV,  409;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  408,  410, 
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in,  4ii>,  m,  42b,  427,  (086,  687);  bataille 
livrée  là  entre  les  Awans  et  les  Waroiix,  VI, 
287,  288,  430.  Voy.  Adoule  Porette,  Breton, 
Fastré,  Griffon,  Je  in,  Pliilippc,  Raoul. 

Doiiinus  [Domex,  Doimns,  Dourins ,  Dominus, 
Dcrius),  pape.  II,  352;  IV,  177;  il  meurl,  178. 

Dompire,  voy.  Danipierre. 

Don,  voy.  Doon. 

Donalj  ville  de  Cliine;  visitée  pur  Ogicr,  III,  65. 
Donatus  (Dona(cs),  grammairien,  II,  71. 
Donceel  (Donchcir,  Donc/ieire),  village  liégeois; 

fondé  par  Cornulo,  I,  478;  amende  qu'il  doit 

à  l'évcqiic,  VI,  462. 
Donckir\  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 

oll. 

Dondine,  contrée  de  l'Inde;   habitée  par  des 

géants,  III,  62. 
DoiKjlas,  voy.  Douglas. 
Douic,  voy.  Dome. 
Donis,  voy.  Denis. 
Doiilebicv,  voy.  Snlvaris. 
Donmarlin,  voy.  Dommartin. 
Donnus,  voy.  Donmus. 
Doolin,  voy.  Doon. 
Doiipicr,  Donpire,  voy.  Danipierre. 
Doniis,  voy.  Domnus. 

Doon  (Doion,  Dos,  Do»,  Doom,  Doycl,  Doelin, 
DoyeJien,  DoHem)  de  Chartres;  il  obsède  la 
comtesse  Belissent,  IV,  42;  Ogier  le  tue,  43. 

Doon  de  Genève;  Ogier  le  fait  roi  d'Assyrie, 
III,  57. 

Doon,  prévôt  de  Looz;  tué  à  Tlmin,  IV,  248. 

Doon,  frère  d'Astalos  de  Loselhon,  IV,  12. 

Doon  de  Maycnce  ou  de  Vaucleir,  fils  de  Guy  de 
Navarre,  seigneur  de  Maycnce,  II,  592,  410, 
414,  III,  2  ;  sa  naissance.  II,  454;  il  frappe  le 
traître  Erncbaud,  440;  il  tue  Salomon,  441  ;  il 
rencontre  son  père  dans  un  bois,  442;  il  dé- 
livre sa  mère,  448;  il  apprend  la  trahison 
d'Ernebaud,4yi;il  part  pourdéfcndre  Blanche, 
45.'i;  il  tue  un  passeur  d'eau;  hébergé  chez 
Galerant,  4S7;  il  trouve  Nicolet  dans  le  châ- 
teau de  Gautier,  458;  il  arrive  à  Mayence, 


459;  il  défie  Erncbaud,  460;  enfermé  dai;s 
Mayence,  461;  il  tue  Anselme,  462;  mis  en 
prison;  délivré  par  Richicr,  463;  il  livre Erne- 
baud  et  Drohar  à  Sanson,464  ;  il  parcourt  son 
royaume;  sa  charité,  465;  il  défie  Ualnion  au 
nom  de  Pépin,  466;  ses  prouesses  contre  les 
Frisons,  467;  il  lue  Hector,  4G8;  ses  armoiries, 
471  ;  il  va  à  Paris,  472;  il  mande  Turj)in  pour 
combattre  les  Duiois,  17Ô;  il  donne  des  liber- 
tés à  la  commune  de  Maycnce  et  crée  l'évêquc 
seigneur  temporel  de  la  ville;  il  épouse  Plai- 
sance et  refuse  le  duché  d'Ardcnnes,  474;  il 
conquiert  Hanstongne;  il  bat  les  Sarrasins,  475  ; 
il  s'établit  à  Mayence  la  Nouvelle,  476;  il  aide 
Charlemagne  contre  Hondris  et  Rainfroi,  477; 
il  accourt  j)our  défendre  Montoier  contre  les 
Saxons,  478;  il  jure  de  venger  Charlen)agnc, 
479;  Guymeir  lui  fait  savoir  où  se  trouve 
Pépin,  480;  accueil  qu'il  fait  à  Pépin;  il  l'ac- 
compagne à  Paris,  481;  il  assiège  et  prend 
Monglane,  486;  sa  descendance,  488;  Pépin 
le  recommande  à  Charlemagne,  489;  il  devient 
conseiller  de  Charlemagne,  490;  il  quitte  la 
cour  à  cause  de  Griffon,  491;  il  encourt  la 
colère  de  Charlemagne,  492;  il  refuse  le 
royaume  d'Athènes,  493;  Charles  lui  refuse 
le  royaume  de  Vaucleir;  il  défie  Charles,  491, 
495;  signification  de  ses  armoiries,  49S;  le 
pape  Etienne  ajoute  une  rose  à  ses  armes,  496; 
il  vainc  Chailes  en  champ  clos,  497,  (658);  il 
fait  la  paix  avec  Charles,  498;  il  offre  ses  ser- 
vices à  Abigant,  499,  500;  il  épouse  Flandri- 
nete,  501  ;  il  bat  les  Danois,  502;  il  est  fait 
prisonnier  par  Gui,  504;  sa  belle  voix;  sa  lutte 
contre  des  géants  danois,  505,  506;  il  délivre 
Charles,  Garin  et  Robaslrc,  507;  délivré  par 
Roland,  508;  ses  prouesses,  510;  il  assiège 
Vaucleir,  51 1  ;  mis  en  possession  de  Vaucleir, 
512;  il  tue  Aistulphe,  515;  il  bat  les  Saxons  et 
prend  Ogier,  517;  ses  vertus,  519;  il  envoie 
SCS  fils  à  Paris,  520-525;  il  accompagne  Char- 
lemagne contre  les  Avares,  527,  528;  il  bat 
Dolavans,  530;  sa  mère,  fille  de  Martin  de 
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Mayence,  III,  2;  (11,664);  il  meurt  le  même 
jour  que  sa  femme  Flandrine;  canonisé,  Î5;  son 
lignage,  92,  96;  Charlemagne  bannit  son 
lignage  de  France,  97;  la  geste  de  Renaud  de 
Montauban  ne  lui  donne  que  quatre  fils,  99  ;  sa 
parenté,  180;  son  lignage  refuse  de  combattre 
Ogier  le  Danois,  198,  200,  275;  appelé  par 
erreur  Doon  de  Bavière,  II,  iSô. 

Doon  de  Mayence,  traître;  il  chasse  Beuve  de 
Hanstongne,  II,  47S. 

Doon,  filleul  de  Doon  de  Mayence,  II,  519. 

Doon  de  Morialmé,  fils  de  Beuve  d'Auvergne,  IV, 
187. 

Doon  de  Nanteuil,  fils  de  Doon  de  Mayence;  il 
conquiert  Nanteuil  et  Brandebourg;  comte  de 
Louvain;  ses  armoiries,  II,  521  ;  il  délivre  son 
neveu  Ogier  à  Paris,  III,  27;  ses  prouesses  en 
Italie,  30;  il  veut  combattre  Brandis,  69; 
vaincu  par  Brandis,  70;  cité  dans  la  geste  de 
Renaud  de  Montauban,  99;  il  accompagne 
Ogier  en  Espagne,  110,  157;  il  garde  les  chré- 
tiens morts  à  Roncevaux,  152,  155;  consti- 
tué juge  de  Ganelon,  160;  il  vient  à  la  cour,  à 
Paris,  195;  Ogier  le  provoque,  229;  il  regrette 
la  prise  d'Ogier,  247;  il  prend  le  parti  d'Ogier 
contre  Charles,  272,  275  ;  il  demande  à  Charles 
de  livrer  Chariot  à  Ogier,  274;  il  pose  à  Char- 
les des  conditions  au  nom  d'Ogier,  277;  il  se 
présente  pour  combattre  Brehier,  285  ;  Brehier 
le  jette  à  terre.  286;  Ogier  lui  donne  un  cheval, 
326;  il  meurt  à  Luserne,  402. 

Doon,  fils  du  duc  de  Normandie,  abbé  séculier  de 
Maeseyck,  IV,  545. 

Dorbongnc,  ville  de  Bavière;  conquise  par  les 
Français,  II,  524. 

Dorchester  (Dorchiestre),  ville;  occupée  par  les 
Bretons  en  Angleterre,  II,  257;  ses  habitants 
veulent  rester  païens,  280. 

Dordogne,  voy.  Gui. 

Dordoine,  voy.  Dortmund. 

Dordonne,  lisez  d'Ardenne,  III,  221. 

Dordrecht  (Dordrech);  la  reine  Isabelle  s'y  em- 
barque pour  l'Angleterre,  VI,  550. 


Doretosse;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 

III,  311. 

Doridon,  voy.  Oridon  {d'). 
Dorion,  voy.  Agolant. 

Dormale,  capitale  du  royaume  de  Fagolesme,  III, 
375. 

Dormons,  château  d'Espagne;  Ganelon  s'y  réfu- 
gie, III,  156. 
Dormayj  capitale  du  royaume  de  Morimonde , 

IV,  61. 

Dortmund  (Treniongnc ,  Dordonne,  Dordoine), 
ville;  S'  Ébrégise  y  meurt,  II,  276;  on  y  con- 
serve la  légende  de  Renaud  de  Montauban, 
111,99,  100;  assiégée  par  Charlemagne,  100; 
Renaud  de  Montauban  s'y  réfugie,  166;  le 
comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511;  le  sei- 
gneur s'allie  avec  Enguerrand,  comte  de  Bar, 
315;  tempête;  miracle,  V,  258. 

Dos,  roi  d'Asie,  I,  159. 

Dos,  voy.  Doon,  Ottiiiel. 

Douay  {Duay),  ville;  fondée  par  Duanus,  I,  117; 
Childérie  y  séjourne,  11,  538;  le  châtelain  com- 
bat les  Anglais,  V,  470;  Gui  de  Dampierre  y 
envoie  ses  Flamands,  504;  Philippe  le  Bel 
veut  l'assiéger,  505;  les  Flamands  battus,  506; 
le  peuple  tue  le  comte  de  Forêt,  507;  l'armée 
flamande,  509;  la  commune  prend  les  armes, 
510;  elle  se  rend  aux  Français,  522;  assiégée 
par  les  Flamands,  VI,  22;  le  comte  de  Namur 
réclame  sa  reddition,  25;  les  Flamands  y 
offrent  la  bataille  aux  Français,  59;  affamée, 
40;  les  habitants  battent  les  Français,  41  ;  les 
Flamands  s'y  retirent,  58;  donnée  en  otage 
aux  Français,  91,  92,  94;  Louis  de  Navarre  s'y 
rend,  195  ;  le  roi  de  France  promet  de  la  ren- 
dre à  la  Flandre,  255  ;  détenue  par  Philippe  de 
Valois,  575,  574;  on  y  place  une  garnison, 
375;  les  environs  ravagés,  577.  Voy.  Amaury. 
Foulque,  Ponchar. 

Doudrûch,  ville;  fondée  par  Colongus,  I,  451. 

Douffle;  le  seigneur  va  en  Angleterre,  VI,  556. 

Douglas  {Doiiglais,  Douglas),  voy.  Guillaume. 

Dourdras,  voy.  Badus. 
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iJnitrinSj  voy.  IJoimius. 

Douvres  {Dovrc ,  Dowrv ,  Doute,  Domire),  pori, 

IV,  Î)b3;  V,  104;  VI,  521,  55b,  54G. 
Uoyelien,  voy.  Dooii. 

Doi/eline,  fille  de  Dooii,  femme  de  Roland,  11,488. 
Loyens,  voy.  Deken. 

Lragolam,  DroghcJant,  Aijolant,  fils  de  Pyramus, 
roi  de  Syrie,  III,  280;  sa  guerre  contre  le  roi 
Udelon,  5b7,  500,  502;  il  envoie  Garsioii 
d'Ardenpreit  vers  Disranie  s,  505;  battu  par 
Ogier,  300;  les  Sarrasins,  battus,  se  réfugient 
chez  lui,  371;  il  échappe  aux  coups  d'Ogicr, 
572;  il  demeure  à  Cartilage;  il  envahit  la 
France,  574;  il  défie  Charlemagnc,  575;  il  en- 
vahit ritalie,  IV,  27;  il  croit  reconnaître  Ogier 
dans  Buevon,  28;  défie  par  Bucvon,  50;  il 
s'enfuit  à  Rome,  51;  il  combat  Ogier,  52; 
vaincu;  baptisé  par  Ogier  du  nom  de  Ger- 
main, 55. 

Ih-fHjohs.  Drcrjoles,  fils  de  Flambo,  I,  104. 

Dricense,  voy.  Dreux. 

Drenchiiic  (d'Anthisnes  ?),  voy.  Corbeau. 

JJrrpola,  fille  de  Gapola,  seconde  femme  de 
Flambo,  I.  102. 

Dreux  [Drowc,  Drues ^  Drucz,  Droiez,  Dfccensc); 
le  comte  prend  la  croix,  IV,  181;  V,  210;  il 
meurt  en  route,  281  ;  le  comte  à  la  cour  de 
I-Yance,  4!)0;  le  comte  à  Vaucouleurs,  505. 
Voy.  Robert. 

brcwis,  voy.  Durham. 

Drionel,  fils  de  Hercol,  premier  comte  de  Bru- 

kainc,  I,  12!». 
Dr„ch  (Drogon  ï),  fils  de  Plecirude,  H,  421), 
Drovlikt,  chef  païen  ;  blessé  par  Sorbriu,  III,  114. 
Drogh,  voy.  Drogon. 
Drog/iclant,  voy.  Drugolans. 
Drogon  (Drogh),  fils  de  Pépin  de  Ilcrstal,  II,  507, 

547;  son  père  lui  donne  le  duché  de  Souabe, 

550;  tué  par  Charles  Martel,  579. 
Drogon,  fils  bâiard  de  Charlemagnc,  évêque  de 

Metz,  II,  530;  IV,  08. 
Drohar,  frère  d'Erncbaud,  II,  440;  il  accepte  un 

combat  singulier  contre  Baudouin,  447,  448, 


452,  455;  il  combat  Doon,  401;  accusé  par 
Sanson;  il  raconte  la  trahison  d'Hrnebaud, 
402;  il  est  pendu,  404. 
Drohier,  gendre  de  Ralmon;  lué  par  Pépin,  II, 
407. 

Drohier,  roi  païen  ;  tué  par  Doon,  II,  505. 
Droiez,  voy.  Dreux. 

Droila/'uK,  localité  voisine  d'Astorga,  III,  404. 
Dromars  le  Gallois,  chevalier;  il  se  fait  ermite 

avec  Lancclot  du  Lac,  II,  24i. 
Drotve,  voy.  Dreux. 
Drubul,  voy.  Durbny. 
Drues,  Druez,  voy.  Dreux. 

Drusus  [Druse),  fils  de  Livie,  I,  551;  empoi- 
sonne, 3',I4. 
Druwich,  voy.  Berwiek. 

Drymegon,  fille  de  Pandras,  femme  de  Brutus, 
II,  181). 

Dschcngis-Khan  (Cangius,  Cangnis,  Cam,  Cain, 
Cun,  Caiis),  fèvre;  sa  vision,  IV,  588;  il  de- 
vient roi  des  Mongols;  ses  conquêtes,  589;  il 
est  laissé  pour  mort;  sa  finesse,  590;  sa  vision, 
V,  2;  sa  sagesse;  ses  constitutions  écrites;  sa 
mort,  185. 

Dualdus,  fils  de  Clolaire;  il  conquiert  la  Grande- 
Bretagne  et  s'y  fait  couronner  roi.  II,  191. 

Duanus,  Duaynus,  Duyanns,  fils  de  Brugen;  il 
régne  en  Gaule,  I,  110;  il  fonde  Douay,  117. 

Duay,  voy.  Douay. 

Duaynus,  voy.  Duanus. 

Dublin  (Dinlelin),  I,  504. 

Duels,  combats  singuliers,  I,  154-135;  entre 
Jules  César  et  Sedros,  240-247;  entre  Antonin 
le  Pieux  et  Anténoi-,  558;  entre  Seplime-Sévère 
et  Thomas,  584;  entre  Clodion  et  Attila,  II, 
107;  entre  Charles  Martel  et  Geofîroi  de  Tou- 
louse, 580;  entre  Pépin  et  Juscalmont,  404; 
entre  Pépin  et  .lulien,  408;  entre  Baudouin  et 
Ernebaud,  447-448;  entre  Doon  et  Ernebaud, 
401;  entre  Charleniagne  et  Doon,  495-496; 
entre  Gaufroi  et  Ogier,  III,  5;  de  Roland  et 
Ogier  le  Danois  contre  deux  Sarrasins,  12; 
entre  Ogier  et  Carahus,  50,  58  ;  entre  Ogier  et 
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Brunalmont,  40;  enire  Macaire  et  le  chien 
d'Aubii,  51;  entre  Ollon  et  Roland,  62;  entre 
Basin  et  Radus  des  Prez,  68;  (H,  681-684); 
entre  Ogier  et  Brandis,  73;  entre  Agramaircs 
et  Gérard,  88;  entre  Escorpion  et  Agramaires, 
90;  entre  Ogier  et  trois  géants  païens,  253; 
entre  Ogier  et  Henri  de  Honchiel,  2S6;  entre 
le  roi  Brehier  et  Og'er,  293-Ô00;  entre  Ogier 
et  Bochidont,  506,  307;  entre  Ogier  et  Pala- 
niède,  524,  330;  entre  Buevon  cl  Soliman, 
371;  entre  Gasseliii  et  Lambert  d'Oridon,  IV, 
80;  règles  du  combat  en  champ  clos  à  Liège, 
276,  277;  combat  de  trois  Liégeois  contre  trois 
Bourguignons,  515;  combat  en  champ  clos 
pour  prouver  la  fidélité  d'une  reine, 400;  entre 
Caquedent  et  Philippe  comte  de  Flandre,  495; 
entre  Fcrrand  de  Portugal  et  le  comte  de  S'-Pol  ; 
formalités,  V,  HK,  119;  entre  Henri  de  Châ- 
teau-Vilain et  Guillaume  de  Monsagnen,  436; 
duel  proposé,  VI,  38;  entre  les  sires  de  Ficnes 
et  de  Bailleul,  ol,  52;  entre  un  fèvre  et  un  juif, 
à  Mous,  276;  entre  le  châtelain  de  Warcrnme 
et  un  Anglais,  320,  592;  entre  un  chevalier  et 
un  écuyer  en  Espagne,  591  ;  combat  singulier 
entre  Margalis  cl  Jean  de  Bohême,  4 14. 
Dulcin  (Dulchins),  hérétique,  VI,  109;  son  sup- 
plice, 110. 

Dunes  (Ditnez),  abbaye;  sa  fondation,  IV,  565. 
Durainc,  voy.  Durham. 

Duranchc,  ville;  détruite  par  l'empereur  Richier, 
111,  177. 

Durand  {DurunSj  Duras)  de  Provence,  évêquc 
de  Liège;  Godescalc  de  ftlorialnié  lui  cède 
révéché,  IV,  214;  (111,  485,  486);  Godescalc  le 
fait  nommer,  215;  il  dédie  l'église  de  Fumale; 
il  enlève  des  renies  à  S'  Laurent;  Wolbodon 
lui  apparaît,  216;  (111,486);  il  donne  Wasseige 
à  S'  Laurent;  son  tombeau  changé  par  Régi- 
nard,  217,  222;  (HI,  487). 

Durand,  prêtre;  il  fait  une  donation  à  l'hôpital 
S'-Christophe,  V,  305. 

Durandal  [Durendal) ,  épée  que  Charlemagne 
donna  à  Roland,  11,  252;  rapportée  d'Espagne 


par  Charlemagne,  485;  III,  37;  conquise  sur 
Bramont,  II,  497;  un  Danois  la  jette  à  l'eau, 
504;  retrouvée  par  un  pêcheur,  506-507; 
prouesses  qu'elle  fait  faire,  III,  30;  fabriquée 
par  Gallans;  donnée  par  Charlemagne  à  Ro- 
land, 37,  40;  Roland  ne  peut  la  briser,  14(); 
elle  est  enterrée  avec  Roland,  165. 

Durons,  ville  forte  d'Allemagne;  assiégée  par 
Pépin,  II,  468. 

Duras,  château  appartenant  à  Ogier;  brûlé  par 
l'archevêque  de  Cologne,  III,  515;  (II,  756); 
le  comte,  mouvant  de  l'évêché  de  Liège,  IV, 
3i3,  (636);  assiégé  par  l'évêque  Alexandre, 
346,  (659);  il  est  pris,  548,  (045,  644);  ren- 
contre de  Godcfroid  de  Louvain  et  des  Liégeois 
à  Wilderen,  près  Duras,  350,  (646  à  648);  le 
comté  rendu  à  Gilbert,  503;  le  château  acheté 
par  l'église  de  Liège,  405;  le  seigneur  tué,  V, 
465.  Voy.  Bodars,  Enguerrand,  Gilbert,  Gode- 
froid,  Guillaume,  Henri,  Jean,  Pierre. 

Duras,  voy.  Durand. 

Durasmc,  \oy.  Durham. 

Durbach  {Durhache\,  voy.  Henri. 

Durbuy  [Drubul,  Drubuil),  ville;  brûlée  par  Jean 
d'Aps,  V,  227;  item  par  les  Hutois,  413.  Voy. 
Geoffroi. 

Durcn  (Dure);  les  habitants  exempts  du  tonlieu 

à  Liège,  V,  52 i. 
Durenstal,  ville  de  Hollande;  ravagée  par  Agajx  l, 

II,  249. 

Durham  [Durainc,  Duriamc,  Durasmc,  Drewis); 
l'évêque  se  rend  à  Grammont,  V,  497;  rarmé<' 
anglaise  y  passe,  VI,  558,  546;  l'évêque  assiste 
au  couronnement  de  Philippe  de  Valois,  404. 

Duyanus,  voy.  Duanus. 

Dyaine,  Dyanes,  voy.  Diane. 

Uyaspras ,  reine;  elle  figure  dans  l'histoire  de 
Troie  et  usait  de  magie,  IV,  54. 

Dyhus,  lisez  d'Yvus,  V,  72. 

Dydainc  ou  Carihage,  fondée  par  Didon;  agrandie 

par  Cartago,  I,  28,  56;  11,  188. 
Dydimus,  voy.  Didynie. 
Dydo,  voy.  Didon. 
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Dyepc,  voy.  Dieppe. 

Ijyepchech,  voy.  Diepenbeeck. 

Dyvst,  Dycste,  Dyestre,  voy.  Diest. 

Dycttc,  voy.  Thieltc. 

Dygon,  voy.  Dijon. 

Dyiia,  fille  de  Jacob,  I,  528. 

Dyriadam,  fils  du  comte  de  Colcbeslci',  II,  256. 

Dyno,  lisez  d'Ft'O;  V,  559. 


Eadgar,  voy.  Edgar. 

Ebbo  [Elbo),  archevë(|ue  de  Reims,  IV,  19;  des- 
lilué,  ôî). 

Ehdas,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Eben-Emacl  {Embcmme,  Enbemmcs),  village  lié- 
geois; fondé  par  S'  Materne,  I,  529;  donné  à 
réglise  de  Tongrcs,  II,  137. 

Ebernc,  voy.  Oborne. 

Ebolaam,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 

Ebtaut,  voy.  Ehrod. 

Ebre  [Ebra),  rivière  d'Espagncj  elle  passe  à  Sara- 

gossc,  III,  155,  156. 
Ebrediinensis,  voy.  Embrnn. 
Ebricns,  voy.  Hébreux. 

Ebroch,  Ebrock,  Ehrolt,  fils  d'Egen,  roi  de  Dane- 
mark, I.  106-107;  il  meurt,  108. 

Ebroch;  il  règne  en  Bourgogne;  battu  et  tué  par 
Camberacion,  I,  125. 

Ebrocfi,  fils  d'Ebronus,  roi  de  Hongrie,  I,  ICI  ; 
il  lue  Negel,  14();  il  tue  son  frère  Jason,  165; 
il  meurt,  16i. 

Ebrncli,  sénateur  romain  ;  tué  par  Sedros,  1,  245. 

Ebroch,  fils  de  Virgile,  sénateur  romain,  I,  184; 
tué  par  Tongris,  196. 

Ebrodunense ,  voy.  Embrun. 

Ebroel,  Ebraut,  fils  de  Membris,  l'oi  de  la  Grande- 
Bretagne;  il  fonde  des  villes  en  Ecosse,  II,  190; 
Ebroicne,  voy.  Ebroïne. 

Ebroihcn,  roi  de  Sévillc;  ses  prétentions  sur  TEs- 

|iagnc,  III,  522. 
Ebroïii  {Ebroicn),  favori  deTliéodoric  \";  maii-e  du 


Dyonanlois,  les  Dinantais,  V,  75.  Voy.  Dinant. 
Dyoniacs,  voy.  Bacchus. 
Dyoscorus,  voy.  Dioscure. 
Dypsnbcch,  Dypenbekc,  voy.  Diepenbeeck. 
Dyppe,  ville  de  Normandie;  prise  par  les  Anglais, 
V,  145. 

Dyranus,  prince  romain;  possédé  et  exorcisé,  IV, 
202. 

E 

palais  de  Nenstrie;  11,  530,  (604,  605);  moine 
à  Lesens,  551,  (606);  il  assassine  Lcndesius 
et  redevient  maire  du  palais  ;  il  fait  priver 
S' Lambert  de  son  siège,  559;  il  réunit  ses 
amis  à  Huy  contre  Pépin,  540,  (610);  il  est 
mutilé,  541;  il  fait  bannir  S'  Hubert  de  France, 
542;  il  fait  mourir  S'  Gérin;  tué  par  Ermen- 
froi,  545,  (614). 

Ebroïne,  Ebroiem ,  Ebroync ,  fille  de  Sébuste, 
femme  de  Wandelagus  de  Poitiers,  II,  551. 

Ebroïne,  fille  d'Ebroel,  II,  190, 

Ehrok,  voy.  Ebroch. 

Ebroii,  Ebrons,  roi  d'Amasonic,  V,  106. 
Ebron,  comte  d'Auvergne;  tué  par  Bertrand,  11, 
557. 

Ehron,  candidat  au  royaume  d'Egypte,  I,  222. 

Ebroii,  roi  de  Palestine,  III,  56. 

Ebroii,  roi  de  Pannonie,  II,  157. 

Ebron,  roi  païen  ;  tué  par  Ogier,  III,  254. 

Ebron,  allié  de  Brehier,  III,  281;  il  assiège  Bru- 
ges, 282;  vaincu  par  Huon  de  Bordeaux,  519; 

Ebron,  baron  français  au  service  d'Ogier,  III, 
50G. 

Ebron,  vallée  dans  la  terre  de  Chanaan,  où  mou- 
rut Adam,  I,  516,  520;  Moïse  y  arrive,  522; 
Sara  y  est  ensevelie,  528.  Cfr.  Hébron. 

Ebronus,  premier  roi  de  Hongrie,  1, 135;  il  défend 
la  Bulgarie  contre  Negel,  145;  il  bat  Negel  en 
Pannonie,  146;  sa  mort,  161. 

Ebroync,  voy.  Ebroïne. 

Ebuch,  Embruch  d'Embourg;  il  complote  la  mort 
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de  S'  Lambert,  H,  566,  567;  il  (uc  Andolet, 
■  369;  il  meurt  à  Bilseii,  571, 
Ëhuch,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 

magne,  III,  554. 
EcelJrka,  vierge  anglaise;  ses  trois  niai'is,  II, 

356. 

Echem,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 

Echevins  de  Liège;  institués  par  S'  Hubert,  II, 
401  (645);  établis  dans  la  Sauvcnière  à  Liège, 
III,  10;  ils  assistent  aux  jugements  des  syno- 
des, 521;  ils  gouvernent  la  cite,  IV,  574,  380; 
le  peuple  marche  sous  leur  bannière,  581  ; 
ils  font  la  loi,  (735);  ils  exercent  le  pouvoir 
absolu;  leur  consentement  nécessaire  à  l'évê- 
quc  pour  proclamer  la  guerre,  V,  207,  279, 
(627);  ils  veulent  se  soustraire  aux  lois,  208; 
ils  gouvernent  le  peuple,  278,  (635)  ;  haine  que 
leur  portent  les  gens  de  métier,  279;  contra- 
ventions qu'ils  jugent,  296;  ils  pénètrent  de 
force  chez  les  Frères-Mineurs,  302;  jugement 
illégal  qu'ils  portent,  305,  (634);  ils  fixent  des 
termes  pour  la  saisie  des  gages,  505;  ils  sont 
mandes  à  Aix  par  l'empereur,  306;  leur  sen- 
tence cassée  par  l'empereur;  réclamations  qu'ils 
soulèvent,  307;  ils  courent  aux  armes,  308;  ils 
renoncent  à  juger  les  clercs;  leur  alliance  avec 
le  peuple;  leurs  avances  à  Henri  de  Dinant,509, 
(634);  conseil  perfide  que  leur  donne  Henri, 
310;  diminution  de  leur  autorité,  512;  ils 
invectivent  contre  Henri  de  Dinant,  313,(655); 
ils  accordent  l'oust  à  Henri  de  Gueldre,  514, 
(656);  ils  quittent  la  ville,  515;  chassés  de 
S'-Trond,  322;  ils  repoussent  un  impôt  auquel 
devaient  contribuer  les  riches,  524;  ils  se  re- 
tranchent OuIre-.Meuse,  325,  326;  leur  siège 
établi  à  Vottcm,  330,  354;  leurs  maisons  abat- 
tues, 552;  leur  sceau  contrefait;  ils  assiègent 
Henri  de  Dinant  dans  sa  maison,  338;  consta- 
tation de  justice,  539;  noms  des  échevins  de 
Liège,  346;  ils  se  réjouissent  de  la  prise  de 
S'«-Walburge,  381;  ils  proclament  l'ost,  406, 
(654);  ils  promettent  de  ne  plus  lever  de  fer- 
meté, 447;  ils  ne  peuvent  juger  les  clercs,  431  ; 


ni  les  valets  des  chanoines,  452,  453;  ils  doi- 
vent jurer  l'observation  de  la  paix  des  Clercs, 
457,  460;  ils  constatent  les  progrès  des  gens 
de  métiers,  532;  ils  haïssent  révê(jue  à  cause 
des  fraternités  qu'il  autorise  dans  les  métiers, 
546;  ils  irritent  Hugues  de  Chalon,  558;  leui- 
orgueil  et  leur  abaissement,  VI,  2;  ils  conti- 
nuent un  impôt  malgré  la  paix  des  Clercs,  5; 
leur  querelle  avec  le  chapitre  de  S'-Lambert, 
5;  leurs  insolences,  6,  7,  (641);  ils  favorisent 
les  Lombards,  10;  ils  gagnent  le  mambour  du 
pays,  15,  (642);  ils  veulent  enlever  au  peuple 
la  nomination  d'un  maître  de  la  cité,  28;  leurs 
réclamations  au  mambour,  30,  (645);  le  cha- 
pitre repousse  leurs  prétentions,  51,  (644); 
ils  regrettent  leur  tentative,  52;  ils  rejettent 
les  propositions  du  peuple,  55,  (645);  Thibaut 
de  Har  leur  rend  toute  autorité,  71,  72;  ils 
fixent  un  plaid  à  Vottem,  75;  ils  veulent  domp- 
ter les  gens  du  commun,  74;  leur  paix  forcée 
avec  le  peuple,  75;  ils  consentent  à  étouffer  la 
trahison  de  Jean  du  Pont,  124;  les  échevins  de 
Liège  forment  un  complot  à  Huy,  158;  Jean 
du  Pont  embrasse  leur  parti,  159;  leur  com- 
plot contre  le  peuple,  161  ;  ils  reculent  devant 
les  métiers,  167;  choisis  parmi  les  Petits,  190; 
échevins  de  Francfort  qui  deviennent  échevins 
de  Liège,  204;  leur  juridiction,  206;  chacun 
doit  être  mené  par  leur  jugement,  228;  ils  doi- 
vent jurer  l'obsei'vation  de  la  paix  de  Fexhe, 
2ô0;  hostiles  à  l'évéque,  272;  les  Liégeois  met- 
tent des  entraves  à  la  juridiction  du  maire, 
274;  Bouillon  et  S'-Trond  ne  ressortissent  pas 
à  leur  juridiction,  281;  le  prince  ne  peut  sus- 
pendre le  cours  de  leur  justice,  283;  serment 
des  échevins  de  Liège,  de  Huy,  de  Dinant,  283; 
les  maîtres  de  la  cité  peuvent  juger  en  leur  ab- 
sence, 445;  ils  retournent  à  Liège;  nouveaux 
échevins,  456;  ils  gouvernent  la  cité,  457  ; 
Andricas  complote  leur  mort,  481  ;  on  leur  dé- 
nonce le  complot,  482;  ils  siègent  à  Vottem, 
485;  échevins  de  Liège  siégeant  en  majesté  à 
Dinant,  614;  leur  jugement  illégal,  615;  ajour- 
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nés  pour  réformer  leur  sciilciice,  016.  ils  sont 
divises  d'opinion, (il 7;  ils  forjugcnl  les  Hulois, 
(688,  689);  francliiscs  des  Liégeois  mises  sous 
leur  garde,  (691);  soumis  à  la  juridiclion  des 
XXII,  (695);  leur  local  ou  Dcstroit,  (697-698); 
enquête  sur  leurs  jugements ,  (70:2  à  706,;  ils 
sont  bannis;  leurs  noms,  (703,  704). 

Éclievins  de  Diriant;  l'évcque  veut  leur  extorquer 
un  faux  jugement,  VI,  614,  610;  leur  réhabili- 
tation, 617;  leur  serment,  285. 

Éclicvins  de  Huy;  querelle  entre  les  échcvins  et 
les  bourgeois,  V,  520;  ils  sont  tout-puissants, 
551  ;  battus  par  le  peuple,  554;  ils  se  réfugient 
à  Liège,  558;  ils  sont  remplacés,  559;  ils  atta- 
quent le  peuple,  504;  ils  viennent  à  l^icge, 
567;  ils  sont  exempts  de  l'appel  aux  échevins 
de  Fjiègc,  571;  ils  sont  nommés  à  vie,  582; 
leur  serment,  VI,  285. 

Échevins  de  Jupille;  leur  local,  I,  579;  Pastore, 
échevin  de  Trêves,  460. 

Kehcvins  de  S'-Trond;  ils  sont  forjugés,  \,  542. 

Kfihevins  de  villes  étrangères  au  pays  de  Liège; 
le  maire  et  les  échevins  de  Mayence,  H,  462, 
464;  noms  des  échevins  de  Reims,  V,  170; 
querelle  entre  les  éclicvins  et  les  bourgeois  de 
Beauvais,  177;  échevins  de  Francfort  nommes 
échevins  de  Liège,  VI,  204. 

Echus,  voy.  Ochus. 

Ecoles,  maîtres  d'écoles,  enseignement,  éludes, 
sciences;  école  grecque  à  Rome,  I,  65;  école  di- 
rigée par  S'  Augustin,  85;  dans  le  royaume  de 
Bougie,  184;  dans  une  île;  autrefois  les  grands 
seuls  fréquentaient  les  écoles;  les  princes  font 
instruire  le  fils  qui  doit  leur  succéder,  21 1  ; 
écoles  de  Lybie  fréquentées  par  Virgile,  226; 
HéroJe  envoie  ses  fils  aux  écoles  de  Rome,  329; 
S'  Denis,  maître  d'école  à  Athènes,  414;  écoles 
.  d'Alexandrie,  II,  10,  84;  écoles  de  latin  et  de 
roman  en  Hesbaie,  276;  à  Wintcrshoven,  308, 
310;  Floribert  suit  les  écoles  d'Aquitaine,  305; 
à  Maestricht,  388;  le  maître  de  Doon  de 
Mayence,  441;  Alcuin,  maître  de  Cliarle- 
magne,  525;  l'étude  des  sciences  introduite  à 


Paris,  526;  Ogicr  le  Danois  apprend  la  gram- 
maire et  la  logique,  III,  0;  où  S' Jérôme  tra- 
duisit la  Bible,  15;  études  d'Ogier,  25,  26, 
28,  29;  examens  passés  par  Ogier  à  Paris  et  à 
Orléans,  53,  79;  école  de  Tolède,  116;  Ogicr 
rivalise  de  science  avec  les  docteurs,  à  Reims, 
209;  la  fille  du  roi  d'Angleterre  se  rend  en 
France  pour  apprendre  le  français,  300;  écoles 
de  Rome  transférées  à  Paris  par  Charlemagne, 
315;  (II,  755);  écoles  en  Angleterre,  IV,  59; 
écoles  instituées  par  révè(]uc  de  Liège  Éraclc, 
131;  nombreuses  écoles  fondées  à  Liège  par 
Nolgcr,  157,  158,  175;  (III,  451,  468);  l'éco- 
làtre  de  b'-Lambert,  180;  écoles  de  Tolède, 
206;  instruction  donnée  aux  enfants  riches, 
241,  245;  écoles  de  Liège  sous  Wason,  242; 
liégeois  envoyés  aux  écoles  de  Paris,  V,  212; 
lutte  entre  les  étudiants  anglais  et  picards, 
425  ;  écoles  citées,  570;  VI,  107;  écoles  com- 
munes aux  deux  sexes,  125;  écoles  de  Paris, 
126;  écoles  d'Orléans,  180;  de  Paris,  citées, 
265. 

Écoliers,  à  Liège,  voy.  Val-des-Écoliers. 

F]cossais  (Escos,  Esqiinssc,  liscosxcs,  Escochois); 
battus  par  les  Anglais.  I,  508;  item  par  les  Ro- 
mains, 585;  battus  par  Édouard  I''",  VI,  56; 
leur  bravoure,  359;  leur  manière  de  combattre, 
340  ;  ils  reculent  devant  les  Anglais,  341,  542; 
ils  combattent  les  Anglais,  545;  ils  fuient,  344, 
345;  ils  franchissent  la  Tyne,  548. 

Écosse  {Escovhi'jScnclir,  Esco,  Esquosse)  ;  sa  situa- 
tion géographique,  I,  504;  évangélisce  par  S' 
Augustin,  II,  101;  d'abordappelécLiscarne, puis 
Albastaine;  villes  fondées  par  Ebrocl,  190;  con- 
quise par  Artus,  198;  item  par  Ltlielred,  200; 
item  par  Guillaume  de  Normandie,  202;  item 
par  Carneis,  521  ;  le  roi  tué  par  Ogier  le  Danois, 
m,  218  ;  le  roi  assiste  aux  noces  d'Ogier,  51 1  ; 
conquise  par  Henri  II  d'Angleterre,  464;  le 
roi  envahit  la  Normandie,  V,  143;  le  roi  pri- 
sonnier à  Rouen,  145,  148;  le  roi  mis  en 
liberté,  149;  le  roi  se  déclare  contre  Philippe 
le  Bel,  498;  guerre  contre  Édouard  II,  200; 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


coiuiuisc  par  Edouard  III;  victoire  de  Slirling, 
5!)8;  trêve,  551;  le  royaume  meut  en  fief 
de  rAiigieterre,  555,  o5t);  le  pays  envahi  par 
Edouard  III,  557,  558;  la  Ircve  brisée,  585;  le 
roi  allié  de  Philippe  de  Valois,  624.  Voy.  Adol- 
phe, Aiglelinc,  Baudri,  Clotaire,  Étienne,  Gra- 
din, Idc,  Jean,  Lucius,  Robert  Bruce,  S' Brandas, 
S'  Patrice,  Yrchois. 

Écouis  [Squinaclie,  Estouyes),  ville;  PIcctrudc  y 
bâtit  une  église,  II ,  429;  statues  pour  sa  collc- 
{■iale,  VI,  21  G. 

Écriture-Sainte,  I,  H5  ;  rEcelésiastique ,  127; 
S'  Jérôme  traduit  la  Bible,  II,  87,  100.  Voy. 
Chroniques,  etc. 

Lctor,  femme  de  Laomcdon,  I,  141.  Voy.  Hector. 

Ccuhas,  fille  d'Ebrocl,  II,  190. 

Écube,  voy.  Hécube. 

Éda,  voy.  Edea. 

Edayne,  voy.  Edcna. 

Edea,  Éda,  Hedca,  fille  d'Enée,  roi  de  Hongrie; 
elle  aime  Sadora;  elle  délivre  son  père,  I,  460. 

Edea,  fille  de  Franco,  femme  d'Ebroch,  I,  165. 

Edea,  fille  d'Aristot;  envoyée  à  Julien,  II,  155; 
elle  désigne  Ogier  comme  arbitre  entre  Julien 
et  son  père,  156  ;  elle  épouse  Ogier,  157. 

Edea,  sœur  de  l'empereur  Alexandre,  II,  11. 

Edea,  fille  de  Simon,  roi  de  la  Grande-Bretagne; 
chrétienne,  recherchée  par  Yrchois,  I,  566; 
femme  de  Valentin,  568;  H,  194. 

Edcna,  Edayne,  fille  du  roi  de  Sicile,  femme  de 
Castor,  I,  185. 

Edenn,  fille  de  Julien  de  Danemark,  II,  599; 
femme  de  Julien,  roi  de  Hongrie,  400. 

Edesse(£'rfîsse,  lîohais)  ;  les  Assyriens  y  transpor- 
tent le  corps  de  S'  Thomas,  I,  456;  assiégée,  V, 
550,  555. 

Edgar  (Eadgar),  roi  d'Angleterre;  ses  vertus,  II, 

200  à  201. 
Edisse,  voy.  Edesse. 

Edolas,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Edolo,  fils  de  Saxo,  comte  de  Saxe,  I,  94. 
Edombart,  voy.  Edouard. 
Ëdombin,  voy.  Edwy. 


Edonarl,  voy.  Odenart. 

Edonbine,  Edonbin,  filsd'EtheIred;tucparSuénon, 
II,  201. 

Edoracli  de  Wescich,  seigneur  de  Fauquemonl;  il 
détient  trois  moulins  de  Téglise  de  Tongres; 
S'  Lambert  les  réclame,  II,  562;  Plandris 
ravage  sa  terre,  365;  condamné  à  Jupille  et  à 
Chèvremont,  564. 

Edouard  {Eduar,  Eduart,  Ezuaii,  Edombart),  roi 
d'Angleterre;  tué  pur  sa  belle-mère,  II,  201. 

Edouard,  fils  d'Edmond,  roi  d'Angleterre;  élevé 
en  Normandie;  élu  roi,  II,  201;  miracles  en  sa 
faveur,  202. 

Edouard,  l'oi  d'Angleterre,  II,  203. 

Edouard  1",  roi  d'Angleterre,  II,  200;  IV,  125; 
il  épouse  Marguerite,  sœur  de  Philippe  le  Bel, 
V,  556,  561  ;  il  fait  hommage  du  duché  d'A(]ui- 
taine  à  Paris,  445  ;  il  paie  la  rançon  du  prince  de 
Salerne,  467  ;  il  ravage  la  Gascogne,  469,  470  ;  il 
est  battu,  471  ;  il  se  rend  à  Robert  de  Bélhunc, 
472;  allié  à  Jean  H,  duc  de  Brabant,  484;  il 
vient  à  Louvain,  485;  il  refuse  sa  fille  à  Jeun  II, 
486,  (674);  il  recherche  l'alliance  de  Gui  de 
Dampierre,  488,  489;  il  refuse  d'aller  h  Paris, 
494;  déclaré  forjugé  par  les  pairs  de  France, 
495;  il  vient  à  Grammont,  497;  il  se  déclare 
contre  Philippe  le  Bel,  498;  il  vient  à  Gand, 
515,  S14;  sa  colère  contre  les  Flamands.  515; 
il  encourt  les  reproches  de  son  gendre  Henri 
de  Bar,  519;  il  fait  le  roi  d'Ecosse  prisonnier, 
525;  il  obtient  une  trêve  de  Philippe  le  Bel, 
529;  il  fait  la  paix  avec  Philippe  et  épouse 
Marguerite  de  France,  562;  Philippe  le  Bel  lui 
rend  la  Gascogtie,  VI,  55  ;  il  bat  les  Ecossais,  5(i  ; 
il  refuse  d'aider  les  Flamands,  57;  il  meuri, 
70;  ce  qu'il  fait  promettre  à  son  fils,  557  ;  ense- 
veli à  Londres,  558. 

Edouard  II,  prince  de  Galles,  fils  du  roi 
Edouard  l'"',  V,  490;  sa  fiancée  Philippines  de 
Flandre,  492;  il  épouse  Isabelle  de  France, 
II,  205;  VI,  55,  525;  il  devient  roi  d'Angle- 
terre, 70;  sa  paix  confirmée  avec  Philippe  le 
Bel,   109;  il  vient  à  Paris,  195;  il  prend 
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la  croix,  194;  il  ravage  la  Gascogne;  il  fait 
la  paix  avee  Louis  X,  254;  il  bat  le  comte  de 
Lancastre,  266;  trompe  par  Hugues  Spencer, 
270,  272,  501;  il  jure  la  mort  de  sa  femme, 
502;  il  demande  son  divorce  au  pape,  305, 
504;  il  va  dans  le  j)ays  de  Galles,  509;  il 
assiège  Londres,  510;  il  est  fait  prisonnier, 
3H;  déposé,  514  ;  proposition  qu'il  reçoit  de 
révoque  de  Bcrwick.  517;  il  revient  à  Londres, 

518  ;  son  fils  ordonne  de  le  remettre  en  prison, 

519  ;  surnomme  le  Bon,  524;  mal  conseillé  par 
Hugues  Spencer,  525;  il  fait  décapiter  Thomas 
de  Lancastre,  526;  il  se  trouve  à  Bristol,  551; 
il  est  détrône,  554;  promesse  qu'il  avait  faite  à 
son  père,  357;  ballu  à  Slii'ling,  558;  il  meurt, 
322,  592. 

Edouard  IU,  fils  d'Édouard  II,  roi  d'Angleterre, 
aj)pelé  aussi  Louis-Edouard,  VI,  501  ;  il  venge 
sa  mère,  302;  son  père  refuse  de  le  recevoir, 
511  ;  il  devient  roi  d'Angleterre,  514;  il  pro- 
met d'épouser  la  fille  du  comte  de  Hainaut, 
516;  il  est  trahi,  518;  il  fait  mettre  son  père 
en  prison,  519;  il  promet  de  récompenser 
Guillaume  de  GenclTe,  520;  il  fait  ensevelir 
son  père  à  Glocester,  522:  son  couronnement, 
525,  524;  il  avait  accompagne  sa  mère  en 
France,  505,  327;  couronné  à  Londres,  354; 
défié  par  le  roi  d'Ecosse,  555;  il  se  prépare  à 
aller  en  Ecosse,  558  ;  il  combat  les  Ecossais,  543  ; 
il  retourne  à  Bcrwick,  546;  il  épouse  la  fille 
de  Guillaume  de  Hainaut,  II,  205;  VI,  347, 
592;  il  accueille  Robert  d'Arlois,  554;  il  exige 
le  i-elief  du  royaume  d'Ecosse,  555,  556;  il 
envahit  l'Ecosse  et  conquiert  Bcrwick,  558; 
il  revendique  le  royaume  de  France,  559;  ses 
allies,  561,  562,  365;  il  vient  en  Brabant,  564; 
il  convoque  ses  alliés  à  Hal,  565;  abandonné 
par  ses  alliés;  il  s'établit  à  Louvain,  566;  il 
convoque  ses  alliés  à  Herck,  367;  il  reçoit 
l'hommage  des  princes  allemands,  568;  il 
réunit  ses  alliés  à  Malines  et  pénètre  en  France, 
569;  il  ravage  la  France,  570,  571  ;  il  attend 
l'attaque  des  Français,  572;  il  prend  le  titre  de 


roi  de  France,  573;  il  assiège  Cambrai,  375; 
sa  victoire  sur  mer,  376  ;  il  assiège  Tournai, 
378;  il  accueille  Robert  d'Artois,  480,  487;  il 
envahit  la  France,  497;  sa  guerre  contre  Phi- 
lippe de  Valois,  594;  il  revendique  le  royaume 
de  France,  595;  allie  du  duc  de  Brabant,  600; 
il  vient  à  Anvers,  puis  à  Cologne,  608;  ses 
alliances  avec  les  princes  allemands,  610;  il 
cite  l'évéque  de  Liège  à  Malines,  611  ;  il  assiège 
Cambrai.  617;  il  se  replie  sur  la  Thiérache, 
618;  il  prend  le  titre  de  roi  de  France,  619; 
il  entre  dans  la  Thiérache,  620,  621  ;  il  vient 
en  aide  au  comte  de  Hainaut,  622;  battu  par 
les  Français,  625  ;  il  assiège  Tournai  ;  ses 
alliés,  624. 

Edouard,  fils  de  Henri,  roi  d'Angleterre,  V,  356, 

561, 568;  frappé  par  un  assassin  en  Egypte,  579. 
Edouard,  fils  de  l'empereur  Henri  H,  marquis  de 

Brandebourg,  IV,  260. 
Edouard  le  Combattant,  V,  361. 
Edouard,  duc  de  Frise,  grand-père  de  l'évéque 

Réginard,  IV,  218. 
Édouard,  duc  de  Gueidre;  il  épouse  Marie,  fille 

du  duc  Jean  III,  V,  488. 
Edouard,  fils  de  Renaud,  comte  de  Gucldre, 

325. 

Edouard  de  Gucldre,  chanoine  de  S'-Lambcrt,  VI. 

72. 

Edouard,  fils  du  duc  de  Lancastre,  chanoine  de 

Liège,  IV,  500. 
Edoxa,  voy.  Eudoxie. 
Edrog,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 
Edita,  fille  de  Jacoles  et  femme  de  Métropolin,  I, 

585. 

Eduar,  Eduarf,  voy.  Édouard. 

Edwy  (Edoiuhin),  roi  d'Angleterre;  il  persécute 
les  chrétiens,  II,  200. 

Effrata,  évéque  de  Cologne;  hérésiarque,  con- 
damné par  S'  Servais,  II,  90. 

Elfram,  voy.  Ephrem. 

Effraies^  voy.  Euphrate. 

Effrenay,  royaume  du  coté  de  la  Frise,  II,  494. 
Egca  (yEgae?),  ville  détruite  par  Dioclétien,  II,  45. 
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Egel,  nom  d'une  porte  de  Mayencr,  II,  4î3, 
Egd,  voy.  Bohavs. 

Egvn,  fils  d'Aronguics,  prince  de  Danemark,  I, 

m. 

Eger,  élabli  roi  de  Mésopotamie  par  Dioclélien, 

II,  57. 
Egiplc,  voy.  Égyple. 

Église  catholique;  elle  commence  à  posséder  des 
biens-fonds,  II,  10-11;  Constantin  lui  donne 
le  territoire  de  Rome,  57;  protégée  par  Jusli- 
nien,  .396;  Charles-Martel  lève  le  premier  une 
dîme  sur  les  biens  écelésiasliques,  402. 

Egron,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 

Egron,  ville  de  l'Inde,  III,  39. 

Égyple  [Égiplc)]  son  premier  roi,  descendant  de 
Japhct,  1, 13;  son  roi  Sésac,  40;  son  roi  Bocho- 
ris  promulgue  des  lois,  51;  conquise  par  Cam- 
b'se,  96;  réunie  aux  royaumes  de  Babylone  et 
de  Perse,  100;  reconquise  par  Darius,  107; 
conquise  par  Alexandre  de  Macédoine,  110; 
le  peuple  d'Israël,  tenu  en  esclavage,  sort 
d'Egypte,  159;  commencement  des  Pharaons, 
140;  ravagée  par  les  Africains,  153;  rendue 
tributaire  de  l'Afrique,  136;  ravagée  par  .Jean 
llyrcan,  169;  conquise  par  Anlipatcr,  225; 
conquise  et  rendue  tributaire  de  Rome  par 
Antoine,  263;  conquise  pr.r  César-Auguste, 
551  ;  évangélisée  par  S'  Marc,  451  ;  ravagée  par 
Ogens  et  par  Salimodis,  513;  elle  se  révolte 
contre  Rome,  559;  mortalité,  II,  3,  15;  son 
roi  Frigons,  9;  ravagée  jiar  les  Huns,  19;  les 
Huns  y  sont  battus,  24,  34;  les  Sarrasins  y 
sont  battus  par  Arlus,  215;  conquêtes  qu'y  fait 
Clovis,  294;  son  roi,  allié  d'Agolant,  roi 
d'Espagne,  III,  112;  on  y  élève  des  idoles  à 
Robustach,  IV,  54;  le  Soudan  ballu  par  le  roi 
de  Tharse,  269;  conquise  par  Saladin,  457;  le 
Soudan  conquiert  la  Syrie,  V,  358,  539;  les 
Sarrasins  s'y  réfugient,  369;  envahie  par 
Abaga,  406  ;  le  sultan  fait  empoisonner  Abaga, 
459;  il  s'allie  avec  Tagudar,  440;  il  détruit 
Tripoli,  467;  ravagée  par  les  Tarlares,  563. 
\'oy.  Àmaritecas,  Bcndocdar,  Dnchoris,  Clialil, 
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Friijom,  Gelhora,  Grixparl,  f/osaiii,  Kelawiin, 
Malek-el-Saleh,  Ncdtao,  Neutres,  Ptoicmée, 
Piramus,  Bodoian,  Théodosc,  Sahidin,  Salo- 
mon, Sédroc,  Sesac,  Sclus,  Soriibrant . 

Égyptiens  (Eyipiicns);  ils  dominent  sur  la  mei-, 
1,  31  ;  ils  se  révoltent  contre  Darius;  dom))lés 
par  Xerxès,  99;  ils  se  révoltent  contre  Darius 
et  choisissent  un  roi,  103;  ballus  par  les 
Barbares,  135-156;  ils  contructenl  alliance 
avec  les  Romains,  160;  discorde  pour  le  choix 
du  roi;  nu's  d'accord  par  Pompée,  222;  balUis 
par  Anlipatcr  el  Ptolémée,  225;  ils  demandent 
à  Virgile  le  nombre  d'or  de  la  lune,  261; 
Virgile  leui'  parle  du  vrai  Dieu,  262;  noyés 
dans  la  n)er  Rouge,  321;  ils  battent  les  Ro- 
mains en  Espagne;  ballus  à  leur  tour,  315; 
domptés  par  les  Romains,  359-560;  battus  par 
Clodas,  II,  13;  ils  battent  les  Huns,  19,  20, 
26;  ils  envahissent  la  Pouille,  IV,  127;  battus 
par  les  Tarlares,  V,  269;  synonymes  de  Sar- 
rasins, 290;  ils  sont  battus  à  Émesse,  407;  leur 
guerre  en  Chaldée,  VI,  390. 

Eygptus ,  i\\s  de  Silvius;  llion  lui  laisse  le 
royaume  de  son  père,  I,  39;  il  meurt,  40. 

Ehrcsburg  (Erelbnrgc,  Ih-rcsboch),  château  oîi  se 
réfugient  les  Saxons,  II,  323;  pris  par  les  Fran- 
çais, 324;  conquis  par  Ciiarlemagne,  III,  61. 

Eke,  voy.  Maeseyck. 

Etala,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Ogier,  III, 

138;  item  par  Ciiarlemagne,  354. 
El  Bire  (Lahire),  ville;  assiégée  par  Kazan, 

VI,  48. 
Elbo,  voy.  Ebbo. 
Elchie,  voy.  llelcias. 

Elchios,  peuple  fabuleux  d'Orient,  1,  283. 
Eldret,  EIdred,  voy.  Élhelred. 
Éléazar,  fils  d'Aaron,  grand-prêtre  des  Juifs,  I, 
140. 

Électeurs  de  l'eiKpire;  leur  institution,  III,  378; 
IV,  115;  leurs  noms,  211;  influencés  pour 
l'élection  de  Henri  de  Luxembourg,  VI,  110, 
112;  ils  désignent  deux  empereurs,  202;  leurs 
disscnlimenls,  585,  586. 
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Eli'onoro  (//<7(«/(o/>,  Alivnuir,  Alvnvir,  Ltiomir, 
iV/woiV),  rcii'.c  d'Angleterre;  chassée,  V,  068. 

Eléoiiore,  fille  du  roi  d'Aragon,  femme  du  eomlc 
lie  Toulouse  Haymond  VI,  IV,  5i8. 

liléonore,  duchesse  de  Noj'maiidie,  femme  de  Louis 
le  Pieux;  femme  de  Henri  II  d'Angleterre,  IV, 
062  ;  son  infidélité,  oUO;  elle  s'éprend  de  Sala- 
din  et  lui  offre  de  l'épouser,  5'JO;  Louis  la  sur- 
prend, 597;  séparée  de  son  mari,  elle  épouse 
Henri,  gouverneur  de  la  Noi'mandie,  599;  elle 
fait  iomprc  le  trait<';  conclu  entre  son  mari  et 
Louis  le  Pieux,  404;  mère  du  roi  Richard, 
Îi47,  US. 

Lléonore,  femme  de  Rigaut  des  Prez,  IV,  I  ii>. 
Eléonoie,  fille  de  Charles  de  Sicile,  fenmie  de 

Frédéric  d'Aragon,  VI,  27. 
Éléonore,  fille  du  duc  de  Souabe;  comertie.  II, 

157. 

Eléonore,  fille  de  Sadaris;  refusée  à  Thomas,  roi 
i.c  Coriiouaillcs ,  1,  572;  baptisée;  elle  épouse 
Thomas,  b75. 

Éléonore,  fille  de  Henri,  roi  d'Angleterre,  II,  202. 

Eh'slanl,  voy.  Geoffroi. 

Ek'ulhère  (Elculherius),  paj)e;  il  envoie  Frigaine 
et  Damien  en  Ecosse,  I,  570;  enseveli  à  Saint- 
Pierre,  579. 

Ellride  [Eftrildis);  il  fait  mourir  le  roi  Edouard  1"' 

d  Angleterre,  II.  201, 
EJiachini  ou  Jeconias,  fils  de  Josias,  I,  90. 
Elide,  contrée  ;  théâtre  des  jeux  des  Grecs,  I,  32. 
Elle  {Helie ,  liclius ,  Ilclyas ,  Helius ,  IJvliois)  de 

Huch;  lué,  VI,  52G.  '  . 

Elle  Garin,  abbé  de  Grandselvc;  il  ménage  la  paix 

entre  Louis  IX  et  Raymond  de  Toulouse,  V,  203. 
filie,  fils  de  .lonatas,  roi  des  Juifs,  II,  17. 
Flic  liebast  de  L'Écluse;  Il  porte  la  bannière  du 

comte  de  Namur,  VI,  261. 
Elic  de  Vaucleir,  cousin  d'Ogicr;  envoyé  aujirès 

du  Soudan  d'Acre,  III,  559;  il  soupçonne  les 

Tcmjilicrs  de  trahison,  543;  Carahus  lui  confie 

la  garde  d'Acre,  o4();  il  raconte  au  roi  Gerbcrt 
•lii  prise  d'Ogier,  547;  prisonnier  du  roi  Ysoré, 

délivré  jiar  Carahus,  552;  assiégé  dans  Acre, 


5G2;  Ogier  le  fait  maître  de  l'hôpital  ii  Acre, 
574. 

Élie,  prophète,  I,  45;  il  est  javi  au  ciel,  45;  il 

reviendra  à  la  fin  du  monde,  520. 
Élie,  cousin  d'Ernebaut,  11,  4C2. 
Élie,  comte;  il  vit  à  la  cour  de  Charlemagne,  111, 

550. 

Élie,  le  chevalier  au  Cigne,  11,  454;  issu  d'une 
famille  de  Louvain,  465;  cité,  IV,  264. 

Élie,  frère  de  Franequar;  complice  de  Ganelon, 
111,  45. 

Ëlk,  fille  du  comte  d'Arche,  11,  172. 

Elie,  fille  du  prince  de  Casse,  femme  du  prince 
de  Nassau,  H,  104. 

Eliijellus,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Elimunl,  Etiiuiiid,  Elinaiis,  voy.  llélinand. 

Elinans,  porte  de  Constantiiioplc,  III,  201. 

Elinus,  ElijHon,  Eiynom,  fils  de  Clarnus,  maire 
du  palais  d'Austrasie,  II,  157;  il  règle  les  céié- 
monies  du  mariage  de  Clovis,  159;  il  assiège 
Soissons,  144;  converti  par  Clotilde,  145; 
ballu  par  Clovis,  147;  il  dompte  les  Bretons 
lévoltés;  il  conquiert  la  Normandie,  150;  il 
combat  les  Allemands,  155,  150;  il  porte  l'ori- 
flamme,  157;  il  fait  conmiitre  à  Clotilde  le 
vœu  de  Clovis,  158;  il  reçoit  le  baptême,  159; 
il  conseilli-  à  Clovis  de  partager  son  royaume 
enlie  ses  fils,  100;  sa  mort,  168. 

Eliomir,  voy.  Éléonore. 

Elifjliant,  quartier  de  la  ville  de  Rome,  I,  08. 
Élisabeth,  fille  d'Esmarie;  elle  épouse  Zacliaric,  I, 

307;  il  lui  nait  un  fils,  555;  elle  reçoit  la  vierge 

Marie,  340. 

Élisabeth  (Isabelle),  sœur  de  S'  Louis;  religieuse, 
V,  350. 

Elisabeth,  nonne  à  Grevcnmacher;  sa  vision,  IV, 
445. 

Élisée  (Helisens,  f/elizcus),  prophète;  il  rend 
potables  les  eaux  de  Jéricho,  I,  45;  il  ressuscite 
un  mort,  47;  enseveli  à  Sébaste,  599;  son 
corps  transporté  à  Alexandrie,  II,  104. 

Eliscna,  fille  de  Dodon  de  Bourgogne,  femme  de 
Sedrich,  I,  273. 
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Elisenl,  Eussent,  voy.  Hclissent. 

Ëtiud,  Ehjud ,  Enyl,  frère  de  S'"  P^lisabelh,  I. 

507:  fils  d'Esméria,  II,  04. 
Eliza,  fille  de  Salinon,  femme  d'Antioehus,  I,  149. 
Elmedorach,  voy.  Evilmérodach. 
Elminus,  romain;  sa  fille  tuée  par  la  foudre,  I, 

Elnatic  (Helvétie?)  ;  conquise  par  les  Romains, 

I,  !215. 

EInc  (Janue),  ville;  conquise  par  Philippe  le  Har- 
di, V,  441. 

Elnone;  S»  Amand  y  bâtit  une  abbaye,  11,  505, 
504. 

Eloync,  voy.  Hélène. 
Elsl,  voy.  Hosain. 
Elvred,  voy.  Alfred. 

Elydure,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  M,  192. 
Elyganoir  (Heiligcnrolh?),  ville  de  Germanie; 

S'  Materne  y  meurt,  I,  432;  les  païens  y  sont 

convertis,  455. 
Elymant,  Ehjnans,  voy.  Hélinand. 
Elymondc,  sœur  de  Guillaume  d'Orange,  femme 

du  roi  Louis ,  IV,  25. 
Ehjniosin,  voy.  Limousin. 
Elynon,  voy.  Elinus. 
Elyud,  voy.  EHud. 
Elyus  Pertinax,  voy.  Pertinax. 
Émael  {Malhc),  village  liégeois;  la  tour  rasée,  VI, 

268,  (671). 
Emandcr,  voy.  Evander. 

Émathic  (Emalli)  ;  César  y  bat  Pompée,  I,  222. 
Emaûs  (Emaux),  bourg  de  Judée;  visité  par  Ogier, 
IH,  55. 

Enibemnie,  voy.  Eben-Emacl. 

Embenncs,  voy.  Malhefier. 

£»rt6/cr  (Humbcrt?)  de  Wonck;  tué,  V,  364. 

Embourg  (Embeur,  Embure,  Embour),  village 
liégeois;  fondé  par  Cornulo,  I,  478;  incendié 
par  Plandris,  571;  ii  ressortissait  à  Chènée, 

II,  420;  brûlé  par  les  Luxembourgeois,  VI, 
249;  amende  due  à  l'évcque,  462.  Voy.  Cla- 
rcnibaud,  Ebuch. 

Embric,  voy.  Brie,  Raoul. 


Embriich,  voy.  Ebnch. 

Embrun  {Umbrom,  Ebreduncnsis ,  Ebrodiinense), 
ville  de  la  Gaule  celtique,  I,  268;  arclievèclié, 
505:  son  évoque  simoniaque,  IV,  208. 

Embure,  voy.  Embourg. 

Emeircourt,  voy.  Amcrcœur. 

Emeline  [Emrlinne,  Emchjtir)  de  Ferme,  reli- 
gieuse au  Val-N.-D.,  V^,  21. 

Emeline,  hôtesse  à  Ligny;  elle  héberge  Sybille  et 
Waroquier,  III,  49,  171. 

Emeline,  fille  de  Trécanus,  duchesse  de  Lotha- 
ringie, I,  314. 

Énicline,  fille  de  Soliman,  femme  de  Gérard  del 
Fraitc,  II,  S2I;  III,  82;  conseil  qu'elle  donne  à 
IMilon  d'AuvcrgtK-,  85;  elle  envoie  demander  du 
secours  à  Cliaricmagne,  89. 

EmcluHs,  fils  du  roi  Tygris;  il  demande  à  Ogiei- 
de  lui  confier  Courtainc,  III,  261;  baptisé  et 
nommé  Beuve,  26». 

Emchjnc,  voy.  Emeline. 

Emeris,  voy.  Amaury. 

Emesse  ou  llenis  (Emisse,  Hames,  llammes,  Ca- 
mcla,  Canut),  ville  de  Syrie;  le  chef  de  S'  Jean 
y  est  enterré;  S' Marcel  y  construit  une  ab- 
baye, 1,  400;  les  Egyptiens  y  sont  battus,  V, 
407;  séjour  du  sultan  d'Egypte;  Ivazan  s'y 
installe,  576;  pillée,  577;  conquise  par  les 
Tarlares,  VI,  49. 

Emevillc  (Emevilhe),  château  ;  acheté  par  l'église 
de  Liège,  IV,  406. 

Emir-al-Moumeniin  [Symiramolde) ,  sarrasin; 
battu  en  Espagne,  V,  5. 

Emofagène,  ville  d'Espagne,  III,  164. 

Emon,  Einont,  Emond,  voy.  Aimon. 

Emordas,  nom  primitif  de  Namèche;  cvangéliséc 
par  S'  Materne,  1,  527. 

Emordas,  voy.  Meyc. 

Empalor,  Empâter,  voy.  Antioehus. 

Emnlius,  voy.  Marcus  ^Emilius. 

Emiilsiim  (Irnien-Saule?),  idole  des  Saxons  ;  prise 
parles  Français,  II,  524. 

Emulas,  consul  romain;  il  bat  les  Sicambres, 
I,  160. 
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Emyb^  EmijiKir,  fils  (l'Iiliml,  I,  Ô07  ;  II,  Cî. 
Ëiiharbaste,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Cliar- 

lemagnc,  111,554.  Cfr.  Darhnsle. 
Enlieninie^,  voy.  Ebeii. 

Entirodns,  prêtre  à  Eliione;  son  avarice;  sa  puni- 
tion, II,  505-504. 

Enciidcs,  (Ils  de  Regain,  roi  de  la  Grandc-Br-e- 
lagne,  II,  191. 

Eiica,  fille  de  Ti'ojolus,  l'eninie  de  Ricliier,  I,  582. 

Eiica,  lille  du  roi  d'Hibernie,  II,  l'.lô. 

Enciidv,  nom  donné  aux  rois  de  Home  descen- 
dant d'Enée,  I,  Kîi. 

Eiicas,  voy.  Ence. 

Enccli,  roi;  chevalier  de  la  Talde  ronde,  II,  iJOG. 
Enée  [Eneas),  fils  de  Sédrich,  duc  de  Bourgogne, 
I,  558. 

Enée,  fils  de  iNabucliodonosor,  I,  180;  roi  de  Da- 
nemark, 18C;  il  assiste  au  tournoi  dcTongres, 
l!»2;  sa  mort,  l'.tO. 

Enée,  fils  de  Porus,  roi  de  Hongrie,  I,  444;  il 
refuse  sa  fille  Edca  à  Ogens,  'iCO;  il  lueurt,  486. 

Enée,  fils  d'Anchisc;  il  vient  en  Italie  après  la 
destruction  de  Troie,  I,  20,  27,  (!i89)  ;  chargé 
par  Priam  de  réclamer  Exiona,  27;  il  secourt 
Evandre,  28;  il  épouse  Lavinia;  il  conquiert  le 
Lalium  et  la  Toscane,  21);  son  descendant 
Romulu.s,  55;  sa  première  femme  Didon  ; 
ses  fils  Ascag.nc  et  Silvius,  II,  188;  sa  femme 
Lavinia,  IV,  255. 

E'iiée  le  Poslis,  fils  de  Silvius;  il  fonde  le  royaume 
de  Lonibardic,  I,  32;  sa  mort,  34. 

Eneoch,  ville  d'Italie;  fondée  par  Enée,  I,  29,  50, 
4-7;  assiégée  par  Bosses,  3i  ;  item  par  llion,  59; 
Rénius  y  est  tué,  54;  comprise  dans  l'enceinte 
de  Rome,  5(i. 

Enfaiis,  voy.  Richard. 

V.niçT  {lafers,  Inficrs ,  F/(/'ecs)  ;  l'enfer  se  plaint 
que  Jésus  lui  ait  arraché  l'àme  de  Lazare,  I, 
417;  nom  d'un  quartier  de  Rome  où  les  gens 
périssaient,  65,  65,  105. 

Erifjclheri,  voy.  Englebcrt. 

Emjense,  voy.  E/igesion. 

EmjeranSj  Engeraal,  Engtrart,  voy.  Enguerrand. 


Emjcsinn,  EiKjt  mCj  fils  <r,\etius,  patricc  de  Rome; 

il  combat  les  Huns,  II,  IH,  120. 
Enghicn  (  Jugicn,  Anr/iers),  voy.  Gautier,  .lean. 
Engis,  village  liégeois;  fondé  par  Lotringe  II,  I, 

532;  la  paix  y  est  traitée  entre  Liégeois  et 

Hulois,  VI,  596,  597;  amende  due  à  l'évêque, 

462. 

Etiglans,  Eiiglist,  roi  des  Angles,  II,  196;  son 

nom  donné  à  la  Grande-Bretagne,  199. 
EiujU,  nom  que  prend  Goudcmont  comme  l'oi 

des  Bretons,  II,  258. 
Engle,  terre  voisine  de  la  tour  de  Babel,  d'où 

vinrent  les  Angles,  II,  146. 
Englebcrt  {Eiigelliert),  duc  d'Autriche;  il  combat 

les  Lombards,  IV,  445. 
Englebcrt,  archevêque  de  Cologne;  martyrisé,  \, 

195. 

Englebcrt,  sire  de  .luprelle,  chevalier  liégeois, 
V,  78. 

Englebcrt,  doyen  de  S'-Pierrc  à  Louvain;  il  se 
rend  à  Steppes,  V,  97. 

Englebeit  de  La  Marck,  évéque  de  Liège,  VI, 
590,  (686,  696)  ;  il  devient  archevêque  de 
Cologne,  (696);  il  veut  faire  forjuger  les  bonnes 
villes,  (699);  il  se  plaint  de  ses  sujets  à  Votteni, 
(700);  il  attaque  les  Liégeois,  (701);  il  nomme 
de  nouveaux  échevins,  (704)  ;  il  se  rend  auprès 
du  l'oi  de  Erance,  (708). 

Iinglebert  de  La  Marck,  prévôt  de  S'-Lanibert,  VI, 
586;  il  dévaste  le  Brabant,  590. 

Englebcrt  de  La  Marck,  échevin  de  Liège,  Vf, 
521. 

Engleberl,  chapelain  du  roi  Anseis,  III,  585;  il 
va  demander  du  secours  à  Charlemagne,  584. 

Engtes,  voy.  Anglais. 

Englelcrrc,  voy.  Angleterre. 

Englist,  voy.  Englans. 

EngloiSy  voy.  Anglais,  Angles, 

Engolcsme,  EiignUsme,  voy.  Angoulcme. 

Enguerrand  [Engerant ,  Engorant ,  Angorans , 
Eugorain,  Engcrart)  d'Ambleir,  tué,  V,  410. 

Enguerrand,  fils  du  duc  d'Ardennes,  seigneur  de 
Eléron;  ses  armoiries,  II,  420. 
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EnguciTaïuI  do  Bar,  chanoine  de  Liège,  IV,  104; 
écolâtre,  chargcd'ccrire  l'histoire  du  pays,  83S; 
il  fausse  sa  chronique,  Î}ô6,  537,  (731,  732);  il 
achève  sa  chronique,  376;  chargé  de  nommer 
un  abbé  à  Neumoustier,  V,4  ;  il  engage  l'évcque 
Hugues  à  aller  à  Huy,  29;  il  meurt,  160;  il 
reconnaît  avoir  faussé  les  chroniques,  161. 

Engucrraiid,  fils  du  comte  do  Blois,  clianoine  de 
S'-Lambert,  IV,  171. 

Enguerrand  de  Bierset,  gendre  de  Gauthier  de 
Saint-Maternc  ;  tué  par  Palamède,  II,  48. 

Enguerrand  de  Bierset;  il  refuse  d'attaquer  les 
Brabançons,  V,  25. 

Enguerrand  de  Bohème,  sculpteur,  V,  420. 

Enguerrand  de  Bordeaux,  chevalier;  tué  à  Bome, 
VI,  147. 

Enguerrand  de  Boulogne;  tué,  II,  337. 
Enguerrand  de  Braine  (Brienne?);  tué  au  siège  de 

Montjoie,  V,  227. 
Enguerrand  de  Braine,  capitaine  d'Anihisnes, 

VI,  524. 

Enguerrand  des  Canges;  blessé,  V,  568. 

Enguerrand  de  Coucy,  IV,  332;  il  prend  part  à 
l'expédition  contre  l'Angleterre,  V,  164;  il 
trahit  la  reine  Blnnche,  190. 

Enguerrand,  maire  de  Dijon;  tué  par  le  duc  Ber- 
trand, III,  209. 

Enguerrand  de  Duras  ;  il  combat  les  Liégeois, 
VI,  429. 

Enguerrand  de  Fagnolles,  chevalier  liégeois,  V, 
365. 

Enguerrand  de  Fize,  vice-doyen  de  S'-F^ambert, 

VI,  547,  602,  604. 
Enguerrand  de  Fléron,  chanoine  de  S'-Lambert, 

IV,  346. 

Enguerrand  de  Fontaine;  il  vend  son  château  à 

l'évêque  Henri  II,  IV,  406. 
Enguerrand  de  Genefle,  chanoine  de  Liège;  il 

écrit  l'histoire  des  familles  liégeoises,  IV,  436. 
Enguerrand  le  Griffon;  tué  à  la  w  arde  de  Steppes, 

V,  86. 

Enguerrand  de  Havre;  tué  à  la  warde  de  Steppes, 
V,  87. 


Enguerrand  de  Hcrnialie;  tué  par  Pépin,  II, 
417. 

Enguerrand  d'Ile,  liégeois,  IV,  384. 
Enguerrand  de  .lalhay;  il  vole  une  vache  à  Ciney, 
V,  404. 

Enguerrand,  sire  de  Jeniappe;  tué  par  ,lean  Maii- 
lart,  IV,  102. 

Enguerrand  de  Lexiiy;  il  combat  Endc  de  Cham- 
pagne, IV,  224. 

Enguerrand,  roi  des  Lombards,  11,  514. 

Enguerrand,  châtelain  de  Looz;  il  réclame  des 
dommages  à  .Jean  de  This,  IV,  460. 

Enguerrand  de  Marigny,  conseiller  de  Philippe 
le  Bel,  V,  521;  trésorier  du  roi,  VI,  21  ;  il 
conseille  au  roi  d'altérer  la  monnaie,  63;  traî- 
tre; il  fait  rompre  la  paix  avec  les  Flamands, 
67;  il  donne  l'ordre  de  tuer  Louis  de  Ne\crs. 
94;  le  roi  l'envoie  en  Flandre,  96;  il  siège  à 
Tournai  comme  un  roi,  97;  ses  accusations 
contre  Louis  de  Nevers,  99,  100;  convaincu 
de  trahision,  101  ;  il  complote  la  mort  de 
Henri  de  Luxembourg,  130,  151,  132;  ses 
machinations,  146,  153;  accusé  par  Bernard 
de  Valenciennes,  154;  il  fait  bâtir  le  palais 
royal  à  Paris,  194;  il  trahit  les  Français,  195, 
196;  son  influence  sur  le  roi,  197;  il  fait  con- 
voquer les  dignitaires  de  la  France,  198;  il 
lève  un  impôt  sur  les  bourgeois  de  Paris,  199; 
sa  fortune,  208;  il  est  mis  en  prison,  209,  210; 
sa  perfidie,  211;  chefs  d'accusation  élevés 
contre  lui,  215,  214.  216;  il  use  de  sorcel- 
lerie, 217;  pendu  à  Montfaucon,  218,  (649). 

Enguerrand,  évc<iue  de  Mayence;  tué  à  Visé,  W, 
297. 

Enguerrand  de  Meaux;  tué  à  Fontaine-l'Évcque, 
IV,  160. 

Enguerrand,  bailli  de  Moha;  envoyé  par  Ogier 

auprès  de  Charlemagne,  III,  321. 
Enguerrand  de  Montjoie,  chanoine  de  Liège;  ses 

obsèques,  IV,  394. 
Enguerrand  de  Neuvice,  bourgeois  de  Liège,  V, 

110. 

Enguerrand,  sire  de  Noyon,  II,  420. 
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KnguciTiifuI  d'Oie,  clievalier  liégeois;  il  assiège 

Monljoic,  V,  227. 
lïiigucrrand  l'Oilinois,  chevalier;  messager  de  la 

reine  d'Angleterre,  VI,  38. 
Kiiguerrand,  fils  du  comte  de  Poitiers,  chanoine 

de  Lièges  V,  27(i. 
Kngucrrand,  sire  de  R;icuui't;  lue  à  la  warde  de 

Steppes,  V,  8!). 
lùiguerrand  de  Ftoiicy  ;  tué,  V,  3(56. 
Knguerrand  de  la  Rue;  tue,  VI,  il 9. 
Knguerrand,  abbé  deS'-Dcnis  près  Paris;  auteur 

d'une  chronique  utilisée  par  Jean  d'Outre- 

meusc,  I,  2. 

Knguerrand,  fils  du  comte  de  S'-Pol,  chanoine  de 

Liège.  IV,  500. 
I  jiguerrand  de  Soissons;  (ué  par  Ogier,  III,  203. 
Knguerrand,  duc  de  Souabc;  il  vient  à  Liège,  V, 

290. 

Knguerrand   de  Toulouse,   chevalier,  père  de 

S'  Arnaud,  II,  289;  tué  par  Lendesius,  Ô57. 
lùiiiucri  and  de  Viane  ;  tué  à  Yvorie  par  Ogier, 

III,  267. 

liiiguerrand,  comte  de  Viane;  il  brûle  Bastogne, 
m,  515;  il  assiège  La  Roche,  516;  (II,  756, 
7;j9). 

l-]nguerrand,  comte  de  Viane,  en  Ardennes,  IV, 
450;  il  vient  au  secours  de  Hugues  de  Pierre- 
pont,  V,  56,  40;  il  défait  Thibaut  de  Bar,  44. 

Knguerrand  de  Viane,  chanoine  de  Liège,  VI, 
51,  72. 

lùiguerrand  de  Virton  ;  tué,  V,  465. 
Ivngucrrand,  sire  de  Villcrs,  tué  par  Rollon, 

IV,  86. 

Knguerrand,  tué  par  Ogier  à  Yvorie,  III,  267. 
Knguerrand,  sénateur  romain  ;  tué  par  Sedros,  I, 
245. 

Knguerrand,  lils  de  Helar;  il  trahit  Blanche, 

comtesse  de  Mayence,  II,  443. 
Knguerrand,  tué  par  Doon,  fils  de  Dooii  de 

Mayence,  II,  456. 
Knhaive  (Aheez,  i4hecs,  liées),  ehàleau-forl  près 

de  Namur,  V,  475,  (662);  séjour  de  Jean  de 

Flandre,  478,  471),  482,  (671). 


Enoch,  fils  de  Caïn,  I,  515. 

Enoch,  fils  de  Jarcth;  il  prédit  hi  venue  du  Sau- 
veur, I,  515;  transporté  dans  le  Paradis  ter- 
restre, 525;  il  reviendra  à  la  fin  du  monde, 
526. 

Enoch,  roi  de  Thrace,  I,  128. 

Enos,  fils  de  Setli,  I,  51 5;  il  forme  le  premier  une 
statue  pour  représenter  Dieu,  525. 

Enpireldire,  Epirctauie ,  roi;  prisonnier  de  Hen- 
ri V,  IV,  485. 

Eus  l./ncsc7i),  fleuve;  il  sert  de  limite  à  la  Pan- 
nonie.  II,  528. 

Envoiaié  [/('),  voy.  .Jean. 

Eiiychée,  Erythrée,  I,  86. 

Eiiye,  femme  de  Jules  César;  mystifiée  ])ar  Vir- 
gile avec  Mabal,  I,  248-250. 
Etiyt,  voy.  Eliud. 
Épéc  (de  1'),  voy.  Jean. 

Épées  célèbres  :  épéc  de  Ti'istan  ;  elle  tombe  entre 
les  mains  des  Sarrasins,  II,  251-252.  Voy. 
Braiment,  f.ourlaine,  DwvixnAiA ,  Espoetilcuse, 
Joyeuse,  Tremblant. 

Eperic,  voy.  Epii'e. 

Épernay  (Espuriiay),  ville;  le  seigneur  brûle  la 
ville  de  S'-Pol,  V.  117;  forcée  par  les  barons 
français,  190. 

Éphèse  (Ephesinu,  Ephesi,  Ephcsim),  \i\\c;  fondée 
par  Éphisanie,  reine  des  Amazones,  I,  26,  32; 
conquise  par  le  roi  de  Perse  et  nommée  Dolct, 
31,  52;  S'  Jean  l'Évangélistc  y  est  enseveli,  36; 
ville  de  l'Asie  Mineure,  289;  on  y  conserve  le 
corps  de  S'"'  Marie-Madeleine,  445;  évangélisée 
par  S'  Jean;  ses  églises,  499,  500;  concile,  II, 
141;  les  sept  Dormants,  147;  IV,  260.  Voy. 
S'  Polycarpe. 

Ep/icsonas,  personnage  du  poëme  du  Vœu  du 
[)aon;  elle  aime  Porus,  I,  110. 

Ephesoitc,  philosophe;  empoisonné  à  Rome,  I,  99. 

Ep/iesus,  roi  de  Balke  ;  il  fonde  Éphèse,  I,  56. 

Epliias,  fils  de  Septime-Sévère,  empereur  romain; 
!ué  i)ar  Cloilas,  II,  4. 

Ep/tisnnie ,  reine  des  Amazones;  elle  fonde  la 
ville  d'Éphèse,  I,  26,  32. 
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Éjjiircin  (Elfnm),  cicrc  célèbre  en  Egypte,  II,  87. 

Épine  (Espine),  voy.  Charles,  Henri. 

Epire  (Pires,  Epcrie),  contrée  de  la  Grèce,  I,  502; 
conquise  par  les  Romains,  181. 

Epymachi,  voy.  S'  Epimaque. 

Éraclc  (Eiirachz,  £'mdc6),  évêque  de  Liège;  ses 
parents;  il  balit  son  palais  en  Publémont,  IV, 
H9;  (III,  455);  il  pardonne  aux  Liégeois  révol- 
tés, 120;  sa  maladie  cruelle,  124;  il  va  à  Tours 
et  est  guéri,  128,  12(i;  (III,  45S);  S'  Paul  lui 
apparaît  et  lui  demande  une  église,  127  ;(in, 
456);  sa  vie  conservée  dans  l'église  S'-Marlin, 
128;  il  fonde  une  église  à  Russon;  il  bâtit 
S'-Laurent,  151  ;  (IM,  458);  il  choisit  sa  sépul- 
ture à  S'-Marlii),  152;  sa  trop  grande  bonté, 
1 55,  15G  ;  il  avait  fondé  une  école  à  S'-Lamberl, 
158;  translation  de  sa  sépulture,  V,  197. 

Éracle,  évéque  de  Mayence;  il  défend  la  ville 
contre  Guy  don,  II,  471;  ses  prouesses;  il  défait 
les  Danois,  472;  Doon  le  fait  seigneur  temporel 
de  Mayence;  ses  armoiries,  474;  il  baptise  les 
habitants  de  Hanslongne,  47S  ;  il  (ient  ses  armes 
de  Doon,  498  ;  il  marche  à  la  conquête  de  Vau- 
cleir,  499  ;  il  baptise  Flandrinetle,  501  ;  il  com- 
bat les  Danois,  504;  il  conduit  les  Français  au 
secours  de  Charlemagnc,  508;  il  va  à  Mayence 
chercher  du  renfort,  511;  il  baptise  les  habi- 
tants de  Rochebrune,  524. 

Éracle,  roi  païen;  il  assiège  Cachesoris,  III,  595; 
il  tue  Salomon  de  Bretagne,  402;  il  engage 
Morgan  à  assiéger  Astorga,  405. 

Éraclc,  clerc  célèbre  en  Égypte,  II,  87. 

Eracle,  fille  de  Tibère,  II,  415. 

Eracle,  voy.  Héraclius. 

Ertietune,  voy.  Balthildc. 

Erbois,  voy.  Gui,  Ogier. 

Ej'bonne,  voy.  Nierbonne. 

Ercanewans ,  voy.  Erchinoald. 

ErcUcbaul,  Erchebuld,  Erchehals,  voj .  Archibald. 

Erchinoald  (Ercanewam),  nommé  maire  du  palais 
de  Neustrie,  II,  529  ;  supplanté  par  Ébroïn,  550. 

Erclay,  maître  des  bourgeois  de  Paris,  II,  582. 

Ercules,  voy.  Hercules. 


Ereboiir,  lille  de  Charles-Martel,  femme  il'Uris,  II, 
448;  femme  d'Aubry  de  Genève,  450. 

Erech,  roi,  chevalier  de  la  Table  ronde,  II,  20(5  ; 
il  prend  le  parti  de  Tristan  contre  Gauvain, 
257. 

Ereche,  voy.  Arélas. 

Erclburge,  voy.  Ehresburg. 

Erforde  (Erfnrt?),  évcché.  Voy.  S'  Thomas. 

Erge,  voy.  Orge. 

Éric  (Henri) \\,  roi  de  Danemark;  S' Wenceslas 

lui  apparaît,  IV,  155. 
Éridan  (Eridaiiie),  fleuve  d'Italie,  I,  299. 
Erke,  Erkel,  voy.  Arckel. 

Erkelens  (Erkel);  les  Frisons  y  sont  battus  parles 
Danois,  II,  457. 

Erluin  (Erluyuwn),  archevé(jue  de  Cambrai,  dis- 
ciple de  Notger,  IV,  180. 

Ermefroy,  Ermefrois,  \oy.  Hermanfroi. 

Ermegaire ,  Errnegar,  voy.  Ermengarde. 

Ermelay,  neveu  de  Clovis  ;  tué  par  Trémus,  1, 439. 

Ermengarde  (Ermegaire ,  Ermeiigaire,  Errnegar, 
Ermengar),  fille  de  Henri,  comte  de  Louvain, 
femme  de  Thierry  de  Gueldre,  IV,  572. 

Ermengarde,  fille  de  Charles,  roi  de  Lorraine,  IV, 
208. 

Ermengarde,  fille  du  comte  de  Moha,  seconde 
femme  de  Godefroid  de  Louvain,  IV,  447,  450. 

Ermengarde  de  Pavie,  femme  de  Louis  le  Pieux, 
IV,  15. 

Ermengarde,  fille  de  Charles-Martel,  II,  402;  elle 

épouse  Amaury  d'Aquitaine,  400. 
Ermengarde,  fille  du  roi  de  Séville,  femme  île 

Chai  lemagne,  II,  526,  529. 
Ermeitie,  voy.  Arménie. 

Ermcsinde  (Erinesent),  mère  du  Iraitre  Hermeii- 

froi,  III,  540. 
Ermessenle,  Dermement,  voy.  Roland. 
Erminach,  voy.  Armagnac. 
Erminie,  voy.  Arménie. 
Ermite  (H  Uermiles),  voy.  Pierre. 
Ermites;  Jonadad  fut  le  premier  ermite,  I,  45. 
Ermucis,  ville  d'Ethioj)ie,  I,  297. 
ËrmvpoUs ,  ville  d'Ell)iopi<',  I  297. 
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J'iiwhuul,  Hernebaul,  scn('clial  de  Majcncc;  il 
veut  foiccr  Blanche  à  répouscr,  II,  440;  il 
cherche  à  faire  mourir  les  enfants  de  Gui  de 
Navarre,  441  ;  il  accuse  faussement  Blanche, 
445-44^;  blessé  par  Baudouin,  440;  il  accepte 
un  combat  sirigulier  cou  re  Baudouin,  4i7;  il 
s'empare  de  Bcalplain  et  jette  Blanche  et  Bau- 
douin en  prison, 448;  Jeanne  lui  demande  l'exé- 
culion  de  Blanche,  4b  1  ;  accuse  de  li-ahison 
par  Sanson,  4132  ;  son  duel  avec  Baudouin, 
453  ;  sa  trahison  découverte  par  Doon,454; 
il  est  averti  de  l'arrivée  de  Doon,  4S9;  il 
lue  Herman;  sa  lâcheté  devant  Doon,  400;  il 
combat  Doon;  sa  trahison,  401  ;  Drohar  révèle 
sa  trahison,  402;  son  pacte  avec  le  diable; 
il  est  pendu,  404. 

Erncbaiit,  fils  de  Tongris,  l  oi  de  Bcims,  I,  200. 

Eriiiijaul,  fils  de  Clarcmbaud;  il  avertit  les  Fran- 
çais de  l'alerte  des  Sarrasins,  llf,  oo. 

EnieLin,  Arncquin,  Arnchim,  Ariiekiens  de  Lou- 
v.iin;  tué  par  Eustaclie  de  Hcrstal,  V,  27. 

l'.nickin  Mailiart,  maire  de  la  Sauvenière;  il  pour- 
suit les  Brabançons  à  Wildcrcn,  IV,  350,  370; 
il  annonce  la  victoire  à  Liège,  V,  22. 

lù-iichiii.  Martial,  V,  5b9;  il  met  en  fuite  les  Yerté, 
.'>(iO,  501;  ses  prouesses,  505,  508;  il  est  tué, 
50!(;  regrets  que  sa  mort  excite,  570,  (090). 

Ernckin  le  Pannetier,  VI,  554. 

EriH-kin  de  Villance;  il  tue  un  noble  à  Liège,  V, 
307. 

Jrncnay,  sarrasin;  il  donne  un  bon  conseil  à 

Ralmon,  II,  408. 
Ernids,  Emoi,  voy.  Arnoul. 
Eroias,  envoyé  par  Octavien  à  Casdi-ea,  I,  239. 
Erondel,  voy.  Arondel. 

Emchc,  Esacli,  roi  d'Athènes;  il  bat  les  Romains, 

I,  533. 
Ksaii,  fils  d'Isaac,  I,  528. 
EsbroH,  île;  conquise  par  Ogier,  III,  04. 
Escalomc,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  354. 
Escall,  voy.  Escaut. 

Escaudœuvre  {Scadcoarc.  ScaJois,  Sladols],  ville; 


assiégée  par  Philippe  d"  Valois,  VI,  375;  le 
château  abattu,  022. 

Escaufort,  Eslaiifort ,  ville  de  Flandre  ;  elle  se 
rend  au  roi  de  France,  VI,  411. 

Eshron,  ^oy.  Amaiiry. 

Escarbol,  Escarbolli,  voy.  Arnoul. 

Escaut  (Escaiisf,  Escall,  Eskatil ,  Entant Ueuve, 
II,  292;  limite  du  royaume  de  Lothaire,  IV,  71; 
limite  des  possessions  de  Baudouin  de  Hainaul, 
498;  il  baigne  Tournai,  Vi,  02;  cité,  81  ;  ponts 
de  bateaux  jetés  sur  le  lleuve,  377;  les  Fla- 
mands devant  Tournai  alimentés  par  voie  d'eau, 
379;  franchi  par  Philippe  de  Valois,  023. 

Escludic,  voy.  Scladie. 

Esdaidkns ,  habitants  du  royaume  de  Scladie: 
battus  par  les  Flamands,  II,  133. 

Esddvabicti ,  envoyé  par  Finagloire  auprès  du  roi 
Raymond,  III,  585;  le  roi  Morgan  l'envoie 
chercher  Gandise,  380;  il  avertit  Palamède  du 
combat  d' Anseis  contre  les  païens,  587. 

Esclavonie  (Scfai;oinc,  Sclavonic,  Sclaves),  sa  situa- 
tion géogiaphique,  I,  301  ;  les  Huns  y  sont 
battus.  Il,  24;  envahie  par  Julien  le  Danois, 
134;  citée,  510;  V,  283.  Voy.  Adalard ,  IJo- 
donne,  Gorgilc,  Malaquiii. 

EscU'cliicns,  voy.  Sclessin. 

Escicide,  voy.  Théodard. 

Escloic;  le  seigneur,  allié  de  Henri  de  Luxem- 
bourg, V,  403. 

Escochc,  Escoclioi.t,  voy.  Ecosse,  Ecossais. 

Esconli  uilhc,  voy.  Eslouleville. 

Escornaix  [Escownay,  Eslornay,  Scournay,  Scor- 
■nay,  Estoiirnay,  Etoiirnay,  Stoiiriiay);  le  sei- 
gneur envoyé  vers  le  roi  de  France,  V,  141  ;  il 
troue  les  vaisseaux  anglais,  470;  ses  prouesses, 
471;  tué,  VI,  10;  député  à  l'abbaye  des  Prez, 
22;  le  seigneur,  capitaine  des  Flamands,  02;  il 
conseille  aux  Flamands  de  briser  la  trêve,  68; 
il  combat  les  Français,  84.  tué,  87,  90.  Voy. 
Henri. 

Esrorpions,  Escrcpion,  Scofpio7i,  fils  de  Gérard 
del  Fraite;  il  implore  le  secours  de  Charle- 
magne  contre  les  païens,  III,  89;  il  défie  Agra- 
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maires  au  nom  de  Charles,  90;  il  combat  les 
Sarrasins,  9 1  ;  il  emmène  Roscmonde,  05  ;  abattu 
par  Agramaires,  94;  il  épouse  Rosemonde,  93; 
il  se  rend  à  Ogier  le  Danois,  102;  renversé  par 
Charlemagne,  d04;  il  combat  Roland,  107; 
Ogier  le  lue,  108. 

£scos,  Estouz,  comte  d'Auvergne  et  de  Bavière  ; 
il  annonce  à  Charlemagne  l'entrée  des  Sarra- 
sins en  France,  III,  374;  convoqué  à  Mcaux  par 
Ogier,  IV,  5. 

Escos,  Escosses,  voy.  Ecossais. 

Esculape,  son  temple  à  Rome,  I,  68. 

Esdras,  docteur  juif;  il  rétablit  les  livres  de  la  loi 
brûles  à  Jérusalem;  il  découvre  de  nouveaux 
textes  hébreux,  I,  102. 

Esdron,  fils  de  Gazon,  roi  d'Egypte,  I,  185;  il 
meurt,  191. 

Eskaut,  voy.  Escaut. 

Esmarcis,  voy.  Esmernt. 

Esmarie,  fille  d'Achar,  I,  307. 

Esmeréc ,  fille  d'Honorius,  femme  de  Théodose, 
roi  d'Egypte,  II,  128. 

Esmereit,  Esmareis,  pseudonyme  de  ïhéodose, 
II,  42'1;  il  bat  les  Sarrasins  en  Chaldée,  429; 
il  défait  Luitprand,  432;  père  de  Léon,  roi  de 
Hongrie,  III,  36. 

Esmeria,  sœur  de  S"=  Anne,  II,  64. 

Esneux  (Asieneur,  Assencur,  Axhet),  village  lié- 
geois; fondé  par  Lolringe,  I,  352;  domaine 
acquis  par  l'église  de  Liège,  IV,  40S;  château, 
424;  brûlé,  VI,  188.  Voy.  Wéri. 

Espagne  (Espangnc,  Espengne,  Hespangnc,  Es- 
paine],  ravagée  par  Annibal,  I,  121;  item  par 
Scipion  l'Africain,  123;  de  nouveau  par  Anni- 
bal, 124;  conquise  par  les  Romains,  162; 
Asdrubal  y  est  battu  par  les  Romains,  171  ;  en 
partie  conquise  par  Popilius  Lœnas;  Viriatus 
y  combat  les  Romains,  181;  conquête  de  Nu- 
mance  et  d'autres  villes,  182;  attaquée  par  les 
Romains;  conquise  par  Pompée,  209;  envahie 
par  les  Bretons  et  les  Sicambres,  215;  les  par- 
tisans de  Pompée  en  Espagne  battus  par  César, 
224;  sa  situation  géographique,  304;  rendue 


tributaire  par  Constantin,  II,  55;  en  part  e  con- 
quise par  Gontran,  244;  chrétiens  prisonniers 
rachetés  par  Jean,  552;  conquise  en  partie  pnr 
Sébuste,  555;  Charlemagne  s'y  réfugie,  iT.f, 
485;  conquêtes  de  Cliarlemagne;description  du 
pays,  m,  24  ;  Agolant  y  reprend  toutes  les  con- 
quêtes de  Charles,  109;  envahie  par  les  Sar- 
rasins, 321  ;  (II,  766)  ;  soumise  à  la  domination 
de  Charles,  qui  la  divise  en  douze  royaumes, 
352;  Ysoré  de  Coninbre  jure  de  la  conquérir, 
368;  S'  Michel  ordonne  à  Charlemagne  de  la 
défendre,  592;  nouvelle  expédition  désastreuse 
de  Charles,  594;  les  chrétiens  en  font  la  con- 
quête, 405;  agrandie  par  les  fils  du  roi  Anseis, 
IV,  66;  le  roi  épouse  une  fille  de  Henri  I,  roi 
d'Angleterre,  399;  une  reine,  fille  du  comte  de 
Poitou,  470; ravagée  par  Richard  d'Angleterre, 
538;  envahie  par  les  Sarrasins  d'Afrique,  V, 
375;  les  chrétiens  y  battent  les  Sarrasins,  574; 
donnée  en  douaire  à  Blanche  de  Caslillc,  376; 
conquise  par  les  fils  du  roi  Fcrrand,  523; 
guerre  contre  le  roi  de  Grenade,  VI,  550;  le 
roi  combat  les  Sarrasins,  385;  il  met  les  Sarra- 
sins en  fuite,  584;  il  bat  le  roi  de  Grenade, 
389;  les  chrétiens  battent  les  Sarrasins,  626. 
Voy.  Abd-er-Rahman,  Adulphin,  Agildoras, 
Agiifo,  Agolant,  Anfroi,  Armirymonc,  Atalan- 
dm,  Athanagild,  Badus,  H  codas,  Bosados, 
CorsadoSj  Fcrars,  Galaffre,  Gerbert,  Gonzalvc, 
Henri,  Ildephonse,  Luscrniain,  Mahfus,  Man- 
defors,  Marc,  Marguerite,  Meligonas,  Reine, 
Sadalas,  Salomadis,  Sanche,  Sarlibrans. 
Espagnols  {Espangnotis ,  Espanois,  Espangnois)  ; 
battus  par  les  Romains,  I,  102;  ils  battent 
les  Bretons,  215;  battus  par  eux,  216;  ils 
battent  les  Romains,  513;  battus  par  les 
Sicambres,  547,  548;  battus  devant  Rome  par 
les  Danois  et  les  Hongrois,  II,  152;  battus  par 
les  Francs,  173;  ils  assiègent  Rome;  ils  battent 
les  Romains,  245;  battus  par  les  Francs,  251  ; 
item  par  Péris,  260;  ils  conquièrent  l'.Angle- 
terre,  273;  ils  prennent  Orléans,  274;  battus 
et  massacres  par  les  Francs  et  les  Lombards", 
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27o;  baillis  m  Brclagiu',  578;  ils  vculenl  assié- 
ger Rome  :  défaits  en  Savoie  jiar  Charles  Martel, 
586;  battus  dans  la  Navarre  et  en  Gascogne, 
598;  battus  à  Réelle,  IV,  559;  ils  tiennent  la 
nier  contre  les  Anglais,  V(,  509. 

Espaine,  voy.  Espagne. 

Espanois,  Espangnons,  voy.  Espagnols. 

Espetidi-emale,  voy.  Xhendreniael. 

Eypcngne,  voy.  Espagne. 

Espine,  voy.  Epine. 

Espincs,  voy.  L'Epine. 

Esplechin  (Esplicliin),  chapelle  en  Hainaut,  VI, 
581. 

Eapoenleuse,  Espocntcz,  Espoenicux,  épée  du  roi 

Brchier,  III,  29!);  Ogier  s'en  empare,  500;  elle 

se  brise  entre  ses  mains,  505. 
Espoy  (Numance?),  ville  d'Espagne;  assiégée  par 

Host.  Mancinus,  I,  181,  iH± 
Eypurnay,  voy.  Epernay. 
Enqiicndremate,  voy.  Xhendremael. 
Esquilin  [Exquilin) ,   mont  de   Rome,  I,  67. 

Cfr.  ()0. 

Esquosse,  voy,  Ecosse,  Ecossais.      '  '       -     :  • 
Essénicns  (Asscriiens ,  Asserins,  Esseriens),  secte 
juive;  ils  se  séparent  des  Juil's;  ils  vivent  sans 
femmes,  I,  288;  leurs  croyances,  591-392. 
Fssex  (Afftxcstre),  royaume  en  Anglslerrc,  II, 
199. 

Estampes,  voy.  Etampes. 

Estanglée  (Slunijlie),  loyaume  en  Angleterre,  II, 
199. 

Estant;  voy.  Escaut. 

Eslappes,  ville;  le  roi  Robert  y  fonde  une  église, 

IV,  240. 
Estanjes,  voy.  Astorga. 
Estene  (pour  Esteveiiv),  voy.  Étienne. 
Ester  et  Zonas,  courtisans  d'Hérode;  ils  usurpent 

le  royaume  de  Judée,  I,  574. 
Eslevene,  voy.  Étienne. 

EsthtT  [llester),  femme  d'Assuerus;  elle  sauve  le 

peuple  d'Israël,  I,  106. 
EfticnCj  Estiemie,  Estiane,  voy.  Étienne. 
Esliei's  (d'),  voy.  .fean. 


Eslodiiis,  chroniqueur;  utilisé  pur  Jean  d'Outre- 

meuse,  I.  2,  58. 
Eslor  des  Mares,  chevalier;  tué  en  Bretagne  par 

les  Romains,  II,  242. 
EstorfUins,  voy.  Clotaire. 
Estor/lant,  ville;  Ogier  y  loge,  III,  255. 
Eslorge,  voy.  Astorga. 

Eslorgius,  Am\  de  l'empereur  Michel,  IV,  449; 
il  transporte  les  corps  des  rois  mages  à  Milan, 
450. 

Eslornaq,  voy.  Escornaix. 

Eslourgans,  chef  païen  à  Roncevaux,  III,  141. 

Estouteville  (Escontenillie),  VI,  214. 

Estoiiycs,  voy.  Ecouis. 

Eslouz,  voy.  Escos. 

Estrildis,  voy.  Elfridc. 

Eslrillie,  fille  d'un  chevalier;  lechcrchéc  par  Cor- 

nail,  II,  190. 
Esirinfjondc,  voy.  Strigonde. 
Estrogothiv,  voy.  Ostrogothie. 
EslroU-Pas ,  royaume  en  Grande-Bretagne,  II. 

185.  Voy.  Soladris. 
Esirome  (d'),  voy.  Clarins. 

Eslrumclin,  Eslruvelin,  Eslraelin,  voy.  Stirling. 
Eslurge,  voy.  Astorga. 

Eswaldiens,  Eswardiens,  Eswaldc,  roi  de  la  Pe- 
tite-Bretagne; il  se  déclare  vassal  du  roi  d'An- 
gleterre, II,  288,  506;  il  bat  les  Sarrasins 
d'Espagne,  555. 

Etampes  [Estampes,  Slapcs,  Slampes,  Slamps), 
ville;  réservée  par  Otton  IV,  V,  122;  le  comte 
mandé  par  Philippe-Auguste,  142;  il  défend  la 
Gascogne,  144;  le  comte  à  Vaucouleurs,  S05; 
il  guerroie  les  Flamands,  VI,  15;  allié  du  duc 
Jean  III,  525. 

Etats  du  pays  de  Liège;  convoqués,  V,  479;  ils 
refusent  une  taille,  482;  réunis  au  chapitre, 
VI,  160;  leur  volonté  appelée  sens  du  pays, 
229;  ils  doivent  juger  les  ofîicicrs  à  la  semonce 
du  chapitre,  250;  réunis  sans  l'autorisation  de 
l'évéque,  295;  convoqués  à  Flône,  458;  item 
à  Huy,  485;  réunis  à  Liège,  dans  le  chapitre, 
519,(704);  ils  protestent  ccmtre  la  vente  de 
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Maliries  par  le  chapiire  seul,  S20;  convoques 
à  Liège,  883,  589;  souvent  assembles,  SOI; 
réunis  à  la  demande  du  comte  de  Hainaut,  623; 
invoqués  par  révêque  à  propos  du  comté  de 
Looz,  628  ;  convoqués  par  le  chapitre  de  S'-Lam- 
bert,  (689);  les  XXII  établis  par  leur  assenti- 
ment, (693). 

Ethelbert  (Aldebuch),  roi  d'Angleterre;  converti 
par  S'  Grégoire,  II,  263. 

Elhclins,  voy.  Thomas. 

Éthcired  (Eldrcl,  Eldred),  roi  de  Kent;  il  délivre 
l'Angleterre  des  Danois,  II,  200;  roi  d'Angle- 
terre, 201. 

Étheircd,  roi  d'Angleterre;  il  conquiert  l'Écosse, 
II,  200. 

Elhercgaris,  moine  de  S'-Denis;  Charles  le  Chauve 
lui  apparaît,  IV,  96. 

Elhiopc,  roi  des  Mèdes;  il  fonde  Susse,  I,  86. 

Ethiopie  {Etyoppe,  Etliyope)  ;  son  roi  Gispel 
vaincu,  I,  42;  limite  du  royaume  d'Assuérus, 
106;  son  roi  Mennepy  vient  au  secours  de 
Priam,  H2;  le  Nyl  y  reparait,  286;  sa  situa- 
tion géographique,  295,  296;  sa  description, 
297,  298.  Voy  Gispel,  Mennepy. 

Ethiopiens  {Elyoppes,  Elyopicns),  pour  eux,  les 
liomines  les  plus  noirs  sont  les  plus  beaux,  i, 
284. 

Ethnographie;  mœurs  des  Amazones,  I,  24;  item 
des  Scythes,  100;  anthropopliages, 212;  peuples 
étranges  de  l'Inde,  281,  284,  291,  292,  296, 
297,  299;  habitants  des  îles  Hébrides,  505; 
mœurs  des  Huns,  II,  19;  les  Francs  distincts 
des  Sicambres  par  leurs  cheveux,  143;  les 
Angles,  146,  196,  280;  divers  habitants  de 
rindc,  III,  62;  idem  de  la  Chine,  63,  64,  66, 
67;  les  Hongrois  anthropophages,  IV,  101;  V, 
407;  mœurs  des  Tartares,  IV,  588;  V,  197; 
mœurs  des  Ecossais,  339,  340,  345. 

Elichès,  voy.  Eulychcs. 

Etienne  {Esticnne,  Estene,  Estcvenc ,  Eslienc , 
Eslinne)  I",  pape,  II,  25  ;  il  convertit  un  grand 
nombre  de  païens  à  Rome;  décapité  par  Dé- 
cius,  26. 


Etienne  II,  pape,  11,  476;  il  va  à  Paris;  il  crée 
Pépin  patrice  de  Rome,  484;  il  meurt,  488; 
il  ajoute  une  rose  aux  armoiries  de  Doon, 
496. 

Etienne  III,  pape,  II,  516;  il  demande  la  protec- 
tion de  Charlemagne  contre  Constantin;  mar- 
tyrisé, 518. 

Etienne  IV,  pape,  III,  69;  chassé  de  Rome  par  les 
Sarrasins,  509;  il  accorde  dispense  à  Ogier 
pour  son  mariage,  310;  il  autorise  la  transla- 
tion de  S'  Materne  à  Liège,  315;  il  meurt,  317. 

Etienne  V,  pape,  IV,  95;  il  meurt,  99. 

Etienne  VI,  pape;  il  casse  les  actes  du  pape  For- 
mose,  IV,  102. 

Etienne  VII,  pape,  IV,  150,  153;  il  meurt,  13'i. 

Etienne  VIII,  pape,  IV,  159;  il  meurt,  150. 

Etienne  IX,  pape;  archidiacre  à  Liège,  IV,  246; 
il  s'appelait  Frédéric  de  Lorraine,  253;  il  en- 
voie des  reliques  à  l'église  de  Liège,  254;  il 
reçoit  son  frère  Godcfroid  le  Barbu  à  Rome, 
255  ;  il  meurt  à  Florence,  257. 

Étienne,  abbé  d'Aine,  V,  275. 

Etienne,  roi  d'Angleterre,  II,  202;  il  bat  l'impéra- 
trice Mathilde,  IV,  565;  obligé  de  faire  un 
traité  avec  Henri  de  ^'ormandie,  404. 

Étienne;  il  gouverne  le  royaume  d'Angleterre 
pendant  la  minorité  de  Henri,  IV,  400. 

Etienne  Bai-bete,  bourgeois  de  Paris;  il  excite  le 
peuple,  VI,  lOi;  on  trouve  chez  lui  des  docu- 
ments liégeois,  105;  il  prend  la  parole  au  nom 
des  bourgeois,  199. 

Etienne,  fils  de  Thibaut  II,  comte  de  Blois,  IV, 
89  ;  il  part  pour  la  Terre-Sainte,  290. 

Étienne,  due  de  Bretagne;  Henri  d'Angers  con- 
quiert son  duché,  IV,  400. 

Étienne,  troisième  abbé  de  Citeaux,  IV,  506. 

Étienne  de  Colonna;  il  vole  les  trésors  du  pape, 
V, 524. 

Étienne,  roi  d'Ecosse;  il  épouse  Adala,  IV,  89. 
Étienne,  fils  du  comte  de  Foi,  chanoine  de  Liège, 
IV, 500. 

Étienne,  roi  de  Hongrie;  il  bâtit  une  église  en 
l'honneur  de  S'  Adalbcrt,  IV,  165. 
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Élicnnc  ûc  Laiii;rtvs,  coni|t;ii;iioii  de  Cliarlemagnc  ; 

vaincu  par  Brandis,  III,  70. 
Élicnnc,  prévôt  de  Molz,  puis  évéque  de  Liè-çe; 

SCS  parents;  sa  science;  poète  et  musicien; 

i!  répare  les  désastres  des  Normans,  IV,  89; 

(III,  i24);  S'  Tiérard  lui  apporte  la  légende  de 

S'  Etienne;  frappé  de  maladie,  91;  il  va  à 

Brogne,  05;  il  meurt,  98;  (III,  425). 
Etienne,  écolàtre  de  Liège,  IV,  350. 
Etienne,  évéque  de  Noyon;  envoyé  en  Danemark 

par  Philippe-Auguste,  IV,  552. 
Élienne,  abbé  de  S'-Jacquesà  Liège;  musicien  et 

poëte,  IV,  29G. 
Etienne,   moine  de  Verdun,  second   abbé  de 

S'-Laurent,  IV,  218;  il  envoie  un  moine  à  la 

foire  de  Visé,  22 1 . 
Elienne,  nom  donné  à  liicliier,  III,  12. 
Etna  {Elhnu),  volcan;  éruptions,  I,  159,  161; 

cité,  505  Voy.  GihcL 
Eloitriiay,  voy.  Escornaix. 
Etre,  voy  Actius.  • 
Eiijoppe,  voy.  Éthiopie. 

Eu  {Dea};  le  comte  allié  d'Otton  IV,  V,  50;  retenu 
en  otage,  456;  il  est  à  Paris,  457;  à  la  cour  de 
France,  490;  champion  de  la  reine  d'Angle- 
terre, 504;  connétable  de  France,  554;  il  va  à 
Com])iègne,  \'I,  498.  Voy.  .Jean,  Raoul. 

Eucher  (j&Hc/ia?".?,  Eitchaires,  Eucherhis),  chanoine 
de  S'-Pierre  à  Maestricht;  évéque  de  Tongres, 
il,  222,  226;  sa  naissance  illustre,  225,  (576); 
il  meurt  à  Maestricht,  228. 

Eucher,  évéque  d'Orléans;  il  refuse  de  livrer 
Rainfroi  à  Charles-Martel,  II,  592;  envoyé  en 
exil,  590;  il  voit  l'àme  de  Charles  en  enfer,  402. 

Eudc  (Eudes,  Eiiâon),  comte  d'Anjou,  fils  de 
Robert  de  Montagne;  couronné  roi  de  France, 
IV,  97,  98;  il  meurt,  108;  son  frère  Robert 
comte  de  Paris,  116;  sa  parente,  151. 

Eude,  fds  de  Bertrand,  duc  d'Aquitaine,  II,  554  ; 
son  père  S'  Hubert  lui  donne  l'Aquitaine;  il 
élève  Floribcrl,  565;  il  assiste  Rainfroi  contre 
Charles-Martel,  580,  (G55);  ses  prouesses,  581  ; 
Charles  se  plaint  de  lui  à  S'  Hubert,  582;  il 


s'allie  avec  .Mainfroi  pour  combattre  Charles, 
585;  il  épouse  la  fille  de  Tibère;  il  vient  en 
iM-ance  pour  combattre  Charles,  584;  il  assiège 
Cambrai;  défait  par  Charles  Martel,  594; 
il  s'enfuit  en  Espagne,  595;  il  reconquiert 
l'Aquitaine,  596;  excommunié  par  S'  Hubert; 
il  défie  Charles,  597;  battu,  598;  il  recon- 
quiert l'Auvergne  et  assiège  Soissons,  599;  il 
envahit  la  France;  tué  en  Bourgogne,  401. 

Eude,  fils  du  duc  d'Ardenne,  sire  de  Ghistelle; 
ses  armoiries.  II,  420. 

Eude,  sénéchal  de  .lean  de  Bohême,  VI,  249. 

Eude,  duc  de  Bourgogne;  il  prend  la  croix,  I  V,481 . 

Eude  de  Castel-Radus,  chancelier  de  Paris,  V,  517. 

Eude,  duc  de  Champagne;  il  revendique  la  Bour- 
gogne, IV,  224;  l'évéque  Réginard  le  tue,  225. 

Eude,  duc  de  Champagne,  fils  de  Robci-t,  roi  de 
France,  IV,  255,  254. 

Eude  1"''  le  Champenois,  fils  de  Thibaut  comte  de 
Blois,  IV,  88. 

Eude  II,  fils  d'Eude  1'''  le  Champenois,  IV,  89. 

Eude,  premier  abbé  deCluny,  IV.  91,  153. 

Eude,  fils  de  Philippe  comte  de  Flandre,  III,  282; 
tué  par  les  païens,  285. 

Eude,  fils  du  comte  de  Gueldre,  chanoine  de  Liège, 

IV,  171. 

Eude,  duc  de  Lorraine;  tué  pai-  Ogier  le  Danois, 

III,  216. 
Eude,  évéque  de  Paris,  IV,  89. 
Eude  de  Pissevache,  bourgeois  de  Liège,  V,  555. 
Eude,  fils  d'Arnoul  de  Poitiers;  couronné  roi  de 

Calanoche,  III,  62. 
Eudc  de  S'  Pol,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
Eude,  sire  de  Stein  ;  ses  armoiries,  V,  109. 
Eude,  évéque  de  Tusculane;  légat  en  France, 

V,  279. 

Eudon,  voy.  Eude,  Gui. 

Eudoxic  (Edoxa),  impératrice;  elle  envoie  S' Jean 

Chrysostôme  en  exil.  H,  119,  144. 
Eufémien,  sénateur  de  Rome,  II,  116. 
Eufrodc,  voy.  Sigefroid. 

Eugène  (Ewjenins,  Evgvine)  I",  pape.  II,  556;  il 
meurt,  558. 
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Eugène  II,  pape,  III,  323;  il  crée  des  cardinaux, 
335;  les  Romains  le  martyrisentj  peintures 
qu'il  fait  exccuJcr,  336. 

Eugène  III,  pape,  IV,  362;  il  dément  Renaud  de 
Bar,  364;  il  laisse  Bouillon  à  Renaud,  o6S;  il 
refuse  d'écouter  l'évéque  Albéron,  367,  569  ; 
il  nomme  le  premier  évéque  de  Tournai,  391  ; 
il  autorise  la  séparation  de  Louis  le  Pieux  et 
de  sa  femme,  599;  il  célèbre  un  concile  à 
Reims,  401. 

Eugénie  (Eiigame,  Euginc),  femme  romaine;  elle 
tente  le  pape  Léon  II,  II,  554. 

Eugénie,  mère  de  Jean,  prévôt  de  Liège,  V,  276. 

Euphemii,  palais  de  Rome,  I,  62. 

Euphrate  (Effraies,  Euffrates),  un  des  fleuves  qui 
sort  du  Paradis  terrestre,  I,  8,  292;  détourné 
par  Cyrus,  12,  23,  25;  franchi  par  les  Parthes, 
271;  il  a  sa  source  en  Arménie;  son  cours,  288; 
il  arrose  la  Babylonie,  310;  item  la  Syrie,  III, 
67;  atteint  par  les  Tartares,  V,  407,  578  ;  VI, 
48,  50. 

Eiirach,  peuplade  tarlare,  IV,  588. 
Euracle,  voy.  Eracle. 
Eure,  voy.  Heur. 

Eurene  (Cyrène?),  ville;  tributaire  des  Romains, 

I,  212. 
Eurewkh,  voy.  Berwiek. 
Euripide,  poète  grec,  I,  101. 
Euris,  voy.  Ouri. 

Eurlemmes,  voy.  Ileure-le-Romaiii. 

Europe;  peuplée  par  les  descendants  de  Japhet, 
1,  5,6,  7,  299;  inhabitée,  sauf  Tltalie,  15;  Tre- 
beris,  son  premier  roi,  15;  habitée  à  partir  de 
la  destruction  de  Troie,  20;  description  géogra- 
phique, 285, 299  et  suivantes,  305;  entièrement 
habitée  par  des  païens,  498. 

Euroy,  ville  de  Normandie;  prise  par  Philippe- 
Auguste,  IV,  527. 

Eusèbe,  pape,  II,  52;  il  institue  la  fête  de  la  S'^- 
Croix,  53, 

Eusèbe,  auteur  d'une  histoire  ecclésiastique,  uti- 
lisée par  Jean  d'Outremeuse,  I,  5,  23,  24,  547, 
371. 


Eustache  (Eastase,  EusUdse  ,  Eustause,  Slasin , 
Slassin,  Eiis(oih(', de  Beaumarchais;  il  gouverne 
le  royaume  de  Navarre,  V,  596. 

Eustache  de  Berghes,  chevalier  flamand,  V,  47. 

Eustache  de  Bologne,  IV,  261;  frère  de  Godefroid 
de  Bouillon,  prévôt  de  S'-Lamberl,  278;  il 
passe  outre-mer,  279;  il  scelle  la  vente  du  châ- 
teau de  Bouillon,  289;  il  part  pour  la  Terre- 
Sainte,  290;  il  devient  duc  de  Lorraine,  299. 

Eustache  de  Colmont,  conseiller  de  Notger,  IV, 
149. 

Eustache  de  Crisnée,  VI,  228. 

Eustache  de  Fléron,  échevin  de  Liège,  V,  312,  352 

Eustache  le  Franc-homme  de  Hognoul,  V,  544; 
il  s'entend  avec  les  échevins  de  Liège,  546;  sa 
tour  détruite,  547;  eité,  VI,  45;  il  vient  en 
aide  à  Adolphe  de  La  Marck  200;  plainte  por- 
tée contre  lui;  son  exécution,  207. 

Eustache  de  Hamal,  VI,  228. 

Eustache  de  HaneflFe,  chevalier,  VI,  45. 

Eustache  de  Hemptines,  chevalier,  VI,  551. 

Eustache  de  Herstal,  bailli  de  Franchimont;  sa 
famille,  V,  20  ;  l'évéque  Hugues  l'envoie  à 
Moha;  il  court  sus  aux  Brabançons,  21;  il 
annonce  la  victoire  à  Liège,  22  ;  il  veut  atta- 
quer les  Brabançons,  2a;  ses  prouesses,  26; 
blessé  par  Guillaume  Longue-épée,  27,  (590);  il 
perce  les  rangs  ennemis,  28;  guéri  par  un 
médecin  de  Paris,  29  ;  il  fait  partie  de  l'armée 
liégeoise,  77,  78,  (605)  ;  ses  prouesses,  85,  86, 
87,  89,91,  92,  93,  (609,  611) ,  iigarde  l'armée, 
96;  il  vient  à  Liège,  99;  il  tombe  sur  les  Bra- 
bançons; on  attaque  son  honneur,  109  ;  il  donne 
sa  fille  à  Geoffroi  de  Stein,  110;  il  accompagne 
Hugues  de  Pierrepont  au  concile,  167;  il  empê- 
che Henri  de  Louvain  de  tuer  Jean  d'Aps,  223; 
il  assiège  Monljoie,  227;  renversé  par  le  comte 
de  Gueidre,  228,  (650,  651);  il  combat  les 
Hutois,  551  ;  sa  famille,  552;  ses  prouesses 
contre  les  Brabançons,  545;  il  renverse  le  duc 
de  Brabant,  544;  tué;  ses  obsèques  magni- 
fiques, 545,  (658,  635);  sa  noblesse,  478;  son 
fils  Eustache,  559. 
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Jùislaclie,  lils  d'EustacIie  de  Flerstal,  V,  20;  ses 

prouesses,  543,  34i;  cilc,  4-78,  359. 
Eusiache  de  Meeff,  VI,  litii. 

Euslache  de  Morlengiii;  il  défend  Rasche,  V,  EJOS; 
décapité,  VI,  60. 

Eustaclie,  frère  da  comte  Henri  de  Namur,  IV, 
368;  il  devient  duc  de  Bourgogne,  561>. 

Eustaclie  Persaiit  de  llaneffe;  renversé,  V,  564. 

fiustaclie,  fils  d'Ogier  des  Prez,  avoué  de  Liège  ou 
de  Lumay,  IV,  370;  il  va  à  Liège  chercher  la 
châsse  de  S'  Lambert,  375;  il  porte  l'étendard 
à  Andenne,439;  il  meurt;  ses  enfants  fondent 
l'église  de  S'-Pholien,  486. 

Euslache,  fils  d'Euslache  des  Prez,  IV,  486;  il 
vend  à  Albert  de  Cuyck  la  temporalité  du  quar- 
tier des  Prez,  543  ;  ses  armoiries,  !)67;  il  assiste 
à  la  donation  du  comté  de  Gueldre,  574;  il 
accompagne  Hugues  de  Pierrcpont  à  Landcn, 
V,  17. 

Euslache  des  Prez,  frère  de  Thierry  des  Prez;  il 

assiège  Fallais,  V,  40!).  410. 
Euslache,  fils  du  comte  de  Héthel,  chanoine  de 

Liège;  proposé  pour  l'évèché,  V,  276,  (632). 
Eustache,  sénéchal   de  Philippe  le  Hardi,  V, 

401, 

Eulrope;  il  écrit  l'histoire  de  Uome,  II,  87. 
Eutrope,  fille  d'Évandre,  femme  d'Ascagnc,  1,30. 
Eulychès  (Eticliès),  hérésiarque;  condamné  au 

concile  de  Ciialcédoinc  (Constantinople),  II, 

151,  161. 

Eutychicn  (EuHchianus),  pape.  II,  53;  il  établit 
les  paroisses  et  les  cimetières  paroissiaux  dans 
toute  l'Église;  institution  des  curés,  54-35; 
martyrisé,  35;  il  institue  les  rogations,  56. 

Euwcauz,  voy.  Évcrard.  ... 

Evain,  voy.  Eve. 

Evalhfi,  nain  du  roi  Godualdin;  il  raconte  à  Ogier 
l'histoire  des  chevaliers  de  la  Table  ronde,  IV, 
20;  origine  de  son  nom,  21. 

Évandre  [Ewandeir^  I^vander),  roi  des  Sept-Mon- 
tagnes;  secouru  par  Enéc,  I,  28;  sa  mort,  2!). 

Evandre,  roi  d'Albiane,  IV,  255. 

Evaristc  [Evaristus,  yJvarislus),  pape;  il  ordonne 


la  publication  des  bans  de  mariage,  !,  50!j; 
martyrisé;  ses  décrets,  512. 

Eve  (Evain);  sa  création,  I,  509;  chassée  du  Pu- 
radis  terrestre,  510;  elle  se  plonge  dans  le 
Tigre,  31 1  ;  elle  écoule  de  nouveau  Satan,  311- 
512;  elle  quille  Adam,  313;  elle  accouche 
dans  la  douleur,  313-314;  elle  accompagne  Selh 
dans  le  Paradis  terrestre,  317-318;  sa  mort; 
ses  prophéties;  elle  engage  ses  fils  à  écrire  les 
annales  du  monde,  520-321. 

Eve,  fille  du  comte  de  Brugeron,  femme  du  comte 
de  Namur,  IV,  189. 

Eve,  recluse  de  S'-Marlin,  V,  362;  elle  obtient 
l'institution  de  la  fête  du  S'-Sacrement,  363. 

Evëques  de  Liège;  ils  ne  peuvent  déclarer  la  guerre 
sans  le  consentement  des  cchevins,  V,  207, 
27!),  (635);  leur  juridiction  sur  les  valets  des 
chanoines,  452,  453;  leur  juridiction  à  Maes- 
tricht,  528;  comment  ils  sont  investis  des 
droits  régaliens,  VI,  203;  cas  réservés  à  leur 
juridiction,  229;  ils  doivent  jurer  d'observer 
ht  paix  de  Fexhe,  250;  justiciables  des  XXII, 
275;  on  peut  les  forcer  à  faire  rendre  la  jus- 
tice, 285;  ils  doivent  remplacer  les  officiers 
coupables,  284;  leur  juridiction  sur  le  Brabant 
maintenue,  808,  512  et  suiv.;  ils  conservent 
leur  juridiction  sur  Maestrichl,510;  ils  peuvent 
imposer  des  quarantaines  en  Brabant,  537;  ils 
doivent  demander  aux  maîtres  de  la  cite  de 
proclamer  l'oust,  585.  Voy.  Liège,  évêché. 

Évcque  suffragant  de  Liège,  (VI,  697). 

Everard  [Evraus,  Evrart ,  Eweauz ,  Enwau'z , 
EuwauZj  Euweaux,  Evcriin),  premier  prieur 
de  l'abbaye  de  Flône,  IV,  285. 

Éverard,  sire  de  Fooz,  V,  218;  ses  armoiries,  219. 

Éverard  d'Ile,  V,  560. 

Éverard  de  Juliers,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
Éverard,  abbé  de  S'-Laurent,  IV,  408;  il  était 

fils  de  Libcrt  Breton,  410;  il  fait  élever  un  autel 

à  S'-Thomas  de  Cantorbéry,  456. 
Evcrhailla,  voy.  Évrehaillc. 
Evernay,  voy.  Avernas. 
Evesquv-courI,  voy.  Vescourt. 
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Évilmcrodacli  (Elmcrodach),  fils  de  Nabuchodo- 

nosor,  roi  de  Babylone,  f,  92;  il  meurt,  95. 
Evrartj  Evraus,  voy.  Everard. 
Evray,  voy.  Évreux. 

Évreiiaille  (Everhaille) ,  village;  il  dépend  de 

l'abbaye  de  S'-Laurent,  IV,  222. 
Evrengnaux,  voy.  S'  Eusèbe. 
Evreux  (Evroie,  Evrois,  Evroy,  Evroit,  Evray), 

voy.  Béatrix,  Louis,  Philippe. 
Ëvrvwiet,  voy.  Berwick. 
Evroie,  lisez  Drowe,  V,  281. 
Evroie,  Evrois,  Evroy,  Evroit,  voy.  Evreux. 
Ewe,  comlc  dépendant  de  la  Flandre,  IV,  492. 
Eweauz,  voy.  Éverard. 
Ewsnetcal,  voy.  Wiscendale. 
Eœaniense,  voy.  Osma. 
Exaole,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 
Exaudunum,  voy.  Issoudun. 
Exécutions,  supplices;  un  faussaire  bi'ùlc,  V,  538; 

suppliciés  jetés  dans  la  Meuse,  339. 
Exiona,  fille  de  Laomédon;  emmenée  par  Téla- 

mon,  I,  22;  Priam  la  réclame,  27; 
Exona ,  femme  d'Hercule;  elle  tue  Clovis,  fils 

de  Clotaire,  11,299. 


Exquilin,  voy.  Esquilin. 

Eyck  (Uekcn),  monastère  fondé  par  Adalhard,  etc. 

II,  430. 
Eydal,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 
Eydroc,  fils  de  Sédroc,  roi  d'Egypte;  il  assiste 

Bosados  contre  Trajan,  I,  515. 
Eyke,  voy.  Alaeseyck. 
Eyrnars,  voy.  Aimar. 
Eyinon,  voy.  Aimon. 

Eysden  (Aspre),  alleu;  détaché  de  l'église  de 
Liège,  V,  157;  fief  de  l'église  de  Liège,  VI, 
540. 

Eyxhc,  voy.  Aix-la-Chapelle. 

Ezéchias,  fils  d'Achas,  roi  de  Judée  ;  il  fait  rou- 
vrir le  temple  de  Salomon,  I,  55;  attaqué  par 
Salmanazar  et  Sennachérib,  56;  Isaïe  lui 
annonce  le  prolongement  de  sa  vie,  58;  il 
défait  Asaraddon,  85;  sa  mort,  86. 

Ëzéchiel  (Jezechiel,  Ezéchias),  prophète;  prison- 
nier à  Babylone;  il  prédit  la  prise  de  Jéru- 
salem, I,  91  ;  son  influence  à  Babylone,  92. 

Ézéchiel,  brigand  de  la  Galilée;  tué  par  Ilérode, 
I,  241, 

Ezuart,  voy.  Édouard. 


l'acheas,  Fuchias,  voy.  Phaceia. 
Faciaux,  fils  d'Antipater,  I,  208. 
Fagelesme,  voy.  Fagolesme. 

Fagnolles  [Fangnolhe,  Fanyoul,  Fanynuclc,  Fan- 
gnoul);le  seigneur  cité,  IV,  414;  le  seigneur 
va  en  Angleterre,  VI,  356.  Voy.  Enguerrand, 
Geoffroi,  Hugues. 

Fagolesme,  Fagelesme,  ville  dont  Carahus  était 
roi,  m,  71;  Sadoine,  roi  d'Ascalon,  jure  de  la 
détruire,  556.  Voy.  Achars,  Carahus. 

Fagon,  liégeois;  il  prend  part  au  siège  de  Huy, 
VI,  428. 

Fagon,  chef  païen  ;  il  combat  à  Roncevaux,III,  144. 
Faidiqne,  femme  de  Hildefonse  de  Toulouse, 
IV,  555. 


Faime  {Ferme),  village  liégeois;  le  seigneur  tué, 
V,  365;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  415. 
Voy.  Émeline,  Hubin  Poullet,  Jean  Poullet, 
Poullet,  Richard,  Scochars. 

Faisions,  voy.  Phazaël. 

Faits  merveilleux,  curieux  ou  extraordinaires, 
phénomènes  naturels,  monstres;  agneau  par- 
lant, I,  52;  pluie  de  sang,  55,  87;  gouffre  qui 
s'ouvre  à  Rome,  103;  arbres  prophètes,  1 1 1, 
294;  tempêtes  qui  empêchent  Annibal  de  pren- 
dre Rome,  123;  enfant  rentré  dans  le  ventre 
de  sa  mère,  169;  victoire  inattendue  des 
Romains  sur  les  Sicambres,  1 87  ;  singulier  effet 
delà  foudre,  191;  pains  saignants,  pluies  de 
pierres,  feux  souterrains,  etc.,  198;  pains  sai- 
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giianls,  etc.,  238  ;  trois  soicils;  animaux  par- 
lants, 245-244;  animaux  qui  croissent  sur  les 
arbres,  etc.,  2(i4;  pluies  de  pierres  en  Allema- 
gne, 2(jS;  fleuves  et  fonl;iines  étranges,  293- 
294;  mer  dont  le  niveau  est  plus  élevé  que  la 
terre,  295;  animal  inconnu  qui  annonce  à  Jéru- 
salem la  naissance  du  Sauveur,  545  ;  enfants 
devenus  singes,  55(5;  phénomènes  causés  par  le 
corps  de  Pilate,  457-438;  apparition  du  phé- 
nix en  Egypte,  415  ;  la  foudre  tombe  aux  pieds 
de  Néron,  401  ;  Néron  enfante  une  grenouille, 
47  i  ;  les  idoles  de  Home  parlent,  475;  argent 
et  or  avalé  par  des  juifs,  479  ;  cerf  portant  une 
croix,  515;  serpent  qui  tue  150  personnes  à 
Arche,  525;  croix  ensanglantées  qui  s'attachent 
aux  juifs  à  Jérusalem,  544;  force  extraordi- 
naire de  Valentin,  5(57;  château  englouti  dans 
la  Grande-Bretagne,  571;  force  extraordinaire 
de  Thomas,  572;  faits  merveilleux  à  l\ome,  II, 
25;  pluie  de  sang.  32  ;  le  pape  Sylvestre  s'em- 
pare d'un  dragon  à  Rome,  (51;  pluie  de  sang  à 
Rome,  69;  fruits  mûrs  au  mois  de  mars,  74; 
pluie  de  pierres  à  Constantinople  ;  pluie  de 
laine  à  Arias,  85;  pluie  de  sang  en  Allemagne, 
100;  les  sept  Dormants,  147;  un  cerf  blanc 
indique  à  Clovis  le  gué  de  la  Vienne,  102;  le 
cheval  de  Clovis,  165  ;  pluie  de  sang  en  Afrique, 
479;  les  Angles  portent  des  queues,  190;  à 
propos  du  nom  de  Paris  donné  à  Lutèce,  212; 
de  deux  frères  jumeaux,  254;  pluie  de  sang  eu 
France,  244;  fruits  du  saule  changés  en  raisins, 
248;  pluie  de  sang,  258;  songe  de  Gondrach, 
272;  vierge  qui  eut  trois  maris,  356;  homme 
ressuscité  en  Bretagne,  qui  raconte  les  peines 
de  l'enfer,  501  ;  Julien  sauvé  par  un  lion,  409; 
faits  merveilleux  qui  accompagnèrent  la  nais- 
sance de  Charlemagne,  de  Doon  de  Mayenceet 
de  Garin  de  Monglane,  454;  croix  qui  appa- 
raissent sur  les  vêtements  en  Sicile,  487;  pluie 
de  pierres;  poisson  à  deux  Ictes,  à  Liège,  516; 
pluie  de  sang  en  France,  IH,  517;  pigeon  qui 
apporte  une  lettre  à  Charlemagne,  407;  pluie 
de  sang,  IV,  22;  jeune  fille  qui  vit  sans  boire 


ni  manger,  24;  pluie  de  sang  en  Normandie, 
55;  pluie  de  glace  en  France,  en  été,  68;  pluie 
de  sang  à  Brixen,  81  ;  dragon  de  feu  qui  incen- 
die l'église  d  !  Cologne,  82;  singulière  maladie, 
101;  pluie  de  sang  à  Paris,  110;  fontaine  de 
sang,  126,  154;  pluie  de  froment  en  Hesbaye, 
163  ;  feu  qui  consume  la  pierre;  année  précoce; 
fécondité  prodigieuse,  176;  hommes  et  bêtes 
tués  par  des  sauterelles,  206;  fontaine  de  sang, 
219;  longévité  incroyable,  220;  singulière 
punition,  225;  gens  du  Nord  qui  se  fustigent, 
228;  la  flamme  du  tombeau  de  Pallas,  255; 
statue  qui  révèle  un  trésor,  257;  S'  Brandari 
âgé  de  quatre  cents  ans,  265;  Leyto  poursuivi 
et  dévore  par  les  souris,  284;  faits  surnaturels 
à  Liège;  eau  changée  en  sang,  307,  308;  pluie 
de  sang  à  Liège,  etc.,  340;  cent  hommes  dévo- 
rés par  deux  loups,  341,  355;  femme  qui  écrit 
en  latin  et  prédit  l'avenir,  592;  disparition 
surnaturelle  de  l'antipape  Innocent  III,  445; 
chat  )>arlant  à  Venise,  447;  liégeois  âgé  de 
150  ans,  555;  rosée  de  miel,  541  ;  singulier 
accident,  543  ;  chiens  et  corbeaux  à  la  bataille 
de  Steppes,  V,  97  ;  pluie  de  pierres,  210;  coq  à 
deux  têtes  et  enfant  monstre,  252;  pluie  de 
pierres,  258;  trouvaille  d'un  livre  dans  une 
grotte,  275;  hommes  qui  peuvent  vivre  dans 
l'eau,  286;  arbres  fruitiers  en  fleurs  au  mois 
de  janvier,  546;  pluie  de  pierres  à  Liège,  382; 
nouveau  vin  au  mois  d'août,  429;  monstre 
marin,  440;  loup  qui  attaque  les  ennemis  de 
son  maître,  VI,  20;  pluie  de  pierres,  205;  juge- 
ment de  Dieu  rendu  par  des  bêles  fauves,  209; 
enfant  à  trois  têtes,  590;  coq  à  tête  de  femme, 
592;  prodige  à  Ciney,  501;  histoire  d'une  cor- 
neille et  d'un  chien,  611,  612.  Voy,  Astrologie; 
Calamités,  Histoire  naturelle.  Maladies,  Vi- 
sions. 

Palais,  voy.  Fallais. 

/'a/co,  lisez  Z^M/!fo,  V,  107. 

Falcommont,  Falcomont,  voy.  Fauquemont. 

Falcon  (Falco),  évcque  deTongrcs,  frère  d'Euche- 
rius,  II,  223;  il  meurt  à  Macstricht,  226,  (570). 
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FalconmonI,  voy.  Monlfaucon. 
Falgario,  voy.  Felgar. 
Falibas;  il  combat  les  Gaulois,  II,  iO. 
Falisache,  voy.  Pierre. 

Falisce  {Faliche),  ville  d'Élrurie;  fait  merveilleux 

qui  s'y  observe,  I,  170. 
Fallais  (Falais),  ehâteau;  assiégé  par  Henri  de 

Gueldrc,  V,  352;  item  par  les  Hutois  et  les 

Liégeois,  409,  410,  4H,  415,  (054,  655,  657, 

661);  frappé  par  la  foudre,  VI,  501,  (683). 

Voy.  Henri,  Nicolas,  Richard,  Rigaut. 
Falle,  voy.  Pierre  de  Sagnc. 
Falmagne  [Falkmangnc),  voy.  Anselme. 
Famagouste  {Famagochc,  Samagochc)  ;  le  roi  de 

Chypre  s'y  réfugie,  IV,  46.  Voy.  Jean. 
Famenne,  contrée  qui  s'étend  jusqu'à  Mézières,  I, 

514. 

Famii,  pour  Jani,  voy.  .Janus. 
Fanchon,  voy.  Thierri. 
Fane  Jovis,  voy.  Fanjcaux. 

Fangnolhc,  Fangnoitl,  Fangnuelhe,  Fangoul,  voy. 
FagnoUes. 

Fanic,  reine  des  Latins;  elle  demande  à  Octave  de 

venger  Phébilhe,  I,  252. 
Fanjeaux  (Fane  Jovis)  ou  Jlontjoie,  château;  pris 

par  Simon  de  Montfort,  V,  11,  15. 
Fanum,  pour  Fannij  voy.  Faune. 
Far,  voy.  Pharescour. 
Farlamant,  duc  de  Champagne,  II,  451. 
Farabert  (Faribers,  Farcbicrs),  évêque  de  Liège; 

ses  parents;  conseiller  de  l'empereur;  il  bâtit 

l'église  S'-André,  IV,  111;  (IH,  429.  4o0);  sa 

mort,  114,  117;  (111,431). 
Faramondc,  femme  inspirée;  les  Hébreux  veulent 

la  faire  mourir,  II,  62. 
Farcbicrs,  Faribcrs,  voy.  Farabert. 
Farinonde,  voy.  Pharos, 

Fasel,  château;  bâti  par  Hérode  en  souvenir  de 

Fasiau,  I,  553. 
FasiaSj  Fasicns,  voy.  Phazacl. 
Fasiau,  frère  d'Hérode,  I,  533, 
Fasidonie,  voy.  Malaquin. 
Fassiaus,  voy.  Phazacl. 


Fastradc,  troisième  femme  de  Charlemagne,  II, 

528;  elle  meurt  à  Mayencc;  elle  était  fille  du 

roi  de  Souabe,  529. 
Fastré  (Faslreit,  Fauslreis)  dit  Baré,  chapelain  à 

S'-Lambert,  VI,  18S. 
Fastré  Baré  des  Cangcs,  cchevin  de  Liège,  VI,  5, 

175,  178,  179, 180;  chevalier,  517. 
Fasiré  de  Bovenisticrs,  chevalier,  VI,  551,  500; 

maire  de  Dinant,  014. 
Fastré  de  Dommarlin;  tué,  V,  564. 
Fastré  d'Ivoi;  tue  à  Ocqu'cr,  V,  44. 
Fastré  de  Ligne;  son  nez  coupé,  VI,  77. 
Fastré  Slalmcsier,  VI,  203. 

Fasiré  de  la  Rose;  il  va  en  Angleterre,  VI, 
536. 

Fastré,  chevalier  liégeois,  VI,  205;  il  sonne  du 

cor,  287. 
Fastré,  voy.  Jean. 

Falisc,  montagne  d'Espagne,  III,  164. 

Fauquemont  (FalconmonI,  Falcomont,  Falcom- 
monl),  comté  et  château;  ses  moissons  ravagées, 
II,  97;  d'abord  appelé  Ficis,  362;  ravagé  par 
Flandris,  505;  le  comte,  partisan  de  Frédéric 
de  Namur,  IV,  325;  assiégé  par  le  due  de  Bra- 
bant,  V,  462,  464,  475;  item  par  les  Liégeois, 
VI,  45  ;  le  siège  levé,  44,  (646)  ;  le  seigneur  défie 
le  comte  de  Looz,  191;  le  seigneur  vient  en 
aide  à  Adolphe  de  La  Marck,  200  ;  le  seigneur 
assiège  Tournai,  578;  le  chàleaii  assiégé  par 
Jean  III,  duc  de  Brabant,  434;  le  château  rasé, 
455,  488,  (678);  les  héritiers  de  celte  terre, 
525,  543,  (685);  érection  en  comté,  611.  Voy. 
Arnoul,  Amans,  Edorach,  Hubert  de  Jupille, 
Hugues,  Jean,  Otton,  Renaud  de  Monijoie, 
Symars,  Thierri,  Waleran.  Cfr.  Valkcnburg. 

Faustine,  fille  d'Antonin;  sa  singulière  gucrison, 
L  561. 

Fauslreis,  voy.  Fastré. 

Fausfulus,  berger;  il  trouve  Romulus  et  Rémus, 
I,  50. 

Faux  dieux,  idoles;  leur  culte;  autels  élevés 
à  Bclis,  I,  14;  temples  et  idoles  à  Trêves, 
16;  Jupiter  et  Saturne  adorés  en  Italie,  19; 
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faux  dieux  adorés  par  Salomon,  59;  Manasscs 
relève  les  idoles  abattues  par  son  père,  86; 
Clétus  jure  par  Jupiter,  Vénus  et  Mars,  131  ;  le 
dieu  Daccluis,  son  origine,  1 58;  temple  de  Vénus 
dans  la  Gaule,  Hli;  idoles  placées  par  Antio- 
ehus  dans  le  temple  de  Salomon,  148;  idole  qui 
parle,  Mars,  dieu  des  Sieambres,  16C;  les 
faux  dieux  adorés  à  Tongres,  190,  201  ;  toutes 
les  idoles  d'Ég>ptc  se  brisent  à  l'arrivée  de 
Jésus,  oo7,  o(}2;  Ponce-Pilate  en  apporte  de 
Rome  à  Jérusalem,  589;  enlevées  du  temple  de 
Sérapis,  400;  idoles  de  Caligula,  441;  idoles 
adorées  à  Trêves,  452  ;  idoles  de  Rome,  475  ; 
les  empereurs  romains  adorés;  dieux  des  Gau- 
lois, 488;  Nam;  idoles  renversées  à  Arclic,  525; 
elles  se  brisent  Tune  l'autre  à  Sedroch,  52G;  le 
pape  Marcellin  foreé  de  les  replacer  dans  les 
temples  de  Rome,  II,  45;  renversées  à  Rome 
par  Constantin,  55;  les  Lombards  adorent  les 
idoles,  262;  idoles  adorées  en  Angleterre,  275; 
item  à  Gand,  292;  le  diable  des  idoles  du 
Panthéon  tourmente  les  chrétiens,  295;  idoles 
adorées  dans  les  Ardennes;  renversées  par 
S' Rcmaelc,  515;  adorées  à  Taxandrine,  555; 
Humarien  place  des  idoles  dans  le  temple  de 
Jérusalem,  559;  idoles  des  Saxons,  524. 

Faux,  voy.  Fooz. 

Fay  (de),  voy.  Godemar. 

Féeamp  [Frsquant,  Fcscunt,  Fcschanl),  abbaye; 
sa  fondation,  II,  522;  l'abbé  prisonnier  de 
Synagon,  III,  82;  il  se  trouve  à  la  cour  de 
Charlemagne,  167;  Adarn,  secrétaire  de  l'abbé, 
255;  l'abbé  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511; 
fondée  par  Richard  de  Normandie,  IV,  88. 
Voy.  Nicolas. 

Fecfic,  voy.  Fexhe. 

FccheSj  reine  qui  figure  dans  l'histoire  de  Troie 

et  qui  use  de  magie,  IV,  54. 
Feda,  fille  du  roi  de  Navarre,  femme  d'Alienus, 

I,  184. 

Fedcnanti's,  habitants  de  Fidcnes,  I,  88. 

Feix,  voy.  Fexhe. 

Felgar  {Falyorio),  voy.  Raymond. 


Félicien  {Felicissimus);  martyrisé  par  Décius,  II, 
26,  27. 

FeUmcir,  roi  des  Juifs,  II,  17. 

Félix  (Fcnis),  pape,  II,  224;  il  condamne  Anas- 

tase;  ses  décrets,  226. 
Félix,  frère  de  Malichus;  il  ravage  le  territoire 

de  Phazaël,  I,  255. 
Félix,  gouverneur  de  Judée;  il  fait  emprisonner 

S'  Paul,  I,  450;  il  envoie  S'  Paul  à  Rome,  458. 
Félix,  évêque  hérésiarque;  condamné  à  Rome,  II, 

529. 

/•>//a;  (Rhodes?)  ;  île  où  Hérode  faitnaufrage,  1,273. 

Fclongnc,  voy.  Isabelle. 

Femmes,  mariage,  etc.;  les  femmes  seules  habi- 
tantes de  l'Amazonie,  I,  25-24;  les  Esséniens 
vivent  sans  femmes,  288;  les  Garamantes  ne 
connaissent  pas  le  mariage,  296;  opinion  des 
Esséniens  sur  les  femmes,  591  ;  le  papeÉvarlste 
règle  les  cérémonies  du  mariage  chrétien,  505, 
512;  opinion  de  Sécundus  sur  les  femmes, 537; 
décret  du  pape  Soter  touchant  les  cérémonies 
du  mariage,  564-565;  ruse  de  la  femme  de 
Gui  pour  sauver  S'  Lambert,  II,  570;  descrip- 
tion d'une  belle  femme,  III,  5;  portrait  d'Alix, 
femme  d'Ogier,  IV,  4;  vénalité  des  femmes  à 
Liège,  592,  595,  394,  (680)  ;  religieuse  d'une 
beauté  rare,  401  ;  indiscrétion  des  femmes,  V, 
63;  pieté  des  dames  liégeoises,  79;  plaintes 
des  femmes  de  Louvain,  95;  courage  des  Hes- 
bignonnes.  VI,  262,  265;  courage  des  femmes 
à  Huy,  428;  énergie  des  Dinantaises,  616. 

Feue,  ville;  fondée  par  Colongus,  I,  451. 

Fénestrcngc,  voy.  Aimon,  Arnoul. 

Feniche,  voy.  Pliénicie. 

Penh,  voy.  Félix. 

Fenix,  voy.  Phénicic, 

Fenncz,  voy.  Clarembaud. 

FeoJanclie,  fils  de  Sarconeux,  sire  d'Embourg,  II, 
550,  531. 

Fcrail,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  355. 
Ferait,  voy.  Ferars. 
Fcraitc,  voy.  Fcrrare. 
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Fcran,  Feruns,  Fcrant,  voy.  Fcrrand. 
Forant,  voy.  Ferdinand. 

Ferars,  FeranI,  Ferait,  roi  d'Espagne;  il  assiège 
Bergerac  et  La  Réelle,  IV,  538,  ses  armoiries; 

sa  lutte  contre  Richard  d'Angleterre,  b39;  il 

est  battu,  540. 
Ferart,  voy.  Fcrrarc. 

Ferdinand  {Fcrant),  roi  dç  Castillc,  V,  200.  Cfr. 

Ferrand. 
Feri,  voy.  Frédéric. 
Ferler,  voy.  Jean. 
Fericrs,  voy.  Perrière. 
Ferme,  voy.  Faime. 

Fermeté  à  Liège,  impôt;  l'évcque  reconnaît  n'y 
avoir  aucun  droit,  V,  'i87;  on  ne  peut  plus 
lever  de  fermeté  à  Liège,  447,  449,  -îaS,  459; 
VI,  466.  Cfr.  Impôts. 

Fcrnagus,  géant,  roi  d'Alexandrie  ;  il  vient  en 
France;  tué  par  Roland,  III,  57;  frère  de  Gar- 
silhc,  61. 

Fcrnagus  de  Simbol,  roi  païen;  tué  par  Ogier, 
III,  598. 

Fcrolans,  Ferolas,  voy.  Phéroras. 

Féronstrée,  rue  de  Liège,  IV,  26;  origine  de  son 
nom,  229;  Jean  Ganoir  y  demeure,  V,  159;  on 
y  fait  cuisine  pour  les  Liégeois  régalés  sur  le 
marché,  428,  (665)  ;  maisons  des  Lombards, 
VI,  10;  maison  de  Goflîn  des  Canges,  161; 
lutte  entre  les  Grands  et  les  Petits;  le  rieu, 
165,  166;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  V,  208. 
Voy.  Arnaud,  Blanche,  Colin,  Godefroid,  Gui, 
Jean,  Léon,  Haoul,  Renier. 

Fcrox,  fils  de  Godobragc  ;  tué  par  son  frère  Poi-ex, 
11,191. 

Fcrrand  {Ferans,  Ferant,  Fcran),  duc  d'Ardennc; 

tué  en  Saxe,  II,  178. 
Ferrand,  fils  d'Anfroi,  roi  de  Castille  et  de  Tolède, 

V,  275;  Louis  IX  lui  donne  Tunis,  576;  sa 

mort,  408. 

Ferrand,  fils  d'Alphonse,  roi  d'Espagne;  mari  de 
Blanche  de  France,  V,  525;  ses  enfants,  579. 

Fcrrand,  fils  de  Ferrand,  roi  d'Espagne;  il  con- 
quiert l'Espagne,  V,  525;  il  cherche  du  secours 


à  Paris  et  à  Rome,  529;  il  combat  ses  frères 
illégitimes,  579.  Cfr.  Ferdinand, 

Ferrand,  fils  illégitime  de  Ferrand,  roi  d'Espagne  ; 
légitimé,  V,  579. 

Ferrand  de  Portugal;  le  roi  Philippe  le  fait  conné- 
table de  France,  V,  7  ;  il  bat  le  roi  Jean  d'An- 
gleterre en  Gascogne,  8;  sa  belle  conduite 
envers  le  roi  Jean,  9;  il  épouse  Jeanne,  com- 
tesse de  Flandre,  10,  62;  IV,  512;  il  prête 
secours  à  Hugues  de  Pierrepont,  V,  37,  40;  il 
négocie  la  paix,  et  se  porte  garant  pour  le  comte 
de  Louvain,  45,  (598);  il  livre  à  l'église  de 
Liège  les  revenus  du  Ilainaut,  44;  il  reçoit  un 
é|)ervier  du  roi  d'Angleterre,  47  ;  il  donne 
Blanchart  au  roi  de  France,  48;  le  comte  de 
S'-Pol  s'en  défie,  49;  le  roi  de  France  le  traite 
en  vassal;  irritation  des  seigneurs  flamands 
contre  lui,  50,  51  ;  il  s'allie  au  roi  d'Angleterre 
contre  le  roi  de  France,  52;  il  menace  Henri 
de  Louvain,  53;  il  assiège  Conipiègne,  Sen- 
lis,  etc.,  56;  il  renverse  le  roi,  57;  il  accorde 
une  trêve  au  roi  Philippe,  58  ;  il  va  en  Portu- 
gal demander  du  secours,  66  ;  il  veut  tuer  sa 
femme,  67;  il  réunit  une  armée,  70;  il  bat  le 
comte  de  Savoie  et  fait  la  paix  avec  Henri  de 
Louvain,  98,  (617);  il  vient  à  Liège,  100;  il 
s'allie  avec  Otton  IV,  108,  111,  (618);  il  assi'te 
à  la  conférence  de  Haccourt,  115;  il  accuse 
Henri  de  Louvain,  116,  (621);  il  brûle  S'-Pol, 
117;  il  accepte  le  défi  de  Hugues  de  S'-Pol, 
H8;  il  conclut  une  paix  avec  le  roi  de  France, 
120,  121;  Otton  lui  réserve  Paris,  Fosse,  Cou- 
vin  et  Thuin,  122,  (625);  battu  par  les  Sarra- 
sins, 125;  il  voit  Ogier  à  Paris,  128;  il  fait 
hommage  à  Ogier,  130;  il  défie  le  roi  de  Fi  ance, 
141;  il  va  à  Bouvines,  142,  146,  (623);  il  est 
fait  prisonnier,  147,  148,  (625);  retenu  prison- 
nier, 149;  il  comparaît  devant  le  roi  à  Paris, 
130;  enfermé  dans  une  cage  de  plomb,  151  ; 
il  dévoile  la  trahison  qui  menaçait  le  roi,  152; 
Louis,  comte  d'Artois,  intercède  en  sa  faveur; 
153;  il  est  mis  en  liberté,  154;  prisonnier  à 
Noyon,  155;  enseveli  à  Marquette,  156. 
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Ferrand  de  Souvcrainpont;  S'  Lambert  lui  appa- 
raît, V,  75. 

Feri-arc  [Férarl,  Fcraisc,  Fcrratru),  I,  ÔOI;  le 
marquis  assiste  aux  noces  d'Ogier,  il!,  51 1;  le 
pape  Urbain  III  y  meuri,  IV,  482  ;  le  marquisat 
accaparé  par  les  Vénitiens,  VI,  \  lô. 

Fcrrièrc  [Fcricrs\  château  j  acheté  par  l'église  de 
Liège,  IV,  400.  Voy.  André. 

Ferry,  voy.  Frédéric. 

Fescatit,  Fcscliant,  Fesquatit,  voy.  Fécamp. 
Feltinc  [Fetlismcs,  Félines,  Fostcnncz)  lez  Liège; 
son  église  dépend  de  l'abbaye  de  S'-Laurcnt, 

IV,  222;  les  habitants  doivent  garder  les  portes 
de  Liège,  V,  525;  amende  due  à  l'évcque,  VI, 
402;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  410. 

Fexhc  [Feelic ,  Feix,  Fexiic- Ic-Ffcreuse^  Fiies), 
village;  fondé  par  S'  Materne,  1,  529;  incendié 
par  Plandris,  11,  571  ;  Fcglise  dépend  de  Fab- 
baye  de  S'-Laurcnt,  IV,  222;  les  seigneurs  de 
cette  localité,  411  ;  réunion  entre  les  Liégeois  et 
Adolphe  de  La  Marck  pour  faire  la  jiaix,  VI, 
227;  parlement  des  bonnes  villes  liégeoises, 
422;  amende  due  à  révé(jue,  402;  lieu  assigné 
pour  la  réunion  des  alliés  contre  le  duc  Jean 
lli,  4110,  491  ;  parlement,  492. 

Fcxlie-lc-Voweit;  amende  que  ce  village  doit  à 
l'évcque,  VI,  402. 

Fialdelfiic,  voy.  Philadelphie. 

Ficist,  nom  primitif  de  Fauqucmoni,  11,  502. 

Fidènes  ;  Tullus  llostilius  défait  ses  habitants,  1, 88. 

Fiennes  (Ficiics);  combat  singulier  du  seigneur 
contre  celui  de  Bailleul,  V!,5I,  52;  le  seigneur 
abattu  parGoiliaunie  de  .luliers,  55;  banni  de 
France,  221;  il  s'empare  de  Louis  dcl\e\ers, 
254;  le  seigneur  envoyé  à  Escaufort,  41 1.  Voy. 
3Iorians. 

Ficrubras  [Firebras,  Firabras),  géant  païen;  tué 

par  Ogier,  III,  599. 
Ficrabras,  ville;  Ganelon  veut  y  trahir  Charle- 

magnc,  111,  104. 
Fieure,  Fièvre,  voy.  Fize. 

Fiévés  de  S'-Lambert;  ils  sont  exempts  d'im|)ôts, 

V,  454,  40  L 


Ficvés,  hommes  de  fief  ou  vassaux  de  l'église  de 

Liège,  VI,  224. 
Figeac  (Fignaque),  château;  pris  par  Simon  de 

Toulouse,  V,  m. 
Fiies,  voy.  Fize,  Fexhe. 
Filaisire,  maître  de  Darius,  I,  101. 
Filenehe,  foret  de  France,  III,  574. 
FilforI,  voy.  Vilvorde. 
Finaglaij ,  voy.  H  dissent. 

Finagloire,  Sinagloire,  SynaqJoire,  roi  païen;  il 
attaque  Charlemagne  à  Palerme,  III,  81  ;  Syna- 
gon  lui  confie  la  garde  de  son  royaume,  82. 

Finagloire,  sire  d'Oredon;  tué  par  Pépin,  II,  418. 

Finagloire,  femme  de  Morgan;  elle  va  trouver 
son  mari  à  Luserne.  III,  582;  elle  aime  le  roi 
Raymond,  585;  elle  le  fait  appeler,  598;  elle  est 
baptisée  et  épouse  Raymond,  roi  de  Navarre, 
400;  elle  vit  à  Cachcsoris,  405. 

Finèes,  voy.  Phinéas. 

Fineglag,  voy.  llelissent. 

Firabras,  Firebras,  voy.  Fierabras. 

Firegluy,  voy.  Helissent. 

Firemongne  ;  le  roi  Geollroi  de  Bougie  y  bat  les 
Sarrasins,  II  f,  554. 

Fisqunire,  bois  en  Espagne,  III,  155. 

Fives;  le  seigneur  défend  Cassel,  VI,  15;  il  court 
sus  aux  Flamands,  10. 

Fize  (Fiez,  Fiies,  fieure,  Fièvre),  en  Hesbaye;  le 
village  menacé  par  les  Liégeois,  VI,  422  ;  brûlé, 
425;  amende  duc  à  l'cvcque,  402;  famille 
liégeoise  de  ce  nom,  IV,  418.  Voy.  Baudouin, 
Enguerrand. 

Flados,  contrée  de  la  Grèce,  I,  502. 

Flagellants,  voy .  Pénitents. 

Flamand  (le),  voy.  Armand,  Baudouin. 

Flamands  {tlamens,  Flammens)]  ils  secourent  les 
Sicambres  contre  Gaborens;  secourus  par  les 
habitants  de  Lutèce,  I,  150;  battus  par  Gabo- 
rens, 151;  ils  battent  les  Bourguignons,  155; 
ils  secourent  Francon,  102;  ils  font  la  paix 
avec  les  Sicambres,  555;  battus  par  les  Ton- 
grois,  459,  404-407;  ils  assiègent  Louvain, 
505;  mis  en  fuite,  504;  battus  par  les  Louva- 
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nistes,  î)05;  ils  battent  les  Brugcois,  507;  ils 
nomment  Antcnor  comlc  de  Flandre,  559;  leur 
indépendance  vis-à-vis  de  leur  comte,  560; 
battus  devant  Lutèce.  575;  battus  par  Clodion, 
II,  106;  item  par  Childéric,  126;  ils  prennent 
Anvers,  1-27;  battus  par  Clarnus,  128,  150; 
ils  combattent  les  Sarrasins  en  Espagne,  III, 
119;  ils  font  le  commerce,  177;  ils  tuent  le 
comte  de  Flandre  Charles,  280;  Ogicr  les 
mène  au  siège  de  La  Roche,  (II,  756);  Char- 
lemagne  et  Ogirr  parlaient  flamand,  318; 
Ogier  leur  mande  de  les  accompagner  en 
Espagne,  521  ;  battus  par  les  Liégeois,  IV,  159, 
160;  Flamands  tués  devant  Thuin,  2i8;  défaits 
par  les  Hulois,  249;  ils  font  la  paix  avec  l'em- 
pereur Henri  III,  267;  ils  combattent  les  Lié- 
geois, 347;  ils  aident  Renaud  de  Bar  à  Bouillon; 
ils  refusent  d'attaquer  les  Liégeois,  385;  armée 
de  croisés  flamands,  598;  ils  vont  au  siège  de 
Constantinople,  594;  massacrés  à  Jérusalem, 
598;  leur  orgueil  national,  V,  49,  50;  ils 
battent  les  Français,  57;  ils  sont  battus  à  Bou- 
vines,  147;  battus  en  Hollande,  511,  515;  ils 
combattent  les  Liégeois,  529;  ils  font  la  paix 
avec  les  Hollandais,  356;  ils  assiègent  Louvain, 
565;  ils  sont  battus,  565  ;  battus  par  les  Dinan- 
lais,  414, 415,  (660);  ils  massacrent  les  Anglais, 
470;  ils  scient  le  pont  de  Basse,  505;  massa- 
crés, 506;  battus  à  Furnes,  512;  ils  retiennent 
les  Anglais  prisonniers  à  Gand,  514,  515; 
réveil  des  communes  flamandes,  552  et  suiv.  ; 
ils  conquièrent  Gand,  Audenarde,  etc.,  541  ; 
leurs  incursions  en  France,  559;  trêve  avec  la 
France,  561;  nouvelles  incursions  en  France, 
VI,  14;  ils  canipent  à  Cassel,  15;  ils  défendent 
Courtrai,  16,  17;  ils  descendent  de  cheval  à 
Courtrai,  18;  ils  rentrent  à  Courtrai,  21;  ils 
assiègent  Lille,  22;  ils  entrent  à  Douai,  24;  ils 
assiègent  Bouchain,  34;  battus  à  Lille,  55; 
battus  devant  S'-Omer,  56;  ils  demandent 
secours  à  Edouard  IV,  57;  ils  logent  à  Basse, 
58;  ils  défient  Philippe  le  Bel,  59  ;  ils  retournent 
en  Flandre,  40;  battus  par  les  Français,  51,  52, 


54;  ils  brûlent  Térouannc,  55;  ils  ravagent  la 
France,  58;  ils  assiègent  Tournai,  61;  ils 
obtiennent  une  trêve,  65;  ils  font  la  paix  avec 
les  Français,  66;  ils  entrent  en  France,  70,  79; 
ils  battent  les  Français,  80,  81  ;  ifs  combattent 
à  Bouvincs,  82,  85,  84;  ils  sont  battus,  88;  ils 
vont  à  Marquette,  90;  ils  font  la  paix  avec  les 
Français,  91;  battus  en  Zélande,  92;  ils  se 
rendent  à  Marquette,  195;  le  peuple  de  Paris 
se  déclare  contre  eux,  199;  trompés  par  En- 
guerrand  de  Marigny,  215,  217;  leur  armée  à 
Courtrai,  218;  il  font  la  paix  avec  la  France, 
253;  envoyés  au  secours  des  Namurois,  250;  ils 
ravagent  la  Hesbaie,  258,  259,  260,  (667);  ils 
reculent,  261;  ils  sont  battus,  262,  (669); 
défaits  h  Cassel,  552;  ils  se  révoltent  contre 
leur  comte,  561;  dominés  par  Jacques  d'Arte- 
velde,  562;  ils  acceptent  l'alliance  d'Edouard 
m,  563;  comment  ils  viennent  en  aide  aux 
Anglais,  575;  déliés  de  l'obéissance  envers 
Philippe  de  Valois,  374;  ils  assiègent  Tournai, 
377,  578;  mis  en  fuite  à  S'-Omer,  579;  chefs  des 
communes  flamandes,  592;  leurs  querelles 
intestines,  593;  leur  colère  contre  le  roi  de 
France  et  contre  leur  comte,  394;  ils  entrent 
en  Artois,  406;  battus  à  S'-Omer;  ils  refusent 
de  se  rendre,  407;  battus  à  Cassel,  409;  ils  font 
la  paix  avec  leur  comte,  411  ;  ils  brûlent  AHIi- 
gheni,  524;  item  Crenewick,  525;  les  Chape- 
rons battus  par  les  Barois,  526;  ils  chassent 
leur  comte,  613;  ils  réclament  Lille  au  roi  de 
France,  619;  ils  projettent  d'assiéger  Lille, 
622.  Voy.  Communes. 

Flambo,  fils  de  Frisones;  il  règne  en  Gaule,  I, 
102;  il  s'empare  de  Rome,  105. 

Flamengerie  (Flamegerk);  localité  où  campent 
les  Anglais,  VI,  57 1  ;  les  Anglais  s'y  établissent, 
621. 

Flamens,  fils  de  Floveus,  comte  de  Flandre,  I, 
269;  il  bat  Francon;  ses  armoiries;  il  fonde 
Arras,  553;  il  meurt,  554. 

Flamens,  voy.  Flamands. 

Flamien,  voy.  Flaniinius. 
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Flaminia  {Flumyvc),  porte  de  Rome,  I,  60. 

Fluminius  {Flaminens,  Flamien),  consul  romain, 
I,  122;  il  bal  les  Macédoniens,  J2i;  battu  en 
Toscane,  170. 

Flandre  [Flandrîa);  d'abord  appelée  île  de  Bru- 
kaine,  I,  41  ;  Drioriel  lui  donne  le  nom  de 
Flandre,  12'J;  (ribiilairc  de  la  Gaule, 
ravagée  par  .lupiila  et  Trenius,  4C0  ;  Clodion 
réclame  sur  elle  un  droit  de  suzeraineté,  II, 
lOo;  ravagée  par  (Jlodion,  JOG,  107;  envahie 
par  Mérovée,  121  ;  ravagée  par  Cliildéric,  126; 
conquise  par  Clarnus  et  adininislrce  par  des 
gouverneurs  francs,  130;  gouvernée  par  Tliéo- 
doric,  167;  ravagée  par  les  Bretons,  207;  le 
comte  s'interpose  entre  Cliaricmagne  et  ses 
frères  bâtards,  477,  478;  guerre  du  comte 
contre  Clément  de  Champagne,  III,  27;  le 
comte  va  au  secours  de  Charles  en  Espagne, 
122;  le  comte  tué  par  Ogier  le  Danois,  219; 
envahie  par  les  Sarrasins,  282;  revendiquée 
par  le  roi  Brcliier,  294;  Charlemagne  la  donne 
.T  Ogier  en  cadeau  de  noces,  512;  (11,  75b); 
IV,  1)4;  on  y  apprend  la  nouvelle  de  la  prise 
d'Ogier,  III,  349;  Ogier  la  visite,  577;  Buevon 
y  lève  des  troupes  pour  combattre  les  Sarra- 
sins, IV,  29;  Biievon  la  donne  à  son  fils  Gui, 
60;  gouvernée  par  des  baillis;  commencement 
de  sa  grandeur,  95;  ses  premiers  comtes;  ses 
baillis,  94;  envahie  par  Notgcr  et  l'empereur 
Henri,  102;  le  comte  assiège  Iluy,  168;  rava- 
gée par  le  roi  Lolhaire,  179;  item  par  l'empe- 
reur Henri,  21b;  le  comte  Baudouin  la  donne 
à  son  fils,  (III,  498);  envahie  par  Henri  IH, 
267;  le  comte  accompagne  Henri  III  en  Terre- 
Sainte,  287;  il  fait  la  paix  entre  l'évêque  Obert 
et  Godcfroid  de  Brabant,  502;  le  comte  assiège 
S'-Trond,  544;  il  vient  au  secours  de  Gilbert 
de  Duras,  547  ;  item  de  Renaud  de  Bar,  549, 
566;  le  comte,  j)air  de  France,  362;  il  prend 
part  à  la  croisade,  59S;  il  aide  Henri  de  Na- 
mur  contre  l'évêque  de  Liège,  438;  domaines 
annexés  an  comté  qui  est  un  fief  de  la  France, 
492;  c'était  le  pays  le  plus  libre  du  monde. 


Îil2;  Baudouin  commence  à  y  lever  des  tailles, 
515;  la  famille  des  comtes  de  Hainaut,  issue  de 
celle  des  comtes  de  Flandre,  849;  dévastée  par 
Ferrand  de  Portugal,  V,  M2;  complot  formé 
par  les  barons,  171,  174;  le  comte  prend  la 
croix,  210;  conquise  i)ar  les  Français,  519, 
522;  Philippe  le  Bel  ordonne  d'envahir  le 
comté,  556;  ravagée  j)ar  les  Français,  559; 
réveil  de  la  commune,  V,  555  et  suiv.  ;  VI.  1; 
affamée  par  les  Français,  40,  41;  Philippe  le 
Bel  lui  accorde  une  trêve,  42;  Philippe  le  Bel 
jure  de  la  dompter,  58;  Louis,  roi  de  Navarre, 
jure  de  la  conquérir,  195,  les  Français  s'apprê- 
tent à  l'envahir,  195;  parcourue  par  les  Flagel- 
lants, 587;  gouvernée  par  les  communes,  405; 
envahie  par  Philippe  de  Valois,  407  ;  misère  des 
drapiers,  59i;  occupée  par  les  Anglais,  624. 
Voy.  Jgricokij  Alexandrine,  Anselme,  Anlcnor, 
Arcndiiis,  Darlcliatiii,  Baudouin,  Charles,  Clo- 
veiiKS,  Flamens,  Flovcm,  Gautier,  Geoffroi,  Go- 
dcfroid de  Bou'ogne,  Guduain,  Gui  le  Danois, 
Helissent  Firegluy ,  Jean,  Jonadas,  Julien,  Li- 
dricli ,  Louis,  Louis  d'Evreux,  Lydonnis,  Ly- 
dryoncl,  Marguerite,  Nigrclaine,  Noiger,  Pala- 
mèdc,  Perceval,  Philippe,  Robert  de  Bélliunc, 
Robert  le  Frison. 

Flandrin,  Flandrins,  Flandrien,  Flandris,  fils  de 
Bretanges,  chef  de  Brukainc;  il  fonde  la  ville 
de  Gand,  I,  128-129. 

Flandrin,  fils  de  CIctus;  il  gouverne  Rome  avec 
son  frère  Alexandre,  I,  147;  tué  par  les  Ro- 
mains, 148, 149. 

Flandrinc,  ville  bâtie  par  Ogier  dans  l'Inde,  111,  57. 

Flandrinelle,  Flandrinet,  Flandrinc,  fille  d'.\bif 
gant,  II,  491;  Doon  veut  la  conquérir,  494, 
498;  baptisée  par  Eraclc  et  mariée  à  Doon, 
501,  509;  elle  applaudit  aux  prouesses  de 
Doon,  505;  sa  fécondité,  512,  519;  elle  meurt 
en  même  temps  que  son  mari  et  est  canonisée, 
III,  5. 

Flandriit,  voy.  Flandre,  Flandrin. 
Flandroc,  fils  de  Flambo;  il  règne  en  Gaule,  1, 
106;  il  meurt,  107. 
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flantuele,  voy.  André. 

Flavc  Josèplic,  auteur  des  «  antiquités  judaï- 
ques, >>  utilisé  par  Jean  d'Oulremcusc,  1,  2, 
a,  12,  38,  47,  163,  165;  il  défend  Jotapat 
contre  Vespasicn .;  vaincu;  les  Juifs  veulent 
le  sacrifier  à  Dieu,  475;  il  prédit  à  Vespasicn 
qu'il  sera  empereur,  476;  il  guérit  Titus  d'une 
façon  singulière,  477;  il  prédit  la  mort  de 
Néron;  vante  par  Eusèbc;  mentionné  par  S' Jé- 
rôme; ses  écrits  qu'il  donne  à  Vespasicn  et  à 
Titus,  478;  son  histoire  des  frères  Machabéc; 
il  décrit  la  destruction  de  Jérusalem  par  Titus, 
479. 

Flaviain  et  Dt/oscorns  ;  ils  introduisent  l'usage  de 
chanter  les  psaumes  par  répons,  II,  08. 

Fia  vie;  son  théâtre  à  Rome,  I,  64;  porte  de  Flavie 
(flaminiennc?),  72. 

Flavius  Pcli'onius  {l-'luviiens  Pilcnnc  ou  Piteinn); 
sa  vision  touchant  la  révolte  des  Carthaginois, 

I,  icn. 

l'iaxon  (Naxos?),  île  de  la  Grèce,  I,  502. 
Fiches,  voy.  Bastin. 

Fleddach,  prieuré  de  l'abbé  d'AlTlighem,  IV,  526. 
Flrijons,  sénateur  romain;  tué  par  Tongris,  I, 
196. 

Flémalle  {Flemaile,  Flcmale  le  Temple)]  l'évéque 
Hugues  y  rencontre  les  Hutois  et  les  Dinan- 
tais,  V,  73;  amende  duc  à  l'évéque,  VI,  463. 
Voy.  Baudouin,  Geoffroi,  Gui,  Jean. 

Fléinalle-Haute  {tlalle-Flémale),  village  liégeois; 
fondé -par  Lotringe,  I,  352;  amende  due  à 
l'évéque,  VI,  465;  lignage  liégeois  du  nom  de 
Flémalle,  IV,  417,  452. 

Fléron,  village  liégeois;  fondé  par  Lotringe,  I, 
579;  donné  par  Charles  Martel  à  Enguerrand, 

II,  420,  (650,651);  les  habitants  doivent  garder 
la  ville  de  Liège,  V,  525;  brûlé  par  Henri  de 
Gucldre,  424,  (665);  avoués  de  Fléron,  IV, 
422;  lignage  de  ce  nom,  419;  V,  478,  488. 
Voy.  Alexandre,  Baré,  Enguerrand,  Eustache, 
François,  Jean,  Rigaut. 

Fletem,  voy.  Thierri. 
Fletint/e,  voy.  Vlytingen. 


Fleliquc ,  premier  prince  de  la  Touraine,  I,  107. 

Fleury  sur  Loire  [Floriune,  Florianc/ie,  Ftoria- 
ccnsis),  abbaye  du  diocèse  d'Orléans;  le  corps 
de  S'  Benoit  y  est  déposé.  II,  551;  Sylvestre  II 
y  fut  moine,  IV,  205;  Philippe  l"^"",  roi  de 
France,  y  est  enseveli,  504. 

Fh'xias,  dernier  loi  d'Athènes,  I,  86;  il  meurt, 
87. 

Flvxis  (La  Flèche?),  ville;  fondée  par  Yborus, 
I,  51. 

Flines  {FoUiws),  abbaye  ;  Jeanne  de  Flandre  y 
est  enterrée,  V,  199;  sa  fondation,  425;  Jean 
de  F^'landre  y  est  enseveli,  485. 

l'lône  (FloinVj  Floynes-sour-Muesc),  village;  fondé 
par  Lotringe,  I,  552;  abbaye  fondée  par  deux 
frères,  IV,  285;  (111,  512);  tour  dans  la  Meuse, 
V,  529;  les  États  de  Liège  s  y  réunissent,  VI, 
458,  459;  une  paix  y  est  signée,  475,  476.  Voy. 
Everard,  Gautier. 

Flore  (Flour),  fille  «le  Groiicus,  femme  de  Bernard, 
roi  de  Bretagne,  11,  521. 

Flore,  femme  <.e  Chilpéric  ;  nojée  par  ses  beaux- 
frères,  11,  150. 

Flore,  lille  tl'Ogier;  recherchée  par  Aridus,  II, 
165. 

Flore,  déesse;  son  temple  à  Rome,  I,  69. 

l'iorelfe,  abbaye;  l'église  dédiée,  IV,  542;  sa  fon- 
dation, 450,  (650,  696);  l'empereur  Henri  y 
envoie  un  fragment  de  la  vraie  croix,  569; 
Hugu<;s  de  Pierrepont  donne  à  l'abbé  la  colla- 
tion de  la  Maladrerie  de  Huy,  V,  286;  miracle, 
567  ;  ses  liens  avec  les  Prémontrés  de  Liège, 
476.  Voy.  Richard. 

Florekin  d'Yvoi,  chevalier  barois,  IV,  576. 

Florence  (Florvnclic) .  sœur  de  Roland;  elle 
s'éprend  d'Otte,  III,  61  ;  femme  d'Olte,  62. 

Florence,  fille  de  Bertaire,  fenmic  de  Léon,  fils 
de  l'empereur  Théodose,  II,  414. 

Florence,  fille  de  Garin,  femme  de  Renier  de  Ge- 
nève, II,  522. 

Florence,  fille  du  comte  d'Osterne;  elle  épouse 
Boident,  II,  146. 

Florence,  ville  d'Italie;  détruite  par  Léon,  roi  de 
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Hongrie,  II,  452  ;  concile,  IV,  255;  les  Floren- 
tins battus  à  Nice,  V,  5b5;  le  prévôt  tué  h 
Rome,  VI,  148;  Henri  de  Luxembourg  s'y 
rend,  152; assiégée,  155.  Voy.  Anselme,  Henri. 

Florcnnes  (Floriiws,  Floi-in),  ville;  fondée  par 
Hobci't  de  Huelnnt,  III,  514;  ses  armoiries, 
515;  (II,  755);  Arnoul  de  Rumigny  y  fonde 
l'église  de  S'-Gangulplic ;  armoiries,  IV,  178; 
(III,  468);  Gérard  de  Rumigny  y  fonde  une 
abbaye,  188;  (HI,  471);  menacée  par  Lambert 
de  Louvam  et  le  comte  de  Namur,  195;  as- 
siégée, 194;  (III,  180);  l'abbaye  dotée  par 
l'cvéque  Wason,  245;  (III,  494);  paii'ic  de 
l'église  de  Liège,  relevée  par  les  ducs  de  Lor- 
raine, 2I»G;  Thibaut  y  construit  un  château, 
VI,  105.  Voy.  Benoit,  Godefioid,  Hugues, 
Raoul  de  Ruelant,  Wauson. 

Florens,  cvêque  de  Tongres,  II,  9;  il  évangélisc 
son  peuple  cl  étend  son  diocèse  jusqu'à  Chi- 
may,  20;  frère  du  comte  Martin  de  Namur, 
29,  (557,  559). 

Florent  {Floren,  Florens,  Floroin),  fils  de  Gui, 
conilc  d'Ardcnne;  il  porte  les  armes  du  Luxem- 
bourg, II,  465. 

Florent,  fils  de  Sartagonus,  comte  de  Flandre, 
I,  229. 

Florent,  fils  de  Pliilippc,  roi  de  France,  IV,  295. 
Florent  I'"'',  comte  de  Hollande  et  de  Frise,  IV, 

261,  i!82;  il  accompagne  le  comte  de  Flandre 

h  Milan,  495;  ses  prouesses,  496;  cité,  V,  252. 
Florent,  fils  du  comte  de  Hollande,  chanoine  de 

Liège,  IV,  500. 
Florent  de  Lille;  tué  à  Yvorie  par  Ogier,  III, 

207. 

Florentin,  FInrcnlien,  fils  de  Philippicus,  II,  405; 
ses  prouesses  contre  les  Sarrasins,  407;  il  excite 
le  roi  de  Carthage  à  attaquer  les  Perses;  ses 
prouesses,  408;  il  rend  la  Perse  tributaire  de 
Carthage;  il  épouse  Susaytie,  410;  outrages 
commis  sur  sa  suite,  411  ;  sa  vengeance,  412; 
il  détruit  la  ville  de  Pont,  415;  il  retourne  à 
Carthage,  414,  424;  il  bat  les  Sarrasins  en 
Chaldcc,  425  ;  item  en  Hongrie,  etc.,  429. 


Florentine  (Floline),  fille  de  Jean,  hôte  de  la  reine 

Sybillc,  III.  171. 
Florentine,    fille  de  l'empereur  Léon,  femme 

de  Jean  Willibrord,  II,  414.  429,  514;  III,  2. 

1 95. 

Florentine,  ville  bâtie  par  Ogier  dans  l'Inde;  III, 

57. 

Florciiville,  voy.  Gérard. 

Florianc,  Florianche,  FloriacemiSj  voy.  Fleury- 
sur-Loire. 

Floribine,  fille  de  Dagobert,  femme  de  S'  Hubert, 

II,  558;  elle  meurt,  564. 
Florien  (Florians),  empereur  romain.  II,  55; 

assassiné,  54. 
Florin,  Florines,  voy.  Florennes. 
Fierions,  fils  du  roi  Frigons;  tué,  II,  9. 
Floroin,  voy.  Florent. 
Flostrc,  voy.  Henri. 
Fiole,  voy.  Flotte. 
Flotine,  voy.  Florentine. 
Flotte  (Fiole),  voy.  Pierre. 
Flovens,  comte  de  Flandre,  I,  269. 
Floyne,  Floyncs,  voy.  Flône. 
Flozelke,  voy.  Jean. 

Fluviiens  Pilonne  ou  Pilerne,  voy.  Flavius  Pelro- 
nius. 

Foi  {Foid,  Fois,  Foil);  le  comte  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  512;  le  comte  fait  partie  de 
l'armée  française,  V,  56,  142;  le  château  remis 
à  Simon  de  Toulouse,  158;  le  comte  fait  la  paix 
avec  Louis  IX,  272;  le  comté  ravagé,  402;  le 
comte  est  à  Paris,  457;  il  est  tué,  471;  le 
comte  à  la  cour  de  France,  489;  sa  paix  avec 
le  comte  d'Armagnac,  494;  il  guerroie  les  Fla- 
mands, VI,  15;  il  fuit,  19;  il  envahit  la  Flandre, 
195;  il  défend  Tournai,  577;  pèlerinage  du 
comte  en  Espagne,  585.  Voy.  Etienne,  Gaston, 
Jacques,  Paul,  Raymond,  Roger. 

Foires;  à  Aix-la-Chapelle,  III,  515;  à  Visé,  IV, 
221  ;  à  Liège,  VL  C17,  (686,  695). 

Fois,  Fait,  voy.  Foi'. 

Folliie,  voy.  Follic. 

Folhin,  voy.  Gobert. 
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Follioux,  voy.  Fouilori. 

Folines,  voy.  Flines. 

Follic  {Folhie),  voy.  Warlin. 

Follon,  Folons,  voy.  Foulloii. 

Fonqiieris,  sénateur  romain;  tue  par  Sédros,  I, 

Fontaine  (Fonlaync,  Fonlai/ncs),  village  liégeois; 
le  seigneur  Gui,  IV,  d29;  Noigcr  le  donne  à 
l'église  de  Thuin,  197;  le  château  acheté  par 
régliïC  de  Liège,  A06;  lignage  liégeois,  4J6, 
421  •  VI,  72;  amende  duc  h  révêque,  402.  Voy. 
Baudouin,  Engucrrand,  Gérard,  Godcfroid, 
Jean,  Barnagc,  Lambert. 

Fontainebleau  (Blanche -Font aine);  Philippe  le 
Bel  y  meurt,  VI,  199. 

Fontaine-l'Évcque;  les  Hcniiuyers  y  sont  battus 
par  les  Liégeois,  IV,  160.  Voy.  Robert  de  Bail- 
Icui. 

Fontcnclle  (/"ow/ene//cs, /"oft/tV/M);  Ogier  le  Da- 
nois y  traverse  la  Fagne,  III,  220;  Tabbesse 
négocie  la  paix  entre  Philippe  de  Valois  et  les 
Flamands,  VI,  381. 

Fontévraud  { Brande- Font  aine  )  ;  Raymond  de 
Toulouse  y  est  enterré,  V,  291. 

Fooz  {Fuuz,  Faux,  Faux),  village  liégeois;  fondé 
par  S' Materne,  I,  529;  détruit  par  les  Huns;  ré- 
tabli par  Boident,  II,  160;  le  seigneur  renversé 
par  le  comte  de  Gueidre,  V,  227;  amende  due 
à  révêque,  VI,  -162;  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  425-427,  451.  Voy.  Colin,  Kverard, 
Goflin,  Héribrand,  Jean  le  Bron,  Marie,  Raoul, 
Renier,  Thibaut. 

Foquavs,  voy.  Foulque. 

Foques,  voy.  Phocas. 

Foquier,  com\.c  de  Narbonne;  comhatlu  j)ar  Ogier, 
III,  327. 

Forcheluellt ,  l'orchulvin,  voy.  Fosseroulle. 
Forcit,  voy.  Gilles. 

Forest,  Forcsic;  le  comte  fait  partie  de  l'armée 
française,  V,  56;  il  défend  la  Piovencc,  143, 
151;  il  se  porte  garant  du  duc  de  Bourgogne, 
435.  ■i36;  il  se  trouve  à  la  cour  de  France,  489  ; 
envoyé  en  Flandre,  491;  il  attaque  Basse, 


505;  prisonnier  à  Douai,  506;  tué,  507;  il 

marche  sur  les  Flamands,  536;  il  abat  le  comte 

de  iS'amur,  VI,  87,  88. 
Forfar,  pont  en  Terre-Sainte;  les  Sarrasins  y 

sont  défaits,  IV,  291. 
Foryon,  voy.  Hanoi. 

Formacie,  ville  de  Perse;  prise  par  l'empereur 
Alexandre,  II,  10. 

FormasaynCySormasayne,  ville  de  Perse;  détruite 
par  Htraclius,  II,  520. 

Formose  (Forniosus),  pape,  IV,  99;  étant  cardi- 
nal, il  avait  été  excommunié  par  Jean  VIII, 
100;  ses  actes  cassés  par  Etienne  VI  et  confir- 
més par  d'autres,  102  ;  son  corps  déterre  et  jeté 
dans  le  Tibre,  1 1 1  ;  repéché  et  porté  à  S' Pierre; 
miracle,  1 1  (>. 

Formais,  ville  près  de  Cacliesoris;  Ogier  y  érablit 
son  armée,  111,  398;  Charlcmagne  y  arrive  en 
fugitif,  403. 

Foron,  voy.  Fouron. 

Porqucndre ,  ancien  nom  de  Xhendremael,  II, 

420.  Voy.  Thicrri. 
Foisienx,  voy.  S^-Fursy. 

Fortin,  ficre  prêcheur;  chroniqueur  utilisé  par 

Jean  d'Oulremeuse,  I,  3. 
Fortuit,  voy.  Pliotius. 

Fortune,  déesse;  son  temple  à  Rome,  I,  73. 
Fortunes,  voy.  Vetiantius  Fortunatus. 
Fossé  (Fo.iseit),  ligtiage  liégeois  de  ce  nom,  IV, 
421. 

Fosseroulle  (Forchcluclh,  Foucheluelhe,  Forchu- 
Icis);  le  seigneur  combat  les  Namurois,  VI, 
258,  263.  Voy.  Robert. 

Fosses  (Fosse,  Fausse),  ville;  fondée  par  Sédros,  I, 
245;  la  prévôté  achetée  par  l'évêque  Francon, 
IV,  84;  Notger  achète  la  ville  au  comte  de  Hai- 
naut,  1 60  ;  (III,  454)  ;  Notger  y  bâtit  une  église 
et  un  château,  161  ;  (111,455);  Baldéric  appelle 
l»s  Fossois  à  son  secours,  194;  en.cette  ville  se 
fait  le  payement  de  la  vente  du  comté  de  Hai- 
iiaut  il  l'église  de  Liège,  265;  brûlée  par  les 
fils  du  comte  de  Bar,  370;  le  château  rebâti 
par  révêque  Henri  H,  406;  les  habitants  man- 
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tics  par  rcvûqiie  contre  Henri  de  Louvain,  V, 
70;  les  Fossois  combattent  à  la  wardc  de 
Steppes,  77,  78,  8C;  réservée  à  Ferrand  de 
Portugal,  122;  Robert  de  Langrcs  y  meurt, 
275;  querelle  entre  le  clergé  et  le  peuple,  VI, 
H  ;  la  ville  pillée;  les  Fossois  privés  de  leurs 
privilèges,  12,  (t)41);  les  habitants  alliés  des 
Waroux,  174,  188,  191;  ils  scellent  la  lettre 
des  XXII,  274;  ils  refusent  l'entrée  de  leur 
ville  à  Adolphe  de  Lu  Marck,  296;  leur  inso- 
lence, 297;  Adolphe  jure  de  les  punir,  298; 
défaits  par  révéque,  594,  59S  ;  ils  font  la  paix 
avec  révéque,  457;  amende  due  à  l'évèque, 
4-02  ;  violent  incendie  dans  la  ville,  501,  (085). 
Voy.  S'  Feuilicn. 

Fostcnncz,  voy.  Feltities. 

Foucais,  Foucharx,  voy.  Foulque. 

Fouvheludlw,  voy.  Fosseroullc. 

Foullon  (Folons,  FoUon,  Follioux),  voy.  Bouchar, 
Gontier. 

¥o\i\(\\.\v.  [Fouquicr,  Fouqxcs,  Foquars,  Fouquars, 

Foucars.  Fouchars ,  Fulco,  Fulcon,  Fulgons), 

comte  d'Anjou,  quatrième  roi  de  Jérusalem, 

IV,  542,  599. 
Foulque,  proposé  comme  roi  d'Acre,  ÎV,  45. 
Foulque,  fils  de  Vyvon  d'Aigremont;  convoqué  à 

Meaux  par  Ogicr,  IV,  5;  maître  de  l'hôpital  à 

Acre;  il  renseigne  Buevon  sur  Ogicr,  60. 
Foulque  d'Angers;  il  sert  Charlemagne  à  table, 

III,  168;  ses  paroles  méprisantes  pour  Louis, 

fils  de  Charles;  Louis  le  tue,  169. 
Foulque,  premier  abbé  d'Ardorel,  IV,  591. 
Foulque  de  Bierset;  tué,  V,  568. 
Foulque,  fils  du  comte  de  Boulogne,  chanoine  de 

Liège,  IV,  171. 
F'oulquc  de  Courtrai  ;  Charlemagne  lui  confie  la 

garde  de  Ganelon,  III,  158. 
Foulque  de  Juprcllc;  tue  par  Charles  Martel,  II, 

418. 

Foulque  de  Marie,  chevalier  français,  V,  557; 
il  court  sus  aux  Flamands,  VI,  19;  il  défend 
Douai,  22;  le  comte  de  Namur  lui  demande 
de  rendre  Douai,  25;  il  quille  Douai,  24; 


il  défend  Tournay,  61;  il  combat  les  Fla- 
mands, 80. 

Foulque  de  Marseille,  évcque  de  Toulouse,  V, 
107;  il  assiste  au  concile  de  Lalran,  159;  il 
assiste  à  la  prise  de  La  Bécède,  202  ;  il  meurt, 
207. 

Fouhjue,  fils  du  comte  de  Montaigu;  abbé  séculier 

de  Macstricht,  IV,  545. 
Foulque  Ponchars,  échevin  de  Douai,  VI,  24. 
Foulque  de  Provence;  tué  par  Ogier,  III,  268. 
Foulque,  archevêque  de  Reims;  il  sacre  Charles 

le  Simple;  Baudouin  de  Ilainaut  le  fait  tuer, 

IV,  108. 

Foulque  de  Sostcrie;  tué,  V,  414. 

Foulque,  évéque  de  Toulouse  ;  témoin  d'un  mi- 
racle, V,  15;  il  ménage  la  paix  entre  les  Tou- 
lousans  et  le  comte  Simon,  162;  il  prêche  la 
croisade,  169;  Simon  lui  donne  Verfeuil,  174. 

Foulque  de  la  Tour  et  de  Ilautefeuille,  compagnon 
d'armes  de  Charlemagne,  III,  276;  il  estas-iégé 
dans  Acre,  o62;  Ogier  le  fait  Templier,  574. 

Foulque  des  Ursins;  il  refuse  un  médecin  à  Thi- 
baut de  Bar,  VI,  150. 

Foulque,  compagnon  d'Ogier;  retrouvé  par  Bue- 
von, IV,  61. 

Foulque,  complice  de  Ganelon,  III,  44,  46;  tué 
par  Ogier,  45,  180. 

Foulque;  il  accompagne  S' Hubert  à  Rome,  II, 
571. 

Fouquars,  voy.  Pierre. 
Fouqtie,  voy.  Thomas. 
Fouquerct,  voy.  .Jean. 

Foaqmris,  Soqucris  ;  tué  par  Thieri-y  d'Ardenne, 

III,  277, 
Fouques,  Fouquicr,  voy.  Foulque. 
Fouqnes,  voy.  Phocas. 
Fouron  [Foron),  voy.  Lambert. 
Fours-Casleal,  voy.  Hors-Château. 
Fous,  voy.  l'ooz. 
Fousse^  voy.  Fosse. 
Faux,  Fuiiz,  voy.  Fooz. 
Foy  (la),  voy.  Pierre. 

Fragnée  {Frangmez),  localité  à  laquelle  Frongnut 
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de  Herstcrpe  donne  son  nom,  II,  548;  incen- 
diée par  Plandris,  o7I  ;  achetée  par  l'évêque 
Obert  et  donnée  à  l'église  de  Liège,  ô04,  (608); 
citée,  V,  196  ;  amende  due  à  l'évêque,  VI,  463. 
Voy.  Colin,  Pinchart. 

Fraine  (de),  voy.  Nicolas. 

Frains,  voy.  Français,  Francs. 

Frainx,  voy.  Frasnes. 

Fraipont  (Frcipont)  ;  VVarnier  de  Bicrset  y  est 
retenu  en  otage,  (VI,  705);  lignage  liégeois  de 
ce  nom,  IV,  426.  Voy.  Gérard. 

Fraite  (del),  voy.  Gérard,  Milon,  Renier. 

Frailure  (Froilure,  Frcturr)-  miracles  opérés  à  la 
châsse  de  S'  Lambert,  IV,  574,  (665). 

Franbal,  yoy.  Franibah 

Français  [Frains,  Franchois);  ils  sont  battus  à 
Poitiers,  IV,  77;  ils  liaïssent  Chai  les  le  Chauve 
et  offrent  la  couronne  à  Louis,  roi  d'Allemagne, 
79;  battus  par  les  Frisons,  100;  ils  chassent 
leur  roi  Louis  IV,  155;  ils  le  rétablissent  par 
crainte,  154;  ils  guerroient  en  Terre-Sainte, 
283;  les  Français  pris  à  Edcssc  sont  massacrés, 
407;  battus  à  Sens  par  les  Allemands,  444;  ils 
battent  les  Allemands,  447;  ils  vont  au  siège 
de  Constantinople,  594;  battus  par  les  Fla- 
mands, V,  57;  maîtres  de  Constantinople,  355; 
massacrés  en  Sicile,  429;  ils  reculent  devant 
les  Anglais,  469  ;  noyés  à  Rasse,  506  ;  ils  bat- 
tent les  Flamands  à  Furnes,  512;  ils  prennent 
Courtrai.  515;  ils  conquièrent  la  Flandre,  519, 
522;  item  la  Gascogne,  524;  ils  entrent  à 
Bruges,  557;  leurs  excès  à  Bruges,  558;  mas- 
sacrés à  Bruges,  559;  ils  quittent  Gand,  540; 
battus  parles  Flamands,  VI,  16;  leurs  bagages 
pillés  à  Courtrai,  21  ;  ils  battent  les  Flamands 
à  Lille,  55;  ils  battent  les  Flamands,  51,  52, 
54;  ils  arrivent  au  Neuf-l'ossé,  55;  ils  font  la 
paix  avec  les  Flamands,  66;  trompés  par 
Enguerrand  de  Marigny,  67;  ils  recommencent 
la  guerre,  70;  ils  entrent  en  Flandre,  79  ;  ils 
sont  battus,  80,  81;  ils  combattent  à  Bouvi- 
nes,  82,  83;  ils  sont  trahis,  84;  ils  battent  les 
Flamands,  88;  ils  font  la  paix  avec  les  Fla- 


mands, 91  ;  ils  se  préparent  à  entrer  en  Flan- 
dre, 195;  ils  doivent  rebrousser  chemin,  218, 
219;  battus  par  les  Gibelins,  254;  ils  défont 
les  Flamands  à  Cassel,  552;  battus  sur  mer 
par  les  Anglais,  376  ;  ils  entrent  en  Hainaut, 
624;  Irève  avec  les  Anglais,  625.  Voy.  Francs. 

Francar,  Franchar,  voy.  Arnoul. 

France  (Franche);  peuplée  par  Franco,  dont  elle 
porte  le  nom;  appelée  Gaule,  I,  28;  appelée 
France  à  partir  de  Hector,  57;  ses  lin)ites, 
505;  ainsi  appelée  parce  qu'elle  était  affran- 
chie de  tout  tribut  envers  Rome,  II,  89,  100, 
(552);  envahie  par  les  Huns,  107;  origine  des 
fleurs  de  lys  dans  ses  armoiries,  157  ;  conquise 
par  Artus,  198;  envahie  par  Richard  et  par 
Jean,  205;  ravagée  par  les  Bretons,  207; 
Chilpérie  la  cède  à  Paris,  208  ;  envahie  par 
Sigebert,  218;  conquise  par  Childebert,  223; 
envahie  par  Théodoric,  227;  aussi  appelée 
Ncustrie;  elle  s'étend  entre  la  Meuse  et  la 
Loire,  259-240;  évangélisée  par  S'  Amand, 
290;  ravagée  par  Fude,  594;  suite  de  ses  rois 
depuis  Charlemagne  jusqu'à  l'année  1440, 
535-556;  ravagée  par  Ogier  le  Danois,  III, 
197,  202,  206,  276;  envahie  par  les  Sarrasins, 
574;  IV,  50;  elle  échoit  h  Pépin,  fils  de  Louis 
le  Pieux,  IV,  25,  59;  affaiblie  par  la  bataille 
de  Fontenay-l'Auxerrois,  70,  72;  la  France 
occidentale,  jusqu'à  la  Meuse,  échoit  à  Pépin, 
71  ;  ravagée  par  les  Bretons,  77;  item  par  les 
rVormaiis,  85,  8i,  87;  les  rois  conquièrent  sou- 
vent la  Flandre  et  Louvain,  93;  ravagée  par 
les  Danois  et  les  Hongrois;  elle  perd  l'empire, 
115;  dévastée  par  l'empereur  Otton,  167;  item 
par  Baudouin,  comte  de  Flandre,  177;  conquise 
par  Charles,  roi  de  Lorraine,  207;  ravagée  par 
une  tempête,  269;  les  duchés  d'Aquitaine  et  de 
Normandie  et  le  comté  de  Poitiers  réunis  <'i  la 
France,  590;  elle  perd  ces  provinces,  400;  elle 
reste  fidèle  au  vrai  pape,  445;  envahie  par 
Philippe  de  Flandre  et  ses  alliés,  464;  ravagée 
par  Richard  d'Angleterre,  557;  les  barons  tra- 
hissent la  reine  Blanche,  V,  189,  190,  191;  fa- 
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mine,  228;  ravagée  parles  Flamands,  5b9;  ses 
limites  étendues  jusqu'au  Rhin,  S6î);  ravagée 
par  les  Flamands,  VI,  5o;  item  par  les  Anglais, 
570,  571;  revendiquée  par  Edouard  III,  594, 
S95;  ravagée  par  le  seigneur  de  Fauquemont, 
621  ;  guerre  du  roi  contre  le  duc  de  (îueldre, 

(706)  ;  l'ambassadeur  du  roi  insulté  à  Liège, 

(707)  ;  le  roi  mande  l'évéque  de  Liège  auprès 
de  lui,  (708)  ;  le  roi  fait  la  paix  avec  le  duc  de 
Gueidre,  (709).  Voy.  Adèle,  Alix,  Amaury, 
Arnoul,  Déatrix,  Blanche,  Carloman,  Charles, 
Herlicrt,  Jean,  Louis,  Pài'is,  Pépin,  Péris, 
Philippe,  Raoul,  Robert  le  Sage. 

Francfort  [FrnnchcvoH,  Frinkmrt,  Froiiqiievort, 
Francquevcrt ,  Vaudefrunqne ,  Vandefranque, 
Fmnquevort),  ville;  conquise  par  Clovis,  II, 
149;  Charlemagnc  y  passe  les  fêtes  de  Pâ(]ues, 
828,  (762);  Tempereur  d'Allemagne  doit  y  être 
élu,  III,  578  ;  (II,  762);  Notger  y  va  auprès  du 
roi  Henri,  IV,  lô(i;  ilem  auprès  d'Olton,  164; 
les  Électeurs  y  nomment  le  roi  Henri  empe- 
reur, 211;  l'empereur  Conrad  y  est  couronné, 
554;  Renaud  de  Bar  y  rencontre  l'empereur, 
566  :  parlement  tenu  par  l'empereur  Frédéric, 
454;  les  Électeurs  y  élisent  Henri  de  Luxem- 
bourg empereur,  VI,  1 12;  les  échcvins  témoins 
des  droits  régaliens  accordés  aux  évê(|ues  de 
Liège,  205,  204;  élection  d'un  roi  d',\llcmagne, 
586.  Voy.  (îui. 

Franchnr,  voy  Francar. 

Franche,  voy.  France. 

Francités,  voy.  François. 

Franchevort,  voy.  Francfort. 

Franchimont  {Franc/njmont),  marquisat;  d'ahord 
appelé  Gadache,  et  donné  par  Charles  Martel  à 
Gui  Dan)bclit,  II,  595,  (642);  le  marquis 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  312;  le  marquis 
accompagne  Notger  à  Huy,  IV,  171  ;  le  marqui- 
sat revient  à  l'église  de  Liège,  189;  (111,472); 
Baldéric  appelle  les  Franchimontois  à  son  aide, 
194;  usurpé  par  le  duc  Godcfroid  de  Lor- 
raine, 246;  (III,  494);  la  foret,  541;  l'évéque 
Henri  II  y  bâtit  une  maison  épiscopale,  406, 


(685);  débat  avec  le  comte  de  Luxembourg,  V, 
227;  la  châtellenie  ravagée,  418.  442,  (669); 
on  y  envoie  des  prisonniers  de  guerre,  VI, 
262;  Adolphe  de  La  Marck  s'y  trouve,  418;  les 
habitants  fidèles  à  l'évéque  Adolphe,  459;  Jean 
d'Arckel  y  loge,  (697).  Voy.  Baldéric,  Gui, 
Hilsemnnde ,  Hugues,  Humbert,  Renaud, 
Robert,  Rolanil,  VevycUn. 

Franchises  accordées  aux  étrangers  qui  viennent 
habiter  Rome,  I,  125;  à  ceux  qui  viennent 
peupler  Carthage,  166;  à  ceux  qui  peuplent 
Tongres,  192-195. 

Franc-homme  (Franshons),  voy.  Eustachc,  Gilles. 

Franck ymont,  voy.  Franchimont. 

Franciscaines  [Scrcurs-Meneresses ,  C.ordelercsscs) ; 
fondées  à  S'-Cloud,  V,  55(i  ;  établies  à  Paris, 
502. 

François  [Fntnchois,  Franches,  Franqur),  fils  du 
duc  d'Autriche,  abbé  séculier  de  Malines,  IV, 
545. 

François  de  Fléron;  tué  à  Rome,  \l,  150. 

François  de  Milan  ou  Médicis,  costre  de  S'-Lam- 
bert,  VI,  447;  il  figure  dans  la  paix  de  Flône, 
459,  460;  item  dans  la  paix  des  lignages,  547; 
sa  moi't,  son  épitaphc,  594. 

Francon  (Franco,  Franque,  Franquars ,  Fvankar) 
de  Balengis,  chevalier  baro's,  IV,  38  i. 

Francon,  fils  de  Hector,  duc  de  Bourgogne,  I,  165. 

Francon,  fils  du  comte  de  Clermont,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

l' rançon,  fils  d'Agapet,  prévôt  de  France  ou  maire 
du  palais  d'Austrasie,  II,  265;  il  bat  Théo- 
doric  en  Auvergne,  276;  il  se  révolte  contre 
Dagobert,  qu'il  assiège  dans  Soissons,  501;  il 
meurt,  505. 

Francon,  fils  de  Hector,  I,  27;  il  arrive  en  Gaule 
cl  y  règne,  28;  il  fonde  la  ville  de  Pygarie.  58  ; 
il  meurt,  50.  Cfr.  Il,  100,  215. 

Francon,  fils  d'Athanasc;  il  règne  en  Gaule,  I, 
44;  il  épouse  Ydoneas,  45. 

Francon,  fils  de  Cletus;  il  règne  eu  Gaule,  I, 
1 48  ;  il  secourt  Sysasior  pour  prendre  Athènes, 
150;  il  ravage  la  Bourgogne,  l'Auvergne  et  le 
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Limousin,  152;  il  allaquc  les  Bourguignons 
devant  Lulèce,  153;  attaqué  par  les  Romains, 
162;  il  assiège  Rome,  16S-166  ;  il  meurt,  168. 

Francon,  fils  d'Yborus;  il  règne  en  Gaule,  I,  273, 
358;  battu  par  Flamcns,  533;  il  conquiert  le 
Hainaul,  tue  Aras  et  ravage  la  Flandre,  o5i; 
il  meurt,  364. 

Francon,  fils  de  Hector,  I,  532;  il  règne  en  Gaule, 
533;  il  épouse  Trajana,  536;  il  mutile  les 
envoyés  de  Rome,  545;  il  bat  les  Romains  à 
Clermont,  546;  il  prend  Pavie  et  Milan;  il 
attaque  les  Espagnols  et  les  Danois,  547;  il  tue 
Mclion;  il  assiège  Rome,  548;  il  défait  les 
Romains  et  les  Hongi'ois  près  de  Lyon,  549; 
il  bat  les  Romains,  550;  il  assiège  Rome,  552; 
il  convoque  les  ducs  et  comtes  de  la  Gaule  à 
Laon,  554;  sa  mort  réjouit  Antonin,  555. 

Francon,  fils  de  Hector;  il  règne  en  Gaule,  I, 
574;  il  défend  son  pays  contre  Anténor;  il 
épouse  Gada,  57o;  il  meurt,  580;  cité,  II,  8. 

Francon  de  Geinbloux;  scelleur  de  la  cour  de 
Liège,  VI,  177,  178,  183. 

Francon,  fils  de  Hector,  roi  de  Hongrie,  II,  102; 
il  meurt,  127. 

Francon,  doyen  de  N.-D.  à  Huy,  IV,  356. 

Francon,  écolàtre  de  Liège;  il  écrit  un  livre  sur 
la  quadrature  du  cercle,  IV,  259. 

Francon,  fils  d'Yborus,  seigneur  de  Lille;  vaincu 
par  son  frère  Anténor,  I,  46-47, 

Francon,  moine  de  Lobbes;élu  évéque  de  Liège, 
IV,  37;  (III,  416);  il  fait  déposer  les  corps  des 
gies  Herlindc  et  Relinde  dans  une  châsse  et 
rebâtit  l'église  de  Maeseyck;  il  achète  Lobbes 
et  Fosses,  86;  (III,  417);  il  appelle  les  comtes 
de  Huy,  etc.,  à  son  secours  contre  les  Nor- 
mans,  85;  (III,  420);  il  est  le  premier  évéque 
de  Liège  qui  prit  les  armes,  86  ;  il  rebâtit  la 
ville  de  Liège,  (III,  419);  il  raconte  au  pape  la 
défaite  des  Normans,  87;  (III,  423);  il  meurt, 
89;  sa  tombe  à  S'-Lambert,  VI,  108;  sépulture 
des  Normans  qu'il  avait  tués,  311. 

Francon,  fils  du  comte  de  Louvain,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 


Francon,  quatrième  abbé  de  Ncufmoustier,  V,  4. 

Francon  de  S'-Servais,  échcvin  de  Liège,  VI,  5; 
il  modère  ses  confrères,  7. 

Francon  (ou  Foulque),  fils  du  cointi;  de  Viane, 
chanoine  de  Liège,  IV,  171. 

Francon  de  Visé,  éehevln  de  Liège,  V,  508,  (634). 

Francon,  bâtard  de  Wezemael,  capitaine  du  châ- 
teau de  Namur,  \\  351;  cité,  431. 

Francon,  envoyé  par  S'  Pierre  ;'i  Piragore,  I,  455. 

Francqiiar,  Francquar.t,  lisez  Foiiquars,  III,  45, 
46.  Cfr.  Franquars ,  Francar. 

Francqucvort ,  voy.  Francfort. 

Francs  {Fvam,  Frains);  ainsi  nommés  parce 
qu'ils  jouissaient  de  certaines  fi'anehises,  I,  28; 
II,  89;  leurs  conquêtes  en  Allemagne,  100;  ils 
battent  les  Huns,  107;  ils  nuidifient  leurs  lois  et 
instituent  un  prévôt  ou  maire  du  palais,  125; 
ils  battent  les  Flamands,  126,  128,  150;  lois 
que  leur  dorme  Pharamond;  dislingues  des 
Sicambres  par  leurs  cheveux  et  leur  barbe, 
145;  ils  battent  les  Romains,  147;  vainqueurs 
des  Allemands,  157;  ils  battent  les  Bourgui- 
gnons, 169,  170;  mis  en  déroute  par  Pàiis, 
205;  ils  battent  les  Bourguignons  et  les  Aqui- 
tains, 227  ;  item  les  Goths  en  Italie,  246;  battus 
en  Frise,  2i8;  ils  battent  les  Frisons,  249  ; 
item  les  Espagnols,  251  ;  ilem  les  Romains;  ils 
prennent  Rome,  259;  ils  battent  les  Hongrois, 
259,  260;  item  les  Goths  devant  Toulouse, 
263;  item  les  Galiciens  en  Angleterre,  264;  ils 
assiègent  les  Espagnols  dans  Orléans,  274;  ils 
battent  les  Espagnols,  275;  ils  chassent  leurs 
rois  et  nomment  deux  maires  du  palais,  529; 
ils  chassent  Théodoric  et  appellent  Childéric, 
331  ;  ils  donnent  la  couronne  à  Théodoric, 
539;  ils  battent  les  Langobards,  puis  sont 
battus  par  eux,  559-560;  ils  élisent  Rainfroi 
prince  de  Neustrie,  379;  ils  battent  les  Ro- 
mains en  Provence,  584;  item  les  Frisons, 
467,  468;  ils  croient  que  Pépin  est  mort,  470; 
ils  partagent  la  France  entre  les  fils  de  Pépin, 
475;  les  barons  français  abandonnent  Charle- 
n;agne  pour  reconnaître  Hondris  et  Rainfroi, 
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479;  ils  sont  battus  par  les  Romains,  479; 

■  vengeance  de  Pépin  sur  les  barons  rebelles, 
482;  ils  battent  les  Saxons,  524;  défaits  par  les 
Danois,  III,  28;  ils  battent  les  païens  en  Italie, 
50,  51,  ofi,  59,  41,  55;  battus  par  les  Sarrasins 
à  Palern)c,  81;  item  par  les  Danois,  201, 205;  ils 
battent  les  Danois,  204;  ils  combattent  les  Lom- 
bards, 214,  215;  rej)oussés  j)ar  les  Sarrasins  à 
Sens,  23Ô;  ils  vont  combattre  les  Sarrasins  en 
Espagne,  521;  ils  prennent  la  ville  d'Ascalon, 
561;  battus  par  les  Sarrasins  à  Luserne,  402. 

Fratidi ,  ville;  Ogier  y  rencontre  le  roi  Didier, 

m,  2Co. 

Frangneez,  voy.  Fragnée. 
Frangnul,  voy.  Frongnut. 

Franibal,  Ffanhnl,  fils  d'Enoch,  nouveau  roi  des 
Latins;  il  épouse  Alexandrine,  I,  128;  il  négo- 
cie la  paix  entre  Clétus  et  les  Romains,  ^52, 
155;  il  refuse  de  se  battre  contre  les  sénaleurs 
de  Rome;  combat  singulier,  154-156;  il  tue 
Alexandre,  150;  il  tombe  dans  une  embuscade 
des  Romains,  157;  il  assiège  Rome,  145;  ses 
exploits;  tué  par  les  Romains,  144;  son  corps 
embaumé  et  enseveli  dans  le  temple  de  Vénus, 
145. 

Franibal,  fils  d'Invidcl;  créé  roi  d'Espagne  par 

les  Romains,  I,  162. 
Frankar,  voy.  Francon. 
Frankvorl,  voy.  Francfort. 

Franquars ,  lisez  Fouquars,  VI,  22.  Voy.  François. 

Franqiic,  voy.  François,  Francon. 

FranqHcmrt ,  voy.  Francfort. 

FraiiXy  voy.  Francs. 

Franslioiis,  voy.  Franc-lionmie. 

Frasnes  (Frninx),  prieuré  de  l'abbaye  d'Aflli- 
gbem,  IV,  526. 

Frédégonde,  maîtresse  de  Chilpcric  l"".  II,  185; 
elle  fait  étrangler  Galsuinthe  et  les  autres  fem- 
mes du  roi,  186;  née  à  Vaubacourt,  187,  215; 
marraine  de  Cildesinde,  205;  elle  devient  reine 
de  France,  208;  elle  assiste  an  tournoi  de  Lu- 
Icce,  210  ;  elle  fait  mourir  les  enfants  d'Andro- 
miie;  elle  accgse  Sigebert  du  crime;  Natarde 


est  son  nom  de  famille,  215;  assiégée  dans 
Tournai,  219;  elle  fait  assassiner  Sigebert 
220;  maîtresse  de  Landris;  elle  fait  assassiner 
son  mari,  221;  elle  gouverne  la  France  avec 
Landris,  222;  sa  ruse  pour  vaincre  Chiide- 
berl;  son  supplice,  223;  étranglée,  224. 

Frédégonde,  fille  d'Agaprt,  femme  de  Péris,  il,  267. 

Frédéric  {Frcdcris,  Fris,  Freris,  Feri,  Ferry,  Fre- 
dricli)  I",  dit  Rarberousse,  IV,  520;  ses  parents, 
357  ;  son  cousin  Wenceslas  lui  cède  la  cou- 
ronne, 558  ;  roi  de  Danemark,  i)uis  empei'cur, 

IV,  402  ;  il  confirme  les  possessions  de  l'église 
de  Liège,  406;  couronné  à  Rome;  il  détruit 
Spolètc,  407;  ses  conquêtes  en  Lombardie;  il 
va  à  Rome,  457  ;  sa  colère  contre  Adrien  IV, 
440,  (695)  ;  il  dénie  à  Adrien  le  droit  de  le  sa- 
crer empereur  ;  insulte  que  lui  font  les  Romains, 
441  ;  sa  guerre  contre  le  roi  de  Danemark;  il 
combat  les  Lombards  révoltés,  442  ;  il  assiège 
Milan  et  bat  les  Milanais,  443,  (694,  695)  ;  il 
fait  la  paix  ;  il  ravage  la  Bourgogne,  445;  il  bat 
le  roi  de  France  à  Sens;  il  nomme  des  anti- 
papes, 444;  il  détruit  les  couvents  de  S'-Atha- 
nase  et  de  S'-Paul,  445;  il  assiège  de  nouveau 
Milan,  446  ;  il  couronne  le  duc  de  Bohème  roi; 
])attu  par  les  Français  et  les  Anglais,  447;  les 
Milanais  lui  remettent  leur  ville,  448;  il  fait 
canoniser  Charlemagne,  IV,  451;  III,  409;  il 
combat  le  pape  Alexandre  III;  battu  par  les 
Romains,  IV,  451  j  il  s'enfuit  à  Naples,  432;  il 
fait  nommer  Alexandre  de  Loiraine  évêque 
de  Liège;  il  introduit  Pascal  III  à  Rome, 
455;  il  se  réconcilie  avec  Alexandic  III  à 
Venise;  il  tient  un  parlementa  Francfort,  454; 
les  Italiens  et  les  Lombards  se  révoltent  contre 
lui,  155;  il  rencontre  Alexandre  III  à  Viane, 
458;  il  promet  de  se  croiser,  459;  il  va  outre 
mer,  conquiert  r.\rménie  et  se  noie;  enseveli 
à  Tyr,  466,  (712);  sa  charte  de  privilèges  à 
la  ville  d'Aix-la-Chapelle,  V,  258. 

Frédéric  II,  empereur;  il  épouse  Isabelle,  fille  de 
.lean  sans  Terre,  IV,  552;  V,  222;  fils  de  Henri 

V,  il  était  roi  de  Sicile,  IV,  560;  il  séjourne  à 
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Rome,  par  crainte  d'Ollon  IV,  586  ;  hatlu  par 
Olton,  587;  il  s'enfuit  en  Italie,  V,  5;  il  fait 
excommunier  Otton,  44;  il  mande  les  princes 
d'Allemagne  à  Aix,  55;  il  assigne  Otton,  59; 
déposé,  107;  il  poursuit  Otton,  108,  (618);  il 
entre  en  Allemagne  avec  son  armée,  175;  il 
épouse  Yolande,  fille  de  Jean  de  Brienne,  180; 
excommunié  par  Honorius  III,  1 89  ;  il  couronne 
son  fils  roi  d'Allemagne,  202;  il  vénère  les  reli- 
ques à  Aix,  203  ;  couronné  roi  d'Allemagne  à 
Rome,  211;  il  signe  la  bulle  qui  accorde  la 
mîlre  aux  abbés  de  S'-Laurent,  215;  il  accueille 
Jean  d'Aps  à  Aix-la-Chapelle,  220;  il  voit  Henri 
de  Louvain  possédé,  224;  il  demande  la  cano- 
nisation de  S"-Élisabetli,  225,  22G;  il  vient  à 
Liège,  229;  il  favorise  Otton  de  Réthel  pour  le 
siège  épiscopal  de  Liège,  251;  son  projet  de  tuer 
Louis  IX,  235;  excommunié  par  Grégoire  IX; 
il  assiège  Rome,  247;  il  prend  la  croix,  254; 
il  fait  mourir  Philippe  de  Souabe;  déposé  par  le 
pape,  255;  excommunié,  271;  il  assiège  Parme; 
sa  mort,  274;  son  fils  Mainfroi,  561. 

Frédéric  (Pierre  III),  roi  d'Aragon,  V,  373;  com- 
battu par  Charles  de  Valois,  VI,  26;  Charles  lui 
rend  la  Sicile,  27. 

Frédéric,  fils  de  Fulcans  d'Arlon,  IV,  250. 

Frédéric,  fils  du  comte  de  Bei-g,  chanoine  de 
Liège,  IV,  546. 

Frédéric  de  Berlo,  chanoine  de  Liège;  il  écrit 
l'histoire  des  familles  liégeoises,  IV,  456. 

Frédéric,  Bronquars  et  Geoffroi  de  Bonnes;  tués 
à  Hoesselt,  VI,  437. 

Frédéric,  archevêque  de  Cologne,  IV,  504. 

Frédéric  Hannoseal,  boucher  liégeois,  IV,  578. 

Frédéric  (Gérard  III),  comte  de  Juliers  ;  tué  à 
Visé,  IV,  297. 

Frédéric,  fils  du  comte  de  .lulicrs,  chanoine  de 
Liège,  V,  276. 

Frédéric,  fils  de  Gothelon.duc  de  Lorraine;  archi- 
diacre de  Liège,  puis  pape,  IV,  246,  253. 

Frédéric,  sire  de  Montlehéri;  privé  de  sa  terre, 
IV,  5. 

Frédéric  de  Namur,  prévôt  de  S'- Lambert,  IV, 


323;  confirmé  évêque  de  Liège;  reçu  à  Liège, 

524,  (626)  ;  il  assiège  Alexandre  de  Juliers  à 

S'-Trond,  puis  à  Huy,  325,  (627);  il  accorde 

la  paix  h  Alexandre,  526;  il  meurt;  son  épi- 

taphe,  329.  (629). 
Frédéric,  comte  d'Oir;  il  ménage  la  paix  entre 

Bruslhem  et  S'-Trond,  IV,  275. 
Frédéric  de  Piquengnis  ;  il  demande  la  mort 

d'Enguerrand  de  Marigny,  VI,  209  ;  banni  de 

France,  221;  envoyé  à  Eseaufort,  4M;  item  à 

iMalines,  545. 
Frédéric  de  Pulengi;  banni  de  Flandre,  VI,  254. 
Frédéric,  duc  de  Saxe,  IV.  171. 
Frédéric,  comte  de  Sayne;  il  ménage  la  paix  entre 

Brusthem  et  S'-Trond,  IV,  275. 
Frédéric,  duc  de  Souabe;  il  combat  les  Lombards, 

IV,  442;  tué  devant  Rome,  452. 
Frédéric,  fils  du  due  de  Souabe,  chanoine  de 

Liège,  IV,  299. 
Frédéric,  comte  de  Toul,  père  de  l'cvêque  de 

Liège  Henri,  IV,  26i,  266. 
Frédéric  et  Alard  de  Treschie,  chanoines  de 

Liège,  VI,  72. 
Frédéric,  chancelier;  envoyé  à  Constantinople, 

IV,  265. 

Frédéric,  fils  de  l'empereur  Frédéric;  il  meurt 

devant  Ptolémaïde,  IV,  466. 
Frceren  (Frères,  Frcires) ,  village  où  s'établit 

Thiry  de  Forquendrc,  (II,  651)  ;  brûlé  par 

Adolphe  de  La  Marck,VI,  512;  amende  due  à 

l'évêque,  462. 
Freiponi,  voy.  Fraipont. 
Freires,  voy.  Freercn. 

Freloux  (Freluez),  village  liégeois;  amende  due 

à  l'évêque,  VI,  462. 
Fremeius ,  hérésiarque  d'Athènes;  tué  par  la 

foudre,  I,  551. 
Fremon,  voy.  Fronion. 
Frênes,  voy.  Raymond. 
Frères,  voy.  Freeren,  Jean,  Léon. 
Frères-Mineurs  [Menoiir,  Meneurs);  leur  église  à 

Rome,  I,  84;  fondés  à  Assise  et  appelés  Corde- 

liers,  V,  4;  l'ordre  confirmé,  194;  lis  s'éta- 
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blissciit  à  iluy,  211;  itL-in  à  Aix-la-Cliapelle,  à 
Namiir,  etc.,  !221  ;  leurs  pérégririalions,  269; 
établis  à  Paris,  445,  2(56;  un  frère  créé  cardi- 
nal, 467  ;  ils  ne  peuvent  entendre  les  confes- 
sions, o44;  cette  décision  annulée ,  VI ,  204; 
les  frères  à  Maestriclil,  EiOO,  51  y. 

rrèrcs-Mineurs  h  Liège,  III,  7;  IV,  229;  leur 
église,  V,  20;),  (627);  Téglise  lirûlée;  ils 
changent  <lc  place,  2dl,  207,(628);  ils  s'cla- 
l)lisscnl  Hors-Château,  208,  269,  470,  (652); 
leui'  couvent  était  un  lieu  de  refuge,  502;  ils 
expulsent  les  échevins  de  chez  eux,  505;  con- 
férence entre  les  délégués  du  peuple  et  ceux  de 
l'élu,  554,  55b;  fourches  ])lacécs  dans  leurs 
vignes,  559;  Eustaclie  de  Herstal  enterré  dans 
leur  église,  545;  le  peuple  s'y  réunit,  VI,  8. 

Frères-I'rùchf urs;  établis  par  S'  Dominique,  IV, 
558;  ils  vont  de  Toult»u'»e  à  Bologne,  puis  à 
Paris,  et  s'appellent  Jacobins,  V,  5;  ils  s'éta- 
blissent à  I-ouvain,  221;  à  Cologne,  427;  à 
Paris,  444,  260;  ils  ne  peuvent  cntendi'c  les 
confessions,  5i4.  Voy.  Hugues  <le  S'-ïhéo- 
dore. 

rrères-Prèciieurs,  à  Liège;  chronique  de  cette 
maison,  citée,  IV,  ^28,  152;  l'ordre  confirmé 
par  Honorius  III,  V,  J71;  ils  bâtissent  une 
église  (ïii  Ile,  211;  leur  église  dédiée  à  S'"  Ca- 
therine, 254;  ils  sont  cause  du  départ  des 
Frères-Mineurs,  207;  un  frère  créé  cardinal, 
407;  établis  en  Ile,  545. 

l'i'csin  {Fressin,  Froisin),  village  liégeois,  VI,  577. 
Voy.  Pinchart. 

Fresnir,  ville;  fondée  par  Ygonas,  I,  102. 

Fressin,  voy.  Frcsin. 

Ffcture,  voy.  Fraiture. 

Fribourg  [Frifiorc/i];  le  comte  vient  à  Grammont, 
V,  4!)7. 

Fridor,  île  peuplée  de  géants,  111,  558. 
Friese,  voy.  Frise. 

Friyuinc  et  Damien,  i-eligicux  envoyés  en  Ecosse 

par  Éleutbère,  I,  570. 
Frit/ndns,  ville  de  Frise;  brûlée  par  les  Komains, 

en  iiaine  des  chrétiens,  II,  40. 


Friyons,  loi  d'Egypte;  il  vient  au  secours  de 

Cartilage;  tué  par  Clodas,  II,  9. 
Frùjons,  boucher  à  Paris;  ser\i  par  Hugues  Capet, 

IV,  100. 

Priyoris,  ciiâteau  près  de  Cachcsoris,  III,  597. 
Frilang,  ville  du  comté  de  Treschie,  II,  475. 
Frillon,  voy.  Silon. 
Fris,  voy.  Frédéric. 
Fris  (H),  voy.  Gérard. 

Frise  [Fricse,  Friselande),  ville  fondée  par  Fri- 
sones,  I,  101  ;  province  fondée  par  Ygonas, 
102;  visitée  par  Darmadis,  159,  140;  conquise 
par  César,  218;  évangélisée  par  S'  Materne, 
529;  convertie  par  S'  Waximien,  11,  46;  ren- 
due tributaire  par  Constantin,  50;  ravagée  par 
les  Huns,  1 12;  conquise  par  Clovis,  149  ;  item 
par  Wainbolus,  248;  item  par  Péris,  259;  le 
comte  tué  par  GeofTroi  de  Toulouse,  381; 
évangélisée  par  S'  Walfrain,  595;  conquise  par 
Charles  Martel,  455;  étendue  du  royaume, 
457  ;  ravagée  par  les  Danois,  437  ;  le  roi  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  III,  511;  réputée  pour  ses 
draps,  IV,  50;  ravagée  par  les  Norwégiens, 
55;  le  roi  Louis  la  donne  à  Ogier  qui  en  fait  la 
conquête,  54;  Ogier  couronné  roi  de  Frise, 
35;  Ogier  la  visite,  41  ;  Buevon  la  donne  à  son 
fils  Ogier,  60;  comment  elle  est  défendue  par 
les  eaux,  08;  les  Danois  et  autres  païens  y  sont 
noyés,  97  ;  envahie  par  les  Danois,  1 1 8  ;  Henri 
V  s'y  embarque  pour  la  Terre  Sainte,  IV,  486; 
le  duc  refuse  de  s'allier  avec  Edouard  111,  VI, 
611.  Voy.  Ânthanas,  Edouard,  Godakins, 
Gondebaud,  Gnibnrt,  Hcllin,  Hercule,  Potions, 
Raimbaud,  flalmon,  Raymond,  Rimestd,  lion- 
gars,  Saladin,  Sartagones. 

Frise,  voy.  Phrygie. 

Frison  (le),  voy.  Coune,  Guillaume. 

Frisonel,  ville  de  Frise;  détruite  par  les  Huns, 
H,  112. 

Frisones,  fils  d'Yborus;  il  règne  en  Gaule,  fonde 
la  ville  de  Frise  et  la  donne  à  Ygonas,  I,  101- 
102. 

Frisons;  leur  chef  Ygonas,  1,   102;  révoltés 
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contre  les  Danois;  battus  par  Mclion,  554; 
battus  par  Porus,  II,  58-40;  ils  veulent  envahir 
l'Austrasie;  battus  par  Wambolus,  248;  item 
par  les  Francs,  249;  battus  en  Austrasie  par 
Charles  Martel,  393;  ils  battent  les  Danois, 
400;  battus  par  les  Français,  467,  468;  item 
par  les  Saxons,  523,  S24;  ils  battent  les  Nor- 
wcgiens,  IV,  54;  ils  refusent  de  reconnaître 
Ogier,  fils  de  Bucvon,  pour  leur  roi,  67;  ils 
noient  les  soldats  d'Ogier  de  Louvain  et  d'Ouri 
de  Havière,  69;  ils  font  un  accord  avec  Ogier; 
ils  noient  les  Danois  et  les  Norwégiens,  73; 
ils  battent  les  Danois  qui  ravageaient  la  Hol- 
lande et  la  Zélande,  100;  ils  refusent  tout  autre 
roi  qu'Ogicr;  assiégés  par  l'évêque  de  Liège 
Baidric  et  par  l'empereur  d'Allemagne,  199; 
colonie  frisonne  établie  à  Liège,  223;  ils  bat- 
tent les  Danois,  240;  ils  veulent  soumettre 
les  Danois,  V,  290;  ils  tuent  l'empereur  Guil- 
laume, 346;  ils  font  la  paix  avec  Charles  d'An- 
jou, 378.  Voy.  Ygonas. 

Frisons,  voy.  Phrygiens. 

Frixhe,  ville  de  l'Inde,  III,  60. 

Frixlons,  voy.  Silon. 

Frognnrt,  voy.  Frongnart. 

Froidmont  (Fromont),  village  liégeois;  amende 
due  à  l'évêque,  VI,  462. 

Froimoins,  voy.  Fromon. 

Froisin,  voy.  Fresin. 

Froison,  fille  de  Jean,  hôte  de  la  reine  Sybille, 

III,  171. 
Froiture,  voy.  Fraiture. 

Fromon  le  Vieux,  Fremon,  Froymont,  Froimoins; 
époque  de  son  règne,  IV,  73;  sa  guerre  contre 
Garin  le  Loherain,  77;  II,  4b0,  476. 

Fromonl,  voy.  Froidmont. 

FrondewieSj  voy.  Renier. 

Frongnars,  officier  de  Clobérus,  I,  460. 

Frongnart,  Frognart  de  Horion  ;  tué,  V,  364. 

Frongnut,  Frongnu,  Frongniut,  FrangnuSj  chape- 
lain de  S'-Hubert,  II,  372.  Voy.  Gilles. 

Frongnut  Dautc;  il  annonce  à  Charles  Martel  la 
prise  de  Pépin,  II,  419. 


Frongnut  de  Hersteppe, lépreux;  il  donne  son  nom 

à  Fragnée,  H,  548. 
Frongnut,  liégeois;  il  remplace  un  maître  de  la 

cité,  VI,  285. 
Fronquevort,  voy.  Francfort. 
Fronville,  voy.  Jacques. 

Frosse,  impératrice,  femme  d'Octave;  elle  console 

Phébilhe,  I,  2b2. 
Froymont,  voy.  Fromon. 
Frumendiens,  partisans  de  Fromon,  II,  476. 
Fruscar,  roi  de  Saxe;  attaqué  par  Charlemagne; 

il  mande  Ogier,  II,  516;  il  est  vaincu  et  fait 

prisonnier  par  Doon,  517. 
Fuelloy,  terre  appartenant  à  Enguerrand  de  Mari- 

gny,  VI,  214. 
Fuiemont,  ville  du  royaume  d'Acre;  Buevon  y 

passe,  IV,  65. 
Fulbert,  évêque  de  Chartres;  ses  écrits,  IV,  212, 

245. 

Fulcairc  (Fulcars,  Fulchars),  comte  d'Anjou; 

nommé  aussi  Guillaume  le  Rechin,  IV,  295. 
Fulcairc,  fondateur  de  l'abbaye  de  Flône,  1  V,28S. 
Fulcaire,  bourgeois  de  Dinant;  guéri  par  miracle, 

II,  271. 

Fulcaire ,  fils  du  comte  de  Louvain,  évêque  de 
Liège;  confirmé  par  Pépin;  parent  de  S'  Flori- 
bert,  11,487,  (656,  657);  il  augmente  les  biens 
de  son  église,  514;  enseveli  dans  le  sarcophage 
de  S'  Floribert,  518,  (658,  659). 

Fulcaire;  ses  sermons  à  Paris,  IV,  541. 

Fulcans,  seigneur  d'Arlon,  IV,  250. 

Fulchars,  voy.  Fulcaire. 

Fulda  (Woldense,  Walden),  abbaye;  fondée  par 

Boniface,  II,  452;  IV,  16. 
Fulgenus,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Fulgons,  voy.  Foulque. 

Fulmonde,  ensuite  appelée  S' Trond;  ville  fondée 

par  Colongus,  I,  451. 
Fulvivs,  consul  romain;  battu  sur  mer  par  Anni- 

bal,  1,  120. 

Fumai,  village  liégeois;  l'évêque  Durand  y  consa- 
cre une  église  à  S'  Hubert,  IV,  216;  (III,  486). 
Ftimon,  prison  à  Rome,  IV,  522. 
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Funel ,  Furel;  défendu  par  Simon  de  Traicley, 

V,  J90. 
Funeus,  voy  Jean. 
Fttra,  voy.  Tervueren. 
Furganaîge,  capitale  de  la  Chine,  III,  64. 


Furine,  ville  d'Asie;  fondée  par  Ango,  I,  41. 
Fumes;  résidence  de  Guillaume,  comte  de  Ju- 

liers,  V,  504;  assiégée  par  les  Français,  510; 

conquise  par  les  Français,  513. 
Fuynom,  voy.  Jean. 


G 


Gahàn,  Gabam,  fils  de  Cydoine,  roi  de  Chaldce; 

astronome,  I,  18;  il  meurt,  19. 
Gabaon,  ville  de  Judée;  Ogier  y  convertit  les 

Sarrasins,  III,  55. 
Gabha,  voy.  Galba. 
Gahbus,  voy.  Gallus. 

Gabes,  plaines  où  Ogier  lutte  avec  le  diable,  IH, 
258. 

Gabien,  royaume;  conquis  par  Charlemagne,  III, 
352. 

Gabinius  (Gabin,  Gabicns);  chargé  par  Pompée 
d'aller  chercher  un  trésor  à  Alexandrie,  1, 206- 
207;  envoyé  pour  combattre  Alexandre  en 
Judée;  il  divise  le  peuple  juif  en  cinq  tribus, 
208;  il  charge  Antoine  de  combattre  Aristo- 
bule,  214;  il  rétablit  la  paix  entre  les  fils 
d'Aristobule  et  Hyrcan,  215;  il  meurt,  217. 

Gabor,  sénateur  romain  ;  tué  par  les  Sicambres, 
I,  150. 

Gaborens,  fils  de  Gabor,  due  de  Bourgogne;  il 
ravage  la  Gaule  et  conquiert  Lutèce,  I,  150;  il 
bat  les  Flamands,  151  ;  tué,  155. 

Gabos,  fils  de  Titus;  empoisonné  par  Domitien,  I, 
484. 

Gabriel,  angc;  il  annonce  à  Zacharie  qu'il  aura 
un  fils,  I,  555;  il  apparaît  à  la  vierge  Marie, 
537-558. 

Gad,  fils  de  Jacob,  I,  328. 

Gad,  prophète,  I,  56. 

Gad,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 

Gad,  tribu  d'Israël  ;  menée  en  captivité  par 
Obesa,  I,  53;  elle  s'établit  dans  la  terre  pro- 
mise, 140. 

Gad,  voy.  Assar-Haddon.        '  ' 


Gada,  fille  de  Hector;  femme  de  Francon,  I,  574- 
575. 

Gadabas,  ville  danoise,  I,  506;  assiégée  par  Tra- 
jan,  507. 

Gadache,  ancien  nom  du  pays  de  Franchimont,  II, 
395. 

Gadas  de  Palus,  sénateur  romain;  tué  par  Clodas, 
I,  585. 

Gadasis,  ville  des  Cornouailles  ;  prise  par  Tho- 
mas, roi  de  la  Grande-Bretagne,  I,  573. 

Gadda  (Cadix?),  ville  d'Espagne;  conquise  par 
Julien,  II,  153. 

Gadicj  voy.  Beuve. 

Gadisa,  ville  de  Frise;  assiégée  par  les  Danois, 

IV,  118. 
Gadise,  voy.  Gandise. 
Gadoza,  voy.  Godosa. 

Gadris,  Gaidris,  Gandris,  Gaudris,  roi  païen;  il 
assiège  Cachesoris,  III,  395  ;  sa  lutte  contre 
Palamède,  596;  il  fait  l'éloge  de  Palamède, 
597;  il  attaque  Ogier,  399;  il  tue  Basin  de 
Genève,  400  ;  Ogier  jure  de  le  tuer,  401  ;  il  tue 
Thierry  d'Ardenne,  402;  Ogier  le  provoque, 
404. 

Gadris,  fils  de  Pyramus,  roi  de  Rama,  III,  280. 
Gadris,  païen  baptisé;  créé  roi  de  Nubie  par 

Paris,  H,  226. 
Gadual,  en  français  Agart,  père  de  Godualdin, 

IV,  4. 

Gadus,  roi  d'Arabie;  attaqué  par  son  cousin 

Hérode,  I,  529. 
Gadus  de  Guéries,  avoué  de  Tongres;  tué  par  les 

Flamands,  I,  464. 
Gadus,  fils  et  frère  du  roi  Frigons;  tué,  II,  9. 
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Gaete  [Gaieté,  Gaycte,  Jaiante),  ville  de  la  Cam- 
panie,  I,  300;  port  où  débarque  Ogier,  III,  S3; 
la  ville  assiégée,  V,  4^74. 

Gaffa,  fils  de  Hongrccb,  premier  roi  de  Dane- 
mark, I,  \  17. 

Gaffre,  roi  d'Afrique,  I,  87.  Cfr.  Gaifre. 

Gaffroy,  voy.  Gcoffroi. 

Gafier,  voy.  Murgafer, 

Gafrois,  voy.  Geoffroi. 

Gaidelon,  voy.  Udelon. 

Gaidris,  voy.  Gadris, 

Gaien  Asariens,  voy.  Caius  Isauricus. 

Gaietan,  voy.  Benoît. 

Gaieté,  voy.  Gaëte. 

Gaifier,  voy.  Geoffroi. 

Gttifrc,  frère  de  Gérard  del  Fraite,  III,  93.  Cfr. 
Gaffre. 

Gaikschaton  (Begadon,  Kegaton),  roi  des  Tartares; 

hostile  aux  chrétiens,  V,  469,  502. 
Gaillac  [GalUache,  Ga//(«r<),  château;  conquis  par 

Simon  de  Monfort,  V,  iS;  le  comte  fait  partie 

de  l'armée  française,  S6;  le  comte  mandé  par 

Philippe-Auguste,  142. 
Gaillart  (Galhart),  voy.  Pierre. 
Gaillon  (Galon),  ville  de  Normandie,  IV,  SS4. 
Gains,  voy.  Gand. 
Gaire,  voy.  Geer. 

Gaireit,  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandre,  111, 

282  ;  tue  par  les  païens,  283. 
Gaitier,  voy.  Gautier. 
Gains  GallicvJa,  voy.  Caius  Caligula. 
Gai,  voy.  Gaule. 

Galaad,  Galad,  chevalier  du  roi  Artus,  I V,  57,  SB. 

Cfr.  Galaidc. 
Galabie,  ville;  le  dromadaire  de  Buevon  y  ren- 
verse les  élaux  des  boulangers,  IV,  65. 
Galache,  voy.  Galatie. 

Galacie  (Gallipoli?),  ville;  prise  par  les  Romains, 
I,  212. 

Galadis,  ville  d'Asie  ;  renversée  par  un  tremble- 
ment de  terre,  I,  508. 
Gatadu,  sénaleur  romain  ;  tué  par  Tongris,  1, 196. 
Galaffre,  fils  de  Gabicn,  roi  de  Danemark,  1, 112. 


Galaffre,  roi  d'Espagne;  Charlemagne  se  met  à 
son  service,  II,  479,  485;  issu  de  Gaufriel,  III, 
37;  faux  allié  de  Charlemagne,  136;  tué  par 
Ogier,  261. 
Galaffre,  voy.  Glaphyra. 

Galafrin  de  l'Isle-male-assis,  chef  païen;  tué  par 

Buevon,  IV,  28. 
Galafrois  d'Abilant,  fils  d'Agolant,  roi  de  Dorion; 

il  s'empare  de  Gandise;  il  rencontre  Thomas, 

maître  d'Acre,  III,  365;  battu  par  Thomas,  566. 
Galafrois,  propriétaire  du  château  de  Vassalerne, 

III,  320. 

Galaide  de  Banoch,  fils  de  Lancclot  du  Lac,  che- 
valier géant;  il  porte  les  armes  de  Tristan,  II, 
241. 

Galangus,  voy.  Calangus. 

Galant,  Gallant,  sénateur  romain,  père  d'Octave, 

I,  247,  550. 
Galant,  voy.  Jean. 

Galastre,  ville  danoise;  prise  par  Trajan,  I,  507. 

Galalie  {Galache);  sa  position  géographique,  I, 
289.  Voy.  Dejotarus. 

Galalrie,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  533,  334. 

Galatris,  roi  d'Irlande;  tué  en  ÉgyiJte,  II,  216. 

Galatris,  frison  ;  tué  par  Hondas,  II,  59. 

Galatris,  géant  païen;  il  occasionne  la  défaite  des 
Romains,  II,  245;  tué  par  Wambolus,  246. 

Galatris,  hérésiarque  de  Rome;  tué  par  la  foudre, 
I,  551. 

Galba  (Gabba);  déclaré  Auguste  en  Espagne;  tué 
par  Otton,  I,  476. 

Galba,  roi;  place  par  l'empereur  Maximien  à  Aix- 
la-Chapelle  ;  tue  par  Hadoras,  II,  23. 

Galdade,  nom  de  l'île  de  Délos,  I,  302. 

Galdehadach,  fils  de  Serog;  gouverneur  des 
Latins,  1, 20. 

Gale,  clerc  de  Conslanlinopic  ;  il  apporte  à 
Amiens  le  chef  de  S'  Jean,  IV,  591. 

Galerain,  Galcrans,  Galerant,  voy.  Waleran. 

Galère  {Galerius,  Galeriain),  empereur  romain  ; 
vaincu  par  Constantin,  II,  52. 

Galerins,  voy.  Waleran. 
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Galgalat,  nom  grec  de  Balthasar,  I,  345. 
Galgodns,  voy.  Salgodas. 

Galhart,  voy.  Gaillac,  Gaillart,  Château-Gaillart. 
Galhes,  voy.  Galles. 

Galhos,  roi;  chevalier  de  la  Table  ronde,  II,  206. 

Galice  {Galisse),  royaume  d'Espagne,  II,  264; 
députation  de  ce  pays  à  Ogier  pour  l'inviter  à 
combattre  les  Sarrasins,  III,  320;  Charlemagne 
y  arrive,  523;  un  des  douze  royaumes  créés  par 
Charles,  552  ;  le  roi  bat  les  Sarrasins,  IV,  i  34  ; 
traversé  par  l'armée  des  croisés,  398.  Voy. 
Jnyphul,  S'  .Jacques  de  Compostelle,  Vespa- 
sien. 

Galiciens  (Galitiiens) ,  païens;   ils  envahissent 

l'Angleterre;  massacrés  par  les  Francs,  If,  26i. 
Galidanc,  Galidaine,  château  en  Prusse;  occupé 

par  les  Sarrasins.  VI,  412;  assiégé  par  les 

chrétiens,  4i3,  414. 
Galicn,  Gallien,  Galitcns,  Gcliien,  Galiics ,  fils 

d'Ebroch,  roi  de  Danemark,  I,  108;  il  meurt, 

112. 

Galien,  fils  de  Palamède,  comte  de  Flandre,  II, 

87;  il  meurt,  96. 
Galien,  bâtard  d'Olivier  de  Vianc;  envoyé  par 

Ogier  à  Charlemagne,  III,  IbO. 
Galigant  le  Turc;  tué  par  Gobelin  de  Jupillc, 

II,  40. 
Galiics,  voy.  Galien. 

Galilée  (Galyléc);  donnée  en  partie  par  David  à 
Yram,  I,  59;  conquise  par  Antigone,  175; 
Hérode  préposé  à  sa  garde,  226;  délivrée  du 
brigand  Ézechias,  241  ;  Auguste  lui  donne 
IJérode  Antipas  comme  gouverneur,  577; 
ravagée  par  Titus,  479;  Jésus  y  apparaît  à  ses 
disciples,  III,  14,  16.  Voy.  Judas. 

Galions,  roi  de  Compostelle;  il  aide  Eudc  à  recon- 
quérir l'Aquitaine,  II,  596. 

Galisse,  voy.  Galice. 

Gall  et  Riold  (Gallum  et  Riolam),  cousins  de 
Dodon;  tués  par  S'  Lambert,  II,  568. 

G  allons ,  païen  ;  il  fabrique  l'épée  de  Tristan, 
Durandal  et  Joyeuse;  Braimant  plus  courte 
que  les  autres  épées,  II,  2S2;  III,  57, 


Galle,  voy.  Gaule. 

Galle- Fontaine,  terre  vendue  par  le  roi  de  France, 
VI,  214. 

Galles  (Walcs,  Galhes,  Galle),  province  de  la 
Grande-Bretagne,  II,  19S;  une  comtesse,  fille 
du  comte  de  Poitou,  IV,  470;  le  prince  prison- 
nier, puis  mis  en  liberté,  V,  148, 149  ;  le  prince 
vient  à  Grammont,  497;  Edouard  V  s'y  rend, 
509.  Voy.  Edouard,  Henri. 

Galliachc,  voy.  Gaillac. 

GaUiciiens,  voy.  Gaulois. 

Gallicula,  voy.  Caligula. 

Gallien  (Gallienus  Decius),  fils  de  Gallus,  empe- 
reur romain;  hostile  aux  chrétiens,  II,  26;  il 
fait  périr  le  pape  Sixte  II;  il  ravage  la  Perse; 
battu  par  Saper,  27. 

Gallien  (Galien),  médecin;  il  vient  à  Rome,I,  553. 

Galliens,  voy.  Gaulois. 

Galliiens  et  Dometicns,  voy.  Gallus  et  Domitius. 
Gallois,  habitants  du  pays  de  Galles;  ils  gardent 

la  frontière,  VI,  559. 
Gallois  (le),  voy.  Badus,  Clodas,  Dromars. 
Gallus  et    Domitius   (Galliiens  et  Dometiens), 

consuls  romains;  ils  empêchent  la  construction 

d'un  pont  sur  le  Rhône  ,  I,  183. 
Gallus  (Gabbus),  empereur  romain,  II,  26. 
Galoelinc,  fille  d'Ebroel,  II,  190, 
Galois,  fils  de  Malefus,  roi  d'Espagne,  II,  586. 
Galon,  voy.  Gaillon. 

Galopes,  fils  de  Marc,  roi  de  Cornouailles ;  il 
demande  l'appui  de  Justinien  contre  Artus,  II, 
242. 

Galoppe;  le  duc  de  Brabant  y  conduit  son  armée, 
VI,  529. 

Galsuinthe  (Galsymonde ,  Gelsijmonde) ,  fille 
d'Athanagild,  femme  de  Chilpcric,  roi  de  Sois- 
sons;  étranglée  par  son  mari,  II,  186. 

Galter,  Galliers,  voy.  Gautier. 

Gamayles,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  555. 

Gambendes,  fleuve  de  l'Inde;  Alexandre  y  arrête 
sa  course,  I,  291. 

Gand  (Gant,  Gans,  Gains,  Gons),  ville;  fondée 
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par  l'Iandrin;  origine  de  son  nom,  I,  128-129; 
les  Flamands,  battus  par  les  Tongrois,  s'y  réfu- 
gient; assiégée  par  Trémus,  467;  les  Gantois 
battus  à  Lille  par  ceux  de  Louvain,  506  ;  assiégée 
parCIodion,  II,  107;  prise  par  Childéric;  don- 
née à  Clarnus,  126;  cvangélisée  par  S'  Amand, 
291;  les  Gantois  convertis  par  S'  Amand; 
l'église  S'-Pierre,  292;  le  comte  Philippe  de 
Flandre  s'y  trouve  à  la  téte  d'une  armée  de 
cent  mille  hommes,  111,282;  fréquentée  par  des 
marchands  d'Orient,  349;  prise  par  Notger  et 
l'empereur  Henri,  IV,  162;  item  par  l'empe- 
reur Henri,  215;  le  bailli  de  cette  ville  tué  à 
Thuin,  248;  elle  appartient  à  Baudouin  de 
Hainaut,  498;  le  châtelain  combat  les  Anglais, 
V,  470;  mauvaise  coutume  des  Gantois,  499; 
Edouard  IV  s'y  rend,  513;  les  Flamands  y 
retiennent  les  Anglais  prisonniers,  514;  elle 
ouvre  ses  portes  à  Philippe  le  Bel,  522;  la 
commune  s'insurge  contre  les  nobles,  652;  la 
ville  reçoit  les  Brugeois,  540,  541  ;  conseil  tenu 
par  les  Flamands,  VI,  21  ;  les  Gantois  assiègent 
Tournai,  63,  65;  on  y  rassemble  une  armée, 
79;  la  commune  promet  de  s'armer  contre  les 
Français,  88;  les  chefs  du  peuple  scellent  la 
paix,  253;  troubles,  361  ;  influence  de  Jacques 
d'Artevelde,  362;  Edouard  III  s'y  trouve,  377  ; 
assiégée  par  le  comte  de  Flandre,  600  ;  Edouard 
III  y  convoque  ses  alliés,  624.  Voy.  Hutor, 
Gautier,  Jean,  Lconas,  Simon. 

Gandalas,  fille  du  duc  de  Bourgogne,  femme  de 
Hector,  duc  de  Gaule,  I,  555. 

Gandas,  roi  païen;  il  envoie  des  vivres  au  roi 
Morgan,  III,  386. 

Gandelu  (  Wandrelois),  ville  du  diocèse  de  Meaux  , 
IV,  544. 

Candis  de  Savoie;  il  meurt  à  Ronccvaux,  III, 
152.  Cfr.  Gaudis. 

Gandise,  Gaudise,  Gadise,  fille  du  roi  Morgan  ; 
le  roi  Anseis  la  demande  en  mariage,  III,  358, 
559;  son  père  l'accorde  à  Anseis;  sa  merveil- 
leuse beauté,  360;  Agolant,  roi  de  Dorion,  la 
réclame,  364;  prise  par  Galafrois  d'Abilant  , 


365  ;  Thomas  la  délivre;  elle  arrive  à  Conindre, 
366;  Ysoré  l'enlève,  367;  Ysoré  la  ramène  à 
Morgan,  368;  elle  demande  à  aller  à  Luserne, 
382;  elle  envoie  un  message  à  Anseis,  583; 
elle  arrive  à  Astorga:  Anseis  l'enlève,  586;  elle 
est  baptisée  et  épouse  Anseis,  587;  Ysoré  la 
réclame,  389;  elle  ouvre  une  poterne  aux 
dames,  à  Astorga,  390;  sa  tendresse  pour 
Anseis,  591  ;  ses  deux  fils  ;  elle  se  retire  à  Cache- 
soris;  594,  398;  elle  remercie  Ogier  de  la 
mort  d'Ysoré,  400,  401;  elle  vit  à  Cachesoris, 
405;  elle  demeure  à  Morinde,  IV,  59. 
Gandris,  voy.  Gadris. 

Gandus,  chambellan  de  Pépin;  il  lui  raconte  le 
meurtre  de  S'  Lambert,  II,  370. 

Ganelon  {Gcnnelhon,  Genolhon,  Gennulhou,  Ge- 
nelhon,  Gènes,  Gesne,  Gucne ,  Gcnne ,  Genel- 
hiez),  fils  de  Griffon  ;  il  vend  les  chevaliers 
français  à  Roncevaux,  II,  331;  il  appartient 
au  lignage  de  Dodon,  571;  ses  ancêtres,  594; 
traître,  III,  24;  il  crée  Chariot  chevalier, 
35;  il  accuse  Sybillc  d'adultère,  45,  44, 
174;  il  va  à  Huy  et  complote  avec  Basin  la 
perte  d'Ogier,  (II,  676,  678);  sa  lutte  contre 
Ogier  devant  Huy,  (il ,  602);  son  rôle  dans  la 
geste  de  Jean  de  Lanchon,  (H,  729  et  suiv.); 
il  persuade  à  Charlemagne  de  bannir  de  France 
le  lignage  de  Doon  de  Mayence,  97;  il  combat 
Gérard  del  Fraite,  100;  il  instigue  Charle- 
magne contre  Ogier,  102;  ses  perfides  avis 
pour  perdre  Ogier,  128;  il  va  à  Saragosse  et 
fait  un  faux  message,  129;  conseils  perfides 
qu'il  donne  à  Marsilhe,  130;  il  fait  un  pacte 
avec  Marsilhe,  131;  il  se  rend  à  Piragoire, 
155;  perfide  conseil  qu'il  donne  à  Charles,  134, 
155;  sa  trahison,  136,  137;  (II,  754);  Ogier 
et  d'autres  se  défient  de  lui,  138;  sa  trahison 
découverte,  139,  140;  son  hypocrisie,  143; 
Roland  le  maudit,  146,  147;  Charlemagne 
l'accuse  de  trahison,  148;  son  fils  confirme  sa 
trahison,  149;  Charles  le  fait  garder,  150; 
Ogier  jure  de  le  punir;  conseil  que  lui  donne 
Aloris,  154;  il  se  rend  à  Astorga,  155;  il  se 
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réfugie  à  Dormans,  dS6  ;  il  dépiste  Otte;  il  est 
■•  pris,  157,  158;  condamné  à  un  combat  en 

champ  clos,  162;  il  s'enfuit  et  est  repris,  163; 

son  supplice,  1G4,  165;  son  origine,  180;  il  est 

cause  du  bannissement  de  la  reine  Sybille, 

188;  son  lignage  est  admis  dans  le  conseil  du 

roi  Louis,  IV,  1 . 
Gancsse,  ânier  du  roi  Lotringe,  I,  381. 
Gange  (Ganges),  Qeuve  de  l'Inde,  I,  289,  291  ; 

île,  291;  le  fleuve  vient  du  paradis  terrestre; 

Ogier  y  fait  jeter  le  roi  Ganges,  III,  63. 
Ganges,  Gangcres,  roi  de  Pentepoir;  Ogier  le  fait 

noyer,  III,  63,  64. 
Gangou,  voy.  Anjou. 

Gangres,  évéque  de  Châlons  ;  il  vient  à  Liège,  V, 
290. 

Gatign,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 
Ganoir,  voy.  Jean. 
Ganorillte,  fils  de  Leridas,  II,  191. 
Gans,  voy.  Gand. 

Ganymède  (Ganymydes),  fils  de  Dardanus,  roi  de 

Darmant,  I,  140. 
Gapmada,  ville  de  Frise;  détruite  par  les  Huns, 

II,  112. 

Gaporfa,  femme  juive;  ses  fils  nouveau-nés  par- 
lent du  vrai  Dieu,  II,  02-65. 

Gapola,  duc  de  Bourgogne,  I,  102;  battu  et  tué 
par  le  prince  de  ClermonI,  104. 

Gapoza,  officier  de  Néron;  il  assassine  Granus; 
pendu  par  ordre  de  Néron,  I,  458. 

Gappa,  duc  de  Normandie,  I,  556. 

Garamantes  (Gerse.meiis ,  Garemans),  peuple 
d'Afrique;  ils  ne  connaissent  pas  le  mariage, 
I,  296;  leur  pays  traversé  par  le  Jet,  297;  leur 
désert,  298. 

Garhoman,  fils  de  Marpidon,  roi  de  la  Grande- 
Bretagne,  II,  192. 

Gardon,  Garsions,  Gurchion,  MarsionSy  roi  païen 
d'Isquaine,  III,  251;  il  combat  Naime  de 
Bavière,  233;  il  combat  Ogier  en  champ  clos, 
235;  miraculeusement  converti,  256,  237;  il 
reçoit  le  nom  de  Thierry,  259;  avis  qu'il 
donne  à  Ogier,  505.  Voy.  Gérard. 


Gardans,  roi  de  Chaldée  ;  il  se  révolte  contre 

Rome,  I,  241. 
Gardiens,  sénateur  romain  ;  tué  par  Sédros,  I, 

245.  Cfr.  Gordien. 
Gardon,  chef  des  Huns  ;  tué  par  Huelin,  II.  118. 
Gardrc,  voy.  Ypochras. 
Garduel,  voy.  Carlisle. 

Gargano  (Gargaine),  montagne  où  s'élève  une 
église  de  St-Michel,  II,  451. 

Garillan  {Gariliane);  les  païens  y  sont  battus  par 
les  Romains,  IV,  127. 

Garin  (Garins)  le  Loherain,  fils  de  Gui  de  Lor- 
raine; sa  guerre  contre  Fromon,  11,  450;  il  bat 
Fromon,  meurtrier  de  son  frère,  476;  il  com- 
bat à  Roncevaux,  III,  142;  époque  de  son 
règne,  IV,  73;  aussi  appelé  Garin  de  Nées; 
allié  du  roi  Pépin,  76;  il  bat  les  Bretons  à  Poi- 
tiers, 77. 

Garin,  fils  de  Doon  de  Mayence;  il  conquiert  la 
Normandie,  II,  522. 

Garin  de  Metz;  il  vient  au  secours  de  Charlemagne, 
III,  121  ;  il  combat  les  avis  de  Ganelon,  138; 
il  combat  à  Roncevaux,  140;  il  est  tué,  142; 
enterré  à  Bordeaux,  153. 

Garin  d'Aquitaine  ou  de  Monglane,  fils  d'Amaury, 
petit-fils  de  Charles  Martel,  II,  402,  406,  434; 
il  conquiert  Monglane,  354;  il  aide  Charle- 
magne contre  Hondris  et  Rainfroi,  477;  il 
demande  à  Doon  et  à  Charlemagne  de  conqué- 
rir Monglane,  485  ;  il  bat  les  Sarrasins  et  prend 
Monglane,  486;  il  épouse  Mabilete,  487;  il 
devient  conseiller  de  Charlemagne,  490;  il 
quitte  la  cour  à  cause  de  Grillon,  491;  il 
marche  à  la  conquête  de  Vaucleir,  498,  499; 
il  attaque  les  Danois,  502  ;  prisonnier  de  Gui, 
roi  de  Danemark,  504;  délivré  par  Roland, 
808;  il  bat  les  Saxons,  517;  il  porte  à  Rome 
un  message  de  Charlemagne,  518;  il  fait  le 
sujet  d'une  des  quatre  gestes  de  France,  299; 
ses  parents,  III,  2. 

Garin,  fils  de  Doon  de  Nanteuil,  II,  521;  Ogier 
lui  donne  le  comté  de  Boulogne,  III,  41. 

Garin  de  Nées,  voy.  Garin  le  Loherain. 
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Garin  de  S'-Marsilh;  envoyé  par  Charlemagne  à 

Viane,  III,  138. 
Garin,  évéque  de  Senlis;  envoyé  par  le  roi  de 

France  à  Dommartin,  V,  45,  46;  il  interroge 

le  faux  Baudouin,  175. 
Garin,  compagnon  de  Huon  de  Bordeaux  au  Caire, 

III,  334  ;  il  rend  témoignage  en  faveur  de  Huon, 

335. 

Garin,  fils  de  Baudouin;  il  accuse  Ernebaud  de 

trahison,  II,  431,  452. 
Garin,  voy.  Gérin,  Elle. 

Garion,  chevalier  ;  il  indique  à  Dodon  le  moyen 

de  tuer  Flandris,  II,  371. 
Garions,  roi  païen,  III,  231. 
Garliquant,  voy.  Gorlibant. 
Garnier  {Garnir,  Warnier)  de  Dave,  mambour  de 

l'évéché  de  Liège,  VI,  277;  cité,  S33. 
Garnier,  fils  de  Doon  de  Nanteuil;  convoqué  à 

Meaux,  par  Ogier,  IV,  5. 
Garnier  le  vieux;  il  combat  les  Sarrasins,  IV, 

44;  proposé  comme  roi  d'Acre,  43. 
Garnier,  nom  d'emprunt  d'Ogier,  IV,  32. 
Garnier,  de  la  familia  de  S'-Lambert,  V,  505. 
Garnis,  lisez  Garins,  III,  121. 
Garnivairc  de  Terventome,  battu  en  Chypre  par 

Ogier,  IV,  46. 
Garones;  la  comtesse,  sœur  du  duc  de  Bar,  VI, 

335. 

Garonne  (Gerondc,  Gerone,  Geroine),  fleuve,  I, 
268;  V,  106;  les  hérétiques  y  sont  miraculeu- 
sement noyés,  107  ;  passé  à  gué,  168;  rupture 
d'un  pont  à  Toulouse,  429. 

Garpe,  voy.  Hector. 

Garsilhe  (Garsilh),  roi  de  Bougie  ;  il  prend  Orléans 

et  défie  Charlemagne,  III,  61. 
Garsion  d'Ardanpreit;  il  donne  des  nouvelles 

d'Udelon  au  roi  Ysoré,  III,  562  ;  le  roi  Drago- 

lant  l'envoie  demander  du  secours  à  Disrameit, 

563. 

Garsion,  amiral  de  Toulouse;  il  était  à  Roncevaux, 
III,  141. 

Garsion  de  Val,  allié  de  Brehier,  III,  283. 
Gasaric,  terre  conquise  par  Batou,  V,  292. 


Gascogne  {Gascongne,  Wascone,  Cascongne,  Vas- 
coiné);  conquise  par  Clobérius,  I,  480;  recon- 
quise par  Vespasicn,  481  ;  conquise  par  Clovis, 
II,  163;  on  y  célèbre  mal  la  fêle  des  Pâques, 
261;  évangélisée  par  S' Amand,  299;  Childéric 
y  fait  des  conquêtes,  358;  les  Sarrasins  y  sont 
défaits  par  Charles  Martel,  3'J6,  398,  404; 
royaume  en  Espagne,  III,  24  ;  séjour  des  quatre 
fils  Aimon,  165;  le  roi  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  511;  le  roi  accompagne  Ogier  à  Gre- 
nade, 321  ;  un  des  douze  royaumes  créés  par 
Charles,  532;  le  roi  accompagne  Ogier  en  Es- 
pagne, 595;  ravagée  par  Henri  I"^""  d'Angleterre, 
493;  envahie  par  les  Espagnols,  558,  559; 
item  par  le  roi  d'Angleterre,  V,  8;  enlevée  au 
roi  d'Angleterre,  140;  envahie  par  Thierry  de 
Portugal,  141,  145;  défendue,  144;  tenue  en 
fief  par  le  roi  d'Angleterre,  356;  citée,  401; 
ravagée  par  Edouard  IV,  469;  restituée  à  la 
France,  472;  ravagée  par  Philippe  le  Bel,  484; 
conquêtes  de  Charles  de  Valois,  501  ;  défendue 
par  Henri,  frère  du  roi  d'Angleterre,  524; 
rendue  à  l'Angleterre,  VI,  33;  ravagée  par  les 
Anglais,  254;  relevée  du  roi  de  France,  255; 
citée,  585;  ravagée  par  Robert  d'Artois,  608, 
Voy.  Gui,  Ives,  Lupus,  Madiiens. 

Gasdre,  ville  du  Latium;  les  Gaulois  s'y  réunis- 
sent pour  attaquer  Rome,  I,  158. 

Gaspar  [Jaspar) ,  roi  d'Arabie,  savant  ;  il  ren- 
contre Melchior  et  Balthasar  à  Cassath,  I,  345  ; 
il  adore  l'enfant  Jésus  à  Bethléem,  346  ;  S' Mi- 
chel le  reconduit  dans  son  pays,  347. 

Gasselin,  Gassclins,  cousin  d'Aubri  le  Bourgui- 
gnon ;  il  conquiert  la  Bavière  et  épouse  Iseult, 
II,  449,  430. 

Gasselin,  neveu  d'Aubri  le  Bourguignon  ;  il  délivre 
Scneheut  et  l'épouse,  II,  450;  IV,  74;  il  tue 
Lambert  d'Oridon  en  champ  clos,  80. 

Gasselin  de  Navarre,  compagnon  de  Charle- 
magne en  Espagne,  III,  155. 

Gassemans,  roi  d'Aragon;  allié  d'Agolant,  roi 
d'Espagne,  III,  112,  118;  ses  prouesses,  H9 ; 
il  est  tué,  120. 


m 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


Gastc,  seigneurie  liégeoise,  VI,  45. 
GasteUc,  voy.  Gaston. 
Gasiinois,  voy.  Gâtinois. 

Gaston  (Caslon,  Gnslo,  Gaslelle)  VII,  de  Béarn;  il 

vient  à  Toulouse,  V,  402. 
Gaston  I",  comte  de  Foix;  il  épouse  Jeanne,  fille 

de  Philippe  d'Artois,  V,  544;  il  meurt,  VI, 

219. 

Gasion,  royaume  en  Espagne,  III,  334. 
Gath,  voy.  Goth. 

Galhier,  Gatiers,  Gainer^  voy.  Gautier. 
Gâtinois  (Gastinois);  Turnus  y  atteint  Tongris,  I, 

1«8;  cilé,  V,  272. 
Gaucdin,  voy.  Raymond. 

Gaudas,  hérésiarque  d'Alexandrie;  tué  par  la 

foudre,  I,  551. 
Gaudca,  fille  de  Sigebert,  femme  de  Galerant  de 

Aletz,  II,  217. 
Gaudis,  roi  de  Morinde,  beau-père  de  Charle- 

magnc,  II,  485. 
Gaudis,  pré  non  loin  de  Monthenruel,  III,  243. 
Gaudis,  Gaudise,  voy.  Gandis,  Gandise. 
Gaiido,  roi  d'Angel,  1,  40. 
Gandodan,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 
Gaudres  (ou  Boors),  voy.  Dliomberis ,  Geldenea. 
Gaydris,  voy.  Gadris, 

Gaudros,  prévôt  de  Cambrai,  conseiller  de  Julien, 
1,468. 

Gaufers,  Gaufpers,  Gauffray,  voy.  Geoffroi. 
Gaufiel,  voy.  Gaufriel. 
Gauficrs,  Gaufre,  Gaufride,  voy.  Geoffroi. 
Gaufriel,  Gaiijiel  de  Ghisterne,  possesseur  de 

Durandal,  III,  57. 
Gaufriel,  roi  païen;  renversé  par  Palamède,  III, 

596;  Ogier  lui  tue  son  cheval,  399;  blessé  par 

Ogier,  400. 

Gaufroi,  nom  chrétien  de  Palamède,  III,  532. 
Voy.  Palamède  de  Bougie. 

Gaufrait,  Gaufrais,  voy.  Geoffroi. 

Gaule  {Galle,  Gai);  peuplée  par  Franco  ;  elle  s'ap- 
pelle France,  I,  28,  57  ;  tributaire  des  Romains, 
126;  ravagée  parGaborcns,  150;  envahie  par  les 
Romains,  162;  elle  retombe  sous  la  domination 


des  Romains,  213;  envahie  par  Jules  César, 
218-219;  conquêtes  de  César,  220;  divisions 
de  la  Gaule,  266,  267  ;  origine  de  son  nom;  ses 
divisions,  267;  sa  situation  géographique,  303; 
ravagée  par  Adrien,  552;  les  chrétiens  y  sont 
persécutés,  536  ;  les  ducs  cl  comtes  de  la  Gaule 
refusent  de  se  révolter  contre  Rome,  554;  rava- 
gée par  Priam,  II,  28  ;  culture  de  la  vigne,  34; 
singulière  mortalité,  69;  rendue  tributaire  des 
Romains,  72  ;  affranchie  du  ti-ibut,  83;  ravagée 
par  les  Romains,  86;  affranchie  définitivement 
par  Gralicn,  87-88;  elle  prend  le  nom  de 
France,  89  ;  conquise  par  le  roi  Arins,  III,  336: 
les  ducs  font  souvent  la  conquête  de  la  Flandre 
et  de  Louvain,  IV,  95.  Voy.  A  lymodes,  Anténor, 
Athanase,  Avrmgnas ,  Dretanges,  Brugen, 
Castar,  Camberacion,  Cletus,  Claberius,  Dua- 
nus.  Flamba,  Flandroc,  Francon,  Hector,  llion, 
Marconcs,  Mclus,  Orliens,  Priam,  Parus,  Tro- 
jolus,  Turnus,  Turrus,  Ybarus,  Yalens. 

Gaule- Belgique,  voy.  Belgique. 

Gaule  celtique,  division  de  la  Gaule,  1,267; 
contrée  qui  s'étend  entre  le  Rhône  et  la  Médi- 
terranée, 268. 

Gaule  cisalpine;  conquise  par  César,  1,218. 

Gaulois  (Galliens,  Galliiens,  Galliciicns),  I,  28; 
leurs  chefs  Hector  et  Alemaine,  54;  (Castor, 
36;  battus  en  Bourgogne  par  Silvius;  ils  s'en- 
fuient à  Pygarie  et  choisissent  llion  pour  chef, 
38;  ils  défendent  leur  indépendance  contre 
Procha  et  Amulius,  49,  50,  51  ;  ils  battent 
Numa  Pompilius,  87;  ils  défont  Tarquin  l'an- 
cien; leur  courage,  91,  121;  attaqués  parles 
Romains,  101  ;  ils  pénètrent  en  Italie  et  assiè- 
gent Rome,  103,  104;  battus  en  Italie  par  les 
Romains,  121  ;  ils  battent  Annibal;  Gaulois 
habitant  Rome,  125;  ils  battent  les  Romains, 
126;  ils  adorent  les  faux  dieux,  131,  158-150; 
ils  ne  craignent  pas  les  Romains,  162;  ils  sont 
tous  païens,  186;  alliés  aux  Germains  contre 
César,  218;  des  Gaulois  vont  habiter  la  Grèce, 
puis  l'Italie,  266;  ils  chassent  les  Toscans; 
leurs  conquêtes,  267;  ils  se  rendent  indépen- 
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dants  de  Rome;  leur  orgueil,  461  ;  ils  conquiè- 
rent la  Bourgogne,  462;  leur  vaillance,  480; 
ils  battent  les  Romains,  i8],  487 ;  affranchis 
de  la  domination  romaine,  488  ;  ils  battent  les 
Romains,  836;  évangélisés  par  Pcregrin,  556; 
ils  battent  les  Romains  à  Clermont,  b46;  vain- 
queurs des  Romains,  II,  12,  15,  19;  ils  bat- 
tent les  Hongrois,  IV,  18b.  Voy.  Sicambres. 
Gaures,  voy.  Gavre. 

GàxxiiCT [Gailicr,  Gatier^  Galhier,  Galtiers^Galiierj 
Goiticrs,  Galler,  Wallier,  Wallirs,  Wnlchicr, 
Wathelet,  Waleles,  Watelet,  Watheles)  d'Au- 
denarde;  nom  pris  par  Jean  le  Mort,  VI,  409. 

Gautier  de  Barse;  il  donne  asile  aux  chanoines 
de  Liège,  VI,  203. 

Gautier,  fils  du  duc  de  Bavière,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Gautier  Benche,  chevalier  lombard;  renseigne- 
ment qu'il  donne  à  Doon,  II,  491. 

Gautier  Conrad  de  Berlo,  VI,  5SI,  ob9,  o76. 

Gautier  de  Blois  ;  il  fait  connaître  Ogicr  à  Acre, 
IV,  45;  maître  des  Templiers,  60;  tué  à  Fon- 
tainc-rÉvcque,  160. 

Gautier  de  Bornival,  chevalier  brabançon;  con- 
seil qu'il  donne  à  Henri  de  Louvain,  V,  17  ;  il 
périt  dans  une  fosse  de  houillère,  28. 

Gautier,  duc  de  Bourgogne;  il  combat  les  Fla- 
mands, VI,  85;  député  vers  les  Flamands,  91  ; 
allié  deMahautde  Hainaut,  116;  il  fait  la  paix 
avec  Philippe,  loi  de  France,  255;  pair  de 
France;  405;  héritier  présomptif  du  comté 
d'Artois,  479;  il  obtient  une  partie  du  comté 
d'Artois,  481. 

Gautier,  comte  de  Brienne,  IV,  550;  il  refuse 
d'apanager  son  fils  Jean,  551. 

Gautier  de  Brunshorn,  chanoine  de  S'-Lambert, 
VI,  75,  162;  il  revient  de  Malines,  102;  il 
s'interpose  entre  les  Grands  et  les  Petits,  163; 
il  est  tué,  164,  166;  sa  mort  doit  être  vengée, 
182. 

Gautier  de  Cerf,  nom  pris  par  Jean  le  Mort,  VI, 
410, 

Gautier  de  Châtillon;  il  prend  la  croix,  V,  210; 


il  combat  le  roi  d'Angleterre,  469;  il  lutte 
contre  les  Barois,  V,  518;  capitaine  des  Fran- 
çais, 522;  il  combat  les  Flamands,  VI,  53,  54; 
il  dispose  les  troupes  à  Bouvines,  82  ;  il  reste 
il  Lille,  92;  envoyé  à  Lille,  195;  connétable  de 
France,  254;  champion  de  la  reine  d'Angle- 
terre, 504;  il  éprouve  le  feu  grégeois,  505; 
cité,  411. 

Gautier  de  Chavenci,  doyen  de  S'-Lambert;  il 
fonde  un  hôpital  dans  sa  maison,  IV,  519, 
(625);  il  veut  réformer  les  chanoines  de  N.-D., 
520;  il  accompagne  Albert  de  Louvain  à  Rome, 
500. 

Gautier  de  Clermont;  il  commande  les  Liégeois, 
V,  78. 

Gautier,  fils  du  comte  de  Clermont,  chanoine  de 
Liège,  IV,  104. 

Gautier,  comte  de  Clèves;  allié  à  Henri  de  Lou- 
vain, V,  70;  il  combat  à  la  warde  de  Steppes, 
84,  86,  88,91,92,  (610,612). 

Gautier,  seigneur  de  Davc,  VI,  227. 

Gautier,  sire  d'Enghien  ;  il  va  en  Angleterre,  VI, 
356  ;  querelle  de  ses  gens  à  York,  557. 

Gautier  et  Laurent  de  Fermines,  VI,  249. 

Gautier  de  Flantuele,  chevalier  français,  V,  69. 

Gautier,  premier  abbé  de  Flône,  IV,  285. 

Gautier,  châtelain  de  Gand,  V,  47. 

Gautier,  comte  de  Gueidre;  il  combat  les  Liégeois, 
V,  227  ;  il  est  tué,  228,  276,  277. 

Gautier  de  Hautcpenne;  ses  prouesses,  VI,  262, 
265;  cite,  553. 

Gautier  de  Hemptines,  VI,  577. 

Gautier,  fils  d'EusIache  de  Herstal,  V,  551;  ses 
prouesses,  345,  344. 

Gautier,  avoué  de  Huy,  VI,  227;  il  va  en  Terre- 
Sainte,  457;  cite,  555. 

Gautier,  avoue  de  l'église  de  Huy,  IV,  356. 

Gautier  de  Jupille,  châtelain  deCornillon,  V,  476; 
il  défend  le  château,  477  ;  noblesse  de  sa 
famille,  478,  (672,  673). 

Gautier  de  Juppleu,  chevalier;  lieutenant  du 
comte  de  Namur,  VI,  558,  561. 

Gautier  de  Lexhi,  sire  de  Lowègc,  V,  542. 
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Gautier,  maire  de  Londres,  VI,  508. 

Gautier  de  Manny,  hennuyer;  il  reste  auprès  de 

la  reine  d'Angleterre,  VI,  548  ;  ses  prouesses, 

537;  il  combat  les  Français,  570;  il  conquiert 

Château-Thierry,  575. 
Gautier  de  Modavc,  VI,  555. 
Gautier  de  Moinalle,  chevalier  hcsbignon,  V,  565, 

409,  451  ;  maréchal  de  révcque  de  Liège,  544; 

IV,  512;  prisonnier  à  Tongres,  513;  envoyé 
auprès  des  Liégeois,  (690). 

Gautier,  marquis  de  Montfcrrant;  il  se  trouve  à 

Milan,  VI,  152;  son  vœu  de  l'cpcrvier,  156. 
Gautier  de  Morialmé,  chevalier  liégeois,  V,  220; 

il  empêche  Henri  de  Louvain  de  frapper  Jean 

d'Aps,  222. 
Gautier,  comte  de  Portion,  V,  489. 
Gautier,  comte  de  Rist,  propriétaire  de  Roche- 

cleir,  III,  225. 
Gautier  de  Rochcfort,  seigneur  d'Ochain  et  de 

Ilaneffe,  VI,  554,  577. 
Gautier  de  Rodemach;  tué  au  siège  de  Montjoie, 

V,  227. 

Gautier  le  Roi,  échevin  de  Reims,  V,  170. 
Gautier  le  Roide,  VI,  265. 

Gautier  de  Rosengnour;  tué  par  Pépin,  II,  467. 

Gautier,  abbé  de  S'-Denis,  IV,  96. 

Gautier  de  S'-Materne  ou  de  Chcnée;  sa  force 
extraordinaire,  II,  59;  il  tue  Guidas  de  Vale- 
true,  etc.,  40;  il  blesse  Dioclétien,  47;  il  tue 
Palamèdc,  seigneur  de  Pise,  etc.,  49,  (541, 
512,  545-547,  504);  il  assiège  Huy  avec  Ogier, 
(6!)0);  il  tue  Symars  de  Fauquemont,  (757). 

Gautier  de  S'-.AIaterne,  fils  du  prccédenl;  il  tue 
Jobal,  H,  118. 

Gautier  de  S'-Omcr,  hôtelier  à  Pavic,  III,  210. 

Gautier  de  S'-Onier,  compagnon  de  Baudouin  de 
Flandre,  IV,  51 1. 

Gautier,  comte  de  S'-Pol;  il  frappe  Renaud  de 
Boulogne,  V,  45;  Renaud  refuse  de  faire  la 
paix,  46;  il  chasse  avec  le  roi  de  France,  48; 
il  met  le  roi  en  garde  contre  Ferrant  de  Por- 
tugal, 49,  51;  il  remonte  le  roi,  57;  il  défie 
Ferrant,  H8;  son  combat  en  champ  clos,  119, 


120;  sa  fille  épouse  Louis,  fils  de  Philippe- 
Auguste,  121;  renverse  par  Renaud  de  Bou- 
logne, 147;  il  accompagne  Simon  de  Monfort 
à  Toulouse,  168;  tué  au  siège  d'Avignon.  (Il 
est  quelquefois  appelé  Hugues.) 

Gautier,  fils  du  roi  Gcrbeir;  Ogier  lui  donne  le 
royaume  de  Sarque,  III,  572. 

Gautier  de  Strailes,  VI,  554. 

Gautier  de  Tongres,  VI,  555. 

Gautier,  évêque  de  Tournai;  il  ordonne  Jean 
d'Aps  prêtre,  V,  205. 

Gautier,  fils  du  comte  de  Viane,  chanoine  de 
Liège,  IV,  545. 

Gautier  de  Warfusée,  seigneur  de  Moraaile,  VI, 
550,  559,  575. 

Gautier,  comte  de  Wasnadie,  IV,  550. 

Gautier  de  VVcz;  il  combat  avec  les  Liégeois,  VI, 
260,  265. 

Gautier,  confesseur  d'Edouard  IV;  créé  cardinal, 
VI,  45. 

Gautier,  compagnon  d'Ogier;  retrouvé  par  Bue- 

von,  IV,  61. 
Gautier,  fils  de  Baldir,  II,  457;  il  assiège  son 

propre  château  pris  par  Doon,  438;  tué  par 

Doon,  459. 

Gauvin  {Gauwain,  Gawuins,  Guwains),  neveu  du 
roi  Artus;  il  dresse  une  embuscade  à  Tristant, 
II,  256;  les  chevaliers  de  la  Table  ronde  se 
déclarent  contre  lui,  237;  il  assiste  aux  obsè- 
ques de  Tristant,  242;  il  se  retire  avec  Artus 
à  Avalon,  245;  cité,  \\\  30;  il  combat  Ogier, 
51;  il  vit  au  château  Plaisant,  56;  V,  125;  il 
vient  au  secours  d'Ogier  par  la  magie,  127. 

Gauvin,  fils  de  Gui  de  RonchicI,  III.  255. 

Gauvin,  messager  de  Sabine;  il  recueille  du  sang 
de  S'  Lambert,  II,  570. 

Gauvin,  nain,  IV,  21. 

Gavoir,  endroit  où  passe  Ogier,  III,  259. 

Gavoifc ,  normand;  tué  par  Ogier  des  Prez, 
IV,  80. 

Gavre  (Gaurex),  voy.  Guillaume,  Jean. 
Gawaiii,  voy.  Gauvin. 
Gay,  voy.  Cneus,  Caius. 
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Gaycte,  voy.  Gaëte. 

Gaymant,  Gayemant;  il  tue  Josuant  de  Verman- 

dois,  III,  217.  Voy.  Hubin. 
Gayouk  (Gyno  Cam),  roi  dfis  Tartares,  V,  269. 
Gayiis,  voy.  Caius. 

Gaza,  de  Bruges,  porte-bannière  des  Flamands; 

il  annonce  à  Francon  la  défaite  des  Flamands, 

I,  iM,  152. 
Gaza,  voy.  Jean. 
Gazaram,  voy.  Gazera. 

Gazel,  femme  de  Damyns;  elle  tue  Cyrus,  I, 
95. 

Gazera  (Gazaram,  Gazo),  ville  de  Palestine  où 
demeurait  Symons,  I,  16i;  citée,  577. 

Gazel ,  femme  de  Silvius;  prise  par  Ilion,  qui 
l'épouse,  I,  39. 

Gazo,  voy.  Gazera. 

Gazon,  fils  d'Alexandre  de  Pavic;  créé  roi  de 
Carthage  par  les  Romains,  I,  161;  il  rebâtit 
Carlhage,  163;  il  meurt,  168. 

Gazonas,  reine  d'Angleterre  ;  rcssuscitce  par 
S'  Luc,  I,  163. 

Géants  et  nains;  les  géants, descendants  de  Cham, 
I,  5,6;  Zoroastre,  11;  Saturnus,  18,  19;  Pal- 
lions, 29;  Ilion,  59;  en  Espagne,  181;  en  Afri- 
que, 282,  283;  pygmécs,  284;  Brehier,  Ogier 
le  Danois,  441;  Valentin,  567;  Tudclcs,  II,  39; 
Paris,  179;Dinavus,  198;  Carthago,  227;  Ga- 
laide  de  Banocli,  241;  Galatris,  245;  Hercule, 
298;  Rembauz,  598;  Pépin,  401;  Juscalmont, 
405;  Scbel,  Piranius,  Brehier,  Ysoré,  etc., 
404;  Jean  Asculpin,  427;  Ilargnis,  467;  Ro- 
bastc,  486;  Ogier  le  Danois,  III,  29;  le  nain  de 
Charlemagne,  42;  Fernagus,  57;  Sciraslus,  58; 
géants  ayant  un  œil  au  front,  62;  pygmécs,  65; 
Brandis,  69;  Lucabel,  86;  Milidez,  87;  Renaud 
de  Montauban,  100;  Athibicr,  142;  géants 
païens,  251,  253;  Piramus,  Brehier,  etc.,  280; 
Bochidont,  506;  géants  sarrasins,  319,  571, 
374,  595,  etc.;  Palamède,  521,  322;  îles  peu- 
plées de  géants,  558;  Soliman,  571;  géante, 
386,  590;  Fvalhc,  nain,  IV,  20;  Gauvain  et 
Griffelct,  nains,  21  ;  Bilas,  47;  Rollon,  86;  un 


géant  monstre,  135;  Spallas,  255;  Lucanor,  V, 
106;  Nynus,  126. 
Gcbcsabada,  chef  tartare  ;  ses  conquêtes  on  Asie, 
V,  192. 

Gcbocme,  ville  de  Hollande;  assiégée  par  Clovis, 
11,155. 

Geda,  sœur  de  Popillius,  femme  de  Gorgiles,  1, 
184.  192,  197. 

Gedea,  fille  d  Otton,  femme  de  Maxime,  11,  195. 

Gedinel,  jongleur  à  Reims;  compagnon  de  Henri 
de  Ronchiel,  III,  255. 

Gedos,  duc  de  Bretagne,  I,  163-164. 

Gcer  (Gairc,  Gcirc,  ./cire),  rivière,  I,  201  ;  elle 
entoure  le  palais  de  Scdros  à  Tongres,  247; 
citée.  II,  465;  V,  78;  VI,  156. 

Geete  {Jachc,  Jaic/ic),  rivière,  VI,  493  ;  débordée, 
496,  (679);  les  Brabançons  et  les  Liégeois 
campent  sur  ses  rives,  600,  601,  (681). 

Gcffotidc,  Geffimde,  fille  du  roi  de  Saxe,  concu- 
bine de  Charlemagne,  II,  528,  529. 

Gchain,  voy.  Jehay. 

Gehcnna,  ville  de  la  Lombardie;  phénomènes 

qu'y  produit  le  corps  de  Pilate,  I,  438. 
Gcilc,  voy.  Gisèle. 
Gcirc,  voy  Geer. 
Gelaisc,  voy.  Gelase. 

Gclanoir,  roi  d'Argife,  puis  des  Argiens,  I,  159. 
Gélase  (Gelainc,   Gelasius)  II,  pape,  IV,  519; 

Henri  IV  lui  oppose  Burdin,  522. 
Gelbcida,  ville  de  l'Inde,  III,  60. 
Gciboé,  mont  de  la  Palestine;  Saûl  y  est  dcfaitpar 

les  Philistins,  I,  35. 
Gelbora,  fille  du  roi  d'Egypte,  femme  de  Paris,  I, 

184. 

Gcldenca  de  Gaudres;  il  assiste  au  tournoi  de 
Lulèce,  II,  210. 

Gcldona,  sœur  de  Tibère,  II,  592. 

Gcidora,  ville  d'Asie;  renversée  par  un  tremble- 
ment de  terre,  I,  508. 

Gcldrois,  voy.  Gucldrois. 

Gcle,  voy.  Gisèle. 

Gclcrant,  voy.  Waleran. 

Gclfris,  duc  de  Champagne,  11,507. 
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Geliien,  voy.  Galion. 

Gclinden  (Glcnne),  voy.  Guillamme,  Simon. 
Gelo,  voy.  Gerlon. 
Gelrc,  voy.  Gueidre. 
Gelsymondc,  voy.  Galsuinlhe. 
Gematrix,  voy.  Gomatrude. 

Gembloux  {Genblouz),  ville;  annexée  au  comté  de 
Huy,  III,  25;  fondation  de  l'abbaye,  IV,  93; 
(III,  424);  l'abbaye  se  soumet  à  l'église  de  Liège, 
IC5;  (III,  45(5);  la  ville  brûlée  par  Notger, 
^75;  (III,  465);  moines  de  Gembloux  mis  à 
S' Jacques,  196;  brûlée  par  les  Hesbignons, 
325,  551 ,  (621));  item  par  le  comte  de  Hai- 
naut,  483,  (715);  ilcm  par  les  Liégeois,  V, 
98,  (616).  Voy.  Arnoul,  Francon,  Olbert, 
Sigcbcrt. 

Gemdcluch,  ville  danoise;  brûlée  par  les  Tongrois, 

I,  529. 

Gemcppe,  voy.  Jemeppe. 

Géminé  {Gcmyncs);  l'armée  liégeoise  y  loge,  VI, 
122. 

Genahum,  nom  primitif  d'Orléans,  II,  55. 
Genappe,  en  Brabant;  on  y  massacre  les  .Juifs, 

VI,  126;  Waleraii  de  Fauquemont  y  est  retenu 

prisonnier,  248. 
Gcnblnuz,  voy.  Gembloux. 

Gendora,  fille  du  roi  d'Athènes,  seconde  femme 

de  Domitien,  I  486. 
Gendre,  voy.  GeofFroi,  Thomas. 
Gendulphe,  voy.  S'  Gangulphc. 
Gencbnuz,  voy.  Suénon. 
Gcnehin,  voy.  Godwin. 

Geneffc,  voy.  Jeneffe-en-Hesbaic,  Baudouin,  En- 

guerrand,  Guillaume,  Renier. 
Gcnelhicz,  voy.  Ganclon. 

Geiidine,  fille  de  Guy  de  Molins,  femme  de  Har- 
duart  de  Coucy;  elle  échappe  à  la  mort  des 
descendants  de  Dodon,  II,  351,  571. 

GeneUnc,  fille  de  Guy,  duc  d'Athènes,  II,  394. 

Gcncrcche,  voy.  Jenneret. 

Gcncs  [Jcncs,  Jenencs,  Guync,  Guycnc,  Jcnevc, 
Gcnevre,  Genève  sow  mere),  ville,  I,  500,  501  ; 

II,  454;  conquise  par  Archibald,  521;  visitée 


par  Fernagus,  III,  57;  son  duc  Basin,78  ;  Char- 
lemagne  y  tient  une  cour  plénièrc,  79;  le  pape 
s'y  réfugie,  80;  Charles  s'y  embarque,  88;  un 
orage  y  jette  Ogier,  265;  i'archevéque  assiste 
aux  noces  d'Ogicr,  511  :  assiégée  par  Charle- 
magne,  542;  Naime,  Basin  et  Thierry  d'Ardenne 
s'y  embarquent,  555;  Sibilelte  y  débarque,  IV, 
14;  la  ville  dévastée  par  les  Sarrasins;  fontaine 
de  sang,  126,  154;  enfant  monstre,  156;  l'évê- 
ché  érigé  en  archevêché,  559;  Henri  de  Luxem- 
bourg s'y  rend,  VI,  140,  146;  Robert,  roi  de 
Naples,  y  est  enfermé,  25 i;  le  comte  guerroie 
en  France,  579.  Voy.  Aquilant,  Archibald, 
Basin,  Doon,  Jourdain,  ÏNicolas,  Thibaut,  Re- 
nier. 

Gencs,  voy.  Ganeloii. 

Genesius  (Gervaisv),  évéque  de  Lyon;  Ebrum  lui 
fait  crever  les  yeux,  II,  345. 

Gmeste,  voy.  GeneH'e,  Jencffe. 

Gencvc-HOur-mere,  voy.  Gènes. 

Geneviève  [Genevierc,  Gcnevre,  Jenvier,  Jcnevier) 
de  Bretagne,  femme  d'Artus;  elle  assiste  au 
tournoi  de  Lutèce,  II,  210;  enlevée  par  Mordret, 
198,  245;  elle  aime  Lancelot  du  Lac,  qui  la  fait 
décapiter,  245;  Lancelot  nie  qu'elle  ait  été  sa 
maîtresse,  558. 

Genevre,  voy.  Gènes,  Geneviève. 

Geugulphe,  voy.  S'  Gangulphe. 

Genlo,  voy.  Gerlon. 

Gcnnc,  Gennelhon,  voy.  Gunelon. 

Genoda,  fille  du  duc  d'Aquitaine,  femme  de  Do- 
mitien, I,  485;  tuée  par  son  mari,  486. 

Génois  [Genevois)  ;  Grégoire  VIII  fait  leur  paix 
avec  les  Pisans,  IV,  482;  ils  tiennent  la  mer 
contre  les  Anglais,  VI,  569;  ils  battent  les  An- 
glais sur  mer,  624. 

Genolhon,  voy.  Ganelon. 

Genseric  [Gerdolas),  roi  des  Vandales;  il  ravage 

l'Afrique;  tué.  II,  159. 
Génie,  fille  d'Eustache  de  Herstal,  femme  de  Geof- 

froi  deStcin,  V,  110,  159. 
Gentien  (Gentius),  roi  d'illyric;  il  s'allie  avec 

Persée  contre  Rome,  I,  180;  prisonnier,  181. 
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Geoffroy  (Gaufrais,  Gafrois,  G  au  fier  s  ,  Gaufers, 
Gauffier,  Gaifier,  Guaifcr,  Joffroy,  Jofrois, 
Gaufre,  Gaufride,  Gaffroy ,  Gafrois,  Jaffroi, 
Jeo/froi,  Jo/'/roy)  d'Angers;  il  épouse  la  femme 
divorcée  de  l'empereur  Conrad  I"'.  IV,  4-00. 

Geoffroy  d'Anjou,  fils  du  roi  de  Hongrie,  III,  52; 
chargé  par  Charlemagne  de  mener  des  troupes 
à  Ogier  le  Danois,  151;  il  raconte  à  Ogier  le 
désastre  de  Roiicevaux,  154;  beau-père  de  Ra- 
dus  des  Prcz,  ICI;  tué  par  Ogier,  215. 

Geoffroy,  comte  d'Anjou,  IV,  89,  218. 

Geoffroy,  fils  du  duc  d'Anjou,  chanoine  de  Liège, 
IV, 171. 

Geoffroy,  fils  de  la  reine  Isabelle  d'Angleterre; 
Spencer  ordonne  de  le  noyer,  VI,  510;  il  est 
rendu  à  sa  mère,  315. 

Geoffroy,  bâtard  d'Eude,  duc  d'Aquitaine  ou  de 
Bordeaux;  il  pousse  son  père  à  la  gueire  contre 
Charles  Martel,  II,  597;  il  s'allie  avec  Juscal- 
mont  pour  combattre  Charles,  402,  406;  ilcm 
avec  Pipion;  il  ravage  la  France;  battu  à  Tou- 
louse; il  assiège  Rome,  425;  battu  par  Pépin 
et  par  Charlemagne,  IV,  250;  il  reconnaît  l'au- 
torité de  Charles,  sa  trahison,  513;  il 
meurt  à  Piragoire,  III,  134. 

Geoffroy  d'Aspremont;  il  guerroie  les  Flamands, 
VI,  15;  tué,  19, 

Geoffroy,  frère  du  comte  de  Bar,  V,  485. 

Geoffroy  de  Blois;  il  va  à  la  conquête  de  Vaucleir, 
II,  498. 

Geoffroy  ou  Godefroid,  comte  de  Bretagne,  fils  de 
Henri  I,  roi  d'Angleterre,  IV,  399,  404. 

Geoffroy  de  Charny;  il  défend  Tournai,  VI,  377. 

Geoffroy,  empereur  de  Constantinople;  il  reçoit 
les  envoyés  du  roi  de  France,  IV,  13;  baptisé 
dans  le  Jourdain;  il  reçoit  le  nom  de  Michel, 
16. 

Geoffroy,  comte  de  Culianche,  patriarche  de  Jéru- 
salem; chassé  par  les  païens;  réintégré  par 
Charlemagne,  III,  12. 

Geoffroy  de  Danemark  ou  de  Maycnce,  père 
d'Ogicr  le  Danois,  II,  180,  554,  410;  fils  de 
Doon,  H,  414,  450,  502;  il  conquiert  le  Dane- 


mark, 468;  sa  force,  sa  beauté,  son  intelli- 
gence, 519;  il  va  à  Paris;  ses  armoiries,  520; 
Charlemagne  lui  donne  Rochebrunc  à  conqué- 
rir, 522,524;  il  bat  les  Saxons,  526;  il  combat 
les  Avares,  528;  il  devient  roi  de  Danemark, 

III,  3;  il  épouse  Béatrix;  ses  noces  à  Monlui- 
sant,  4;  il  va  en  Angleterre;  il  épouse  Hélissent, 
25;  trahi  par  Vauquelin  auquel  il  livre  Ogier 
le  Danois,  26;  il  refuse  le  tribut  à  Charle- 
magne. 27,  il  bat  et  prend  Charles,  28;  il  pro- 
met à  Ogier  d'aider  Charles  contre  les  païens, 
52;  il  amène  du  secours  à  Charles  contre 
Brandis,  69;  il  appiend  le  retour  de  son  fils 
d'Orient,  74;  il  vient  au  secours  de  Charles, 
121;  il  combat  ii  Roncevaux,  140;  lué  à  Ron- 
cevaux,  145;  Charlemagne  retrouve  son  corps, 
loO;  enterré  en  Danemark,  1 52  ;  cité,  275. 

Geoffroy,  fils  de  Guy.  roi  de  Danemark;  lué,  IV, 
67. 

Geoffroy  de  Durbuy,  chevalier  barois,  IV,  387. 
Geoffroy  d'Elestant,  amant  de  la  reine  de  France, 

IV,  205. 

Geoffroy  de  Fagnolles;  il  garde  la  ville  de  Lucques, 

VI,  154;  tué,  155. 
Geoffroy,  fils  du  comte  de  Flandre,  chanoine  de 

Liège,  IV,  300. 
Geoffroy,  fils  de  Philippe  comte  de  Flandre,  111, 

282;  tué  par  les  païens,  283. 
Gcollroy,  fils  du  comte  de  Flandre;  il  combat  les 

Liégeois,  IV,  547;  tué,  348. 
Geoffroy  de  Flémalle;  il  annonce  à  Hugues  de 

Picrrepont  la  prise  de  Liège,  V,  29. 
Geoffroy  de  Gendre,  chevalier  danois  ;  tué  par  les 

Français,  11,505. 
Geoffroy  de  Ghistelle;  tué,  II,  537. 
Geoffroy  de  Hemricourt,  V,  29. 
Geoffroy,  fils  du  roi  de  Hongrie;  il  annonce 

à  Liège  la  nomination  de  l'évêque  Obert,  IV, 

28b. 

Geoffroy,  comte  de  Huy,  IV,  69;  (III,  418). 
Geoffroy  de  Juliers,  seigneur  de  Berghen,  VI, 
452. 

Geoffroy,  évêque  de  Lodève,  V,  107. 
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Geoffroy  de  Louvain,  chambellan  <lc  Henri  de 
Gueidrc,  V,  542. 

Geoffroy,  fils  du  roi  de  Palamcde;  Ogier  lui  donne 
le  royaume  de  Lybie,  111,  572. 

Geoffroy,  comlc  de  Namnr,  III,  78. 

Geoffroy,  roi  de  Navarre,  frère  de  Tibère,  II,  592  ; 
il  bat  les  Sarrasins  d'Espagne,  5!)S;  il  invoque 
le  secours  de  Cliilpcric  et  de  Charles  Martel, 
-102;  il  aide  Philippieus  à  combattre  les  habi- 
laiils  du  Pont,  412,  4.15;  Léon  de  Hongrie  lui 
donne  des  troupes  pour  combattre  les  Sarra- 
sins ;  il  reconquiert  la  Navarre,  458;  tue  par 
les  Sarrasins,  459;  sa  parente,  491,492;  III, 
180. 

Geoffroy  d'Orléans;  il  gouverne  la  Flandre.  II, 
450. 

Geoffroy,  fds  du  duc  d'Orléans,  chanoine  de  Liège, 

IV,  299. 

Geollroy,  fils  de  Raes  des  Prez,  chanoine  de 
FJège,  IV,  546. 

Geoffroy,  comte  de  Sandrac;  tue  par  Ogier  le  Da- 
nois, III,  224,  225. 

Geollroy  de  S;irque;  envoyé  par  Charlemagne  à 
Viane,  III,  iliS. 

Geoffroy,  comte  de  Savoie,  IV,  54S. 

Geoffroy,  comte  de  Sayne  etdeSalm;  tué  par 
Ogier  le  Danois,  111,218. 

Geoffroy,  seigneur  de  Stcin;  ses  armoiries,  IV,  567; 
il  attaque  les  Brabançons  près  de  Macstricht, 

V,  108;  il  tue  Thibaut  de  Louvain,  109;  il 
épouse  Gente  de  Herstal,  110,  552;  il  fonde 
l'abbaye  de  Robermont,  159;  il  accompagne 
Hugues  de  Pierrepont  au  concile,  167;  il 
forme  une  souche  du  lignage  des  Prez,  208; 
cite,  (6 18,  625). 

Geoffroy  de  Tirlcmont;  il  s'empare  du  reliquaire 
de  Lambert  de  Louvain,  IV,  195. 

Geoffroy  de  Toulouse;  son  combat  singulier  con- 
tre Charles  Martel,  II,  280;  ses  prouesses,  581; 
tue  par  Bodars  de  Duras,  582. 

Geoffroy  des  Ursins;  tue  à  Rome,  VI,  149. 

Geoffroy,  frère  de  Rollon;  il  séjourne  à  Rome, 
IV,  85;  baptisé,  (III,  425). 


Geoffroy,  compagnon  de  Rollon,  IV,  87. 
Geoffroy,  fils  de  Ralmon  ;  tué  par  Pépin,  II,  467, 
Geoffroy,  roi  païen;  il  assiège  Cachesoris,  111,  595. 
Geoffroy,  frère  bâtard  de  Pipion  ;  tue  par  Jean 

Willibrord,  II,  424. 
Geoffroy,  chef  païen  ;  prisonnier  d'Ogier  à  Cas- 

telfort,  III,  246;  tué  par  Ogier,  260. 
Geoffroy,  frère  de  Grimoald,  III,  174. 
Geoffroy,  cuisinier  d'Adolphe  de  La  Marck,  VI, 

296. 

Geoffroy,  voy.  Palamède,  Godefroid  deJuliers. 

Géographie:  la  Gaule.  I,  266-267 ;  divisions  du 
globe  ,  285  et  suiv.;  divisions  de  l'Espagne, 
III,  24;  contrées  de  l'Inde,  56  et  suiv.  ;  diffé- 
rence entre  la  Lorraine  et  la  Lotharingie,  IV, 
71;  situation  de  la  Tartarie,  588. 

Géon  [Gyori,  Agion),  nom  donné  au  Nil,  I,  286, 
289,297;  il  arrose  l'Egypte  et  l'Ethiopie,  510; 
il  sort  du  Paradis  terrestre,  III,  67. 

Gcorc,  frère  de  Pépin,  II,  507. 

George  (Manlius),  romain;  il  combat  et  tue  le 
gaulois  Sanse;  chef  de  la  famille  des  Tarquins, 
I,  104. 

Georges,  fils  de  Thibaut;  couronné  roi  de  Gaffe, 
III,  05. 

Géorgie;  le  roi,  allié  de  Houiagou,  V,  559;  il  lutte 
contre  Tagudar,  467;  item  contre  les  Sarrasins, 
468;  il  prend  les  armes  contre  Chalil,  503. 
Voy.  Ivan. 

Géorgiens  (Gcor-gints);  battus  par  les  Tartares,  V, 
195. 

Gephas,  femme  d'AristobuIe;  mise  en  prison  par 

Salite,  I,  205. 
Gepon,  voy.  Brunon. 
Geradoii,  voy.  Gérard. 

Gcralant,  roi  de  Golelie  ;  il  prend  Rome,  II,  123. 
Geraldc,  sœur  d'Amaury  de  Montréal;  sa  mort, 
V,  15. 

Gcraldi-Mons,  voy.  Grammont. 

Gérard  (Gcrar,  Gerarl,  Gcrat^  Girart,  Girard, 
Gerardin,  Gcradon,  Glais),  créé  roi  d'Acre  par 
Ogier;  il  refuse  d'écouter  le  traître  Hermen- 
froi,  III,  540. 
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Gérard  V,  comte  d'Armagnac;  il  détruit  Sompiiy, 

V,  401. 

Gérard  d'Aubenton,  bâtard  de  Gérard  dcl  Fiaitc, 
m,  93,  102;  il  délivre  ses  frères  de  prison, 
103;  Charlcmagne  lui  refuse  le  combat,  104; 
tué  parOgier  le  Danois,  108. 

Gérard  d'Auxerrc  ;  tue  par  le  roi  Alistant,  III, 
599. 

Gérard  Basiel,  maître  de  la  cité  de  Liège,  V,  321  ; 

accusé  devant  les  échevins,  350;  pendu,  559. 
Gérard  de  Baslogne;  il  combat  en  Prusse,  VI, 

412. 

Gérard,  fils  du  comte  de  Berg,  chanoine  de  Liège, 

VI,  72. 

Gérard,  banneret  du  comte  de  Berg,  VI,  257. 
Gérard  de  Berlo;  il  combat  les  Liégeois,  V,  520. 
Gérard,  seigneur  de  Berlo,  VI,  228.  577. 
Gérard,  cuisinier  de  Robert  de  Bctliune,  VI, 

253;  son  supplice,  2S4. 
Gérard,  fils  d'Amis,  comte  de  Blois;  compagnon 

de  Charlcmagne  en  Espagne,  III,  15b;  il  prie 

Charles  de  faire  la  paix  avec  Ogicr,  250,  251  ; 

il  accompagne  Ogier  en  Espagne,  595,  598. 
Gérard,  frère  de  Huon  de  Bordeaux,  III,  524;  il 

mécontente  les  habitants  de  Bordeaux,  534;  il 

est  pendu,  555. 
Gérard,  duc  de  Bourgogne;  il  transporte  le  corps 

de  Marie-Madeleine  à  Vczelay,  II,  442;  fils 

d'Archibald,  449. 
Gérard  de  Bovenistier,  chevalier,  VI,  228,  259. 
Gérard  de  Casaubon;  il  remet  Toulouse  entre  les 

mains  du  roi  de  France,  V,  401 . 
Gérard  Chabot,  doyen  de  S'-Dcnis,  à  Liège,  VI, 

185. 

Gérard  le  Contrefait,  échevin  de  Reims,  V,  170. 
Gérard  de  Florenville;  il  combat  en  Prusse,  VI, 
412,  413. 

Gérard  de  Fontaine;  il  va  en  Angleterre,  VI,  509. 

Gérard  de  Fraipont,  prêtre  liégeois;  tue  à  Bouil- 
lon, IV,  584. 

Gérard  de  ou  dcl  Fraite,  fils  de  Doon  deMayence 
et  oneled'Ogier  le  Danois;  battu  à  Soissons  par 
Charles  Martel,  II,  457;  il  assiège  Soissons  et 


bal  Pépin,  458;  ballu  cl  blessé  par  (Charles, 
443;  il  conquiert  la  Prusse  et  la  Russie;  ses 
armoiries,  521;  il  refuse  par  orgueil  de  rendre 
hommage  à  Cliarlemagne,  522,  525;  III,  79; 
il  accompagne  Charles  à  Aspreinont,  (II,  754); 
sa  colère  contre  ïurpin,  III,  80;  comment 
il  reçoit  son  fils  Milon  d'Auvergne,  82;  son 
duel  avec  Agramaires,  88  ;  il  implore  le  secours 
de  Charles,  91  ;  ses  paroles  orgueilleuses,  92;  il 
fait  sa  paix  avec  Charles,  95;  son  oi'gueil;  il 
retourne;  à  Orbandas,  90;  il  assiège  Paris  et 
combat  son  propre  lignage,  97;  il  est  battu  et 
entraîne  ses  parents  dans  sa  révolte,  98;  ap- 
pelé aussi  Gérard  de  Roussillon  ;  il  va  chercher 
du  secours  à  Parde,  99;  il  ravage  la  France  et 
va  à  Dortmund  au  secours  de  ses  neveux,  100; 
son  combat  contre  Ogier  le  Danois,  101  ;  il  est 
battu;  il  prend  Orléans  et  assiège  Paris,  102; 
renversé  par  Charlcmagne,  104;  il  assiège 
Laon,  105;  il  jette  son  ganta  la  figure  d'Ogicr, 
106;  il  renverse  Charlcmagne,  107;  Ogier  le 
fait  prisonnier,  108;  il  meurt,  109,  273. 

Gérard  li  Fris,  roi  de  Manchi,  III,  63. 

Gérard  Garchon,  maître  de  Huy,  VI,  291;  il 
vient  négocier  la  paix  à  Liège,  292,  295. 

Gérard  le  Gcrmcal,  VI,  554. 

Gérard  de  Gohe,  chanoine  de  S'-Barthélemy,  à 
Liège,  V,  540. 

Gérard  de  Grez,  orfèvre  de  S'-Lambert;  il  excite 
le  peuple  contre  les  Grands,  V,  443. 

Gérard  Griseal  de  Bierset,  chantre  de  S'-Lam- 
bcrt;  il  fait  faire  la  verrière  ronde  de  la  cathé- 
drale, V,  420;  il  convertit  sa  maison  en  hôpi- 
tal, 423;  cité,  IV,  418. 

Gérard,  fils  du  comte  de  Gueldre,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Gérard  de  Haccourt;  il  blesse  Charles  Martel,  II, 
419. 

Gérard  de  Halu,  bon  chevalier,  V,  506,  509; 
maréchal  de  l'armée  flamande,  VI,  40;  il  est 
blessé,  41. 

Gérard  de  Héron,  maréchal  de  l'évcché  de  Liège; 
il  attaque  Henri  de  Dinant  à  Oreye,  V,  520;  il 
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est  ballu,  ô''2!2;  cité,  340;  il  lâche  de  s'empa- 
rer de  Henri  de  Dinant,  541. 
Gérard  de  Heinsberg,  parent  du  comte  de  Looz, 

V,  78. 

Gérard,  châtelain  de  Hozéniont,  V,  344. 
Gérard,  seigneur  de  Jauche,  VI,  17,  228. 
Gérard  de  Jupille;  tué  par  Pépin,  11,417. 
Gérard  de  La  Malle,  VI,  liM. 
Gérard  de  La  Marck,  seigneur  de  Radekin,  VI, 
521. 

Gérard  de  Lapi;  il  combat  à  Cassel,  VI,  409. 
Gérard,  fils  du  comte  de  Laroche,  chanoine  de 

Liège,  IV,  546. 
Gérard  de  La  Tour;  tué  à  Courtrai,  VI,  lU. 
Gérard  de  Léau,  VI,  554. 

Gérard  de  Limont;  il  combat  les  Flamands,  VI, 
259,  2G5. 

Gérard  le  Lombard,  châtelain  de  Mayenec;  il 
demande  à  Doon  de  se  rendre,  II,  465. 

Gérard,  comte  de  Looz;  il  brûle  Tongrcs;  battu 
par  révêque  Radulphe,  IV,  45G,  (701);  il  met 
le  feu  à  la  ville  de  Tongrcs;  sa  paix  avec 
révéque,  400,  (702,  705). 

(îérard,  fils  du  duc  de  Lorraine,  chanoine  de 
Liège,  IV,  299. 

Gérard  de  Lupe,  chevalier  barois,  V,  S18. 

Gérard,  comte  de  Lusernie;  prisonnier  des  païens, 
m,  575. 

Gérard  Maillart  de  la  Sauvenière,  cchevin  de 
Liège,  V,  512. 

Gérard  de  Mal;  tué,  V,  5(58. 

Gérard  Martin,  de  Bruxelles;  envoyé  par  Ogier  à 
Bougie,  III,  559;  il  se  noie,  541. 

Gérard,  archevêque  de  Maycnce;  il  sacre  Raoul, 
duc  de  Saxe,  empereur,  IV,  281. 

Gérard,  Irèrc  de  Doon  de  Mayence;  tué  par  Salo- 
mon, II,  441. 

Gérard  de  Montlaucon  ;  il  prend  part  au  siège  de 
Tournai,  VI,  577,  579. 

Gérard  le  Mort,  noble  lillois,  V,  510;  tué  à  Bou- 
vines,  VI,  87. 

Gérard  Nadon,  de  Votlcmme,  échcvin'  de  Liège, 

VI,  191. 


Gérard,  romte  de  Namur,  IV,  89. 

Gérard  de  Noville,  bourgeois  de  Huy,  V,  558. 

Gérard  d'Ochain,  chanoine  de  Liège,  VI,  4,  278, 

519;  il  invective  contre  les  Liégeois,  520. 
Gérard  de  Péronne,  légat  en  France,  V,  409. 
Gérard  de  Plaisance;  tué  par  le  roi  Didier,  III, 

214. 

Gérard  de  Poncheal,  boulanger  liégeois,  VI,  181. 
Gérard  Pelage,  cousin  d'.Adoule  Porctle,  V,  542, 
545. 

Gérard  de  Port,  prévôt  de  Tournai;  il  reconnaît 
Baudouin  de  Flandre,  V,  02;  conseil  qu'il 
donne  à  Baudouin;  il  est  trahi  par  sa  femme, 
05;  la  comtesse  Jeanne  le  mande  à  Lille,  04; 
il  accompagne  Baudouin  à  Lille,  05;  il  est 
massacré,  00, 

Gérard  Pypelcs,  cchevin  de  Liège,  VI,  4. 

Gérard  de  Roussillon,  voy.  Gérard  dcl  Fraite. 

Gérard  Ruelaut,  châtelain  de  Hozémont;  partisan 
de  Guillaume  d'Awans,  V,  545. 

Gérard  de  Runiigny,  évéque  de  Cambrai,  IV, 
178;  il  fonde  une  église  à  Florennes,  188;  il 
assiste  à  la  dédicace  de  l'église  S'-Lambert  à 
Liùge,  190;  son  bon  sens  et  son  énergie,  225; 
il  bénit  l'abbaye  d'Anchin,  290;  sa  mort,  291. 

Gérard  de  Rumigny,  petit-fils  d'un  comte  de  Hai- 
naut;  ses  armes,  IV,  178. 

Gérard  de  Sart,  chanoine  de  S' -Materne,  à  Liège, 
VI,  177,  178,  185. 

Gérard  de  Sassongnies,  capitaine  d'Escaudœuvre, 
VI,  575. 

Gérard  de  Sathenay;  tué  à  la  warde  de  Steppes, 

V,  85. 

Gérard  de  Saulii,  gouverneur  des  bouchers,  à 

Liège,  VI,  52. 
Gérard  Surlet,  chevalier  liégeois,  VI,  554,  586, 

587;  prisonnier,  707. 
Gérard  dcl  Thoir,  chanoine  de  S'-Martin,  à  Liège, 

VI,  011. 

Gérard  de  Tihangc,  VI,  75. 
Gérard,  premier  abbé  du  Val-S'-Lambcrt,  IV, 
505. 

Gérard  de  Vaucouleurs;  tué,  V,  465. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


m 


Gérard,  fils  de  Robert,  comte  de  Veridùme  ;  cou- 
ronné roi  de  Manchis,  III,  65. 
Gérard  del  Venes,  VI,  554. 

Gérard  de  Viane;  vaincu  par  Brandis,  III,  70; 
il  combat  Gérard  del  Fraite,  97  ;  lieutenant  de 
Charlemagne,  100;  Charles  le  mande  à  Paris, 
158;  il  avertit  Charles  des  ravages  de  l'empe- 
reur Richier;  prisonnier,  177;  envoyé  à 
Paris  pour  négocier  avec  Charles,  178,  181; 
tué  par  Ogier,  215. 

Gérard  de  Vinalmont  ;  il  blesse  Renier  de  Férons- 
trce,  V,  502,  (654);  illégalement  condamné, 
505;  rétabli  dans  ses  droits.  507. 

Gérard,  sire  de  Waleffe;  tué  par  Guicher  de 
Salach,  (II,  757). 

Gérard  de  Wanze,  hutois,  V,  567. 

Gérard  'frère),  ermite,  frère  de  l'empereur 
Richier;  il  accueille  la  reine  Sybille,  III,  172;  il 
raconte  à  Louis,  fils  de  Charlemagne,  l'histoire 
de  sa  mère,  174;  il  accompagne  Sybille  à  Con- 
stantinople.  176;  Charles  lui  donne  un  évêchc, 
189. 

Gérard,  fils  de  Seguin  et  petit-fils  de  Doon,  1 1, 522. 

Gérardmont,  voy.  Jean. 

Gérardrie,  voy.  Baudechon. 

Gerbald  [Gerhaus,  Gerhain),  frère  de  Turpin,  fils 
du  duc  de  Bohème;  nommé  évêque  de  Liège 
par  Charlemagne,  II,  488,(664);  III.  6;  la 
gie  Vierge  lui  apparaît,  III,  10;  il  confirme  les 
privilèges  de  l'église  de  Tongres,  1 1  ;  Charle- 
magne le  charge  des  travaux  d'Aix-la-Cha- 
pelle, (II,  669);  il  enrichit  son  église,  (II,  665); 
il  va  trouver  Ogier  à  Huy,  (II,  686);  Charle- 
magne lui  écrit,  (II,  729);  il  est  cousin  d'Ogier 
le  Danois,  III,  41  ;  il  va  voir  Ogier  en  prison  à 
Reims,  275;  il  gouverne  le  comté  de  Louvain, 
282;  il  demande  le  corps  de  S'  Materne,  515; 
créé  cardinal;  il  bâtit  l'église  S'  Caprasc  à 
Liège,  556;  (II,  761)  ;  il  meurt  à  Rome;  ramené 
à  Liège,  407,  (414);  son  épitaphe,  408. 

Gerheir,  voy.  Gerbert. 

Gerberge  {Gerbelins,  Gihcrte,  Gribcrg),  fille  de 
Charles,  roi  de  Lorraine,  IV,  208. 


Gerberge,  fille  de  Henri  l'Oiseleur,  roi  d'Alle- 
magne, sœur  de  l'empereur  Otton  I""',  femme 
du  roi  Louis  IV,  IV,  127,  153. 

Gcrberoy  [Gcrbetoxj),  ville  de  Picardie;  Henri  II 
d'Angleterre  y  est  attaque  par  Philippe-Au- 
guste, IV,  470. 

Gerbert  (Gcrbeir,  Gerbers,  Grebvirs,  Gerbier),  roi 
d'Antiochc;  sa  guerre  contre  le  Soudan  d'Acre, 

III,  558;  il  accueille  Ogier,  559;  il  couronne 
Ogier  roi  d'Acre,  340;  il  vient  au  secours 
d'Ogier,  545;  il  part  pour  La  Mecque  avec 
Palamèdc,  347,  552;  il  assiège  La  Mecque, 
555;  il  accompagne  Ogier  à  Acre,  556;  ses 
prouesses  à  Rama,  369,  570;  il  combat  avec 
Ogier,  571  ;  il  retourne  chez  lui,  574. 

Gerbert,  roi  maure  d'Espagne;  iialtu  par  les 

chrétiens,  VI,  626. 
Gerbert;  l'empereur  Conrad  lui  donne  le  comté  de 

Pologne,  IV,  245. 
Gerbert  (Daimbert,  archevêque),  évêque  de  Sens; 

il  sacre  Louis  le  Gros,  V,  304. 
Gerbelins,  voy.  Gerberge. 
GeHietoy,  voy.  Gcrberoy. 
Gerbier,  voy.  Geibert. 

Gerhlo,  fils  de  Saûl;  tué  sur  le  mont  Gelboé,  1,  55. 
Gercans,  Gercains,  roi  de  Saxe;  il  marche  contre 

les  Huns;  II,  111;  blessé  par  Attila,  1 12. 
Gerdolas,  voy.  Genseric. 

Gergons,  Gerghons,  roi  de  Morimonde;  il  fait 
Buevon  prisonnier,  IV,  61  ;  Buevon  le  tue,  65. 

Gcrm,  Gerim,  Garin  de  Plaisance,  père  de  Bénoit, 
écuyer  d'Ogier,  III,  206;  il  renverse  Charle- 
magne, 216  ;  il  vient  au  secours  d'Ogier,  217. 

Gcrins;  il  fonde  la  chapelle  S'-Servais  à  Liège, 

IV,  187. 
Gerlabas,  voy.  Gnrlubas. 

Gerlon  {Genlo,  Gelo),  compagnon  de  Rollon;  il 
reçoit  le  baptême,  épouse  Adola  et  devient  duc 
d'Anjou,  IV,  88. 

Germain  (Germaine),  chapelain  de  Charles  Mar- 
tel; moine  à  Compiègne,  II,  421. 

Germain,  comte  de  Lotharingie;  il  assiste  au 
tournoi  de  Tongres,  I,  192. 
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«îermain,  nom  cFirclicn  de  Dragolant,  roi  de  Syrie, 
IV,  ôô. 

Germains;  leur  vaill;ince,  I,  2 115-2 14;  alliés  aux 
Gaulois  contre  César,  218. 

Gcrtnaise,  archevêque  de  Reims,  IV,  264o 

(îermanie  [Germaine] visitée  d'abord  par  ïre- 
beris,  I,  15;  Hero  y  fonde  des  villes,  14;  appe- 
lée Allemagne,  34;  pays  couvert  de  marais; 
Tarquin  le  Superbe  y  fonde  cinq  villes,  95; 
conquise  par  Jules  César,  215-214,  218;  con- 
quise en  partie  par  Maximin,  II,  19;  item  par 
les  Sicambres,  86;  évangélisée  par  Bonifacc, 
42S.  Voy.  Iladoras,  Saxo. 

Uermarouf,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Germeal  (H),  voy.  Gérard. 

Gcrmcau  [H  Germcais) ,  voy.  Jean. 

Germiara,  voy.  Grimvare. 

GerOy  voy.  Hiéron. 

Geronde,  Gcroine,  Gerone,  voy.  Garonne,  Glronne. 
Géronsart  (Gerosarl),  abbaye;  dédicace  de  l'église, 

IV,  557,  (6tiO'. 

Gerpho,  officier  d'Isbosetli  ;  pendu  par  David,  1, 35. 

Gersemcm,  voy.  Garamantes. 

Gcrmnde,  fiW&àe^  Saladin,  femme  de  Charlemagne, 

II,  529. 

Ger tains,  voy.  Gontran. 

(jertrude  [Gerlruis,  Gerlruy,  Gertruyde,  Gertrud), 
veuve  de  Florent,  comte  de  Frise,  femme  de 
Robert  le  Frison,  IV,  261. 

GertrudCç  fille  du  comte  Albert  de  Moha,  femme 
de  Thibaut  de  Louvain,  IV,  582  ;  elle  meurt, 

V,  11. 

Gerlruidenberg  (S'"  Gertrubcrcke) ,  III,  25. 
Gertniis,  Gerlruy,  Gertruyde,  voy.  Gerlrude. 
Gervaise  de  Tilburg,  auteur  des  Otia  imperialia, 

au  treizième  siècle,  I,  2. 
Gervaise,  voy.  Genesius. 

Gcsit,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlemagne, 

III,  554. 

Gesnes,  voy.  Ganelon. 
Gesselon,  voy.  Gothelon. 

Gestes:  de  S'-Martin  de  Tours,  II,  260;  deGarin, 
de  Charlemagne  et  de  Doon  de  iMayence,  434; 


III,  2;  d'Ogicr,  2;  (II,C6I);  de  Renaud  de 
Montauban,  remplie  de  fables,  III,  99;  Jean 
d"Outremeuse  déclare  avoir  fait  une  nouvelle 
geste  d'Ogier  le  Danois,  111,  154,141,205, 
517  ;  continuation  de  la  geste  de  la  reine  Sy- 
bille,  106;  les  trois  gestes  de  France,  299; 
nouvelle  geste  de  Iluon  de  Bordeaux,  520;  (II, 
760);  les  chroniques  de  Turpin,  548;  geste 
d'Ogier,  557,  509,  571,  400,  401,  402,  404; 
(II,  754;  IV,  51,  44);  geste  de  Jean  de  Lan- 
chon,  (II,  675  et  suiv.,  705  à  755);  geste  de 
Gérard  del  Fraile,  {II,  754);  gestes  de  Parisc 
la  duchesse,  (II,  760;;  gestes  de  Troye  et  du 
roi  Artus  lues  par  Charlemagne,  IV,  5;  gestes 
d'Hercule,  d'Hector  et  d'Achille,  21  ;  de  Char- 
lemagne, de  Doon  de  Mayence,  de  Garin  de 
Moniglane,  représentées  sur  les  murs  du  châ- 
teau Plaisant,  52;  geste  de  Guillaume  d'Orange, 
58;  d'Aubri  de  Bourguignon,  74;  des  évéques 
de  Tongres,  168;  de  Godefroid  de  Bouillon, 
290;  de  Tongres  et  de  Liège,  ]»ar  J.  d'Outrc- 
meuse,  297,  511,  548,550,  459,400,520; 
V,  22  ;  d'Ogier  le  Danois,  V,  124;  de  Godefroid 
de  Bouillon,  569;  de  S"ï-Marie-Madeleine,  421. 
Voy.  Vœux. 
Geu,  voy.  Jéhu. 

Geuvc  de  Porchel,  nom  du  pape  Serge  II,  III,  509. 

Geyene,  voy.  Gcncs. 

Gezon,  voy.  Ptolémée  Physcon. 

Ghairc,  voy.  Ghore. 

Ghcldre,  Glicldrois,  voy.  Gucldre,  Gueldrois. 

Ghernote,  voy.  Libert. 

Ghibelins,  Ghihcllins,  voy.  Gibelins. 

Ghibour,  voy.  Guibour. 

Ghidclfris,  voy.  Gidelfris. 

Ghine,  Ghines,  voy.  Guines. 

Ghinstel,  voy.  Renbcch. 

Ghiselache,  ville  d'Espagne  non  loin  de  Ronce- 
vaux,  llî,  141. 

Ghistelle  (Gislel,  Ghistel),  terre  donnée  par 
Charles  Martel  à  Eudc,  11,420;  le  seigneur 
combat  les  Anglais,  V,  470  ;  le  seigneur,  noble 
lillois,  510;  le  seigneur  combat  les  Français, 
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VI,  84;  ses  prouesses,  262.  Voy.  Angelin,  Geof- 
froy, Gui,  Jacques,  Pierre,  Thibaut,  Walfars. 

Ghîstcrne,  voy.  Gaufriel. 

Ghore  (Ghaire),  voy.  Renaud. 

Gltotehem,  voy.  Golhem. 

Ghulhovcn,  voy.  Henri. 

Ghuynp.s,  voy.  Guines. 

Gibel.,  volcan,  I,  501. 

Gibelel,  voy.  Gibiet. 

Gibelins  (Gliibcllins ,  GUbelins,  Guibclins);  ils 
favorisent  l'entrée  de  Henri  de  Luxembourg  à 
Rome,  VI,  1 47  ;  combattus  par  Jean  XXII,  234  ; 
item  par  le  roi  Robert,  513,  514. 

Giberte,  voy.  Gcrberge. 

Gibier,  ville  de  Prusse,  VI,  412. 

Gibil  de  Carthage,  roi  d'Afrique;  il  combat  les 
Romains  en  Sicile,  I,  HG. 

Giblct  (Gibelel),  ville  de  Phénicie;  Buevon  y 
passe,  IV,  65. 

Gidelfris,  Ghidilfris,  Godclfrius,  chef  des  Norwé- 
giens  ou  Normans;  il  ravage  la  Frise,  IV,  53; 
il  bat  les  Danois,  67  ;  il  accompagne  Rollon  à 
Liège,  85;  Jean  des  Prez  le  tue,  86. 

Giel,  Giele,  Giclon,  voy.  Gilles. 

GielCj  voy.  Gisèle. 

Gierlecoque,  voy.  Gilecoque. 

Gifart,  voy.  Renaud. 

Gilart,  Gilars,  voy.  Gilles,  Gillarl. 

Gilbaine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne,  III,  534. 

Gilbert  (Gilebert,  Gilbers),  duc  de  Bouillon;  il 
favorise  Hilduin  de  Berry  pour  l'évêché  de 
Liège,  IV,  98. 

Gilbert,  comte  de  Duras,  partisan  d'Alexandre 
de  Juliers,  IV,  324;  tué  à  S'-Trond,  525. 

Gilbert,  comte  de  Duras,  avoué  de  S'-Trond  pour 
révèque  de  Metz;  il  convoite  cette  ville  et  har- 
cèle ses  habitants,  IV,  342,  (636);  excommu- 
nié, privé  de  son  avouerie  et  de  son  comte, 
543;  il  réside  à  Louvain  ;  il  provoque  l'évéque 
Alexandre,  350,  (637);  il  court  sus  aux  Lié- 
geois, 331;  il  fait  sa  paix  avec  Albéron,  563. 

Gilbert  de  Jemeppe,  doyen  du  concile  de  Tirle- 
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mont;  voleur  de  bijoux  liégeois,  V,  67;  sa 
mort  terrible,  68. 
Gilbert  de  Heers;il  va  en  Angleterre,  VI,  337; 
cité,  553. 

Gilbert  de  Looz,  frère  de  l'évcquc  Baldric,  comte 
de  Monlaigu,  IV,  101  ;  il  demande  un  canoni- 
cat  à  S'-Lambert,  108;  il  devient  prévôt  de 
S'-Barthélemy,  100. 

Gilbert,  archevêque  de  Reims,  magicien;  déposé; 
évêque  de  Ravennes;  il  devient  le  pape  Sil- 
vestrc  H,  IV,  185;  précepteur  d'Olton  IH  et 
de  Robert  le  Sage,  205;  il  se  donne  au  diable; 
ses  études  à  Tolède,  206. 

Gilbert,  moine  de  S'-Amand;  poète,  utilisé  par 
Jean  d'Outremeuse  ;  I,  2;  IV,  249,  254,  444. 

(îilbert, duc;  il  accueille Ogier  à  Jériis ilcm,  IH,  53. 

Gilbons,  prince  de  Louvain,  II,  170. 

Gilbol,  roi  de  Souabe;  tué  par  Dagobert,  II,  595. 

Gilchon,  voy.  Gilson. 

Gile,  voy.  Gilles. 

Gilebers,  Gilebert  ,\oy.  GWhQTl. 

Gilechon,  voy.  Gilson. 

Gilecoque  {Gierlecoque,   Gerlecouq),  maison  des 

échevins,  à  Jupille,  I,  379  ;  II,  55. 
Giles,  Gilet,  voy.  Gilles. 
Gilhe,  voy.  Gisèle. 
Gillart  [Gilart),  voy.  Jean. 

Gilles  [Giel,  Giele,  Gile,  Gilart,  Gillar,  Gillars, 
Gilon,  Gielon,  Gicles,  Gilet,  Gilo ,  Gylou)  de 
Beaurieu,  doyen  de  S'-Paul,  à  Liège,  IV,  414. 

Gilles  le  Bel,  chanoine  de  Liège,  VI,  75. 

Gilles  Le  Bel  des  Canges,  échevin  de  Liège,  che- 
valier, V,  212;  VI,  5,  73. 

Gilles,  fils  du  châtelain  de  Bruxelles,  chanoine 
de  Liège,  V,  33. 

Gilles  de  Cerf,  VI,  425. 

Gilles  Chabot,  échevin  de  Liège,  (VI,  705,  706). 
Gilles  de  Charneux,  VI,  228;  tué,  257. 
Gilles,  bailli  de  Chênée,  VI,  587. 
Gilles  le  Cloquier,  mayeur  de  Huy,;  son  autorité 

méconnue,  V,  554,  557;  mis  en  fuite  par  le 

peuple,  558;  arbitre,  VI,  278. 
Gilles  del  Coir,  VI,  540. 
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Gilles,  conilc  de  Cologne;  il  aide  Boident  à  assié- 
ger Maeslriclit,  II,  167. 

Gilles  de  Colerebbc;  il  va  en  Angleterre,  VI,  âôG. 

Gilles  Foreil,  liégeois;  coupable  d'un  crime  contre 
nature,  IV,  442. 

(îilles,  fils  de  Franc- homme,  VI,  351. 

Gilles  le  Frongnut  de  la  Sauvenière,  clerc  ou 
notaiie  des  échevins  de  Liège,  VI,  I8S,  597; 
cite  dans  la  paix  de  Flône,  47b;  il  combat  les 
menées  d'Andricas,  476;  privé  de  son  office; 
chanoine  de  S'-Materne,  477. 

Gilles  Hanoseais  ;  tué  à  lloessell,  VI,  458. 

Gilles  de  Horion,  échevin  de  Liège,  (VI,  704); 
bailli  de  Hesbaie,  (708). 

Gilles  de  Lamberprc  ;  tué,  V,  528. 

Gilles  de  Lavoir;  il  avertit  l'évêque  des  abus  de 
pouvoir  des  échevins,  (VI,  702). 

<jilles  dit  de  Liège,  bourgeois  de  Huy,  VI,  278. 

Gilles  Lotuelh,  bouchei'  liégeois;  il  coupe  le  jioing 
à  Pierre  de  Neuvice,  VI,  7;  il  parle  au  nom  du 
peuple,  8. 

(îilles  Maillart,  fils  d'EusIacln!  de  Herstal  le  jeune, 
V,  478,  539,  561. 

Gilles  de  Many,  VI,  554. 

Gilles  de  Nasle,  VI,  39. 

Gilles,  évcquc  de  Nismes,  V,  107. 

Gilles,  premier  prieur  d'Oignies,  V,  5. 

Gilles,  moine  d'Orval;  il  continue  la  chronique 
d'Anselme  jusqu'à  Henri  de  Gueldre;  utilisé 
par  Jean  d'Outremeuse,  I,  4;  cité,  II,  489;  sa 
chronique,  IV,  556;  passage  cité  de  sa  chro- 
nique, 557. 

Gilles  Polarde,  bourgeois  de  Liège,  VI,  278> 
(iilles  des  Prez;  il  pénètre  à  Huy,  V,  570. 
Gilles  de  Rocourt,  échevin  de  Liège,  V,  512. 
Gilles  de  Rocourt,  changeur  à  Liège,  VI,  580. 
Gilles,  sire  de  Rosach  ;  tué  à  la  warde  de  Steppes, 
V,  91. 

Gilles  de  S'-Vincent,  bourgeois  de  Dinant,  VI,  278. 

(jillcs  de  Salerne  (de  Soissons?),  romain;  gouver- 
neur de  Trêves,  chassé  par  Childéric,  II,  144; 
père  de  Syagrius,  145. 

Gilles  Siirief,  VI,  165;  chanoine  de  S'-Denis, 


185;  chanoine  de  S'-LamJjert,  278;  prison- 
nier, 707. 

Gilles  Surict  de  Hozcmonl;  il  bâtit  l'église  de 

Bcaurepart,  V,  21 1. 
Gilles  de  Thicr„  VI,  555, 
Gilles,  évêque  d'Usez,  V,  107. 
Gilles  de  Waudechour;  tué,  VI,  419. 
Gilles  de  Wyck,  chevalier  liégeois;  il  combat  à  la 

warde  de  Steppes,  V,  91. 
Gilles  Yerté;  il  repousse  les  Maillarl,  V,  560;  il 

porte  la  bannière  des  Liégeois,  VI,  164;  tué, 

160. 

Gilotin  Cykars,  bourgeois  de  Liège,  V,  87. 
Gilson  (Gilchon,  GUcchou)  de  Jamblines,  échevin 

de  Liège,  (VI,  704). 
Gilson  de  Maroie,  chevalier  finançais;  compagnon 

d  Ogier,  IV,  50. 
Ginheur,  voy.  Guihoui: 
Gùigoha,  voy.  Ketboga. 
Girarl,  voy.  Gérard. 

Gironne  {Geronde,  Gyronde),  ville  de  Catalogne; 
conquise  par  Philippe  III,  V,  441. 

Gisèle  {Getle,  Gcle,  Gicle,  Gisle,  Gysle,  Gilhc),  fille 
de  Charlemagne,  II,  529. 

Gisèle,  sœur  de  Charles  le  Chauve  (le  Simple), 
femme  de  Rollon,  IV,  88. 

Gisèle,  fille  du  comte  de  Gueldre,  femme  de  Fré- 
déric de  ïoul,  IV,  266. 

Gisèle,  fille  du  comte  de  Hainaut,  femme  de  Guil- 
laume, comte  de  Huy,  IV,  115;  elle  hérite  du 
comté  de  Huy,  121  ;  elle  épouse  Mengols  d'An- 
gleterre, 122. 

Gisèle,  fille  d'Eustache  de  Herstal,  V,  552. 

Gisèle  de  Walcoui't,  femme  de  Jean  des  Prez,  IV, 
487. 

Gisèle,  fille  de  Guy  de  Walcourt,  femme  de  Raes 
des  Prez,  V,  20. 

Gisèle,  femme  de  Thibaut  de  Wez,  V,  267. 

Gisèle,  fille  de  Clément  IV,  V,  580. 

Gisors  (Gisoirt),  ville;  donnée  à  Henri  II d'Angle- 
terre, IV,  471  ;  la  paix  y  est  faite,  481  ;  Richard 
s'y  rend,  526;  assiégée  par  Philippe-Auguste, 
527,  529;  elle  se  rend,  550;  Philippe  s'y  réfu- 
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gie,  551  ;  assiégée  par  le  roi  Richard,  oôô;  Phi- 
lippe y  convoque  ses  barons,  bb-i;  citée,  V, 
41)4. 

Oispel,  roi  d'Élhiopie;  baUu  par  Aza,  J,  42. 
Ghtd,  voy.  Ghistelle. 
Givatino,  voy.  Guarno. 

Givct  (Gyvey),  ville;  brûlée  par  Thibaut  de  Bar, 
V[,  124.  Voy.  Robert. 

Glabbeek  (Ciafcec/;),  village;  il  forme  la  limite  du 
comté  de  Brugeron,  IV,  189. 

Glaciiens,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 

Gladaset  Gladrine ,  filles  d'Ebroel,  II,  190. 

Glain  (Gtain),  bois  près  de  Liège,  IV,  85,  128; 
grand  chemin  traversant  les  bois,  depuis  S'-Mar- 
tin  jusqu'à  Jemeppe,  152;  les  frères  de  Boisée 
y  bâtissent  un  oratoire,  407;  on  y  prend  la 
pierre  pour  bâtir  la  cathédrale,  484;  les  bois 
vendus,  878;  le  prix  sert  à  entourer  la  ville 
de  murailles,  579;  (V,  586.) 

Glais,  voy.  Gérard. 

Glapbyra  [Galaffre.,  Galaffc),  fille  de  Théoduin, 
femme  d'Alexandre,  1,378-579;  elle  a  un  songe 
et  meurt,  584-585. 

Glenne,  voy.  Gelinden. 

Glimes  (GHnes),  voy.  Arnoul. 

Glocester  [Clochiestrc ,  Clodnest,  Clociestre,  Clo- 
chiaalre);  ville  fondée  par  Moradob,  H,  195;  le 
comte  tué  par  Badus  le  Gallois,  256;  le  comte 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511  ;  il  obtient 
le  prix  d'un  tournoi,  557;  régent  d'Angle- 
terre; il  meurt,  IV,  529;  le  duc  vient  à  Gram- 
mont,  V,  497;  le  duc  calomnié  et  mis  à  mort, 
VI,  271,  272,  304;  la  reine  Isabelle  trouve  un 
refuge  auprès  du  comte,  507,  508,  509; 
Edouard  II  y  est  retenu  prisonnier,  511,  517; 
le  comte  sert  d'otage  à  la  reine,  521  ;  Édouard  1 1 
y  est  enterré,  522;  le  comte  combat  les  Fran- 
çais, 370;  le  comte  assiège  Tournai,  578.  Voy. 
Badus  li  Brons,  Cloel. 

Glons-sur-Geer  ou  S'-Laurent;  village  fondé  par 
S'  Materne,  I,  529;  Bastin,  seigneur,  IV,  575; 
l'armée  liégeoise  y  loge,  V,  78,  80^  (606); 
amende  due  à  l'évéquc,  VI,  465. 
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Gloriaiidc,  lille  du  duc  de  Bavière,  femme  de  Chil- 

déric,  II,  525. 
Gloriande,  fille  de  Galaffre,  femme  de  Charle- 

rnagne,  II,  485,529;  sacrée  à  Reims, 490, 512; 

elle  meurt,  520. 
Gloriande,  seconde  femme  de  Charlemagne,  II, 

485;  fille  de  Gaudis,  ou  du  roi  de  Séville, 

526,  529. 

Gloriande,  fille  de  Corsuble  ;  fiancée  de  Carahus, 
III,  54;  elle  donne  une  rose  à  Ogier  le  Danois, 
58;  son  père  la  promet  à  Brunalmont,  59,40; 
Carahus  veut  la  faire  mourir,  71,  72;  Ogier 
la  sauve,  75. 

Gloriande,  femme  d'Achars,  roi  de  Fagolesme, 
III,  575;  Marie  est  son  nom  chrétien,  574. 

Glorians,  roi;  père  de  Carahus,  possesseur  de 
Courtaine,  III,  58;  tué  par  Ogier,  502. 

Glunhure,  voy.  Gui. 

Gobar,  voy.  Thierri. 

Gobeir,  Gobelet^  voy.  Gobcrt. 

Gobelin,  sire  de  Jupille;  il  tue  Jonadas  de  Cande- 
lis,  II,  59-40. 

Gobert  [Gouhier,  Gohicrs,  Gohers,  Gobeir,  Gobier, 
Gobelet),  sire  d'Aspremont;  il  se  trouve  à  Milan, 
VI,  152;  son  vœu  de  l'épervicr,  156  ;  il  publie 
la  trêve  entre  les  Liégeois  et  les  Brabançons,  500. 

Gobert  Folhin,  liégeois,  V,  568. 

Gobert,  échcvin  de  Huy,  IV,  556;  mayeur;  les 
Hutois  brûlent  sa  maison,  520. 

Gobert  de  Jupille;  tué  par  le  comte  de  Salach,  (II, 
757,  758). 

Gobert  de  la  Maladrie;  tué,  V,  414. 

Gobert,  fils  du  duc  de  Souabe,  prévôt  de  S'-Denis; 
envoyé  à  Rome,  V,  540,  542. 

Gobert  de  Vaucouleurs,  mari  de  Hidelain,  II.  166; 
gouverneur  de  Macstricht,  167;  comte  de 
Tongres,  187,  (569,  574);  il  combat  les  Sarra- 
sins à  Metz,  (575,  576). 

Gobot  et  Gobrelio ,  fils  de  Gaborens;  tués  devant 
Lulèce,  J,  155. 

Goceaux,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  194. 

Goch  et  Magoch,  Goche  et  Magoche,  voy.  Gog  et 
Magog. 
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Goch,  voy.  Raymond. 

GochebaXj  voy.  Bar  Kochba. 

Gochic,  voy.  Gotliie. 

Gochoncourl,  voy.  Gossoiicourt. 

Godahins,  roi  de  Frise;  chassé  ])ar  les  Huns;  tué, 

II,  113. 

Godalier,  prévôl  de  Tournai,  VI,  ^5. 

Godalière  (la),  voy.  Malhildc. 

Godas,  roi  de  Mésopotamie;  battu  et  lué  par  les 

Romains,  H,  37. 
GndCf  roi  de  Sénéchie;  il  bat  Gora,  I,  24. 
Gode,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Cliarlemagne, 

III,  534. 

GodchrucI,  voy.  Gundiocb. 
Godehiief,  voy.  Gondebaud. 

Godefroid  [Goide frais,  Goudcfroil)  IV  le  Barbu, 
duc  d'Ardcnne;  duc  de  Lorraine,  IV,  217;  duc 
de  Bouillon,  253;  il  va  voir  son  frère  Etienne  IX, 
à  Rome,  255;  il  scelle  la  vente  du  comté  de 
Hainaut  à  l'église  de  Liège,  263;  (III,  500);  sa 
femme  Liso,  264. 

Godefroid  de  Bastognc;  fournisseur  des  vivres  de 
l'armée  d'Ogier,  III,  325. 

Godefroid,  fils  du  duc  de  Berri,  chanoine  de  Liège, 

IV,  500. 

Godefroid  le  Bossu,  fils  de  Godefroid  le  Barbu, 
IV,263;  il  meurt  à  Verdun, 264. 

Godefroid  de  Bouillon  et  de  Lorraine;  issu  de  la 
race  de  Doon  de  Mayence,  H,  454;  ses  armoi- 
ries, 465;  il  donne  le  litre  de  Lotharingie  au  Lim- 
bourg,  IV,  71  ;  duc  de  Lorraine  et  sire  de  Bouil- 
lon, 72;  il  vient  à  Florennes  et  tue  Lambert  de 
Louvain,  19i,  105;  il  délivre  les  chrétiens  de 
Jérusalem,  202;  il  combat  Eude  de  Champagne; 
il  appelle  l'évêque  Réginard  à  son  aide,  224; 
éloge  qu'il  fait  du  courage  des  Hesbignons,  225; 
il  usurpe  le  marquisat  de  Franchiniont ,  246; 
duc  de  Lorraine,  d'Ardenne  et  de  Limbourg,  et 
pair  de  l'église  de  Liège;  il  fait  nommer  Henri 
de  Toul  évèque  de  Liège,  266;  (II!,  501)  ;  il  mé- 
nage la  paix  entre  Brusthem  et  S'-Trond,  273; 
il  assiège  le  comte  de  Laroche,  278;  (111,508); 
il  met  à  profit  la  ruse  du  comte  de  Laroche, 


280;  il  prend  possession  de  la  Lorraine,  281; 
(III,  512);  il  va  en  Terre-Sainte,  287;  (IH, 
514);  on  attribue  l'insuccès  du  siège  d'Antiochc 
à  ses  rapines;  il  vend  Bouillon  à  l'évêque  Obert, 
288;  (III,  514,  515);  il  donne  le  comté  de  Ver- 
dun à  l'église  de  Liège,  289;  (III,  516);  sa 
geste  concorde  avec  l'histoire,  290;  il  bâties 
Sarrasins  et  prend  Antioche,  291  ;  couronné 
d'épines  à  Jérusalem,  293;  il  meurt;  son  épi- 
taphe,  294,  (603);  son  héritage  en  Occident, 
364;  sa  geste  citée,  V,  569. 

Godefroid,  fils  du  comte  de  Boulogne;  héritier 
du  comté  de  Flandre,  IV,  264;  il  sauve  la  vie 
à  l'empereur  Henri  IV,  295;  cité,  450. 

Godefroid,  frère  du  duc  Jean  de  Brabant,  V,435; 
répondant  du  duc  de  Bourgogne,  456;  il  est 
à  Paris,  437;  cité,  487;  chevalier,  VI,  17;  il 
combat  les  Français;  tué,  19;  cité,  125. 

Godefroid,  comte  de  Bretagne,  voy.  Geoffroy. 

Godefroid  de  la  Chapelle;  il  va  en  Angleterre, 
VI,  337;  cité.  554. 

Godefroid  de  Cliaumont;  il  quitte  le  comte  de 
Louvain,  V',  24. 

Godefroid,  comte  de  Glermont;  il  assiste  à  la 
donation  du  comte  de  Gueldre,  IV,  574. 

(îodefroid,  fils  du  roi  de  Danemark,  archidiacre 
de  Brabant,  IV,  544. 

Godefroid  de  Dave,  chanoine  de  Liège,  VI,  185, 
278. 

Godefroid,  comte  de  Duras,  maréchal  du  pays  de 
Liège;  sa  guerre  contre  Henri  de  Namur,  IV, 
440. 

Godefroid  de  Duras,  chanoine  de  Liège,  VL  72. 
Godefroid  de  Féronstrée,  changeur;  il  fonde 

l'église  S'-Jean-Baptiste  à  Liège,  IV,  571. 
Godefroid,  sire  de  Florennes;  il  épouse  Alpaïdc 

de  Rumigny,  IV,  178;  il  vient  au  secours  des 

Liégeois  et  bat  les  Namurois,  193;  (III,  479); 

il  mande  Godefroid  de  Lorraine,  194;  il  tue 

Lambert  de  Louvain,  195;  cité,  530. 
Godefroid  de  Florennes,  évèque  de  Catalogne, 

IV,  550;  proposé  pour  l'évêché  de  Liège,  V, 

256. 
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(iodcfroid  de  Fontaine,  tlianoiiie  de  Paris  et  de 

Liège,  lV,4t6;  Vr,  72. 
Godefroid,  fils  de  Thicrri  de  Heinsberg,  (VI, 

088). 

tîodcfrnid,  fils  de  Henri  de  Hozérnont,  coslre  de 
S'-Lainbert,  docleur  de  Paris,  V,  212;  il  fait 
les  frais  pour  procurer  la  mitre  à  Pabbé  de 
S'-Laurenl,  214;  il  rend  compte  de  sa  mission, 
210,  217;  il  assiste  aux  noces  de  Frédéric  II, 
222. 

Godefroid  de  Huy,  orfèvre;  ses  voyages,  ses  ou- 
vrages à  Huy  et  à  Neumoustier;  il  devient  cha- 
noine à  Neumoustier,  IV,  4S7,  (700,  701). 

Godefroid,  cvéque  de  Langres  ;  il  autorise  la 
séparation  de  Louis  le  Pieux  et  de  sa  femme, 
IV,  Ô99. 

Godefroid,  thanoine  de  Liège;  il  apporte  à  Liège 
un  morceau  de  la  vraie  croix,  IV,  2S4;  il 
dérobe  des  reliques  de  S'  Laurent  à  Rome, 
258,  259. 

Godefroid  de  Looz;  tué  en  Espagne,  VI,  585. 
Godefroid,  fils  du  comte  de  Louvain,  chanoine 

de  Liège,  IV,  545. 
Godefroid,  duc  de  Louvain;  il  combat  les  avis  de 

Ganelon,  III,  158;  il  refuse  de  venir  en  aide  à 

Ogier  contre  Charlemagne,  205  ;  tué  par  Ogier, 

215. 

Godefroid,  comte  de  Louvain  ou  de  Brabant;  il 
scelle  la  vente  du  comté  de  Hainaut  à  l'église 
de  Liège,  IV,  265;  il  est  l'hôte  de  l'évèque  de 
Liège,  297;  Henri  IV  lui  donne  la  Lotharingie, 
299,  (605);  Henri  de  Limbourg  lui  dispute  la 
Lotharingie,  501  ;  il  demande  l'hommage  du 
comte  de  Namur  pour  le  comté  de  Brugeron, 
502,  (606);  débouté  de  ses  prétentions,  505, 
(607);  il  favorise  Alexandre  de  Juliers  pour 
révéché  de  Liège;  il  ravage  la  principauté, 

524,  (626);  il  empêche  Alexandre  de  faire  la 
paix  ;  blessé  à  S'-Trond  par  Ogier  des  Prez, 

525,  (627)  ;  il  fait  la  paix  avec  l'évèque  de 
Liège,  526,  (629);  il  fait  élire  Alexandre  de  Ju- 
liers évêque  de  Liège;  excommunié,  550,  (650); 
sa  mère,  fille  du  duc  de  Bretagne,  551  ;  il  sou- 


tient Gilbert  de  Duras,  542  ;  il  jure  d'assiéger 
S'-Trond,  545;  excommunié,  544,  (656,  657); 
il  combat  les  Liégeois,  5i7;  ses  prouesses; 
l'évèque  Alexandre  l'abat;  il  est  défait,  548, 
(640  à  045);  battu  par  les  Liégeois  à  Wilderen, 
550,  (646  à  648)  ;  il  va  à  Rome  et  fait  déposer 
Alexandre,  558,  (651);  assiégé  dans  Louvain, 
551;  il  meurt,  554;  il  avait  épousé  une  sœur 
du  comte  de  Namur,  569;  ses  quatre  femmes, 
450,  451,  (697). 

Godefroid  de  Louvain;  il  assiste  au  tournoi  d'An- 
denne,  V,  405, 

Godefroid,  fils  de  Godefroid,  comte  de  Louvain; 
il  épouse  Ermengarde  de  Moha,  (IV,  096);  sa 
descendance,  (097). 

Godefroid,  doyen  de  S'-Servais  à  Maestricht,  V, 
515. 

Godefroid,  fils  de  Jean  Maillart;  il  assiste  au  siège 
de  Milan,  IV,  511. 

Godefroid,  frère  de  Guillaume  Malclerc,  VI,  45. 

Godefroid,  comte  de  Namur,  IV,  525;  il  combat 
Alexandre  de  Juliers  à  S'-Trond,  525;  il  con- 
sent à  l'érection  de  l'abbaye  de  Floreffc,  542. 

Godefroid,  maréchal  de  Nantes;  compagnon  de 
Charlemagne, IH,  155;  il  meurtà  Piragoire,  154. 

Godefroid  de  Gendre;  tué  par  Ogier,  III,  214. 

Godefroid  de  Naste,  VI,  59;  il  combat  les  Fla- 
mands, 62. 

Godefroid  d'Ostie,  cardinal;  il  vient  à  Liège  pour 
la  translation  du  corps  de  S'  Hubert,  III,  580. 

Godefroid,  prince  de  Parme;  tué,  VI,  149. 

Godefroid  Pinchart  de  Berlo,  seigneur  de  Ton- 
grenelle  et  de  Frezin,  VI,  555,  577. 

Godefroid  de  Pubay;  ses  armoiries  prises  par 
Ogier,  III,  75. 

Godefi  oid,  comte  de  Salm;  il  assiste  à  la  donation 
du  comté  de  Gueidre,  IV,  574. 

Godefroid,  roi  de  Saragosse,  III,  555. 

Godefroid,  comte  de  Sayne;  il  déclare  Lambert  de 
Louvain  traître,  IV,  190;  chef  de  l'armée  lié- 
geoise à  Hougarde,  191  ;  il  secourt  les  Liégeois, 
195. 

Godefroid  de  Sombreffe,  chevalier,  VI,  17, 
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Godefioiil  de  Souabc,  arcliidiacre  de  Biabant; 

élu  cvôquc  de  Liège,  IV,  248, 
Godefi  oid,  duc  de  Spolète;  il  chasse  les  Normans 

de  la  Campanie,  IV,  268. 
GodelVoid  de  Spontin,  chapelain;  lue  à  S'  Lam- 

berl,  V,  50. 

Godefioid  de  Toscane;  il  annonce  à  Charlemagnc 

l'arrivée  des  Sarrasins,  111,  526. 
Godefioid  de  Viane,  abbé  de  Stavelot;  un  ange 

lui  apparaît,  IV,  156;  il  dédie  une  église  à 

S'  Reniacle,  157. 
(iodofroid  de  Viterbe,  chroniqueur  utilisé  par 

Jean  d'OuIrenieuse,  I,  2. 
GodelVoid  de  Wihogne,  VI,  228. 
Godefroid  de  Wilherzies.  chanoine  de  Liège,  VI, 

547. 

Godefroid,  brasseur  à  Wintershoven;  il  met  des 
chai  bons  allumés  dans  le  giron  de  S'  Lambert, 
11,  510. 

Godegiscl  {Godcsilles),  roi  de  Bourgogne;  il  aide 
Ckirnus  contre  les  Flamands,  II,  120;  tué  par 
son  frère  Gondcbaud,  150. 

Gorfc/rt/f.s-,  juif;  tue  par  Mcrovéc,  II,  112. 

Godilas,  roi  danois;  tué,  IV,  240. 

Godelfrins,  voy.  Gidelfris. 

Godemar  (G  ode  mars ,  Gondcmars,  Gontcmars , 
Gonleniairs) ,  fils  de  Gondebaud,  roi  de  Bour- 
gogne; il  aide  Clarnus  contie  les  Flamands, 
H,  121);  il  tue  Clodomir,  169;  pris  et  tué 
à  Langres  par  son  fière  Gondebaud,  150,  170. 

Godemar  de  Fay;  il  défend  Toui'nai,  VI,  577. 

•Godemar,  duc  de  Lotharingie,  père  de  S'  Gon- 
dulfe,  11,  267. 

Godemont,  voy.  Goudemonl. 

Godcscalc  (Godiscal,  Godiscah),  fils  du  comte  de 

Berg,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
Godescalc  Chaire-de-Bœuf,  échevin  de  Liège, 

VI.  20  i. 

Godescalc  de  Cincy,  homme  libre,  V,  505. 

Godescalc  de  Morialmé,  prévôt  de  S'-Lambert; 
sa  science;  il  fonde  l'église  S'-Servais,  IV,  187; 
(111,470,  471);  Notger  lui  transporte  le  comté 
de  Looz,  pour  l'église  de  Liège,  191;  élu  évé- 


que  de  Liège,  215;  (lil,  485);  il  cède  l'évêché 

à  Durand,  214,  215. 
Godescalc,  chapelain  de  l'évéque  Agilfrid,  de 

Liège;  il  compose  la  vie  de  S'-Lambert,  IV, 

89;  (11,  060). 
Godesilles,  voy.  Godegisel. 
Godeza,  voy.  Godosa. 

Godin  Borevin,  batteur  de  Dinant,  VI,  419. 
Godiscals,  voy.  Godescalc. 
Godobrage,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  191. 
Godolas,  roi  d'Hibernie;  il  ravage  rirlande,II,  182. 
Godoiias,  roi  en  Autriche;  il  combat  Théodoric  en 

Saxe,  II,  177;  tué,  178. 
Godosa,  Godeza,  Godoza,  fils  d'Anténor,  roi  de 

Danemark,  I,  156;  il  meurt,  166, 
Godosa,  roi  de  Danemark,  II,  217. 
Godosa,  roi  de  Pavie;  il  vient  au  secours  de 

Rome,  I,  154. 
Godosa,  Gadoza,  fille  d'Eneas,  femme  de  Titus  ; 

empoisonnée  par  Domitien,  I,  484,  486. 
Godosa,  femme  de  la  Flandre  ;  baptisée  dans  le 

Jourdain,  I,  596;  elle  s'appelle  S"^  Christine  et 

habite  l'Écluse,  397. 
Godoxa,  ville;  Jésus  y  prêche  et  convertit  Max- 

hier,  I,  oDO. 

Godoza,  ville  danoise,  ensuite  appelée  Malgarnie. 

Il,  217. 
Godras,  voy.  Contran. 
Godsant,  voy.  Cadzant. 

Godualdin,  Godualdais,  roi  d'Angleterre  ;  menace 
par  le  roi  de  Fi  ance,  IV,  4;  il  accueille  Ogier  à 
Londres,  20. 

Goduant  (Godwin?),  roi  d'Angleterre;  il  se  recon- 
naît vassal  de  Paris,  11,  265. 

Godvians,  fils  de  Chosroès,  roi  de  Perse;  il  ravage 
la  Syrie,  II,  552. 

Godwin  [Genebin),  père  de  Harold;  il  fait  périr 
Alfred  d'Angleterre,  II,  202. 

Goedcbuefe,  voy.  Gondebaud. 

Goesnes  {Gon7ies,  Gohnes),  seigneurie,  V',  404;  le 
château  détruit,  406,  (654);  fîef  du  comte  de 
Namur,  411, (657);  ses  seigneurs, IV,418.  Voy. 
Jean. 


TABLE  ArSAL\riQUE  DES  MATIÈRES. 


201 


Goffarl  Crer|uelhon;  il  forme  un  complot  à  Liège, 

V,  500;  lue  par  la  foudre,  307. 

Gollin  (Goiiffins)  des  Caiiges,  maycur  de  Liège, 

VI,  100;  il  complote  avec  Jean  du  Pont,  101, 
102;  il  prédit  la  défaite  des  Grands,  lOô;  il 
invective  contre  Waltcr  de  Brunsliorn,  164; 
il  est  tué,  105. 

Goflin  de  Fooz,  VI,  170. 

Gofïin  Maillart,  moine  de  S'-Laurcnt,  V,  478. 

Goflin,  frère  de  Jean  le  Bron,  V,  543. 

Gog  et  Magog  (Coc/i  cl  Magoch,  Goche  cl  Magochc], 

montagnes  de  la  Chine,  II,  17;  III,  CJi. 
Gog  et  Magog,  rois  d'Afrique,  1.282;  l'apocalypse 

prophétise  leur  retour,  283. 
Go(;/io/a,  fils  de  Gaborcns;  tué  devant  Lulèce,1, 155. 
Golte,  voy.  Gérard. 

Golicr,  frère  de  l'évèque  Walcand,  III,  581. 
Gohnvs,  voy.  Goesnes. 
Goidcfrois,  voy.  Godefroid. 
Goiliers,  voy.  Gautier. 

Goldin,  frère  de  révê(|uc  Walcand,  III,  580. 
Golesinnes,  voy.  Goizinne. 
Golet,  voy.  Goulet. 

Golias,  Soudan  de  Damas;  il  croit  Ogier  mort  et 
assiège  Acre,  IV,  40;  Ogier  le  défie,  44. 

Gollaiit  (à),  lisez  Agollanl,  III,  1)3. 

Gollo,  compagnon  de  Rollon,  IV,  87< 

Go/o»isce,  village  liégeois,  appelé  ensuite  Cierniont; 
fondé  par  Lolringe,  I,  580. 

Coloris  de  Peniestre,  neveu  de  Basin  le  magicien, 
III,  171. 

Goizinne  (Golesinnes),  voy.  Hugues. 

Gomatrude  {Gcmatrix),  femme  dcDagobcrl;  répu- 
diée, IL  297. 

Gomhartj  Gombar,  GombarSj  Gumbas,  Gonbas, 
Gombcr,  Gomberl  de  Bruxelles;  tué  à  la  warde 
de  Steppes,  V,  87. 

Gombarlj  gaulois;  il  combat  les  Frisons,  II,  5'J. 

Gombart,  lils  d'Eneas,  roi  de  Hongrie;  il  combat 
Domilicn,  I,  486;  battu,  487;  il  meurt,  515. 

Gombart,  fils  de  Basin,  comte  de  Huy,  (II,  078). 

Gombart  Marlet,  messager  de  Doon  ;  il  va  trouver 
Tuipin,  fl,  473. 


Gombart  de  Mayence,  moine  de  Stavclol,  II,  543. 

Gombart  de  iMontespir,  danois;  tué  par  les  Fran- 
çais, II,  505. 

Gombart,  roi  de  Pannonie;  il  bat  les  Huns,  II, 
03. 

Gombart,  sénateur  romain;  tué  par  Pi'iam,  I, 
l'J5;  autre  sénateur  de  ce  nom  tué  par  Tongris, 
190. 

Gombart,  tué  par  Pépin,  11,418. 

Gombo,  ville  près  de  laquelle  les  Français  battent 

les  Saxons,  II,  517. 
Gomcir,  lils  de  Japhct,  I,  13. 
Gommgnts,  Gomcngiticz,  voy.  Gougnies. 
Goncas,  tué  par  Waroquier  à  la  cour  de  Charle- 

niagne,  III,  170. 
Gonchcles,  voy.  Renier. 
Goncliie,  voy.  Gothic. 

Gondebaud  [Goudebucf,  Godcbucf,  Gocdebmfe), 
duc  d'Autriche;  il  aide  Childebert  contre  Fré- 
dégonde,  II,  222;  battu  par  Lolhaire  et  Landris, 
225;  tué  par  Lolhaire,  225.  (Gondebaud  est 
mis  ici  pour  Gunduald.) 

Gondebaud,  roi  de  Bourgogne;  il  aide  Clarnus 
contre  les  Flamands,  II,  129;  il  lue  son  frère, 
150;  sa  cruauté;  il  va  à  Rome,  131  ;  il  s'oppose 
au  mariage  de  sa  nièce  Clotilde  avec  Clovis, 
140;  défié  par  Clovis,  141  ;  il  lui  accorde  Clo- 
tilde, 142  ;  il  fait  hommage  de  son  royaume  à 
Clovis,  145  ;  il  refuse  d'aider  Alaric  contre  les 
Danois  ;  battu  et  tué,  155. 

Gondebaud,  roi  d'Ecosse;  il  va  au  secours  de 
Charlemagne,  III,  122;  il  combat  à  Roncevaux, 
140;  tué,  142;  enterré  à  Bordeaux,  152. 

Gondebaud,  roi  de  Frise,  père  du  prêtre  Jean, 
III,  52;  il  vient  en  aide  à  Charlemagne,  121; 
il  combat  les  Sarrasins  d'Espagne,  157;  il 
marche  sur  Roncevaux,  145;  il  rattrape  Ganc- 
lon,  165;  il  négocie  lu  paix  avec  Ogier,  199;  il 
meurt;  enterré  en  Danemark,  152. 

Gondebaud,  duc  de  Poitou;  défait  par  Lolhaire, 
II,  218. 

Gondebaud,  oncle  d'Ogier  le  Danois;  il  tient  la 
terre  de  Bokcldc,  II,  457. 
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Gondcmars,  voy.  Godcmar. 

Gondicar,  fils  ilc  Maxiniii  n,  roi  de  Bourgogne,  II, 
lOô;  tué  par  les  [Juns,  104. 

Gondis,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  111,  25 i. 

Gondrach,  Goiidras,  Gotidraiis,  voy.  Contran. 

Gondvis,  duc  de  Palalic;il  donne  la  descendance 
du  roi  Virgile,  1,  184. 

Gonis,  fille  juive;  miracle  en  sa  faveur  au  mas- 
sacre des  Innocents,  1,  o5G. 

Gonnay,  voy.  Gournay. 

Goiinez,  voy.  Gocsnc. 

Gons,  voy.  Gand. 

Gonlars,  voy.  Guntliar. 

Gonlclldcs ,  voy.  Guidiez. 

Gontemairs,  voy.  Godcmar. 

Gontliie,  voy.  Golhie. 

Gonlliieiis,  voy.  Gollis. 

Gonlier  (Gotdliicvs) , fils  da  roi  l'delon  de  Bavière; 

Ogier  lui  donne  le  royaume  de  Syrie,  III,  572. 
Gonticr  le  Foulloii,  maître  de  la  cité  de  Liège, 

VI,  10. 

Gonticr,  fils  de  Clolairc,  roi  d'Orléans  et  de  Bour- 
gogne, II,  184;  il  meurt  sans  hoir,  185. 

Gonlier  de  Ponlillace  ;  tué,  VI,  580. 

Gonticr,  archevêque  de  Salzbourg,  disciple  de 
Notgcr,  IV,  180. 

Gontran  {Gondras ,  Godras,  Gonirans ,  Gcriatis, 
Gcrlaitij  Gondracitj  Gontray,  Gondrmts),  roi 
d'Assyrie;  il  conibat  Roland  en  Espagne,  11!. 
112. 

Gontran,  roi  de  Bulgarie;  pris  par  Clovis,  II,  157. 

Gontran,  sire  de  Castiel;  tué.  II,  557. 

Gontran,  fils  de  Clolairc  I",  roi  de  France,  H, 
254;  il  devient  roi  d'Austrasie,  de  Ncustrie  et 
d'Aquitaine,  259;  il  assiège  Brunehildc  dans 
Angoulèmc,  240  ;  il  fonde  une  église  à  Cliâlons  ; 
il  conquiert  une  partie  de  l'Espagne,  244;  il 
meurt  à  Paris;  enseveli  à  Chàlons,  24b. 

Gontran,  fils  naturel  de  Paris;  ses  frères  lui 
donnent  Orléans,  II,  208;  singulier  rcve  qu'il 
fait,  272;  il  découvre  des  mines  d'or  et  d'ar- 
gent, 275;  ses  prouesses  contre  les  Espagnols 
à  Orléans,  274. 


Gontran  de  S'-Gilles,  jongleur;  il  bâtit  un  ermi- 
tage en  Publcmont,  IV,  555. 

Gontran,  sénateur  romain;  tue  par  Tongris,  I. 
187,  IDli. 

Gontris,  cousin  d'Ernebaud;  il  trahit  Blanche,  II, 
445. 

Gonvil/ir,  Gorvillw;  le  seigneur  commande  un 
corps  d'armée  liégeois,  VI,  120,  121. 

Gonzalvc  (Gonsellions),  roi  d'Espagne;  il  envoie 
la  chronique  de  Hugues  de  Pierrepont  à  Asti, 
V,  lCi2,  107;  aussi  appelé  Badus,  107. 

Gora,  roi  d'Amazonie;  vaincu  par  Jayr,  I,  24. 

Goraf,  roi  de  Nubie,  I,  57i). 

Goras,  roi  de  Nubie;  vaincu  par  Ogier  et  bap- 
tisé; il  devient  S'  Garin,  III,  50. 

Gorhoiiiy,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  1!)2. 

Gnrduhis,  roi  de  Crèle  ;  il  combat,  les  Romains. 
Il,  400;  battu  sur  mer,  407. 

Gordan  (Golliruu?),  roi  de  Danemark;  il  en\aliit 
l'Angleterre,  II,  200. 

Gordclacli,  fils  de  Marsil,  III,  140. 

Gordclach,  fils  de  Braimon,  III,  141. 

Goidcinid,  femme  de  Longriiuis,  II,  1!J0. 

Gordien  [Gordiain,  Gordianus),  fils  d'Alexandre, 
empereur.  II,  14;  il  envahit  la  Perse  révoltée, 
15;  il  persécute  les  chrétiens;  assassiné,  10. 

Gordien,  sénateur  romain;  jicre  de  S'  Grégoire 
le-Grand,  II,  200. 

Gordinnc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magnc,  III,  554. 

Gorcux  (Gorcurc),  village  liégeois;  amende  qu'il 
doit  à  révcque,  VI,  405.  Voy.  Jeanne. 

Gorfain,  ville  danoise  ;  prise  par  les  Français.  II. 
475. 

Gon/ile,  Gorr/irl,  fils  de  Virgile,  roi  de  Bougie; 
il  fonde  des  écoles,  I,  184;  ses  enfants,  192, 
105;  il  blesse  Priam,  195;  père  du  clerc  Vir- 
gile ;  197  ;  il  conquiert  Antiochc  avec  son  beau- 
frère  Pompée,  199. 

Gorgilr,  roi  d'Esclavoiiic  ;  ennemi  de  Salalris,  II. 
154;  battu  par  Julien,  155. 

Gonjnn,  temple  de  Rome,  I,  (i8. 

Gorgone,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 
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(Jorgos  et  Ncrva,  consuls  romains,  I,  130;  tues 

par  Clebus,  151. 
Gorlons,  roi  de  Compostcllc  ;  il  tue  Alaric,  II,  104- 

lOS;  défait  par  Attila,  lOi. 
Gorkbas,  voy.  Gorhibas. 

Gorlihans ,  Gorliquam ,  roi  de  Samaric;  assiégé 
par  Ogier,  III,  55;  tué  par  Udelon,  56. 

GorlibanI,  Garliquanl,  roi  de  Cordon,  païen  ;  il 
veut  couper  le  chemin  à  Duevon,  IV,  Ci. 

Gorliqunns,  voy.  Gorlibans. 

Gorhibas,  Goricbas,  Gcricba.i,  roi  de  Hongrie;  il 
accompagne  Ogier  contre  les  Sarrasins,  III,  52, 
55,  55;  il  couronne  Ogier  roi  de  l'Inde,  65;  il 
accuse  Ogier  d'avoir  peur  de  Brandis,  73;  il 
vient  au  secours  de  Charlemagne,  121;  com- 
pagnon de  Charlemagne  en  Espagne,  137. 

Gorhibas,  roi  de  Souabe,  II,  525. 

Gorlubus,  fils  de  Jean  Willibrord;  blessé  au  siège 
de  Rome,  II,  51 5. 

Gornay,  voy,  Gournay. 

Govselle,  cliàleiain  d'Aix;  tué  par  Henri  de  Lou- 

vain,  IV,  490. 
Gorsemme,  voy.  .Ican. 

Gortans  (Goniran?),  fils  du  comte  de  Viane,  cha- 
noine de  Liège,  IV,  104. 
Gorvillic,  voy.  Gonvilhe. 
Gosain,  voy.  Gossain. 

Gosiiiiie,  ville  de  la  Pouille;  fondée  par  Gossain, 
I,  42. 

Goscelin  (Gosselin),  seigneur  de  Loncin  et  d'Al- 

leur.  II,  118. 
Gosccivins,  voy.  Goswin. 

Gossain,  Gosain,  fils  d'Aliénoir;  il  fonde  Gosaine, 
I,  42. 

Gossein  de  Menle  ;  il  va  en  Angleterre,  VI,  356. 
Gossellion,  Gossellionx,  voy.  Gollielon. 
Gosselin,  voy.  Goscelin. 

Gossoncourt  (Gochoncourt),  lignage  liégeois  de  ce 

nom,  IV,  429. 
Goswin  [Gosccwins'^,  écolâlre  de  N.-D.  à  Iluy,  IV, 

256. 

Golehcm,  voy.  Golhem. 

Golelicr ,  Golhclies,   Gonldhics  (Gothalania  ?), 


royaume  des  Goths  en  Espagne  ;  séjour  d'Alaric, 
II,  !)2,  103,  110. 
Goth  (Gath),  voy.  Bernard. 

Gollielon  {Gossellionx,  Gossellion,  Golhele:,  Gote- 
les,  Gesselon)  l",  duc  d'Ardcnne  (de  Lorraine); 
il  ramène  le  corps  de  l'évéque  Baldéric  à  Liège, 
IV,  199;  due  de  Loriaine,  255. 

Golhelon,  frère  de  Lambert  de  Louvain,  IV,  193. 

Gotliclon,  comte  de  Savoie,  V,  256. 

Golhem  {Golehcm,  Ghotehem,  Gholhcliem,  Gochc- 
licm),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  428,  421), 
430;  le  château  détruit,  V,  524;  la  dame  se 
venge  de  Henri  de  Dinnnt,  540. 

Gotliic  (Gonlhies ,  Gonchie,  Gochie) ,  pays  des 
Goths;  conquis  par  Valérien,  II,  30;  item 
par  Clovis,  163;  ravagé  par  Agapet,  263,  264; 
envahi  par  les  Lombards,  26a;  dévaste  par 
Charles  Martel,  421,  425;  Charles  le  rend  tri- 
butaire de  la  France,  424.  Voy.  Geralant,  Pe- 
pion,  Sebuste. 

Goths  {Golhien^,  Gontinens,  Gotliicrs);  ils  mena- 
cent l'Italie,  II,  151;  ils  assiègent  Rome; 
battus  par  Wambolus  et  Bélisaire,  245;  ils 
assiègent  Toulouse;  battus  par  Paris,  263;  ils 
se  font  baptiser,  264;  battus  parles  Lombards, 
265;  ils  jettent  S'  Servais  en  prison,  285; 
battus  en  Italie  et  sous  Orléans,  42i.  Voy. 
Agraciaux,  Alaric,  Audinoras,  Illarique,  Rha- 
dagais. 

GoulmSj  fils  d'Eneas,  roi  de  Hongrie,  I,  486. 

Goubier,  voy.  Gobert. 

Goiidefroil,  Goudefrois,  voy.  Godel'roid. 

Goudemant ,  Godemont,  fils  du  roi  de  Perse  ;  il 
ravage  la  Grande-Bretagne,  II,  257;  il  devient 
roi  des  Bretons  et  s'appelle  Englé,  258. 

Gouffîns,  voy.  Goflîn. 

Gougnies  {Goincmjnis,  Gomengniez,  Gymengniez); 

le  seigneur  assiège  l'Épine,  VI,  59;  il  va  en 

Angleterre,  309  ;  il  s'olTre  comme  otage  pour  la 

reine  Isabelle,  320. 
Goulet  {Golel}-  Ferrant  y  est  prisonnier,  V,  147; 

item  Guillaume  Paternostre,  521  ;  VI,  64. 
Goiirmonl  ,  G  or  m  ont ,  fils  d'un  roi  d'Afrique; 
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il  conquiert  la  Grande-Bretagne  et  la  donne 

aux  Saxons,  II,  11*9. 
Gournay  [Gornny,  Gonnaij),  ville  de  Normandie, 

IV,  554;  donnée  à  Robert  d'Artois,  VI,  407, 

4-79. 
Goiiy,  voy.  Jouy. 

Goyer  (Joie),  village  liégeois;  les  Hesbignons  s'y 

arrêtent,  VI,  44. 
Goymeir ,  comte  de  Champagne;  il  voit  Ogicr  à 

Paris,  V,  128. 
Gozelon  {Gossclhoii),  doyen  de  S'-Lambert;  sa 

prédiction,  IV,  544. 
Grahains,  fils  de  Marsil,  III,  140. 
Grâce  {Grasce,  Graiisc,  Graiiz),  village  liégeois; 

les  habitants  viennent  au  secours  des  Liégeois, 

VI,  171  ;  amende  duc  à  l'évêque,  4C5;  seigneurs 

de  cette  localité,  IV,  419,  42). 
Graciai»,  Graciainc,  voy.  Gratieii,  Gralicnnc. 
Gradains,  fils  de  Baligan.  III,  141. 
GraJclIcs,  lieu  dit  de  Rome,  I,  G8. 
Crat/m  (Edgar?),  roi  d'Écossc  ;  il  donne  sa  fille 

à  Agart,  III,  23. 
Gragiol,  fils  de  Belin,  roi  de  la  Grande-Bretagne; 

il  subjugue  les  Danois,  II,  192. 
Gralias,  géant  païen  ;  il  combat  Bucvon,  III,  361 . 
Grailmont,  Grailemonl,  voy.  Gramniont. 
Grain  (prix  du),  à  Liège  et  ailleurs,  IV,  101,  110, 

150,  457,  442,  542,  54S,  (753,  756);  V,  180, 

228,  525,  (626,  677);  VI,  70,  129,  141  ;  222, 

581,  594,  (664). 
Graine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Gharlc- 

magne,  III,  555. 
Grais,  village  liégeois;  amende  qu'il  doit  à  l'évêque, 

VI,  465. 

Graive,  localité  assiégée  par  les  Brabançoris,  (VI, 
706). 

Gralmont,  voy.  Grammont. 

Grainars  (à),  lisez  Jgramars,  III,  93. 

Grammont  {Graihnonf,  Grailemonl ,  Gralmont, 
Geraldi-Mons),  ville;  munie  d'une  garnison,  V, 
494,  495;  noms  des  pr'nccs  qui  s'y  rendent, 
497;  on  y  forme  une  alliance  contre  Philippe 

■  '  le  Bel,  498,  500;  Gui  de  Dampicrrc  y  envoie 


ses  Flamands,  504;  Gui  de  Dampierrc  y  rend 
son  épée  à  Charles  de  Valois,  520;  elle  se  rend 
aux  Français,  522  ;  elle  ouvre  ses  portes  aux 
Flamands,  541;  parlement  réuni  dans  cette 
ville  i)ar  Robert  de  Béthune,  VI,  254;  fief  de' 
l'église  de  Liège,  519;  on  y  rédige  la  lettre  du 
relief  de  Malines,  521. 
Granbois,  voy.  Grandselve. 

Grande-Bretagne  (Granl- Brclangiie,  Brntangne), 
état  fondé  p.ir  Broneus  ou  Brutus,  I,  52,  127. 
465  ;  conquêtes  de  Jules  César,  215;  conquise 
par  Octave,  248;  sa  situation  géographique. 
504:  évangélisce  par  S'  Luc,  462;  premier  pays 
du  monde  entièrement  converti,  463;  ravagée 
par  Maximilien -Hercule;  défendue  par  S'  Geor- 
ges, If,  45;  ses  églises  reconstruites,  51  ;  con- 
quise et  ravagée  par  les  Huns.  86;  évangéliséc 
par  Augustin,  101  ;  habitée  par  les  Angles,  145; 
les  Angles  lui  donnent  le  nom  d'Angleterre, 
146,  196,  199:  ses  chroniques,  181,  188: 
appelée  Longre,  188;  conquise  par  Brutus, 
189;  item  parDuaMus,  191;  rendue  tributaire 
par  .Iules  César,  193;  évangéliséc  par  S' Luc; 
gouvernée  par  des  généraux  romains,  191; 
conquise  par  Garmont  cl  donnée  aux  Saxons, 
199;  elle  s'appelle  définitivement  Angleterre, 
258.  Voy.  Adclbrich,  Adclfi,  Amirogon,  An- 
grngiux,  Anténor,  Argal,  Artmal,  Artus,  Aure- 
Hus-Amhrose ,  Basin,  Belin,  Belis,  Bledudo, 
IJlvgap,  Caponiis  f  Cassihellans ,  Cledamicus, 
Cfoc/ dcGloccster,  Constantin,  Ciiran,  Dochcm, 
Diialdus,  Eldas,  Edolas,  Eligelhis,  Elgdure, 
Fulgcmis,  Goceaiix,  Godnbrage,  Gorhonia,  Gur- 
guscan.i,  Henri,  Lagomes-Gurgusli,  Ludal. 
Margaiil,  Membris,  Mcrians,  Merlin,  Mnradob, 
Moiiiidon,  Perrdut,  Pierre,  Bedechus,  Bediens, 
Butnaiil,  Btimars,  Biimo,  Saniponisal,  Sertik, 
Silinus,  Simon,  Si.'<illit>s ,  Tacilliis ,  Tmrii: , 
Tcnanliens,  Thomas,  Tullius,  Turiiiujue,  Haas, 
Hier,  Vaientin,  Wandnlus. 

Grande-Grèce  (Grechc  le  Grant),  nom  ancien 
de  l'Italie,  I,  299. 

Grandisie,  voy.  Henri. 
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Gramlom,  fils  de  Saûl  ;  (ué  sur  le  mont  Gciboé, 
I,  35. 

Grandonyus  (Goduinus  ?j,  abbé  de  Stavclot,  II, 
519. 

Grandprc  {Granprcis,  Graniprcif) ,  abbaye;  sa 
fondation,  V,  200,  (628)  ;  l'abbé  rapporlc  de 
Rome  la  condamnation  des  Liégeois,  VI,  599; 
l'abbé  chargé  d'excommunier  les  Liégeois, 
401.  Voy.  Hugues. 

Grands,  gens  de  lignage  ou  nobles,  à  Liège;  ils 
font  le  commerce  du  vin,  IV,  257  ;  ils  gouver- 
nent la  cite,  290,  (027);  quand  ils  participent 
à  la  nomination  du  mambour,  501;  ils  tiennent 
les  Petits  sous  leur  dominalion,  207;  ils  gou- 
vernent la  cité,  V,  278  ;  haine  que  leur  por- 
tent les  Pctiis,  279,  (655);  les  Petits  entament 
la  lutte  contre  eux,  502;  réclamations  qu'ils 
soulèvent,  507;  le  clergé  les  repousse;  ils 
courent  aux  armes,  508;  ils  contribuent  à 
l'impôt,  537;  ils  établissent  un  impôt  malgré 
le  clergé,  442  (069);  les  Petits  s'insurgent 
contre  eux,  415,  (670);  ils  consentent  h  la 
paix  des  Clercs,  440,  (070);  ils  oppriment  le 
peuple,  550;  les  Grands  à  Huy,  549-558,  504- 
372;  leur  orgueil  abaissé  à  Liège,  VI,  2,  (040); 
le  peuple  prend  les  armes  contre  eux,  7;  ils 
consentent  à  la  nomination  par  les  Petits  d'un 
maître  de  la  cité,  9;  ils  veulent  enlever  cette 
nomination  au  peuple,  28;  continuation,  à 
Liège,  de  la  lutte  des  Giands  contre  les  Petits, 
70  ;  Thibaut  de  Bar  prend  leur  parti,  71  ; 
l'évcque  rétablit  l'union  entre  eux  et  les  Petits, 
75;  cités  avec  les  Petits,  il8  ;  ils  sont  hostiles 
au  mambour,  150;  le  chapitre  et  les  Petits 
s'allient  contre  eux,  157;  ils  forment  un  com- 
plot à  Huy,  158;  .lean  du  Pont  leur  j)romet  le 
triomphe,  159,  (056);  leur  complot  contre  le 
peuple,  161,  162,  105,  (057);  lutte  sur  le 
marché,  164;  item  en  Féronstrée,  105,  (058); 
ils  reculent,  106,  167,  (059);  ils  se  retirent 
sur  Publemont,  108,  109,  170,  (000);  ils  sont 
brûlés  dans  l'église  S'-Marlin,  171,  (061); 
cachés  par  Marie  de  Fooz,  172,  (062;  ;  leurs 


maisons  pillées;  ils  sont  bannis,  175,  (665);  ils 
font  un  compromis  avec  le  peuple,  174;  ils 
promettent  d'observer  la  paix  d'Angleur,  183; 
ils  sont  en  paix  avec  les  Petits,  191  ;  régis  par 
la  loi  Charlemagne,  200;  mis  sur  le  même  pied 
que  les  Petits  par  la  paix  de  Wihogne,  412; 
Andricas  complote  contre  eux,  481;  ils  quittent 
la  ville,  482.  Cfr.  Éehcvins, 

Grandselve  [Grnnhois),  abbaye  où  fut  enterré 
Foulques  de  Toulouse,  V,  207. 

Gran-Palnis  (Palatin?),  montagne  de  Rome,  I, 
60,  60. 

Granprcis,  voy.  Grandpré. 

Grami,  patrie  de  S'  Théodard,  en  France,  II, 
517. 

Grantmont,  ordre  religieux;  réformé  par  .lean 

XXII,  VI,  253;  transformé  en  abbaye,  254. 
Grantprcit,  voy.  Grandpré. 

GranuSj  fils  de  Claude,  roi  d'Autriche;  il  fonde 
Aix-la-ChapcIle,  I,  457;  assassiné  par  Gapoza, 
458. 

Grasce,  voy.  Grâce. 

Grase,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlema- 
gne, III,  534. 

Grafa,  fille  d'Ascagne;  son  frère  Ménclas  l'engage 
à  accepter  Bosses  pour  époux,  I,  51. 

Gratianc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  554. 

Gratien  (Gratiain,  Grnciain),  empereur  romain, 
II,  85;  il  protège  les  chrétiens,  80;  battu  par 
Marchones,  87  ;  assassiné  à  Lyon,  par  Maxi- 
mien, 95;  arc  de  triomphe  qui  porte  son  nom 
à  Rome,  I,  65. 

Gratien,  moine,  puis  évcque  de  Chiusi;  son  livre 
des  décrets,  IV,  401. 

Gratien,  fils  de  Maxime,  roi  de  la  Grande-Bretagne, 
II,  195. 

Gratien;  il  évangélise  Tours,  I,  500. 

GraliCnne  (Gratiainc,  Graciaine),  fille  du  duc  de 

Bavière,  seconde  femme  de  l'empereur  Henri  III. 

IV,  260. 

Gratienne,  fille  de  Sinagon  ;  elle  apprend  qu'Ogier 
le  Danois  est  prisonnier  de  son  père,  III,  82; 
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elle  veut  le  ilélivrcr,  83;  elle  le  voit  sans  le 
connaître,  84;  elle  embrasse  la  foi  chrélicnne, 
85;  elle  fuit  avec  Ogier,  86;  Turpin  la  baptise; 
elle  devient  la  femme  de  Baré,  88. 

Graus,  voy.  Guillaume. 

Grause,  voy.  Grâce. 

Grau:,  Graux,  \oy.  Hercule,  Jean. 

Grave  (de),  voy.  Samson. 

Gravclines  (Gravelinges);  les  Français  y  logent, 
V,  515. 

Gravioule  (Gravies,  Graverai,  Gravcroul),  quar- 
lier  de  la  ville  de  Liège  IV,  116;  une  église  y 
est  bâtie  en  l'honneur  de  N.-D.,  V,  9.10,  221, 
(628). 

Greales,  frère  de  Brehicr;  vaincu  jiar  Ogicr,  ill, 
370. 

Gredeir,  \oy.  Geibert. 

Grèce  (Grcclic,  Grruse,  Gresche,  Grciclie);  son  roi 
Theoplialet,  1,  17;  divisée  en  trois  royaumes 
gouvernés  par  trois  frères,  20  ;  ses  chefs 
Ueboclie  et  Castor,  45-44;  son  roi  Gregus  fait 
couper  les  vignes,  49;  institution  des  Olym- 
piades, 52;  elle  se  défend  contre  Romulus,  56; 
usage  dans  ce  pays  d'aller  nu -pieds,  88; 
envahie  parles  Romains,  160;  habitée  par  des 
Gaulois,  266;  sa  situation  géographique,  502; 
les  Huns  y  sont  battus.  H,  21;  attaquée  par 
Valéricn,  50;  usurpée  par  Constance  et  Con- 
stans,71;  conquise  par  Brutus,  189;  ravagée 
par  les  Perses,  340;  Ogier  s'y  rend  pour 
secourir  l'empereur  Richier,  III,  259;  l'empe- 
i-eur  assiste  au\  noces  d'Ogier,  51 1  ;  Conrad  de 
Montferrant  y  transporte  son  armée,  IV,  486; 
envahie  par  Aquilant,  510,  525;  Baudouin  de 
Flandre  traverse  la  mer  de  Grèce,  596.  Cfr. 
Constanlinoplc.  Voy.  Aes,  Aiienus,  Castor, 
Gregus,  Ilion,  Pandras ,  Pélée,  Sysnaslor, 
Tursacli. 

Grecs  {Grieches,  Grcgois,  Griyois);  issus  de  la  race 
de  Sem,  I,  7  ;  ils  prennent  Troie,  22,  27;  leur 
guerre  avec  les  iMesséniens,  55  ;  ils  prennent 
-Messines,  56;  ils  donnent  leurs  lois  aux  Ro- 
mains, 102;  battus  par  Assuérus,  106;  item 


par  les  Romains,  118-119;  ils  achètent  à  Anni- 
bal  des  prisonniers  romains;  battus  par  Fla- 
niinius,  124;  ils  commencent  à  naviguer,  IM  ; 
leur  guerre  contre  les  Troycns,  142-145; 
secourus  par  les  Sicambrcs,  151;  noyés  par 
une  ruse  des  Romains,  152,  153,  154;  battus 
par  les  Romains  en  Italie  et  en  Grèce,  154-155; 
soumis  aux  Romains,  160  ;  ils  se  révoltent 
contre  les  Romains,  165;  protégés  par  les  Ro- 
mains contre  les  Macédoniens,  179;  soulevés 
l)ar  Pompée  contre  les  Romains,  222;  ils  habi- 
taient autrefois  l'italie,  299;  originaires  de 
l'île  de  Délos,  302;  quelques  Grecs  volent  les 
corps  des  SS.  Pierre  et  Paul,  475;  battus  par 
les  Romains,  581;  ils  battent  les  Romains, 
II,  85;  battus  par  Brutus,  189;  les  Grecs 
emprisonnés  par  Pierre  d'x\lexandrie,  délivrés 
par  Hormisdas,  209  ;  ils  battent  les  Fran- 
çais à  jNcvers,  III,  177;  Charlemagne  veut 
les  combattre,  179,  180,  181,  185;  ils  se  sou- 
mettent à  Charles,  187,  188,  Ogier  vient  à  leur 
secours,  259,  260;  ils  conquièrent  la  Calabre, 

IV,  185;  i's  s'emparent  d'Olton,  186;  leur 
hérésie,  265;  battus  par  les  Anglais,  565;  ils 
empoisonnent  les  chrétiens  à  Tyr,  395;  ils 
s'emparent  de  Louis  le  Pieux;  battus  par  Roger 
de  Sicile,  597;  ils  élisent  Henri  de  Hainaut  em- 
pereur de  Constantinople,  568;  ils  défendent 
Constantinopie,  591;  leur  soumission  au  pape, 

V,  281  ;  ils  promettent  de  rentrer  dans  le  giron 
de  l'Eglise,  597.  (N.- B.  Jean  d'Oulremcuse 
confond  constamment  les  Grecs  avec  les  Turcs.) 

Gredsant,  \oy.  Cadzant. 

Grégoire  (Griyoirc,  Grigoirs,  Grigoires,  Grigore)\\, 
pape.  11,  598;  il  fait  célébrer  la  messe  tous  les 
jeudis  de  Carême,  424;  il  meurt;  il  engage 
Pélronax  à  rebâtir  le  Mont-Cassin,  452. 

Grégoire  III,  pajjc;  il  publie  un  statut  pour  la 
messe,  II,  452;  il  olfre  la  dignité  de  patrice  à 
Charles  Mart|el,  458;  il  érige  l'évéchc  de  Vienne 
en  archevêché,  439. 

Grégoire  IV,  pape,  III,  336;  Ogier  se  confesse  à 
lui,  537;  il  rebâtit  l'église  de  S'-Martin  en 
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mont,  h  Rome,  ôî2;  il  approuve  la  cliaric  de 
l'avoiicric  de  S'-L  imbert,  à  Liège,  578;  il  relève 
les  corps  des  SS.  Sébastien,  Gorgonicn  et 
Tiburcc,  408;  il  meurt,  IV,  2. 

Grégoire  V,  pape;  nommé  par  l'empereur,  son 
parent,  IV,  202  ;  chassé  de  Rome,  20 i. 

Grégoire  VI,  pape,  IV,  2i2;  sa  lutte  contre  l'em- 
pereur  Henri  III,  219;  il  fait  périr  les  voleurs 
des  otTi-andes  de  S'  Pierre,  250;  il  s'associe  un 
grand  clerc  ;  miracle  à  sa  mort,  2ol . 

Grégoire  VII, pape,  IV,  272 ;  il  excommunie  l'em- 
pereur Henri  IV,  280;  Henri  lui  oppose  l'anti- 
pape Clément  III.  281  ;  Henri  l'assiège  dans  le 
château  S'-Ange,  28ô;  ballu  par  Robert  Guis- 
card,  il  s'enfuit  à  Salcrne;  miracles,  284.  Voy. 
Hildebrand. 

Grégoire  VIII,  pape;  il  fait  la  paix  enti-e  les 
Génois  et  les  Pisans,  IV,  482;  il  meurt  à  Pise, 

48r>. 

Grégoire  IX,  pape;  il  canonise  S'"'  LIisabetli,  V, 
203,  225,  il  couronne  l'empereur  Frédéric  II 
roi  d'.\Ileniagne,  21 1  ;  il  accorde  la  mitre  aux 
abbés  de  S'- Laurent,  2Ui;  il  confirme  Guil- 
laume de  Valenciennes  évèquc  de  Liège,  2ôl, 
234;  il  excommunie  Frédéric  II,  247;  il  meurt, 
248;  sa  bulle  de  confirmation  des  statuts  de 
l'hôpital  S'-Chrislophe  à  Liège,  252;  il  fait 
réloge  du  château  de  Huy,  II,  277. 

Grégoire  X,pape,  V,  587.  (C49);  sa  lettre  à  Henri 
de  Gueldrc,  588;  ses  décrels,  595;  il  convoque 
un  concile  à  Lyon,  596;  il  va  à  Lyon,  597;  il 
ordonne  l'arrestation  de  Henri  de  Gueldrc, 
598;  il  reçoit  la  démission  de  Henri,  399;  il 
confirme  une  donation  faite  à  l'hôpital  S'-Cliris- 
toplic,  402;  enseveli  à  Arezzo,  408. 

Grégoire,  patriarche;  hérétique,  II,  502. 

Grégoire,  fils  de  Virgile,  roi  de  Bil,  I,  I8i; 
nommé  consul  romain;  il  donne  son  royaume 
à  Hector,  185,  (591-597);  battu  à  Pavie  par 
Priam  et  Tongris,  1 8C;  battu  parles  Sicambres; 
blessé  parTongris,  187;  vaincu  par  les  Cimbrcs 
et  les  Sicambres,  191,  (599-604);  il  bat  les 
Cimbrcs  en  Italie,  192;  il  envahit  la  Gaule; 


battu  sur  le  Rhône,  194;  il  attaque  les  Sicam- 
bres; sa  vaillance,  19o;  tué  par  Tongris,  196; 
Priam  fait   richement  enchâsser  sa  tête  et 
l'envoie  à  Rome,  197. 
Hregois,  voy.  Grecs. 

Grcrjus  (Lycurguc?).  roi  des  Grecs;  il  donne  des 
lois  à  son  peuple,  I,  40. 

Grchnrs,  cousin  du  traître  Hcrmenfroi;  il  recher- 
che la  femme  d'Ogier,  III,  551,  555. 

Grciclic,  voy.  Grèce. 

Grcinr,  voy.  Greive. 

Grch,  voy.  Grez. 

Greive  (Grcinc),  voy.  Arnoul. 

Grelc;  son  châtelain  tué  par  Plandris,  II,  417. 

Grenade  {Grinntc,  Grenat);  le  roi,  allie  d'Ogier 
contre  les  Sarrasins,  III,  321  :  un  des  douze 
royaumes  d'Espagne,  24,  532;  ville,  25  ;  le  roi 
engage  les  juifs  de  France  à  empoisonner  les 
puits,  VI,  265;  guerre  contre  le  roi  d'Espagne, 
550,  585;  le  roi  de  Grenade  vainqueur,  581, 
588;  incendie  du  royaume,  589.  Voy.  Henri. 

Greuhaus,  roi  de  Macédoine;  il  ravage  la  Grèce; 
battu  par  Claude,  11,  50. 

Grcsalj  normand  ;  tué  par  Ogier  des  Prez,  IV,  87. 

Grosse,  voy.  Grèce. 

Grevenmacher  (Connagiensis) ,  couvent  dans  le 
diocèse  de  Trêves,  IV,  445. 

Grez  (Grcis),  en  Brabant;  seigneurs  de  cette  loca- 
lité, IV,  412.  Voy.  Gérard,  Herman,  Raoul,  Re- 
nier. 

Grihariz  le  Danois,  frère  de  Julien;  créé  roi  de 

Sdadie,  II,  155. 
GribcryCj  voy.  Gerbergc. 

Gricolcs,  filsd'Ylion;  il  règne  en  Auvergne,  I,  99. 
GrkoHs,  Gricolcis,  fils  de  Pyramus,  roi  de  Séné- 

chie,  III,  280,  570. 
GricoUes,  chevalier  français;  il  apprend  à  Ogier 

la  fuite  des  païens,  IV,  51. 
Gridoims,  fils  de  Gridualdien  ;  il  refuse  de  payer 

des  rentes  dues  à  l'église  de  Tongres,  II,  525; 

il  assassine  S'  Théodard,  526. 
Gridualdien,  comlc  de  Spire;  il  assassine  S' Tliéo- 

dard,  11,526. 
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Griengnc,  voy.  Laurent. 

Grkte  (Marguerite  ?),  fille  d'Udon,  duc  de  Lorraine, 
femme  de  l'empereur  Arnulphe,  IV,  107. 

Gri/faiiic,  fille  d'Udeloii,  femme  de  Charles  Mar- 
lel;  baptisée  à  Liège  par  S'  Hubert,  11,  406. 

GrifTelet  {Griffdues),  nain,  IV,  21. 

Griffon,  Griffons  de  Dommarlin,  V,  564. 

Griffon  de  Ilautefeuille,  fils  de  Gui;  il  épouse 
Bérengine,  II,  50 1,  394;  il  engage  Rainfroi  et 
Hoiidris  à  réclamer  l'héritage  de  Carloman, 
477;  on  prévient  Charlcmagne  de  se  méfier  de 
lui  ;  4U0;  il  gagne  les  bonnes  grâces  de  Charle- 
magne,  41)1  ;  il  fait  épi  ouver  un  refus  à  Doon, 
494;  blessé  par  Doon,  49o. 

Griffon,  fils  de  Griffon  de  Ilautefeuille,  II,  51)4. 

Grijfon  Martel,  voy.  Grippoii. 

Griffon  de  Moncleir;  piis  par  les  Français;  il  tra- 
hit Ogicr,  m,  Vi%  t>4ô. 

Griffon  de  Poitiers;  tué  par  Childéiic,  II,  557. 

Grillon  (le),  voy.  Enguerrand,  Jonas. 

Grifniont,  localité  voisine  de  Bouillon,  IV,  371; 
le  comte  de  Namur  y  dresse  ses  tentes;  elle  est 
rasée,  584. 

Griyoir,  Gri(joire,  Griijoires,  Grigore,  voy.  Gré- 
goire. 
Grigois,  voy.  Grecs. 

Grimaldus  (Grimoald?),  roi  d'Italie,  II,  262. 
Grimde  {Irespas  Gmnaine),  endroit  formant  la 

limite  du  comté  de  Brugeron,  IV,  18'J. 
Grivicngncc,  Grimmcngnéc,  voy.  Grivcgnée. 
Grimoald  (^Grimours,  Grginart,  Griiuoahle,  Gri- 

moiart,  Grimoaldin,  Grtjinoatdus)  l"',  duc  de 

Béiiévenl;  il  bal  Constantin,  11,  ol>3. 
Gi  imoald,  fils  de  Péjjiii  de  Ilerslal,  11,  506;  gou- 

vei-neur  du  jeune  Dagobert,  325;  il  fait  cou- 

ronnci'  son  fils  Cliildebert  roi  d'Auslrasie,  524. 
Gi  imoald,  fils  de  Pépin  de  Jupille,  II,  507,  546; 

son  père  lui  donne  le  duché  de  Champagne, 

350;  tué  pur  Charles  Martel,  579. 
Grimoald  de  Hollande;  il  frappe  Pépin,  II,  468; 

Pépin  le  tue,  46!). 
Grimoald,  roi  de  Lonibardie;  battu  par  Pépin, 

11,  559  ;  tué  ])ar  son  fils,  576. 


Grimoald,  duc  de  i^othariiigie ;  il  chasse  les 
Hongrois  de  Maestricht,  11,  266. 

Grimoald,  magicien;  brigand,  épargné  par  Waj'o- 
quier,  111,  171  ;  il  mène  la  reine  Sybille  et  son 
fils  Louis  auprès  d'un  ermite,  172;  il  vole  un 
marchand,  175;  il  vole  un  âne,  174 ;  il  vole 
un  cheval,  17o;  il  arrive  à  Constantinople, 
176;  il  accompagne  Waroquier  à  Meaux,  181; 
Chai-lemagne  le  fait  portier  du  palais,  189. 

Grimvare  (Germiaru)  ;  il  fonde  un  monastère  à 
Maeseyek,  il,  450. 

Grippon  {Griffon  Murtvl),  fils  de  Charles  Martel,  II, 
594,  406;  comte  de  Troy  es,  449;  père  de  Gui  de 
Hanslongne,  451;  Ralmon  lui  déclare  la  guerre, 
466;  il  accorde  une  trêve  aux  l-risons,  469; 
conseils  qu'il  donne  aux  barons  français  contre 
les  bâtards  de  Pépin,  470;  il  va  à  Paris,  472;  il 
retourne  à  May-cnce  avec  Doon,  475;  il  con- 
quiert Hanstongne  ;  il  en  fait  la  capitale  du 
coaité  de  Ti'oyes,  47o;  il  bat  les  Danois,  476; 
il  aide  Charlcmagne  contre  Hoiidris  et  Rainfroi, 
477,  478;  il  retourne  à  Troyes  et  raconte  à 
Doon  l'infortune  de  Charlcmagne ,  479  ;  il 
retrouve  Pépin  à  Hanslongne;  il  l'accompagne 
à  Paris,  481  ;  il  prend  Monglaiine,  486;  il  aver- 
tit Charlcmagne  de  se  méfier  de  Griffon  de 
Hautcfeuillc,  490. 

Griscal,  voy.  Gérard. 

Grisogonne,  voy.  Chrysogone. 

Grisparl  d'Egypte  (Agrippa  ?),  iirince  de  Pharos; 
sa  dispute  avec  Jean  Mardi,  1,  280. 

Grivuirc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 
magne, 111,  554. 

Grivcgnée  {Grii/niicn.gnfcz,  Grimeguéc,  Grimen- 
(///e),  près  de  Liège;  Jean  des  Prez  y  construit 
une  chapelle,  IV,  2o;  (III,  415);  l'évêque  Fara- 
bcrt  y  fonde  une  chapelle,  fille  de  l'église  de 
Jupille,  Ml;  (111,  429);  l'église  devient  vicairie 
de  S'-Remacle,  138. 

Grolias,  Grohars,  roi  de  Médie;  tué  par  Ogier  le 
Danois,  III,  31. 

Gioie,  voy.  Arnoul. 

Grornales,  monstre  de  l'Inde,  1,  294. 
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Groncus,  roi;  tué  par  Bernard,  II,  o21. 
Grons,  vo)^  Raoul. 

Grusquaine,  roi  de  Sicile;  il  envahit  l'Espagne, 

m,  521. 

Grymoarl,  voy.  Grimoald. 
Guadiiis  Luciicn,  voy.  Lucius. 
Guaifer,  voy.  Gcoflfioy. 
Guardine,  fille  d'Ebroel,  II,  100. 
Guarno  (Givalino),  voy.  Bernard. 
Guchar,  voy.  Guiscar. 

Guduain,  connétable  de  Flandre;  tue  à  Tongres, 
1,458459. 

Guc  et  Gmj,  voy.  Cncus  et  Caius. 

Guechelin,  iils  de  Gragiot,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne, II,  192. 

Guedekins,  voy.  Wiltckind. 

Gmifu,  voy.  Guelfes. 

Gueidrc  {Gclre,  Gkddre),  II,  146;  le  comte  assiste 
aux  noces  d'0gier,III,3H;  il  vient  en  aide  aux 
Frisons,  IV,  H8  ;  Otton  II  ménage  la  paix  entre 
Brusthem  et  S'-Trond,  275;  il  scelle  la  vente 
du  château  de  Bouillon,  289;  le  comte,  père 
de  révcquc  de  Liège  Albéron,  568;  il  entre 
dans  la  ligue  contre  l'empereur,  517;  le  comté 
ravagé  par  le  comte  Henri  de  Louvain,  572  ; 
le  comte  ïhicrri  donne  son  comté  à  l'église  de 
Liège,  574;  le  comté  ravage  par  l'empereur 
Frédéric,  V,  55;  le  comte  s'allie  à  Renard  de 
Boulogne,  140,  141;  il  dévaste  la  Champagne, 
145;  le  comte  prisonnier  à  Reims,  144,  148; 
misen  liberté,  149;  Renaud  l"à  Paris, 457;ballu 
par  le  duc  de  Brabant,  446;  il  va  à  Grammont, 
497;  la  fille  du  comte,  comtesse  de  Bar,  VI, 
15;  prouesses  du  comte  à  Rome,  149;  ii  vient 
en  aide  à  l'évcquc  de  Liège,  290;  le  comté 
érigé  en  duché,  61 1  ;  guerre  des  Liégeois  et  des 
Brabançons  contre  le  duc,  (699);  guerre  du  roi 
de  France  et  du  duc  de  Bourgogne  contre  le 
duc,  (706);  le  duc  insulte  le  roi  de  France, 
(707)  ;  il  fait  sa  soumission  au  roi  de  France, 
(709).  Voy.  Albéron,  André,  Edouard,  Eude, 
Gautier,  Gérard,  Gisèle,  Gui,  Guillaume,  Henri, 
Henri    de    Monlfort,  Hermanfroi,  Hubert, 


Hugues,  Lambert,  Nithard,  Otton,  Pierre,  Re- 
naud, Renier,  Thierri. 

Gueldrois  [Geldrois,  Glielrois);  battus  par  les  Lié- 
geois à  Ouffet,  III,  6  ;  (11,  665);  ils  combattent 
sous  Ogicr  en  France,  198;  item  à  la  bataille 
de  Steppes,  \',  86;  ils  aident  les  Luxembour- 
geois contre  les  Liégeois,  227;  toujours  en 
opposition  avec  les  Liégeois,  276;  ils  ravagent 
le  pays  de  Liège,  416;  attaqués  à  Hoesseltpar 
les  Liégeois,  VI,  457;  battus,  458;  ils  pour- 
suivent les  Liégeois,  459. 

Guelfes  (Gueffe);  battus  par  Henri  VII  de  Luxem- 
bourg, VI,  157;  ils  s'opposent  à  l'entrée  de 
Henri  à  Rome,  147,  148;  battus,  149;  ils 
battent  les  Allemands,  150;  battus  par  l'empe- 
reur, 153. 

Gueliune,  fille  d'Ebrocl,  II,  190. 

Gucloid,  fille  d'Ebrocl,  II,  190. 

Guelque,  voy.  Henri. 

Guen  ou  Gticns  Milivs,  consul  romain;  il  attaque 

les  Cimbrcs;  battu  et  tué,  I,  191. 
Gucne;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  111,511. 
Guene,  voy.  Ganelon. 

Gué-Pépin  (Pe/x'mym);  endroit  formant  la  limite 

du  comte  de  Brugeron,  IV,  189. 
Guepie  (Gueprc),  château  conquis  par  Simon  de 

Montfort,  V,  15. 
Gucrlcs,  voy.  Gadns. 

Gué-Robert  (linbicrweis),  dans  le  comté  de  Bru- 
geron, IV,  189. 

Gui  (Guys,  Glutys,  Guyon,  Gnydon,  Guynnet, 
Guidon)  l'Alhet,  échevin  de  Liège,  VI,  204. 

Gui,  sire  d'Ans  et  Moulin,  frère  de  Dodon,  dit  le 
chevalier  aux  Coqs,  II,  550,  531,  348;  il  va  à 
Boisée  près  d'Alpaïde,  566  ;  ruse  de  sa  femme 
pour  empêcher  le  meurtre  de  S'  Lambert,  567; 
il  devient  enragé;  guéri  par  miracle,  570. 

Gui,  duc  d'Ardennc;  il  vend  ftlnlines,  Chèvremont 
et  Jupille  à  S'  Monulphc,  II,  255;  il  épouse 
Bcatrix,  420;  sa  mort,  465. 

Gui,  fils  du  duc  d'Ardennc,  doyen  de  Liège,  IV. 
345;  il  accompagne  la  châsse  de  S'  Lambert  à 
Bouillon,  375, 
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Gui  d'Auvergne;  il  accompagne  Ogier  en  Terre- 
Sainte,  IV,  45;  Ogier  le  fait  roi  d'Acre,  i^;  il 
donne  une  escorte  à  Ogier,  4-6. 

(îui  d'Awans;  il  combat  à  la  warde  de  Steppes, 

V,  91. 

Gui  de  Bar,  frère  de  l'cvcque  Thibaut;  arbitre, 

VI,  121. 

Gui  de  Beaulieu,  maréchal  de  l'armée  française, 

V,  507,  308. 
Gui,  moine  de  Beauvais,  puis  abbé  de  Hocht  et 

du  Val-Dicu,  IV,  965,  560. 
Gui,  seigneur  de  Bicrset,  H,  420. 
Gui,  eomle  de  Bigore;  tué  par  Raymond  comte 

de  Foix,  V,  175. 
Gui.  fils  du  roi  de  Bohême,  archidiacre  de  Hcs- 

baic,  IV,  544. 
Gui  Bolbe,  liégeois,  V,  558. 
Gui,  duc  de  Bourbon;  tué  par  Ogier,  III,  218. 
Gui  de  Boui'gogric;  envoyé  par  Ogier  à  Valence, 

III,  551  ;  assiégé  dans  Morligainc  avec  Anscis, 
581  ;  il  conseille  à  Anscis  de  se  rendre  à  Astorga, 
585;  envoyé  vers  le  roi  Raymond  par  Fina- 
gloire,  585;  il  sert  de  parrain  à  Gandise,  587; 
ses  prouesses  contre  les  Sarrasins,  590  ;  tue  à 
Conindre,  406. 

Gui  de  Bouvignes,  chevalier  liégeois,  IV,  584. 
Gui,  duc  de  Bretagne,  H,  146. 
Gui  Brochar,  VI,  H. 

Gui,  cvcque  de  Cambrai;  il  fait  la  dédicace  de 
l'église  S^^-Calhcrine  à  Liège,  V,  254. 

Gui,  fils  du  comte  de  Cambrésis,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Gui,  évcque  de  Carcassone,  V,  107. 

Gui  de  Chartres,  fils  de  Hardreit;  Louis  le  Pieux 
lui  donne  Montlohier  et  Charircs,  IV,  5;  il 
appi'cnd  à  Baré,  écuyer  d'Ogier,  que  Godual- 
din  est  menacé  par  le  roi  de  France,  4,  5;  con- 
seils pernicieux  qu'il  donne  à  Louis,  6  ;  le  roi 
l'approuve,  9;  Bue  von  le  tue,  10,  42. 

(îui  de  Clicvrcmont  ;  dépouillé  de  son  domaine, 

IV,  159. 

Gui  de  Cliiny,  écolàlre  de  Liège,  V,  215. 

Gui,  abbé  de  Citeaux;  légal  à  Liège;  il  fait  la  dédi- 


cace de  l'église  S'-Picrre  à  Namur,  IV,  571; 
il  bénit  la  chapelle  S'-Ma(hieuà  Liège  ;  ses  sta- 
tuts pour  le  clergé  de  S'-Lambert,  679;  item 
pour  les  églises  de  Namur,  580. 

Gui,  comte  de  Clerniont  ;  tué  par  UoUon,  IV,  86. 

Gui,  fils  du  comte  de  Clermont,  chanoine  de 
Liège,  IV,  104,  171. 

Gui  de  Corbicl;  tué  par  Ogier,  III,  228. 

Gui,  fils  de  llarduar  de  Coucy;  il  épouse  Andelis 
d'Auvergne,  II,  551  ;  créé  duc  d'Athènes  par 
Charles  Martel,  594. 

Gui  de  Courtrai  ;  tué  par  l'évéque  Notgcr,  IV, 
172. 

Gui  de  Courtrai,  chapelain  de  Henri  de  Louvaiii; 

sa  mort  étrange,  V,  54. 
Gui  de  Dalilcm  ;  tué  i)ar  Tbierri  des  Prcz,  V, 

410. 

Gui  Dambelit,  chevalier;  Charles  Martel  lui 
donne  la  terre  de  Gadachc  ;  il  bâtit  le  château 
de  Fi'ancbimont,  II,  594. 

Gui,  fils  de  Guillaume  de  Dampierre,  comte  de 
Flandre  et  de  Namur,  V,  202  ;  il  assiste  i»  la 
prise  de  Poilvache,  229  ;  débat  avec  ses  frères; 
sa  mère  lui  destine  la  Hollande  et  la  Zélande, 
252;  elle  lui  promet  le  gouvernement  de  la 
Flandre,  255;  ses  enfants,  254;  il  accom- 
pagne Robert  de  Laugres  à  Rome,  247;  il  saisit 
la  terre  de  Bétbune,  254;  il  devient  comte  de 
Flandre,  290;  prisonnier  en  Hollande,  511; 
il  assiège  Louvain,  565;  prisonnier  des  Lié- 
geois, 505  ;  relâche,  506;  il  refuse  de  combattre 
les  Liégeois,  572;  exécution  sommaire  d'un 
juge,  576;  il  épouse  Isabelle,  fille  de  Henri  «Je 
Luxembourg  et  obtient  le  comté  de  Namur, 
577,  540  ;  il  part  pour  la  Terre-Sainte,  396  ; 
il  reçoit  en  fief  le  château  de  Beaufort,  411. 
(657);  il  marche  sur  Dinant,  415;  il  demande 
l'arbitrage  du  roi  de  France,  415;  il  sollicite 
auprès  du  pape  l'évcché  de  Liège  pour  son 
fils,  428;  il  séjourne  à  Paris,  155;  il  se  fait  le 
répondant  de  Robert  de  Bélhune,  456  ;  sa  sen- 
tence entre  le  due  de  Bourgogne  et  Robert  de 
Béthune,  457;  il  menace  sa  femme,  466;  il 
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ileniande  à  son  fils  de  porter  secours  au  roi  de 
France,  4C9;  son  fils  lui  envoie  un  vaisseau, 
470;  mambour  du  pays  de  Liège,  479;  les  Etats 
lui  refusent  une  taille,  482;  il  intervient  dans 
réicclion  de  l'cvêquc  de  Liège,  485;  il  s'allie 
avec  Jean  II  contre  les  Liégeois,  488,  (675); 
il  va  à  Londres,  489  ;  il  promet  fidélité  à  Phi- 
lippe le  Bel,  490;  il  va  à  Paris,  491  ;  il  déclare 
la  guerre  à  Philippe  le  Bel,  492;  il  demande 
secours  au  roi  d'Allemagne,  493;  phiinte  qu'il 
formule  contre  Philippe,  497;  il  réclame  les 
possessions  de  Baudouin  de  Conslanlinople, 
498;  il  défie  Philippe  le  Bel,  499;  il  rassemble 
ses  alliés,  SOô;  il  confie  son  comté  au  comte 
de  Juliers,  504;  il  demande  du  secours  à 
Edouard  IV,  514;  il  exhorte  son  fils  à  défen- 
dre Lille,  515;  il  remet  son  épée  à  Charles  de 
Valois,  520;  mis  en  prison  à  Compiègnc,  521; 
hostile  aux  Liégeois,  52G  ;  il  rctoui  ne  en  pri- 
son, VI,  57;  mis  en  liberté,  CG  ;  il  engage  son 
fils  à  se  rendre  auprès  de  Philippe  le  Bel,  08; 
SCS  enfants  ;  il  retourne  en  prison,  69;  sa  mort, 
70,  95. 

Gui,  fils  de  Gui  de  Dampierre,  V,  254,  489. 

Gui,  fils  de  Hector,  roi  de  Danemark;  abattu  par 
Doon  de  Mayence,  H,  468;  nommé  juge  entre 
les  Frisons  et  les  Français,  469;  il  envahit  le 
comté  de  Mayence,  470;  blessé  par  Éracle, 
472;  GrilTon  lui  prend  Hanstongne,  475;  battu 
par  Turpin  et  Griffon,  476;  il  aime  Flandri- 
nette,  494;  il  déclare  la  guerre  à  Abigant, 
499;  attaqué  par  Doon,  502,  505;  il  fait  pri- 
sonniers Charicmagnc,  Doon,  etc.,  504;  il  fait 
combattre  Doon  contre  un  géant,  505;  il 
assiège  Bochidcnt;  tué,  508. 

Gui,  frère  d'Ogicr  le  Danois,  qui  lui  cède  le 
royaume  de  Danemark,  III,  52;  Ogicr  va  le 
trouver  à  Malgarnie;  il  tue  Isembart,  IV,  21; 
il  prend  des  armoiries,  280  ;  il  combat  le  roi 
de  Hongrie,  556  ;  il  bat  Hérolcus,  roi  de  Nor- 
wège,  IV,  16;  cité,  67. 

Gui  le  Danois,  fils  de  Buevon;  son  père  lui  donne 
la  Flandre,  IV.  60,  66;  il  épouse  Plaisance, 


fille  du  roi  de  Navarre,  85,  97;  il  soutient 
Baudouin,  bailli  de  Flandre,  contre  Charles  le 
Chauve,  94;  il  donne  le  Ilainaut  à  Baudouin, 
95;  il  aide  Charles  le  Simple  à  battre  les 
païens;  sa  mort,  109;  son  père,  159. 
Gui  de  Dordogne;  il  combat  les  païens,  III,  105. 
Gui  d'Erbois,  compagnon  de  Charlemagne,  III, 

153;  il  meurt  à  Piragoire,  154. 
Gui,  fils  d'Anseis,  roi  d'Espagne,  III,  594;  IV,  59. 
Gui  Eudon,  archidiacre  d'Ardenne;  il  fait  copier 

la  chronique  Radus  de  Léau,  V,  101. 
Gui  de  Féronslrce,  cclicvin  de  Liège,  V,  512  ; 

prisonnier  à  S'-Trond,  322  ;  il  est  tué,  529. 
Gui.  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandre;  il  com- 
bat les  païens  en  Bavière,  II,  427;  cité,  III, 
282;  tué,  283. 
Gui,  chevalier  de  Fiémnic;  il  fonde  l'église  de  la 

Madeleine  à  Huy,  IV,  129. 
Gui,  frère  de  Louis  IX,  roi  de  France;  il  épouse 

une  fille  du  comte  de  Provence,  V,  200. 
Gui  de  Francfort  ;  tué  à  Visé,  IV,  297. 
Gui,  marquis  de  Franchimont  ;  il  assiste  au  tour- 
noi de  Huy,  III,  68  ;  (II,  676). 
Gui  de  Gascogne;  il  se  trouve  à  la  cour  de  Char- 
lemagne, III,  167. 
Gui,  roi  de  Gascogne  ;  il  refuse  d'aller  au  secours 
du  roi  Anscis,  III,  584;  il  accompagne  Ogier 
en  Espagne,  595;  il  meurt  en  Espagne, près  de 
Luserne,  407. 
Gui  de  Ghistelle;  tué  par  Charles  Martel,  II, 
581. 

Gui  de  Glunbure,  assassin  d'Albert  de  Louvaiii, 
IV,  515;  accusé  par  l'empereur,  517  ;  son  sup- 
plice, 518. 

Gui,  fils  de  Guillaume  de  Gueldre,  11,  488. 

Gui,  fils  du  duc  de  Gueldre,  arcliidiacre  d'Ar- 
denne, IV,  278. 

Gui,  fils  du  comte  de  Hainaut,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Gui,  frère  du  comte  de  Ilainaut,  prévôt  de  Liège, 
propose  pour  révcché,  V,  485,  (674);  VI,  12; 
il  engage  Mirwart;  il  devient  évêquc  de  Châ- 
lon,  V,  525. 
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r,ul  de  Hanslongiic,  fils  de  Griffon,  11,  451,  475; 

lue  à  Ronccvoux,  III, 
Gui  de  Hautefeuille,  fils  de  Griffon,  II,  ô94; 

il  s'oppose  au  jugement  de  Ganelon  par  Ogier, 

III,  139;  il  assiste  au  jeu  de  Chariot  contre 
Bauduinet,  190;  il  excite  Bauduinet  contre 
Chariot,  192;  il  garde  le  camp  devant  Castcl- 
fort,  232. 

Gui  Hisdon,  luxembourgeois,  VI,  249. 

Gm  de  Horion;  tue  à  Moha,  V,  328. 

Gui  dellc  Hostelcrie  ;  tué,  V,  41 4. 

Gui,  frère  de  Hugues,  comte  de  Huy,  IV,  130, 

loi;  il  meurt,  138. 
Gui,  frère  de  Guillaume,  comte  de  Huy,  chanoine 

de  Liège,  IV,  11 4. 
Gui,  avoué  de  Huy;  tué  par  Robert  de  Coucy, 

IV,  459. 

Gui  de  Jauche,  allie  du  duc  de  Brabant,  V,  370; 

vassal  de  l'évêque  de  Liège,  377. 
Gui,  comte  de  Juliers;  allié  de  Henri  de  Gueldre 

contre  les  Liégeois,  V,  327;  ses  prouesses,  328, 

329. 

(iui,  oncle  de  Guillaume  de  Juliers,  VI,  55. 
Gui,  comte  de  La  Marck;  tué  par  Ogier,  III,  217. 
Gui,  comte  de  Laroche,  cousin  d'Ogicr;  sa  guerre 

contre  Enguerrand  de  Viane;  III,  315;  (II, 

756). 

(Jui  de  Lestrime;  tué  par  Henri  de  Duras,  V,  85. 
Gui  de  Liesiis  (Liessies?),  notaire  de  Liège,  VI, 
521. 

Gui,  roi  des  Lombards;  il  bat  les  Sarrasins  à 

Rome,  IH,  377. 
Gui  de  Lorraine,  II,  450. 

<îui,  fils  du  duc  de  Lorraine,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Gui,  fils  de  Walerant  de  Louvain;  créé  roi  de 

Sébaste  par  Ogier.  III,  57. 
Gui,  fils  du  comte  de  Louvain,  chanoine  de 

Liège,  IV,  300;  il  combat  les  Liégeois,  347  ; 

tué,  548. 

(îai  de  Lumeî;  tué  par  Geoffroy  de  Toulouse,  II, 
38L 

Gui  de  Lusignim,  roj  de  Jérusalem;  opposition 


qu'il  rencontre,  IV,  476;  trahi  par  ses  barons, 
477;  battu  et  mené  en  prison  à  Babylone, 
480;  Sal.idin  le  met  en  liberté,  484;  la  ville  de 
Tyr  lui  ferme  ses  portes;  Sy bille  va  le  rejoin- 
dre, 485;  Conrad  de  Montfcrrat  vient  à  son 
secours,  486;  réintégré  dans  Acre,  505;  il 
meurt,  509. 

Gui  de  Meaux  ;  tué  par  Noiger,  IV,  172. 

Gui  de  Meliens;  tué  devant  Tirlemont,  V,  473. 

Gui  de  Monclcir,  chantre  de  Liège,  V,  515. 

Gui  de  Montcornet;  ses  fils  tués  par  Plandris,  II, 
418. 

Gui  de  Monfellre  ;  il  envahit  les  Étals  de  l'Église, 

V,  434. 

Gui  délie  Monoie,  chevalier  brabançon,  V,  26. 

Gui,  fils  du  comte  de  Montaigu,  chanoine  de 
Liège,  VI,  31,  72. 

Gui,  frère  de  Simon  de  Montfort;  il  défend  Tou- 
louse contre  le  comte  Raymond,  V,  108;  blessé, 
202. 

Gui  Morhoult,  roi  d'Irlande;  tué  par  Trisfant  de 
Lonnois  qui  laisse  la  pointe  de  son  épée  dans 
sa  tête,  II,  252,  358. 

Gui,  fils  du  comte  de  Namur,  chanoine  de  Liège, 
IV,  500. 

Gui  de  Namur,  frère  du  comte  Jean,  fils  de  Gui 
de  Dampicrre,  V,  520,  522;  il  marche  conire 
les  Français;  créé  vicomte  de  Flandre,  540; 
ses  conquêtes,  541;  capitaine  des  Flamands, 

VI,  15,  16  ;  il  défend  Courtrai,  17,  18;  il  veut 
faire  remettre  son  père  en  liberté,  64  ;  cité,  69  ; 
il  assiège  Middelbourg,  77,  79;  défait  et  pris, 
92;  mis  en  liberté,  95;  il  appuie  Henri  de 
Luxembourg,  110;  il  va  en  Italie,  128;  il  se 
trouve  à  Milan,  152;  son  vœu  de  l'épervier, 
133;  il  défie  les  Lombards,  45(5,  157;  il  meurt 
empoisonné,  140. 

Gui,  frère  de  Jean,  comte  de  Namur;  il  va  en 
Terre-Sainte,  VI,  457;  cité,  5:î4;  il  meurt, 
588. 

Gui,  bourgeois  de  Namur;  il  donne  une  fausse 

nouvelle  au  duc  Jean  II,  VI,  44. 
Gui  de  Navarre,  fils  de  Geoffroy  de  Navarre;  il 
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épouse  Andeliiie  et  devient  comte  de  Mayoncc, 
II,  592,  415,  III,  2;  il  aide  Charles  Mar- 
tel contre  les  Sarrasins,  II,  126;  il  va  habiter 
Monbloy,  439;  il  se  fait  ermite,  MO;  il  ren- 
contre Doon,  son  lils,  dans  le  bois;  il  est 
frappé  de  cécité,  4.42  ;  il  recouvre  la  vue,  4Si  ; 
Doon  lui  amène  tous  ses  barons;  il  devient 
abbé  d'un  monastère,  461;  sa  parenté,  491; 
{92;  III,  180. 

Gui,  roi  de  Navarre  ;  sa  fille  Blanche  épouse 
Geoffroy,  roi  de  Navarre,  II,  592. 

Gui,  roi  de  Navarre,  (ils  de  Raymond,  IV,  85. 
4r)0,  492. 

Gui,  fils  du  roi  de  Navarre,  chanoine  de  Lièsc, 
IV,  54{. 

(Jui  de  Ncslc;  il  combat  les  Flamands,  VI,  IH, 
19. 

Gui  de  Nimègue,  chrétien  renégat,  III,  282. 

Gui  d'Orléans;  tué  par  Plandris,  II,  417. 

Gui  d'Oilcans;  il  annonce  à  Gérard  de  Viane 

l'arrivée  des  païens,  III,  100;  il  vient  au 

secours  de  Charlemagne,  219. 
Gui,  fils  du  duc  d'Orléans,  chanoine  de  Liège,  IV, 

171. 

Gui,  cardinal  d'Ostie;  il  parle  le  roman  picard 

aux  Liégeois,  IV,  5o3. 
Gui  de  Parde;  prisonnier  des  Sarrasins,  III,  575; 

Ogier  le  fait  Templier,  574. 
Gui,  comte  de  Poitiers;  il  apaise  Doon  devant 

Charlemagne,  II,  495;  il  va  .i  la  conquête  de 

Vaucleir,  498. 
Guy  de  Pont;  accusé  devant  les  cchevins  de 

Liège,  V,  530. 
Gui  de  Porcache;  il  construit  une  église  à  Hac- 

court,  II,  589. 
Gui  de  Prague,  maréciial  de  rcmpcrcur  Frédéric; 

il  est  tué,  IV,  445. 
Gui  de  Préneste,  légat  en  Allem:igne;  il  ramène 

Hugues  de  Pierrcpont  à  Liège,  IV,  S48. 
Gui,  bâtard  de  Raes  des  Prcz;  il  tue  Pierre  de 

Jauchc,  V,  110. 
Gui  de  Provence,  II,  449. 

Gui,  fils  du  comte  de  Provence,  chanoine  de 


Liège,  IV,  340;  compagnon  d'Albert  de  Lou- 

vain,  riI4;  cité,  VI,  51,  72. 
Gui,  sire  de  Rochcfort;  il  commande  un  corps 

de  Liégeois,  V,  78. 
Gui  de  Rodemacli,  chevalier  brabançon;  tué  au 

siège  de  Tongres,  V,  72. 
Gui,  seigneur  de  Rolduc;  tué  à  la  warde  de 

Steppes.  V,  91. 
Gui  de  Ronchiel;  tué  par  Ogier,  III,  2S4. 
Gui  de  la  Rose,  chevalier  flamand;  tue,  VI,  77. 
Gui  de  S'-Omcr,  chambellan  de  Childérie;  frappe 

par  Badulus,  II,  557. 
Gui  de  S'-Venant,  chevalier  flamand,  V,  47. 
Gui  de  Sart,  chanoine  de  Liège,  V,  276. 
Gui  de  Salangne,  lieutenant  d'Ogier  le  Danois, 

IIL  204. 
Gui  de  Satcnay  ;  tué,  V,  465. 
Gui  de  Savoie;  tué  à  Roneevaux,  III,  152. 
Gui,  fils  du  comte  de  Savoie,  abbé  séculier  de 

Namur,  IV,  5i5. 
Gui  de  Sayne;  tué  par  Ogier,  III,  197. 
Gui,  comte  de  Sayne;  il  assisteau  siège  de  Milan, 

IV,  510;  cité,  V,  555. 
Gui  de  Sclonchc;  tué  pai"  Ogier  le  Danois,  III, 

225. 

Gui  de  Sens;  tué,  II,  537. 

Gui,  duc  de  Souabe,  père  de  Notger,  IV,  152. 

Gui  de  Sougnée,  hutois,  V,  555. 

Gui  de  Sur-Meuse,  liégeois  révolté,  V.  557. 

Gui,  comte  de  Tarente;  il  fait  mourir  le  pape 
Jean  X,  IV,  129. 

Gui  de  Torcnt,  liégeois;  sa  vision  près  de  la  châsse 
de  S'  Lambert,  V,  74. 

Gui  Tosars,  châtelain  de  Lille,  IV.  584. 

Gui,  frère  de  Simon,  comte  de  Toulouse;  il  jirend 
possession  du  comte,  V,  158;  il  assiste  au  con- 
cile de  Latran,  1 59. 

Gui  des  lirsins;  il  refuse  un  médecin  à  Thibaut 
de  Bar,  VI,  150. 

Gui,  fondateur  de  l'abbaye  du  Val-Dieu,  V,  168. 

Gui  de  Vaire;  pendu  par  Ogier,  III,  186. 

Gui,  comte  de  Valc;  il  se  rend  h  la  cour  d'Angle- 
terre, Vf,508,  510;  hostile  à  Edouard  III,  310; 
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sa  Iraliison,  519;  il  se  consliUie  champion 

contre  la  reine  Isabelle,  520. 
Gui  de  Vaueleir;  il  étrangle  son  frère,  V,  176. 
Gui,  fils  du  comte  de  Viane,  chanoine  de  Liège, 

IV,  171;  archidiacre;  il  jette  l'alarme  à  Liège, 

V,  25. 

Gui  de  Villancc;tuc  par  Hugues  de  Florennes, 
V,  27. 

Gui,  seigneur  de  Walcoui't,  avoué  de  Lumay,  IV, 

487  ;  V,  20. 
Gui  Wilhenars;  tué,  V,  i6'6. 
Gui  de  Zopinel;  tue,  V,  568. 
Gui,  roi;  tué  à  Yvorie  par  Ogicr,  III,  267. 
Gui,  ficre  d'Andelis;il  refuse  de  la  défendre,  III, 

284. 

Gui,  frère  de  l'écuyer  Benoit;  créé  chevalier  par 
Ogicr,  III,  228,  blessé;  il  s'empare  de  Louis, 
fils  de  Charlcmagnc,  229;  il  fait  le  guet,  232; 
il  avertit  Ogier  de  l'approche  de  Charles,  241  ; 
il  garde  Caslelfort,  242;  sa  lutte  contre  Chariot; 
il  meurt,  215. 

Gui,  ménétrier;  envoyé  par  Gandisc  auprès  du 
roi  Anseis,  III,  568;  il  va  à  Morligaine,  369; 
Gandisc  l'envoie  à  Anseis,  385;  il  se  rend  h 
Luserne,  puis  à  Astorga,  584;  Gandisc  l'envoie 
auprès  d'Anseis,  386;  il  raconte  la  déroute  des 
Sarrasins,  -lOo. 

Gui,  conseiller  de  Charlcmagnc;  lué  par  Doon  de 
Mayence,  11,  494. 

Gui,  compagnon  de  Buevon;  il  meurt  sur  mer, 
IV,  61. 

Gui.  messager  de  lîobert  d'Ecosse,  VI,  555. 

Gui,  fils  de  Rahiion,  père  d'Ogicr  ;  il  défend  Chcr- 
bouig,  II,  468. 

Guibuft,  Giiybarl,  loi  de  Frise;  il  combat  Char- 
les Martel,  II,  584;  il  refuse  le  bapicmc,  595. 

Guibclins,  voy.  Gibelins. 

Guibert  (Wibcrt,  WyhcrI,  Willicbier),  évéque  de 

Bavenncs,  antipape,  IV,  281. 
Guibour,  Gliibour,   Ginbeur,   Guibeur,  Gybour, 

femme  d'Ouii  de  Bavière,  IV,  15;  délivrée  par 

Aubri  le  Bourguignon,  74,  76. 
Guibour,  fille  de  Henri  de  Gucldre,  V,  553. 


Gliibour,  fille  de  Doon  de  Mayence,  femme  de 

Guillaume  de  Gueldrc,  II,  488. 
Guibour  de  Rcbour,  religieuse  à  Vivegnis,  V,353. 
Guichar,  Guichar.i,  Guycliarl  (Guiscar?),  fils  d'Ai- 

mon,  roi  d'Angleterre,  II,  521  ;  assiégé  par 

Charlcmagnc  à  Monlfort,  III,  98. 
Gnicliar,  comte  de  Nantes;  il  voit  Ogier  à  Paris, 

V,  128. 

Guicltar,  comte  d'Ostcrne;  il  aide  les  Tongrois  à 
délivrer  S'  Materne  en  Danemark,  I,  550. 

Gnicharj  comte  de  Salach;  il  tue  des  Liégeois, 
(11,  757);  Ogicr  le  tue,  (758). 

Guichar  (ou  Richard)  de  Satalie,  magicien  ;  il  fait 
savoir  à  Pépin  que  Charlcmagnc  est  en  Espa- 
gne, II,  485;  il  rend  Charlcmagnc  méconnais- 
sable, 499,  504. 

Guichar,  prince  de  Vaueleir;  tué  par  Trenius,  1, 
459. 

Guichar  de  Vaucouleurs;  tué,  V,  465. 

Guidas  de  Valeirue,  chevalier  saxon;  tué  par 

Gautier  de  S'-Maternc,  II,  40. 
Guidcliin,  Giiydcquin  de  Braile,  châtelain  de 

Durans,  H,  468. 
Guidcquin  de  S^-Paul,  chanoine  de  Liège;  il 

assiste  au  siège  de  Bouillon,  IV,  549. 
Guidon,  voy.  Gui. 

Guilanche  ;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
ill,  512. 

Guillaume  (Guilhame,  Guilhaumc .  Guilhcmc, 
Guilhcammes,  Guilhcm ,  Guilhemme,  Guilhia- 
onez  ,  Wilhem  ,  Wilhaimc ,  WuHhcame),  c\\sai- 
bellan  de  la  reine  d'Angletei  re,  VI,  501  ;  lué, 
502. 

Guillaume  II,  roi  d'Angleleire  dit  le  Roux;  tué, 
II,  202. 

Guillaume,  duc  d'Aquitaine;  nom  chrétien  de 
Lucabel,  IH,  259. 

Guillaume,  comte  d'Arles;  ses  parents,  IV,  215. 

Guillaume  d'Arras,  chanoine  de  Liège;  il  refuse 
l'évéché,  VI,  13. 

Guillaume  d'Autrepart,  fils  de  Guillaume  de  Nor- 
mandie, IV,  89. 

Guillaume,  fils  du  comte  d'Auvergne,  chanoine 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


215 


de  Liège,  V,  -420;  propose  pour  le  siège  de 
Liège,  426,  (66  i);  évêquc  de  Besançon,  '128, 
(665). 

Guillaume,  fils  de  Jean  d'Avcsnes,  V,  490. 

Guillaume,  sire  d'Awans;  il  réclame  Adoule 
Poretle,  V,  o42;  il  ravage  la  terre  de  Waroux, 
5i5,  5M;  révcquc  lui  députe  son  frère, 
il  défie  révêque,  S4S;  il  assemble  ses  allies, 
.j46;  il  assiège  Slins;  pénitence  qui  lui  est 
imposée,  .'ii?;  il  est  tue,  54'J, 

Guillaume,  comte  de  Bar;  il  désarçonne  Richard 
d'Angleterre  à  Acre,  IV,  50S;  il  assiste  au 
siège  de  Gisors,  527;  ses  prouesses,  528;  sou 
combat  contre  Richard,  roi  d'Angleterre,  529; 
son  ennemi,  Alain  de  Rouey,  fait  son  éloge, 
531;  chef  de  l'armée  française,  554;  chevalier 
français,  V,  8;  il  assiège  Toulouse,  16;  il  chasse 
avec  le  roi  de  France,  48;  il  porte  l'oridamme 
du  roi  de  France,  57;  il  obtient  une  (rèvc  de 
Ferrant,  58;  il  combat  à  la  «arde  de  Steppes, 
86;  conseiller  du  roi,  112,  125;  Ogier  lui 
donne  Trulande,  155;  il  conseille  au  roi  d'atta- 
quer Ferrant,  146;  ses  prouesses,  147;  croisé; 
il  meurt  en  route,  281. 

Guillaume  de  Baulershcm,  chanoine  de  Liège, 
VI,  559.  575;  prévôt  de  S'-Barlhélemi,  594. 

Guillaume  Berlhout,  de  Maliiies,  costre  de 
S'-Lambert;  proposé  pour  l'évcché  de  Liège, 
V,  480,(674);  il  devient  cvêque  d'Utrccht,  525. 

Guillaume  de  Biersct,  échevin  de  Liège,  (VI,  703, 
706). 

Guillaume  Blanclieniain,  archevêque  de  Sens, 
puis  de  Reims,  IV,  402;  il  sacre  le  roi  Philippe 
à  Paris,  459;  il  marie  Béatrix  à  l'empereur 
de  Constanlinople,  510. 

Guillaume  de  Borlée;  lue,  VI,  17. 

Guillaume  de  Bourbon,  V,  192. 

Guillaume,  duc  de  Bourgogne  ;  il  fonde  l'abbaye 
deCluny,  IV,  91. 

Guillaume  de  Brunshorn,  chanoine  de  Liège,  VI, 
72,  162;  il  combat  les  Grands,  166;  arbitre, 
278;  il  figure  dans  la  paix  des  lignages,  547. 

Guillaume  de  Brus,  VI,  4. 


Guillaume  de  Burdine  ;  tué  par  Godcfroid  de 
Louvain,  IV,  348. 

Guillaume  de  Coir,  VI,  577. 

Guillaume,  patriarche  de  Constanlinople;  il 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511. 

Guillaume  Craporment,  boucher  liégeois,  V,  358. 

Guillaume  Crèvccœur,  voy.  Guillaume  Pater- 
nos  (re. 

Guillaume  de  Cuyek  ;  tue  sous  MaesIricht,  VI,  43. 
Guillaume  de  la  Daliespine,  parrain  de  Luiabcl, 
III,  259. 

Guillaume  de  Dampierrc;  aimé  de  Marguerite 
de  Flandre,  V,  199;  il  l'épouse,  201,  231;  il 
meurt,  290. 

Guillaume,  fils  de  Guillaume  de  Dampierrc;  son 
débat  avec  ses  frères  ;  on  lui  desline  la  Flandre, 
V,  232;  empoisonné  à  Mons,  202,  233. 

Guillaume,  fils  de  Gui  de  Dampierrc,  V,  489. 

Guillaume  Datin,  éclicviu  de  Liège,  (Vl,70i). 

Guillaume  de  Deken,  de  Bruges,  VI,  393,  405; 
pris  à  Anvers;  sa  mort,  411. 

Guillaume  Douglas,  capitaine  des  Ecossais,  VI, 
539;  sa  vaillance,  545;  il  reçoit  le  vœu  du  roi 
Robert,  518,  319;  il  part  pour  la  Terre-Sainte; 
ses  prouesses  en  Espagne,  350;  il  est  tué,  551. 

Guillaume  de  Duras,  chevalier,  VI,  554. 

Guillaume,  fils  d'Eliennc,  roi  d'Ecosse,  IV,  89. 

Guillaume  le  Frison;  tué  par  Ogier  le  Danois,  III, 
216. 

Guillaume  de  Gavre;  il  combat  les  Sarrasins,  IV, 
496;  il  accompagne  Baudouin  de  Flandre  en 
Palestine,  595;  prisonnier  à  Jérusalem,  598; 
cité,  V,  47. 

Guillaume  de  Geneffe,  châtelain  de  Waremme; 
il  défend  Thuin,  VI,  110;  il  demande  du  se- 
cours, 117;  il  attaque  Mielcn -sur-.\lst,  158, 
175;  il  négocie  la  paix  entre  les  Awans  et  les 
Waroux,  174;  il  bat  la  garnison  de  Berlo, 
180;  battu  par  Henri  de  Hermalle,  187;  il 
aide  Adolphe  de  La  Marck,  200;  cite,  206;  il 
devient  membre  du  conseil  de  l'évéque,  272; 
arbitre  entre  les  Liégeois  et  l'évéque,  278; 
chef  des  d'Awans,  286;  il  attaque  les  Wa- 


216 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈKES. 


roux,  287;  il  bat  les  Waroux,  288;  arbitre, 
291;  député  à  Bruxelles,  295i;  il  va  en  Angle- 
terre, 500;  il  coupe  la  tète  à  Hugues  Spcnecr, 
oiO;  il  est  cousin  de  Pierre  Andricas,  ôdô; 
il  se  déclare  le  champion  de  la  reine  Isabelle, 
520,  592;  il  révise  la  chronique  de  Jean  le 
Bel,  525;  hostile  aux  Hutois,  59o;  ses  brigues, 
à  Liège,  o9G;  cité,  472. 

Guillaume  de  Gelinden;  prisonniei',  VI,  52o. 

Guillaume  de  Graus,  cchevin  de  Liège,  (VI,  704). 

Guillaume  de  Gueldre,  II,  488;  son  aventure  à 
Liège;  il  bi'ùle  le  Condros  et  est  battu  à  Ouffet, 
(II,  (iOI,  (Î(i2,i;  sa  parenté,  (II,  0C4);  Cliarle- 
niagiie  le  bannit  de  l'empire,  III,  (5. 

Guillaume,  fils  de  Guillaume  de  Gueldre,  II, 
488. 

Guillaume  de  Gueldre,  chevalier;  il  lait  réussir 
les  négociations  de  paix  à  Fcxhc,  VI,  227. 

Guillaume,  balard  de  Robert  Guiscard;  il  con- 
quiert la  Pouille;  il  devient  l'oi  d'Angleterre, 
IV,  88,  254;  il  meurt,  295 

Guillaume,  comte  de  Hainaul;  il  voit  Ogier  à 
Paris,  V,  128. 

Guillaume  I"',  comte  de  Hainaut;  conseil  qu'il 
donne  au  roi  de  France,  VI,  58,  59;  il  lait  déca- 
piter deux  chevaliers,  (30;  il  assiège  Hliddel- 
boui'g,  70,76;  il  combat  les  Flamands,  77;  il  va 
chercher  du  secours,  78;  il  bat  Gui  de  Namur, 
92;  il  accompagne  Louis  de  Ncvers  à  Paris, 
08,  101;  sa  mère  Mahaul,  Ho;  il  assiège 
Thuin,  ilG,  118,  (050);  il  abandonne  Mahaut, 
121;  il  fait  la  paix  avec  Thibaut  de  Bar,  122, 
((555);  il  vient  en  aide  à  Adolphe  de  La  Marck, 
191;  il  se  prépare  à  entrer  en  Flandre,  195; 
il  vient  à  Grammont,  254;  mariage  de  sa  lîlle, 
270,  501  ;  il  vient  en  aide  à  l'évèque  de  Liège, 
290;  il  négocie  la  paix  entre  l'évcque  et  les 
Liégeois,  292;  il  refuse  de  vcnii'  en  aide  à  Isa- 
belle d'Angleterre,  50G;  il  rappelle  son  frère 
d'Angleterre,  521  ;  il  accueille  Isabelle,  529;  il 
organise  un  tournoi  à  Condé,  555  ;  sa  fille,  reine 
d'Angleterre,  510,  540,  547,  554,  592;  allié 
contre  Jean  III,  duc  de  Brabant,  555;  il  tombe 


malade,  559;  ce  qu'il  dit  aux  déj)uté*  d'Angle- 
terre, 500;  il  meurt,  505. 
Guillaume  (1"),  comte  de  Ilainaut,  VI,  505;  il  va 
à  iMalines,  509;  il  offre  ses  services  à  Philippe 
lie  Valois,  570,  il  occupe  le  Qucsnoy,  572;  il 
défie  le  loi  de  France,  574;  il  relève  son  comté 
de  l'évèque  de  Liège,  575;  il  va  à  ïhun,  576; 
il  assiège  Tournai,  577,  578;  il  consent  à  faire 
la  paix,  581;  champion  de  Philippe  de  Valois, 
404;  sa  femme,  405;  il  combat  à  Casscl,  409; 
il  va  à  Paris,  457;  il  assiste  au  plaid  de  Vol- 
lem,  482;  il  intercède  auprès  des  Liégeois  en 
laveur  de  Jean  III,  495,  500,  (081);  le  mariage 
de  sa  fille  annulé,  490  ;  les  Liégeois  lui  refusent 
une  trêve  pour  Jean  III,  497;  il  s'allie  avec  le 
comte  de  Flandre  contre  Jean  III,  522;  il  défie 
le  duo,  525;  il  ravage  le  Brabant,  520;  cité, 
555. 

Guillaume  II,  comte  de  Hainaul;  cité,  V,  487; 
comte  de  Zélande,  VI,  554;  il  injurie  les  cha- 
noines de  S'-Lambcrt,  592;  allié  d'Edouard III,  ' 
595;  il  va  à  L'Écluse;  son  oigucil,  598;  il 
insulte  l'évèque  de  Liège,  599;  allié  du  duc  de 
Brabant,  000;  il  obtient  son  pardon  de  l'évèque, 
001;  il  vient  en  chapitre  de  Liège,  005;  son 
arbitrage  déclaré  nul,  007;  il  ravage  la  France, 
018;  il  quitte  le  parti  du  roi  de  France,  621; 
il  relève  son  comté  de  l'église  de  Liège,  622; 
l'cvêque  de  Liège  i-epousse  ses  exigences,  625; 
allié  d'Edouard  III,  024;  députe  par  le  due  de 
Brabant  à  Liège,  (090,  091);  il  demande  le 
comté  de  Looz  pour  Thierri  de  Heinsberg, 
(092);  arbitre,  (095). 

Guillaume  Havar,  VI,  249. 

Guillaume  de  Heinsberg,  fils  de  Thierri,  VI, 
000,  il  ravage  les  biens  des  Liégeois,  CCI. 

Guillaume  Hernut,  VI,  555. 

Guillaume  d'Heure,  représentant  de  l'évèque  de 
Liège,  à  Rome,  VI,  599. 

Guillaume,  comte  de  Hollande  ;  il  devient  empe- 
reur, V,  270;  il  vient  à  Liège,  277,  290,  (632); 
il  accorde  un  impôt  sur  les  choses  vénales  à 
Liège,  294;  il  va  à  Maastricht,  505;  il  mande 
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les  éclievins  de  Liège,  306;  tué  en  Frise,  516. 
Guillaume,  fils  du  roi  de  Hongrie,  prévôt  de 
St-Lanibert;  tué  par  Dodon  de  Laroche,  IV, 
278. 

Guillaume  de  Horion,  VI,  îiSi. 
Guillaume  Hubin,  chef  des  palrieiens  à  Huy,  VI, 
124. 

Guillaume,  fils  d'Ogier,  comte  de  Huy,  cl)anoine 
de  S'-Lambert,  IV,  iOi;  il  tue  Ogier  cl  Richard 
de  Valois;  il  devient  comte  de  Huy,  iii;  il 
épouse  la  fille  du  comte  de  Hainaut.  115;  (III, 
431);  il  succède  à  son  père  comme  comte  de 
Huy,  d  19;  il  meurt,  121  ;  (III,  iZi). 

Guillaume  de  Joinville,  archevêque  de  Reims;  il 
célèbre  les  obsèques  de  Philippe-Auguste,  V, 
169;  il  sacre  Louis  VIII;  il  produit  de  faux 
témoins,  170. 

Guillaume  de  Julémont,  chanoine  de  Liège,  VI, 
72;  il  brigue  l'cvêché,  186. 

Guillaume  de  Juliers,  chanoine  de  Liège,  IV,  500; 
gouverneur  de  la  Flandre,  V,  859;  connétable 
de  Flandre,  biO;  il  combat  les  Français,  VI, 
16;  il  occupe  le  Neuf-Fosse,  1)1,  52;  il  combat 
les  Français,  53;  il  se  réfugie  Èi  Watten,  54;  il 
assiège  Tournai,  65;  cité,  72;  averti  de  l'arri- 
vée des  Français,  78;  ses  prouesses  contre  les 
Français,  80;  il  bâties  Français,  81  ;  il  combat 
les  Français,  84,  87;  il  est  tué,  88,  90. 

Guillaume,  comte  de  Juliers;  il  gouverne  la 
Flandre,  V,  504;  il  défend  Furnes,  511;  pri- 
sonnier à  S'-Omrr,  512;  tué  à  F^urncs,  539. 

Guillaume,  comte  de  Juliers;  il  va  en  Angleterre, 
VI,  357;  il  combat  Jean  III,  duc  de  Brabant, 
555  ;  son  alliance  avec  Edouard  111,561  ;  députe 
vers  l'empereur,  566  ,  il  revient  de  sa  mission, 
567;  il  défend  le  Hainaut  contre  les  Français, 
575;  il  assiège  Tournai,  578;  arbitre,  381; 
mandé  par  Adolphe  de  La  Marck,  436;  il  assiste 
au  plaid  de  Vottem,  482;  il  se  plaint  du  duc 
Jean  III,  488;  il  accompagne  l'évoque  Adolphe 
à  Liège,  495;  il  combat  les  Brabançons,  496; 
il  ass'cge  Rolduc,  524,  525;  il  reçoit  la  capitu- 
lation de  Rolduc,  551;  cité,  554;  il  vient  à 


Liège,  590,  592;  allié  d'Edouard  III,  595;  il  va 
à  L'Écluse,  598;  allié  du  duc  de  Brabant,  600; 
il  intervient  dans  la  paix,  601;  il  envahit  le 
Hainaut,  617;  battu  en  France,  618;  allié 
d'Edouard  111,  624. 
Guillaume  de  Loncin;  tué  par  Charles  Martel,  II, 
417. 

Guillaume  Longue  Épée,fils  de  Godcfroid  de  Lou- 
vain,  IV,  451;  il  tue  Baudouin  de  Hainaut, 
521,  (697);  il  assiste  au  tournoi  d'Audenne, 
566;  son  frère  Henri  de  Louvain  l'engage  à 
attaquer  les  Liégeois,  V,  21  ;  battu  h  Landen, 
22;  il  va  rejoindre  son  frère  à  Liège,  23,  28  ; 
il  blesse  Eustache  de  Hcrstal,  26;  atteint  par 
Hugues  de  Florennes,  27;  il  défend  de  violer 
les  femmes  à  Liège,  51,  (595);  il  restitue  les 
joyaux  aux  églises,  52;  il  prévoit  la  défaite  des 
Brabançons,  85;  il  commande  un  corps  d'armée, 
84;  il  vient  au  secours  de  son  frère,  86;  il  abat 
Hugues  de  Pierrepont;  prisonnier,  89;  délivré, 
90;  Hugues  de  Florennes  l'attaque,  91,  (612); 
il  se  rend;  prisonnier  à  Montaigu,  92,  (615); 
relâché,  99;  il  va  à  Maeslricht,  108,  (618);  il 
assiste  à  la  conférence  de  Haccourt,  115,  116, 
(621);  prisonnier,  148;  mis  en  liberté,  149. 

Guillaume  de  Lyon,  capitaine  de  l'armée  impé- 
riale, VI,  151. 

Guillaume  de  Mâcon,  évéque  d'Amiens,  VI,  58; 
conseiller  de  Philippe  le  Bel,  59. 

Guillaume,  fils  de  Colin  Maillart,  V,  559,  561. 

Guillaume  Malclerc  de  Hemricourt,  IV,  41 1  ;  ma- 
réchal de  l'évêchc,  V,  409,  428,  (665);  ses 
prouesses,  410,  411,  415,  (655,  656,  666);  le 
plus  pieux  chevalier  de  son  temps,  451,  (667); 
il  excite  la  colère  de  Charles  d'Anjou,  452, 
(668,  669);  il  tue  le  seigneur  de  Pitenge,  404; 
ses  prouesses,  465;  il  combat  les  .Anglais,  470; 
sa  force,  471  ;  cité,  VI,  45. 

Guillaume  de  Malmcdy,  châtelain  de  Dolliain,  V, 
477. 

Guillaume,  comte  de  Mellate;  il  meurt,  V,  281. 
Guillaume,  fils  du  comte  de  Moha,  IV,  566;  il 
lue  son  fière,  508. 
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(Jiiilliiunic  (le  Moiisaighon,  rliev;ilicr,  V,  455;  son 

combat  en  champ  clos,  456. 
Guillaume,  cliàlclaiii  do  Monlaij;u,  VI,  S'âH;  ses 

prouesses  en  .Angielene;  crée  comte  de  Saiis- 

bury,  557. 

Guillaume  de  Morlagiie,  lils  de  Gui  de  Dampierre, 
V,  254;  prisonnier  à  Monsaiglioii,  liW,  Î3!2I. 
Cfr.  Wale. 

Guillaume  Morlimcr;  prisonnier  en  France,  \\ 
524. 

Gnillaumc,  fils  du  comte  de  Nanuir,  clianoine  de 

Liège,  IV,  500. 
(juillaume,  frère  d»  comte  Henri  de  Naniiir,  IV, 

568;  il  devient  marquis  de  HiNindebourg,  56!). 
(iuillnuiiie,  fils  de  Philippe,  comte  de  Namur,  VI, 

;)88. 

Guillaume  do  Naiigis,  chroniqueur  mort  en  1502, 
utilisé  par  Jean  d'Outrenieuse,  I,  5. 

Guillaume,  évoque  de  Neversjsa  charité,  V, 

Guillaume  de  IVivelles;  tué  à  Courlrai,  VI,  505. 

Guillaume  de  Nogaret,  allié  des  Colonna;  il  se 
révolte  contre  Boniface  VIII,  VI,  42;  excom- 
munié, 46;  absous  par  Clément  V,  140;  chan- 
celier de  Philippe  le  Del,  215. 

Guillaume  II,  duc  de  Normandie;  il  secourt  les 
Anglais  contre  les  Danois,  II,  201;  oiïeiisé  par 
Harold  ;  il  conciuiert  rAnglelei  re  et  TÉcosse, 
202. 

Guillaume,  fils  de  Rollon,  duc  de  Normandie;  il 
fonde  l'abbaye  de  Gymegat,  IV,  88. 

Guillaume,  fils  du  duc  de  Normandie,  chanoine 
de  Liège,  IV,  171. 

Guillaume  d'Och;  tué  à  Yvorie  par  Ogier,  111,267. 

Guillaume  d'Orange,  propriétaire  de  Joyeuse,  II, 
2o2;  il  tue  Ysoré  et  Disrameit,  111,280;  fils 
d'Amauiy  de  Narbonne,  IV,  5;  il  prend  le  pai  ti 
d'Ogier  contre  le  roi  de  France,  H  ;  sa  lutte 
contre  Ogier,  12;  sa  sœur  épouse  le  roi  Louis, 
1!);  il  combat  les  païens  et  fuit  les  géants,  28; 
il  va  chercher  Ogiei'  en  Danemark,  2'J;  son 
prie  lui  reproche  sa  couardise,  50;  reproches 
(jue  lui  adresse  le  roi  Louis,  55;  Buevon  pro- 
niet  de  l'aider  contre  les  Sarrasins,  46;  sa  geste 


conforme  à  l'histoire;  il  part  avec  Buevon  poiu' 
la  Terre-Sainte;  bataille  d'Aliscans,  58;  il  oublie 
sa  promesse,  50. 

Guillaume  d'Orchimont;  il  commande  un  corjis 
de  Liégeois,  V,  78. 

Guillaume  d'Orcye,  seigneur  de  Rummen,  séné- 
chal du  comté  de  Looz,  VI,  534;  cité,  581;  il 
réclame  le  comté  de  Looz,  5!)  1. 

Guillaume  Paternostre,  seigneur  de  Crèvccœiir, 
fils  de  Gui  de  Dampierre,  V,  254;  il  se  trouve 
à  Douay,  507,  501);  prisonnier  au  Goulet,  521  ; 
il  retourne  en  prison,  VI,  57;  député  vers  ses 
fjcres,  64;  il  va  au  camp  des  Flamands,  65; 
mis  en  librté,  66,  115;  cité,  69. 

Guillaume  Pijiempois,  de  Bruxelles;  tué,  ^'I,  580. 

Guillaume  VIII,  comte  de  Poitiers,  roi  d'Aqui- 
taine; ses  filles,  IV,  562  ;  son  j)èlerinage  à  S'-Jac- 
ques;  son  testament,  51)0. 

Guillaume,  roi  de  la  Pouille,  IV,  520. 

Guillaume  Proest,  échevin  de  Liège,  (VI,  705). 

Guillaume  du  Puylaurens,  chroniqueur  utilisé 
par  Jean  d'Outrenieuse,  I,  5;  sa  chronique 
citée,  IV,  250,  558;  V,  578,  426,  444. 

Guillaume  (Henri),  archevêque  de  Reims,  fils  de 
Louis  le  Gros,  IV,  555;  il  sacre  Albert  de  Lou- 
vain  évéque  de  Liège,  502  ;  il  va  à  S'-Jacques 
de  Compostelle,  505;  il  assiège  Avignon,  V, 
186;  sa  maladie,  187;  sa  moi  t,  188. 

Guillaume  Ronchin,  de  llaccourt,  chevalier;  sa 
descendance,  V,  212;  il  se  remarie,  221.  Cfr. 
Fulcaire  d'.\njou. 

Guillaume  de  Rouveroy,  liégeois,  \,  54 i. 

Guillaume  de  Rumesoide,  VI,  554, 

Guillaume,  ;ibbé  de  S'-Denis;  envoi  qu'il  fait  à 
S'  Louis,  V,  oOi. 

Guillaume,  moine  de  S'-Laurent,  à  Liège,  V,  212. 

Guillaume  de  S'-Marelle;  il  dispute  le  comté  de 
Toulouse  à  Ilildcfonse,  IV,  540;  les  Toulou- 
sains .'e  toui  neni  contre  lui,  555. 

Guillaume,  fils  de  Gautier  de  S'-.\lalerne;  tué  par 
Attila,  11,  118. 

Guillaume  de  S'-Ouge;  tué  par  l'évéquc  Notgei', 
IV,  172. 
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Guillaume,  Uls  du  duc  de  Saxe;  chantre  de  la 
eallicdrale,  à  Liège,  IV,  olli. 

Guillaume,  roi  de  Sicile,  mari  de  Jeanne  d'Angle- 
terre, IV,  S22. 

Guillaume  de  Soulato,  IV,  89. 

Guillaume  Stassar,  liégeois,  V,  501. 

Guillaume  de  Slratcn;  il  va  en  Angleterre,  VI, 
550. 

Guillaume  Taillefer,  comte  de  Toulouse,  IV,  2al; 
comte  de  Poitiers,  320;  sa  mort,  340. 

Guillaume  Thomassin,  fripier;  députe  des  Lié- 
geois, \'\,  417. 

Guillaume  de  Tihange;  tué,  V,  551. 

Guillaume,  bâtard  de  Jean  de  Torrent;  il  tue  Pierre 
de  Jauche,  V,  dIO. 

Guillaume  de  la  Tour;  il  fait  une  donation  à  l'hô- 
pital S'-Christophe,  V,  402. 

Guillaume  Toussaint,  VI,  228. 

Guillaume,  subrogé  comte  de  Toulouse,  IV,  230. 

Guillaume  de  Yalencicnncs,  frère  du  comte  de 
Flandre,  évcque  de  Liège,  V,  251  ;  empoisonné, 
254,  (052). 

Guillaume  de  Xliendremacl,  VI,  205. 

Guillaume  Yerlé;  tue,  V,  500. 

(iuillaume,  juif;  il  commet  un  sacrilège  à  Cam- 
bron,  Yl,  270. 

(îuilicmins  à  Liège,  V,  424,  402,  (003). 

Gaimunt,  Guymant,  Guymans,  Guimains,  roi 
d'Arabie;  attaqué  par  Ogier,  III,  34;  vaincu 
et  détrôné,  Su. 

Guines  {Ghincs,  Ghinc,  Ghaijnes];  le  comte,  com- 
pagnon de  Cliarlemagne,  III,  270;  le  comté 
dépeiulaiit  de  la  Flandre,  IV,  402;  le  comte 
réclamé  par  Gui  de  Dampicrrc,  V,  498;  le 
comte  condial  les  Flamands,  \'l,  15;  le  sei- 
gneur tué,  17;  le  comte  défend  Tournai,  577; 
le  duc  va  à  Compiègnc,  498.  Voy.  Aruoul, 
Roland. 

Giiionie  (Guyon,  Guidon),  voy.  Bernard. 
Guimin,  voy.  Guise. 

Guiscard  (Guicar)  de  Soissons,  chevalier  franc; 
il  lue  Amakirieh,  II,  173. 

Guise  {Guisain),  ville  vers  laquelle  se  replie 


Edouard  III,   \'I,  018;  Philippe  de  Valois  y 
conduit  sou  armée,  021. 
Giil/icmcr,  voy.  Ltsehut. 

Gundioch  {Godchrttcl),  père  de  Gondcbaud,  II, 
1 29. 

Gunlhar  [Goiitars),  lils  de  Clodomir;  élevé  par  sa 
graud'inèrc,  11,  174  ;  tué  par  son  oncle  Clolaire, 
175-170. 

Gunthar,  i)risoiinier  d'Ogier  à  Castelfort,  III,  240. 
Gurvil,  Gures,  Guyrch,  Guyreit  de  Barse;  tué  à 

Ocquier,  V,  44. 
Gnreit,  fils  du  duc  de  Lorraine,  écolatre  de  Liège, 

IV,  345. 

Gurcil  de  Louvaiu,  chevalier  brabançon,  V,  95. 
Gurcil,  fils  de  Gorlabas;  créé  roi  de  Médie  par 

Ogicr,  m,  57. 
Guveilj  fils  du  duc  de  Souabe,  chanoine  de  Liège, 

IY,10i. 

Guryuscans,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Gurgulinus,  fils  de  Ruallus,  roi  de  la  Granch;- 

Bretagne,  II,  191. 
Gurmont,  voy.  Gourmont. 
Guwains,  yoy.  Gauvin. 
Guybart,  voy.  Guibarl. 
Guycharl,  voy.  Guichar. 

Gitychc,  ville  d'Fspagne  sur  la  route  de  Ronce- 
vaux,  III,  143,  145. 

Guyconicn,  créé  comte  de  Piragoire  par  Gharle- 
magiie,  IV,  250. 

Guydckin,  voy.  Guidequin. 

Guydon,  voy.  Gui. 

Guymant,  Guymans,  voy.  Guimant. 

Guymnr,  compagnon  de  Huon  de  Bordeaux  au 
Caire,  III,  554. 

Guymcir,  duc  d'Orquenlon;  convoqué  à  Meaux 
par  Ogier,  IV,  5, 

Guymcir,  saxon;  il  découvre  à  Doon  le  lieu  où  se 
trouve  Pépin,  11,  480;  il  délivre  Pépin,  481. 

Gtiymoi  l,  fils  de  Basin,  roi  d'Austrasie,  H,  124. 

Guyn  (pour  Gui?)  de  Cougnis,  chevalier  barois, 
IV, 570. 

Guyne,  voy.  Gènes. 

Giiynicr,  lisez  Guijmcir,  IV,  5. 
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(liiyonConiélicn  et  Lticait  Luculo,  consulsroinains; 

ils  s'eniparenl  de  Corinthc,  I,  150. 
Guyon,  voy.  Bernard  de  la  Guionie. 
Gityon,  Gmjoncl,  voy.  Gui. 
Giiyrcig,  Gayreit,  voy.  Gun-it. 
Guys,  voy.  Gui. 

Guylon  (Gui?),  comlc  dWuvcrgiie,  II,  5lô. 
Gybour,  voy.  Guihour. 
Gylon,  voy.  Gilles. 

Gymegut,  abbaye;  fondée  ]iar  Guillaume,  duc  de 
Normandie,  I\',  88. 


Uuur,  sire  de  Coucy;  tue  par  Colongus,  I,  Vù*d. 

Cfr.  Ilarduars. 
Habacoiirt,  voy.  Vaubacourt. 
Jlabacuc,  prophète;  il  annonce  la  prise  de  Baby- 

lonc,  I,  l  i. 
Habsbourg  (llavcslory),  voy.  Rodolpbc. 
Haccolca,  voy,  Oktaï. 

Uaccourt  {Uaiicowl,  Hacuer,  Ilacure,  Hakmre, 
Hacour),  village;  fondé  par  Tongris,  I,  244; 
donne  à  l'église  de  Tongres, II,  157;  S' Hubert 
y  fonde  une  église,  588,  (659);  l'église  réédi- 
fice par  Gui  de  Porcache,  589;  Oiton  IV 
s'avance  jusque-là  vers  Liège,  V,  115,(020); 
conférence  f]ui  s'y  tient,  1 14-110, (021};séjour 
de  Guillaume  Ronchin,  212;  brillante  réunion 
de  chevaliers,  220;  amende  due  à  l'évcque,  VI, 
465;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  409,  428. 
Voy.  Brochurs,  Gérard,  Henri,  .lean,  Nicolas, 
Guillaume  Ronchin. 

Haccidama  (Acheldemarli) ,  champ  acheté  avec 
les  trente  deniers  de  Judas,  IH,  14. 

Ilacolel,  voy.  IJwiot. 

Hacour,  Hacourt;  le  comte  au  siège  de  Tournai, 

VI,  580.  Cfr.  Haccourt. 
Hactoca,  voy.  Oktaï. 
Iluciier,  Ilacure,  voy.  HaccQurt. 
Hadelin  [Halain,  Halen,  Halent)  de  Savoie;  tué 

en  Saxe,  II,  178. 


Gymenrjinez,  voy.  Gougnies. 

Gynapel;  il  annonce  à  Gandise  qu'elle  est  fiancée 

au  roi  Anseis,  III,  500. 
Gyno  Cam,  voy.  Gayouk. 

Gynoladin,  Soudan  de  Turquie;  il  défend  son 

pays  contre  Batou,  V,  198. 
Gyon,  voy.  Géon. 
Gyrondc,  voy.  Gironne. 
Gysle,  voy.  Gisèle. 
Gystil/jhus,  roi  d'Italie,  II,  262. 
Gyccy,  voy.  Givet. 


IJadcwis,  voy.  Iledwigc. 

Hadoras,  roi  de  Germanie;  il  picnd  Aix-la-Cha- 
pelle, II,  25. 

Ilaffleyienez,  voy.  AfTlighem.  Fondation  de  cette 

abbaye,  IV,  295,  (029). 
Hagadafi,  voy.  Tschagalai. 

Ilaibes  {Hcbcs),  fief  de  l'église  de  Liège,  VI,  103. 
Hain,  voy.  Ilam. 

Hainaut  (ficnawe,  IJenau,  IJannau),  comté;  gou- 
verne par  Aras;  con(]uis  par  Francon,  I,  554; 
le  comte  assiste  au  toui'noi  de  Huy;  ses  armoi- 
ries, III,  08;  il  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  511  ; 
Gui,  fils  d(^  Buevon,  donne  le  comté  à  Bau- 
douin, bailli  de  Flandre,  IV,  98;  le  comte 
assiège  Huy,  168;  il  aide  Lambert  de  Louvain 
contre  Notger,  172  ;  le  comté  ravagé  par  les 
Liégeois,  249;  (III,  496j;  il  devient  un  fief  de 
l'église  de  Liège,  261,  265;  (III,  498);  il  four- 
nit du  blé  au  pays  de  Liège,  269;  le  comte, 
partisan  de  Frédéric  de  Namur,  525;  il  épouse 
une  sœur  du  comte  de  Namur,  569  ;  le  comté 
confirmé  à  l'église  de  Liège,  457;  le  comlc 
aide  Henri  de  Naniuj'  contre  l'évêque  de  Liège, 
458;  il  essaie  en  vain  de  rétablir  la  paix  entre 
ces  deux  princes,  459  ;  il  s'empare  du  comté  de 
Namur,  451;  le  comté  annexé  à  la  Flandre, 
^92;  la  famille  des  comtes  de  Hainaut  issue 
de  celle  des  comtes   de  Flandre,    349;  le 
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comté  donné  on  gage  à  l'évêque  de  Liège, 

V,  45;  les  revenus  du  comté  levés  par  Téglise 
de  Liège,  il.  63;  Namur,  fief  de  ce  comté, 
ôSl  ;  le  comte  demande  au  roi  de  France 
la  délivrance  de  Robert  de  Béthune,  457;  il 
assiste  à  l'entrée  de  Thibaut  de  Bar  à  Liège, 

VI,  44;  Malines  engagée  au  comte,  186;  le 
comté  ravagé  par  les  Français;  relevé  en  fief  de 
l'église  de  Liège,  375;  parcouru  par  les  Fla- 
gellants, 387;  envahi  par  Edouard  IM,  617; 
ravagé,  621  ;  relevé  de  l'évêque  de  Liège,  622, 
(686);  envahi  par  les  Français,  621;  relevé  de 
l'église  de  Liège,  (698).  Voy.  Albert,  Aras, 
Arnaud,  Aubri,  Baudouin,  Bouchard,  Gisèle, 
Gui,  Guillaume,  Henri,  Jean,  Jean  d'Avesnes, 
Mathilde,  Renier,  Richilde,  Simon. 

Hainin-Liétard  {Hanicn-Lilarl) ,  village;  brûlé 

par  les  Flamands,  VL  88. 
Hakcure,  voy.  Haccourt. 

Hal  (Haie),  en  Hainaut;  Édouard  III  y  donne 
rendez-vous  aux  princes  d'Allemagne,  VI,  365. 
Halain,  voy.  Madelin. 
Hnlape,  llalappc,  voy.  Alep. 
Halapie,  voy.  Roger  Maltoisoise. 
Halas,  voy.  Houlagou. 

Halbadu,  nain  de  Cliarlemagne  ;  il  parle  cinq 
langues;  lU,  42;  il  accuse  la  reine  Sybille 
d'adultère,  43;  soutenu  par  Ganelon  et  Foul- 
que, 44;  Ogier  lui  fait  avouer  son  crime,  45; 
Ogier  le  jette  dans  le  feu,  46,  166,  169,  179. 

Halbeike,  voy.  Jean. 

Haie,  voy.  Hal,  Halle. 

Halebache,  Halcbay,  voy.  Hallembaye. 

Halebrunde,  fille  bâtarde  de  Charlemagne,  II, 
530. 

Ilalen,-  Halent,  voy.  Hadelin. 

Haies  dcleis  Mouse,  ville;  détruite  par  les  Nor- 
mans,  IV,  85. 

Halhut,  lisez  Balhut,  VI,  200,  201. 

Halle  [Haie),  voy.  Panchus,  Thibaut. 

Hallembaye  (HalebacUe,  Halebay),  village  lié- 
geois; amende  due  à  l'évêque,  VI,  463;  lignage 
liégeois  de  ce  nom,  IV,  417,  425. 


Halles  de  Liège  :  la  halle  aux  draps,  IV,  287;  la 
halle,  citée,  312;  Henri  de  Louvain  fait  ouvrii' 
la  halle  aux  draps,  V,  oi,  (895);  halle  entre  la 
cathédrale  et  le  palais,  384;  halle  des  drapiers, 
VI,  162;  autre  halle,  167;  la  lettre  des  halles, 
468;  la  halle  au  drap,  617  ;  cloche  à  la  halle 
des  drapiers,  (658). 

Halleux  (Hallii);  alleu  donné  par  Obert  à  l'église 
S'-Pierre,  IV,  521. 

Halloy  (Hulois),  village  liégeois;  on  y  met  des 
prisonniers  de  guerre,  VI,  262;  le  châtelain, 
418;  l'évêque  y  passe  avec  son  armée,  614; 
muni  d'une  garnison,  616.  Voy.  Jean  li 
Envoisié. 

Hallu,  voy.  Halleux. 

Halois,  nom  primitif  de  Ciney,  I,  214;  cette  ville 
dépend  du  roi  de  Tongres,  528;  château  près 
de  Ciney;  injustice  du  seigneur.  II,  247. 

Halt-bois,  Hais-bois,  Halte-bois,  voy.  Hautbois. 

Halte-Flemale,  voy.  Flémalle. 

Hallepenne,  voy.  Hautepenne. 

Halle- Villeir,  voy.  Hautvilliers. 

Hallpenne,  voy.  Haultepenne. 

Halu,  Halut,  voy.  Gérard. 

Ham  (Hain),  ville  de  France;  brûlée,  V,  143. 

Hamaiti,  lisez  Lumain,  IV,  487. 

llanial  (Hamale),  village;  S'  Hubert  y  fonde  une 
église,  II,  591,  429;  le  seigneur  assiste  au  plaid 
de  Vottem,  (VM,  700);  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  422,  428,  429,  432,  433.  Voy.  Ber- 
trand, Eustache,  Jean. 

Hambreux,  Hambrous,  voy.  Hombroux. 

Hamereez  (Hamerenne  ?);  alleu  donné  à  l'église 
de  Thuin,  IV,  197. 

Uamés,  voy.  Emesse. 

Ham-sur-Heure  (Hain);  l'église  soumise  à  celle 

de  Thuin,  IV,  197. 
Hanau  ou  Navecense,  comté,  IV,  208. 
Hanbroux,  voy.  Hombroux. 
Hancheal,  Hanecheais,  voy.  Hanneceau. 
Handoron,  voy.  Jean. 
Hanecla,  voy.  Oktaï. 

HanefTe,  château  liégeois  ;  fondé  par  Cornulo,  I, 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIERES 


178;  nrnendc  due  à  l'évéquc,  Vt,  iCS;  lignngc, 
5)50,  5(j0  ;  seigneurs  de  celle  loculilé,  IV,  410, 
Ail.  Voy.  Baudouin,  Euslaclie,  Eustaclie  f'er- 
sant,  Jean,  Oi(s{  Pcrsaiit,  Thierri. 

Hancs,  voy.  flano!. 

Haiiibal,  voy.  Annibal,  Annibaidi. 

Hanien-LHart,  voy.  Hainiii-Liétard. 

Hanierc,  llanicirc,  voy.  Jean. 

Hanigos,  voy.  Ilanygos. 

Hannau,  voy.  Ilainaut. 

[lanneceau  {Haneclieais,  HamheuJ,  Hamheais)  de 
Waroux;  il  épouse  Adoule  de  Donimartin,  V, 
îiil,  U%  (078 j. 

Ilantukin  dit  de  Wespin,  de  Dinant.  VI,  '^78. 

Jlannul  (Hamil),  village  I)rabançon;  brûlé  par 
Hugues  de  Pierreponl,  V,  90,  (016);  détruit 
par  Henri,  duc  de  Brabant,  305,  (641);  brûlé 
par  Henri  de  tiueldre,  572;  item  par  les 
Liégeois,  415,  (6B9);  item  par  les  Ilesbignons, 
VI,  45,  (046),  555;  le  duc  Jean  111  s'y  rend, 
401;  brûlé  par  le  conile  de  Looz,  41)2,  494, 
490,  (080,;  ilcni  paj'  les  Liégeois,  52;),  (684); 
lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  425.  Voy.  Jean, 
Pierre. 

IJanoseais,  Hanoseal,  l/anosscal,  Hanozcis,  voy. 

Frédéric,  Gilles,  Jean. 
Ilanot,  Himole,  Hancs  d'Aix,  gardien  des  trésors 

de  S>-Lambcrt,  V,  50. 
Hanoi  Forgon,  d'Alleur,  VI,  554. 
Hnaot  Hacolet,  VI,  554. 

Hanoi  li  Merqueres,  hiitois;  tué,  V,  554,  550, 
Hanotea,  voy.  Oktaï. 
Hanozeis,  voy.  Hanoseais. 

UaLiivcl  {^yreclie),  alleu  donné  à  l'église  de  Liège, 
IV,  194. 

Hansinellc  (Hansiiie',  Hanscnel),  village  liégeois; 

les  milices  liégeoises  y  campent,  VI,  201. 
Hanstongne ,  Hastongne  -  soiiv  -  mere,  Hausiongnv, 

Uasianyne,  ville  ;  conquise  par  Doon,  Turpin  et 

Griffon;  capitale  du  comté  de  Troycs,  II,  475; 

Griffon  y  retrouve  Pépin,  481.  Voy.  Amaury, 

Beuve,  Gui. 

Ilanshnujne,  ville  de  la  Gr;indc-Brelagne;  fondée 


par  Amiragon,  11,  195;  là  se  trouve  le  cbâteati 
de  Slontfoi'l,       507.  Cfr.  Noii-eliuustongne. 
Ilanut,  voy.  Ilannut. 

Hanygos,  Hanigos,  roi  de  la  Petite-Bretagne;  sa 
guerre  contre  ïhcodegus,  I,  215;  battu;  il 
demande  secours  à  Yborus,  215;  il  lue  Theo- 
ilegus,  216;  supplice  que  lui  fait  subir  Jules 
César,  217. 

Haqucwadant,  localité  faisant  j)artie  du  comté  de 

Brugeron,  iV,  188. 
Harclicborch ,  voy.  Harzbourg. 
Hardis  Audacer,  bailli  de  Flandre,  IV,  95,  94. 
Hardnit,  Hardreis,  Hardrc,  Hardrcz,  Hardrail, 

Hurdruisj  (ils  de  Gui,  duc  d'Atliènes,  II,  551, 594. 
Hardrcil.  fils  de  Grillon  de  Hautefeuilic,  H,  551. 

594. 

Hardrcil  de  N'alois,  111,  25;  Cliarlemagne  le  con- 
sulte, 97;  il  s'oppose  au  jugement  de  Ganclon 
par  Ogier,  159;  Ogiei'  le  lue,  105. 

Hardrcil,  prisonnier  d'Ogier  à  Caslclfort,  III, 
246;  il  traliit  Ogier  et  le  livre  à  Charlemagne, 
247;  il  défie  le  lignage  d'Ogier,  274;  Thierry 
d'Ardcnne  le  tue,  275;  son  fils  devient  arche- 
vêque de  Cologne,  515;  il  prend  la  défense  du 
traître  Hermciifroi,  552;  ses  complices  tués  ou 
pendus,  555. 

Hardrcil,  voy.  Nicolas. 

Hardual,  confident  de  Chariot,  H!,  190. 

Harduars  de  Coucy,  gendre  de  Gui,  sire  de  Molin, 
II,  551,  571. 

llarduemont  [HarduelmonI)  ■  le  château  assiégé 
par  Jes  Liégeois,  VI,  454,  (074);  conquis  et 
l'asé,  455;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  410, 
4-15.  Voy.  Arnoul,  Jean,  Lambert, 

Harens,  voy.  Marrent. 

Hares  le  Vilaine,  VI,  554. 

Harforl,  voy.  Heieford. 

//a)'j«î*%  géant  sarrasin  ;  tué  par  Doon  dcMayence, 
11,467. 

Harihain  (pour  IJasclidiii  ?),  nom  primitif  de  la 

Hesbaye,  II,  149,  100. 
Haribcrs,  voy.  Caribert. 

Ilarigère  [Hariyirrs),  abbé  de  Lobbes;  auteur 
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d'une  chronique  utilisée  par  Jean  d'Outre- 
meuse,  1,4;  II,  6^;  Notger  lui  envoie  des  chro- 
niques, IV,  163;  (III,  436);  sa  chronique  com- 
mence à  S'  Materne  et  finit  à  S'  Remacle,  556. 

Haripont,  voy.  ïliierri. 

HavUndc,  voy.  S'"  Herlinde  et  Relinde. 

Harne,  tour  du  sire  de  Fauqucmonl  ;  abattue,  VI, 
25o,  :248. 

Harneffe,  lisez  Haneffe,  IV,  410. 

Humes,  voy.  Jean. 

Ilarold  (Harok)  II,  comte  d'Oxford;  il  devient  roi 
d'Angleterre  ;  tué  par  Guillaume  de  Normandie, 
II,  202. 

Ilaroun  al  Ruschid  (Aai-on),  roi  de  Perse;  il  se 
lie  d'amitié  avec  Charieniagne,  III,  41  ;  dons 
qu'il  lui  fait,  42. 

Hurquassis,  voy.  Arsaiie. 

Harrent  ou  Héron  (Herens,  Heruin,  Herans,  Ha- 
rens,  I/enrans),  hameau  liégeois;  fondé  par 
Tongris,  I,  244;  les  habitants  doivent  garder 
la  ville  de  Liège,  V,  524;  la  tour  brûlée,  VI, 
2S8;  amende  due  à  l'évéque,  463;  lignage  lié- 
geois de  ce  nom,  IV,  418. 

Harsia,  voy.  Herstul. 

Harsiaple,  voy.  Ilerstappc. 

flarlines,  voy.  Chapeaveau. 

Ilarzbourg  (//arc/(cfeo)'c/«),  en  Saxe;  on  refuse  d'y 
recevoir  Otton  IV,  V,  175.  Voy.  Baslin. 

Ilasbacli,  nom  primitif  de  la  ville  de  Saint-Trond, 
II,  514. 

flasbain,  voy.  Hesbaye. 

IJascongnc,  iisez  H anstomjne ,  II,  193. 

llaselin,  voy.  Hasseline. 

Haspre,en  Hainaut;  Acars  s'y  fait  ermite,  III,  576. 

Voy.  S'  Acars. 
llasque,  voy.  Hasselt. 

Hasseline  [Haselin,  Uasselhien,  Hasseline,  Haus- 
tclhie),  une  des  portes  de  Liège,  bâtie  du  côté 
de  Maestricht,  II,  589;  S'  Hubert  élève  à  côté 
son  palais,  appelé  rÉvosque-Court,  591,  (640, 
041);  III,  8,  9;  Ogier  y  construit  un  château, 
(II,  666). 

Hasselt  (//«sçw),  ville;  fondée  par  Colongus,  1, 
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4"il;  marchands  arrêtés  à  Cologne,  111,515; 
brûlée  par  l'évéque  Radulphe,  (IV,  705);  les 
arbitres  des  Liégeois  et  des  Brabançons  s'y 
réunissent,  VI,  601,  002.  Voy.  Nicolas. 

Hassenbkrt ,  voy.  Renier. 

HusUingne,  voy.  ffanslongne. 

Uaslez,  prisonnier  d'Ogier  à  Castelfort,  III,  246. 

Hastière  (llasiiers),  abbaye;  le  moine  Clément  de 
Corbech,  V,  81. 

Hastinus,  frère  d'Amiragon,  11,  193. 

Hastongm,  voy.  Hanstongne. 

Halepeimc,  voy.  Hautepenne. 

Haucourt,  voy.  Haccourt,  Thierri. 

Haud,  nom  primitif  de;  la  ville  de  Spire,  11,  52u. 

Haurech,  voy.  Havré. 

Haustelhie,  voy.  Hasseline. 

Hauslongne,  voy.  Hanslongne. 

Hautbois (//aM-6ois,  lluls-bois.  Halle-bois),  abbaye; 
l'abbé, arbiti'e  entre  Hugues  de  Pierrepont  et  le 
comte  de  Moha,  IV,  o84;  texte  delà  sentence, 
î)8îj  ;  son  arbitrage  pour  le  payement  du  châ- 
teau de  Waleffe,  586. 

Hautefeuilie  (Jutrcfuclhc,  Autresfticlhe ,  Allre- 
foelhe,  Altrefoule,  Altrefuel/ie,  /Jullefuelhe,  Oul- 
Irefeulhc),  voy.  Foulque,  GrifTon,  Gui,  Henri, 
Jean,  Ysonars. 

Hautepenne  (Halepctme,  Haltpenne),  lignage  lié- 
geois, IV,  415,  429.  Voy.  Gautier. 

Hauterive  (Allrive),  ville  du  comté  de  Toulouse; 
conquise  par  Simon  de  Monfort,  V,  16. 

Hautvillier  (Halle-Villeir),  ville  du  diocèse  de 
Reims;  on  y  dépose  le  corps  de  S"'  Hélène, 
IV,  76. 

Havar,  voy.  Guillaume. 

Uaydnngii  (Havelangne,  Havelarguc),  château; 
acheté  par  l'évéque  de  Liège  Henri  II,  IV,  400. 

Havcrcehe,  voy.  Havré. 

Havesborg,  voy.  Habsbourg. 

Havi-é  (Havrech,  Havreche,  Huverechej  Haurech)  ; 
le  seigneur,  châtelain  de  Mons,  VI,  536  ;  sei- 
gneurs tués,  V,  54i,  410.  Voy.  Enguerrand, 
Vincent. 

Htnvi  {dame),  exclamation,  V,  405,  (655). 
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Haijensj  voy.  Hoyas. 

Haymelol,  voy.  Aijn  Cilialiil. 

flaymoH  (Aimon  ?),  évèque  de  Verdun,  disciple  de 
Notger,  IV,  180;  l'empereur  Henri  lui  donne 
Jupille.  218. 

Ilnyton,  Haïlhon  ou  Aiton  (i4 j/<o),  roi  d'Ai'ménie; 
sa  chronique,  IV,  587;  il  fait  alliance  avec  le 
roi  des  Tartarcs,  V,  512;  il  va  en  Chine,  317; 
son  alliance  avec  Mangou,  518,  519;  confié  à 
Batou,  5^9;  il  assiège  Edessc,  ôbO,  555;  il  con- 
quiert la  Syrie,  556;  Iloulagou  le  comble  de 
dons,  5a7;  son  fils  prisonnier  en  Egypte,  569; 
il  se  fait  moine  et  s'appelle  Maquars,  370. 

llchast,  voy.  Élie  de  l'Écluse. 

Ilchrr,  (ils  d'Arphaxat;  il  règne  en  Asie;  1,7;  il 
donne  son  nom  à  la  langue  hébraïque,  8. 

Heber,  fils  de  Jabam;  il  règne  en  Italie,  F,  10;  il 
fonde  la  ville  d'Hebruel,  14;  il  meurt,  15. 

Heber,  fils  de  Sale;  il  fonde  des  villes,  I,  527. 

Ifebes,  voy.  Haibes. 

Hébreux  {Elricns,  Hcbriens)  ;  ils  crucifient  Jésus, 
I,  235;  convertis  par  Faramonde,  II,  62. 

Hébrides  (Ihides),  îles;  les  habitants  ne  vivent 
que  de  poisson  et  de  lait,  I,  505. 

Hébron  (Ebron),  ville  de  la  Palestine  où  demeu- 
rait David,  I,  55;  prise  par  Aza,  42;  lieu  d'in- 
dulgences, III,  15. 

Uebrucl,  ville  fondée  par  Hebcr,  I,  14. 

Hector  (Ector)^  roi  d'Athènes,  !.  185. 

Hector,  roi  de  Bil,  I,  185;  il  donne  son  royaume 
aux  Romains;  209. 

Hector,  fils  de  Boggis,  roi  de  Bavière,  II,  280. 

Hector,  fils  de  Borgons;  il  fonde  Troyes  en  Cham- 
pagne, I,  52. 

Hector,  fils  de  Francon  ;  il  gouverne  la  Bourgogne, 
I.  155;  il  aide  son  père  contre  les  Romains, 
162;  sa  mort,  165. 

Hector,  fils  de  Francon,  duc  de  Bourgogne;  il 
épouse  Gandalas,  I,  555;  il  refuse  de  livrer 
S'  Polycarpe  aux  Romains,  563;  il  encourt  la 
colère  de  Marcus,  564;  il  bat  les  Romains,  565; 
il  s'empare  de  Pavie,  566;  il  bâtit  une  église  à 
Laiigres,  569. 


Hector,  fils  de  Clolaiie.  seigneur  de  Br:ibant  ou 
comte  de  Louvain,  II,  287;  il  meurt,  505. 

Hector,  roi  de  Brandebourg;  prisonnier  de  Clovis, 
II,  157. 

Hector,  duc  de  Bretagne;  il  bat  les  Romains,  II, 
58. 

Hector,  fils  d'f)giei-,  roi  de  Danemark,  II,  1 15;  sa 
mort,  152. 

Hector,  fils  de  Julien,  roi  de  Danemark,  II,  170; 
sa  fille  Andromire,  185;  il  envabil  la  Saxe; 
prisonnier  de  Paris,  216;  son  supplice,  217;  il 
meurt,  227. 

Hector,  fils  de  Priam,  roi  de  Danemark,  II,  259; 

il  meurt,  288. 
Hector,  fils  de  Julien,  roi  de  Danemark,  11,  437  ; 

il  défend  Cherbourg; tué  par  Doon  de  Mayence, 

468. 

Hector,  fils  d'Isidore,  roi  de  Danemark,  II,  524; 

il  bat  Constantin,  555;  sa  mort,  598. 
Hector,  fils  d'Hector,  roi  de  Danemark  ;  II,  472  ; 

sa  mort,  476. 
Hector,  fils  d'Alexandre,  comte  de  Flandre,  II, 

69. 

Hector  de  Garpe,  père  d'Hécube,  I,  25. 

Hectoi-,  fils  de  Bosses,  roi  de  Gaule,  I,  55;  il 

combat  son  frère  Alcmaine,  54. 
Hector,  fils  de  Gossain;  il  règne  en  Gaule,  I,  42, 

45. 

Hector,  fils  d'Vborus  et  d'Oderne;  il  règne  en 
Gaule,  I,  51;  frère  de  Romulus  et  Rcmus,  52; 
il  donne  la  Champagne  à  Remus,  54;  il  meurt, 
57. 

Hector, fils  deCloberius;  il  règne  en  Gaule,  I,  482; 

il  bat  Titus,  485;  il  s'allie  avec  Abron  contre 

Domitien,  486;  il  bat  Domitien  et  assiège  Rome, 

487;  il  affranchit  son  pays  de  la  domination  de 

Rome,  488  ;  tué  par  Adrien,  552. 
Hector,  fils  d'Hector;  il  règne  en  Gaule,  I,  552; 

tué  par  les  Romains,  555. 
Hector,  fils  d'Anlénor;  il  règne  en  Gaule,  I,  573; 

sa  mort,  574. 
Hector,  fils  de  iMarcones;  il  règne  en  Gaule;  il  bat 

les  Allemands,  H,  28;  il  reçoit  l'empereur  Valé- 
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rien,  2t);  il  bat  les  Rom  lins  en  Gaule,  52;  il 
meurt,  ôi. 

Ileclor,  fils  du  roi  Hecloi'  de  Gaulc;  il  fonde 
Limoges,  I,  57. 

Heclor,  fils  d'Anténor;  il  règne  en  Gaulc;  son 
expédition  contre  les  chrétiens  de  la  Grande- 
Bretagne,  II,  72. 

Hector,  fils  d'Ebroel,  roi  de  la  Grande-Bretagne, 
II,  190. 

Hector,  fils  de  Priam,  roi  de  Hongrie,  II,  57;  su 
mort,  al. 

Hector,  fils  de  Priam,  roi  de  Hongrie,  II,  8(j;  sa 
mort,  102. 

Heclor,  fils  de  Julien,  roi  de  Hongrie,  II,  5o2;  il 
meurt,  592. 

Hector,  fils  de  Lcganos,  comte  de  Louvain,  I, 
575;  il  vient  au  secours  de  Francon,  574;  il 
lournit  des  soldats  à  Clodas,  57(5;  sa  mort.  II,  I. 

Heclor,  fils  de  Priam,  comte  de  Louvain,  II,  26; 
sa  mort,  55. 

Hector,  fils  de  Brabantinus,  comte  de  Louvain,  II, 

52  ;  sa  mort,  57. 
Hector,  fils  de  Julien,  comte  de  Louvain,  II,  95; 

battu  par  Clodion,  108;  tué  par  Mérovée,  HO. 
Hector,  roi  de  Palcrmc,  fils  du  roi  Brehier  de 

Balcngis,  III,  280;  il  assiège  Acre;  battu  par 

Ogiei',  541  ;  il  provoque  Ogier;  tué,  545. 
Heclor,  roi  de  Souabe  ;  il  combat  Charlemagnc, 

II,  510;  prisonnier  de  Garin,  517. 
Hector  Vilain;  il  va  en  Angleterre,  VI,  550. 
Hector,  fils  de  Priam,  I,  25;  aime  de  la  reine  des 

Amazones,  24;  tué  devant  ïroic,  142;  sa  force 

et  sa  vaillance,  214. 
Hector,  chevalier  du  roi  Artus,  IV,  57. 
Hector,  fils  de  Paris,  11,  204. 
Hector,  géant  païen;  tué  par  Ogier,  III,  599. 
Hector,  fils  de  Julien  l'Apostat;  tué  par  Sapor, 

II,  79. 

Jlectumbc,  localité  du  diocèse  de  Wornis  où  fut 
déposé  le  corps  de  S'  Théodard,  II,  528. 

Ilécube  (Ecubv),  fille  de  Hector  de  Garpc,  femme 
de  Priam,  I,  25. 

Ileclea,  voy.  Edca. 


llediii,  voy.  Hesdin. 

Hcers  [Hcr^];  le  château  brûlé,  VI,  454;  Icglise 
dépendante  de  l'abbaye  de  S'-Laurent,  IV,  222. 
Voy.  Gilbert. 

Ilces,  voy.  Enhaive. 

Ileinsbcrg  {Hinscbech ,  Hynsbech,  Hinsberch)]  le 
seigneur,  VI,  17.  V03'.  Géi-ard,  Guillaume, 
Tliicrri. 

llckcn,  voy.  Eyck. 

Hcla,  fils  de  Baasa,  roi  d'Israël,  I,  42. 
Hclain,  Hclains,  flduine,  voy.  Hélène. 
Hdarichj  tille  d'Alaricb,  femme  de  Flambo,  I, 
102. 

Hclayne,  voy.  Hélène. 

Helcius  (Elchie);  il  trouve  les  lois  de  Moïse  dans 

le  temple  de  Salomon,  I,  89. 
Heldcrkii,  voy.  Cliilderic. 
lleldewiiiis,  voy.  Ililduin. 
Hclccliines,  fhicchins,  voy.  Ileylissem. 
Hélène    [llelaim,    Hclain,    IJelains,    Helcine , 

Helaync,  Éloyne),  fille  du  comlc  d'Auvergne, 

mère  d'Agilfride,  II,  518. 
Hélène  de  Brandebourg,  femme  d'Adolphe  de 

Waldecq,  V,  574. 
Hélène,  sœur  du  roi  Agolant  de  Carthage,  III,  564. 
Hélène,  sœur  de  Jules  César,  femme  de  Galant 

et  mère  d'Oclave,  I,  247,  550;  elle  vient  à 

Tongros,  275;  appelée  Octa vienne,  274. 
Hélène,  nom  nouveau  de  Claraline,  II,  204;  tuee 

par  Hector,  216. 
Hélène,  sœur  du  comte  de  Clermont;  béguine  de 

S'-Chrislophe,  à  Liège;  la  vierge  Marie  lui 

apparaît,  V,  80. 
Hélène,  fille  de  Clocl,  femme  de  Constance-Chlore, 

II,  195. 

Hélène  (Cunégondc) ,  fille  de  l'empereur  Conrad, 
femme  de  l'empereur  Henri  H,  IV,  245. 

Hélène,  sœur  de  Dioclétien,  mère  de  S'  Maximien, 
II,  ii. 

Hélène,  fille  du  comte  de  Flandre,  femme  d'Aper, 
II,  420. 

Hélène,  femme  de  Ménélas;  enlevée  par  Thésée, 
I,  142;  item,  par  Paris,  27,  142. 
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Hélène,  fille  de  Radus  des  Prez,  dame  de  Houffa- 
lise;  elle  épouse  le  fils  du  duc  de  Suuube,  111, 
.  78. 

Hélène,  femme  du  duc  de  Saxe,  mère  de  Notgei-, 

IV,  dô2,  155. 
Hélène,  fille  de  Tliihaut  de  Sayne,  femme  de 

Radus  des  Pi'cz,  III,  78. 
Hélène,  fille  de  Tliéodebert;  Diunchilde  s'oiipose 

à  son  mariage,  H,  2Ô2. 
Hélène,  fille  de  Troilus;  ravie  par  Alexandre,!, 

588. 

Hvkims,  fils  de  Priam,  I,  23. 
Helfaul  {HoUi/fra),  montagne  près  de  S'-Ouier,  VJ, 
35. 

Hcifort,  Dcifort,  Dcfort;  le  comle  lué,  V,  472; 
envoyé  en  Flandre,  488;  il  vient  à  Grammont, 
497;  calomnie  par  Hugues  Spencer,  VI,  27d, 
504;  il  renconlre  Hugues  Spcncej',  308;  il  sert 
d'otage  pour  la  reine  Isabelle,  321 . 

Héli,  grand-prétre  d'Israël,  I,  30;  il  meurt  de  dou- 
leur de  la  perle  de  ses  enfants,  55. 

Hdianoir,  voy.  Éléonorc. 

HiliaSj  voy.  Élie. 

llélide,  voy.  Élide. 

Helic,  voy.  Elie. 

Helie  (Allia  Capitolina),  nom  donné  par  Adrien  à 

la  ville  de  Jérusalem  reconstruite,  I,  544. 
Hclicn,  chef  sarrasin  ;  tué,  VI,  415. 
Hdin,  lisez  Htltii,  V,  542. 
Helin,  voy.  Hugues. 
Hcl'tn,  Helk'ii,  voy.  Hcllin. 

Hélinand  {Elinant,  Hclinaiide,  Elynans),  arche- 
vêque de  Constanlinople  ;  il  baptise  les  Perses, 
III,  265. 

Hélinand,  chroniqueur;  utilisé  |)ar  Jean  d'Oufre- 

nieuse;  1,  3;  cité,  IV,  95,  90,  599. 
Hélinand,  fils  de  Ralmon,  II,  470. 
Hélinand,  du  lignage  de  Ganclon;  il  injui'ie  Ogier, 

III,  102;  prisonnier  d'Ogier  à  Castclfort,  240; 

tué  à  Yvorie  par  Ogier,  207. 
Hélinand,  chambellan-  d'Ogier  le  Danois,  111, 

105. 

Hclioh,  Hcliits  (pour  llclins?),  voy.  Élie. 


IJélion,  fille  d'Andoraelii ,  femme  d'Alymodès, 

I,  88. 

IJvIiscas^  voy.  Elisée. 

lldisscnl,  Ilclissanl,  IleUsscntc,  llvUscnt,  Elisent, 
Elison,  fille  de  Vauquelin  de  Boulogne;  elle 
demande  à  son  jièrc  la  mort  d'Ogier  le  Danois, 

III,  25;  ses  intrigues,  20-27,  28;  elle  est  brûlée, 
41. 

/Jelissciil,  comtesse  de  Boulogne,  sœur  de  Notger, 

IV,  144. 

Ilclissrnt  Fireglay  (Finrcjlay  ou  Einaglay),  fille 
d'un  comte  de  Flandre;  enlevée  par  Abigant, 

II,  494,  499;  elle  dévoile  le  complot  d'Abigant 
à  Doon  et  à  Charlemagne,  501,  509;  elle  se 
met  sous  la  protection  de  Doon,  511,  512; 
elle  meurt,  514. 

Hdisscnt,  sœur  du  comte  de  Namur,  femme  de 
Lambert  de  Louvain,  IV,  191. 

Hdisscrd,  fille  de  Cliarlemagne,  II,  529, 

lldisscnl,  fille  d'Ogier  des  Prez,  femme  de  Clé- 
ment de  Herstal,  V,  20. 

Hellin  [Hdin,  lldins,  cfr.  Hugues)  d'Antoing, 
chantre  de  S'-Lambert  à  Liège,  VI,  118,  518. 

Hellin  de  Fi'ise,  fils  de  Gondebaud;  il  meurt  à 
Honcevaux;  III,  152. 

Hellin  de  Latinnc,  VI,  228;  tué,  288;  cité,  554. 

Hellin  Maillart,  maire  de  la  Sauvcnicie;  chargé 
d'un  message  pour  le  comte  de  Namur,  IV, 
439. 

Hellin  de  MarnclTe,  VI,  205. 

Hellin  de  fllontaigu;  tué  par  Chariot,  III,  244. 

Hellin  de  Petrenialc,  envoyé  par  Charlemagne  à 
Viane,  III,  158. 

Hellin  de  N'odccée,  chevalier,  V,  415;  ses  proues- 
ses, 414. 

Hellin  de  Waulsort,  bourgmesirc  de  Dinant,  V, 
415. 

Hellin  de  Wiloie,  lieutenant  du  comte  de  Luxem- 
bourg, VI,  249. 

Hellin,  prévôt  de  S'-Lambert,  à  Liège,  IV,  5J2; 
il  fait  faire  des  fonts  baptismaux,  515,  (017); 
il  fonde  l'hôpital  S'-Malhieu  à  la  Chaîne,  519, 
(025);  il  diminue  !e  nombre  des  chanoines  de 
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N.-D.  aux  Foiils  et  institue  ceux  de  S'  Materne, 
'  5:20;  il  fonde  la  conlrcrio  des  trente  prêtres; 
il  obtient  à  Rome  l'autorisation  de  tenir  des 
synodes  à  Liège,  o'-ll  ((ii4-)  ;  il  meurt,  324, 
(626). 

Hellin,  bourgeois  de  Liège;  il  expose  la  plainte 

d'Adolphe  de  La  Marck  à  Vottcm,  VI,  -485. 
Ilclpin,  voy.  Hcrpin. 

Hclui,  Heluis,  Heluit,  fille  du  roi  de  Bil;  elle 
épouse  Baudouin,  comte  de  Flandre,  IV,  512; 
ses  mauvais  conseils,  sa  conduite  étrange,  315; 
elle  fait  arrêter  les  biens  des  Liégeois,  en  Bra- 
bant,  î)46;  un  ermite  tremble  à  sa  vue,  u9J  ;  clic 
déclare  être  la  fille  du  diable,  592. 

llelui,  fille  de  Gautier  de  Lexlii,  femme  de  Renier 
de  Fooz,  V,  Si2. 

Hehti,  femme  d'Ogicr  de  Alagnéc,  IV,  4o8. 

Hehjas,  voy.  Eiie. 

Hchjodcs,  fille  d'Odcles,  femme  de  Tarquin  le 
Superbe,  I,  94. 

Hembicrt,  voy.  Humbert 

Hcmcricours,  voy.  Hemricourt. 

llemptinne  (ficmelines ,  Hcmmelincs ,  Hcnnetyn- 
nes),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  424.  Voy. 
Eustache,  Gautier. 

Hemricourt  ou  Remicourt  (//ewiewot//-^,  /Jemmc- 
ricoart,  Hcnricouvl),  village;  fondé  par  Cor- 
nulo,  I,  478;  l'armée  d'Adolphe  de  La  Marck  y 
loge,»VI,290;amende  qu'il  doit  à  révéque,4C3 ; 
lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  4H,  417,  42C; 
prouesses  du  sire  de  Hemricourt,  471.  Voy. 
Geoffroy,  Guillaume  Malclerc,  Sijmars,  Thomas. 

Henau,  Hcnawe,  voy.  Hainaut. 

Heuewicrs,  voy.  Ilcnnuyers. 

ffemjisl;  il  chasse  Vortigern  de  la  Grande-Bre- 
tagne; 11,  197. 

Hcnnccourt ,  voy.  Iloiinecourt. 

Hcnnetynncs,  voy.  llemptinne. 

Hcnnuycrs  [Hencwkrs,  Henuiers ,  Henncwicrs); 
battus  par  les  Liégeois,  IV,  160;  cités,  V,  142; 
ils  concluent  une  trêve  avec  les  Flamands,  VI, 
55;  ils  prennent  le  château  de  l'Fpine,  59;  ils 
défendent  Tournay,  62;  ils  prennent  Middel- 


bourg,  76;  assiégés,  78;  ils  assiègent  Thuin, 
116;  ils  font  la  paix  avec  les  Liégeois,  121  ; 
chevaliers  hcnnuycrs  à  Londres,  351  ;  querelle 
qu'ils  ont  à  York,  537;  battus  par  les  Français, 
380,  618. 

Henrant,  Henrans,  voy.  Hareng. 

Henrard  d'Alleur,  VI,  554. 

Hmrckcal,  voy.  flmrikais. 

Henri  (Henrisj,  roi  d'Allemagne  et  empereur,  IV, 
d32;  il  va  au  secours  de  Louis  IV,  155;  il 
convertit  Spitignée,  134;  il  réside  à  Francfort, 
156;  il  bat  les  Danois  et  les  Hongrois  en  Alle- 
magne, 150;  il  vient  au  secours  de  Louis,  151  ; 
il  défait  les  païens;  il  conquiert  la  Lotharingie, 
brûle  Valcnciennes  et  prend  Gand,  162;  il  ne 
compte  pas  parmi  les  empereurs  d'Allemagne, 
212;  sa  mort,  152. 

Henri  I",  filsd'Olton  duc  de  Bavière  et  Saxe, 
roi  d'Allemagne,  puis  empereur  ;  son  père  lui 
donne  la  Bavière,  IV,  194;  il  donne  des  reli- 
ques de  S'  .lacques  à  l'évcque  Lombard  Jean, 
198;  il  combat  les  Frisons,  199;  son  père  l'as- 
socie à  l'Empire,  202;  il  vient  à  Liège,  205; 
il  ordonne  à  Wolbodon  d'achever  l'église  de 
S'-Jacques,  204;  il  donne  Jupillc  à  révé(iue  de 
Verdun,  210;  il  veut  se  faire  moine;  élu  empe- 
reur, 211,  212;  il  est  nomme  S'  Henri,  212; 
il  fait  la  guerre  à  Baudouin  II  de  Flandre,  215  ; 
il  donne  Valenciciines  en  fief  à  Baudouin,  216; 
il  nomme  Rég'nard  évéquc  de  Liège,  218;  il 
fonde  l'évcché  de  Bamberg;  son  àmc  défendue 
par  S'  Laurent;  miracles,  219. 

Henri  II,  empereur  d'Allemagne;  fils  du  comte 
Léopold  de  Pologne;  sauvé  par  le  duc  Henri 
de  Casse,  IV,  220,  226;  il  va  à  la  cour;  sa 
solide  instruction,  241,245;  l'empereur  veut 
le  faire  mourir;  il  épouse  Hélène,  fille  de  Con- 
rad, 245  ;  élu  empereur  ;  comment  il  connaît 
son  père,  244,  245;  il  va  à  Rome,  247;  il 
nomme  Théoduin  évêque  de  Liège;  sa  guerre 
contre  le  comte  de  Flandre,  248;  sa  mort,  260. 

Henri  III,  empereur  d'Allemagne,  IV,  244;  sa 
lutte  contre  Grégoire  VI,  249;  il  contribue  à 
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réleclion  de  Clcmcnt  II,  252;  il  nomme  son 
cousin  p:i|U',  255;  ses  parents;  ses  deux  fem- 
mes, 2C0;  sa  guerre  conlrc  le  comte  de  Flan- 
dre; il  réunit  un  concile  à  Mantoiie,  2G7  ;  il 
bat  le  duc  de  Saxe,  2G8;  il  voyage  en  Italie 
avec  révcqiie  Obcrt,  279;  excommunie, 
dépose  par  Grégoire  VII,  battu,  281  ;  il  défait 
Raoul  de  Saxe  à  Aix,  282;  il  va  en  Italie,  282; 
il  demande  paidon  au  pajje,  285;  il  détail  les 
troupes  de  Giégoiie  VII,  284-;  excommunié 
par  Urbain  II;  il  guerroie  en  Terre-Sainte, 
285,  286;  il  donne  l'évcché  de  Liège  à  Obert, 
286;  il  assiège  Anlioche,  287;  on  lui  attribue 
rinsuccès  du  siège,  288;  il  est  blessé,  28t);  il 
fait  sa  paix  avec  Urbain  II,  292;  Urbain  lui 
enlève  le  pouvoir  de  nommer  les  cvéques,  295  ; 
(III,  516);  il  associe  son  fils  Conrad  à  l'Em- 
pire et  règne  comme  roi  d'Allemagne,  2!)5  ; 
(III,  517);  il  vient  demeurer  à  Liège,  296;  il 
meurt  à  Liège,  298,  552;  (III,  519;  IV,  601); 
enterré  à  S'-Lambcrt;  son  corps  transféré  à 
Cornillon,  puis  à  Spire,  (IV,  605);  il  laisse  la 
Lorraine  à  Henri  de  Limbourg,  299;  son  fils 
Henri  IV  fait  transporter  son  corps  en  Alle- 
magne, 501  ;  il  avait  entouré  Liège  de  murailles, 
298,  545;  (IV,  578,  602). 
Henri  IV,  empereur  d'Allemagne;  il  fait  la 
guerre  à  son  pèi'c;  il  combat  llerman  en  Saxe; 
IV,  295;  il  mande  à  l'évéquc  Obert  de  ne  pas 
soutenir  son  père  ;  il  veut  s'emparer  de  Liège, 
296;  (III,  ol8,  519);  il  donne  la  Lorraine  à 
Eustachc  de  Boulogne  et  la  Lotharingie  à  Gode- 
froid  de  Louvain  ;  sa  paix  avec  llobert  le 
Frison;  il  vient  à  Liège,  299,  (605);  reçu  cha- 
noine de  S'  Lan)bert;  privilèges  qu'il  accorde 
au  chapitre,  501,  (605,  604);  excommunié 
parce  qu'il  nomme  lesévêques,  304;  il  s'empare 
du  pape  et  se  fait  couronner  de  force  à  Rome, 
505,  (609);  son  couronnement  déclaré  nul, 
506;  il  se  soumet  au  pape  sur  un  avis  des 
Liégeois,  508;  il  reçoit  la  couronne  d'acier  à 
Milan,  512;  il  rencontre  à  Bologne  le  duc  de 
Bourgogne,  qui  lui  dispute  l'Empire,  515,(617, 


618);  il  reçoit  la  Bourgogne  en  fief,  517;  cou- 
lonné  à  Rome;  il  confirme  le  tribunal  de  la 
|)aix  à  Liège;  autorisé  à  nommer  les  évcqucs 
d'Allemagne,  518,  (622);  il  quille  Rome,  519; 
il  vient  à  Liège  et  confirme  l'achat  de  Bouillon, 
521,  (624);  il  confirme  les  appels  à  l'anneau 
du  palais,  522;  il  confirme  Alexandre  île 
Julici's  évoque  de  Liège;  excommunié,  o2i;  il 
fait  sa  paix  avec  Calixte  II  et  répare  ses  fautes, 
529  ;  il  meurt,  552. 

Henri,  couronné  roi  d'Allemagne,  IV,  598. 

Henri  V  (lisez  VI);  fils  de  Frédéric  I""',  empereur 
d'Allemagne;  couronné  à  Rome;  il  envahit  la 
Pouilic,  IV,  466  ;  il  conquiert  la  Sicile  et  assiège 
i\aples,  467;  il  conquiert  la  Pouiile  et  emmène 
Tanerède  prisonnier,  485;  il  va  outre  mer, 
486  ;  son  armée  noyée  en  Russie,  488;  il  vend 
l'évéché  de  Liège  au  prévôt  Lolhaire;  489,  490; 
Baudouin  de  Ilainaut  lui  recommande  Albert 
de  Rélhcl  pour  l'évéché  de  Liège,  498;  il 
ordonne  à  Henri  de  Louvain  de  chasser  sou 
frère  Albert,  502;  exeonmiimié  par  Albert  de 
Louvain;  il  va  à  Liège,  505;  il  impose  Lolhaiie 
de  Hostadc  aux  Liégeois,  501;  excommunié; 
il  fait  assassiner  Albert  de  Louva'n,  515,  514; 
ligue  formée  contre  lui  à  Cobleniz;  sa  lâcheté, 
517;  condamné  à  fonder  deux  prébendes  à 
S'-Lambert;  il  se  rend  à  Liège,  518;  il  con- 
firme Simon  d'Ardenne  comme  évéque,  519; 
il  guerroie  en  Calabre,  550;  ses  cruautés  en 
Sicile;  il  meurt,  559. 

Henri  VI,  lils  du  roi  de  Casiillc,  élu  empereur 
d'Allemagne:  il  chasse  l'empereur  Otton,  V, 
107;  son  élection  approuvée  par  le  pape,  108. 

Henri,  fils  de  Frédéric,  couronné  roi  d'Allemagne, 
V,  202;  cité,  211;  privilèges  qu'il  accorde 
aux  Liégeois,  255,  260:  son  père  le  fait  mettre 
à  mort,  255,  271. 

Henri,  fils  de  Richard  I",  roi  d'Allemagne;  tue  à 
Viterbc,  V,  579. 

Henri,  due  d'Alsace;  il  combat  les  Lombards,  IV, 
442. 

Henri,  abbé  séculier  d'Amay,  IV,  556. 
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Henri,  roi  d'Angleterre;  nom  français  de  Godual- 
din,  IV,  4;  il  vient  à  Meaux,  o;  il  va  à  Paris, 
15;  il  assiste  au  mariage  de  Bucvon,  1-i;  il 
accueille  Ogier  à  Londres,  35;  il  assiste  aux 
obsèques  de  la  duchesse  Alix,  58;  il  accom- 
pagne Ogier  en  Espagne,  III,  5:28;  beau  frète 
d'Ogier  ;  il  obtient  le  prix  d'un  tournoi,  557. 

Henri  1'^  roi  d'Angleterre  (dit  Bcanclerc),  frère 
du  roi  Guillaume,  II,  202;  IV,  89,  2!)o;  il 
épouse  Éléonore,  répudiée  par  Louis  le  Pieux, 
IV,  oG2;  il  chasse  Louis  de  l'Angleterre  et 
devient  roi.  II,  203;  IV,  oSI'.l,  Ui;  il  conquiert 
la  Bretagne^  IV,  iOO;  son  inv.ision  en  Angle- 
terre, 404;  il  fait  sa  paix  avec  le  roi  Louis, 
45îi;  il  fait  mourir  S' Thomas  de  Cantorbér^', 
89,  4f)G;sa  querelle  avec  son  fils,  4S7  ;  Phi- 
lippe-Auguste lui  réclame  la  Normandie,  465; 
il  viole  la  femme  de  son  fils,  464;  son  suicide, 
470,  î)2i  ;  enseveli  à  Itouen,  471. 

Henri  II,  fils  de  Henri  I", roi  d'Angleterre, au  court 
manteau,  IV,  599,  404;  sa  fille  Sophie,  4SI; 
il  se  trouve  à  Chaumont,  455;  couronné  roi;  il 
épouse  la  fille  de  Louis  le  Pieux,  4  56;  il  obtient 
le  secours  de  Louis  contre  son  père  et  envahit 
la  Normandie,  457,  465;  II,  205;  il  assiste  au 
sacre  du  roi  Philippe  à  Paris,  IV,  459;  sa 
guerre  contre  son  père;  il  conquiei-l  l'Ecosse; 
il  meurt,  464;  sa  veuve,  469;  Louis  le  Pieux 
lui  avait  donné  Gisors,  471. 

Henri  III,  roi  d'Angleterre;  combattu  par  ses 
barons,  V,  516;  il  fait  sa  paix  avec  Louis  IX 
en  cédant  la  Normandie,  etc.,  556;  il  devient 
vassal  du  roi  de  France,  557;  il  épouse  la  fille 
du  comte  de  Provence,  200,  561  ;  révolte  des 
barons,  368;  il  part  pour  la  Terre-Sainte, 
596. 

Henri,  fils  du  roi  d'Angleterre,  chanoine  de  Liège, 
IV,  29!». 

Henri,  frère  du  roi  d'Angleterre  ;  il  meurt  à 

Bayonne,  V,  524. 
Henri  Badu;tuépar  Charles  Martel,  II,  381. 
Henri,  comte  d'Anjou,  beau-père  de  Robert,  comte 

de  Paris,  IV,  I5I. 


Henri,  fils  du  comte  d'Anjou,  chanoine  de  Liège, 
IV,  300. 

Henri,  fils  de  Thierry  d'Anquoine,  roi  de  Médic, 
III,  362. 

Henri  d'Antoing;  il  va  en  Angleterre,  \\,  536. 

Henri,  duc  d'Ardennc,  de  Luxembourg,  de  Lotha- 
ringie, etc.;  seigneur  temporel  du  royaume  de 
Tongres,  II,  \  46. 

Henri  lll,ducd'Ardennect  de  Limbourg;  il  met  le 
château  de  Limbourg  à  la  disposition  d'Albert 
de  Louvain,  IV,  502;  il  fait  hommage  à  .\lberl, 
à  Reims;  ses  prouesses  dans  un  tournoi,  503  ; 
il  entre  dans  une  ligue  contre  l'empereur,  517; 
son  fils  Simon  élu  cvcque  de  Liège,  518;  il 
assiège  Namur,  520;  il  était  frère  d'Henri, 
comte  de  Louvain,  571;  Hugues  de  Pierrepont 
l'envoie  en  ni'ssion  à  Bruxelles,  575;  576; 
allié  d'Henri  de  Louvain,  577  ;  oncle  d'Henri  ; 
il  ne  croit  pas  au  subterfuge  d'Henri,  582;  il 
vient  en  aide  à  l'évéque  Hugues,  V,  40,  76; 
il  donne  un  mauvais  conseil  à  l'évéque,  77;  il 
trahit  les  Liégeois,  88,  89,  94,  (610,625);  il 
vient  à  Liège,  100;  écorché  vif  à  Paris,  156; 
cité,  195,  196;  il  était  frère  de  Waleran  de 
Luxembourg,  226;  cité,  234. 

Henri,  sire  d'Argenteau;  il  vient  au  secours  des 
Liégeois,  V,  76,  78;  ses  prouesses,  87,  89, 
92;  il  accompagne  Hugues  de  Pierrepont  à 
Rome,  167;  ses  prouesses  au  siège  de  Montjoie, 
227. 

Henri,  conile  d'Arondel;  envoyé  en  Flandre,  ^  , 
47. 

Henri,  évéque  d'Osti  ;  on  lui  cn\  oie  la  chronique 

des  Vavassours,  V,  162. 
Henri  Aubrcbis,  maire  de  Dînant,  V,  414. 
Henri,  fils  de  Jean  II  d'Avesnes,  V,  490. 
Henri  d'A\\'ir,  chanoine  de  S'-Paul,  à  Liège,  IV, 

415. 

Henri,  comte  de  Bar;  battu  par  Boucher,  évoque 
de  Metz,  V,  481  ;  ses  fils,  485;  il  épouse  la  fille 
d'Edouard  IV,  486,  (675,  676)  ;  il  va  à  Grani- 
mont,  497;  il  réunit  des  troupes,  517;  ses  con- 
quêtes en  France,  518;  prisonnier  à  Paris, 
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519;  mis  en  liberlé,  b'20;  Philippe  le  Bel  lui 
accorde  une  trêve,  565. 

Henri,  comte  de  Bar;  il  ménage  la  paix  entre  le 
duc  de  Brabanl  et  l'évéque  de  Liège,  V!,  105; 
sa  guerre  contre  les  Messins,  H  I,  1 12  ;  il  vient 
au  secours  de  révêquc  Thibaut,  117,  119;  il 
commande  un  corps  d'armée,  120;  tournoi  à 
SCS  noces,  248;  il  vient  à  <Jrammont,  254;  il 
combat  Jean  III,  duc  de  Brabant,  555;  il  com- 
bat les  Flamands  en  France,  579;  il  se  plaint 
de  .Jean  III,  488;  il  manque  au  rendez-vous, 
491  ;  il  combat  les  Brabançons,  494;  il  va  à 
Compiègne,  498  ;  allié  de  Jean  III,  523;  il  bat 
les  Flamands,  526;  il  va  à  Galoppe,  529;  sa 
guerre  contre  Jean  de  Bohême,  605,608,  615; 
allié  du  roi  de  France,  621  ;  il  va  a  Maeslrichl, 
VI,  73,75. 

Henri  de  Beaufraipont,  VI,  554. 

Henri  de  Bcaumont,  chevalier  namurois,  V,  415. 

Henri  de  Beauraing;  tue,  V,410. 

Henri,  abbé  de  Beaurepiirt,  à  Liège,  V,  212. 

Henri  le  Bel,  fièrc  du  chroniqueur  Jean,  VI,  336; 
échevin  de  Liège,  75,  521;  chevalier,  586, 
587. 

Henri  Bi  liaire,  liégeois,  VI,  165. 
Henri,  comte  de  Berg;  il  combat  les  Brabançons, 
V,  572. 

Henri  de  Berne  ;  tué  par  Ogier,  III,  268. 

Henri  de  Bertrée,  hutois,  V,  555. 

Henri  de   Blanmont,  conseiller   du  comte  de 

Julicrs,  V,  504. 
Henri,  sire  de  Boives;  chevalier  français,  V,  8; 

tué  à  Bouvinne,  VI,  85. 
Henri,  seigneur  de  Boubais,  VI,  555. 
Henri  de  Bourbon,  V,  192. 

Henri, fils  du  due  Jean  de  Brabant;  tué  par  Radus 

des  Prez,  V,  410. 
Henri,  archidiacre  de  Brabant;  excommunié,  IV, 

550. 

Henri  de  Braine  (Brienne?),  archevêque  de  Reims, 

V,  188;  il  sacre  Jean-  d'Aps  évêque,  206. 
Henri  de  Braive;  allié  des  d'Awans,  VI,  287. 
Henri  de  Brehas;  tue,  V,  465. 


Henri  de  Bubars,  liégeois;  puni  pour  faux,  V, 
558. 

Henri  de  Cametruy,  fils  du  roi  de  Chypre,  IV, 
508. 

Henri  de  Casteal,  évêque  d'Albe;  il  vient  à  Liège 
comme  légat,  IV,  485. 

Heni'i,  duc  de  Casse,  marquis  de  Brandebourg; 
il  trouve  Henri,  fils  du  comte  Léopold,  dans  un 
bois,  IV,  220;  il  élève  Henri,  226;  il  envoie 
son  fils  adoplif  à  la  cour,  241  ;  il  lui  donne  le 
marquisat  de  Brandebourg,  244. 

Henri  (Alphonse  X?),  roi  de  Castille,  élu  empe- 
reur, V,  346. 

Henri,  frère  du  roi  de  Castille,  V,  575. 

Henri,  comte  de  Champagne  ;  il  donne  sa  fille  à 
Louis  le  Pieux,  IV,  402;  il  prend  la  croix,  481  ; 
il  assiège  Acre,  505;  il  trame  la  mort  du  roi 
Philippe  de  France,  506,  507;  il  reste  en 
Palestitie  et  devient  roi  de  Chypre,  508;  tué 
par  accident  à  Acre,  509. 

Henri  de  Château-Vilain,  champion  de  Robert  de 
Bélhune,  V,  455;  son  combat  en  champ  clos, 
456. 

Henri  de  Chavenci,  chevalier  français,  V,  8. 

Henri,  roi  de  Chypre;  chassé  de  son  royaume; 
réintégré  par  Ogier,  IV,  46,  60;  il  donne  des 
nouvelles  d'Ogier  à  Buevon,  61. 

Henri  de  Cologne,  bourgeois  de  Liège,  V,  25(i. 

Henri,  évêque  de  Constance,  V,  575. 

Henri,  empereur  de  Constantinople,  fils  de  Bau- 
douin, comte  de  Hainaut,  IV,  521  ;  il  défait 
Aquila.nt;  il  épouse  Bcatrix,  fille  du  roi  de 
France;  ses  noces  à  Paris,  510,  568;  battu  par 
les  Sarrasins,  525;  sa  parenté;  il  donne  des 
bijoux  à  Albert  de  Moha ,  569;  tué  par  les 
Sarrasins,  594. 

Henri  de  Cuyck;  sa  fille, mère  d'Albert  de  Cuyck, 

IV,  521. 

Henri  de  Dampierre;  tué  au  siège  de  Montjoie, 

V,  227. 

Henri,  roi  de  Danemark,  fils  de  l'empereur  Fré- 
déric I",  IV,  402;  il  se  noie,  V,  290. 
Henri  de  Dinant;  il  cherche  à  modifier  le  gouver- 
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iipincnt  de  la  Cité  de  Liège,  V,  270,  (Coô)  ;  il 
s'oppose  à  la  vente  des  denrées  à  rancien  taux, 
280;  il  veut  régner  dans  la  Cite,  502;  il  lutte 
contre  l'évêque,  le  clergé  et  les  nobles,  en 
faveur  du  peuple,  ôOô,  ((iôi);  il  excite  le  peu- 
ple contre  l'Élu,  ô07  ;  avances  que  lui  font  les 
échevins,  509;  conseil  perfide  qu'il  donne  aux 
éclievins,  510,  (Gô4);  il  jure  de  défendre  les 
Petits,  512;  il  organise  le  peuple  en  eonipa- 
gnics,  513,  ('•5o);  il  refuse  l'oust  à  Henri  de 
Gueldre,  514,(G5C);  il  résiste  aux  échevinsetau 
Chapitre,  518;  il  se  rend  à  Huy,  à  Dînant,  etc., 
520,  (656);  il  délivre  deux  serfs  et  détruit 
Gotliem,  524;  frappé  par  Raes  des  Prez,  52b; 
il  soulève  les  Hutois  contre  leurs  échevins,  526  ; 
accusé  devant  les  éclievins,  oôO;  il  consenti! 
demander  la  paix,  351;  ses  plaintes,  555;  ses 
supplications  qu'on  ne  fasse  pas  la  paix  sans  lui, 
555;  ses  lamentations  sur  l'injustice  du  peuple, 
536;  ramené  à  Liège,  557;  assiégé  dans  sa 
maison,  558;  il  s'enfuit  à  Naniur,  559;  il  se 
réfugie  à  Valencienncs,  5il  ;  sa  loyauté,  542; 
ses  mauvais  conseillers,  566,  (643);  VF,  2; 
cité,  (VI,  640). 
Henri,  fils  de  Robert  de  Dreux,  cvcque  d'Orléans, 

IV,  535. 

Henri,  comte  de  Duras,  fi'ère  du  comte  de  Looz, 

V,  78:  il  tue  Guy  de  Lcstrinie,  8o;  item  Pon- 
char  d'Ante,  87. 

Henri,  comte  de  Durbach,  IV,  208. 

Henri,  comte,  fils  d'Étienne,  roi  d'Ecosse,  IV,  89. 

Henri  d'Escornaix  ;  envoyé  à  Paris,  V,  47;  il  offre 
un  épervier  au  roi  de  la  part  du  comte  de 
Flandre,  48;  il  rend  compte  de  son  message, 
50,  51. 

Henri  d'Espagne;  il  s'échappe  de  sa  prison  en 
Sicile,  V,  495;  il  devient  roi  d'Espagne,  SOI. 

Henri,  sire  de  Fallais;  tué  à  Duras,  iV,  549. 

Henri  de  Florence,  chanoine  de  Liège;  compagnon 
d'Albert  de  Louvain,  IV,  514. 

Henri  de  Floslre;  tué,  V,  414. 

Henri  I",  fils  de  Robert,  roi  de  France,  IV,  253; 
il  bâtit  l'église  S'-Martin  à  Paris,  251;  il  suc- 


cède à  son  père;  il  reçoit  le  pape  Étienne  IX  à 
Paris,  234;  il  fait  couronner  son  fils  Philipj)c; 
SCS  deux  femmes,  264;  il  ménage  la  paix  entre 
l'empereur  Henri  111  et  les  Flamands,  267;  il 
meurt,  282;  sa  fille,  mère  du  comte  Henri  de 
Namur,  568. 
Henri,  évéque  de  Galles;  il  vient  à  Grammont, 
V,  497. 

Henri,  seigneur  de  Gliulhoven,  VI,  577. 

Henii,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  dit  le  Blond; 

il  laisse  Maximien-IIcrculc  ravager  son  pays, 

II,  45;  il  meurt,  51. 
Henri,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  fils  d'Henri 

le  Blond,  II,  51. 
Henri,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  oncle  de  Cons- 
tantin le  Grand,  II,  195. 
Henri,  fils  d'Henri,  roi  de  la  Grande-Bretagne; 

II,  195,  202. 
Henri,  patriarche  de  Grandisie;  il  assiste  aux 

noces  d'Ogier  à  Laon,  III,  511. 
Henri,  roi  de  Grenade;  parrain  de  Gandise,  111, 

587. 

Henri  de  Gueldre,  officier  d'Erncbaud,  II,  455; 
tué  par  Doon  de  Mayence,  454. 

Henri  de  Gueldre,  compagnon  de  Charlemagnc; 
tué  en  Espagne,  III,  155. 

Henri  de  Gurique;  tué,  VI,  526. 

Henri  de  Haccourt,  abbé  à  S'-Laurent;  il  fait  ses 
études  à  Paris,  V,  212;  sa  brillante  installa- 
lion,  215;  le  pape  lui  accorde  la  mitre,  215; 
il  accompagne  Jean  d'Aps  à  Aix-la-Chapelle, 
219,  220;  il  assiste  aux  noces,  de  Frédéric  II, 
222;  il  rapporte  d'Aix  des  reliques  de  S"=  Élisa- 
bctb,  226;  son  épitaphc,  221. 

Henri,  comte  de  llainaut;  il  brûle  le  Condros  ; 
battu  pai'  Notger,  IV,  150;  défait  parle  comte 
de  Flandre,  160;  il  vend  Fosses  et  Thuin 
à  Notger,  161. 

Henri  de  Hautefeuille ,  de  Bruges.;  traître,  V, 
152;  il  est  pendu,  155. 

Henri  do  Ilej  malle;  père  de  S'  Jean  l'Agneau,  H, 
289. 

Henri  de  Hermalle;  il  bat  Guillaume  de  Genelfc, 
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VI,  187;  innréchai  de  l'évcchc,  203;  hostile 
aux  fl'Awïins,  207;  il  enlève  les  fers  des  mou- 
lins du  sire  de  Pesciic,  223,  224;  il  signe  la 
paix  de  Fexlie,  227;  clief  des  Waroux,  286;  il 
entre  en  Ilcsbaic,  287;  lue,  288. 

Ileni  i,  seigneur  de  Hernialle;  tue,  VI,  158. 

Henri  d'IIeur,  de  licrmalie;  blessé  à  S'-Trond, 
M,  i7i. 

Henri  de  llugoine,  échevin  de  Liège,  (VI,  704). 
Henri  Hugons,  tailleur  à  Liège;  il  met  le  feu  à 

réglisc  S'-Lambcrt,  IV,  /i.72. 
Ili'iiri  de  lluy,  chapelain  de  S'-Paul,  à  Liège, 

VI,  4(11). 

Henri  de  .lauclic,  aicliidiacre;  il  jette  l'alarme  à 

Liège,  V,  23:  il  déconseille  à  Hugues  de  Pier- 

i-epont  d'alli  r  à  Liège,  2!). 
Henri  (Gérard?), comte  deJuliers;  allie  d'Adolphe 

de  La  iMarck,  VI,  -440. 
Henri,  oncle  de  Guillaume  de  .Iulicrs,  VI,  55. 
Henri  de  Kerckcm,  chanoine  de  S'-.lcan,  à  Liège, 

IV,  413. 

Henri,  corn  le  de  Lâche;  il  ménage  la  paix  entre 
Brustiiem  et  S'-ïrond,  IV,  275. 

Henri  de  Laminne;  il  annonce  à  Liège  les  dépré- 
dations d'Henri  de  Louvain,  V,  25. 

Henri  au  Tort-Col,  comte  de  Lancastre,  VI,  530, 
540;  cité,  309;  il  détrône  le  roi  Richard  II;  roi 
d'Angleterre,  II,  203. 

Henri,  châtelain  de  rËpine,  traître;  tue,  VI, 
59. 

Henri,  niayeur  de  Liège,  V,  540. 

H(;nri,  échevin  de  Liège,  V,  540. 

Henri,  archidiacre  de  Liège;  lue  par  Dodon  de 
Laroche,  IV,  278. 

Henri  I"^"",  duc  de  Limbourg;  il  ménage  la  paix 
entre  Brusthem  et  S'-ïrond,  IV,  275;  il  aver- 
tit les  Liégeois  qu'Henri  IV  veut  surprendre 
leur  ville,  290;  battu  par  Obert,  297;  il  jure 
de  détruire  Liège,  298;  Henri  IV  lui  laisse  la 
Lorraine,  299;  Henri  V  le  met  en  prison, 
299;  mis  en  liberté,  Jl  dispute  la  Lotharingie 
à  Godefroid  de  Louvain,  501;  lieutenant  de 
l'empereur  en  Allemagne,  454. 


Henri,  fils  du  duc  de  Limbouig,  chanoine  de 

Liège,  IV,  278. 
Henri,  sire  de  Lixhe;  tué  par  Rollon,  IV,  80. 
Henri  de  Loncin,  comte,  \',  509;  il  a  un  œil 

crevé,  510;  ca])itainc  des  Flamands,  VI,  40; 

cité,  205. 

Henri  de  Loncin,  chanoine  de  Liège,  VI,  557. 

Henri,  duc  de  Lolhai'ingie ;  il  aide  les  Tongrois 
à  délivrer  S'  Materne,  i,  529. 

Henri  I",  comte  de  Louvain,  duc  de  Lotharingie; 
fils  de  Godefroid  le  Courageux,  IV,  450;  le  comte 
de  Hainaut  lui  fait  la  guerre  à  propos  du  comté 
de  Namur,  485,  (714);  mambour  de  l'église 
de  Liège,  il  entraîne  les  Liégeois  dans  la  lutte 
et  brûle  Mons,  480;  il  fait  nommer  son  frère 
Albert  évéque  de  Liège,  488,  (715)  ;  il  accuse 
Baudouin  de  Hainaut  auprès  de  l'empereur,  à 
Aix,  489,  (714);  sa  puissance;  il  fait  recevoir 
Albert  à  Liège,  490;  il  va  voir  rarchevéquc 
Brunon  à  Cologne,  491;  il  veut  s'emparer  du 
comté  de  Flandre,  492;  il  dispute  la  Flandre 
;i  Baudouin  de  Hainaut,  498;  il  abandonne  la 
cause  de  son  frère  Albert,  500  ;  il  accueille 
Albert  à  Nivelles,  502,  (717);  il  fait  hommage 
à  son  père  à  Reims;  l'empereur  le  mande  à 
Liège,  505,  (718);  il  renie  son  père,  504, 
(719);  il  entre  dans  la  ligue  contre  l'empe- 
reur, 517,  (722);  sa  querelle  avec  Hugues  de 
Pierrepont,  519;  il  assiège  Namur,  520,  (720); 
il  négocie  la  paix  entre  les  Liégeois  et  les 
Namurois,  521;  il  va  outre  mer,  546;  il  prend 
part  au  tournoi  d'Andenne,  560;  son  débat 
avec  le  due  de  Souabe,  572;  sa  querelle  avec 
le  comte  de  Gueldre,  575;  il  refuse  de  rendre 
l'otage  du  comte,  575;  il  rend  l'otage,  576;  sa 
querelle  avec  Louis,  comte  de  Looz,  577  ;  il 
réunit  une  armée  à  Landen;  trêve.  578; 
frustré  du  comté  de  Moha,  581,  (V,  587)  ;  il 
prétend  que  le  comte  de  Tiloba  avait  une  fille, 
582,  583;  il  souscrit  à  la  sentence  arbitrale 
de  l'abbé  de  Hautbois,  585;  il  assiste  à  la 
réunion  de  Walelïe,  580;  il  s'allie  avec  le 
comte  de  Gueldre  contre  les  Liégeois,  V,  11; 
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il  réclame  Moiia  pour  son  fils,  12;  il  (k-sscrt 
Hugues  de  Pierrepont  auprès  de  l'empereur, 
jô;Otlon  lui  ordonne  d'envahir  le  pays  de 
Liège,  ii;  il  invite  Hugues  de  Pierrepont  à  se 
rendre  à  Landen,  16;  ce  qu'il  apprend  à  Lan- 
den,  17;  accord  qu'il  fait  avec  l'évèque,  18;  il 
envahit  la  Hcsbayc,  1 9  ;  il  envoie  son  frère  atta- 
quer les  Liégeois  h  Horion,  21  ;  il  marche  sur 
Liège,  22;  il  entre  dans  la  cite,  25,  24;  (V, 
S88);  il  pille  Liège,  2»,  29,  oO;  il  vient  à 
S'-Laurent,  28  ;  il  fait  comme  Pilate,  52;  il 
veut  brûler  Liège,  35,  (594)  ;  il  quille  Liège, 
54-,  (395);  excommunié,  56,  57;  il  prend  le 
litre  de  duc  de  Brabantclde  Lotharingie,  58; 
sa  terre  ravagée  par  les  Liégeois,  4-1  ;  il  fait 
semblant  de  se  repentir,  42,  45,  (597);  il 
trompe  Ferrant,  comte  de  Flandre,  41;  il 
s'allie  avec  le  roi  de  France,  52;  il  obtient  du 
roi  une  lettre  pour  les  Liégeois,  55;  sa  haine 
contre  les  Liégeois,  54,  (601);  le  roi  Philippe 
le  cliassc,  54;  mort  singulière  de  ses  cheva- 
liers, 55;  il  ravage  la  Hesbaye,  70,  (602);  il 
commet  un  sacrilège  dans  l'église  de  Walcffe, 
71;  il  est  blessé,  72;  il  brûle  Tongres,  75, 
(603)  ;il  loge  à  Xhendremacl,  74,  76,  (601);  il 
attire  les  Liégeois  en  Brabant,  77;  il  établit 
son  camp  à  Steppes,  80,  (606)  ;  il  repousse  les 
conseils  de  son  frère,  83;  il  désigne  le  comte 
de  Looz  aux  coups  des  Brabançons,  84;  blessé, 
86;  renversé,  91,  (610);  il  fuit,  95,  (611);  il 
pille Tirlcmonl,  95,  (615)  ;  il  fait  la  paix  avec 
Ferrant  de  Portugal,  98,  (617);  il  vient  à 
Liège  et  demande  pardon,  100,  (6 18);  il  s'allie 
avec  Othon  IV  contre  le  roi  de  France,  108, 

(618)  ;  il  cxcilc  Othon  contre  les  Liégeois,  112, 

(619)  ;  accusé  de  trahison  par  l'cvêquc  de 
Liège,  115,  116;  Othon  lui  réserve  Huy  et 
Moha,  122,  (623)  ;  il  combat  les  Sarrasins, 
123;  il  vient  <à  Paris  et  nie  qu'Ogier  soit 
comte  de  Louvain,  128  ;  Ogicr  le  défie,  129;  il 
fait  hommage  à  Ogier,  130;  il  s'allie  avec  le 
roi  d'Angleterre  contre  le  roi  de  France,  140, 
141;  il  dévaste  la  Champagne,  143;  battu  à 


Bouvines,  141,  (623);  prisonnier,  147,  148; 
mis  en  liberté,  149;  singulière  lettre  qu'il 
reçoit  du  roi  de  France,  156;  il  rachète  à 
Hugues  de  Pierrepont  l'anniversaire  de  la 
warde  de  Steppes,  176  ;  il  assiste  aux  noces  de 
Frédéric  II,  222  ;  il  insulte  l'évèque  Jean  d'Aps, 
223,  (629);  il  devient  enragé,  224;  sa  moit, 
225,  (630). 

Henri,  fils  d'Henri  de  Louvain,  duc  de  Brabant; 
il  fait  la  paix  avec  l'évèque  île  Liège,  V,  225, 
(650);  il  s'empare  de  Dolhain,251,  235;  allié 
avec  Henri  de  Gueldre  contre  les  Liégeois, 
527;  excommunie  par  l'élu,  557;  il  défend  au 
clergé  de  son  pays  de  payer  l'impôt  à  Liège, 
542;  il  attaque  les  Liégeois;  blessé,  545;  pri- 
sonnier, 544;  il  rend  Malines  et  Ilougacrdc  à 
l'église  de  Liège,  351;  il  s'empare  de  Saiut- 
Tronil,563;  tué  par  RacsdesPrez,  561;  il  avait 
prêté  de  l'argent  à  Henri  de  Gueldre,  571. 

Henri-Hugues,  fils  de  Godefroid  de  Louvain,  IV, 
447. 

Henri,  frère  de  Godefroid  de  F>ouvain  ;  il  combat 
les  Liégeois,  IV,  547;  tue,  548. 

Henri  de  Louweis,  chevalier  français,  VI,  22;  il 
s'enfuit  de  Douai,  24. 

Henri,  con)te  de  Lozanie,  traître;  il  livre  Monlfort 
à  Charlemagne;  Ogier  le  fait  pendre,  III,  99. 

Ileni-i,  comte  de  Luxembourg;  il  donne  la  terre 
de  Houffalize  à  Radus  des  Prez,  III,  78. 

Henri,  comte  de  Luxembourg;  sa  fille  épouse 
Gui  de  Dampierre,  IV,  254. 

Henri,  comte  ou  duc  de  Luxembourg  ;  il  ravage 
le  Condroz,  V,  412;  il  réclame  le  Limbourg, 
463;  il  est  battu  et  disparait,  465,  475. 

Henri  VII,  fils  du  duc  de  Luxembourg  Henri  II, 
463,  463;  il  s'empare  du  Limbourg  et  de 
l'Ardenne,  473;  il  épouse  la  fille  du  duc  de 
Brabant,  474;  il  assiste  au  tournoi  de  Lou- 
vain, 483;  il  ménage  la  paix  entre  le  due  de 
Brabant  et  l'évèque  de  Liège,  527;  il  assiste 
à  l'entrée  de  Thibaut  de  Bar,  à  Liège,  VI,  44; 
propose  pour  l'empire,  1 10,  H  1  ;  élu  à  Franc- 
fort, 1 12;  Maliaul  de  Hainaut  fait  appel  à  son 
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aiilorilc,  confirme  par  Clément  V,  115; 
il  fait  négocier  la  paix  entre  les  Liégeois  et  les 
Ilcnnujcrs,  120,  121  ;  il  lient  une  assemblée  à 
iNiirciihog,  127;  ses  conquêtes  en  Italie,  128; 
il  quille  Milan,  129;  haine  que  lui  porte  Phi- 
lippe le  Bel,  lôO;  on  complote  sa  mort,  151  ; 
le  vœu  (Je  l'épervicr  à  Slilan,  152  et  suiv.  ;  il 
assiège  Hrescia,  156,  158;  il  entre  à  Biescia, 
139;  on  lui  verse  du  poison,  1-10;  il  va  à 
Rome,  l-iG;  on  lui  dispute  l'entrée  de  Rome, 
147,  148;  il  apprend  la  déroute  de  Thibaut  de 
Bar,  IbO;  il  ne  peut  prendre  Rome,  151;  cou- 
ronné il  Rome,  152;  il  prend  Florence  et 
Sienne;  empoisonné,  155;  enterré  à  Pise,  154; 
son  successeur,  202;  son  fils  Jean,  roi  de 
Bohème,  250;  sa  fille  Marie,  reine  de  France, 
2()6,  267,  551. 

Henri,  fils  du  duc  de  Luxembourg,  chanoine,  puis 
évéque  de  Liège,  IV,  546;  il  obtient  une  voix 
pour  l'cvèché,  560  ;  créé  prévôt  de  S'-Lambert, 
566,  (685)  ;  il  va  à  Liège  chercher  la  châsse  de 
S'-Lambei  t,  575;  élu  évoque  et  sacré  ii  Colo- 
gne; son  éloge,  405,  (684);  il  rebâtit  l'abbaye 
d'Aine;  domaines  acquis  pour  son  église,  405, 
(685);  châteaux  qu'il  bâtit  ou  reconstruit,  406  ; 
il  accompagne  l'enijjereur  Fiédéric  en  Lom- 
bardie;  il  fait  confirmer  à  Rome  les  posses- 
sions de  son  église,  457,  (688);  il  ravage  le 
comté  de  Namui-,  458;  il  bat  les  Namurois  à 
Andenne,  459,  (689  à  692);  il  rebâtit  l'église 
d'Andenne  et  lui  donne  des  privilèges,  440;  il 
combat  les  Lombards,  442,446,  (694);il  trouve 
les  corps  des  rois  mages  près  de  Milan,  448,  450, 
(695);  il  meurt  à  Pavie,  448,  (696);  son  corps 
ramené  à  Liège,  449. 

Henri  de  Mal  ;  tué,  V,  568. 

Henri  Maquars,  boucher  liégeois,  IV,  579. 

Henri  de  Marlagne;  il  pille  le  palais  de  l'évéque 
Éracle  à  Liège,  IV,  120;  (111,  453);  il  soulève 
le  peuple,  121;  il  domine  et  exploite  les  bour- 
geois; Notger  le  fait  pendre,  158  ;  (III,  442). 

Henri  de  Marville;  il  combat  à  Casscl,  VI,  409. 

Henri  de  Mcsnil,  VI,  555. 


Henri  de  Metz;  tué  par  Ogier  le  Danois,  III,  214. 
Henri,  eomtc  de  Moha;  il  fonde  un  monastère  h 

Wanze,  IV,  599. 
Ilcnri-Hugues,  comte  de  Moha:  sa  mort,  IV,  44" 

(696). 

Henri,  fils  du  comte  de  Moha,  IV,  566;  il  tue  son 
frère,  568. 

Henri  de  Monclcir;  il  vient  au  secours  de  Char- 

lemagne,  III,  121. 
Henri  dellc  Monoie  ;  tué  par  Hugues  de  Florennes, 

V,  26. 

Henri,  châtelain  de  Monsaighon;  il  reçoit  l'ordre 
de  tuer  Louis  de  Nevcrs,  VI,  94;  il  épargne 
Louis,  95;  il  se  retire  en  Lombardie,  96;  101. 

Henri,  comte  de  Montaigu;  tué  par  Ogiei",  III, 
219. 

Henri  de  Monterins,  prévôt  de  Tongrcs;  il  tue  le 
frison  Pangnart,  II,  59,  (540). 

Henri  de  Montfort,  fils  du  comte  de  Gueldre, 
chanoine  de  Liège;  détesté  des  Liégeois,  V, 
276;  confirmé  évéque,  277,  (052);  il  publie  la 
lettre  des  Vénaux,  286;  il  assiste  â  la  dédicace 
d'un  autel,  290;  il  fait  publier  une  assise  sur 
les  choses  vénales,  294,  295;  il  jette  l'interdit 
sur  la  cité,  505,  (054);  il  fait  une  donation  à 
l'hôpital  S'-Christophe,  304;  sa  déclaration 
contre  les  échevins;  le  peuple  l'ajjprouve,  507; 
il  quitte  Liège;  il  fait  la  paix  avec  les  échevins, 
509;  il  veut  aider  Jean  d'Avesnes,  515;  les 
échevins  lui  accor(!ent  l'ousl;  il  jette  l'interdit 
sur  la  cité,  514;  il  quitte  Liège,  515,  (656)  ;  il 
repousse  les  Liégeois,  520;  il  fait  des  prison- 
niers, 521;  il  quitte  la  ville,  526;  il  jette  l'in- 
terdit sur  Liège  et  Huy,  527;  il  prend  S'-Trond, 
528,  (657);  il  veut  détruire  Liège,  529;  il  fait 
siéger  les  échevins  de  Liège  h  Vottem,  550;  il 
accorde  la  paix  aux  llutois,  551  ;  item  aux  Lié- 
geois, 555;  il  refuse  les  conditions  des  Liégeois, 
554;  il  va  à  Biersef,  555;  il  pose  les  condi- 
tions de  la  paix,  356;  il  n'est  pas  prêtre,  357  ; 
il  fait  abattre  la  maison  d'Henri  do  Dinant  et 
démolir  S"^^-\Valburge,  559;  il  demande  Henri 
au  comte  de  Namur,  541  ;  il  court  à  S'-Trond, 
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542,(657);  élu  abbé  de  Slavclot,  5ol  ;  sa  con- 
duite honteuse,  352;  ses  acquisitions  pour  ses 
bâtards,  355,  (040);  il  change  la  règle  des  reli- 
gieuses de  Mousticr,  555;  exécution  qu'il  fait  à 
S'-Trond,  505,  (041);  il  renverse  le  duc  Jean, 
504;  prisonnier  à  Landcn,  365,  (642);  il 
fait  la  paix  avec  le  duc  Jean,  306,  (644);  le 
duc  lui  réclame  de  l'argent,  571  ;  il  ravage  le 
Brabant,  572;  il  abat  le  pont  de  Maestriclil, 
575;  item  le  château  de  Hierge,  37G,  (045);  sa 
rigueur;  son  inconduite,  577;  il  dissimule  sa 
colère  pour  la  prise  de  S"-Walburge,  581  ;  il 
viole  une  fille  noble,  582,  (646);  Thibaut  de 
Plaisance  le  blànic  en  plein  chapitre,  583;  il 
frappe  Thibaut,  584;  il  fuit  et  est  repousse 
partout,  585;  il  se  réfugie  en  Gueldre,  586, 
(048);  Grégi)ire  X  lui  reproche  ses  crimes,  588, 
(649);  il  se  moque  du  pape,  595;  il  assiste  au 
concile  de  Lyon,  397,  (650);  accuse  au  concile, 

•  598;  accusé  par  ses  sujets;  il  résigne  son 
évcclié,  599;  il  combat  les  Liégeois,  400; 
il  réclame  de  l'argent  au  pays;  il  est  battu, 
410,  (60-2);  il  ravage  le  pays  de  Franchimont, 
418,  442;  il  inquiète  les  Liégeois,  419;  Jean 
d'Enghien  lui  donne  rendez-vous,  424,  (065); 
il  enlève  Jean  d'Enghien,  425,  (065);  ses 
statuts  pour  l'abbaye  de  Moustier,  433;  il  est 
tué,  442,  (65d,  009);  il  porte  le  surnom  d'Henri 
l'Allemand,  270,  399. 

Henri,  châtelain  de  Monlfort;  il  livre  Hugues 
Spencer,  VI,  309. 

Henri  de  Malbrclingc,  VI,  55i. 

Henri  l'Aveugle, comte  de  Namur;  ses  sœurs,  IV, 
368;  sa  femme  et  toute  sa  parenté,  569,  (098, 
699);  il  vient  au  secours  d'Albéron  II,  570;  il 
assiège  Bouillon,  371;  surjiris  par  les  Barois 
cl  blesse;  ses  prouesses,  384,  (075);  il  réclame 
de  l'argent  à  l'évcque  Henri  de  Liège;  sa 
noblesse,  son  orgueil;  il  envahit  le  pays  de 
Liège,  438;  battu  et  blessé,  439,  (088  à  692); 
sa  guerre  contre  le  comte  de  Duras  et  le  duc 
d'Ardenne,  440;  il  fait  la  paix  avec  l'évêquc 
Alexandre  II;  il  fonde  l'église  de  Floreffe,  450; 


il  devient  aveugle,  451  ;  sa  sœur,  mère  de 
l'évèque  Radulphe,  452;  sa  sœur,  femme  de 
Baudouin  de  Hainaut,  549;  ses  filles,  509; 
comment  il  devint  aveugle,  (098). 

Henri  de  Namur,  fils  de  Gui  de  Dampierre,  frère 
de  Jean,  comte  de  Namur,  V,  254,  489,  522, 
540;  VI,  69;  son  respect  pour  son  père,  VI, 
08;  il  est  à  Gand,  78;  il  combat  les  Français, 
82,  84;  il  favorise  Henri  de  Luxembourg, 
ilO;  il  va  en  Italie,  128;  il  se  trouve  à  Milan, 
132;  son  vœu  de  l'épervier,  155;  il  commande 
les  Flamands,  -195;  lise  trouve  à  Courtrai, 
219;  tué  au  siège  de  Brescia,  459. 

Henri,  fils  du  comte  de  Namur,  chanoine  de 
Liège,  IV,  545. 

Henri,  roi  de  Navarre,  fils  de  Thibaut;  il  meurt, 
V,  596,  401. 

Henri  de  Neuville;  il  signe  la  paix  de  Fexhe,  VI, 
227. 

Henri  le  Vieux,  fils  de  Guillaume, bâtard  de  Nor- 
mandie, père  de  l'impératrice  Mathilde,  IV,  89. 

Henri  li  Parés,  de  Chcnce,  maître  de  Liège;  il 
excite  les  Liégeois  contre  le  clergé  et  les  nobles, 

V,  550,  (077);  il  organise  des  fraternités  dans 
les  métiers,  551. 

Henri  Patcis,  hutois;  tue,  V,  554. 
Henri  de  Pérousc;  tué  par  Charles  Martel,  II, 
381. 

Henri  de  Perwez,  mambour  de  Liège,  (VI, 
098). 

Henri  de  Pélershcm,  chanoine  de  Liège;  il  con- 
struit un  engin  de  guerre,  VI,  255,  250,  257; 
accusé  d'assassinats,  502;  il  s'empare  du  rece- 
veur de  l'évcque,  505;  saisi  à  Maeslricht,  S04; 
il  meurt  en  prison,  505. 

Henri  de  Polaine;  mis  en  possession  de  Zittard, 

VI,  525. 

Henri  de  Port,  bourgeois  de  Tournai,  VI,  65. 
Henri  des  Prcz,  prévôt  de  S"-Croix,  à  Liège;  V, 

302;  VI,  73. 
Henri  de  Rahier,  député  des  Liégeois,  VI,  278, 

417. 

Henri,  archevêque  de  Reims,  voy.  Guillaiinic. 
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Henri  Ricliaid,  oiseleur  anglais;  il  prend  un 
épcrvicr  blanc  et  l'offre  au  roi,  V,  46. 

Henri  de  Rolloux,  ceuyer,  VI,  17u,  178,  179, 
180. 

Henri,  fils  de  Gni  de  Roncliiel;  il  enlève  Aigletine, 
fille  de  Clotaire  d'Estorflan?,  III,  253,  284; 
Ogier  le  tue  en  champ  clos,  2ÎJo,  256. 

Henri  de  Saint-Aniand;  lue  par  S'  Hubert,  II, 
546. 

Henri,  curé  de  S'-Étienne,  à  Liège,  VI,  386,  587. 
Henri,  fils  du  comte  de  S'-Pol,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Henri  de  S'-Scrvais,  échevin  de  Liège,  VI,  5. 
Henri,  comte  de  Salm  ;  il  conseille  à  Renaud  de 

Bar  de  rendre  Bouillon  à  l'église  de  Liège,  IV, 

563,  587;  il  enferme  les  Liégeois,  385;  il 

obtient  une  trêve  d'Albéron  II,  586;  tué  à 

Ocquier,  V,  4i. 
Henri,  comte  de  Salm  ;  allie  d'Adolphe  de  La 

Marck,  VI,  440. 
Henri  de  Salm,  chanoine  de  S'-Lamberl,  VI,  72. 
Henri,  duc  de  Saxe,  grand-père  du  roi  Henri 

d'Allemagne,  IV,  129,  130;  sa  parente,  151; 

il  combat  les  Lombards,  442;  sa  guerre  contre 

révéque  de  Magdebourg,  454. 
Henri,  fils  du  duc  de  Saxe,  chanoine  de  Liège, 

IV,  299. 

Henri,  comte  de  Saync;  IV,  104;  il  accompagne 
Hugues  de  Pierrepont  à  Landen,  V,  17;  item  à 
Huy,  56;  il  vient  en  aide  à  révêcjue,  40;  son 
fils  chanoine  de  Liège,  52;  il  assiste  l'évcquc 
contre  Henri  de  Louvain,  70,  75;  il  combat  à  la 
wardc  de  Steppes,  91. 

Henri,  fils  du  comte  de  Sayne,  seigneur  de  Lam- 
baclie,  V,  353. 

Henri,  duc  de  Silésic;  tué  par  les  Tartares,  V, 
274. 

Henri  Slabarde,  doyen  de  S"^-Gudulc,  à  Bru- 
xelles, VI,  540. 

Henri  de  Sollongne;  il  aide  le  comte  de  Laroche 
contre  celui  de  Vianc,  III,  515. 

Henri,  cvéque  de  Spire  ;  tué  devant  Rome,  IV,  452. 

Henri  le  Squermisseur,  VI,  554. 


Henri,  abbé  de  Slavclol,  VI,  449. 

Henri  de  Tihange;  lue,  V,  331. 

Henri  de  Toul,  tuteur  de  Godefroid  de  Bouillon; 
il  gouverne  la  Lorraine,  l'Ardennc  et  le  pays 
de  Bouillon,  IV,  264;  élu  évêquc  de  Liège, 
266;  {III,  501);  sacré  à  Cologne;  il  envoie 
l'abbé  de  S'-Laurenl  à  Verdun  ;  il  engage  l'ein- 
pcreur  à  réunir  un  concile  à  Jlantoue,  267  ;  il 
assiège  Saint-Trond,  270  ;  il  délivre  cette  ville 
des  habitants  de  BrusUiem,  271;  il  déclare  la 
guerre  à  Dodon  de  Laroche,  274;  il  institue  le 
tribunal  de  la  paix,  275;  (III,  505);  il  assiège 
Laroche,  278;  (III,  508  à  51 1)  ;  il  fait  la  paix 
avec  Dodon  de  Laroche,  280;  il  institue  la 
Trêve-Dieu,  280;  (III,  51  ï);  il  consacre  l'ab- 
baye de  Flônc;  sa  mort,  285;  (III,  512,  513); 
sa  tombe  h  S'-Lambert,  VI,  108. 

Henri  de  Trichie,  assassin  d'Albert  de  Louvain, 
IV,  513;  accusé  par  l'empereur,  517;  son  sup- 
plice, 518. 

Henri,  évêque  d'Utrcclit;  il  engage  le  comte  de 
Gueldre  à  donner  sa  terre  à  l'église  de  Liège, 
IV,  574. 

Henri  de  Valenciennes;  il  accompagne  Baudouin 
de  Flandre  en  Palestine;  ses  armoiries,  IV, 
511,512,  594  ;  prisonnier  cà  Jérusalem,  598  ; 
filé,  496. 

Henri,  comte  de  Viane  ;  convoqué  à  Meaux  par 

Ogier,  IV,  5. 
Henii,  comte  de  Vianc,  en  Allemagne,  IV,  279. 
Henri,  comte  de  Viane;  allié  d'Adol[)lie  de  La 

Marck,  VI,  440. 
Henri  de  Viane,  chanoine  de  Liège,  V,  516. 
Henri  de  \'illcrs;  ses  prouesses,  IV,  224. 
Henri,  comîe  de  Virncnbourg;  allie  d'Adolphe  de 

La  Marck,  VI,  440. 
Henri  de  Walcourt;  il  garde  la  frontière  française, 

VI,  79;  noyé,  80. 
Henri,  abbé  de  W'allen  ;  comment  il  éloigne  les 

Français,  VI,  5^. 
Henri  de  Wezcmael  ;  tué  à  Waroux,  VI,  187. 
Henri  dit  Zulemine,  de  Maestricht,  VI,  547. 
Henri,  sénateur  romain;  il  demande  que  les 
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chrétiens  soient  menés  contre  les  SicaniLres, 

I,  5S2,  555  ;  il  reçoit  le  baptême,  554. 
Henri,  cousin  germain  d'Ogicr;  tué  par  le  roi 

Alistant,  111,  iOO. 
Henri,  frère  prcclieur;  chroniqueur  utilisé  par 

Jean  d'Outremeuse,  1,  3. 
Henri,  fils  de  Hugues  le  Grand,  IV,  iC6. 
Henri,  fils  de  l'empereur  Lotliaire;  sa  femme 

Sophie  de  Looz,  IV,  337. 
Henri,  fils  de  (Conrad  II;  écarté  de  l'empire  à 

cause  de  l'évéque  Albéron,  IV,  40:2. 
Henri,  comte,  V,  50ï>. 
Hein  i,  lisez  Eric,  IV,  lôî). 
Hcnrkonrt,  voy.  Hemricourt. 
Heiiriliah,  llcnrckml,  voy.  Jean. 
HcnriuH,  voy.  Henri. 

Hiiirolel  do  Jardin,  hutois;  blessé,  V,  SS4. 

Henru,  seigneur  brabançon  ;  il  tue  Eustaehc  de 
Herstal,  V,  34 i;  tué,  545. 

Héraclius  (Eracle),  gouverneur  de  l'Afrique;  il 
aide  Priscien  à  i-envcrser  Phocas;  son  fils  assiège 
Rome;  H,  291;  couronné  empereur  d'Orient, 
297;  il  bat  Chosroés  et  met  les  Perses  en  dé- 
roule, 307;  il  combat  Cliosrocs  en  Perse,  319; 
il  tue  Chosrocs;  il  rapporte  la  vraie  croix  à 
Jérusalem,  520;  il  transporte  le  corps  du  moine 
Anastasc  à  Konie,  322;  il  apporte  la  vraie  croix 
à  Constantinople,  32!);  il  reconf|uici  t  Antiochc 
et  Damas,  333;  il  meurt,  354. 

Héraclius,  fils  de  Philippicus,  II,  40îi;  ses  proues- 
ses contre  les  Sarrasins,  407;  élu  empereur 
de  Constantinople,  425;  il  appelle  Léon,  roi  de 
Hongrie,  contre  les  Sarrasins,  455. 

Héraclius,  empereur  d'Orient;  il  trahit  les  chré- 
tiens, IV,  288;  battu  par  Boémond,  duc  de 
la  Pouille,  505. 

Herain,  voy.  Harrent. 

Hcraldo,  fils  de  Charles,  roi  d'Angleterre;  chassé 
par  Guillaume,  bâtard  de  Normandie,  IV,  88. 
lierons,  Voy.  Harrent. 

Herbatle  {llerhat,  Ucrbale);  les  Liégeois  y  cam- 
pent pour  assiéger  Namur,  IV,  520  ;  Baudouin 
de  Hainaut  y  est  tué,  521. 


Ilerheir,  voy.  Herbert. 

Ihrhercctm  (Aubert  ?),  roi  d'Italie,  II,  2C2. 

Herbert  {Herhers,  Herbier,  Herheir,  flcrber)^  fils 
d'Aiistot;  tué  par  les  Danois,  II,  155. 

Herbert,  archevêque  de  Cologne;  il  assiste  à  la 
dédicace  de  l'église  S'-Lambert  à  Liège,  IV, 
ISJO;  oncle  de  l'évéque  Réginard,  218;  il 
délivre  des  malheureux  d'une  punition  céleste, 
224. 

Herbert  (Caribcrt  II  ?),  fils  de  Sidebert,  roi  de 
France,  d'Austrasic  et  de  Neuslrie,  II,  248;  il 
autorise  S'  Monulphe  à  bâtir  une  église  à  Maes- 
tricht,  252;  il  vend  à  S'  Monulphe  Jupille, 
Chèvrcmont  et  Malines,  253;  il  meurt,  257. 

Herbert  des  Prez,  maître  de  Liège,  (VI,  6!)0, 

cyi). 

Herbert,  comte  de  Vermandois  ;  il  fait  Charles  le 
Simple  prisonnier  à  Péronne,  IV,  123;  sa 
guerre  contre  Thibaut  de  Lille,  124. 

Herbert  de  l'hôpital  de  Villance,  voleur;  il 
alTame  Bouillon,  IV,  383. 

HcrbiboUc,  voy.  Wurtzbourg. 

llerblo  de  Tarainte,  en  Berri;  il  se  révolte  contre 
Philippe-Auguste,  IV,  407. 

Hercanel,  fils  d'Hercule;  prisonnier  de  la  reine 
de  Siche,  l,  26. 

HcrchebanI ,  voy.  Archibald. 

Herchenoldins,  voy.  Arnulf. 

Herck  (Herhe);  ville;  Edouard  III  y  convoque  ses 

alliés,  VI,  517. 
Hcrcol,  duc  de  Bourgogne,  I,  129. 
Hercule  [Ercules),  roi  de  Caspie,  V,  100. 
Hercule,  roi  de  Frise;  il  gouverne  le  Danemark, 

11,217. 

Hercule,  sire  de  Grauz;  tué  par  Charles  Martel, 
II,  418. 

Hercule,  fils  de  Heber;  il  règne  en  Italie,  I,  15; 

il  fonde  la  cité  Valériane,  17. 
Hercule,  fils  de  Sem;  il  règne  en  Italie,  I,  18. 
Hercule,  roi  de  Pentexoir;  battu  par  Clodovée; 

sa  trahison,  II,  298;  tué,  299. 
Hercule,  dieu  païen;  compagnon  de  Jason,  I,  21  ; 

il  fait  prisonnière  la  reine  des  Amazones,  26; 
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il  tue  Antée,  142  ;  les  colonnes  (|ui  portent  son 

nom,  29b,  504. 
Hercule,  allié  de  Brcliier,  III,  281. 
Ilcrdant  de  Puciez,  sénateur  romain;  tué  par 

Tongris,  I,  187. 
Hcreford  (ticrefors,  Unrfort),  ville  d'Angleterre, 

II,  191);  Hugues  Spencer  y  est  exécuté,  VI, 

555. 

lierons,  Hcrenl,  voy.  Harrcnt. 

Hercsboch,  voy.  Ehrcsbourg. 

Hérésies,  hérétiques,  sectes,  etc.;  Valcnlin,  Cer- 
don  et  Marcion,  I,  iiSO;  Basilidcs,  Madatus, 
Gaudas,  Sixte,  Castorus  à  Alexandrie;  d'autres 
à  Athènes  et  à  Rome,  S51  ;  Cathafrigiens,  569; 
Priscilla  et  Maximila,  K70;  Origène,  II,  H, 
db,  23;  en  Arabie,  21;  à  Rome,  24;  I\lancn- 

■  tien,  o4;  Manichéens,  5(3;  à  Rome,  45;  Arius, 
Cl,  71;  les  Ariens  chassés  d'Italie,  86;  Macé- 
donius,  88;  Eiïrata,  90;  Péluge,  116;  Neslo- 
liuns,  141,  161;  Eulichcs  et  Dioscurc,  151, 
161  ;  Pierre  d'Alexandrie,  174,  209;  combat- 
tus  en   France  par  S'  Avit,  186;  Laurent, 

■  214;  Justin  fait  mettre  à  mort  les  hérétiques, 
221;  Théodoric,  224;  Anastase,  226;  Anthé- 

•  mius,  255,  247,  250;  discours  de  Domitien 
contre  les  hérétiques,  255;  Théophilus,  257; 
moyen  employé  par  S'  Grégoire  pour  com- 
battre les  hérésies,  285;  Mahomet,  295;  Paul, 
554;  Aurelin,  551  ;  Grégoire;  les  hérétiques 
poursuivis  par  Justinicn,  562;  les  Monothé- 
lites,  condamnés  à  Constantinoplc,  575-576; 
Léon,  458;  l'évéquc  Félix,  529;  les  hérétiques, 
condamnés  par  le  concile  de  Ravenne,  IV,  22; 
gens  du  Nord  qui  se  fustigent  publiquement, 
228;  Bércnger,  258;  les  Grecs  et  le  patriarche 
de  Constantinoplc,  265;  ils  sont  excommuniés 
par  Alexandre  H,  269;  Albert,  Maginulfe  et 
Théodoric,  506  ;  les  Cotarellins,  468  ;  les  Mani- 
chéens, les  Ariens  ou  les  Albigeois,  558  ;  héré- 
tiques brûlés  à  Paris,  V,  14;  item  à  Casser, 
etc.  15;  Simon  de  Toulouse  leur  fait  couper  la 
téte,  106;  leur  défaite  miraculeuse,  107;  brû- 
lés, 110;  Américh,  condamné  et  brûlé,  122; 


dans  le  comté  de  Toulouse,  202;  inquisition  à 
Toulouse,  204;  brûlés,  251  ;  Raymond  de  Tou- 
louse les  prêche,  257;  refoulés  et  massacrés  à 
Narbonnc,  258;  inquisiteur  à  Milan,  505;  les 
Dulciniens,  VI,  109;  les  Templiers,  142,  145; 
Jean  de  Poeli,  265;  les  Bégards,  275;  ils  sont 
brûlés,  276;  Pierre-Jean  Olivi,  292;  les  Fla- 
gellants, 588.  Voy.  Albigeois,  Esséniens,  Pha- 
risiens, Saducéens. 

Héribrand  (Heribrande)  de  Fooz,  abbé  de  S'-Lau- 
rent,  V,  218;  il  accompagne  Obert  au  siège  de 
Milan,  219  ;  excommunié,  IV,  550. 

llcrlic,  voy.  Ilerck. 

Nerlebech;  le  seigneur  va  en  Angleterre,  VI,  556. 

Herlon,  voy.  Arlon. 

Hermai/i,  Hermains,  voy.  Herman. 

Herniallc  {Heurmallic)  sous  Argenteau;  miracle 
qui  y  arrive  lors  de  la  translation  de  S'  Lam- 
bert, II,  588. 

Ilermalle  sous  Huy  ;  les  habitants  se  plaignent 
du  châtelain  du  Waremme,  VI,  158;  le  château 
rasé  par  les  Hutois,  224,  225;  lig'iage  de  ce 
nom,  IV,  410,  412,  415.  Voy.  Béatrix,  Enguer- 
rand,  Henri,  Herman,  Jean. 

Herman  {Hermains,  Hermain,  Hermans,  Iler- 
mant)  ;  il  avertit  Ernebaut  de  l'arrivée  de  Doon, 
H,  459  ;  tué,  460. 

Herman,  fils  du  comte  d'Anjou,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Herman  de  Carthage;  il  assiste  au  jeu  de  Chariot 
contre  Bauduinet,  tll,  190  ;  il  excite  les  deux 
joueurs,  191,  192. 

Herman  de  Charneux,  châtelain  de  Limbourg,  V, 
477. 

Herman,  archevêque  de  Cologne,  IV,  259. 
Herman  de  Grez,  chanoine  de  Liège;  il  rapporte 

des  reliques  de  Rome,  IV,  254;  il  devient  évê- 

que  de  Metz,  265;  (HI,  501;. 
Herman  de  Hermalle,  chevalier  liégeois,  V,  221. 
Herman  de  HouiTalizc;  tué  à  Ocquier,  V,  44. 
Herman,  archidiacre  de  Liège,  V,  505. 
Herman,  prévôt  de  S'  Lambert,  à  Liège,  IV, 

265. 
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Herman,  frère  du  comte  de  Looz;  il  fonde  une 

église  à  Looz,  IV,  246. 
Herman  de  Salm,  chanoine  de  Liège,  V,  olii. 
Herman,  gentilhomme;  il  usurpe  le  duché  de 

Saxe,  IV,  29Î). 
Herman,  fils  du  due  de  Souabe,  chanoine  de 

Liè^c,  IV,  299. 
Herman  de  Wre,  chevalier,  VI,  liiO. 
Hcrnianfroi  [Hn-manfroy,  Ermrfrois,  Ermcfois) 

de  Beauvais,  II,  537. 
Hcrmanfroi  de  Gueldre;  tue  par  Ogier  le  Danois, 

m,  216. 

Hcrmanfroi  de  La  Tour,  duc  de  Bourhon,  III, 
276. 

Herm:infroi,  fils  de  Boident;  ri  s'empare  de  la 
Lolliariiigie  ou  Tongrie,  II,  168. 

Hcrmanfroi  Maillarl,  chantre  de  S"^-Croix,  à 
Liège;  il  entend  une  voix  céleste,  IV,  394. 

Hcrmanfroi,  sire  de  Wolins;  il  combat  les  Fri- 
sons, II,  59. 

Hcrmanfroi  de  Scissons,  comte  en  Ati'.iitaine  ;  il 
tue  Ebroin,  II,  3i!j. 

Hcrmanfroi,  comte  de  Vcndômej  tué  par  Ogier  le 
Danois,  III,  218. 

Hcrmanfroi,  fils  d'Ermesinde,  français;  traître 
demeurant  à  Acre;  III,  540  j  Ogier  apprend  sa 
trahison,  34Î);  Charlemagne  jure  de  le  punir, 
550,  5-)2;  Naime  de  Bavière  et  Thierry  d'Ar- 
dcnnc  le  confondent,  5b5;  il  est  j)endu,  556. 

Hcrmanfroi,  compagnon  d'armes  d'Ogier,  III, 
506. 

Hcrmans,  Hermant,  voy.  Herman. 

Ilermedes;  il  gouverne  par  ruse  le  royaume  de 

Babylone,  I,  96, 
Hermée;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  454; 

amende  que  ce  village  doit  à  l'évèque,  VI, 

465.  Voy.  Jean. 
Hcrmetiic,  voy.  Arménie. 
Hermès,  ses  écrits  liturgiques,  I,  549. 
Hermilc,  lisez  Licrnutc,  IV,  406. 
Hernant  de  Hotteberge,  chevalier  brabançon, 

V,  85. 

Hernebant,  lisez Hernebaut,  l,'-200.\oy. Ernebaut. 


ilernul,  voy.  Guillaume. 

Ilero,  fils  de  Trebcris;  il  adore  les  faux  dieux,  I, 
15,  li;  il  fonde  quantité  de  villes  en  Alle- 
magne, 14. 

Ileroda,  fille  d'Aretas,  femme  d'Antipatrr,  I,  208. 

Ilérode  [Herodvs),  fils  d'Anlipater;  aussi  appelé 
Ascalonien,  I,  208;  nommé  prévôt  de  Galilée; 
sa  cruauté,  226;  il  délivre  la  Galilée  du  bri- 
gand Ezéchias,  241;  appelé  à  comparaître 
devant  Hyrcan;  créé  gouverneur  de  la  Syrie, 
242;  il  empoisonne  Malichus,  254;  il  chasse 
Félix,  255;  il  fait  la  paix  avec  Hyrcan,  2C0; 
bigame,  265;  accusé  de  s'approprier  les  droits 
dus  à  Hyrcan,  269;  il  a  neuf  femmes,  270; 
créé  prince  de  Galilée  par  Antoine;  il  défend 
Jérusalem  contre  Pacorus,  271;  obligé  de  fuir; 
il  va  en  Arabie,  272;  il  va  demander  du 
secours  à  Rome  contre  Anligone,  275;  cou- 
ronné roi  de  Judée  à  Rome,  274;  ti-ahi  par 
Silon;  il  assiège  Jérusalem,  275;  il  s'empare 
de  Jérusalem,  279;  rétabli  roi  de  Judée  par 
Sosius,  280;  il  chasse  de  Jérusalem  Dolsida  et 
Antipatcr,  506;  il  fait  mourir  Jonalhas,  507; 
il  fait  la  guerre  à  Gadus  sur  Tordre  d'Antoine, 
529;  honoré  par  César  Auguste,  550;  il  aide 
Auguste  à  conquérir  l'Egypte;  il  fonde  Césa- 
rée,  551  ;  il  construit  un  palais  à  Ascalon,  552; 
il  restaure  Sainarie,  bâtit  Sébaste,  etc.,  555;  il 
restaure  le  temple  de  Jérusalem,  554;  il  jure 
la  mort  de  l'enfant  Jésus,  545;  il  fait  massa- 
crer tous  les  enfants  de  Bethléem,  555-556;  il 
fait  décapiter  ses  fils  Alexandre  et  Aristobu'e, 
558-559;  il  désigne  son  fils  Antipatcr  comme 
son  successeur,  559;  son  fils  cherche  à  l'em- 
poisonner, 565;  on  le  lui  révèle,  565;  il  fait 
mettre  Antipatcr  en  prison,  567;  il  fait  em- 
poisonner les  enfants  des  principaux  juifs, 
568;  il  désigne  Archelaus  pour  son  successeur, 
569  ;  ses  quatre  femmes,  575-574. 

Hérode  Agrippa,  fils  d'Hérode  Philippe;  son  oncle 
Hérode  Antipas  lui  enlève  son  royaume,  I, 
459  ;  couronné  roi  de  Judée,  440;  il  meurt, 
445. 
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Iléroilc  Philippe,  fils  d'Hérodc ;  il  fait  décapiter 
S' Jacques  le  Majeur,  I,  ^270,  539;  son  frère 
Archclaus  lui  confie  le  gouvernement  de  la 
Judée,  o75;  envoyé  h  Rome  ])iir  Varrus,  574; 
nommé  par  Auguste  gouverneur  de  l'Aurani- 
lidc  et  de  la  Traconite,  577; Tibère  le  fait  roi 
de  Judée,  oSîi;  il  appelle  chez  lui  l^once-Pilate 
qui  le  supplante,  58fS  ;  trompé  par  sa  femme 
llérodiadc  el  par  son  frère,  595;  il  renvoie 
Jésus  à  Pilate,  409;  battu  et  tué  par  son  frère, 
459. 

Hcrodc  Aniipas  {/éntypas),  fils  d'Hérode,  I,  270; 
il  demande  à  Auguste  la  moitié  de  la  Judée, 
572-57Ô;  il  combat  Fimposleur  Nemrod,  575; 
Auguste  le  fait  gouverneur  de  la  Galilée,  577  ; 
il  séduit  Hérodiade  cl  va  à  Rome,  595;  il  aime 
S'  Jean- Baptiste,  596;  il  écoute  les  lépriman- 
des  de  S'  Jean,  597;  il  fait  décapiter  S'  Jean, 
270,598;  il  tue  son  frère,  459,  Tibère  l'envoie 
en  exil  à  Vienne  en  Dauphiné,  ■■58,  440. 

Hérode  Liber;  il  engage  Nemrod  à  se  faire  passer 
pour  Alexandre,  I,  575;  Auguste  le  fait  mettre 
à  mort,  576-577. 

Hérode  le  prêtre,  premier  mari  d'Hérodiade,  F, 
595. 

Hérodiade  (l/crodias),  fille  d'Arislobule,  I,  559; 
clic  fait  décapiter  S'  Jean-Baptiste,  560,  598; 
femme  d'Hérode  Pliilippe;  séduite  par  son 
beau-frére  Hérode  Aniipas,  595;  sa  haine 
contre  S'  Jean,  597  ;  sa  mort  atroce,  599. 

Hviodianc,  Herodian,  llcrodimn,  château  con- 
struit par  Hérode  en  souvenir  de  la  défaite  des 
Juifs  el  des  l\irlhcs,  I,  272,  555,  569. 

Hcrolcus,  roi  de  Norwège;  battu  par  le  roi  Gui  de 
Danemark  et  l)aplisé  à  Mayence,  IV,  16. 

Héron,  voy.  Harrcnt,  Gérard,  Renson. 

Hd'paldolis  de  Valsecrée;  allié  de  Brchier,  III, 
281. 

Hcrpin,  IJcIpin,  roi  paien;  tué  par  Ogier,  III, 
ÔOi,  504. 

Ilcrpin  de  Langrcs;  il  va  à  la  conquête  de  Vau- 

cleir,  II,  498. 
Ilers,  voy.  Heers. 


Herslal  {ilestal,  Ilersta,  llarsla,  Haslart,  Ilcr- 
stal,  //e.t^'z^), village;  fondé  parLotringe,  1,579; 
miracle  qui  s'y  opère  à  la  translation  du  corps 
de  S'  Lambert;  S'  Hubert  fonde  une  église  sur 
la  colline  de  Pache  ou  Patrache,  II,  589;  cru- 
cifix dans  l'église,  de  la  grandeur  de  Pépin, 
402,  484;  Pépin  bâtit  l'église  et  un  jialais  avec 
les  pierres  du  pont  de  Cberalle,  484,  (637); 
Charlemagnc  y  séjourne,  519,(659);  c'était 
un  lieu  de  refuge,  III,  10;  (II,  668);  vieux 
mur  sur  le  tertre  de  Loli'inge,  IV,  71  ;  droit  de 
refuge  dont  les  criminels  y  jouissent,  543; 
touchant  la  monnaie,  V,  506;  les  habitants 
doivent  garder  Liège,  525;  lignage  liégeois  de 
ce  nom,  IV,  416,  419,  454.  Voy.  Bastin, 
Eustache,  Nicolas,  Pépin. 

Hcrsiappe  (IJarsIaple),  village;  amende  qu'il  doit 
à  l'évcque,  VI,  465.  Voy.  frnufjnnt. 

Uerstepe,  nom  primitif  du  Condroz,  II,  548.  Voy. 
Condresicn, 

Hervé  (f/erves),  ville  ;  fondée  par  Loiringe,  I,  579; 

brûlée,  VI,  524. 
Ilcshahi,  voy.  Ilesbaye. 

Hcfhaingnnnz,  Heslianrinoiis,  voy.  Hesbignons. 

Ilesbaye  {fleshain,  Hasliain,  Hcsbay,  /Ipysbaiii, 
Haishain,  Uezhain);  Tongris  y  bâtit  Tongres, 
I,  188;  comté  acheté  par  Humbris  au  duc 
d'Ardenncs,  215;  il  comprend  le  comté  d"Os- 
tcrnc,  529;  a|)pclé  aussi  Haribain;  soustrait  à 
l'autorité  romaine  et  inféodé  au  royaume  des 
Francs,  II,  149;  ses  villes  rebâties  par  Boident, 
160;  propriété  de  l'église  de  Tongres,  255; 
S'  Amand  y  convertit  un  meurtrier,  299; 
Charles  Martel  donne  le  comté  à  l'église  de 
Liège,  591  ;  ses  habitants  aident  Plandris  contre 
Charles  Martel,  H6;  dévasté  par  le  duc  de 
Thuringe,  IV,  22;  (III,  412);  dévasté  par  un 
orage,  156;  (III,  45i));  les  biens  de  l'abbaye 
de  Slavelot  protégés  par  miracle,  157;  pluie 
de  froment,  165;  nuées  de  mouches;  Nicolas 
en  délivre  le  pays,  221;  ravagé  par  une  tem- 
pête, 269;  ravagé  par  les  partisans  d'Alexan- 
dre de  Julicrs,  525,  (626);  item  par  les  Bra- 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


241 


Lançons  el  les  Flamands,  541;  l'avoué,  413; 
giandcs  pluies,  B44;  envahi  par  Henri  de 
Louvain,  V,  19,  27),  70,  75,  (G0i2);  ravage  par 
les  Liégeois,  520,  521,  528,  329,  (679,  687); 
pluie  de  pierres,  582;  projet  de  Henri  de 
Gueldredele  ravager,  59b;  dépeuplé  parla 
guerre  des   Awans  et  des   Waroux,  (078); 
ravage  par  le  due  de  Brabant,  VI,  54,  (646- 
647);  les    nobles  arrivent    au  sceours  des 
Grands  à  Liège,  169;  confie  à  la  garde  du 
comte  de  Looz,  25o;  Jean,  comte  de  Namiir,  y 
pénètre.  237,  258;  anarchie  qui  y  règne,  286; 
envahi  par  les  Waroux,  287  ;  ravagé  par  les 
Liégeois,  512,  418,  422,  452;  item  par  les 
Waroux,  459;  Farniée  liégeoise  y  campe,  494; 
ravagé  par  le  duc  de  Brabant,  îioO;  le  duc 
Jean  III  menace  de  l'envahir,  ;i!)7,  f)98,  ^99, 
(690  ;  défendu  par  les  Liégeois,  600.  Voy. 
Arnoul,  Boidmt,  Gilles  i  e  Horion. 
Ilesbignons  [fJcshrt)fjiinits,  fJcsbaiir/nons,  llcshain- 
guonz);  ils  assiègent  le  château  de  lluy  sous  la 
conduite  d'Ogier,  III,  78;  Ogier  choisit  des 
Heshignons  pour  combatire  les  Sarrasins  en 
Espagne,  III,  124,  159;  ils  combattent  en 
France,  198,  199;  Ogier  li'S  mène  contre  les 
troupes  de  rarehevèque  de  Cologne,  (II,  756, 
757,  738);  ils  accompagnent  Ogier  en  Espagne, 
327;  chevaliers  qui  accompagnent  Ogier  outre 
mer,  557  ;  Duevon  les  fait  indemniser  pour 
leur  lutte  contre  le  duc  de  Tliuringc,  IV,  22, 
24;  punis  pour  avoir  travaillé  les  jours  de  féte, 
1 57,  ils  combaticnl  Eudc  de  Champagne,  224; 
leurs  ])rouesses,  225;  ils  prennent  et  rasent  les 
cliùtraux  de  Limbourg  et  de  Dolhain,  246;  ils 
battent  les  Flamands  à  Iluy,  249;  ils  gardent 
la  llesbayc  contre  les  Brabançons,  547  ;  ils  vont 
au  siège  de  Bouillon,  575;  ils  coupent  en  deux 
l'armée  des  Barois,  385;  ils  accompagnent 
l'empereur  Fi'édéric  en  Lombardie,  457;  ils 
battent  les  Namurois,  459;  le  comte  de  Lou- 
vain les  mène  contre  les  Hennuyers,  486;  ils 
assiègi'nl  lluy,  520;  ils  combattent  à  la  warde 
de  Stc|)pos,  \\  86;  ils  tiennent  le  parti  de  Henri 


de  Gueidro,  3-28;  bataille  contre  les  Braban- 
çons, 543;  leurs  prouesses  au  siège  de  Lou- 
vain, 365;  ils  marchent  contre  les  Brabançons, 
572;  ils  battent  les  Brabançons,  410,  41 1  ;  ils 
brûlent  Hannut,  4 1 3  ;  ils  battent  les  Gueidrois, 
416;  les  chevaliers  hesbignons  sont  les  plus 
jireux,  451,  (666,  667);  ils  eomballent  les 
Anglais,  470,  471  ;  item  les  Français  en  Flan- 
dre, 5^)9;  ils  battent  les  Hutois,  565;  ils  brû- 
lent llannul,  VI,  43;  ils  se  soulèvent  contre  le 
châtelain  de  VVaremme,  158;  ils  vont  en  Italie, 
147;  leurs  prouesses  à  Rome,  148;  ils  assiè- 
gent Namur,  189;  item  Bouvignes,  255;  ils 
combattent  les  Xanmrois,  259,  260,  (668);  ils 
repoussent  les  Flamands,  261;  ils  les  battent, 
262;  leur  réputation  de  vaillance,  265;  la  fleur 
de  la  noblesse  hesbignonne  périt  à  Dommartin, 
288;  chevaliers  qui  accompagnent  la  reine 
Isabelle  en  Angleterre,  506;  battus  par  les 
Français,  580;  ils  campent  à  Visé,  528. 

Ilesdin  [lledin),  ville;  réclamée  par  Fei'rant  tie 
Portugal,  V,  52. 

Hcxcpondc  ou  Rcfuyl,  ville;  fondée  par  Racheni 
en  Macédoine,  l,  6. 

Ilcspmigne,  voy.  Espagne. 

liesse  [/lesseii,  llosscn),  voy.  Louis. 

Ilcsid,  llcslal,  voy.  Hcrsial. 

H  ester,  \oy.  Eslher. 

Ileugem  (Hoyn),  fief  de  l'église  de  Liège,  VI,  540. 

Heure  (Eure,  Eurlemmes,  ^cwres) -lez-IIermée, 
ou  Hcurc-le-Romain,  village;  fondé  par  Ton- 
gris,  I,  2il  ;  amende  due  à  l'évêque,  W,  462; 
lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  417.  Voy. 
Guillaume,  Henri. 

Heure-lcz-Freires ,  village;  amende  qu'il  doit  à 
révêque,  VI,  462. 

Heurmallie,  voy.  Hermalle. 

Ilense  (Heule?),  château  pi'ès  de  Courtrai;  assiégé 

par  les  Flamands,  VI,  21. 
Ileylissem  [llelcclnnes ,  Helcclnns)^  abbaye;  le 

ca:iavre  de  Jean  d'Enghien  y  est  déposé,  V,  425, 

(665,  604)  ;  le  duc  Jean  III  y  mène  ses  troupes, 

VI,  495,  494,  (679). 
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Ileyrou  (II),  voy.  Seguin. 
Heyshain,  Hczbnin,  voy.  Hcsbaye. 
Ilezcloii,  évèiiuc  de  Toul;  disciple  de  Noigcr,  IV, 
180. 

Hibcrnie  {Ybcrnie,  Yberne,  ilyhcrnie)  ou  Irlande; 
clic  produit  des  fruits  étranges,  I,  284-285; 
purgatoire  de  S'  Patrice,  ôOu;  conquise  par 
Thomas,  575;  convertie  par  S'  Pati'icc,  II, 
154;  conquise  j)ar  ïristanl,  182;  évangcliséc 
j);\r  S'  Columban,  577,  o!)8;  révéque  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  III,  ôH  ;  patrie  de  S'  Mula- 
chie,  IV,  4-01.  Voy.  lidcfjaj  Encn^  Godolas. 

Ilidclain,  /Jildclain,  fille  de  C.lovis,  femme  de 
Gobier  de  Vaucouleurs,  II,  IC0-1C7. 

Hiergcs  (Hirge),  château;  abattu  par  Henri  de 
Gueldre,  V,  576,  (645). 

J/iericn,  voy.  Jéricho. 

Iliéron  (Gero),  roi  de  Sicile;  il  ravage  l'Italie; 

battu  en  Ligurie  par  les  Romains,  I,  161. 
Hicrlcit,  voy.  Yerlé. 

Hildcbcrh,  ville  de  Bavièi'e;  assiégée  et  prise  par 

les  Danois,  IV,  75,  74. 
UUdcbcrs,  voy.  Childebert. 

Hildebrand  {llikhbrandc ,  Htldcbunde,  Uildc- 
bonde),  cardinal;  envoyé  à  Constanlinopic,  IV, 
265;  item  en  France  pour  combattre  la  simo- 
nie, 268;  pape  sous  le  nom  de  Grégoire  VII, 
272. 

Hildebrand,  archevêque  de  Cologne;  il  confirme 
les  donations  faites  à  l'abbaye  de  S'-Hubei  t, 
III,  Ô81. 

llildefous,  Ilildefunsc,  voy.  Ildephonse. 
Hildegarde,  fille  de  Didier,  femme  de  Cliarle- 

magne;  répudiée,  II,  526. 
Hildegarde,  nonne  d'une  grande  beauté,  à  Bin- 

gen,  IV,  401. 
Hildelain,  voy.  Ilidclain. 
Hildcwiens,  Hildewin,  voy.  Ililduin. 
Ilildris,  voy.  Cliildcric. 

Hilduin  (Ileldcwnns ,  Hildewin,  Hildcwicns)  de 
Berry,  écolàtre  de  S'-Lambert;  il  brigue  Févè- 
ché  de  Liège;  il  emploie  la  simonie,  IV^,  98; 
(III,  425j. 


Ililduin,  abbé  de  Saint-Denis,  IV,  24. 

Hihcmondc,  fille  du  marquis  de  Francliimont, 
femme  d'Anfroi  de  Iluy,  IV,  162;  religieuse  à 
Thorn,  165. 

IJiltrude,  fille  de  Charlemagnc,  II,  529. 

l/insbcrcli,  I/inscbccIt,  voy.  Heinsberg. 

Ilippocralc,  médecin,  I,  102. 

lIip|)oiie  (  F/30/i)/e,  Ypoine)\SQn  évcquc  S'  Augus- 
tin, il,  101  ;  assiégée  par  les  Vandales,  158. 

Iliraire,  comte  de  Cologne  ;  il  se  convertit,  I, 
509. 

Hiram  {Yram),  roi  de  Tyr;  il  fournit  le  bois  du 
temple  de  Salomon,  I,  58;  David  lui  donne 
neuf  villes  en  Galilée,  59. 

liiranne,  voy.  Iicne. 

Ilircaine,  fils  de  Jean  Hyrcan,  I,  178. 

Hircaine,  voy.  Ilyrcanie. 

Hircaire  (/Jirlaires,  IJirlares),  fils  d'un  comte  de 
Savoie  et  d'une  comtesse  de  Limoges;  évéquc  de 
Liège,  IV,  25;  (III,  414);  il  enrichit  son  église, 
24;  il  meurt,  57;  (III,  416). 

IJircleis,  voy.  Yertc. 

Ilirge,  voy.  llierges. 

Ilirisiens,  voy.  Ilirtius. 

Ilirlande,  voy.  Ii'landc. 

Ilirlaircs,  voy.  Hircaire. 

IJirtans,  roi  de  Saxe;  prisonnier  de  Clovis,  II, 
157. 

lliiiares,  voy.  Hircaire. 

ilirtius  {llirisicns)  et  Pansa,  consuls  romains; 

battus  par  Octave,  I,  255. 
Hisboselj  voy.  Isboselh. 
Hisdon,  voy.  Gui. 
Hismaclitcs,  voy.  Ismaélites. 
llispanus  (Hyphase?),  fleuve  de  l'Inde,  I,  291. 
IlispasclidaïUj  ville;  prise  par  les  Romains,  I, 

210. 

IlispJindp,  fille  de  Sygelans,  femme  d'Aper,  H, 
509. 

Histoire  naturelle  :  l'asbeste,  pierre  curieuse,  I, 
66;  les  éléphants  vus  pour  la  première  fois  en 
Europe,  119;  serpents  énormes,  120;  nuées 
de  sauterelles  en  Asie  et  en  .\frique,  182,  185; 
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fruits  merveilleux,  2C4,  284-283;  animaux 
fabuleux,  282,  285;  plantes  d'Afrique,  287; 
faune  de  l'Inde,  292,  29i;  arbres  toujours 
verts  dans  l'île  de  Tylus,  503;  vertu  de  l'au- 
bépine, 407;  le  phénix  en  Egypte,  iA^;  faune 
de  l'Indo,  III,  57,  CO;  arbres  singuliers,  6-2; 
limaçons  énormes;  poules  qui  portent  de  la 
laine,  65;  arbres  lanigères,  64- ;  produits  de 
l'Inde,  63,  66;  animaux  extraordinaires,  67; 
vertu  d'une  pierre,  557;  pierres  précieuses, 
549;  animaux  fantastiques,  IV,  47,  SO;  pierres 
précieuses,  49,  52;  dromadaire  servant  de 
monture;  sa  rapidité,  64 ;  description  des  sau- 
terelles, 82;  mouches  venimeuses,  112;  volcan 
en  Afrique,  127;  nuées  de  sauterelles,  206, 
221  ;  fruits,  227;  singulière  habitude  des  sou- 
l'is,  284;  pigeons  voyageurs,  295;  ourses  qui 
cbarrient  des  pierres,  556;  loups  faméliques, 
541  ;  beaux  jardins  de  Lambert  le  Bègue  à 
Liège,  455;  orme  extraordinaire,  527;  pierres 
précieuses,  569;  le  naturaliste  Henicr,  V,  4; 
pigeons  messagers  en  Palestine,  102;  poisson 
extraordinaire,  440;  mouches  venimeuses, 
414;  lidéiilé  des  chiens,  566;  dromadaire  ser- 
vant de  monture,  576  ;  pierres  précieuses 
ornant  la  châsse  de  S'  Lambert,  VI,  251  ;  sin- 
gulière vertu  d'une  pierre,  255;  serpent  qui 
infiltre  l'amour,  270,  501,  504;  la  vigne  ne 
croît  pas  en  Angleterre,  558;  amitié  d'une  cor- 
neille ])our  un  chien,  011.  Voy.  Vigne. 

/loches,  voy.  Jean. 

llodùscn,  voy.  Hocscm. 

Ilocht  {I/otvs),  abbaye  près  de  Maestricht;  les 

moines  transférés  au  Val-N.-D.;  IV,  505,  566. 

Voy.  Gui  de  Deauvais. 
llocsem   (Hoqucscni ,    Iloqutscnnc ,  Hosqiivscnij 

Ilochisot,  Hoqncsemme),  voy.  Jean. 
Ilodvbcrgcj  voy.  Iloltebei'ge. 
Ilodeige  (I/odege),  village  liégeois;  fondé  par 

Coi'uulo,  I,  478;  amende  qu'il  doit  à  l'évcque, 

VI,  465.  Voy.  Naveldn. 
Ilody  {I/odire),  village  liégeois;  assiégé  par  les 

Ilulois,  VI,  188. 


Hoel,  chevalier  anglais;  il  héberge  le  roi  Henri . 
et  Ogier,  IV,  56. 

Ilocsselt  [Hourle,  Ilorlc,  Hoitr),  village  liégeois; 
les  Gueidrois  y  campent,  VI,  456;  occupé  par 
les  Liégeois,  458;  les  Liégeois  y  sont  battus, 
459,  (675,  fi76i;  prisonniers  faits  parle  comte 
de  Gucidre,  449,  455,  474;  la  bataille  citée, 
(691,  694). 

Ilognoul  (Hultcngnoul,  IloUcgnoule,  HoUetignck), 
village;  fondé  par  Humbris,  I,  201;  la  tour 
abattue,  V,  5'i7,  (081);  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  425,  426.  Voy.  Butor,  Euslache  le 
Franc-homme,  Jean  Kenard. 

lloiah,  Hoians,  voy.  Hoyas. 

Iloinx,  voy.  Huns. 

Uoiois,  localité  où  Noigcr  fonde  un  j)ricuré  sous 

l'invocation  de     Sévei-in,  IV,  175. 
Holaffra,  voy.  Helfaut. 

Hollandais  (Holandrois) ,  II,  155.  \'oy.  Hollande. 

Hollande  (/Jolaude,  Holliindre),  Étal  fondé  par 
Ilonlech,  I,  112;  conquise  par  Lidryonel  ; 
reconquise  par  Negel,  146-147;  conquise  par 
César,  218;  item  par  Clovis,  II,  149,  155; 
ravagée  par  Agapct,  249;  elle  fait  partie  du 
royaume  de  Frise,  457;  conquise  par  Bauduin, 
522;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
512;  Buevon  la  donne  à  son  lils  Ogier,  IV,  60; 
conquise  par  les  Danois  et  les  Norwcgiens,  75; 
défendue  par  les  Frisons,  100;  elle  fait  partie 
de  la  F/ise,  118;  inondée,  210;  annexée  au 
comté  de  Flandre,  492;  le  comte  prend  les 
armes  contre  la  France,  V,  142;  les  Hollandais 
battent  les  Flamands,  51 1,  515;  paix  entre  les 
Flamands  et  les  Hollandais,  557;  ce  pays  tra- 
versé par  les  Belges  se  rendant  en  Angleterre, 
VI,  506,  521,  550.  Voy.  Albert,  Basilkh,  Flo- 
rent, Griinoald,  Guillaume,  Picire. 

HoUitiKjnonlj  Hollcngnelc,  voy.  Ilognoul. 

Ilollogne -aux  -  Pierres  (Hollongiie  as  Pires);  les 
Brabançons  y  campent,  VI,  44,  (647);  amende 
due  à  l'évéque,  465. 

IIoIlogne-sur-Geer  (f/ollongnc  sur  le  Gaire),  vil- 
lage fondé  par  Humbris,  I,  201;  le  château 
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conquis  par  ArnouIJ  de  Blaiikeiiheini ,  VI, 
IbG;  le  seigneur  de  Mille  à  Ilollogne,  455; 
assiégé,  i'^i,  (074);  amende  due  à  révcque, 
4C5;  occupe  par  les  troupes  de  Jean  de 
Doliènie,  COO;  lignage  liégeois  du  nom  de  Hol- 
logne,  IV,  il 8,  452,  435. 

Ilolojdierne  (/Jolofcriies);  envoyé  p;ir  Caniijise 
pour  ravager  la  Judée;  tué  pai-  Judilli,  I,  90. 

llombroux  [ilunhroux,  Uaiiihrous,  JJninbreux 
quatre  frères  de  ce  nom  s'emparent  de  Pépin, 
11,419;  révéque  Richer  donne  la  dime  de  ce 
village  à  l'église  S'-Pierre  de  Liège,  IV,  99;  le 
seigneur  lue,  V,  50o;  amende  due  à  révcque, 
VI,  405;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  421. 
Voy.  Alardin,  Jacques. 

Hondas,  Huudus,  fils  de  Henri  de  Monterin;  il 
tue  le  frison  Galatris,  II,  59. 

llottdas,  sire  de  IJognoul;  il  combat  les  Fi'isons, 
II,  59. 

fjondris,  fils  bâtard  de  Pépin,  II,  470;  il  est  fait 
comte  de  Savoie  p  ir  les  barons  de  Fi  ance, 
475;  il  réclame  à  Charlemagne  Tliérilage  de 
Carloman,  477;  il  bat  Charlemagne  en  Savoie; 
il  assiège  Paris,  478;  battu  par  Constantin,  il 
s'enfuit  à  Laon ,  479;  il  se  sauve  d'Orléans; 
Naime  le  poursuit  en  Dohéme,  482;  iXaime  le 
fait  mourir  à  Namur,  485. 

Honcsiant  de  Courtrai;  il  reconnaît  Ogier,  III, 
2(i7;  il  annonce  la  prise  d'Ogierà  Charlemagne, 
209 

Hongrecli ,  fils  de  Galaffre,  roi  de  Danemark, 
I,  112;  il  fonde  les  villes  de  This  et  Multbelle, 
115;  il  meurt,  1 17. 

Hongres,  fils  de  Pollux,  roi  de  Hongrie,  I,  220;  il 
meurt,  25o. 

Hongresis,  voy.  Hongrois. 

Hongrie  {ilongcrie  ;  lilat  fondé  par  Ztio,  1,  1 15; 
partagé  en  deux  par  Pollux,  194;  conquis  par 
César,  218;  sa  situation  géographique,  501; 
villes  brûlées  par  Ogens,  570  ;  donné  à  Alexan- 
driiie,  lennne  de  Porus,  571;  conquis  par 
Domilien;  affranchi  du  tiibut,  488;  conquis 
par  Tiiomas,  579;  ravagé  par  les  Huns,  11,  22; 


les  Huns  y  sont  vaincus,  07;  ravagé  par  Mai'- 
cicn,  loO;  soumis  à  Clovis,  1S7;  conquis  par 
Péris;  gouverné  par  un  bailli  français,  2îjy  ; 
envahi  par  Julien,  599;  ravagé  par  Udelan  cl 
Agarache,  400;  donné  par  Léon  à  Jean,  455; 
six  chevaliers  seulement  peuvent  y  porier  les 
armes,  515;  ravagé  par  Brehier,  III,  281  ;  le 
roi  assiste  aux  noces  d'Ogier,  51 1  ;  le  roi  battu 
par  le  loi  de  Danemark,  350;  dévasté  par  les 
Danois  et  autres  païms,  IV,  97;  le  roi  tué  par 
les  Frisons,  100;  tremblement  de  terre,  118; 
le  roi  renonce  à  conférer  des  évéehés,  500  ;  le 
roi  épouse  une  sœur  du  comte  de  Namur,  509; 
le  roi  épouse  la  veuve  de  Henri  11  d'Angleterre, 
409;  conquis  par  Dschengis-Khan,  o8!l; 
dévasté  par  les  Sarrasins,  V,  125;  envahi  par 
les  Tartares,  274;  les  Germains  s'y  réfugient, 
292;  le  roi  battu  par  le  roi  de  Bohême,  558, 
559.  Voy.  Adolaiis,  Agrippa,  Aniaury,  Béatrix, 
Ehronus,  Elienne,  Geoffroy,  Gortubus,  Guil- 
laume, Jean,  Isabelle,  Julien,  Louis,  Matera, 
Ogier,  Paris,  Philippe,  Pollux,  Porus,  Qanr- 
inanl ,  S'  Gérard,  Sartago,  Sedroc,  Siger, 
Sohier,  Thibaut. 

/JniKjris,  lliingrig,  roi  de  Reims,  1,  185. 

Hongrois  (fJongrcsis,  Angariem),  1,  115;  leur 
guerre  contre  les  Danois  pour  la  Bulgarie,  I4Î); 
ils  les  battent  en  Pannonie,  140;  ils  font  la 
paix  avec  les  Danois,  147;  battus  par  les 
Danois,  180,  371  ;  item  parles  Gaulois  devant 
Lyon  ;  ils  mettent  les  Sicambres  en  fuite  devant 
Orléans,  549;  battus  par  Thomas  et  Clodas, 
577;  ils  battent  les  Huns,  II,  55;  battus  par 
les  Danois,  155;  ils  battent  les  Romains,  i50, 
152;  ils  preiuient  Rome,  154;  ils  battent  les 
Saxons,  105;  item  les  Francs  en  Frise,  248; 
battus  pai'  les  Francs,  259,  200  ;  ils  sont  en 
guerre  contre  les  Dano  s,  201;  ils  viennent  à 
Wacstricht;  chassés  par  Grimoald,  206;  battus 
par  les  Danois,  599, 400;  ils  battent  les  Danois, 
400;  battus  par  Pépin,  408;  battus  en  Bavière, 
427-428;  Théodose,  leur  roi,  les  fait  baptiser, 
429;  ils  ravagent  rAllemagne,  IV,  99;  anthro- 
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popliagcs;  ils  rnv;igciil  reiiipirc  et  sont  bat- 
tus, 101;  battus  par  renipcrcur  Arnulpho, 
109;  ils  ballont  Cliarics  le  Simple,  1 10  ;  battus 
par  Charles  le  Simple,  112;  battus  en  Frise, 
1 18;  item  sur  mer  pai'  les  Anglais,  121  ;  ils  ne 
peuvent  prendre  Rome  et  ravagent  la  Toscane, 
12!);  battus  par  Tempcrcur  Henri,  l.'iO,  lo2  ; 
convertis  par  S'  Adalbert,  105;  défaits  par 
rcn)pcreur  Otton,  170;  ils  dévastent  la  Calabrc; 
battus  par  Otion  11,  185;  Hongrois  établis  à 
Liège,  2-20,  24ô. 
Hongrois  (le),  voy.  Bcalrix. 

HonUhc,  llonlech,  fils  de  Galaffre;  il  fonde  l'Elat 

de  Hollande,  I,  112. 
Honni'court  [llennecourl)-^  le  clialeau  brùlc, 

0 1 8. 

Honoriieu,  voy.  Honorius. 

Honoriiens,  voy.  Hunnei'icli. 

Honorius  (Uonoriien)  1,  jiape,  II,  507;  il  accorde 
des  indulgences  à  la  chapelle  des  SS.  Côme  et 
Damien  à  Liège,  512;  ses  décrets,  510;  il  dé- 
j)0uille  réglisc  S'-Pierre  pour  bàlir  les  églises 
de  S"'-Agncs  et  de  S'- Pancrace;  il  meurt,  522. 

Honorius  II,  pape;  il  cliassc  Rogier  de  Sicile,  puis 
le  fait  duc  de  hi  Pouille,  IV,  352  ;  il  meurt,  558. 

Honorius  III,  pape,  V,  102;  il  excommunie  Louis 
d'Artois,  105;  il  fait  prêcher  une  croisade,  1 09  ; 
il  confirme  l'ordre  des  Prêcheurs,  171  ;  il 
accueille  Jean  de  Bricnne,  180;  Honorius  (lisez 
Grégoire  IX)  fait  Pierre  de  Coiirlcnay  empe- 
reur de  Constanlinople,  188;  il  excommunie 
Frédéric  II,  189;  il  confirme  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  104;  Bouchar  d'Avesnes  lui  demande 
une  dispense,  199;  il  meurt,  202. 

Honorius  IV,  pape,  V,  44-4;  il  donne  la  Sicile  à 
Charles  de  Valois,  445;  il  meurt,  400. 

Ilonlainc;  le  seigneur  lué  à  Bouvines,  VI,  85. 

Hôpitaux  à  Liège  :  Jlostarde,  IV,  20;  S'- Jacques 
au  pont  d'Avroi  ;  S' -Georges  à  Tilleur,  et 
S"-Agallic  (Aughisse)  à  S'"- Marguerite,  dépen- 
dant de  l'abbaye  de  S'-Laurent,  222;  hôpital 
fondé  entre  la  Meuse  et  Laroche,  285  ;  hôpital 
sur  le  marché,  à  Liège,  520;  S'-Gilles  en 


Publcmont,  556;  incendie  de  l'hôpital  du  pont 
d'.Vvroi,  542;  hôpital  S'-Lambert,  579;  fonda- 
tion de  l'hôpital  S'-Jean-Baptistc,V,  100,(025); 
'l'i rebourse  (Tirbnwsc),  567,  (045,  04 i);  sur 
la  motte  d'Avrui,  pour  les  prêtres,  425,  (605); 
autre  hôpital,  VI,  109.  Voy.  S'-Cliristophe, 
Cockiiis,  S'-Mathieu  à  la  Chaîne. 

Hôpitaux  établis  à  Jérusalem  par  Jean  Hyican,  I, 
108;  hôpital  à  S'-Jean  d'Acre.  \',  181  ;  item  à 
Castcr,  IV,  555. 

//optes,  ville  fondée  par  Dam,  1,  105. 

Hoquercis,  roi  de  Caslel;  tué  par  Seguin,  If,  522. 

//(iqiii'sem ,  lloqucscmme,  Iloqacscnnc ,  voy.  Hoc- 
sem. 

Horace  {Orasses),  poète;  disciple  de  Virgile,  I, 

213,  552. 
Horcstcs,  voy.  Oreste. 

Horion  [/lorrion],  village  liégeois;  fondé  par 
Loiringe,  I,  552;  ses  habitants  refusent  de  loger 
S'  Martin;  pas  de  S'  Martin  imprimés  sur  le 
rocher,  11,42,  (545,  070);  S'  Maximien  leur 
pardonne,  45-46,(544);  Ogierle  Danois  y  fonde 
un  château,  III,  21;  l'armée  liégeoise  s'y  rend, 
V,  20,  21;  amende  due  à  l'évêque,  VI,  465. 
Voy.  Frongnarl,  Gilles,  Gui,  Guillaume,  Hustin, 
Pierre. 

llorle,  voy.  Hocsselt. 

Honmiis,  comte  de  Zinglanclic,  IV,  218. 

Horniisdas,  jiupc;  il  délivi  e  les  Grecs  emprisonnés 
par  Pierre  d'Alexandrie,  II,  209;  il  accorde  son 
pardon  à  Anastasc,  218;  enseveli  dans  le  cime- 
tière de  S'-Calixle,  225. 

Hormisdas,  cvéque  de  Rome;  père  de  Sylvère, 

H,  255. 

Horne,  voy.  Arnoul,  Raoul,  Richard. 
Horpmael  {Ho)-pale),  voy.  Louis. 
Horrion,  voy.  Horion. 

Hors-Chàteau  (Dcfours-Castcal ,  Dcfors-Cuslcl , 
Fours-Chastcal)  ;  Richier  y  trouve  une  fontaine, 

I,  581  ;  rue  à  Liège,  III,  8;  (II,  660);  IV,  482  ; 

V,  25,  159,  4's!8;  les  Frères-Mineurs  s'y  établis- 
sent, 267,  268,  209;  les  nobles  s'y  rassemblent, 

VI,  7,  8. 
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Iloriiffle,  ville  sur  la  mci"  Rouge;  visitée  par  Ogicr, 

m,  37. 

Hosain    [Elsi);    il    se   fait    reconnaître  sultan 

•l'Ég)  pie,  V,  ."76. 
I/nscmoiil,  voy.  Ilozcniont. 

Hospitaliers;  leur  maison  en  Prusse,  VI,  412,410, 
414.  Voy.  Templiers. 

Ilosquescm,  voy.  Hocseni. 

Ilossen,  lisez  Hessrii,  IV,  4-34. 

llostadc  (Hosiral),  comté;  dévasté  par  les  parti- 
sans d'Albert  de  Louvain,  IV,  t)17.  Cfr.  Dol- 
liain.  Voy.  Conrad.  Lothaire. 

Ilostelcric  (de  T),  voy.  Gui. 

Ilo^lic,  voy.  Oslie. 

Iloslilius  Mancinus  (■)fnncliiiis),  consul  romain;  il 
assiège  Rspny,  I,  181;  battu  par  les  Nuniiin- 
ciens;  son  supplice,  182. 

UnsIrnI,  voy.  Ilostade. 

Ilolov,  fils  de  Basin,  comte  de  Iluy,  II,  078. 
Hottcberge  {llotliebrnjo,  Hodpberge),\'oy.  llernant, 
Warlivr. 

WoniïMzc  {HuflaJic,  flnffahje),  château;  fondé  par 
Cornulo,  I,  478;  la  terre  donnée  à  Radus  des 
Prez;  armoiries,  111,78;  (II,  702).  Voy.  Arnoul, 
Béalrix,  Herman,  Thierri. 

Ilougarde  {HugardCj  fliiarde^,  forteresse;  bâtie  en 
Brahant  par  révèqne  de  Liège;  Lambert  de 
Louvain  s'oppose  h  sa  construction;  bataille,  IV, 
101;  (111,  474-  cà  476);  la  ville  brûlée  par  les 
Liégeois,  544,  (G50);  conférence  qu'y  tiennent 
Terrant  de  Portugal  et  Hugues  de  Picrrepont, 
V,  99,  (617);  Hugues  y  séjourne,  176;  engagée 
par  Henri  do  Gueldre,  527,  (657);  dégagée, 
540,  542,  551,  371  ;  Jean  d'Enghicu  et  Henri 
de  Gueldre  s'y  donnent  rendez-vous,  424. 

Houille;  sa  découverte  à  Liège,  IV,  541 ,  S42,  (732, 
75Ô);  mentionnée  dans  une  charte,  VI,  652. 

Hou  lagon  (flalas),  frère  de  Alangou,  roi  des  Tar- 
lares,  V,  291  ;  il  conquiert  la  Perse,  519,  549; 
il  demande  à  Haython  d'assiéger  Édesse,  5S0, 
5;)5;  il  conquiert  la  Syrie,  5SG,  5o7,  5o9;  il 
ineurl,  560;  il  avait  con(|uis  Alep,  570;  son  fils 
Taiigedar,  467. 


Ilour,  f/onrlc,  voy.  Iloessclt. 
I/oi/sis,  voy.  Oblcs, 

lloutain  (Hulain),  village  liégeois;  fondé  par  Ton- 
gris,  I,  244;  donne  à  l'église  de  Tongres,  II, 
157;  amende  due  à  l'évcque,  VI,  465;  brûlé 
par  les  Brabançons,  552.  Voy.  .lean,  Jonathas, 
Rigaut. 

/Ini/alpont,  voy.  Arnoul  de  Nantes,  Hnyas. 

Iloyas,  Ilaycns,  Hoians,  //niais,  //oyal,  //oyal- 
ponl  de  Nantes,  oncle  d'Ogier  le  Danois,  IH, 
57;  blessé  à  Ronccvaux,  147,  150;  on  le 
transporte  sur  une  bière,  151,  159;  il  est  tué 
par  Ogier,  215. 

//oyas  de  Bâcle;  mort  à  Ronccvaux,  III,  155. 

//oyn,  voy.  Heugem. 

Iloyoux  (//oyoïtt),  rivière;  elle  donne  son  nom  à 
Huy,  I,  525;  II,  238;  IV,  150;  noyé  ressuscité, 
249,277;  débordée;  ses  rava.-es,  V,  225,  (651)  ; 
débordée,  VI,  126,  599;  chronogramme,  400. 

Hozéinoat  (//oscmont),  nom  français  de  Tharsodc; 
armoiries;  village  de  la  Hesbaye  fondé  par  Ro- 
bert de  Ruelant,  IH,  514;  (11,  755);  l'évcque 
ordonne  d'abattre  la  tour,  V,  546;  la  tour 
abattue,  547,  (681);  amende  due  à  l'évêque, 
VI,  465;  lignage,  550.560;  IV,  415,  416,  417, 
428.  Voy.  Gérard,  Gilles  Surlet,  Lambert, 
Pierre,  Raoul  de  Mêlant,  Weri. 

//aar,  voy.  Hugues. 

//uftrdf^,  voy.  Ilougarde. 

Hubert  (//«ifcr,  //ulicrs,  //ubierl);  créé  par  Cliar- 

Icmagne  comte  de  Besançon,  IV,  250. 
Hubert  de  Cliini,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
Hubert  Corbeau  d'Awans,  VI,  554. 
Hubert,  fils  du  comte  de  Gueldre,  chanoine  de 

Liège,  IV,  171. 
Hubert,  fils  de  Plandris,  sire  de  Jupille  et  de 

Fauquemout;  ses  armoiries,  II,  420. 
Hubert,  comte  de  Poitiers,  II,  513. 
Hubert,  abbé  de  S'-Laurent  à  Rome,  IV,  258;  son 

neveu  Godefi-oid  lui  enlève  des  reliques,  259. 
//ubcri,  lisez  Humhert,  202. 
/liibiii,  l/ubh  n  le  Chcricr  ;  il  excite  le  peuple  à 

Huy  contre  les  nobles,  V,  564. 
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Hubin  le  Coiiroiet;  tue  à  Rome,  VI,  148. 
Hubin  Date,  messager  du  comte  de  Louvain,  V, 
42. 

Hubin  Gaymant,  V,  î)68;  tué,  509. 

Hubin  Poulict  de  Fuinie;  il  annonce  à  Liège 
l'arrivée  de  Henri  de  Louvain,  V,  19,20;  il 
annonce  la  victoire  à  Liège,  22  ;  il  veut  atta- 
quer les  Brabançons,  25;  ses  prouesses,  2li, 
27,  (609)  ;  il  défend  Tongres  contre  Henri  de 
Louvain,  72,  73,  (005);  il  avertit  révèque  du 
voisinage  des  Brabançons,  76,  77,  80;  ses 
prouesses,  86,  92. 

Hubin  Poullet  de  Faime,  petit-fils  de  celui  qui 
précède,  V,  219;  il  assiège  Montjoic,  227,  228, 
(6Ô1). 

Hul)in  Sassel,  hulois,  V,  îj80. 
Hubin,  voy.  Guillaume. 

Hubinne  (flubine),  village  liégeois;  le  seigneur 
porte  la  bannière  des  Liégeois,  V,  572;  brûlé 
par  les  Dinanlais,  VI,  4  22,  -455;  lignage  de  ce 
nom,  IV,  450.  Voy.  Charles,  Pierre,  Thicrri. 

Huccorgne  (flucorgne);  le  seigneur,  VI,  2()o. 

hue,  voy.  Huy. 

I/uc,  //((ec(pour  I/iw),  lliiudions,  /luclin,  Ilueneais, 

Hueneal,  voy.  Hugues. 
Hucns,  Huetix,  voy.  Huns. 
lluc(,  Huez,  voy.  Hugues. 
Ilufalk,  llnffalk,  Hii//'alye,  voy.  Houll'alize. 
Hugardi ,  voy.  Hougarde. 

Ilugbcrnc,  sœur  de  S"  Ode,  femme  de  Bertrand, 
II,  533. 

lliKjc,  Harjelin,  voy.  Hugues. 

Ilugeline  (lisez  Hatvvigc),  fciimie  de  Robert,  comte 
de  Paris,  IV,  151. 

I/iigcz,  IJughc,  Iluglicliu,  Ilugius,  Ilugou,  voy. 
Hugues. 

lliigoinCj  Hiigons,  voy.  Henri. 

Huguccio  (llugucion),  écrivain;  cité  par  Jean 
d'Outremeuse,  IV,  401. 

Hugues  {Hue,  Ilughe,  Hugo,  Hugcz,  Hueliii , 
/Jiigliilin,  Jlelin,  Uuguelon,  Iliigelin,  IlugulinSj 
lliiar,  Iluwurs,  IJuoii,  flitce,  Huez ,  Huy  on, 
Huvl,  Hucchnns,  Hitgoii,  Hucncais,  Hueneal, 


Hugins)  Agramart  ou  le  Grand;  nom  chrétien 
d'Agramaiies,  III,  95;  son  duel  avec  Charle- 
magne,  104;  Ogier  lui  confie  sa  bannière  en 
Espagne,  111;  appelé  aussi  Hne-Agramart, 
110;  il  porte  rorifiammc  de  Charleniagne, 
1  18;  il  découvre  la  trahison  de  Ganelon,  159; 
il  combat  à  Roncevaux,  140;  Charlemagnc 
l'clrouve  son  corps,  180;  enterré  à  Boideanx  ; 
appelé  S'  Hugues  d'Anlis,  152. 

Hugues,  roi  d'Angleterre,  IV,  108. 

Hugues,  fils  du  roi  d'Aragon,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171, 

Hugues  l'Arbalétrier,  liutois,  VI,  452. 

Hugues,  comte  d'Artois;  compagnon  d'armes  de 
Charlemagne,  III,  287. 

Hugues  d'Auvergne  j  compagnon  d'armes  do 
Charlemagne,  111,  270. 

Hugues,  fils  d'Arnould  comte  d'Auvergne,  évéque 
de  Chàlons,  puis  de  Liège,  V,  525,  (670,  677); 
il  assiège  Maestriclit,  527;  sa  monnaie  de  mau- 
vais aloi,  529;  il  donne  son  consentement  à  la 
formation  de  confraternités  dans  les  métiers, 
551,  (078;;  il  cite  Guillaume  d'Awans  à  son 
tribunal,  544,  545,  (080)  ;  les  échevins  le  haïs- 
sent; il  fait  sa  paix  avec  le  peuple,  540  ;  il  abat 
les  tours  de  Hozémont  et  de  Hognoul,  puis  réta- 
blit la  paix,  548,  (081);  il  impose  une  trèv(! 
à  ceux  d'Awans  et  de  Waroux,  549;  il  intei'- 
vient  dans  une  querelle  intestine  à  Huy,  552, 
(685);  il  rétablit  la  paix  à  Huy,  553,  550;  irrité 
de  rallianccdes  Liégeois  avec  les  nobles  hutois, 
558;  il  se  retire  à  Huy,  et  fait  la  guerre  aux 
Liégeois,  559;  il  tient  sa  cour  à  Huy  et  com- 
bat les  Liégeois  par  des  mercenaires,  506, 
(680);  le  pape  le  sou.met  à  une  enquête,  570, 
(687);  cité  h  Rome,  571,  (091);  il  fait  alliance 
avec  le  roi  Albert  contre  Jean,  comte  de  llai- 
naut,  572;  il  devient  évêque  de  Besançon, 
574,  (092). 

Hugues,  sire  d'Awans;  il  coupe  une  oreille  à 

Henri  de  Louvain,  V,  92. 
Hugues,  fils  de  Michel  d'Awirs  IV,  408;  il  se  fait 

prêtre;  curé  à  Lexliy;  meunier  à  Awirs,  409. 
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Hugues,  fils  de  Renaud  de  Bar;  il  ravage  les  envi- 
rons de  Fosses,  IV,  570,-  il  garde  Bouillon, 
571;  il  se  mocjne  de  S'  Lambert,  581;  il 
devient  enragé;  il  i)rie  son  père  de  restituer 
Bouillon,  582,  585;  il  meurt,  584;  autre  ver- 
sion de  sa  mort,  587,  (060  à  076). 

Hugues  do  Biloniis,  frëre  prêcheur;  créé  eardi- 
nal,  V,  -i07. 

Hugues  de  Bonnes;  Oiton  IV  lui  réserve  Amiens, 
\',  li'â;  il  assiste  à  la  bataille  de  Bouvines, 
146. 

Hugues  de  Bordeaux;  sa  guerre  contre  Charle- 
niagne,  111,  517;  (H,  760);  il  vainc  Ebron, 
outre  mer,  510  ;  assiégé  par  Galafrois  dans  Vas- 
saleriie;  déli\ré  par  Ogier  et  i-amcné  à  Bor- 
deaux, 5'20;  Ogier  lui  mande  de  l'accompagner 
en  Espagne,  5-21;  il  lue  Chariot,  219,  485;  il 
lait  sa  paix  avec  Charles;  Anscis,  fils  de  Char- 
lot,  lui  pardonne,  520;  il  accompagne  Ogier, 
527;  Ogier  l'envoie  à  Valence,  551  ;  il  se  plaint 
à  Ogier  de  son  frère  Gérard,  554,  55b;  il  a 
ali'aiie  à  des  traîtres,  540. 

Hugues,  fils  du  duc  de  Bourgogne,  chanoine  de 
Liège,  IV,  104,  2'J!);  prévôt  de  S'-Barlhélemi, 
545. 

Hugues,  fils  de  Bei'uard  de  Bretagne,  II,  521. 

Hugues  Capel,  fils  de  Hugues  le  Grand,  iV^  131  ; 
il  tue  Thibaut  de  Wides;  sa  parenté,  166;  il 
devient  comte  de  Paris,  167;  il  fait  déposer 
l'arehevéque  de  Bcims,  185,  200;  S' Galérien 
lui  apparaît;  il  force  Arnulphe  de  Flandre  à 
rendre  les  corps  des  SS.  Richard  et  Galérien, 
184;  sa  femme,  fille  du  roi  Louis  de  France 
(lisez  Guillaume,  comte  de  Poitiers),  185;  sacré 
à  Reims;  battu  par  Charles,  duc  de  Lorraine, 
207;  il  s'empare  de  Laon  et  fait  Chai  les  prison- 
nier; sa  parenté,  208;  il  fait  couronner  son  fils 
Robert,  210;  enterré  à  S'-Denis,  215. 

Hugues        comte  de  Champagne,  IV,  282. 

Hugues,  évèque  de  Chartres;  déposé,  VI,  251  ; 
brûlé,  252. 

Hugues  de  Chênée;  ses  prouesses  contre  les  Bra- 
bançons, IV,  192. 


Hugues  de  Cherubre,  baron  de  Mayenec;  il  prend 

la  défense  de  Blanche,  II,  44S. 
Hugues  le  Vénérable,  abbé  de  Cluny;  il  conseille 

l'érection  de  l'oratoire  de  S'-Amand  près  de 

Limoges,       252;  son  ame  transportée  au  ciel, 

528. 

Hugues  de  Fagnolies;  il  s'empare  du  Mont-Cassin, 
VI,  155,  155;  héritier  de  Henri  de  Luxem- 
bourg, 154  ;  il  va  en  Angleterre,  509. 

Hugues  d(^  Fauqueniont,  comte  de  Moha;  il  com- 
mande un  corps  de  troupes  au  siège  de  Milan, 
IV,  511. 

Hugues  de  Florennes,  IV,  550  ;  il  assiste  au  tour- 
noi d'Andenne,  506;  cousin  de  Hugues  de 
Pierrepont,  V,  17;  il  vient  au  secours  de 
révc(|ue,  22;  il  veut  attaquer  les  Brabançons, 
25;  il  renverse  Thibaut,  fils  du  comte  de  Lou- 
vain,  20;  il  blesse  Guillaume  Longue-épce, 
27  ;  il  j)erce  les  rangs  ennemis,  28;  il  reçoit  le 
messager  du  roi  de  France,  41  ;  il  était  frère 
de  Jean  d'Aps,  52,  205,  250  :  il  vient  au 
secours  des  Liégeois,  76;  il  commande  un  corps 
d'armée,  78,  86,  (605);  ses  prouesses,  87, 
(609);  il  lutte  contre  Guillaume  Longue-épée, 
90,  91.  (012);  il  fait  Guillaume  prisonnier,  92; 
il  garde  l'armée,  96  ;  il  vient  à  Liège,  99;  il 
aceomj)agnc  Hugues  de  Pierrepont  au  concile, 
167;  il  assiège  Montjoie,  227,  228,  (651). 

Hugues,  marquis  de  Franehimont,  IV,  174. 

Hugues  de  Golzinne,  V,  482. 

Hugues  de  Grandpi-é,  namurois;  il  livre  Henri  de 
Dinanl,  V,  541. 

Hugues,  fils  du  comte  de  Gueldrc,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Hugues,  comte  de  Hu\  ;  tué  à  Ciney,  IV,  150; 
(IH,  457). 

Hugues,  prieur  des  Croisiers  de  Huy;  député 
auprès  des  Liégeois,  VI,  422. 

Hugues  de  Jupille;  ses  prouesses  contre  les  Bra- 
bançons, IV, 172. 

Hugues,  comte  de  la  Slaiche;  révolté  contre 
Louis  IX,  V,  200;  sa  haine  contre  la  reine 
Blanche,  207;  il  engage  le  roi  d'Angleterre  à 
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envahir  le  Poitou,  208;  obligé  de  demander  la 
paix,  209;  il  prend  la  croix,  210;  sa  terre 
ravagée  par  Louis  IX,  27-2;  il  doit  céder  une 
partie  de  ses  domaines,  275. 

Hugues,  fils  de  Hugues,  comte  de  la  Marche;  il 
fait  sa  paix  avec  Louis  IX,  V,  273. 

Hugues,  duc  de  Lancastre  ;  menacé  par  le  roi  de 
France,  IV,  4;  il  vient  à  Meaux,  S;  il  va  à 

•  Paris,  13;  il  accueille  Ogier  à  Londres,  5o. 
Hugues,  fils  du  châtelain  Robert  de  Laon;  il 

annonce  à  Paris  le  siège  de  Laon,  III,  284. 
Hugues  de  La  Ruelle,  noble  liégeois,  VI,  7. 
Hugues  de  Lexhi,  VI,  i. 

Hugues,  évcque  de  Verdun,  puis  de  Liège;  ses 

parents;  il  donne  une  rente  à  son  église;  il 

meurt,  IV,  110;  (III,  429). 
Hugues,  doyen  de  S'-Pierrc,  à  Liège;  il  assiste  à 

l'installation  de  Tabbé  de  S'-Laurent,  V,  213. 
Hugues  de  Serre-Longue;  il  se  révolte  contre 

Louis  IX,  V,  257. 
Hugues,  bâtard  de  Lothaire,  duc  de  Lotharingie  ; 

on  lui  crève  les  yeux,  IV,  98. 
Hugues,  fils  de  Godefroid  de  Louvain;  il  gît  à 

Wanze,  IV,  447,  450. 
Hugues  de  Marbais;  il  assiste  au  plaid  de  Vottem, 
.  (VI,  700);  tué,  (702). 

Hugues  Kires,  amiral  de  la  Hotte  alliée  contre  les 

Anglais,  VI,  369,  374;  battu  et  tué,  376. 
Hugues,  comte  de  Molia;  il  assiste  au  siège  de 

Milan,  IV,  310. 
Hugues,  comte  de  Moncleir  et  de  Blois;  il  scelle 

la  vente  du  château  de  Bouillon,  IV,  289. 
Hugues  de  Mons;  tué  à  Fontaine-l'Évéque,  IV, 

160. 

Hugues  de  Montfort;  il  combat  Louis  IX,  V,  273. 
Hugues  de  Nantes,  compagnon  de  Charlemagnc 

en  Espagne,  III,  125.  Cfr.  iloyas. 
Hugues  d'Ohey;  il  va  en  Angleterre,  VI,  537. 
Hugues,  évèque  d'Ostie,  légat  à  Liège;  il  confirme 

une  donation  à  l'hôpital  S'-Christophe,  IV,  S63. 
Hugues  le  Grand,  fils  de  Robert,  comte  de  Paris  (?)  ; 

•  il  soulève  les  barons  de  France  contre  le  roi, 
IV,  133;  sa  parenté  avec  le  roi  Louis  IV,  151; 


il  fait  sa  paix  avec  le  roi  Lothaire,  16S;  il 
devient  maréchal  de  France;  il  bannit  son  fils, 
Hugues  Capot,  166;  il  pardonne  à  son  fils, 
167;  couronné  à  Compiègne,  2S3. 
Hugues  de  Pierrepont,  père  de  l'évéque  de  Liège, 
IV,  550. 

Hugues  de  Pierrepont,  évèque  de  Liège;  il  donne 
sa  prébende  de  S'- Lambert  à  deux  chape- 
lains, IV,  105;  il  transporte  le  corps  d'Éracle 
à  S'-Martin,  152;  étant  prévôt,  il  est  hostile 
à  Simon,  élu  évéquc,  519,  (724);  partisan 
d'Albert  de  Cuyck  élu  à  Namur,  520;  accusé 
du  meurtre  d'Albert  de  Louvain;  cité  à  Rome, 
548,  (737);  il  se  disculpe;  sa  généalogie,  549; 
(V,  584);  il  était  comte  de  Wasnadie,  549;  il 
fut  prévôt  de  S'-Lambert,  o50;  il  obtient  ses 
droits  régaliens,  uCO;  il  fonde  l'abbaye  du  Val- 
S'-Lambert,  565  ;  il  fait  la  dédicace  de  l'église  du 
Val-N.-D.;  il  donne  des  reliques  à  S'-Laurent, 
506;  (V,  584);  il  achète  le  château  de  Waleffe, 
570;  il  bénit  l'église  S'-Jean-Baptiste,  571;  il 
pardonne  une  insulte  à  ceux  de  Iluy,  572;  il 
reçoit  en  fief  le  comté  de  Gucidre,  574;  il 
ordonne  à  Henri  de  Louvain  de  renvoyer  au 
comte  de  Gueldre  son  fils  Clairis,  575;  il  accepte 
Brusthem  etMontaigu  comme  fiefs  de  l'église,  et 
mène  les  Liégeois  à  Waremme,  578;  il  refuse 
de  payer  le  prix  de  Waleffe,  584;  il  publie  la 
sentence  d'excommunication  d'Otton  IV,  587; 
il  établit  le  premier  abbé  de  Neumoustier,  V, 
4;  il  refuse  Moha  à  Henri  de  Louvain,  12;  (V, 
588);  il  indispose  l'empereur  Otton,  13,  16;  il 
se  rend  à  Landen,  17;  il  menace  Henri  d'ex- 
communication, 18;  blessé,  22;  il  apprend 
le  pillage  de  Liège;  il  retourne  à  Huy,  29, 
(592);  il  excommunie  Henri  de  Louvain,  56, 
(595);  il  dénonce  Otton  au  pape,  37,  (596);  il 
assemble  une  armée,  40;  il  ravage  les  terres 
d'Henri,  41,  (597);  il  accorde  la  paix  à  Henri, 
43,  (598)  ;  il  apprend  la  défaite  de  Thibaut  de 
Bar,  44  ;  Henri  l'accuse  de  la  mort  de  l'évéque 
Albert,  54;  le  roi  Philippe  lui  écrit  d'envahir 
le  Brabant,  55;  il  mande  ses  vassaux,  7,0;  son 
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lécit  de  la  warde  de  Steppes,  71,  81);  il  se 
dirige  sur  fluj',  75,  (COi);  son  armée,  70, 
(COO);  il  rejoint  le  comte  de  Looz,  77;  il  fait 
un  vœu,  81,  (607)  ;  ses  prouesses,  86,  (G08); 
il  est  renverse,  89;  il  brûle  Ilannut,  96,  (616); 
il  se  laisse  gagner  par  l'or  d'Henri  de  Lou- 
vaiii;  il  revient  à  Liège,  99,  (617);  il  s'allie 
avec  le  roi  de  France,  108,  (618);  il  pardonne 
le  meurtre  de  Pierre  de  Jauche,  HO;  il  veille 
à  la  sûreté  du  pays,  i  12,  (620);  Otton  lui  lait 
demander  une  conférence,  114;  il  va  à  Hac- 
court,  JJS,  (621);  il  permet  à  Otton  de  tra- 
verser la  cité,  lie,  (622);  sa  chronique  citée, 
125;  il  combat  les  Sarrasins,  125;  il  va  voir 
Ogier  à  Paris,  151;  il  fait  raconter  son  histoire 
à  Ogier,  pour  l'écrire,  152,  156;  il  institue 
deux  chapelains  épiscopaux,  158;  il  s'allie 
avec  Henri  de  Louvain  contre  la  France,  140; 
il  envahit  la  Champagne,  142;  il  donne  les 
alleux  d'Aspre  et  Simpelveld,  157;  il  fait  copier 
la  chronique  de  Radus  de  Léau,  161  ;  une  copie 
de  sa  chronique  envoyée  à  Asti,  162;  il  assiste 
au  concile  de  Latran,  166,  167;  il  va  à  Gom- 
liostelle,  167  ;  il  rencontre  Henri  de  Louvain  à 
Aûlighem,  176;  il  consacre  la  Maladrerie  à 
Huy,  186;  il  refuse  l'archevêché  de  Reims,  197  ; 
il  échange  Maizicres  contre  S'-Trond,  202;  il 
va  voir  les  reliques  d'Aix,  205  ;  il  meurt  à  Aix; 
son  épitaphe,  204,  (627);  sa  charité;  il  appa- 
raît à  S"^  Odile,  20S;  translation  de  son  corps, 
551;  sa  chionique  des  Vavassours  utilisée 
par  Jean  d'Outremeuse,  I,  2,  4;  sa  tombe  à 
S'-Lambert,  VI,  581. 

Hugues,  beau-frère  de  Jean  du  Pont,  VI,  167. 

Hugues  Quireis,  maître  d'hôtel  du  roi  de  France, 
VI,  512,  517. 

Hugues,  comte  de  Réthel,  IV,  527;  chargé  de  dé- 
fendre Port-à-Binçon,  V,190. 

Hugues  de  Réthel,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 

Hugues  de  Romcgons;  il  combat  Louis  IX,  V, 
237. 

Hugues  de  S'-Pol  ;  il  conduit  les  Français,  V,  522. 
Cfr,  Gautier  de  S'-Pol. 


Hugues  de  S'-Théodore,  prieur  des  Frères-Piê- 

cheurs,  V,  517. 
Hugues  de  S'- Venant;  il  combat  les  Sarrasins,  IV, 

496. 

Hugues  de  S'-Venant,  chevalier,  V,  57,  541;  il 
combat  les  Anglais,  470;  il  défend  Cassel,  VI, 
16;  item  S'-Omer,  51  ;  tué,  85. 

Hugues  de  S'-Victor;  sa  renommée,  IV,  528. 

Hugues  de  Sarech,  ai'chidiacre  de  Reims,  V,  170. 

Hugues,  père  de  Hugues  Spencer;  prisonnier  de 
la  reine,  VI,  531  ;  son  supplice,  352. 

Hugues  Spencer;  il  vient  à  Grammont,  V,  497; 
traître,5I4;  il  trompe  Edouard  II,  VI,  270,272; 
il  calomnie  la  reine,  501,  502,  505;  la  com- 
mune de  Londres  lui  est  hostile,  504;  le  roi  le 
protège,  507;  les  habitants  de  Londres  de- 
mandent sa  mort,  508  ;  il  est  fait  prisonnier, 
509,  321;  ses  intrigues,  525,  326;  il  gagne 
Charles  le  Bel,  327  ;  son  père  pris  et  pendu, 
551;  prisonnier  à  Bristol,  532;  son  supplice, 
555. 

Hugues  de  Terneche;  ses  prouesses,  IV,  224, 
225. 

Hugues,  sénéchal  de  Tongres;  il  massacre  les 

Huns;  tué  par  Attila,  II,  118. 
Hugues  de  Troie;  renversé  par  les  Sarrasins,  III, 

255. 

Hugues,  fils  de  Philippe  de  Valois,  VI,  560. 
Hugues  de  Velroux,  capitaine  des  Liégeois,  VI, 
458. 

Hugues,  comte  de  Vermandois,  fils  du  roi  Henri  I" 
de  France,  IV,  204,  282;  il  part  pour  la  croi- 
sade, 289. 

Hugues  de  Vroubée,  clerc  liégeois;  tué  par  la 

foudre,  IV,  508. 
Hugues  de  Waha,  châtelain  de  Mirwart,  IV,  500, 

502. 

Hugues,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  tué,  III, 
245. 

Hugues,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  il  se  porte 

à  son  secours,  III,  570. 
Hugues,  prisonnier  d'Ogier  à  Castelfort,  HI, 

246. 
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Hugues,  fils  de  Seguin  et  petit-fils  de  Doon  de 

Mayence,  II,  522. 
Hugues,  compagnon  de  Huon  de  Bordeaux  au 

Caire,  III,  334;  il  rend  témoignage  en  faveur 

d'Huon,  555. 
Hugues,  frère  d'Andelis;  il  refuse  de  la  défendre, 

III,  2.^4. 
Hugues,  le  vavasscur,  IV,  187. 
Hugues,  roi;  protecteur  de  Rathère  ;  il  prend 

Vérone,  IV,  1 1 H. 
Hugues,  frère  de  Jobart,  III,  (i4. 
Hullos  {Ilulhos)  de  Plainevaux;  il  découvre  la 

houille  à  Liège,  IV,  S42. 
Humarien,  voy.  Omar. 

Humbert  {Hembicrl,  Humbier,  Ymhert)  de  Beau- 
jeu;  il  se  révolte  contre  Philippe-Auguste,  IV, 
467;  sa  fille,  femme  de  Thibaut  de  Cham- 
pagne, V,  192;  il  conquiert  La  Décède,  202. 

Humbert  de  Bernalmont,  chevalier,  VI,  73,  SS4. 

Humbert,  cliâlclain  de  Franchimont;  ses  prou- 
esses à  Rome,  VI,  149;  enseveli  à  S'-Pierre, 
152. 

Humbert  de  Haccourt  ;  il  vient  de  Hollande  en 
Hcsbaye,  IV,  409. 

Humbert,  échcvin  de  Huy,  IV,  556. 

Humhris,  fils  de  llongris,  roi  de  Reims;  tué  par 
les  Romains,  I,  18S,  (591 -.'594). 

ffumbris,  fils  de  Tongris,  roi  de  Tongres,  I,  200, 
(fi04);  il  fonde  Ombrct,  Ans,  Hognoul  et  Hol- 
logne-sur-Geer,  201;  il  acquiert  le  comté  de 
Hesbaie  du  duc  d'Ardcnncs,  215,  (C05). 

HunaJde,  voy.  llunold. 

Hunncrich  (flnnorncns),  roi  des  Vandales;  il  per- 
sécute les  chrétiens,  II,  174. 

Hunold,  ffunalde,  duc  de  Bourgogne  ou  d'Aqui- 
taine; il  reconnaît  l'autorité  de  Charles  Martel, 
11,512. 

Huns  (fluens,  Humx,  Hoinx)  ;  ils  détruisent  le 
château  de  Lotringe,  I,  3ô2;  item  Aix-la-Cha- 
pelle, 458;  ils  martyrisent  les  onze  mille 
vierges  à  Cologne,  II,  16,  17;  ils  étaient 
juifs,  17,  (538);  ils  viennent  de  Chine  en 
Hongrie;  ils  pillent  Cologne,  18;  ils  ravagent 


l'Egypte;  leurs  mœurs;  battus,  19;  ils  rava- 
gent la  Judée;  battus  par  les  Égyptiens,  20; 
ils  ravagent  Chypre;  battus  en  Grèce;  ils  pren- 
nent et  détruisent  .lérusalcni,  21  ;  battus  en 
Russie,  23;  item  en  Esclavonic  et  en  Egypte, 
24;  item  en  Arabie  et  en  Pouille,  25;  ils  rava- 
gent la  Macédoine,  la  Syrie  et  l'Arabie,  26; 
battus  en  Egypte  par  Aurélicn,  55;  item  en 
Russie,  54,  55;  ils  conquièrent  la  Russie,  51  ; 
vaincus  par  les  Hongrois  et  les  Danois;  ils 
prennent  le  nom  de  Vandales,  35;  ils  ravagent 
la  Russie;  leur  férocité,  58;  ils  ravagent  la  Bul- 
garie; battus  en  Pannonie,  65;  item  en  Hon- 
grie, 67,  75;  leurs  rapports  avec  les  Juifs,  78; 
ils  conquièrent  la  Grande-Bretagne,  86;  ils 
ravagent  le  territoire  de  Rome,  89;  assistes 
par  ATaric,  92;  battus  en  Italie  par  Aélius, 
102-105;  ils  battent  Gorlans, ravagent  la  Bour- 
gogne, évitent  les  Francs,  104;  ils  envahissent 
la  Gaule;  battus  par  les  Francs,  107;  ils  rava- 
gent le  territoire  de  Rome,  1 10,  (557  etsuiv.); 
item  l'Auvergne;  attaqués  à Clermont,  111;  mis 
en  déroute;  terreur  qu'ils  inspirent  partout, 
112,  (561-562  ;  ils  ravagent  la  Bavière;  ils 
prennent  Trêves,  11 3; item  Cologne,  Aix, Metz, 
114;  ils  détruisent  Toul,  Verdun,  etc.;  ils 
prennent  Tongres,  117-119;  ils  détruisent 
Reims,  Chàlons,  119  :  ils  assiègent  Troie  ;  item 
Orléans;  battus,  120;  ils  détruisent  une  partie 
de  Rome,  125;  ils  menacent  Rome,  151;  ils 
battent  les  Romains;  ils  périssent  en  mer,  132; 
ils  détruisent  les  villes  de  la  Hesbaye,  160; 
le  nom  de  Huns  donné  aux  Normans,  IV,  84. 
Voy.  Josué,  Wandalus. 

Huns  restaurés,  voy.  Avares. 

Hunus,  fils  de  Judas,  roi  des  Juifs;  il  quitte  la 
Chine  avec  son  peuple  et  arrive  en  Europe, 
II,  18. 

Huon,  voy.  Hugues. 

Hur,  voy.  Ur. 

Hurenpois,  Hurcpois  ;  le  duc  assiste  aux  noces 

d'Ogier,  III,  311.  Voy.  Arnoul. 
Hurier  (le),  voy.  Jacques. 
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/^«.«Ciensîs  (Autun?),  évcché.  II,  359. 

Hustin  de  Horion,  ccuyer,  VI,  577. 

Huslin,  voy.  Jean,  lliitin. 

Hulain,  voy.  Iloutain. 

Hulin  [lluslin),  voy.  Louis  X. 

Hutois  Iflui^ois);  le  comte  Basin  les  soulève  contre 
les  Liégeois,  (11,  G7G);  ils  se  plaignent  du  comte 
Basin,  III,  77;  ils  chassent  Basin,  (II,  085);  ils 
raconlent  à  Ogier  que  Basin  a  voulu  empoi- 
sonner Radus  des  Prcz,  (II,  680);  ils  s'assem- 
blent pour  prendre  conseil,  (II,  695);  ils  sou- 
tiennent Ogier  le  Danois  contre  Charlemagne, 
204;  ils  défendent  leur  ville  contre  Clarion; 
ils  repoussent  les  Sarrasins, 282  ;  ils  accueillent 
leur  comte  Mcngol,  IV,  122;  ils  s'emparent  de 
Renier,  comte  de  Moha,  127;  ils  battent  les  Bra- 
bançons, 108.  169;  (111,  im,  462à  405);  Bal- 
déric  les  appelle  à  son  secours,  194;  ils  com- 
battent Eudes  de  Cliampagno,  224;  ils  battent 
les  Flamands;  leur  réputation  de  vaillance; 
Tliéoduin  leur  donne  des  franchises,  249,  250; 
(III,  497);  ils  ravagent  le  Hainaut;  le  comte  de 
Flandre  leur  paie  une  amende,  249;  ils  encou- 
rent la  coléie  de  l'évêquc  Oberl;  singulière 
peine  qu'il  leur  inflige;  ils  restaaient  le  palais 
de  Liège,  525,  (025);  ils  battent  les  Namurois  ; 
excès  auxquels  ils  se  livrent  à  Andenne,  459  ; 
ils  apportent  à  Liège  la  châsse  de  S'  Doniitien, 
475;  ils  reprennent  la  châsse,  480,  481  ;  ils 
reçoivent  Albert  de  Cuyck  comme  évêque;  ils 
se  soumettent  à  Simon,  520;  le  comte  de  Moha 
leur  rachète  un  lonlieuqui  pesait  sur  sa  terre; 
ils  prétendent  à  un  droit  sur  la  citadelle,  571  ; 
injure  qu'ils  font  à  Hugues  de  Picrrepont, 
572;  l'évéque  les  mande  contre  Henri  de 
Louvain,  V,  70;  ils  combattent  à  la  warde  de 
Steppes,  75,  77,  80;  accablés  par  le  nombre 
des  Brabançons,  90;  ils  prennent  Jodoigne,  98; 
ils  enlèvent  à  l'abbé  de  Floreffc  la  collation  de 
la  Maladrerie,  180;  ils  s'allient  avec  Jean  d'Aps 
contre  les  Liégeois,  208;  leurs  relations  com- 
merciales avec  (Pologne,  264;  ils  pillent  les 
maisons  des  chanoines,  à  Liège,  521  ;  ils  abat- 


tent la  tour  de  Modave,  526  ;  item  Waleffe  et 
Waremmc,  527;  ils  battent  ceux  de  Moha, 
528;  ils  sont  battus  par  Gui  de  Juliers,  529; 
défaits  à  Awans;  ils  font  la  paix  avec  l'élu, 
551,  552,  (657j;  ils  se  moquent  de  Henri-Jean 
de  Gueldre,  552;  item  de  la  poltronnerie  de 
Jean  d'Enghien,  405,  (054);  ils  rasent  le  château 
de  Goesnes,  406;  ils  assiègent  Beaufort,  409, 
411,415;  ils  ravagent  le  comté  de  Namur, 
412,  (657);  item  le  Luxembourg,  415;  item 
le  Brabant,  415.  (061);  les  nobles  forment  une 
alliance  avec  les  Liégeois,  558;  leur  guerre 
contre  les  Liégeois,  559;  le  peuple  affamé  par 
les  Grands,  564  ;  ils  sont  battus  par  les  Lié- 
geois, 505;  ils  s'emparent  du  château  de  Cler- 
mont,  567;  bataille  à  Tihange  contre  les  Lié- 
geois, 568,  (088);  ils  ont  le  dessous,  569;  ils 
fuient,  570,  (089,  090)  ;  ils  font  des  avances  à 
l'évéque, 580;  Adolphe  de  Waldecq  leur  impose 
une  paix;  ils  perdent  leurs  privilèges,  581, 
582,  (095,  694);  ils  se  rendent  à  Fosses,  VI, 
11;  ils  pillent  Fosses  et  assiègent  Thuin,  12, 
(041);  ils  assiègent  Wyek,  45,  (646);  ils  refu- 
sent de  payer  une  dette  à  Thibaut  de  Bar,  44, 
(047);  leur  fidélité;  leur  querelle  avec  les 
Liégeois,  122,  (655)  :  l'évéque  leur  rend  leurs 
privilèges,  124,  (005);  les  nobles  hutois 
mécontentent  l'évéque,  125;  alliés  desWaroux, 
174,  188;  partisans  des  Waroux,  187;  ils 
assiègent  Hody  et  Spontin,  188;  ils  s'allient 
avec  les  Waroux,  191  ;  ils  sont  exclus  du  com- 
promis entre  les  Awans  et  les  Waroux,  192; 
leur  guerre  contre  Adolphe  de  La  Marck,  200; 
ils  logent  à  Hansinelle,  201;  ils  brûlent  War- 
nant,  202;  ils  ne  peuvent  faire  la  paix  avec 
l'évéque,  204;  ils  abattent  Barse;  ils  font  la 
paix,  205  ;  ils  s'allient  avec  les  Liégeois  contre 
l'évéque,  206;  alliés  des  d'Awans,  208,  225; 
épargnés  par  l'évéque,  224;  ils  abattent  le 
château  de  Hermalle,  225;  ils  assiègent  Moha, 
226;  ils  signent  la  paix  de  Fexhe,  227;  le  cha- 
pitre de  S'-Lambcrt  leur  restitue  leurs  lettres 
de  privilèges,  254;  préposés  à  la  garde  de 
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Ciney,  267;  ils  brûlent  Wasscige,  268,  269, 
(671);  ils  refusent  de  sceller  la  lettre  des  XXII, 
275;  (672);  insultés  par  les  Liégeois,  274-;  ils 
appuient  les  Waroux,  288;  ils  arrivent  au 
secours  d'Adolphe  de  La  Mnrck,291;ils  restent 
fidèles  à  Adolphe,  29i,  295;  insultés  |)ar  les 
Fossois,  297  ;  ils  refusent  de  chasser  les  Wa- 
roux, 593;  les  Liégeois  veulent  leur  renvoyer 
leurs  lettres  d'alliance,  596;  ils  écoutent  les 
propositions  des  Liégeois,  597;  leurs  lettres 
d'alliance  déchirées,  598;  défiés  par  les  Lié- 
geois, 422;  ils  députent  le  prieur  Hugues  vers 
les  Liégeois,  425;  surpris  par  les  Liégeois,  424; 
ils  défendent  leur  ville,  427  ;  ils  repoussent  les 
Liégeois,  ^29,  450,  451  ;  ils  gardent  leur  ville, 
454;  fidèlcsh  l'évcque  Adolphe  ;  ils  demandent 
la  paix, 459;  mécontents  delà  vente  de  Malines, 
519;  l'évêque  leur  demande  l'oust,  528;  gagnés 
par  le  duc  de  Brabant,  529;  les  maîtres  de 
la  ville  les  empêchent  d'aller  au  secours  de 
l'évêque,  550;  ils  se  mettent  en  route,  551; 
ils  campent  à  Warnant,  600  ;  ils  soutiennent 
les  Dinantais  dans  leurs  réclamations  contre 
révêque,  609,  610;  leur  commerce  en  Alle- 
magne interrompu,  611  ;  ils  réclament  à  Liège 
en  faveur  des  Dinantais,  015,  616;  leur 
révolte;  ils  s'allient  avec  le  duc  de  Brabant, 
(688,  689,  695);  ils  n'assistent  pas  à  l'établis- 
sement des  XXil,  (695);  leurs  prouesses, (701); 
ils  insultent  la  duchesse  de  Brabant,  (707). 
Voy.  Huy. 
Huwars,  voy.  Hugues. 

Huy  {Hue),  ville  faisant  partie  du  Condroz,  F, 
514;  évangclisée  par  S'  Materne;  fondée  par 
les  Gaulois  échappés  au  massacre  de  Jules 
César,  524-525,  (651);  visitée  par  S' Martin, 
11,41;  S'  Domiticn  y  est  enseveli;  miracles, 
258,  (578);  elle  reçoit  son  nom  du  Hoyoux, 
258;  pèlerinage  à  la  tombe  de  S'  Domitien, 
259;  miracle,  249;  les  descendants  des  rois  de 
Tongres  s'y  réfugient,  272;  appelée  Bien-faite, 
et  le  château  Bien-assis,  par  Antonin  le  Pieux  ; 
Bède  parle  de  sa  fondation;  agrandie  par  Anto- 


nin; elle  reprend  son  nom  de  Huy,  277;  S' Jean 
l'Agneau  y  construit  la  chapelle  des  SS.  Côme 
et  Damien  et  la  dote  des  dîmes  de  Tihange, 
288,  (590);  Ebroin  y  réunit  ses  fidèles,  540; 
l'avoué  fonde  Jodoigne,  577  ;  tour  du  château 
abattue  par  le  vent,  524;  visitée  par  Charle- 
magne,  qui  en  fait  un  comté,  III,  25  ;  (II,  675); 
Basin  et  Ganelon  complotent  la  perle  d'Ogier, 
(H,  676);  tournoi,  68;  (II,  677);  la  tour  Basin, 
68;  visitée  par  Ogier,  77;  (II,  686);  le  château 
assiégé  par  Ogier  et  les  Liégeois,  78;  (II,  686, 
689  à  694)  ;  Basin  de  Genève  s'empare  du  châ- 
teau; (II,  696);  Ogier  crée  Radus  des  Prez 
comte  de  Huy  ;  (II,  698);  Ogier  la  visite;  (II, 
700);  assiégée  par  Brehier,  282;  le  comte  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  512;  Charicmagnc  installe 
des  chanoines  dans  la  collégiale,  515;  les  cinq 
premiers  comtes,  IV,  69,  70,  90;  le  comte, 
frère  de  l'évêque  Richcr,  98  ;  Louis  III  donne 
le  comté  en  douaire  à  Gisèle  de  Ilainaut,  115; 
le  comté  passe  en  d'autres  mains,  121  ;  oratoire 
des  SS.  Simphorien  et  Timothée,  150;  le 
comte  de  Moha  fonde  l'église  de  S'-Mengol, 
151  ;  le  comté  revendiqué  par  Lambert  de 
Louvain,  167;  la  ville  assiégée,  168;  (III,  458); 
le  quartier  de  Griangnc,  170;  Notger  y  conduit 
son  armée,  171  ;  (III,  461,  462);  le  comté 
réuni  à  l'évéché  de  Liège,174;  (III,  456,  457); 
Notger  et  le  roi  Lothairc  y  séjournent,  175; 
(III,  466);  Notger  y  fonde  un  prieuré  sous 
l'invocation  de  S'  Victor,  173;  (111,468);  l'em- 
pereur Otton  confirme  la  donation  du  comté  à 
l'église  de  Liège;  texte,  177;  mortalité;  tempête 
qui  renverse  l'église;  Baldéric  la  rebâtit,  188; 
(111,471);  Bozon  institue  des  chanoines  àN.-D.; 
(111,495);  les  faubourgs  brûlés  par  le  comte 
de  Flandre,  249;  (III,  496);  l'évêque  Théoduin 
y  séjourne,  254  ;  dédicace  de  l'église,  255;  (IH, 
497);  Théoduin  y  met  des  chanoines;  l'église 
détachée  du  concile  de  Ciney,  256;  Théoduin 
y  est  enseveli,  266;  item  l'évêque  Henri,  285; 
Pierre  l'Ermite  fonde  l'église  du  S'  Sépulcre, 
près  de  Huy,  294,  502  ;  le  chapitre  excommu- 
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nié  comme  partisan  d'Alexandre  de  Juliers, 
324  ;  la  ville  assiégée  par  Frédéric  de  Na- 
mur,  328;  l'église  N.-D.,  mère  de  l'église  de 
Neumonslicr,  55(5;  miracle  qui  s'accomplit  à 
Huy,  à  la  châsse  de  S'  Lambert,  389,  (678); 
l'évêque  Henri  II  y  bâtit  une  maison  épisco- 
pale,  406;  Henri  l\  y  réunit  son  armée,  438; 
objets  d'orfèvrerie  dans  l'église;  châsses  de 
S'  Domitien  et  de  S' Mengol,  457,  (701);  on 
bâtit  la  salle  ronde  du  château,  438;  les 
murailles  agrandies;  elles  comprennent  S'- 
Nicolas  et  S'-'-Manine  ou  S'-Denis,  481,  (710); 
Lothaire  de  Hostade  s'y  réfugie,  516;  assiégée 
par  les  Hesbignons,  o20,  (725);  fragment  de 
la  couronne  d'épines  donné  à  l'église  N.-D., 
570;  l'armée  liégeoise  y  loge,  V,  22;  les  Lié- 
geois s'y  réfugient,  28;  la  rue  Griangne,  29; 
Hugues  de  Pierrepont  y  réunit  un  synode,  36, 
(595);  la  ville  réservée  à  Henri  de  Louvain, 
122;  fontaine  érigée  sur  le  marché,  168,  (626); 
fondation  de  la  Maladrcrie,  186.  (6-26);  on  y 
arrête  le  meurtrier  de  l'archevêque  de  Cologne, 
195;  Jean  d'Aps  s'y  réfugie,  208,  (627);  Jean 
d'Aps  y  établit  les  Croisiers,  210,  établisse- 
ment des  Frères-Mineurs  à  la  porte  S'-Jacqucs, 
211,  221,  (628);  ravagée  par  l'inondation, 
225;  les  Frères-Mineurs  s'établissent  à  Mon- 
tru,  269;  dédicace  de  l'église  S'-f^éonard,  275; 
touchant  la  monnaie,  306;  la  ville  prend  parti 
pour  Henri  de  Dinant,  320;  querelle  entre  les 
échevins  et  le  peuple;  réveil  de  la  commune, 
326;  mise  en  interdit,  327;  la  tour  Damielte 
construite  au  château,  351;  visitée  par  l'empe- 
reur, 35 1  ;  fondation  de  l'hôpital  S'-Étienne, 
567  ;  mortalité,  429,  (665);  l'évêque  s'y  retire 
avec  sa  cour,  442,  445,  (669);  religieuses  et 
hôpital  à  S'-Quirin,  443;  fonts  baptismaux 
placés  dans  l'église,  462;  travaux  à  la  tour 
Basin,  à  Conroy,  à  Crèvccœur,  etc.;  monnaie 
romaine;  faux  dieux,  475,  (670);  on  y  retient 
les  Limbourgeois  prisonniers,  478,  488;  Gui 
de  Dampierre  y  loge,  482;  construction  du 
pont,  503,  (676);  monnaie  de  Hugues  de  Châ- 


lon,  529;  discorde;  réveil  de  la  commune, 
549,  550;  Griangne,  Griengne,  550,  553;  legs 
aux  Malades;  le  peuple  dominé  par  les  éche- 
vins; les  métiers  ;  administration  de  la  ville, 
551,  (685);  querelle;  l'évêque  y  tient  une 
cour,  552;  lutte  dans  laquelle  interviennent  les 
bouchers,  553;  les  nobles  battent  en  retraite, 
554;  arbalétriers;  excès  du  peuple,  555; 
Gobierue,  555;  la  paix  rétablie, 556;  nouveaux 
métiers;  administration  populaire;  le  pont, 
557;  nouvelle  lutte  entre  le  peuple  et  les 
nobles,  558;  Plommecocq;  la  fête  S'  Pansard, 
564,  (686;;  les  ponts  abattus,  566,  (688);  le 
lier  d'Erbonne;  le  pont  reconstruit,  567  ;  le 
pape  y  envoie  un  légat,  570;  gouvernée  par  le 
comte  de  Looz,  571  ;  privilège  de  ses  échevins, 
572;  Adolphe  de  Waldecq  refuse  d'y  aller, 
575;  elle  perd  ses  privilèges;  la  commune 
subjuguée,  581,  582,  (695,  694);  Thibaut  de 
Bar  y  prête  serment,  VI,  45;  les  métiers  vont 
défendre  Thuin,  117,  1 19  ;  hostilité  des  nobles 
contre  le  peuple,  124  ;  inondée,  126;  complot 
qu'y  forment  les  Grands  et  les  échevins  de 
Liège,  1 58  ;  la  bancloque  sonnée,  1 88  ;  la  halle, 
200;  la  ville  mise  en  interdit,  202;  la  porte 
S'-Denis,  205;  les  cloches  de  Wasseige  à 
S'-Mengol,  269,  (672);  querelle  entre  les 
nobles  et  les  bourgeois;  Adolphe  de  La  Marck 
y  établit  sa  cour,  274;  on  peut  y  citer  les  offi- 
ciers accusés  d'abus  de  pouvoir,  281,  282; 
serment  des  échevins,  285;  Adolphe  y  demeure, 
285;  le  chapitre  de  S'-Lambert  s'y  retire,  293, 
(675);  Adolphe  paie  ses  dettes  à  la  ville,  595; 
réunion  du  peuple  aux  Frères-Mineurs,  397; 
inondée;  la  tour  Boistengon  renversée,  599; 
l'évêque  y  réside,  401  ;  le  chapitre  S'-Lambert 
y  est  établi,  419;  Pierre  Andricas  veut  brûler 
la  ville;  le  thier  d'Erbonne  gardé,  423  ,  (674); 
les  Liégeois  arrivent  à  S'-Etienne  et  à  Plume- 
coq  ;  on  sonne  la  bancloque,  424;  thier 
d'Erbonne,  Griangne,  452;  vers  sur  la  bataille 
d'Erbonne,  455;  on  y  envoie  les  otages  de 
Liège,  Dinant,  etc.,  451  :  on  y  scelle  la  paix  de 
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Wihogne,  4S2;  les  relations  rétablies  avec 
Liège,  4b5;  l'évcque  et  le  chapitre  de  S'-Lam- 
bert  y  résident,  436;  réunion  des  États,  iSi; 
Jean  de  Bohême  y  loge,  4!)1;  ravagée  par  une 
tempête,  801;  assemblée  pour  la  vente  de 
Maiincs,  520,  522  ;  la  tour  Basin,  522  ;  les 
Dinantais  y  logent,  600;  le  peuple  réuni  aux 
Frères-Mineurs,  60!);  le  comte  de  Hainaut  y 
mande  le  chapitre  et  les  échevins  de  Liège, 
(692);  la  duchesse  de  Brabant  y  loge,  (707). 
Voy.  Anfroi,  Basin,  Gautier,  Geoffroi,  Gorclion, 
Gobert,  Godefroid,  Goswin,  Gui,  Gui  Tosars, 
Henri,  Hugues,  Humbcrt,  Jacques  de  Fronville, 
Jean,  Lambert,  Mongol,  Ogier  de  Ruelant, 
Pierre,  Richard,  S'  Mengol,  Simon,  Thierri. 

Uuyois,  voy.  Hutois. 

Huyon,  voy.  Hugues. 

Hnytier  le  Grand,  échevin  de  Reims,  V,  170. 
Hy hernie,  voy.  Hibernie. 

Hygln  {Hyguyns,  Lygynus),  pape;  il  règle  les 
cérémonies  du  baptême,  etc.,  I,  545  ;  marty- 
risé, 549. 

Hylarins,  voy.  S'-Hilaire. 

Hynsbech,  voy.  Hcinsberg. 

Hypcrboréens  (Perborier)  ;  monts  fabuleux  des 

Grecs,  I,  503. 
Hyranne,  voy.  Irène. 

Hyrcan  (f/ircans,  HircainSj  Hircanus,  Uircaine), 


fils  d'Alexandre,  I,  193;  nommé  prêtre  de  la 
loi  par  Salite,  202;  battu  par  son  frère  Aris- 
tobule;  assiégé  dans  Jérusalem,  205;  il  fait  la 
paix;  grand-prêtre  de  la  loi  et  roi  de  Judée, 
204-205  ;  il  doit  fuir,  205;  il  reste  victorieux  à 
Jérusalem  avec  Pompée,  207;  Gabinius  lui 
confie  la  garde  du  temple  de  Salomon,  208;  il  ne 
peut  empéclicr  Crassus  de  piller  le  temple,219; 
il  sauve  Jérusalem  avec  Antipater,  224;  César 
lui  laisse  la  Judée,  225;  ses  conseillers  l'exci- 
tent contre  Antipater;  il  absout  Hérode,  242; 
Malichus  veut  l'empoisonner,  254;  il  excite 
Félix  à  se  venger  d'Hérode,  255;  il  achète 
l'amitié  d'Hérodc,  260  ;  il  obtient  l'amitié  des 
Romains,  269;  il  se  plaint  d'Hérode  et  de 
Phazael  à  Antoine,  270;  il  défend  Jérusalem 
contre  Pacorus,  271  ;  pris  par  les  Parthes,  272; 
mutilé  par  Antigène,  273.  Cfr.  Jean  Hyrcan. 

Hyrcan,  chevalier  romain;  il  bat  les  Égyptiens 
révoltés,  I,  559. 

Hyrcanie  [Uircaine,  Syrcanie),  royaume  d'Asie,  I, 
24;  conquis  par  les  Amazones,  25;  item  par 
Jean  Hyrcan,  164;  la  mer  d'Hircanie,  296. 
Voy.  Jayr. 

Hyrelande,  voy.  Irlande. 

Hyreneiis,  voy.  S'  Irénée. 

Uystre,  ville  où  se  trouvait  le  corps  de  S'  Anastase, 
II,  532, 


Iberie  (Ybcrie);  conquise  par  les  Romains,  1,215; 

conquise,  VI,  128.  Voy.  Columpniez. 
Iconium  {Ycoine};  l'empereur  Conrad  y  arrive, 

IV,  395. 

/doce,  chroniqueur;  utilisé  par  Jean  d'Outremeuse; 
I,  2. 

Ide  (Yde,  Yda,  Ydaîne),  fille  du  duc  d'Autriche, 
femme  de  W^enceslas,  duc  de  Saxe,  IV,  337. 

Ide,  fille  de  Naime,  reine  de  Bavière,  11,449;  elle 
épouse  Udelon,  450,  523. 


Ide,  fille  de  Philippe  de  Beauvais,  IV,  187. 

Ide  (Cécile  de  Carrara?),  sœur  de  Godefroid  le 

Bossu,  femme  du  comte  Eustache  de  Boulogne; 

IV,  204. 

Ide,  fille  de  Mathieu  de  Boulogne,  femme  de 

Henri  de  Louvain,  IV,  492. 
Ide,  fille  du  roi  d'Écosse  ;  conquise  par  Théodose, 

II,  414. 

Ide,  fille  du  duc  de  Limbourg,  femme  de  Wale- 
ran,  IV,  250. 
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Idc,  inùre  d'Albert,  comte  de  Namur,  IV,  264. 
Ide,  lîllo  de  GeoiTroi  de  Namiir,  femme  de  Jean 

de  Clermont,  III,  78. 
Ide  de  Stein,  femme  de  Radus  de  Magnée,  IV, 

51)7. 

Igncmn  Fidmynitm,  voy.  Cncus  Flaminius. 
Igniidas,  frère  de  Salomadis,  roi  d'Egyple,  I,  514. 
Ildcplionse  (/lildpfonse ,   Hildclfonms ,  llilden- 

fotis),  roi  d'Espagne,  VI,  5b9. 
Ildcphonse  (Alphonse?),  comte  de  Toulouse;  il 

défend  son  comté  contre  Guillaume  de  S'-Ma- 

reile,  IV,  540;  emprisonné  à  Amasite,  355;  il 

meurt,  401. 

Ile(F.s?e,  Ylv,  Isic,  ll/ie),  quartier  de  Liège,  III, 
55G;  IV,  1*27,  144,  545;  Notger  y  bâtit  l'église 
S'-.lean,  150;  Notgcr  creuse  un  cours  d'eau 
pour  le  former,  162;  S'-Adalbert,  paroisse  de 
ce  quartier,  165;  l'église  S'-Jacqucs  bâtie  dans 
l'Ile,  I!)6;  l'église  des  Prêcheurs,  V,  211,  267; 
les  Ycrté  demeurent  dans  ce  quartier,  543, 
560;  hùtcl  des  nobles  et  des  échevins  dans  ce 
quartier,  VI,  5;  lignage  de  ce  nom,  IV,  415, 
416,  426,  427,  428,  451,  452;  V,  565;  appa- 
renté aux  Yerté,  559. 

Ile  (d'),  voy.  Arnoul,  Enguerrand,  Everard,  Jean, 
Otlon,  Raoul,  Renier. 

Ilion,  Ylon,  Ylioii,  roi  de  Grèce;  il  dispute  la  - 
Judée  à  Assucrus,  I,  106. 

Jlion ,  chevalier;  il  fonde  le  duché  d'Auvergne, 
1,  99. 

Ilion,  fils  de  Castor;  géant  choisi  pour  chef  par 
les  Gaulois,  I,  58;  il  combat  Silvius;  il  em- 
mène Gnzct  captive  et  l'épouse,  59;  il  meurt, 
40. 

Ilion,  fils  d'Hector;  il  règne  en  Gaule,  I,  57;  il 
meurt,  87. 

Ilion,  fort  bâti  par  Ilus,  I,  25,  141  ;  reconstruit 

par  ordre  de  Mélus,  50. 
lUariqae  (Alaric?),  roi  des  Goths;  il  ravage  la 

Grèce;  battu  par  l'empereur  Claude,  II,  50. 
Illirie  [Ylirie,  Yliriclie,  Ylirien),  royaume,  I,  180; 

conquise  par  César,  218.  Voy.  Gcnlien. 
Ilus  [Alus),  fils  de  Tros,  roi  de  Troie,  1,  141. 


Ilus.  fils  de  Laomcdon,  roi  de  Troie;  il  construit 
la  forteresse  d'Ilion,  I,  25,  141. 

Imola  (Ymcle),  ville  d'Italie,  I,  301. 

Impôts,  tailles,  mallôtes  sur  les  choses  vénales  à 
Liège,  V,  286,  294,  295,  511,514,  515;  Henri 
de  Dinant  veut  faire  contribuer  les  riches  à 
l'impôt,  324;  impôt  levé  sur  le  clergé  par  la 
commune,  556;  impôt  sur  les  grands  et  les 
petits,  557;  impôt  sur  le  clergé,  540,  342; 
niallôle  levée  par  les  échevins,  566,  567,(643); 
impôt  sur  les  choses  vénales,  442,  (669);  impôt 
sur  la  bière,  447,  448,(670);  item  sur  les  chars 
et  charrettes,  450;  les  États  refusent  l'impôt, 
482;  toute  maUôte  a  Liège  défendue,  VI,  5, 
157,  (640);  impôt  frappé  par  les  nobles,  71; 
sur  les  choses  vénales,  456,  465  ;  on  ne  peut 
plus  lever  de  maltôte  à  Liège,  505.  Voy.  Fer- 
meté. 

Impôts,  etc.,  dans  d'auties  pays;  taille  refusée  à 
Gui  de  Dampierre,  V,  479;  impôt  sur  les  pro- 
priétés à  Paris,  auquel  contribue  le  clergé,  525; 
le  pape  défend  d'imposer  le  clergé,  524;  impôts 
à  Gand  et  à  Bruges,  552,  553;  Philippe  le  Bel 
s'engage  à  ne  plus  lever  d'impôts  en  Flandre, 
554;  impôt  sur  les  bourgeois  de  Paris,  199, 
265. 

Inde  {Ynde,  Indre ,  Yndrc);  Ethiope  y  fonde  Suse, 
I,  86;  conquise  par  Alexandre  de  Macédoine, 
111,281;  sa  situation  aéographiquc,  sa  fertilité; 
mœurs  de  ses  habitants,  292;  habitée  par  des 
monstres,  294  ;  mer  de  l'Inde,  296;  évangélisée 
par  S'  Thomas,  445,  454;  les  Perses  se  sou- 
mettent à  son  empereur.  II,  15;  conquêtes  de 
Paris,  228-229  ;  Ogier  y  fait  une  expédition, 
III,  57;  aussi  appelée  Pentepoire,  60;  on  y 
élève  des  idoles  h  la  planète  Junon,  IV,  54  ; 
elle  comprend  le  royaume  de  Tartarie,  564; 
conquêtes  de  Tschagatai,  V,  292;  guerre  de 
l'empereur  avec  Prêtre -Jean,  VI,  389.  Voy. 
Arqnus,  Brulatis,  Malatris,  Porus, Prêtre-Jean, 
Scirastus. 

Indoux  [Yndîns,  Yndois);  vaincus  par  les  Assy- 
riens; ils  reconquièrent  le  corps  de  S'  Thomas, 
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I,  486;  ils  rendent  la  justice  par  l'intervention 
miraculeuse  de  S'  Thomas,  457;  battus  par  les 
Romains,  II,  d5;  ils  battent  les  Perses,  VI,  390. 
Indre,  voy.  Inde. 

Indus  (Yndus),  fleuve;  les  habitants  de  ses  rives 

sont  verts,  I,  291. 
Infelandia,  voy.  Thierri. 
In  fers,  Infiers,  voy.  Enfer. 

Ingelburge  {Nygehurge ,  Nyde.biirgen) ,  sœur  ou  fille 
du  roi  de  Danemark  Canut  VI  (Waldemar  I"^), 
femme  de  Philippe-Auguste;  répudiée,  IV,  532; 
le  roi  la  rappelle,  5G0;  le  roi  la  reprend,  V,  16; 
elle  voit  Ogier  à  Paris,  \c>\;  elle  couche  avec 
Ogier,  132;  mauvais  tour  qu'elle  joue  à  Ogier, 
I5Ô. 

Inf/cifride;  mis  à  mort  par  Gui,  comte  de  Iluy, 

IV,  d30. 
Inylelerre,  voy.  Angleterre. 

Ingoberge  {Nygeburde),  femme  de  Caribert;  elle 
fait  mourir  Méroflède,  II,  184-. 

InneJus,  fils  d'Invidus,  roi  d'Athènes,  I,  155. 

Innocent  I,  pape,  II,  114;  il  réunit  un  concile  en 
Bretagne;  il  institue  le  jeûne  du  samedi,  116; 
décret  touchant  les  saintes  huiles,  117;  il 
arrête  les  Huns  à  Rome,  123;  enseveli  dans  le 
cimetière  de  S«-Calixte,  124. 

Innocent  II,  pape;  il  attaque  Roger,  duc  de  Pouille; 
trahi  et  vaincu,  IV,  558;  il  se  réfugie  en 
France  ;  il  couronne  l'empereur  Lothaire  à 
Rome,  339;  il  pardonne  à  Alexandre  de  Julicrs, 
541;  il  vient  à  Liège,  ô51,  (649);  il  institue  une 
procession  à  Liège,  554,  (650);  il  meurt,  557; 
peinture  qu'il  avait  fait  faire  représentant  le 
couronnement  de  l'empereur  Lothaire,  440. 

Innocent,  antipape;  sa  disparition  surnaturelle, 
IV,  445. 

Innocent  III,  pape,  IV,  541  ;  il  envoie  des  légats 
en  France,  558;  il  fait  la  paix  entre  les  rois  de 
France  et  d'Angleterre;  il  favorise  l'élection 
d'Otton  de  Saxe  à  l'empire,  559;  il  couronne 
Otton  IV,  puis  l'excommunie;  ses  travaux  à 
Rome,  560;  I,  82;  il  légilime  les  enfants  de  Phi- 
lippe-Auguste et  de  Marie  de  Bohême  (ou  Agnès 


de  Méranie),  IV,  561;  il  donne  des  calices  aux 
églises  de  Rome,  564;  il  dépose  Otton  IV,  586; 
il  accueille  Baudouin,  comte  de  Flandre,  595; 
il  l'absout  et  l'envoie  à  Constantinople,  594;  il 
envoie  un  légat  pour  combattre  les  Albigeois, 
V,  5;  il  nomme  S'  François  d'Assise  supérieur 
des  Cordeliers,  4;  Hugues  de  Pierrepont  lui 
dénonce  Otion  IV;  il  écrit  au  roi  de  France  en 
faveur  des  Liégeois,  57,  41  ;  il  excommunie 
Philippe-Auguste,  53;  il  prêche  une  croisade, 
59  ;  il  ordonne  de  mettre  à  mort  Bertrand  de 
Raiis,  65,  66;  il  autorise  les  clercs  à  aller  à  la 
croisade,  69;  il  sacre  Tullus  évèque  de  Beau- 
vais,  105;  il  approuve  l'élection  d'Henri  VI, 
108;  il  condamne  l'hérélique  Americh,  122; 
il  donne  le  comté  de  Toulouse  ;i  Simon,  157; 
il  meurt,  162. 
Innocent  IV,  pape,  V,  248,  267;  il  prive  Frédé- 
ric II  de  Pempirc,  255,  271;  il  rencontre 
S'  Louis  à  Lyon,  274,  280;  il  accorde  une 
bulle  à  l'hôpital  S'-Christophe,  à  Liège,  295;  il 
canonise  Pierre  de  Vérone,  504;  item  S'  Stanis- 
las, il  confirme  un  impôt  à  Liège,  3i  1;  il  meurt, 
516;  sa  bulle  relative  au  tribunal  de  la  paix  à 
Liège,  358. 

Innocent  V,  pape;  d'abord  archevêque  de  Lyon 
et  cardinal  d'Ostie,  V,  408. 

Inondations;  du  Tibre,  I,  121;  inondations  géné- 
rales, 524;  en  Allemagne,  II,  75;  à  Rome,  270; 
à  Dinant,  279;  à  Metz,  555  ;  inondation  extra- 
ordinaire, 516;  à  Liège,  IV,  26,76;  (111,417); 
<le  la  Meuse,  101;  la  Hollande  submergée,  210. 
en  France,  211,  (665);  à  Liège,  215;  en  Alle- 
magne, 240;  à  Liège,  507,  482,  545,  577;  à 
Huy,  V,  225,  (631);  à  Liège,  558;  à  Paris, 
528,  565;  à  Huy,  566;  VI,  126;  à  Toulouse, 
128;  grandes  eaux,  202;  à  Huy,  599;  à  Liège, 
587,  (697)  ;  la  Meuse  et  la  Roer  débordées, 
(708).  Voy.  Meuse. 

Insubres,  tributaires  des  Romains,  I,  129. 

Inventions  et  découvertes;  des  poids  et  mesures, 
I,  50;  des  instruments  de  supplice,  98;  atte- 
lage du  cheval,  159;  métal  spécial  à  Corinthe, 
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139;  inventions  singulières  du  nécromancier 
Virgile,  2!29;  invention  qui  met  fin  aune  épi- 
démie, 255,  2ûC;  de  la  musique;  des  instru- 
ments en  fer,  52o;  Biandu  invente  des  ailes 
pour  voler,  II,  l'Jl.  Voy.  Stratégie. 

Invidelj  Invydcl,  Jouidclj  fils  d'Inviiius,  roi  des 
Latins,  I,  lîiG;  il  meurt,  165. 

Iiividus,  Itwydus,  Juvidus,  fils  de  Jobal,  roi  des 
Latins,  I,  148;  il  vient  au  secours  de  Rome, 
ISi;  les  Romains  lui  donnent  Athènes,  1S5;  il 
meurt,  150. 

Irène  (  Yrane,  Hyranne,  Iliratine),  mère  de  Con- 
stantin, II,  518;  elle  rend  son  fils  aveugle, 
520. 

Irlande  (FrZa?i(Ze,  Ilirlande,  Hyrclandc);  sa  situa- 
tion gcograpliiquc,  I,  504  ;  convertie  par  S'  Pa- 
trice, II,  154;  ravagée  pai-  Godolas,  182;  con- 
quise par  Artus,  1118;  le  roi  envahit  l'Angle- 
terre, IV,  529;  le  comte  tué,  V,  4^72;  le  comte 
vient  à  Grammont,  497.  Voy.  Armagh,  Beo- 
medcs,  Cloec/i,  Galalris,  Gui  Morhoult. 

Irmensul  (Jormefol),  ville  saxonne;  conquise  par 
Charlemagne,  III,  GI. 

Isaae  (Ysaac),  fils  d'Abraham,  I,  527;  sauvé  par 
un  anije;  il  épouse  Rebccca,  528;  ofTert  en 
sacrifice  le  25  mars,  557  ;  il  voit  Jésus  dans  les 
limbes,  415. 

Isabelle  (Fsaôe/,  Ysaheal),  fille  du  roi  Henrid'An- 

gletcrrc.  II,  202. 
Isabelle,  fille  du  roi  d'Aragon  Jacques  I""",  mère 

de  Philippe  le  Bel;  enterrée  à  S'-Denis,  VI, 

199. 

Isabelle  d'Aragon,  femme  de  Philippe  le  Hardi, 
V,  525,  oCO,  400,  445;  elle  meurt,  579. 

Isabelle  de  Bons,  première  abhcsse  de  Solières, 
V,  210. 

Isabelle,  femme  de  Bernard  de  Casnac,  V,  111. 
Isabelle,  femme  du  châtelain  de  Chèvremont,  IV, 

147  ;  elle  meurt,  148. 
Isabelle  de  Felongne  (Pologne?),  liégeoise;  fait 

merveilleux  qui  lui  advient,  IV,  307. 
Isabelle,  sœur  du  roi  de  France  Charles  le  Simple, 

femme  d'Eude,  roi  de  France,  IV,  104. 


Isabelle  (lisez  Élizabelh),  fille  du  roi  de  France 
Louis  VllI;  vierge,  V,  171;  sœur  de  S'  Louis, 
V,  356. 

Isabelle,  fille  du  roi  de  France  Philippe,  et  petite- 
fille  de  Louis  VllI,  V,  171. 

Isabelle,  fille  du  roi  de  France  Philippe  le  Bel, 
femme  d'Edouard  II,  roi  d'Angleterre,  VI,  35, 
195;  elle  va  à  Paris,  194;  elle  constate  l'infi- 
délité de  Marguerite  de  Bourgogne,  197;  pour- 
suivie pur  la  haine  de  Hugues  Spencer,  270; 
accusée  d'infidélité,  272,  501  ;  Edouard  veut 
la  faire  brûler,  502;  elle  se  réfugie  en  France, 
505,  527;  défendue  par  Charles  le  Bel,  504; 
accusécd'avoir  voulu  incendier  Paris,  etc., 505; 
bannie  de  France,  306;  les  habitants  de  Lon- 
dres se  déclarent  en  sa  faveur,  508;  elle  de- 
mande le  cœur  de  Spencer,  310;  on  lui  rend 
son  fiIsGcoffroi,  515;  elle  redemande  son  mari, 
516;  complot  tramé  contre  elle,  517,  519;  elle 
cherche  un  champion,  519;  Guillaume  de  Ge- 
ncffe  se  déclare  son  champion,  520;  aimée  de 
Spencer,  526;  ellese  réfugie  dans  leCambrésis, 
528  ;  Jean  de  Beaumont  la  reconduit  en  Angle- 
terre, 529;  les  barons  viennent  h  sa  rencontre, 
350;  remise  en  possession  de  son  royaume, 
552;  elle  rentre  à  Londres,  535;  elle  engage 
Jean  de  Beaumont  à  rester;  554;  calomniée, 
354;  enfermée,  333;  son  champion  Guillaume 
de  GenefTe,  392. 

Isabelle,  fille  de  Baudouin,  comte  de  Hainaut, 
femme  de  Philippe-Auguste,  IV,  185,  208, 459, 
463,  481  ;  sa  mort,  552. 

Isabelle,  fille  du  roi  de  Hongrie,  femme  du  roi  de 
Danemark,  IV,  544. 

Isabelle,  béguine  à  Huy;  ses  relations  avec  Ju- 
lienne de  Cornillon,  V,  563. 

Isabelle,  sœur  de  Henri  de  Luxembourg,  com- 
tesse de  Flandre;  secourue  par  Charles  d'An- 
jou, V.  315  ;  elle  fait  saisir  l'évéque  Jean  de 
Flandre,  466;  elle  fait  défendre  son  comté  de 
Namur,  475. 

Isabelle,  fille  de  Louis  IX,  reine  de  Navarre,  V, 
200,  280,  596;  elle  meurt,  579. 
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Isabelle  de  Thinville,  femme  de  Raes  des  Prez,V, 
208. 

Isabelle,  fille  de  Charles  de  Valois;  religieuse,  VI, 

m. 

Isabelle,  vierge;  elle  prédit  l'avenir;  elle  écrit  en 
lalin,  IV,  392. 

Isaî  ou  Jessé,  père  de  David,  I,  53, 

Isaie  (Fsaias),  prophète,  I,  b3;  il  rassure  Ezé- 
chias,57;  il  fait  rétrograder  le  soleil,  S8;  mis  à 
mort  parManassès,  86;  ses  paroles  lorsqu'il  vit 
Jésus  dans  les  limbes,  415,  418;  sa  prophétie 
contre  les  orgueilleux,  49S. 

Isauricus  (^sar(ens),  voy.  Caius. 

Isaurie  (/^saw);  conquise  par  les  Romains,  I, 
210. 

Isbosctli,  fils  de  Saûl;  tué  par  ses  officiers,  I,  35. 

Iscariotc  [Scarioth),  voy.  Judas. 

Isegrim  (Ysegrin)-^  allusion  qu'y  fait  Palaraède, 

III,  384.  Cf.  Renard. 
Isembart  (F-seniars),  chevalier  français;  tué  par 

Gui,  roi  de  Danemark,  IV,  21. 
Iseult  (Yseut,  Ysent),  femme  de  Gasselin,  11,449, 

450. 

Iseult  de  Cornouailles ,  femme  de  Marc  de  Cor- 
nouailles;  elle  assiste  au  tournoi  de  Lutèce,  II, 
182,  210  ;  tuée  par  son  mari,  241  ;  concubine 
de  Tristan  de  Lonnois,  558. 

Iseult,  femme  de  Tristan,  IV,  56. 

Isidore  {Ysidoir,  Ysidoron,  Ysidoriim),  fils  d'Hec- 
tor, roi  de  Danemark,  II,  288;  il  meurt,  324. 

Isidore  de  Séville,  voy.  S' Isidore. 

/s/e,  voy.  Lille,  lie. 

hle-mal-assis,  voy.  Galafrin. 

Ismaël  (F«niae?),  fils  d'Abraham  et  d'Agar;  ses 
descendants  appelés  Ismaélites,  I,  141,  327. 

Ismaélites  (Ysmahclil,  Ysmaciiens,  H  ismaélites), 
descendants  d'Ismaël;  ils  adorent  Bacchus,  I, 
141;  ils  posséderont  le  sanctuaire  de  Dieu, 
284. 

hpolite,  voy.  Spolète. 

hquaine,  voy.  Garcion. 

Isque  (Diques),  voy.  Arnaud. 

Israël  (Ysracl)  ou  Judée;  peuple  et  roj'aume; 


issu  de  Sem,  I,  5  ;  vaincu  par  les  Philistins  ; 
il  demande  un  roi  à  Samuel,  53;  il  obtient  Saûl, 
34;  défait  et  décimé  sur  le  mont  Gelboé;  son 
roi  David,  55;  Salomon, 56;  les  tribus  de  Juda 
et  de  Benjamin  se  séparent  des  dix  autres, 40; 
ses  rois  Jéroboam,  Nadab,  etc.;  Samarie,  sa 
capitale,  43;  une  partie  du  royaume  conquise 
par  Obesa,  55;  le  peuple  mené  en  captivité  par 
Salmanazar,  55;  sa  captivité  prédite  par  Jéré- 
mie,  89;  sa  captivité;  Darius  l'autorise  à 
retourner  à  Jérusalem,  91,  97;  sauvé  par 
Eslhcr,  106;  le  peuple  sort  de  l'Egypte,  139; 
les  tribus  de  Gad  et  de  Ruben  s'établissent 
dans  la  terre  promise,  140;  ses  victoires,  153; 
le  peuple  opprimé  par  Antioclms,  165;  il 
appelle  à  son  secours  Jean  Hyrcaii,  164;  il  tra- 
verse la  mer  Rouge  le  25  mars  sous  la  conduite 
de  Moïse, 321, 333;  il  reçoit  son  nom  de  Jacob; 
les  fondateurs  des  douze  tribus,  528.  Voy. 
Abdon,  Achab,  Achar,  Baasa,  David,  Nadab, 
Salomon. 

Issoudun  {Exaudinum,  Exandunum,  Ysodon), 
ville  d'Aquitaine;  prise  par  Philippe-Auguste, 
IV,  471  ;  la  reine  de  France  y  meurt,  VI,  267, 
351. 

Ister  [Ysdre),  nom  du  Danube,  I,  503. 
Istrie  (htre),  I,  501. 

Italie  (Ytaile,  Ylale,  Ylal,  Italc);  occupée  par 
Rachem,  I,  9;  Proclia,  son  premier  roi,  12; 
seule  partie  de  l'Europe  haliitce,  13;  ses  rois, 
17,  18;  d'oii  lui  vient  son  nom,  19;  divisée  en 
trois  royaumes,  20;  habitée  par  Énée,  28; 
appelée  royaume  des  Latins,  29;  gouvernée  par 
Silvius,  31;  ravagée  par  Hiéron,  161;  item  par 
Annihal,  170;  habitée  par  des  Gaulois,  266- 
267;  sa  description  géographique;  autrefois 
appelée  la  Grande-Grèce;  habitée  par  les  Grecs, 
299;  envahie  par  Thomas  de  Bretagne,  II,  1; 
ravagée  par  les  Alains,  81;  envahie  par  Artus, 
218;  ravagée  parles  Langobards,  261;  item 
par  les  Sarrasins  d'Espagne,  355;  item  par 
Charles-Martel,  585  ;  le  roi  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  511  ;  envahie  par  les  Sarrasins, 
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377;  IV,  27;  Lothairc,  fils  de  Louis  le  Pieux, 
oblienl  ie  royaume  d'Italie,  15,  S9;  elle  échoit 
à  l'empereur  Lolliaire,  71;  envahie  par  les 
païens,  72;  ravagée  par  les  Normans,  84; 
le  royaume  disputé  entre  Bérenger  et  Widon, 
109;  institution  de  l'empire,  115;  gouvernée 
par  l'empereur  Conrad,  122;  famine,  358; 
conquêtes  de  Henri  de  Luxembourg,  VI,  128. 
Voy.  Aistulphe,  Ascagnc,  Bérenger,  Grimaldm, 
Gysiilphus,  Heber,  llerberedus,  Hercule,  Jaban, 
./«now,  Janus,  Japhet,  Z,a<8ïiMS,  Lolhaire,  Lum- 
pardus,  Mathiabam,  Maliphaletj  Ménélas,  Pha- 
lec,  Picics,  Procha,  Rachem,  Ragam,  Rumaldus, 
Sabinus,  Sem,  Théodoric. 

Italiens  (YUdiens,  Ytaiiciiens)  ;  morts  à  Ronce- 
vaux  et  ramenés  à  Rome,  III,  152;  ils  commen- 
cent à  régner,  IV,  1 15  ;  ils  se  révoltent  contre 
l'empereur  Frédéric,  455. 

Iturée  (Ytttrcas);  conquise  par  les  Romains,  I, 
213. 

lvan(Fwrtm,  Ywans,  Ywaiiz),  loi  de  Géorgie; 

battu  par  les  Tartares,  V,  195. 
Ivan,  fils  d'Uric,  chevalier  de  la  Table  ronde,  II, 


Jab^  ville  fondée  par  Jaban,  I,  9. 

Jaban  ou  Jabam,  fils  de  Japhet,  I,  6,  7,  326. 

Jaban,  fils  de  Phalec;  il  gouverne  l'Italie  et  fonde 

la  ville  de  Jab,  I,  9;  il  meurt,  10. 
Jaban,  fils  de  Janon  ;  il  règne  en  Italie,  I,  10;  il 

meurt, 14. 

Jabcniens,  habitants  d'ibné,  ville  de  Judée,  I, 
289. 

Jache,  voy.  Geete,  Jauche. 

Jacob,  fils  d'Isaac,  I,  17;  appelé  Israël;  il  épouse 

Lia  et  Rachel;  sa  descendance,  328;  il  voit 

Jésus  dans  les  limbes,  415. 
Jacob,  fils  de  Joras;  il  jette  S'  Jean-Baptiste  dans 

une  fontaine,  I,  362-565  ;  guéri  par  Jésus, 

3G5-366. 


206;  il  prend  le  parti  de  Tristan  contre  Gau- 
vain,  257  ;  il  assiste  aux  obsèques  de  Tristan; 
tué  en  Bretagne  par  les  Romains,  242. 

Ivan,  chambellan  du  comte  de  Flandre;  tué  à 
Tongres,  I,  458,  459. 

Ives,  {Yve,  Yvoii,  Yvon),  frère  de  Raymon,  roi 
de  Navarre;  il  devient  roi  des  Basques;  il  se 
rend  à  la  tente  de  Finagloire,  III,  529,  353, 
585;  parrain  de  Gandise,  587;  ses  prouesses 
contre  les  Sarrasins,  390  ;  Palamède  le  délivre, 
591  ;  Finagloire  le  fait  venir,  598. 

Ives  de  Gascogne,  roi,  III,  100;  trahi  par  un 
comte,  585. 

Ives,  fils  de  Renaud  de  Montauban  ;  convoqué  à 
Meaux  par  Ogier,  IV,  5. 

Ivo  (  Yvo),  village  liégeois;  les  habitants  doivent 
g  udcr  la  ville  de  Liège,  V,  525;  amende  due 
à  l'évéque,  VI,  465.  Voy.  Libcrt. 

Ivoi-Garignan  (  Fdm«,  Ivus,  Dybus),  villas^e  fran- 
çais; Adolphe  de  La  Marckveut  l'assi .  ger,  VI, 
615,  614.  Voy.  Albert,  Anselme,  Bosscais, 
Fastré,  Florekin. 

Ivordus,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 


J 

Jacobins,  nom  donné  aux  Frères-Prêcheurs  à 
Paris,  V,  5. 

Jacolcs,  fils  de  Porus,  roi  de  Hongrie,  I,  544;  il 
meurt,  564. 

Jacques  (Ja^Mcwie,  Jake,  Jaque,  Jaquemicn,  Jaque- 
mar,  Jnquemot),  évêque  d'Acre;  il  ensevelit 
Hugues  de  Pierrepont,  V,  204. 

Jacques  d'Agimont;  il  combat  en  Prusse ,  VI, 
412,413. 

Jacques,  frère  d'Alphonse,  roi  d'Aragon,  V,  196, 
502  ;  allié  des  fils  du  roi  Ferrant  d'Espagne, 
523. 

Jacques  d'Artevelde,  brasseur  de  Gand,  VI.  561  ; 
son  influence  sur  le  peuple,  362;  il  accepte 
l'alliance  de  l'Angleterre,  363,  573  ;  il  se  rend 
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il  Vilvorde,  577  ;  il  assiège  Tournai,  378  ;  gou- 
verneur de  la  Flandre;  il  bat  les  Brugeois,  615. 

Jacques  Bade,  neveu  d'Edouard  H,  VI,  502. 

Jacques  Baré;  volé  par  Enguerrand  de  Marigny, 
VI,  21 0. 

Jacques  de  Bayonne;  il  combat  le  roi  d'Angle- 
gleterre,  V,  469;  ses  prouesses,  471;  il  défend 
S'  Orner,  VI,  51  ;  il  ranime  l'ardeur  des  Fran- 
çais, 52;  le  roi  lui  donne  du  renfort,  55;  il 
assiège  Walten,  54;  il  envahit  la  Flandre, 
195. 

Jacques  le  Bourgeois,  cchevin  de  Reims,  V,  170. 
Jacques  Buffar,  bourgeois  de  Huy;  prisonnier, 
VI,  188. 

Jacques  Castrangne,  prévôt  de  Tournai,  VI,  25. 
Jacques  Chabot,  échevin  de  Liège,  VI,  4,  9,  52; 

mayeur,  (691). 
Jacques,  dit  le  Chevctain,  VI,  554. 
Jacques  de  Colonna,  cardinal;  privé  de  son  titre, 

V,  524, 552  ;  rétabli,  VI,  46,  48. 
Jacques,  fils  du  comte  de  Foi,  chanoine  de  Liège, 

IV,  500. 

Jacques  de  Fronville,  gouverneur  de  Huy,  V, 
552. 

Jacques  de  Ghistelle;  il  se  fait  passer  pour  Jean 
de  Virsain,  VI,  125;  il  vend  Mortagne  au  roi 
de  France,  126. 

Jacques  de  Hombroux  ;  il  tue  Guillaume  d'Awans, 

V,  549. 

Jacques  le  Ilurier,  de  Huy,  VI,  547. 

Jacques  Laires  ou  Jaquelaires  ,   châtelain  de 

Monlfort,  VI,  307;  battu  par  le  comte  d'Aron- 

del,  508,  509. 
Jacques  de  Lardier,  échevin  de  Liège,  VI,  4;  il 

insulte  le  prévôt  de  S'-Laniberl,  5. 
Jacques  de  Leute;  il  combat  les  Namurois,  VI, 

258;  il  confère  la  chevalerie  à  Amel  de  Bove- 

nistier,  260;  ses  prouesses,  262,  263. 
Jacques  de  Lexlii;  tué,  V,  410. 
Jacques,  prévôt  de  S'-Lambert,  à  Liège,  V,  261. 
Jacques  de  Looz,  chanoine  de  Liège,  VI,  30,  31; 

il  résiste  aux  prétentions  des  nobles,  71,  72; 

cité,  628. 


Jacques,  évêque  de  Metz;  il  vient  à  Liège,  V, 
290. 

Jacques  le  Monier,  hutois;  tué,  V,  554. 

Jacques  de  Monroial,  hutois,  IV,  554;  blessé,  V, 

551;  sa  maison  pillée,  555. 
Jacques  Mouton,  bourgeois  de  Tournai,  VI,  65. 
Jacques  d'Orchies, prévôt  de  Lille;  il  veut  rendre 

Lille,  V,  514,  515;  emprisciné  à  Tournai, 

VL  81. 

Jacques,  évêque  de  Palestrine;  il  préside  à  l'élec- 
tion de  Robert  de  Langres,  V,  255. 

Jacques  et  Wautier  le  Regroiet,  échevins  de 
Liège,  V,  566  ;  tués  par  la  foudre,  367. 

Jacques  de  Revin,  VI,  554. 

Jacques  Robert;  il  combat  les  Namurois,  VI, 
262. 

Jacques  de  Rochefort,  frère  de  Thierry,  V,  414. 

Jacques  de  S'-Marlin,  maître  de  Liège,  V,  268; 
mayeur,  329,  350. 

Jacques,  comte  de  S'-Pol  (ou  de  Chàtillon),  gou- 
verneur de  Bruges  pour  les  Français,  V,  522; 
ses  exactions,  523;  son  autorité,  552;  il  veut 
frapper  le  peuple  d'un  impôt,  553;  ses  dé- 
marches auprès  de  la  reine  de  France,  554; 
Philippe  le  Bel  lui  reproche  ses  exactions,  536; 
il  entre  à  Bruges,  557,  538;  tué,  VI,  19. 

Jacques  le  Sergcant,  de  Cincy;  mis  en  prison  à 
Halois;  délivré  par  S"  Domitien,  II,  246-247. 

Jacques,  roi  de  Sicile,  fils  de  Pierre  d'Aragon,  V, 
445;  il  envahit  la  Calabre,  474. 

Jacques  dcl  Tour,  échevin  de  Liège,  VI,  419. 

Jacques  des  (Jrsins,  tué  par  Thibaut  de  Bar,  VI, 
148. 

Jacques  de  Vitry,  chanoine  d'Oignies,  V,  5. 
Jacques  Wale-Payelic,  chevalier  français,  VI,  16; 

il  fait  cesser  le  combat  à  Courtrai,  18;  il  est 

tué,  20, 

Jacques,  riche  anglais  établi  à  Paris,  VI,  505. 
JadduSj  évêque  de  Jérusalem,  I,  107;  il  refuse 

de  renoncer  à  l'alliance  de  Darius,  108;  il  sauve 

Jérusalem  de  la  destruction,  109. 
Jadera  {Jarre,  Jardre),  en  Dalmatie,  I,  301. 
Jadid,  voy.  Daldaza. 
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Jaffa  {.laphr,  Jaffc),  ville  de  Palestine  ou  meurt 
Jiipiiel,  I,  7;  c'est  la  pins  ancienne  ville  du 
monde,  287,  Ogier  y  aborde,  111,  S3;  item 
Ciiarlemagnc,  80,  81;  Ogier  s'y  embarque, 
572;  les  clircliens  y  arrivent,  IV,  598. 

Jaffroi,  voy.  Geoffroi. 

Jaiantc,  voy.  Gacte. 

.laiclic,  voy.  Gcetc. 

Jalic,  voy.  Jacques. 

Jalain,  voy.  Jalliay. 

Jalar,  peuplade  tarlarc,  IV,  !)88. 

.Jalliiiy  (Jalain),  village  liégeois;  ravagé  par  le 
bailli  de  Condroz,  V,  403;  un  iiabitant  va 
vendre  sa  vaclie  à  Andennc,  404,  (052).  Voy. 
Engucrrand. 

Janib'ines,  voy.  Gilson. 

Jaminis,  fils  de  Jean  Hyrcan,  roi  de  .Indée;  tué 

j)ar  son  frère  Alcxandi-c,  1,  178-17i). 
Jnnap,  voy.  Amidon. 

Janichay.  ville  de  Cliinc;  habitée  par  des  pyg- 

mces,  m,  (54. 
.lanicnle  [Janijciûum,  JanidCj  Janicole  ,  montagne 

de  Rome,  I,  98;  palais,  9,  08. 
Jano,  ville  où  fut  enterré  Palliens,  I,  29. 
Janon,  fils  de  Jabam;  il  règne  en  Italie,  I,  10. 
Jntion,  fils  de  Janon;  il  règne  en  Italie,  I,  10. 
Januc,  voy.  Elne. 

Janus  {Famii  pour  Juni)-^  son  temple  à  Rome, 
1,  08. 

Janus,  fils  de  Jabam;  il  fonde  une  ville  qui  porte 
son  nom,  1,  0,  7  ;  il  règne  en  Italie  et  bâtit  le 
palais  Janicuie,  9,  98. 

Janus,  fils  de  Rachem,  I,  6,  7;  il  règne  en  Ita- 
lie, 9. 

Janus,  fils  d'Hercule;  il  règne  en  Italie,  I, 
17,  18. 

Janus,  fils  d'Hercule;  il  règne  en  Italie,  I,  18. 
Janyanus,  fils  de  Junyus,  roi  des  Latins,  I,  174. 
•lanyanus,  fils  de  Janyanus,  roi  des  Latins,  I, 
174. 

Janyculum,  voy.  J.micule. 
Janyiis,  voy.  Jonyus. 
Japhf,  voy.  Jaffa. 


Japliet,  troisième  fils  de  Noé;  sa  descendance 
peuple  l'Europe,  I,  5,  0,  299,  520;  il  habite 
d'abord  l'Afrique  avec  son  frère  Cham;  il  fonde 
à  Rome  la  ville  de  Janus;  chassé  par  des  bêtes 
venimeuses,  il  va  habiter  l'Asie,  0;  il  revient 
en  Europe;  il  meurt  à  Jaffa,  7;  ses  premiers 
descendants  vivent  comme  des  animaux,  10; 
sa  descendance,  II,  298. 

Japhet,  fils  de  Rachem;  il  règne  en  Italie,  I, 
10. 

Japhet,  fils  de  Jabam;  il  règne  en  Italie,  1,  14;  il 
meurt,  17. 

Japhet,  fils  d'Orius,  roi  de  Chaldée  et  de  Crète, 
I,  18. 

Jaquclaircs,  voy.  Jacques  Laircs. 
Jaqiiemar,  Jaquemc,  Jaquemol,  voy.  Jacques. 
Jaquemot,  voy.  Jean. 

Jaquier,  chevalier;  gaidien  du  camp  d'Ogier;  il 
s'empare  d'Ascalon,  III,  501,  502;  Ogier  le 
fait  Templier,  374;  député  vers  le  soudan 
Golias,  IV,  44. 

Jardin  (du),  lignage  liégeois,  IV, 428.  Voy.  Henro- 
tcal. 

Jardrc,  voy.  Jadera. 

Jarclh,  fils  de  Malaleel,  I,  51S,  525. 

Jarre,  voy.  Jadera. 

Jason,  fils  de  Thésée;  il  part  pour  conquérir  la 

Toison  d'Or,  I,  20;  il  arrive  à  Troie,  21; 

chassé  par  LaoméJon;  il  assiège  Troie,  22, 

141-142. 
Jason,  frère  de  Ganymède,  I,  140. 
Jason,  fils  d'Ebronus,  roi  de  Bulgarie,  I,  161;tué 

par  son  frère  Ebroch,  105. 
Jason,  voy.  Ptoléméc  IV. 
Jasonitc.  ville  de  la  Colchidc,  I,  22. 
Jaspar  de  Larenay,  sénateur  romain;  il  annonce  à 

Théodose  qu'il  est  élu  empereur.  II,  420. 
Jaspar,  fils  de  Tyrus;  tué  par  son  frère  Ponce- 

Pilate,  1,  585. 
Jaspar,  anglais;  ami  de  S'  Luc,  I,  402. 
Jaspar,  frère  de  Constantin;  créé  roi  de  Banoch 

par  Lancelotdu  Lac,  11,244. 
Jauche  (Jachc),  voy.  Gérard,  Gui,  Henri,  Pierre, 
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Jause  de  Meaux;  Charlemagiie  lui  confie  la  garde 

de  Ganclon,  IH,  158. 
Java  (Javain),  localilé  près  d'Andenne,  VI,  503. 
Javiniace,  nom  primitif  de  Châleau-Renaud,  IV, 

248. 

Jayr,  roi  d'Hyrcanie  ;  vainqueur  de  Gora,  I,  24. 
Jayr,  montagne  où  fut  enseveli  le  prophète 

Samuel,  III,  83. 
Jean  (Johans,  Jehans,  Johains,  Johain),  pape,  II, 

223;  mis  en  prison  par  Thcodoric,  il  meurt  de 

faim,  224. 

Jean  II,  pape,  II,  228;  il  condamne  l'hérésiarque 
Clouz,  231. 

Jean  III,  pape.  11,  2.')3-2S4;  il  bâtit  à  Rome 
réglise  des  SS.  Philippe  et  Jacques,  2b7;  il 
sauve  Rome  de  la  destruction,  259;  il  restaure 
les  cimetières  des  martyrs,  260. 

Jean  IV,  pape.  II,  323;  il  rachète  des  chrétiens 
prisonniers  en  Espagne,  532. 

Jean  V,  pape,  II,  557;  sa  mort,  558. 

Jean  VI,  pape,  II,  1585;  martyrisé  par  Constantin, 
385. 

Jean  VII,  pape;  il  engage  Charles  Martel  à  quitter 
l'Italie,  II,  586;  il  envoie  un  légat  à  Liège  pour 
transférer  le  siège  épiscopal,  590;  il  meurt, 
591  ;  son  éloge,  592. 

Jean  VIII,  pape,  IV,  85;  il  écrit  la  vie  de  S'  Gré- 
goire; les  Romains  l'emprisonnent  parce  qu'il 
soutient  l'empereur  Louis;  il  envoie  à  Soissons 
des  reliques  de  S'  Grégoire  et  de  S'  Léon,  90; 
il  meurt,  92;  il  avait  excommunié  le  cardinal 
Formose,  100. 

Jean  IX,  pape;  il  tient  à  Ravenne  un  concile  qui 
confirme  les  actes  de  Formose,  IV,  102;  il 
meurt,  108. 

Jean  X,  pape,  IV,  123;  il  sauve  Rome  des  Sarra- 
sins et  bat  ceux-ci,  127;  sa  guerre  contre  Gui 
de  Tarente;  pris  et  étranglé,  129. 

Jean,  élu  pape  à  la  place  du  précédent,  IV,  129. 

Jean  XI,  pape,  IV,  134;  sa  mort,  139. 

Jean  XII,  pape;  ses  vices,  IV,  153;  sa  cruauté, 
155;  déposé,  156. 

Jean  XIII,  pape,  IV,  161;  pris  par  Pierre,  préfet 
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de  Rome,  et  exilé;  l'empereur  Otton  I"  le  ra- 
mène à  Rome,  167;  il  meurt,  176. 

Jean  XIV  et  Jean  XV,  papes,  IV,  189. 

Jean  XVI,  pape,  écrivain;  il  force  le  patrice  de 
Rome  à  se  réfugier  en  Toscane,  IV,  202. 

Jean  XVII,  pape,  IV,  204,  205. 

Jean  XVIII  et  Jean  XIX,  papes,  IV,  209,  212. 

Jean  XX,  antipape,  IV,  226;  il  délivre  l'âme 
de  Jean  XIX;  il  combat  les  Romains,  227;  il 
meurt,  242. 

Jean  XXI,  pape;  élu  à  Viterbe,  V,  408;  il  meurt, 
418. 

Jean  XXII,  pape,  VI,  220;  il  s'installe  a  Avignon, 
221;  il  canonise  Louis  évéque  de  Toulouse, 
231;  il  érige  de  nouveaux  évcchés,  232;  il 
réforme  l'ordre  de  Grantmont,  233;  il  crée  un 
ordre  de  chevaliers  en  Portugal,  250;  sa  croi- 
sade contre  les  Gibelins,  254;  il  casse  la  sen- 
tence de  Nicolas  III  relative  aux  F. -Mineurs, 
264;  il  condamne  l'hérésie  de  Jean  de  Poeli, 
265;  il  annule  le  mariage  de  Charles  le  Bel, 
266;  il  excommunie  Louis  de  Bavière,  269, 
514;  il  canonise  S'  Thomas  d'Aquin,  252,  270; 
il  donne  à  Adolphe  de  La  Marck  une  sentence 
contre  les  Liégeois ,  286  ;  il  condamne  l'hérésie 
de  Pierre-Jean  Olivi,  292;  son  entrevue  avec 
Jean  de  Hocsem,  298;  message  que  lui  envoie 
Edouard  II ,  505;  il  ordonne  à  Charles  le  Bel 
de  renvoyer  sa  sœur  Isabelle  en  Angleterre, 
304;  il  favorise  le  roi  Robert,  515;  il  auto- 
rise le  mariage  d'Edouard  III,  547;  il  condamne 
les  Flagellants,  587;  il  condamne  les  Liégeois, 
599;  il  ordonne  aux  communes  de  Flandre 
d'obéir  à  leur  comte,  406;  informé  des  excès 
des  Liégeois,  456;  il  crée  des  cardinaux,  453, 
486;  il  absout  l'antipape  Nicolas  V,  478;  il 
annule  le  mariage  de  la  fille  de  Guillaume  de 
Hainaut,  496;  il  fait  prêcher  une  croisade  à 
Paris,  502;  circonvenu  pour  l'établissement 
d'un  évéché  à  Louvain,  507;  il  meurt,  522. 

Jean  l'Abbé,  fils  de  S"=  Odile,  chanoine  de  S'-Ma- 
terne,  V,  55;  il  prédit  la  défaite  des  Braban- 
çons, 59,  75,  79;  ses  visions,  1 12;  sa  charité, 
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1.')7;  il  engage  Hugues  de  Picrrcpont  à  refuser 

Inrelievêelié  de  Reims,  197;  ses  visions,  204, 

205,  270,  271. 
Jean,  seigneur  d'Agimont;  i!  va  à  GranimonI  ,  V, 

497;  il  se  rend  en  llalie,  VI,  128;  il  se  trouve 

à  Milan,  l.~2;  son  vœu  de  répei'vier,  155; 

empoisonne,  140;  ses  prouesses  à  Rome,  148; 

tué  à  Rome,  119;  il  avait  signe  la  paix  de 

Fexhe,  VI,  227;  cilé,  «28. 
Jean  d'Alech,  chevalier  flamand,  VI,  u2C. 
Jean  l'Aumônier,  cvêque  d'Alexandrie,  II,  280. 
Jean,  frère  du  roi  d'Allemagne  Alberl,  V,  497. 
Jean  d'Ailen  ,  frère  d'Edouard  III,  VI,  525,  354. 
Jean  d'Amay,  VI,  587. 

Jean-(jaulier,  fils  de  Philippe  d'Anay;  amant  de 
Blanche  de  Bourgogne,  VI,  197;  son  supplice, 
198. 

Jean  (sans  Teire),  loi  d'Angleterre,  dit  le  Mau- 
vais, fils  du  roi  Henri  II,  IV,  89,  599.  404, 
548,  552  ;  il  fait  périr  Artus  de  Bretagne,  555; 
il  promet  de  défendre  les  forts  de  INorniandie, 
mais  les  abandonne,  555;  il  alla(]ue  Philippe- 
Auguste,  II,  205;  il  fait  la  paix  avec  Philippe- 
Auguste;  il  donne  la  Noi'niandie  à  Louis,  fils 
du  roi  Philippe,  IV,  559;  il  lefnse  de  prêter 
hommage  au  roi  Philij)pe,  5(il;  hatlii  en  Gas- 
cogne, V,  8;  prisonnier  de  Ferrant  de  Poj-lugal, 
9;  il  recommence  la  guerre  contre  Philippe,  45; 
il  envoie  un  épervier  Liane  à  Feri'ant,  4G,  47; 
Ferrant  lui  députe  Renaud  de  Boulogne,  51; 
il  accepte  l'alliance  de  Ferrant,  52;  il  assiège 
Damielte,  68,  100,  102;  il  s'empare  du  neveu 
deSaladin,  105;  il  conseille  de  ne  |)as  assiéger 
Mansourah,  105;  il  conclut  une  alliance  avec 
Otion  IV,  etc.,  108,  111,  (618);  il  écoute  les 
conseils  de  Renaud  de  Boulogne,  140;  il  enva- 
hit la  Normandie,  143;  prisonnier,  148;  mis 
en  liberté,  149;  les  barons  anglais  se  soulèvent 
contre  lui,  165;  il  refuse  de  venir  au  secours 
de  Londres,  164;  il  gagne  le  pape  Innocent  III; 
il  se  soumet,  165;  il  perd  ses  conquêtes  en 
Franc,  1 96  ;  il  combat  Louis  IX,  206  ;  il  enva- 
hit le  Poitou,  208;  il  se  réfugie  à  Bordeaux, 


209;  il  donne  sa  lille  à  Frédéric  II,  222;  battu 
en  Poitou,  249;  il  fait  la  guerre  ;i  Louis  IX, 
272;  obligé  de  retourner  en  Angleterre,  273. 
(ND.  Jean  d'Outremeuse  a  confondu  Jean  sans 
Terre  avec  Jean  de  Brienne.) 
Jean,  fils  de  la  reine  Isabelle  d'Angleterre,  VI, 
551. 

Jean  d'.^ns;  blessé,  V,  568. 

Jean  d'Aps,  évêquc  de  Liège,  fils  de  Godefroid  de 
Florennes,  IV,  550;  étant  prévôt,  il  paie  une 
partie  des  murs  de  Liège,  V,  52;  il  combat  à 
Steppes,  80;  élu  évéque;  son  différend  avec  les 
Liégeois,  205,  (627);  les  échcvins  se  révoltent 
contre  lui;  il  se  réfugie  à  Huy,  208;  il  autorise 
les  dames  de  Solières  à  changer  leur  règle,  etc., 
210,  (628);  il  bénit  l'église  de  Beaurepart,  211; 
il  installe  l'abbé  de  S'-Laurent,  215;  il  de- 
mande au  pape  la  mitre  pour  les  abbés  de 
S'-Laurent,  211,  215;  son  luxe  à  la  cour  d'Aix- 
la-Chapelle,  219,  220;  il  consacre  l'église  de 
N.-D.  en  Gravière,  221;  il  assiste  aux  noces  de 
Frédéric  II,  222;  Henri  de  Louvain  lui  cherche 
querelle,  223,  (629);  il  voit  Henri  de  Louvain 
possédé  du  démon,  224;  il  fait  la  paix  avec  le 
duc  de  Brabant,  225;  il  va  à  Aix  pour  la  cano- 
nisation de  S"^  Elisabeth  ;  il  achète  Susteren, 
226,  (650)  ;  il  assiège  Monfjoie,  227;  il  prend 
Montjoie,  228,  (651);  il  s'emj)are  de  Poilvache; 
il  meurt  à  Dinant,  229,(652);  son  épitaphe, 
250;  enseveli  au  Val-S'-Lambert,  VI,  581. 

Jean  d'Aragon  ;  tué  à  Mont-Cassin,  VI,  155. 

Jean  d'Archics,  chevalier  français,  V,  69;  prison- 
nier des  Sarrasins,  102;  envoyé  auprès  des 
Chrétiens,  lOî. 

Jean  d'Arckel,  évéque  de  Liège;  il  prend  les 
joyaux  du  comte  de  Moha,  IV,  570;  cité,  (VI, 
696);  sa  joyeuse  entrée,  (697);  sa  mort,  (698). 

Jean,  fils  du  duc  d'Ardenne,  chanoine  de  Liège, 
IV,  104. 

Jean  d'Assise;  converti,  il  prend  le  nom  de  Fran- 
çois, V,  3. 

Jean  d'Athour,  compagnon  d'armes  de  Charle- 
magnc,  5,  231. 
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Jean  d'Aumalc;  il  couri  sus  aux  Flamands,  VI, 
d!);  tué,  20. 

Jean  d'Avalhe;  accusé  devant  les  échcvins  de 
Liège,  V,  530. 

Jean  d'Avesnes,  comte  de  Hainaut,  fils  de  Bou- 
char,  V,  7,  199;  il  icclame  l'héritage  de  sa 
mère,  2ô2;  il  se  réfugie  à  Beaumont;  il  em- 
poisonne son  frère  Guillaume,  233;  il  demande 
le  secours  des  Liégeois,  515;  Charles  d'Anjou 
envahit  ses  Etals,  523;  il  réclame  le  comté  de 
ISamur,  531;  il  épouse  la  fille  du  comte  de 
Luxembourg,  577;  sa  luttj  contre  la  commune 
de  Valencienncs,  482;  mambour  de  l'évéché  de 
Liège,  485,  (674);  VI,  12;  ses  incursions  en 
France,  V,  481;  il  fuit  sa  soumission  à  Philippe 
le  Bel,  485;  il  assiège  Lille,  508;  cité,  544;  sa 
guerre  contre  le  roi  Albert  cl  Hugues  de  Cha- 
lon,  572,  575;  il  avait  vendu  Mirwart  à  l'église 
(le  Liège,  1 14. 

Jean,  fils  de  Jean  d'Avesnes,  V,  490. 

Jean  (l'Aveugle),  roi  de  Bohême  et  de  Pologne, 
fils  de  Henri  de  Luxembourg,  V,  474;  cité, 
487;  il  épouse  une  fille  du  duc  de  Bohême, 
VI,  128;  cité,  154;  partisan  de  Louis  de 
Bavière,  205;  sa  guerre  contre  Adolphe  de 
La  Marck,  249,  250,  252;  il  vient  à  Gram- 
mont,  254;  il  ravage  le  pays  de  Liège,  264; 
il  donne  sa  sœur  à  Charles  le  Bel,  266;  il 
menace  Ciney,  267;  battu,  268;  il  vient  en 
aide  à  Adolphe  de  La  Marck,  289;  il  trahit 
révoque,  290;  il  combat  Jean  III,  duc  do  Bra- 
bant,  355;  il  n'entre  pas  dans  la  ligue  contre 
le  roi  de  Fi  ance,  361  ;  il  vient  en  aide  à  Phi- 
lippe de  Valois,  570;  il  combat  les  Flamands 
en  France,  379;  il  travaille  à  la  paix,  381; 
son  fils  Charles,  585;  il  assiste  au  couronne- 
ment de  Philippe  de  Valois,  404  ;  il  jure  de 
combattre  les  Sarrasins  en  Prusse,  406;  il  va 
en  Prusse,  412,  413,414;  moyen  qu'il  emploie 
pour  convertir  Margalis,  415,  416;  il  va  à 
Paris,  487;  ses  griefs  contre  Jean  III,  488, 
(679);  il  loge  à  Huy,  491;  il  rétablit  l'accord 
entre  le  comte  de  Looz  et  l'évcque  Adolphe, 


492;  message  qu'il  fait  faire  au  duc  Jean,  494; 
il  brûle  Hannut,  496;  il  va  à  Compiègne,  497, 
500  ;  les  hommes  de  Perwez  lui  sont  remis  en 
otage,  514;  il  ravage  le  Limbourg,  524;  il 
convoque  ses  alliés  à  Aix,  525;  il  accorde  du 
répit  à  Rolduc,  527  ;  il  défie  le  duc  de  Brabant, 
529;  cité,  535,  539;  Jean  III  lui  paie  une 
amende,  542;  il  promet  d'observer  la  paix  des 
Douze  lignages,  557,  561;  Adolphe  de  La  Marck 
l'appelle  à  son  secours,  600;  arbitre,  601  ;  il 
approuve  la  cession  du  comté  de  Looz,  602; 
il  devient  mambour  de  l'évéché  de  Liège,  603; 
il  veut  forcer  le  chapitre  de  S'-Lambert  à 
ratifier  la  cession  du  comté  de  Looz,  604,  605; 
sa  guerre  contre  le  comte  de  13;ir,  608;  le  cha- 
pitre de  Liège  lui  engage  Miiwart,  613;  il 
court  sus  aux  Hcnnuyers,6l8;allié  de  Philippe 
de  Valois,  621,  624  ;  il  négocie  une  trêve  entre 
les  Anglais  et  les  Français, 625;  allié  de  l'évèque 
de  Liège,  (690);  il  favorise  les  prétentions  de 
Thicrri  de  Hcinsbcrg,  (695);  il  vient  h  Vottem, 
(700);  sa  mort,  586. 

Jean  Badoul,  espion  français,  V,  142. 

Jean,  sire  de  Bailleul,  seigneur  de  Morialmé;  son 
combat  contre  le  sire  de  Fiennes,  VI,  51,  52;  il 
devient  bourgeois  de  Huy,  158;  les  Fossois  lui 
viennent  en  aide,  191;  il  vient  au  secours  de 
Huy,  200;  allié  des  Liégeois,  226;  il  signe  la 
paix  de  Fexhc,  227;  arbitre  des  Liégeois,  452. 

Jean,  fils  du  comte  de  Bar,  V,  485  ;  VI,  1 5;  mam- 
bour de  l'évéché  de  Liège,  34;  il  assiège  Fau- 
quemont,  45. 

Jean  Barnage,  de  Fontaine,  VI,  554. 

Jean  de  Barse,  premier  chapelain  de  S'-Chris- 
tophe,  IV,  462. 

Jean  de  Bavière,  évêque  de  Liège,  (VI,  098);  son 
entrée  à  Liège,  (699,  710). 

Jean  de  Beaumont  ou  de  Hainaut,  comte  de  Sois- 
sons,  frère  de  Guillaume  de  Hainaut;  VI,  58;  il 
ramène  la  reine  Isabelle  en  Angleterre,  506, 
329  ;  il  fait  garderie  comte  d'Arondel  en  otage, 
508;  il  livre  Hugues  Spencerà  la  reine,  509;  il  fait 
décapiter  Hugues,  5 10;  député  vers  EdouardIII, 
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otl  ;  conseiller  tle  la  reine,  515;  il  méprise  les 
lionneurs,  316;  il  refuse  d'être  le  champion 
(l'Isuljellc,  519;  il  se  constitue  otage  pour  la 
reine,  520;  rappelé  en  Ilainaut,  5-21;  il  fait 
écrire  le  récit  de  la  guerre  d'Angleterre  par 
Jean  le  Bel,  522;  il  révise  cette  chronique,  522; 
il  prend  la  reine  en  pitié,  528;  il  accompagne 
Isabelle  à  Londres,  555;  il  quitte  l'Angleterre, 
554,  55S;  rappelé  par  Edouard  III,  550;  il 
arrive  à  York,  557  ;  il  accompagne  le  roi,  558; 
il  retourne  en  Hainaut,  540;  il  négocie  le  ma- 
riage d'Edouard  III,  547;  présents  qu'on  lui 
fait,  548;  il  combat  le  duc  de  Brabant,  obS;  il 
leçoit  les  députés  d'Angleterre,  559;  il  va  à 
Anvers,  564;  item  à  Matines,  569;  il  combat  les 
Français,  571;  attaqué  par  Philippe  de  Valois, 
574;  il  fait  exécuter  deux  capitaines,  57a;  il 
assiège  Tournai,  578;  arbitre,  581;  consulté 
par  Jean  III,  582;  il  combat  à  Casscl,  409;  ses 
griefs  contre  le  duc  Jean  111,488;  il  logea 
Huy,  491;  il  vu  <à  Compiègne,  497;  il  ravage 
le  Limbourg,  524;  il  assiège  Rolduc,  525;  cité, 
554;  il  vient  à  Liège,  590, 592  ;  allié  d'Édouard 
III,  595;  cité,  599;  il  intervient  pour  la  paix, 
601;  battu  en  France,  618;  sa  terre  ravagée, 
621  ;  il  ravage  la  France,  622;  allié  d'Édouard 
111,624;  cité,  IV,  422. 
Jean  dit  le  Bechus,  de  Wonck;  ses  prouesses,  VI, 
262,  265. 

Jean  de  Becck,  dit  de  Tongres,  éclievin  de  Liège, 
(VI,  704.) 

Jean  le  Bel,  chanoine  de  Liège,  VI,  75,  185;  il 
écrit  le  récit  de  la  guerre  d'Angleterre,  322; 
sa  chronique  revue  par  Jean  de  Beaumont  et 
Guillaume  de  Geneffe,  523;  il  va  en  Angle- 
terre, 556. 

.Jean,  fils  de  Charles  le  Bel,  VI,  267. 

Jean  de  Bellaire,  VI,  151,  165. 

Jean  de  Bernalmont,  échevin  de  Liège,  (VI,  704). 

Jean  de  Bierset,  échevin  de  Liège,  (VI,  705,  704); 
retenu  en  otage,  (705). 

Jean,  comte  de  Blois,  III,  189;  tué  par  Ogier  le 
Danois,  219. 


Jean  Boileau,  de  Mons,  VI,  551,  559,  575. 
Jean  de  Boilée,  échevin  de  Liège,  (VI,  70i). 
Jean,  fils  du  comte  de  Boulogne,  chanoine  de 

Liège,  IV,  104. 
Jean  et  Simon  de  Boulogne,  chanoines  de  Liège, 

VL  72. 

Jean,  lils  du  duc  de  Bourgogne,  chanoine  de 
Liège,  IV,  299. 

Jean  de  Bovirt  ou  Bourt.  clerc  de  Reims,  V,  170. 

Jean  \"  (le  Victorieux),  fils  de  Henri  III,  duc  de 
Brabant;  ses  prouesses,  V,  564,  (642);  il  fait 
la  paix  avec  1  evéque  de  Liège,  566,  (645);  il 
réclame  de  l'argent  à  Henri  de  Gucldre,  371, 
(644);  il  assemble  une  armée,  572;  il  fait  al- 
liance avec  le  sire  de  Jauche,  570;  il  chasse 
Henri  de  Gueidre  de  ses  États,  585,  (648);  il 
part  pour  la  Terre-Sainte,  596;  il  prend  Fallais 
en  lief,  409;  renversé,  410;  il  demande  du  se- 
cours au  comte  de  Naraur,  41 1  ;  il  brûle  Mecffe, 
412,  (658);  il  obtient  la  paix,  415;  il  cnnstate 
le  bon  caractère  des  Liégeois,  428,  (665  ;  cité, 
455;  répondant  de  Robert  de  Béthunc,  456; 
il  veut  délivrer  Robert,  457,  458;  il  bat  le  duc 
de  Gueidre,  446  ;  il  intervient  dans  la  paix  des 
Clercs,  447;  il  assiège  Fauqucmont,  462;  il 
achète  les  droits  du  comte  de  Berg  au  duché 
de  Limbourg,  463;  VI,  455;  il  bat  Waleran  de 
Luxembourg,  V, 465;  il  refuse  Rolduc  à  l'évêque 
de  Liège,  472;  il  assiège  Fauquemont,  475;  sa 
parente,  474;  il  pille  les  biens  de  Cornillon, 
476,  (672)  ;  sa  colère  contre  les  Liégeois,  478, 
485,  (674);  il  combat  Philippe  le  Bel,  484;  il 
va  en  Angleterre,  485;  Édouard  h""  lui  refuse 
sa  fille,  484,  486;  tué  dans  un  tournoi,  487, 
(676). 

Jean  II,  fils  de  Jean  I*"",  duc  de  Brabant,  et  oncle 
de  Jean,  roi  de  Bohême,  V,  474;  il  épouse  une 
fille  du  roi  Édouard  I",  484,  485,  480,  487; 
il  défie  les  Liégeois,  488;  il  va  à  Grammont, 
497;  il  revendique  la  ville  entière  de  iMaes- 
tricht,  526  ;  sa  juridiction  à  Maestrichf,  528; 
il  ravage  la  Hesbaye,  VI,  44,  (647);  il  prête 
de  l'argent  à  Thierry  de  Seraing,  46;  il  fait 
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fortifier  Malines,  75;  il  assiège  Malines,  105; 
allie  de  Mahaut  de  Hainaut,  H6,  (651);  il  défie 
Thibaut  (le  Bar,  il  abandonne  Mahaut, 

l!21;  on  lui  restitue  Perircs,  12ô,  (655);  il 
exempte  de  toute  taille  le  clergé  de  ses  États, 
144  ;  arbitre  pour  Adolphe  de  La  Marek,  225  ; 
il  vient  en  aide  aux  habitants  de  Maestricht, 
235;  il  assiège  Zittaert,  248;  il  négocie  une 
trêve  entre  Jean  de  Bohême  et  Adolphe  de  Ln 
Marek,  250;  item  entre  les  Liégeois  et  les  Na- 
niurois,  252;  il  meurt.  2H!). 
Jean  III,  fils  de  Jeun  II,  duc  de  Brabant,  duc  de 
Lorraine,  de  Brabant  et  de  Limbourg,  VI,  225; 
il  épouse  Béatrix  (Marie)  d'Évreux,  V,  487  ; 
VI,  292;  ses  enfants,  V,  488  ;  il  vient  en  aide  à 
Adolphe  de  La  Marek,  VI,  289;  les  Liégeois  lui 
demandent  son  appui,  295;  les  Liégeois  achè- 
tent sa  neutralité,  296  ;  coalition  contre  lui, 
555;  il  demande  une  trêve,  554;  son  alliance 
avec  Edouard  III,  561  ;  il  retire  sa  promesse, 
563,  566;  sa  peur  de  se  compromettre,  367, 
568;  il  va  à  Malines,  569;  il  défie  les  Français, 
570;  il  protège  le  comté  de  Hainaut  contre  les 
Français,  575;  il  assiège  Tournai,  577,  578; 
arbitre,  381;  il  fait  exécuter  les  bourgeois  de 
Bruxelles,  382;  il  s'empare  de  Guillaume  de 
Deken,  41 1  ;  il  assiège  Fauquemont,  454,  455; 
il  assiste  au  plaid  de  Vottem,  482;  ses  projets 
contre  les  Liégeois,  484  ;  il  assiège  Malines  et 
Saint-T rond,  485  ;  il  pille  le  trésor  de  Maes- 
tricht, 486;  ses  intrigues  contre  le  roi  de  France, 
487;  griefs  des  princes  contre  lui,  48'<,  (678, 
679)  ;  il  refuse  de  se  rendre  à  Paris,  489  ;  il  va 
à  Hannut,  491  ;  il  fuit,  492;  ses  |)rojets  contre 
Liège,  493;  défi  que  lui  portent  les  Liégeois, 
494;  il  demande  une  trêve,  495,  497,  (681)  ;  il 
se  rend  à  Conipiègne,  498,  499,  (685)  ,  il  pro- 
met son  fils  en  mariage  à  la  fille  du  roi  de 
France;  sentence  qu'il  doit  observer,  500,  501; 
sa  couardise,  506;  ses  efforts  pour  soustraire 
son  pays  à  la  juridiction  de  l'évéquc  de  Liège, 
507,  (665,  685);  il  reconnaît  la  juridiction  spi- 
rituelle de  révêque  en  Brabant,  508  ;  sentence 


entre  lui  et  l'évêque,  512  ;  irrité  de  la  vente 
de  Malines,  519;  il  refuse  de  ratifier  la  vente 
de  Malines,  522;  il  reçoit  la  ville  de  Malines, 
525  ;  il  promet  du  secours  à  Rolduc  ;  on  lui 
refuse  une  trêve,  525  ;  il  secourt  Rolduc,527; 
il  vient  à  Galoppe,  529  ;  il  ravage  le  comté  de 
Looz  et  la  Hesbayc,  550;  il  obtient  une  Irêve, 
552  ;  il  ]-éclame  une  amende  à  l'évêque  de  Liège, 
555  ;  sentence  entre  lui  et  l'évêque,  554  ;  con- 
damné à  payer  des  amendes,  542  ;  il  promet 
d'observer  la  paix  des  Douze  lignages,  556, 
5()1  ;  il  fait  mettre  en  prison  un  envoyé  de 
l'évêque  de  Liège,  588;  excommunié,  589, 
596  ;  il  fait  saisir  les  biens  des  Liégeois,  590; 
il  demande  à  soustraire  le  Brabant  à  la  juri- 
diction des  Liégeois,  591  ;  il  promet  d'aller 
à  l'Écluse,  595  ;  il  engage  Edouard  ill  à  reven- 
diquer le  royaume  de  France,  595;  il  va  à 
l'Écluse,  598  ;  il  rassemble  son  armée,  600  ;  il 
restitue  les  dommages  faits  aux  Liégeois,  605, 
004;  il  refuse  de  s'allieravec  Édouard  III,  6H  ; 
il  envahit  le  Flainant,  617;  il  commande  un 
corps  d'armée  anglais,  6-21;  allié  d'Édouard 
III,  624;  il  négocie  une  trêve  entre  les  Anglais 
et  les  Français,  625  ;  son  alliance  avec  les 
Hutois,  (688);  il  menace  l'évêque  de  Liège, 
(689);  il  fait  demander  la  paix  à  Liège,  (690, 
691). 

Jean  de  Bréda,  chevalier  français,  VI,  16;  il  est 
tué,  20. 

Jean,  duc  de  Bretagne,  IV,  171. 

Jean,  duc  de  Bretagne,  capitaine  des  Gascons,  V, 
501;  mis  en  fuite,  521;  cité,  544;  blessé,  VI, 
48;  il  obtint  une  trêve  pour  les  Flamands, 
63;  conseil  qu'il  donne  au  roi,  64;  il  va  au 
camp  des  Flamands,  65;  il  fait  mettre  Gui  de 
Dampierre  en  liberté,  66;  il  combat  à  Bou- 
vines,  82;  il  arrête  le  combat,  85;  il  trahit  les 
Français,  85;  député  vers  les  Flamands,  90;  il 
prend  part  au  siège  de  Tournai,  379  ;  sa 
femme,  405;  il  quitte  la  cour  de  France,  480. 

Jean  Breydel,  boucher  de  Bruges;  il  engage  le 
peuple  à  massacrer  les  nobles,  V,  533;  il  excite 
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les  Brugeois  contre  les  nobles,  554;  il  conduit 
les  Flamands  de  Damme  à  Bruges,  Î)ô8, 

Jean,  comte  de  Briennc,  moine  à  Clervaux,  IV, 
550;  il  s'enfuit;  créé  chevalier;  surnomnoé 
Jean  sans  Terre;  ses  prouesses,  bSI;  on  lui 
donne  le  royaume  de  Jérusalem;  il  épouse  la 
fille  du  roi  d'Arménie,  352;  il  assiège  Da- 
mieltc,  V,  100;  il  vient  à  Rome,  177;  il  va  à 
Acre,  180;  empereur  de  Constanlinople;  il 
engage  les  reliques  de  N.-S.,  235.  Cfr.  Jean,  roi 
d'Angleterre. 

Jean  le  Bron,  de  Fooz;  il  défie  Breton  de  Waroux 
au  nom  du  sire  d'Awans,  V,  542,  545,  54i; 
ses  prouesses,  549. 

Jean  Cadsant,  ofïicial  do  Liège,  VI,  441  ;  cité 
dans  la  paix  de  Wiiiognc,  447;  item  dans  la 
paix  de  Flône,  459,  400;  chanoine  de  S'-Paul, 
5 1 7. 

Jean,  frère  de  Robert  de  Calabre;  il  veut  empê- 
cher l'entrée  de  Henri  de  Luxembourg  à  Rome, 
Vr,  147. 

Jean,  fils  du  comte  de  Cambrésis,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Jean  de  Canges,  doyen  de  S'-Lambert,  à  Liège,  V, 
295;  partisan  du  duc  de  Brabant,  483,  (674); 
il  proteste  contre  l'impôt  établi  par  les  éche- 
vins,  VI,  3,  (G40);  sa  famille,  4;  il  intervient 
entre  le  peuple  et  les  échevins,  5,  6,  8;  il  prend 
parti  pour  le  peuple  contre  les  Grands,  28,  29, 
31,  (642);  cité,  73. 

Jean  de  Casdrea,  avoué  de  Jupille;  il  assiste  au 
siège  de  Milan,  IV,  510. 

Jean  de  Casllcbachi;  il  va  en  Angleterre,  VI,  336, 

Jean  de  Cerf,  VI,  228;  tué,  288. 

Jean,  sire  de  Chalon;  il  assiste  au  siège  de  Tour- 
nai, VI,  579. 

Jean  de  Chalon,  frère  de  l'évêque  de  Liège,  V, 
455;  député  vers  le  sire  d'Awans,  544,  (680); 
maréchal  dcl'évêché,  545;  l'évêque  lui  ordonne 
d'abattre  la  tour  de  Hozémont,  546;  il  n'y 
réussit  pas,  547;  tué,  565,  566;  mentionné 
dans  une  charte,  575. 

Jean  de  Chantemerle,  VI,  554. 


Jean,  sire  de  (Château-Renaud;  tué  à  Fontainc- 
l'Évêque,  IV,  160. 

Jean  de  Chertal;  lue  par  Charles  Martel,  II,  417. 

Jean  Cholet,  légat  en  France,  V,  444. 

Jean,  sire  de  Cidion;  tué.  II,  557. 

Jean,  comte  de  Clermont,  III,  78  ;  (II,  702). 

Jean,  comte  de  Clermont;  il  accompagne  Hugues 
de  Pierrepont  à  Huy,  V,  56  ;  il  vient  au  secours 
de  l'évêque,  40,  70;  il  combat  à  la  warde  de 
Steppes,  91,  92  ;  il  transporte  les  morts  à  Liège, 
97;  il  brûle  Jodoigne,  Gembloux  et  Nivelles, 
98. 

Jean  le  Cloquier,  échevin  de  Liège,  (VI,  704). 
Jean  le  Cock,  maître  de  la  cité  de  Liège,  (VI, 
699). 

Jean  Collin  Maillart;  il  abat  le  comte  de  Flandre; 
ses  prouesses,  IV,  169;  (III,  459,  460,  465  à 
465);  il  se  marie,  (III,  467);  ses  parents,  170; 
ses  prouesses,  172;  le  roi  Lolhaire  le  crée  che- 
valier, 17i;  ses  armoiries;  il  est  maire  de  la 
Sauvenière,  175;  ses  prouesses  à  HougaiTde, 
19!  ;  (111,475  à  480);il  garde  l'armée  liégeoise, 
192;  il  devient  aveugle,  195;  ses  prouesses  en 
Champagne,  (111,489). 

Jean  de  Cologne,  sculpteur,  V,  421. 

Jean  de  Colonna,  à  Rome;  ses  biens  confisqués, 

V,  524. 

Jean  de  Colonster,  chevalier,  VI,  228;  arbitre, 

278;  cité,  547. 
Jean  de  Convenis,  archevêque  de  Toulouse,  VI, 

232. 

Jean  de  Coqucroul,  VI,  73,  228. 

Jean,  fils  de  Nylus,  roi  de  Cordes,  III,  552. 

Jean  de  Corswarcm,  chanoine  de  S'-Jcan,  à  Liège, 

VI,  475. 

Jean  Grappe,  amiral;  capitaine  des  Brugeois,  VI, 
78. 

Jean  de  Cuxhan,  meunier,  VI,  181. 

Jean  Dalpes,  hérésiarque  d'Athènes;  tué  par  la 

foudre,  I,  531. 
Jean,  fils  de  Gui  de  Dampierre,  IV,  254;  V,  489. 
Jean,  comte  de  Dommartin,  V,  430. 
Jean  de  Duras;  tué  par  Charles  Martel,  II,  417. 
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Jean,  roi  d'Ecosse;  il  attaque  Edouard  I"';  pri- 
sonnier, V,  52Ô. 

Jean  d'Enghien,  cvcque  de  Tournai,  puis  de  Liège, 
el  abbé  de  Slavelot,  V,  iOO;  on  se  plaint  de  sa 
poltronnerie,  403,  409,  41  G,  (G53,  634);  il  fait 
mettre  une  verrière  à  S'-Lambert,  iiO,  (662); 
il  donne  rendez- vous  à  Henri  de  Gueidrc,  424; 
sa  mort,  425,  (662,  665);  ses  obsèques,  426, 
(664);  sa  tombe  à  S'-Lambert,  VI,  oKI. 

Jean  dit  de  l'Épce,  de  Maestricht,  VI,  347. 

Jean  d'Estiers,  VI,  265. 

Jean,  comte  d'Eu;  il  guerroie  contre  les  Flamands, 
VI,  13,  19;  tué,  20. 

Jean  de  Famagouste,  évêque,  VI,  231. 

Jean  et  François  Fastré,  VI,  265. 

Jean,  sire  de  Fauquemont;  il  se  rend  à  Gram  - 
mont,  V,  497;  il  est  à  Paris,  500;  sa  ruse  pour 
ravitailler  Lille,  509,  516. 

Jean,  fils  du  seigneur  de  Fauquemont,  VI,  191. 

Jean  de  Ferier  (Ferrière?),  clerc  des  maîtres  de 
Liège,  (VI,  690). 

Jean  de  Féronstrée,  échevin  de  Liège,  V,  207;  il 
tue  un  boucher  et  est  exécuté,  208,  (627). 

Jean  de  Flandre,  dit  de  Namur,  évêque  de  Metz, 
puis  de  Liège;  il  fonde  les  Guillemins,  V, 
424;  nommé  par  le  pape,  428,  (664);  il  donne 
des  statuts  à  l'abbaye  de  Moustier;  sa  puis- 
sante parenté,  435.  (663);  il  fait  poursuivre 
Henri  de  Gueldre;  il  jette  l'interdit  sur  la  ville 
de  Liège  et  va  à  Huy,  442,  (669);  il  ménage 
la  paix  entre  les  Grands  et  les  Petits,  443,  446, 
(670);  il  signe  la  paix  des  Clercs,  459,  461, 
(670);  il  réunit  un  synode  et  publie  des  statuts 
synodaux;  il  assiège  Fauquemont,  462;  prison- 
nier à  Luxembourg,  466;  il  revient  à  Liège, 
472;  ses  travaux  à  Huy,  475,  (670);  il  établit 
les  Prémontrés  à  Beaurepart,  476;  il  tombe 
malade  à  Enhaive,  478,  (671);  sa  mort,  483, 
(674). 

Jean  et  Guillaume  de  Flémalle,  échevins  de  Liège  ; 

tués,  VI,  430; Jean,  maître  de  Liège,  (690, 691). 
Jean  de  Fléron,  costre  de  S"-Croix,  à  Liège;  il  va 

au  siège  de  Bouillon,  IV,  375. 


Jean  de  Flozelke;  il  porte  l'étendard  de  l'empe- 
reur, VI,  131. 

Jean  Foiiqncrct,  hutois,  V,  355. 

JeandeFrance,  fondateur  des Trinitaires,  IV,  544. 

Jean,  fîls  du  roi  de  France  Louis  IX,  V,  200;  il 
part  pour  la  Terre-Sainte,  371. 

Jean  de  France,  fils  de  Louis  le  Ilutin;  il  meurt, 
VI,  220,  i2l. 

Jean  de  Frères,  échevin  de  Liège,  (VI,  704). 

Jean  Funcus;  prisonnier  des  Sarrasins,  V,  102. 

Jean  de  Fuynons,  chevalier  français,  V,  69. 

Jean  Galant,  criminel  flamand,  VI,  408. 

Jean  de  Gand  ;  tué  à  Fontaine-l'Evêque,  IV,  160. 

Jean  Ganoir,  savetier  de  Liège;  il  va  à  Compos- 
telle,  V,  1 39  ;  il  fonde  l  liôpital  S'-Jean-Baptiste, 
160. 

Jean, sire  deGavre,  conseiller  du  comte  de  Juliers, 
V,  504;  sa  loyauté,  510;  ses  prouesses,  511; 
ilfait  Philipped'Arloisprisonnier,  512;  lue,  515. 

Jean  de  Gaza;  il  raconte  à  Engucrrand  de  Bar  la 
prise  de  Bouillon,  IV,  355. 

Jean  de  Gcrartmont  ;  tué,  VI,  17. 

Jean  Germcan,  maître  de  la  cité,  V,  510. 

Jean  Gillar,  chanoine  de  Liège;  député  des  Lié- 
geois à  Rome,  VI,  599;  cité,  309;  arbitre,  340, 
531. 

Jean,  sire  de  Goesnes,  père  de  Jean  Collin,  IV, 
170;  cité,  V,  405;  il  ravage  le  Condroz,  405. 

Jean  de  Gorsemme  (Gorsumm?),  chanoine  de 
Looz,VI,  185. 

Jean  de  Graux,  VI,  228. 

Jean,  fils  de  Thierry,  comte  de  Gueldre,  IV,  572. 
Jean  de  Haccourt,  chevalier  français;  il  bat  les 

Aragonais,  V,  441. 
Jean-sans-Pitié,  fils  du  comte  de  Hainaut;  allié 

des  Français,  VI,  17. 
Jean,  écuyer,  du  Hainaut;  tué,  VI,  20. 
Jean  de  Halbeike,  VI,  334. 
Jean  li  Envoisié  de  Hallois,  maire  de  Ciney  et 

bailli  du  Condroz,  V,  404  ;  il  attaque  Richard 

de  Fallais,  409;  tué,  412. 
Jean  de  Hamal,  VI,  581. 
Jean  Handoron,  de  Jupillc,  VI,  584. 
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Jean,  seigneur  de  Ilaneffe  et  d'Oreyc,  VI,  ^87; 
cité,  !2"27;  il  assiste  à  la  bataille  de  Dommartin, 
■288;  item  au  siège  de  Huy,  426,  428;  ses 
prouesses,  420;  il  fuit,  '150;  tue,  4ôl. 

Jean  Ilaniere;  il  lit  Tacte  d'aceusalion  contre  En- 
guerrand  de  Marigny,  VI,  212,  215,  210. 

Jean  de  llannut,  VI,  bb4. 

Jean  Hanoseais,  boucher  liégeois;  maître  de  la 
cite,  VI,  190;  éclievin,  101;  il  garantit  l'exécu- 
tion de  la  paix  de  Fexlie,  227;  cité,  285,  280, 
295;  député  à  Bruxelles,  293;  il  blâme  les  in- 
trigues de  Pierre  Aiidricas,  590;  conseil  qu'il 
donne,  457,  (67b). 

Jean,  sire  de  Harducmont,  chevalier,  VI,  1b6, 
228;  il  cond)at  les  Flamands,  2b9,  260;  bon 
conseil  qu'il  donne  à  Adolphe  de  La  Marck, 
290,291  ;  il  combat  les  Liégeois,  VI,  452;  sei- 
gneur de  Mille,  à  Iloilogne,  455;  il  bat  les  mi- 
lices de  S'-Trond,  454. 

Jean  de  Ilorncs,  fils  du  comte  de  Looz;  Ogier  lui 
donne  Courtaine,  V,  154,  15b. 

Jean  de  Hautefcuille,  comted'.^uveignc  (deBIois), 
capitaine  des  Français  en  Palestine,  IV,  b95;  sa 
jalousie,  b96;  il  trahit  Baudouin  de  Flandre, 
b97;  il  s'i'uipare  de  Jérusalem  et  fait  Baudouin 
prisonnier;  Snladinlefait  pendre,  b98;  V, 6,  60. 

Jean  flenrikais,  de  Metz  ;  il  blesse  Gotïîn  des 
Canges,  VI,  164,  16b. 

Jean  de  Hermalle;  tué,  VI,  158. 

Jean  de  Hermée,  VI,  554. 

Jean,  fils  d'Eustaclie  de  Herstal,  V,  20. 

Jean  et  Lambert  Iloehcs,  du  Pont-d'IIe,  VI,  587. 

Jean  de  Hocsem,  écolâtre  de  Liège;  sa  chronique, 
I,  4;  IV,  557;  V,  160,  161;  invoqué,  VI,  -126; 
cité,  204-  ;  envoyé  à  Avignon,  297  ;  cité,  54b  ; 
son  intervention  dans  l'affaire  du  comté  de 
Looz,  585;  il  compose  l'épilaphe  de  François 
de  Médicis,  594;  il  s'oppose  à  la  cession  du 
comté  de  Looz,  602,  60b,  008  ;  sa  chronique 
citée,  612;  il  écrit  des  lettres  au  nom  du  cha- 
pitre, 620;  date  où  il  finit  sa  chronique,  637. 

Jean,  fils  du  roi  de  Hongrie,  chanoine  de  Liège, 
IV, 171. 


Jean  de  Houtain,  echevin  de  Liège,  (VI,  704). 
Jean  Hustin,  VI,  555. 

Jean  de  Huy,  dit  Bonvarlct,  échevin  de  Liège, 
(VI,  704). 

Jean  Hyrcan,  fils  de  Symon,  prince  de  Judée,  I, 
1 65;  il  con(iuiert  PHyrcanie;  appelé  par  les  Juifs 
jiour  combattre  le  roi  d'Egypte,  164;  couronné 
roi  de  Judée  ;  ses  qualités,  165;  il  lève  le  siège 
de  Dagon  par  respect  pour  la  loi;  il  ravage 
la  terre  de  Jéricho  et  détruit  Dagon,  167;  il 
fait  la  paix  et  indemnise  Antiochus  pour  sa 
terre  de  Jéricho;  il  ravage  l'Egypte,  168,  169; 
il  meurt,  laissant  le  gouvernement  de  la  Judée 
à  sa  femme,  175.  Cfr.  Hyrcan. 

Jean  d'Ile,  Liégeois;  tué  à  Bouillon,  IV,  584. 

Jean  d'Ile,  échevin  de  Liège,  V,  512;  tué,  529. 

Jean  Jaqucmot,  maître  de  Liège;  il  livre  la  lettre 
des  XXII  à  l'évéqvie  Adolphe,  (VI,  095). 

Jean,  oncle  de  Guillaume  de  Juliers.  VI,  5b;  il 
combat  les  Français,  82. 

Jean  de  La  Marck,  chanoine  de  S'-Jean,  h  L'ège; 
il  s'empare  des  bijoux  de  l'évêque  Adolphe, 
son  frère,  (VI,  694). 

Jean  de  Laminne,  avocat  à  Liège,  VI,  612. 

Jean,  sire  de  Laminne,  V,  214. 

Jean,  fils  du  duc  de  Lancastrc,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Jean  de  Lanchon,  traître;  parent  de  Ganelon, 
frère  de  Basin  de  Iluy,  (11,  67b);  Basin  l'envoie 
à  Paris  demander  du  secours  à  Charleniagne, 
(687,  688);  sa  lutte  contre  Ogier  et  les  pairs, 
(690  à  094);  Charlemagne  le  mande  à  Paris, 
(701,  702);  il  défend  Lanchon  contre  les  pairs, 
(700,  707)  ;  ses  pourparlers  avec  Ogier,  Olivier, 
Renaud  de  Montauban,  Thierry  d'Ardenne, 
(708,  709);  il  jure  de  prêter  hommage  à  Char- 
lemagne, (710);  sa  trahison,  (711,  712);  il 
promet  de  se  soumettre,  (715);  nouvelle  trahi- 
son, (714  et  suiv.);  il  assiège  les  pairs  dans  la 
tour  de  Lanchon,  (717,  719);  il  apprend  la 
prise  de  Lanchon,  (721);  il  emploie  la  magie, 
(725  et  suiv.);  induit  en  erreur  par  Basin,  (735, 
754);  il  assiège  Lanchon, (756 etsuiv.);bataille 
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contre  les  pairs,  (745  et  suiv.);  vaincu,  ^745); 
Ganelon  lui  écrit,  (746);  il  s'empare  de  Char- 
leinagne,  (747,  748);  il  défend  Lanchon,  (749, 
et  suiv.j;  prisonnier,  (752). 

Jean  de Landris,  VI, 4,228  ;il  procureaux  VVuroux 
l'appui  de  l'évcque,  VI,  205;  il  ordonne  l'exé- 
cution d'Eustachc  le  Franc -homme,  208;  hos- 
tile à  l'évcque,  272;  il  est  tué,  288. 

Jean  de  Landris,  partisan  des  Waroux,  VI,  512; 
lieutenant  de  l'évêque  de  Liège  dans  le  comté 
de  Looz,  584;  privé  de  son  office,  (692). 

Jean  de  Lardier,  chanoine  de  S'-Materne;  il 
porte  la  relique  de  la  vraie  croix  à  Bouillon, 
IV,  574. 

Jean  de  Lardier,  dit  du  Lion,  VI,  466,  554  ; 
cchevin  de  Liège,  4;  chevalier,  165,  278,  547, 
586,  387;  il  tue  Gilles  Yerté,  166;  député  par 
les  Liégeois  à  Bruxelles,  295;  député  des  Lié- 
geois, 417;  pris,  puis  remis  en  liberté,  418; 
maire  et  échevin  de  Liège,  615,  616. 

Jean,  fils  du  comte  de  Laroche,  chanoine  de  Liège, 

IV,  546. 

Jean  de  Lalinne,  chevalier  liéijeois;  tué,  V,  522. 
Jean  de  Léau,  bailli  de  Lille,  VI,  559  à  542. 
Jean  de  Lensengneuil,  bourgeois  de  Dinant;  il 
s'empare  de  la  bannière  de  Henri  de  Louvain, 

V,  92. 

Jean  de  Levast;  tué,  VI,  187. 

Jean  de  Libin  ;  il  va  en  .Angleterre,  VI,  557. 

Jean,  cvêque  lombard;  exilé  à  Liège,  IV,  190;  il 
conseille  à  Baldéricde  bâtir  une  église  en  l'hon- 
neur de  S'  Jacques,  195;  ses  peintures  à  Liège 
et  à  Aix,  197;  enseveli  à  S'-Jacques;  son  épi- 
taphe,  198. 

Jean,  prévôt  de  S'-Lambert,  à  Liège;  son  orgueil  ; 
réprimandé  par  le  doyen  Wazon,  IV,  251  ;  il 
soulève  les  Petits  contre  Wazon;  appelé  auprès 
de  l'empereur,  257;  il  se  tue  à  Aix,  258. 

Jean,  prévôt  de  S'-Lambert,  V,  295;  proposé  pour 
l'évéché  de  Liège,  276;  cité,  505. 

Jean,  doyen  de  S'-Lambert,  à  Liège;  V,  261;  il 
obtient  l'instilulion  de  la  fête  de  S'  Lambert, 
274. 


Jean,  abbé  de  S'-Jacques  à  Liège;  il  rapporte 

d'Aix  des  reliques  de  S"=  Elisabeth,  V,  226. 
Jean,  chanoine  de  S'- Paul,  à  Liège,  IV,  565. 
Jean  de  Liège,  éclievin  de  Huy;  il  invective  contre 

Hcni  i  de  Gueldre,  V,  405. 
Jean,  avoué  de  Licrs,  VI,  554. 
Jean,  hôte  de  la  reine  Sibylle,  à  Ligny,  III,  49, 

171  ;  Charlemagne  le  fait  comte  de  Valois,  189. 
Jean  de  Limiiiata,  chef  latin;  il  vient  au  secours 

de  la  Turquie,  V,  198. 
Jean,  évêque  de  Limoges;  il  prend  Nobilaeh,  IV, 

580. 

Jean  de  Liront  ;  chargé  de  nommer  un  abbé  à  Neu- 
moustier,  V,  4. 

Jean  dellc  Loge,  VI,  554. 

Jean  de  Longchamps,  VI,  554. 

Jean  de  Louvain,  VI,  170. 

Jean  de  Lovcnjoul;  tué,  V,  414. 

Jean  de  Loverval,  archidiacre  d'Ardenne;  S'  Lam- 
bert lui  apparaît,  IV,  585. 

Jean,  fils  de  Henri,  comte  de  Luxembourg,  V,  475. 

Jean,  roi  de  Macédoine,  II,  406. 

Jean  de  Maille  ou  Melïle,  châtelain  de  Bouchain, 
VI,  25,  41. 

Jean  Mahier,  bourgeois  de  Huy;  il  désobéit  au 
mayeur,  V,  557. 

Jean  Maillart,  fils  d'Ernequin;  il  assiste  au  siège 
de  Milan,  IV,  510;  maire  de  la  Sauvenière  et 
porte-bannière,  511;  il  porte  l'étendard  des 
Liégeois  à  Bouillon,  570. 

Jean  Maillart,  fils  d'Eustaehe  de  Herstal,  le  jeune, 
V,  478,  559,  561. 

Jean,  de  la  famille  des  Maillart;  abbé  de  S'-Lau- 
rent,  à  Liège,  V,  212. 

Jcan-Arnekin  de  Mal;  hutois,  V,  555. 

Jean  de  Mal,  clerc  à  Huy,  V,  549;  il  prêle  de 
l'argent  à  Matthieu  Machebrons,  550;  sa  que- 
relle avec  Jean  de  Monroial,  551  ;  il  attaque 
Monroial,  552;  lutte,  555;  blessé,  558. 

Jean  Malvoisin,  d'Abée,  VI,  554. 

Jean  Mangoule;  il  combat  les  Namurois,  VI,  258; 
ses  prouesses,  261,  262,  265. 

Jean  de  Marenele,  VI,  554. 
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Jean  de  Mares([ue,  Mi  tisan  liégeois,  554. 

Jean  de  Maret,  niayeur  de  l.iège,  V,  580. 

Jean  de  Marlinne;  tué,  V,  85. 

Jean  Mai  li;.l,  V,  SG9. 

Jean  Mathon,  liégeois,  VI,  41)6. 

Jean,  cvéque  de  Melz;  il  cède  S'-Trond  à  l'église 
de  Liège,  V,  202. 

Jean  de  Metz,  jacobin;  com|)lice  de  Bernard  de 
Valenciennes,  VI,  152;  atteint  de  la  lèpre,  154. 

Jean  de  Monialle;  il  s'empare  des  députés  lié- 
geois, VI,  H7,  418. 

Jean  de  Mouffrin,  chevalier  barois,  IV,  570. 

Jean  de  Monroial,  éclievin  de  Huy,  V,  550;  sa 
querelle  avec  Jean  de  Mal,  551;  attaqué  par 
Jean  de  Mai,  532  ;  lutte,  555;  sa  maison  assié- 
gée par  le  peuple,  554;  Itanni,  556. 

Jean  de  Mont-Abel;  il  donne  nu  roi  Raymond  de 
Navarre  des  nouvelles  du  roi  Ysoré,  III,  568. 

Jean  de  Montaigu,  fils  de  Henri  due  de  Brabant, 

V,  565;  VI,  228;  il  va  en  Angleterre,  556. 
Jean,  châtelain  de  Moiiteiiaeken,  VI,  185;  tué  h 

Waroux,  187. 
Jean  de  Montcspir,  hutois;  tué,  V,  554. 
Jean  de  Morialnié,  fils  de  Doon,  IV,  187. 
Jean,  fils  d'Anseis,  roi  de  Morinde,  IV,  59. 
Jean  le  Mort;  il  attaque  Robert  d'Artois,  VI,  20; 

chef  des  Flamands,  595,  405;  ii  va  à  Cassai, 

406;  pris,  il  prend  le  nom  de  Gautier  d'Aude- 

narde,  409;  sa  mort,  410. 
Jean  de  Mortier,  écuyer  d'Adolphe  de  Waldecq, 

VI,  11. 

Jean  Moteis,  maître  de  Iluy,  VI,  291;  il  vient 

négocier  la  paix  à  Liège,  292,  295. 
Jean  de  Mouhin,  VI,  554. 

Jean  \",  comte  de  Naniur,  fils  de  Gui  de  Dam- 
pierre;  il  attaque  les  Français,  V, 520;  sa  colère 
contre  Philippe  le  Bel,  521  ;  il  refuse  d'aider  les 
Flamands, 540;  capitaine  des  Flamands,  VI, 21  ; 
il  assiège  Lille,  22;  il  demande  la  reddition  de 
Douai,  25;  il  entre  à  Douai,  24;  il  épargne 
Tournai,  25;  il  fait  demander  une  trêve  à  Phi- 
lippe le  Bel,  58,  59;  il  retourne  à  Bruges,  40; 
il  demande  du  secours  au  duc  de  Bretagne,  41; 


il  assiste  à  l'entrée  de  Thibaut  de  Bar  à  Liège, 
44;  il  séjourne  à  Gand,  55;  il  marche  à  la  tête 
des  Flamands,  55;  jeté  à  terre  par  le  bâtard  de 
Vermandois,  57;  la  ville  de  Tournai  le  défie, 
61;  il  assiège  Tournai,  65;  il  veut  accepter  une 
trêve  des  Français,  64;  sa  joie  de  revoir  son 
fils,  65;  cité,  67;  son  avis  de  briser  la  trêve, 
68;  il  refuse  d'aller  à  Paris,  69;  accusé  d'iner- 
tie, 77;  il  va  en  Zélande,  78;  il  retourne  en 
Flandre,  79;  il  persiste  à  combattre,  85,  84; 
il  est  jeté  à  teri  c,  87;  il  fuit,  88;  il  conduit  les 
Flamands  à  Marqueté,  90,  215;  il  ictourne  en 
Flandre,  91  ;  il  fait  la  paix,  95;  il  appuie  Henri 
de  Luxembourg,  110;  député  vers  Henri  de 
Luxembourg,  1 1 1  ;  assiégé  par  ses  sujets,  188; 
il  fait  alliance  avec  les  Waroux,  189;  il  ras- 
semble une  armée  de  Flamands,  195;  il  achète 
l'appuie  d'Enguerrand  de  Marigny,  196;  il  se 
trouve  à  Courtrai,  218;  il  envoie  du  secours  à 
Bouvignes,  251,  252;  il  appelle  les  Flamands 
à  son  aide,  256;  il  entre  en  Hcsbaye,  257,  258; 
il  fait  alliance  avec  Jean  de  Bohême,  264;  il 
s'empare  de  Ciney,  267;  il  fuit,  268;  battu  par 
les  Brugcois,  269;  il  vient  en  aide  à  Févéque 
de  Liège,  290;  il  oiïre  ses  services  à  Adolphe  de 
LaMarck,  296;  il  engage  le  comte  de  Flandre 
à  brûler  Courtrai,  315;  allié  contre  Jean  IH, 
duc  de  Brabant,  555;  il  combat  les  Flamands; 
prisonnier  à  Bruges,  393;  il  s'échappe,  594; 
il  meurt  à  Paris,  457. 
Jean  II,  fils  de  Jean  1"%  comte  de  iVamur; il  se  rend 
en  Bohême,  VI,  457;  il  se  plaint  du  duc 
Jean  III,  488;  il  va  à  Compiègne,  497;  allié 
de  l'évéque  de  Liège,  522;  cité,  534;  il  pro- 
met d'observer  la  paix  des  Douze  lignages, 
558,  561. 

Jean  de  Naples,  cordelier;  il  annonce  à  Turpin 

les  concessions  de  Charlemagne,  III,  277. 
Jean  de  Naples,  VI,  148;  en  possession  du  fort 

S'-Ange,  152;  il  fait  savoir  à  Liège  la  mort  de 

Thibaut  de  Bar,  153. 
Jean  de  Nassau,  muet;  guéri  à  Huy  par  miracle, 

IV,  589. 
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J(>aii,  comte  de  Nevers,  fils  de  Louis  IX  ;  il  meurt 

devant  Tunis,  V,  378. 
Jean  de  Nivelles,  ehanlre  de  S'-Lambert,  à  Liège, 

V,  4. 

Jean,  duc  de  Normandie,  fils  de  Pliilippe  de 
Valois;  il  assiège  Chrileau-Tliierry,  VI, 
item  Tournai,  579;  créé  clicvaiier,  497. 

Jean  d'Offrius,  gaulois;  il  combat  les  Frisons; 
II.  39. 

Jean  d'Omont,  bourgmestre  de  Dinant,  V,  41  S. 
Jean  d'Oreye,  seigneur  de  Velroux,  chevalier,  VI, 

17.^,  178,  d79,  180,  -228,  447;  il  figure  dans  la 

paix  de  Flône,  459,  460. 
Jean  d'Orgenge;  lue  à  Rome,  VI,  147. 
Jean  d'Orléans;  tué  au  siège  de  Cassel,  V,  541; 

VI,  15,  IG. 

Jcand"  Palhe (Paillic?);  il  empoisonne  Guillaumr 

de  Valencienncs,  V,  254. 
Jean  de  Pavic;  créé  comte  de  Romaniola,  V,  451. 
Jean  de  Peroiine,  capitaine  des  archers  français, 

VI,  408. 

Jean  le  Petit-Baron;  il  devient  roi  de  Léon,  \', 

5^5;  prisonnier,  528. 
Jean  de  Peure;iué  par  Ogier,  III,  2G7. 
Jean  de  Picardie;  il  reconnaît  Ogier  à  ses  armes, 

in,  259. 

Jean  dePierrcpont,  comte  de  Wasnadie;  il  épouse 
Clémence,  fille  du  comte  de  Hainaut,  IV,  549. 

Jean  de  Pilisre;  il  va  en  Angleterre,  VI,  35G. 

Jean  Pingius,  de  Stavelot;  chanoine  de  la  Petite 
table,  à  Liège,  VI,  185. 

Jean  de  Pipenoge;  il  s(!  porte  au  secours  du 
comte  de  Laroche,  III,  315. 

Jeati  de  Neuvice  ;  il  aide  à  bâtir  l'église  des  Prê- 
cheurs, à  Liège,  V,  211. 

Jean  du  Plan  Carpin,  légat  en  Tartarie;  sa  chro- 
nique, IV,  587. 

Jeun  de  Poeli,  hérétique,  VI,  2G5. 

Jean  le  Pollain,  d'Alleur,  VL  228,  555. 

Jean  du  Pont,  vigneron  liégeois,  VI,  8;  son  inter- 
vention en  laveur  du  peuple,  9;  premier  maî- 
tre de  la  cité,  nommé  par  le  peuple,  10;  V,  568; 
il  invective  contre  le  mambour,  VI,  51,  (644); 


conditions  qu'il  pose  uu\  échevins,  33,  (Gi5); 
accusé  de  trahison,  117;  il  devient  impopu- 
laire, 118,  M9;sa  trahison,  122,  (650-651); 
ses  rapports  avec  la  comtesse  Mahaut  décou- 
verts, 1 25;  sa  déloyauté,  124,  (654-655)  ;  il  fait 
alliance  avec  les  Grands,  157,  (656);  il  cou 
spire  contre  les  Petits,  159,  IGl,  162,  165;  il 
veut  en  imposer  au.\  Petits,  167;  il  arrête  le 
peuple  sur  le  Marché,  1G8,  (659);  il  est  pris, 
170;  il  avoue  sa  trahison,  171,  (660). 

Jean  Pourceau,  boucher,  VI,  181. 

Jean  dit  Pourceau,  hutois,  V,  555. 

Jean  Poullet,  de  Faime;  arbitre,  VI,  551,  559, 
576. 

Jean  Preslrr,  voy.  Prètre-Jean. 

Jean,  fils  de  Radus  des  Prez,  coniie  de  Huy,  111, 

78;  il  épouse  Aigletine  du  .Moha,  II,  701  )j  père 

de  Radus  des  Prez,  161. 
Jean  des  Prez,  frère  de  Radus;  il  se  fait  ermite 

à  Grivegnée;  il  crée  le  village  de  Wez,  IV,  25; 

(III,  415). 

Jean  des  Prez,  fils  de  GeoU'roy,  comte  de  Huy, 

IV,  70;  (III,  418);  il  secourt  l'évêque  Francon 
eonli'c  les  Normans,  85;  il  tue  le  païen  Gidel- 
fris  et  frappe  Rollon,  86;  il  meurt,  90;  (111,421). 

Jean  des  Prez;  ses  prouesses  contre  les  Braban- 
çons, IV,  172. 

Jean,  fils  de  Radus  des  Prez;  il  lue  Obert  de 
Blois,  IV,  172. 

Jean,  fils  d'Eustachc  des  Prez,  IV,  486;  avoué  de 
Luniay;  enseveli  à  S'-Phnlien,  487. 

Jean  des  Prez,  père  de  Raes  de  Walcourt,  V,  20. 

Jean  des  Prez,  mari  de  Gisèle  de  Walcourt,  V,  20; 
il  combat  le  peuple,  à  Liège,  525;  ses  prouesses 
au  siège  de  Louvain,  565. 

Jean  de  Racourt;  arbitre  pour  le  duc  de  Bra- 
bant,  VI,  515,  516. 

Jean  de  Ramillics  ;  tué  par  Eusiaclie  de  Ilerstal, 

V,  21. 

Jean  le  Regroiet,  éehevin  de  Liège,  V,  366;  tué 

par  la  foudre,  567. 
Jean  Remacle,  drapier,  VI,  466. 
Jean  Renard,  de  Hognoul,  VI,  554. 

35 


274 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


Jean  de  Renesse;  il  propose  un  combat  singulier 

aux  Français,  VI,  18;  cilé,  77. 
Jeande  Renose;  il  court susaux  Français,  VI,  dti. 
Jean,  évèque  de  Rieli,  VI,  454. 
Jean  de  Rives;  tué,  VI,  20. 
Jean  de  Rodes;  il  va  en  Angleterre,  VI,  ôi^O. 
Jeande  Rouveroi ,  VI,  228;  arbitre,  o5I,  bSt», 

S76. 

Jean  de  Ruez;  il  aide  les  Français,  VI,  17. 
Jean  de  S'"- Aldegonde,  chevalier  français,  V, 
541. 

Jean  dcS'-Amaml;  tué  à  Fontaine-rEvcque,  IV, 
1  (iO. 

Jean  de  S'-Jcan,  cafiitaine  en  Gascogne,  V,  501; 
pi'isonnier,  524. 

Jean  de  S'-Léonard,  écuyer,  V,  508. 

Jean  de  S'-Marc;  tue,  V,  414. 

Jean  de  S'-Martin,  échevin  de  Liège,  VI,  4;  il  in- 
sulte le  prévôt  de  S'-Lanibert,  5;  maître  de 
la  cite,  158. 

Jean,  duc  de  Saxe;  il  vient  à  Liège,  V,  2!)0. 

Jean,  tîls  du  comte  de  Sayn,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Jean  de  Sire;  il  combat  les  Guelfes  à  Rome,  VI, 

.  151  ;  il  combat  en  Prusse,  412. 
Jean  de  Soilli;  tué  par  l'évcque  de  Liège,  IV,  278. 
Jean  de  Soii-e;  lue,  VI.  o8I. 

Jean  Solo,  pelletier,  VI,  278;  député  des  Lié- 
geois, 417;  il  invective  contre  Andricas,  485. 

Jean  de  Spire,  de  Tournai;  notaire  à  Liège,  VI, 
177,  184,  185,  521. 

Jean  le  Squenissauz,  VI,  228. 

Jean  de  Staveiot,  costre  de  S'-Laurciit,  à  Liège;  il 
continue  la  chronique  de  Jean  d'Outremeuse, 
I,  4;  il  la  copie,  II,  554-555,  550. 

Jean  Surlet,  échevin  de  Liège,  VI,  4,  9,  52;  il  dé- 
couvre la  trahison  de  Jean  du  Pont,  125;  il  en- 
gage les  nobles  à  se  retirer  vers  Publemont, 
107;  jeté  à  terre,  108;  il  invective  contre  Jean 
du  Pont,  170;  il  meurt,  171. 

Jean  Taillefer,  VI,  554. 

Jeafi  des  Temps,  écuyer  de  Charlemagne;  il 
meurt  âgé  de  501  ans,  IV,  220,  558. 


Jean  de  This,  écuyer  tongrois;  blessé  par  Engucr- 

rand  de  Looz,  IV,  400, 
Jean,  avoué  de  Tliuin  ;  il  signe  la  paix  de  Fexhe, 

VI,  227. 

Jean  de  Torote,  bailli  de  Champagne,  V,  250. 
Jean  de  Torrent,  chevalier  liégeois,  V,  110. 
Jean  del  Tour,  échevin  de  Liège,  VI,  4,  !),  74;  il 

s'insurge  contre  le  chapitre  de;  S'-Lambert, 

157. 

Jean,  fds  du  comte  de  Treschie  (Troyes?),  archi- 
diacre de  Liège;  abbé  séculier  de  Thuin,  IV, 
540;  opposé  à  l'élu  Simon,  519. 

Jean  Tristan;  nom  donné  h  Pierre  Tristan,  V, 
285;  enlevé  et  livré  au  Soudan  d'Egypte,  284. 

Jean  de  Valcneiennes,  chanoine  de  Liège,  V,  510. 

Jean  de  Valheir;  il  va  en  Angleterre,  VI,  509. 

Jean,  évéque  de  Velletri  ;  légat  en  France,  IV, 
500,  501. 

Jean  Verdun,  liégeois,  V,  558. 

Jean  de  la  Vigne,  hutois,  V,  580. 

Jean  de  la  Ville,  secrétaire  de  la  cité  de  Liège,  VI, 
10,  171,  177,  185. 

Jean  de  Villers;  ses  prouesses,  IV,  195. 

Jean  de  Villers;  prisonnier  à  Tongres,  VI,  515. 

Jean  de  Virsain,  fils  de  Godefroid  de  Brabant,  VI, 
125. 

Jean,  comt(!  de  Vison;  il  attaque  les  Français,  VI, 
17;  lue,  19. 

Jean  de  Walia,  abbé  de  S'-Hubert,  en  Ardenne, 
IV,  501. 

Jean  de  Walhain,  chevalier,  VI,  17;  il  combat 

les  Français  ;  tué,  1 9. 
Jean  et  Guillaume  de  Warfusée;  ils  s'emparent 

des  députés  des  Liégeois,  VI,  417. 
Jean  de  Wargni;  tué,  VI,  580. 
Jean  de  Wariiant  ;  il   continue    la  chronique 

d'Enguerrand  de  Bar,  V,  100;  il  était  curé  de 

S'-Jean,  à  Warnant;  sa  clwonique  citée,  572; 

source  de  Jean  d'Oulrenieusc,  I,  4;  VI,  297; 

dalc  où  s'arrête  sa  chronique,  057. 
Jean  de  Waroux;  ses  prouesses,  IV,  224. 
Jean  li  V^enreais,  hutois,  V,  580. 
Jean  de  Wespin,  de  Dinant,  VI,  547. 
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Jean  Je  Wideux;  ses  prouesses  contre  les  Bra- 
bançons, V,  2(5. 

Jean  de  Wilhembringe,  chanoine  de  Liège,  VI, 
175,  J78;  envoyé  à  Huy,  20i;  il  métiage  la 
paix  entre  les  Hutois  et  l'cvèque,  20S. 

Jean  Wilhemcom,  VF,  îiS^. 

Jean  Willibrord  ou  Aistulphe,  fils  d'Eudes,  roi 
de  Hongrie,  II,  oZi;  confirmé  par  S'-Wi!li- 
brord,  58i;  il  vient  demeurer  à  Liège,  597; 
item  à  Paris  près  de  Charles  Martel,  4-06;  il 
épouse  Florentine,  4-1^;  il  tue  Pipion  sous  Or- 
léans, 42i;  il  bat  les  Sarrasins  en  Bavière;  sa 
(aille  extraordinaire.  4'27;  il  épouse  Florentine 
à  l'aris,  428,  450;  le  roi  Léon  lui  donne  la 
Hongrie,  453;  il  va  au  secours  de  Constantin  a 
Rome,  SI3;  il  prend  Assegia,  Îil6;  il  conquiert 
la  Soiiabe,  52S;  il  rend  une  partie  de  rAIlc- 
niagne  tributaire  de  la  France,  326;  il  accom- 
pagne Charicmagnc  contre  les  Avares,  527, 
528;  un  de  ses  quinze  fils,  pape,  IH,  3,  4;  il 
fait  la  guerre  à  Cliarlemagne,  28;  ses  fils  sont 
les  oncles  d'Ogier  le  Danois,  198:  il  bâtit 
Rocheclcir,  223. 

Jean  de  Xhendremacl,  VI,  577. 

Jean,  comte  de  Zeyne  (Sayn?);  allié  d'Adolphe 
de  La  Marck,  VI,  440. 

Jean,  fils  du  roi  Anscisetde  Gandise,  III,  o9i. 

Jean,  prisonnier  d'Ogier  à  Castelfort,  III,  24li. 

Jeanne  [Jchanno,  Jnlinnnc,  Johenne),  papesse  ;  ses 
éluiles,  sa  science;  IV,75;  sa  mort,  76. 

Jeanne,  fille  de  Henri  III,  roi  d'Angleterre;  elle 
épouse  Raymond  VI  de  Toulouse;  son  courage 
viril,  IV,  599,  522  ;  V, 291  ;elle  meurt,  I V,  548. 

Jeanne  d'Antioclie,  mère  de  S'-Pierre,  I,  4-42. 

Jeanne,  mère  de  Radus  l'Ardenois  des  Prez,  V, 
532. 

Jeanne,  fille  d'Othon  IV,  comte  de  Bourgogne,  el 
de  Maliaut  d'Artois,  femme  de  Philippe  V, 
comte  de  Poitiers,  VI,  221;  reine  de  France; 
elle  meurt  à  Bapeaume,  4.79,  480. 

Jeanne,  fille  de  Charles  le  Bel,  VI,  276,  292. 

Jeanne,  fille  de  Jean  III,  duc  de  Brabant;  ses 
deiLX  maris,  V,  487,  488. 


Jeanne,  fille  de  Louis  d'Evreux,  femme  de  Charles 
le  Bel,  VI,  276,292,  351. 

Jeanne,  fille  de  Baudouin  IX,  comte  de  Flandre, 
IV,  512,  592,  593;  V,  7;  elle  devient  amou- 
reuse de  Ferrant  de  Portugal,  9;  elle  épouse 
Ferrant,  10,  57,  62;  elle  engage  son  mari  à 
donner  Blancliart  au  roi  de  France,  47;  elle 
reçoit  les  envoyés,  50;  elle  interroge  Gérard 
de  Port  sur  le  comte  Baudouin,  64;  comment 
elle  accueille  son  père  à  Lille,  65;  elle  fonde 
deux  abbayes  à  Alost;  elle  se  sauve  à  Bruges, 
67;  mauvais  conseil  qu'elle  donne  à  son  mari, 
lil  ;  elle  reçoit  le  corps  de  son  mari  à  Lille, 
156;  elle  épouse  Arnonl  (lisez  Thomas), 
comte  de  Savoie,  166;  complot  que  forment  ses 
barons,  171;  elle  se  relire  à  Mons,  172;  elle 
fait  supplicier  le  faux  Baudouin  à  Lille,  66, 
•  74;  elle  meurt,  199. 

Jeanne  de  Goreux,  femme  d'un  bouilleur  liégeois, 
VI,  4SI  ;  elle  dévoile  la  conspiration  d'Andri- 
cas,  482;  son  témoignage,  484. 

Jeanne,  fille  du  comte  de  Louvain,  femme  de 
Lambert  de  Chènée,  II,  420. 

Jeanne  Mathier,  de  Covvara,  femme  de  l'antipape 
Nicolas  V,  VI,  iU. 

Jeanne,  sœur  de  Gui  de  Mayencc,  femme  de 
Griffon  de  Troycs,  II,  449;  comtesse  de  Troyes; 
elle  vient  à  Mayence  demander  justice  contre 
Blanche  de  Navarre,  451,  452,  455;  clic  de- 
mande pardon  à  Blanche,  462. 

Jeanne,  fille  de  Henri  de  Navarre,  femme  de  Phi- 
lippe le  Bel,  V,  401,  440,  475;  elle  vient  en 
Brabant,  474;  elle  marche  contre  les  Barois  et 
les  bat,  518;  elle  se  dirige  vers  la  Flandre,  519; 
elle  appuie  les  prétentions  du  comte  de  S'-Pol, 
551- ;  elle  meurt,  VI,  70. 

Jeanne,  fille  de  Lonis,  roi  de  Navarre,  VI,  141. 

Jeanne,  fille  du  comte  de  Poitiers;  elle  épouse 
Philippe  de  France,  VI,  104. 

Jeanne,  fille  de  Raymond  de  S'-Gilles,  V,  188. 

Jeanne,  fille  de  Raymond  VII,  comte  de  Toulouse; 
elle  épouse  Alphonse  de  Poitiers,  IV,  400;  V, 
248  ;  sa  mort,  586. 
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Jciuiiif,  fille  de  Philippe  tic  Valois,  femme  de 
Guillaume  III,  comte  de  Hainaut,  VI,  598. 

Jeanue,  fille  de  Charles  «le  Valois,  femme  du  duc 
de  Bretagne,  VI,  405. 

Jeconius,  voy.  Eliachim. 

Jpcoras,  prince  d'Anvers  et  sire  de  Louvain;  il 
refuse  de  se  soumettre  à  Jonadas;  il  s'enfuit  à 
Louvain,  I,  505;  il  bat  les  Flamands;  il  assiège 
et  prend  Bruges,  504;  il  devient  comte  de 
Bruges,  505;  il  assiège  Lille  et  bat  les  Gantois; 
battu,  il  se  retire  à  Bruges,  506  ;  assiégé  par 
Jonadas;  battu  et  tué,  807. 

Jcest,  église  dépendant  de  l'abbaye  S'-Laurcnt, 
IV,  222. 

Jehans,  Jehanne,  voy.  Jean,  Jeanne. 

Jehay  (Gehain,  Jehain),  village  liégeois;  fondé 

par  Lotringe,  I,  ôô2.  Voy.  Arnoui,  Baré. 
Jéhu  {fleii),  fils  de  Joram  11  (lisez  Josaphat),  roi 

d'Israël;  il  lue  les  descendants  d'Achab,  I,  45- 

4(5;  il  meurt,  Al. 
Jeirr,  voy.  Gecr. 

Jemeppc  {Grmvppe-four-iMoasc},  village  liégeois  , 
fondé  par  Lotringe,  I,  5â'2;  ses  dîmes  affectées 
à  l'église  S'-Marlin  sur  Avroi,  III,  22;  relié  à 
Liège  par  un  large  chemin,  152;  un  chevalier  y 
périt  dans  une  fosse  de  houillère,  V,  28;  ses 
habitants  doivent  garder  la  porte  d'Avroi,  à 
Liège,  525;  les  Liégeois  y  passent  la  Meuse, 
567;  passage  d'eau,  VI,  I^i7;  amende  duc  à 
l'évëque,  4C5;  cité,  528;  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  426.  Voy.  .\ntoine,  Gilbert. 

Jeneffe-en-flcsbaic  {Gcnefl'e,  Gcncstc),  village  lié- 
geois; fondé  par  Lotringe,  I,  552;  alleu  donné 
par  Obert  à  l'église  S'-Picrre,  IV,  521  ;  alliédes 
Awans,  VI,  287;  bataille  dans  les  environs,  288, 
450;  Adolphe  de  La  Marck  s'en  empare,  456; 
amende  due  à  l'évëque,  465;  lignage,  IV,  409, 
410,  421,  422,  425;  VI,  550,  560.  Voy. 
Geneffe. 

Jenes,  Jenenes,  Jcneve,  voy.  Gênes. 
Jenevter,  Jenvier,  voy.  Geneviève. 
Jennerct  (Generechc),  voy.  Arnoul,  Persnnt. 
Jeoffroij,  voy.  Geoffroi. 


Jephadi,  nom  de  Jupiter,  IV,  54. 

Jérémie  [Jheremias,  Jcremius),  prophète  d'isiaël; 
il  annonce  la  venu/  du  Sauveur,  I,  89  ;il  pleure 
la  mort  de  Josias,  90;  il  prophétise  la  prise  de 
Jérusalem;  mis  en  prison,  91;  lapidé  par  les 
Juifs;  enseveli  en  Egypte,  92;  sa  prophétie 
accomplie,  555. 

Jéricho  (J/icrico,  Hierico),  ville;  ses  eaux  ainères 
rendues  douces  fiar  Élisée,  I,  45;  l'avagée  par 
Jean  llyrcan;  réclamée  par  Antioclms,  167; 
Iléiode  malade  s'y  fait  transporter,  568;  visitée 
par  Ogier  le  Danois,  111,54.  Voy.  Simon. 

Jéroboam,  de  la  lignée  d'Ephraïm;  nommé  roi  de 
dix  tribus  d'Israël,  I,  40;  il  autoiise  son  peuple 
à  adorer  les  faux  dieux;  privé  de  son  royaume, 
4 1  ;  il  meurt,  5  I . 

Jérusalem  (.//iPî-M.«ff/(>w),  ville;  prise  par  David  qui 
y  bàiit  un  palais  et  en  fait  la  capitale  de  son 
royaume,  I,  55;  David  y  est  enseveli,  58;  Salo- 
mon y  bâtit  un  temple,  58;  dédicace  du  temple; 
Salomon  y  bâtit  trois  palais,  59;  prise  et  jiillée 
par  Sésac,  40;  Joas  il  abat  ses  murs  et  pille  le 
temple,  48;  prise  et  détruite  par  Nabuchodo- 
nosor;  Cyrus  autorise  le  peuple  d'Israël  à  y 
retourner,  91,  94;  Dai'ius  permet  sa  recon- 
struction, 91,  97;  Néhémie  l'entoure  de 
murailles;  les  portes  sont  refaites,  102;  me- 
nacée par  Alexandre  de  Macédoine  108; 
sauvée  par  Jaddus,  100;  prise  par  Ptolémée, 
1 1 1  - 1 1 2  ;  délivrée  pour  la  troisième  fois,  1 55  ; 
assiégée  par  Antiochus,  167;  hôpitaux  édifiés 
par  Jean  Hyrcan,  168;  Antigone  entre  tout 
armé  dans  le  temple,  176;  assiégée  par  Ari- 
stobule,  205;  item  par  Aretas,  205;  fortifiée 
par  Aristobule,  206;  assiégée  et  prise  par 
Pompée,  207;  prise  par  Crassus,  21 9  ;  assiégée; 
délivrée  par  Antipater,  224;  Phazaël  gouverne 
la  ville,  226;  assiégée  par  Pacorus  et  Anti- 
gone; défendue  pas  Hyrcan,  Ilérodc  et  Pha- 
zaël, 271;  assiégée  par  Hérode,  275;  prise  par 
Hérode  et  Sosius,  279;  David  y  plante  les  trois 
bâtons  d'Adam  qui  prennent  racine,  525; 
Hérode  y  fait  construire  les  tours  d'Agrippa  et 
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de  David,  ô5!2;  visitée  par  la  S"^  Famille,  580; 
Ponce-Pilatc  y  introduit  des  idoles;  aqueduc 
construit  par  Ponce-Pilale,  589;  entrée  de 
Jésus;  Jésus  prédit  sa  destruction,  402;  les 
Juifs  y  font  un  cimetière  pour  les  étrangers, 
409;  prise  et  pillée  par  Titus,  ni);  ravagée 
par  Adrien,  543;  rebâtie;  détruite;  réédifiée 
par  Adrien  et  appelée  Hélie,  b44;  prise  par 
Clodas,  qui  en  devient  roi,  11,  4;  son  ésèque 
Alexandre,  (i;  prise  par  Antoine,  qui  la  rend  au 
paganisme,  7;  les  Juifs  en  sont  chassés  parles 
empereurs,  17;  prise  et  détruite  par  les  Huns, 
21;  S'"  Hélène  y  recherche  la  vraie  croix,  58; 
découverte  de  la  vraie  croix  sur  le  Calvaire, 
1)9;  les  Juifs  y  rentrent  par  la  permission  de 
Julien  l'apostat,  78;  assiégée  par  Artus,  214; 
prise  et  rendue  aux  chrétiens,  21'i;  conquise  et 
saccagée  par  Chosroès,  519;  Heraclius  y  reporte 
la  vraie  croix  et  rebâtit  la  ville,  520;  conquise 
par  les  Perses;  reprise  par  Heraclius;  Boggis  y 
est  enseveli,  533;  prise  par  Omar  qui  place 
des  idoles  dans  le  temple,  5o9;  image  mira- 
culeuse, 516;  conquise  par  les  Sarrasins,  III, 
11;  item  par  Charlemagne,  12;  indulgences 
attachées  aux  lieux  saints,  15;  reliques,  17; 
Ogier  y  séjourne,  55;  visitée  par  Charlemagne 
qui  y  prend  le  corps  de  S'  Pierre  le  petit,  80; 
pillée  par  le  Soudan  de  Babylone,  IV,  201; 
prise  par  les  chrétiens;  Godefroid  de  Bouillon  y 
est  couronné,  2'J2;  conquise  par  les  païens,  357; 
reprise  par  les  chrétiens,  407  ;  conquise  par 
Saladin;  le  patriarche  engage  la  reine  Sibylle  à 
renvoyer  son  époux,  47(5;  une  partie  du  royaume 
soumise  aux  chrétiens,  509  ;  Jean  sans  Terre 
prend  possession  du  royaume,  552;  conquise 
par  Bonnefois  et  Baudouin  de  Flandre,  596; 
reconquise  par  les  Sarrasins,  598;  les  posses- 
sions des  chrétiens  leur  sont  maintenues,  V, 
289;  Mangou  charge  Houlagou  de  la  délivrer, 
319,  550,  555,  557;  Abaga  et  Lynos  marchent 
à  sa  conquête,  375;  le  roi  couronné  à  Acre,  446  ; 
prophétie  touchant  cette  ville,  VI,  102;  morta- 
lité chez  les  lépieux,  589.  Voy.  Achon,  Arnulf, 


Baudouin,    Cormiinarant,    Foulque,  Jaddus, 

Marchise,  Marie. 
Jesucoras,    hérésiarque  d'Athènes  ;  tué  par  la 

foudre,  I,  551 . 
Jessé,  voy.  Isaï. 

Jésus-Christ;  son  image  tracée  par  une  main  divine, 
I,  60,  75;  ses  reliques,  75-77,  81;  sa  statue  à 
S'-Jean  de  Lalran,  76;  son  incarnation  pr-oplié- 
tisée  par  Jéréniie,  89;  sa  venue  prédite  par 
Virgile,  254-255,  276;  prophétisé  par  j\iaxi- 
milla,  524;  crucifié  le  25  mars,  337  ;  son  incar- 
nation divine,  358,  (611,612);  sa  naissance 
annoncée  par  un  ange  à  S'-Joseph,  et  par 
S"=  Elisabeth,  340;  sa  naissance  à  Bethléem, 
542;  adoré  par  les  bergers,  544;  Hérode  jure 
sa  mort;  adoré  par  les  rois  Mages,  545;  pré- 
senté au  peuple,  547  ;  discussion  sur  la  date  de 
sa  naissance,  548-5i9  ;  premier  pontife  delà 
loi  nouvelle,  550;  il  ressuscite  un  mort  au 
Caire,  558;  il  empêche  des  brigands  de  tuer 
S' Joseph;  miracle,  5(i0;  il  venge  son  cousin 
S'  Jean-Baptiste  ;  miracle,  563  ;  autres  miracles, 
564,  365,  506  ;  transporté  sur  une  montagne  et 
tenté  par  Satan,  566-567;  il  va  à  Jérusalem 
et  explique  les  saintes  Écritures  aux  Juifs,  380; 
il  retourne  à  Nazareth,  381  ;  il  commence  ses 
prédications;  ses  premiers  apôtres,  586;  il 
prêche  à  Godoza,  390;  il  assiste  aux  noces  de 
son  cousin  Jean  et  change  l'eau  en  vin,  394; 
baptisé  dans  le  Jourdain,  596;  il  se  rend  dans 
le  désert  entre  Jérusalem  et  Jéricho,  597;  ses 
miracles  publics,  il  va  en  Béthanie;  il  ressus- 
cite Lazare,  401  ;  il  entre  à  Jérusalem  et  prédit 
sa  destruction,  402;  il  mange  avec  ses  apôtres 
et  institue  l'Eucharistie,  404;  il  lave  les  pieds 
à  ses  apôtres;  il  déclare  à  S'  Pierre  qu'il  le 
reniera,  405;  il  va  au  jardin  des  Oliviers,  406; 
couronné  d'épines,  407  ;  mené  devant  Cayphe 
etPilate,  408,(615);  item  devant  Hérode,  409  ; 
les  Juifs  demandent  sa  mort,  410;  flagellé, 
411;  mis  en  croix,  412;  blessé  au  côté  par 
Longis,  415;  phénomènes  à  sa  mort,  414;  en- 
seveli par  Joseph  d'Arimathie,  414;  il  descend 
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aux  enfers,  418-420;  il  délivre  les  âmes  des 
piilriarclies,  etc.,  421;  il  ressuscite,  422;  il  ap- 
paraît à  ses  apôtres;  il  moule  au  ciel,  424;  il 
a|>parail  à  Joseph  d'Arimalhic,  426;  item  aux 
apôtres,  451  ;  son  portrait  tracé  par  S'  Pierre, 
4ôG;  il  apparaît  à  la  Vierge  Marie,  447-448: 
ressuscite  sa  mère,  449;  sa  robe  retrouvée  a 
Josaphal,  II,  271,  27S;  il  bénit  l'église  de 
l'abbaye  S'-Denis,  502;  reliques  à  Rome,  IV, 
2S8;  le  saint  sang  apporté  à  Bruges,  264; 
découverte  de  la  vraie  lance,  287,  288,  291. 
Voy.  Croix  (la  vraie).  Reliques. 
Jet  (Niger?),  fleuve  du  pays  des  Garamantes,  I, 
297,  298. 

Jeux  :  cirque  à  Rome,  I,  66-67;  Ogier  le  Danois 
et  Olivier  jouent  aux  dés,  III,  51  ;  item  Cliarle- 
magne,  89;  Baudouin,  fils  d'Ogier,  le  meilleur 
joueur  de  France;  le  jeu  des  dés  à  la  cour  de 
Charlemagnc,  190,  191,  194;  jeux  d'échecs  et 
(le  daines,  IV,  409  ;  les  jeux  de  hasard  défendus 
en  France,  \,  ÔI6;  jeu  des  tables,  VI,  1Ô2; 
jeu  de  popioules,  196,  197;  jeu  de  balle,  212, 
219:  jeu  de  dés,  537,  489. 

Jézabel,  femme  d'Achab,  I,  46. 

Jezccinch  voy.  Ezecliiel. 

Jlieremias,  voy.  Jérémie. 

J/tericn,  voy.  Jéricho. 

Jhprosolimir,  royaume  de  Jérusalem,  V,  578. 
Jhcsus,  juif;  auteur  de  rEeclcsiaste,  !,  125. 
Joal),  neveu  île  David;  il  s'empare  deSion;  chef 

de  l'armée,  I,  55. 
Joac,  ville  fondée  par  Joachiin,  I,  55. 
Joachaz  (.fonças),  fils  de  Josias,  roi  de  Juda; 

prisonnier  de  Nechao,  I,  90.  Cfr  Jonliis. 
Joachim  de  Calabre,  abbé;  ses  écrits,  IV,  466. 
Joachim,  fils  (frère)  de  Joachaz,  roi  de  Juda; 

défaitettué  par  Nabuehodonosor,  I,  90-91. 
Joachim,  fils  de  Joachim,  roi  de  Juda;  mené 

prisonnier  à  Babylone,  I,  91. 
Joachim,  premier  mai'i  île  sainte  Anne,  I,  507;  il 

élail,  de  la  tribu  de  David,  308,  528. 
Joachim,  théologien,  V,  560. 
Joachim,  voy.  Joathain. 


Joad  [Joiada,  Joiadas),  grand-prêtre;  il  élève 
Joas  I,  46;  son  fils  Zacharie  tué  par  ordre  de 
Joas,  47. 

Joas  (Joian),  fils  d'Ochosias;  il  échappe  au  mas- 
sacre ordonné  par  Alhalic;  il  règne  en  Judée; 
!,  46;  il  fait  mourir  Zacharie,  47. 

Joas,  roi  d'Israël;  ses  batailles  contre  Amazias; 
il  pille  le  temple  de  Salomon,  I,  48. 

Joolas  (Joachaz),  fils  de  Jéhu,  roi  d'Israël,  I,  47. 

Joalham  {.loachim),  fils  d'Ozias,  roi  de  Juda;  il 
donne  une  porte  au  temple  de  Salomon,  I,  53. 

Johaivj  roi;  allié  de  Hrehier,  III,  285. 

Jnhnl,  filsdeFranibal,  roi  des  Latins,  I,  128,  145, 
145;  il  meurt,  148. 

Johal;  il  met  Titus,  son  maître,  en  colère,  elle 
guérit,  I,  477,  478. 

Jolinl,  chef  des  Huns;  tué  par  Gautier  de  S'-Ma- 
terne,  II,  1 18. 

Jobar,  fils  de  Hugues  de  Bretagne,  II,  521. 

Joliarl,  oncle  d'Ogier  le  Danois,  III,  64. 

Jolialva,  orfèvre  liégeois:  tue,  V,  522. 

Jocnh,  fils  d'Agraciaux;  tué  par  Wambolus,  II, 
246. 

Jochan,  fils  de  Lydrel;  tué  par  les  Romains,  I, 
162. 

JocJti,  voy.  Touschi. 
Jochie,  voy.  Thcodutnl. 

Jodoigne  (Jodnnr/he,  Jodongnc,  Jndouigne),  ville; 
fondée  par  l'avoué  de  Huy,  II,  377;  annexée  au 
comté  de  Huy,  III,  23;  brûlée  par  Notger,  IV, 
175;  (III,  465);  item  par  les  Hesbignons,  525, 
551  ;  Henri  de  Lonvain  s'y  retire,  V,  95, 

(615)  ;  brûlée  par  le  comte  de  Clermont,  98, 

(616)  ;  les  faubourgs  brûlés,  VI,  496,  (681, 
685).  Voy.  Amaury,  Saharis. 

Joël  (Joiel),  pro])hèle,  I,  55. 

Joël,  chef  des  Huns:  tué  par  Huelin,  H,  118. 

Joffroy,  Jnfrois,  voy.  Geoffroy. 

Jofiny,  voy.  Joigny. 

Johain,  Joliamic,  voy.  Jean,  Jeanne. 

Johavs  Miirch  (Marsus?),  prince  d'Anlioci)e;  il 
soutient  que  Jules  César  était  plus  grand  con- 
quérant qu'Alexandre,  I,  280. 
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Johans,  Johcnne,  voy.  Jean,  Jeanne. 
Joiada,  Joiadas,  voy,  Joad. 
Joian,  voy.  Joas. 

Joie,  femme  de  Didier;  elle  meurt  en  exil  à  Liège, 

II,  550. 
Joie,  voy.  Goycr,  llaoul. 
Joiel,  voy,  Joël. 
Joifroy,  voy.  Geoffroy. 

Joigny  (Jogny);  le  comte  combat  les  Flamands, 
V,  455;  11  se  trouve  à  la  cour  de  France,  48!). 
Joins,  voy.  Vieux-Joncs. 
Joinvillc  (Jonvilhe],  voy.  Guillaume. 
Jole7it,  voy.  Yolande. 

Jomg,  ville  chinoise;  bâtie  par  Koublai,  V,  286. 
Jona,  femme  d'Aristobule;  elle  trame  la  mort  de 

son  beau-frère  Antigone,  I,  176-177. 
Jotuc,  royaume  de  Tlndc;  conquis  par  Ogier,  111, 

59,  60. 

Jonab,  prince  d'Anvers,  I,  479;  il  fait  de  Lou- 

vain  sa  capitale,  484. 
Jonab,  frère  de  Palados,  roi  de  Pavic,  II,  6. 
Jonadab,  Jonacob,  fils  de  Priam,  roi  de  Hongrie, 

II,  260;  il  meurt,  275. 
Jonadab,  prince  de  Louvain  ;  il  négocie  la  paix 

entre  ïremus  et  Cornulo,  I,  468. 
Jonadad,  fils  de  Recab;  premier  ermite,  I,  45. 
Jonadas,  beau-frère  de  Julien,  roi  d'Astroine,  II, 

dô4. 

Jonadas  de  Candelis,  frison  ;  tué  par  Gobelin  de 

Jupille,  II,  40. 
Jonadas,  fils  d'Andromas,  roi  de  Danemark,  I, 

575  ;  sa  mort,  II,  7. 
Jonadas,  fils  de  Julien,  comte  de  Flandre,  I,  486. 
Jonadas,  comte  de  Flandre;  il  assiège  Jecoras 

dans  Louvain,  I,  505;  il  s'enfuit  à  Lille,  504; 

il  assiège  Bruges,  506-507;  il  attaque  Arnoul 

de  Louvain,  508;  il  meurt,  520. 
Jonadas,  fils  d'Alexandre,  comte  de  Louvain,  I, 

562;  il  meurt,  571. 
Jonadas,  femme  de  Gontram,  II,  185. 
Jonas,  roi  de  Carthage;  battu  et  tué  par  Trajan, 

I,  504. 

Jonas,  fils  d'Attila;  tué  parMérovée,  II,  il2. 


Jonas  le  Griffon  ;  tué  à  la  warde  de  Stcpj)es,  V, 
86. 

Jonas,  bouclier  de  Liège;  tué,  V,  522. 

Jonas,  duc  de  Lotharingie;  il  assiste  le  duc  de 

Gueldrc  contre  les  Liégeois,  (II,  662). 
Jonas,  fils  de  Priam,  comte  de  Louvain,  11,  78; 

sa  mort,  84. 
Jonas  de  Nantes,  III,  52. 

Jonas  de  Tournai;  tué  à  Fontaine-l'Évéque,  IV, 
160. 

Jonas  de  Zingle;  tué,  V,  465. 

Jonas,  prophète;  rejeté  par  une  baleine,  I,  4S,  50. 

Jonas,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  111,  254. 

Jonathas  (Jonulus)  de  Houtain,  moine  du  V;il- 
S'-Lambert;  il  annonce  à  Liège  la  victoire  de 
Steppes,  V,  96. 

Jonathas,  fils  de  Matuthias,  chef  de  l'armée  de 
Judée;  il  aide  Alexandre,  fils  de  Démétrius, 
à  monter  sur  le  trône  de  Syrie,  I,  156;  il 
renouvelle  l'aHijuec  avec  les  Romains,  160- 
116;  il  s'allie  avec  Alexandre  et  bat  Salmon, 
165. 

Jonathas,  fils  d'Andaros,  roi  des  Juifs,  II,  17. 
Jonathas,  grand-prêtre  de  la  loi,  I,  506;  Hérode 

le  fait  mourir,  507. 
Jonathas  fils  de  Saiil;  tué  sur  le  mont  Gelboé,  I , 

55. 

Jonche,  voy.  Chalus. 

Jonea,  sœur  de  Palamède  d'Egypte,  I,  222. 
JoHcl,  juil;  tue  par  Mérovée,  II,  112. 
Joiiidel,  voy.  Invidel. 
Jonvilhe,  voy.  Jonviille. 

Jonyus,  Janyus,  fils  d'invidel,  roi  des  Latins,  I, 
165;  il  meurt,  171. 

Jopeilhe,  lisez  Jopreilhe,  IV,  460. 

Jophas,  envoyé  par  les  Juifs  à  Rome  pour  récu- 
pérer la  Judée,  I,  543. 

Joppeleir,  voy.  Louis. 

Jopreilhe,  voy.  Jupprelle. 

Jor,  source  du  Jourdain,  I,  287. 

Joram,  fils  de  Josaphat,  roi  de  Juda;  il  épouse 
Athalie,  I,  45,  44;  il  meurt,  45, 

Joram,  roi  d'Israël,  frère  d'Athalie,  I,  44. 
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Joram,  fils  d'Ochozias,  roi  de  Juda,  I,  i^;  sa 
giand'mcre  Allialie  le  fait  mourir,  iQ. 

Joras  (Juraiis)  de  Tuscliie  ;  tué  par  Gautier  de 
S'-Malcrne,  II,  40. 

Joras,  père  de  Jacob,  I,  562. 

Joras,  conseiller  d'Invidel;  il  raconte  à  Rome  les 
projets  de  vengeance  des  Carthaginois,  I,  157. 

Jordain,  Jordan,  Jorddup,  voy.  Jourdain. 

Jormrfol,  voy.  Irmcnsul. 

Josaj)hat,  fils  de  roi  païen,  en  Judée;  converti  par 
Bnrlaani,  II,  84.. 

Josaphat,  fils  d'Aza,  roi  de  Juda,  I,  45;  allié 
d'Achalj;  attaqué  par  Benhadad,  44, 

Josaphat,  vallée  entre  Sion  et  le  mont  des  Oli- 
viers; les  apôtres  y  ensevelissent  le  corps  de  la 
Vierge  Marie,  1,  449  ;  la  robe  de  Jésus-Christ  y 
est  retrouvée,  II,  271. 

Joseph  d'Arimalhie;  il  demande  le  corps  de  Jésus 
à  Pllate  cl  le  place  dans  un  cercueil,  I,  414;  mis 
en  prison,  415;  délivré  par  Jésus,  422-4-25; 
les  Juifs  le  rappellent  à  Jérusalem,  425;  il 
raconte  aux  Juifs  les  détails  de  l'ensevelisse- 
ment de  Jésus,  426;  il  communique  <à  Pilate  le 
récit  de  la  résurrection  de  Jésus,  427. 

Joseph,  frère  de  Cléophas;  il  épouse  la  Vierge 
fliarie,  I,  507,  328;  désigné  miraculeusement 
comme  époux  de  la  Vierge  Marie,  559;  un  ange 
lui  annonce;  la  naissance  de  Jésus-Christ,  540; 
il  va  à  Bethléem  pour  payer  la  capitation, 
542;  il  fuit  en  Egypte,  555,  356;  il  séjourne 
au  Caire,  358;  attaqué  par  des  brigands,  560; 
il  séjourne  en  Orient,  562;  il  retourne  à  Naza- 
reth, 578;  il  mène  Jésus  et  Marie  <à  Jérusalem, 
580. 

Joseph,  fils  d'Alj)li"i,  I,  507. 
Joseph,  fils  de  Jacob,  1,  17,  528. 
Joserans,  roi  de  Call'e;  vaincu  par  Ogier,  III, 
65. 

Josias  {Jozias,  Josie,  Josué) ,  fils  d'Anion,  roi 
de  Juda,  I,  88;  il  fait  observer  les  lois  de 
Moïse  ;  pleuré  par  Jérémie,  90. 

Josie,  voy.  Josias,  Sosius. 

Josipes,  fils  d'Antipater,  I,  208. 


Jo.iippus^  Josippe,  frère  d'Hérode,  I,  272;  il  com- 
bat Antigone;  battu  et  pris  par  Pappus,  279. 
Joscphe,  voy.  Flavc. 

Jossndas,  père  de  Dioclélien  et  de  Maximien,  11, 
57. 

Jossc,  domestique  de  David,  I,  57. 
Josseraut,  écuyer  du  roi  Achars,  III,  574. 
Josuant,  comte  de  Vermandois;  tué  par  Gayniant, 
III,  217. 

Josué  (Jostirif),  sénateur  romain;  tué  par  Clodas, 
I,  585. 

Josué,  chef  du  peuple  d'Israël,  I,  140;  Dieu  an- 
nonce à  Moïse  qu'il  entrera  dans  la  terre  pro- 
mise, 1,  522. 

Josué,  chef  des  Huns;  tué  par  Gereans,  11,  111. 

Josué,  évêque  de  Préneste;  il  accompagne  Ogier 
à  Jérusalem,  III,  53. 

Josué,  voy.  Josias. 

Jotapal  {Jotapatam),  ville  de  Judée;  prise  pai-  les 
Romains,  I,  475. 

Jouet,  fils  d'Aristot;  tué  par  les  Danois,  II,  155. 

Jourdain  (Jordan,  Jordains,  Jordane),  fils  de  Ger- 
main, sire  d'Avroi;  ses  armoiries,  IF,  421. 

Jourdain  de  Gênes;  il  annonce  à  Ogier  la  déroute 
des  Français,  III,  235. 

Jourdain,  échevin  de  Liège,  V,  546. 

Jourdain,  fils  de  Marsil,  III,  140,  141. 

Jourdain  de  Memorse;  tué  par  Gérai  d  del  Fraite, 
111,  97. 

Jourdain  de  Saissac;  il  combat  Louis  IX,  V,  257. 

Jourdain  de  Sarque;  tué  par  Ogier,  III,  255. 

Jourdain  (Jordain,  Jordan),  lleuve,  I,  140;  ori- 
gine de  son  nom,  287;  Adam  y  reste  plongé 
pendant  dix-huit  jours,  511;  douze  pierres 
rappellent  le  passage  des  fils  d'Israël;  Jésus  y 
est  baptisé,  596. 

Jornj ,  Gouy  ;  le  comte  défend  la  Provence,  V, 
145;  il  garde  la  frontière  française,  VI,  79;  il 
combat  les  Flamands,  80. 

Jovien  (Jovyniain),  empereur  romain;  tué  en 
Perse,  11,  79. 

Joyeuse  (Joicuse,  Joieux),  épée;  d'abord  appelée 
Tremblant,  donnée  par  Ogier  le  Danois  à  Char- 
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leniagiic;  clic  passe  à  Roland,  puis  à  Guillaume 
d'Orange,  11,  252;  fabriquée  par  Gallans,  III, 
37;  ainsi  nommée  par  Cliarlcmagne,  40;  Guil- 
laume d'Orunge  en  fia|)pe  Ogicr,  \\,  12. 
Jozias,  voy.  Josias. 

Jubal  (JnhijJcaijm),  fils  de  Lanicch;  il  invente  la 

musique,  I,  32t).  CIV.  Tubalcai/in. 
Jubclin,  maison  de  ca;npagne  d'Octave,  I,  251. 
Jucliart,  sénateur  romain;  lue  par  Tongris,  1, 196. 
Juda,  fils  de  Jacob;  lignée  de  David  et  de  S"'  Anne, 

I,  5i,528.  Voy.  Amasias. 
Judas  de  Bethléem;  il  découvre  trois  croix  sur  le 

Calvaire;  baptisé;  il  s'appelle Quiriacus  ou  Qui- 

rccrois,  II,  îi!). 
Judas  de  Galilée;  il  usurpe  le  royaume  de  Judée, 

I, 

Judas  Iscariotc,  fils  de  Rubcn  et  de  Ciboria  ;  sa 
trahison  prédite  à  sa  mère;  exposé  sur  un  ba- 
teau; élevé  par  la  reine  de  l'île  Iscariote;  I, 
554;  il  tue  le  fils  de  la  reine  et  s'enfuit  à  Jéru- 
salem, 387;  il  de\ient  chambellan  de  Ponce- 
Pilate,  389;  il  tue  son  père  sans  le  connaître, 
3!)2;  il  épouse  sa  mère;  il  devient  disciple  de 
Jésus,  395;  il  trahit  Jésus,  403-401;  il  livre 
Jésus,  -îOC;  son  désespoir,  408-409. 

Judas,  devin  à  Jérusalem  ;  il  prophétise  la  mort 
d'Antigone,  I,  177. 

Judas,  fils  d'Elie,  roi  des  Juifs,  II,  17. 

Judas  Mâcha  liée,  chef  des  armées  juives;  il  enlève 
les  idoles  du  temp'e  de  Salomon,  I,  153. 

Judas,  fils  deSymons,  I,  105;  tué  par  Timotliée, 
167. 

Judée {./«(/f),  royaume;ses  rois  de  la  race  de  Scm,  I, 
15;  conquise  pai  Antiochus,  127;  dot  de  Cléo- 
pâtre,  128;  conquise  par  Bacclius,  1 38-139  ;  réu- 
nie au  royaume  de  Babyloiie,  91;  attaquée  par 
Démélrius,  155;  elle  redevient  royaume,  175; 
disputée  entre  Ilyrcan  et  Aristobule,  205;  gou- 
vernée pardeux  rois,  20i;  tribulairede  TAra- 
bic;  en  partie  conquise  par  Aretas,  205;  con- 
quise par  les  Romains,  207;  toutes  les  forte- 
resses y  sont  ruinées;  divisée  en  cinq  parties, 
208;  disputée  à  Hyi-can  par  son  neveu  Alexan- 


dre,214-2l5;  Antipater  y  relève  les  forteresses 
détruites,  226;  sa  situation  géographique,  287; 
tremblement  de  terre,  333  ;  disputée  par  Arche- 
laûs  et  HérodeAnlipas,  575  ;  usurpée  par  quatre 
intrus,  574;  conicj-ée  par  Auguste  à  Archelaûs, 
577;  trois  sectes  divisent  la  Judée,  592;  rava- 
gée par  Vespasien  et  Titus,  475;  conquise  par 
les  Romains,  479;  reconquise  par  les  Juifs;  re- 
prise par  les  Romains,  520;  réclamée  par  les 
Juifs,  ■i45;  ravagée  par  les  Huns,  II,  20,  21; 
miracle,  62;  visitée  par  Ogici-,  III,  55;  item  par 
Louis  11'  Pieux,  IV,  396.  Voy.  Abiani,  Achas, 
Antipaler,  Archelaûs,  Aristobule,  Aza,  Bar- 
Kocliba,  Félix,  Hyrcan,  Joram,  Manassès,  Plia- 
zael,  Romélie. 
J«c/eso/i,  hérésiarque  d'Athènes;  tué  par  la  foudre,. 
1,551. 

Judical,  fils  d'Eswaldiens,  roi  de  Bretagne,  II, 
555;  il  fait  hommage  de  son  royaume  à  Chil- 
déric,  558. 

Judich,  compagnon  de  jeu  de  l'enfant  Jésus,  I, 
563. 

Judith  {Jiidi'h),  fille  du  roi  de  France  Charles  le 
Chauve,  femme  de  Baudouin,  bailli  de  Flandre, 
IV,  94. 

Judith,  fille  du  roi  de  Morianc  (lisez  :  du  comte 
de  Bavière),  femme  de  Louis  le  Pieux,  IV,  15. 

Judith;  elle  tue  Holopherne,  I,  96. 

Jugements  de  Dieu:  Sibylle  condamnée  à  l'épreuve 
du  feu,  III,  45. 

Jugurlha(./«y//W/ia«,  Jugurtha'ui),TO\à<i  Numidie; 
il  l'ait  la  paix  avec  Besliol;  il  se  tue,  I,  191. 

Juifs  {Juys,  Jinviz)  ■  ils  sont  de  la  race  de  Sem, 
I,  7,  15;  menés  en  captivité  à  Babylone,  91  ; 
ils  lapident  le  prophète  Jérémie,  92;  ils  retour- 
nent à  Jérusalem,  94;  Alexandre  de  Macédoine 
les  autorise  à  suivre leurloi,  109;  ils  traduisent 
en  grec  leurs  livres  saints,  1 15;  persécutés  par 
Antiochus;  forcés  d'adorer  les  idoles,  148;  les 
fils  de  iMatathias  les  soulèvent  contre  Antio- 
chus, 149;  ils  existent  seuls  en  Judée  et  en 
Syrie,  entre  la  mer  Caspienne  et  les  montagnes, 
186;  leur  joie  de  la  mort  d'Alexandre,  195; 
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divises  cntrt'  les  fils  de  Salite,  202;  ils  rceia- 
nicnt  Arislobule  pour  roi,  203;  leur  orgueil 
al)allu  par  les  Romains,  208;  ils  accusent 
riérode  de  percevoir  les  tributs  dus  à  Ilyrcan, 
26!);  Lallus  par  Ilcrodc.  272:  ils  lapident 
H[axin)illa,  524;  la  circoncision  leur  est  impo- 
sée, 527,  544  ;  leur  haine  contre  les  Romains, 
552;  monument  élevé  en  souvenir  de  leur  dé- 
faite par  Hérode,  555  ;  massacre  des  Innocents, 
obS;  témoins  des  miracles  de  Tcnfaiit  Jésus, 
5C4,  565;  leur  Laine  contre  Hérode;  vengeance 
d'Hérode,  368;  ils  refusent  de  rcconnaîlre  le 
grand-préire  établi  jiar  Hérode,  571;  assaillis 
et  massacrés  par'  Arclielaûs,  572;  sept  mille 
Juifs  vont  à  Rome,  574;  ils  se  plaignent  à 
Auguste  des  niassacresd'IIérodoet  d'ArchpIaiis, 
et  demandent  la  réunion  de  la  Judée  et  de  la 
Syrie,  570;  émerveillés  de  la  science  de  Jésus, 
580;  irrités  contre  les  Samaritains  profana- 
teurs du  temple,  586;  ils  refusent  d'adorer  les 
idoles  apportées  de  Rome  par  Ponce-Pilate; 
Ponce- Pilute  en  massacre  onze  mille,  589;  ils 
acclament  Jésus  à  Jérusalem,  402-405;  ils  de- 
mandent la  mortde  Jésus,  410-41 1  ;  ils  veulent 
lapider  Joseph  d'Arimalhie,  414;  ils  gardent  le 
tombeau  de  Jésus,  41îj;  témoinsde  la  résurrec- 
tion, 424;  ils  rappellent  Joseph  d'Arimalhie 
à  Jérusalem,  425;  item  Carius  et  Alexius,  427; 
convertis  par  les  apôtres,  451;  ils  attaquent  le 
cortège  qui  portait  le  corps  de  la  S""  Vierge, 
448;  ils  martyrisent  S'  Jacques  le  Hlineur, 
461  ;  ils  se  révoltent  contre  Rome;  battus;  ils 
veulent  offrir  à  Dieu  un  sacrifice  humain,  475; 
misa  mort  ou  vendus  par  Titus;  exilés  en 
Egypte;  éprouvés  par  la  famine, 479;  Domilien 
fait  massacrer  les  descendants  de  David;  ils 
n'habitent  pas  l'Europe,  498;  les  Juifs,  exilés 
en  Egypte,  battent  les  Romains  en  Judée  ;  vain- 
cus et  massacrés,  520;  ils  choisissent  Bar- 
Kocliba  pour  roi;  massacrés  par  les  Romains; 
chassés  de  Judée  par  Adrien,  545;  ils  rebâtis- 
sent Jérusalem  ;  mis  à  mort  et  dispersés,  544; 
chassés  de  Jéiusalcni  par  les  empereurs;  ils 


vont  en  Chine  et  forment  un  royaume.  Il,  17;  ils 
quittent  la  Chine;  ils  s'appellent  Iluns,  18; 
Julien  l'Apostat  les  autoiise  à  rentrer  à  Jéru- 
salem; leurs  rapports  avec  les  Huns,  78; 
trompés  par  le  démon  sous  la  fornic  de  Moïse; 
conversions,  158;  miracle  arrivé  à  un  Juif  qui 
avait  communié,  250;  item,  à  Toulouse;  Juif 
lapidé  par  le  peuple,  254;  persécutés  par 
Héraclius,  507;  ils  chassent  les  chrétiens  d'An- 
tioche,  515;  ils  commettent  un  sacrilège;  mira- 
cle, 516,  523;  faux  Juifs  ou  Juifs  rouges,  III, 
65;  le  médecin  de  l'empereur  confondu  par 
Wason,  257;  sacrilège  d'un  Juif  à  Cologne,  IV, 
403;  les  Juifs  de  Mayence  font  périr  Buenon 
de  Vaucouleurs,  452,  (699);  Philippe-Auguste 
les  chasse  de  Paris;  accusations  lancées  contre 
eux;  leur  richesse,  leur  orgueil,  467,  468; 
médecin  juif  à  Paris,  V,  29;  conditions  que 
S'  Louis  leur  impose  pour  les  prêts  d'argent, 
189;  ils  sont  chassés  de  France,  516;  sacrilège 
connnis  par  un  Juif,  481;  expulsés  de  France, 
VI,  105;  massacrés  partout,  126;  voles  par 
Enguerrand  de  fllarigny,  21  G;  ils  rentrent  en 
France,  219;  brûlés  vils  en  France,  264;  nou- 
veau sacrilège  commis  par  un  Juif,  276;  brûlés 
partout,  588;  pont  des  Juifs,  à  Rome,  I,  60,68; 
place  des  Juifs  à  Rome,  82.  Voy.  Aaron,  A  nda- 
ros,  Antigone,  relimcir. 

Juin,  Juillet,  mois;  origine  de  ces  appellations,  I, 
174,  221. 

Jidanris,  voy.  Adam. 

Jiilce,  JiûceZf  Julcil,  voy.  Juliers. 

Julémont;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  451, 
451.  Voy.  Guillaume. 

Jules  [Julien,  Jiilins)  \",  pape,  II,  69  ;  exilé;  en- 
seveli dans  le  cimetière  Caiepodius,  74. 

Jules  {■/iiliiif!.  Juliens,  Julin)  César;  son  mutato- 
rium  à  Rome,  I,  6(i,  75;  sa  naissance,  175; 
crée  consul,  208,  210;  sa  lutte  contre  Pompée, 
209;  ses  conquêtes  en  Afrique,  212-215;  il 
passe  en  Angleterre,  215;  il  conquiert  la  Ger- 
manie; sa  science  stratégique;  ses  conquêtes, 
214;  il  jure  de  battre  les  Bretons  et  les  Sicani- 
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bres,  il  conquiert  la  Pclite-Brclaguc  ;  sa 
cruauté  envers  Hanjgos,  217;  ses  conquêtes 
en  Germanie  et  en  Gaule,  218;  sa  vaillance 
irrésistible,  219;  ses  conquêtes  en  Gaule,  220, 
(G03.;  il  retourne  à  Rome;  il  bat  Pompée;  2iJl, 
222;  Ptoléméc  lui  envoie  la  tète  de  Pompée; 
empereur,  223;  il  défait  les  partisans  de  Pom- 
pée en  Espagne,  224;  il  envoie  Antipaler  en 
Egypte,  225;  il  nomme  Anlipater  gouverneur 
de  Judée,  226;  sa  mort  |)réditc  par  Virgile, 
235,  244;  blessé  dans  une  bataille,  241  ;  assas- 
siné au  Capitole,  242-243;  son  corps  brûlé, 
243;  il  assiège  Tongrc,  245;  son  duel  avec 
Sedros,  2^0-247,  (606-608);  il  ordonne  aux 
Sicambrcs  de  se  tondie,  II,  145;  il  met  les 
Gaulois  en  fuite,  277;  tué  dans  le  temple  de 
l'asile,  I,  65;  trompé  par  l'oracle,  67;  son  palais 
à  Rome,  62;  son  arc  de  triomphe,  64. 
Juley,  voy.  Juliers. 

Julia,  fille  de  Janyanus,  femme  de  César,  1,  174. 
Julian,  JuHanc,  voy.  Julien,  Julienne. 
Julie,  voy.  Alibainc. 

Julien  l'Apostat  (Jttliit,  Jidins,  Julian);  enfermé 
dans  un  cloître  à  Anlioclie;  il  s'échappe;  il 
s'occupe  de  magie;  il  devient  empereur.  II,  77; 
il  persécnic  les  chrétiens;  il  autorise  les  Juifs  à 
rebâtir  le  temple  de  Salomon,  78;  il  attaque 
les  Perses;  son  supplice,  79. 

Julien,  fils  d'IIcclor,  roi  de  Danemark;  il  assiège 
Cadix,  II,  152;  il  conquici't  les  royaumes  de 
Scladic  et  d'Astronic,  133;  il  accepte  le 
royaume  de  Mombrant  en  ficfj  134;  il  se  pré- 
parc à  ravager  la  Hongrie,  135;  il  fait  la  paix 
avec  Aristot,  136-157;  il  s'allie  avec  Ogier 
contre  Rome,  150;  il  bat  les  Romains  à  Pé- 
rouse;  151,  152;  il  combat  Clovis,  155;  pri- 
sonnier de  Clovis,  1S7;  il  donne  la  Lotharingie 
à  Clochelais;  tué  par  Théodoric,  170. 

Julien,  fils  d'Hector,  roi  de  Danemark,  II,  598; 
il  ravage  la  Hongrie,  509  ;  battu  ;  il  s'allie  avec 
Udelon  et  Agarachc,  et  assiège  Thic;  il  épouse 
Sysaine,  400;  il  défie  Udelon;  vaincu  par  Pé- 
pin en  combat  singulier,  407;  il  doit  la  vie  à  un 


lion,  409;  il  abat  Charles  Martel  en  Bavière; 
blessé,  427;  il  bat  Raimbaud  à  Erkelcns,  457. 
Julien,  fils  de  Clovis,  comte  de  Flandre,  I,  465; 
il  ravage  Tongre  ;  battu  par  Trcmus,  464;  il 
meurt  de  ses  blessui'es,  465  ;  il  attaque  les 
Tongrois  à  Bruges,  466;  il  demande  la  paix  à 
Tremus  ;  il  fait  hommage  à  Cornulo,  468;  il 
meurt,  486. 

Julien,  fils  d'Hector,  roi  de  Hongrie,  II,  392  ; 
il  refuse  Edayne;  battu  par  les  Danois,  599; 
il  appelle  Rongars  à  son  secours  et  bal  les  Da- 
nois; il  épouse  Sysaine;  battu  et  fait  prisonnier; 
il  épouse  Edayne,  400;  il  défie  Udelon,  407; 
blessé  en  Bavière,  427. 

Julien,  fils  d'Ogier,  roi  de  Hongrie,  II,  172;  sa 
mort,  214,  552. 

Julien,  fils  de  Jonas,  comte  de  Louvain,  II,  84  ; 
il  meurt,  95. 

Julien,  comte  de  Savoie;  lué  par  S'  Hubert,  II, 
546. 

Julien  de  Waha,  sire  d'Emeville,  IV,  500. 
Julien,  diacre  de  S'-Pbilippc;  il  porte  les  os  de 

S'  Jcan-Baplisle  à  S'  Alhanase,  I,  400. 
Julienne  (Juliane),  béguine  <à  Cornillon,  V,  563. 
Julienne,  femme  de  l'empereur  Antonin  le  Pieux, 

II,  7. 

Juliers  {Jitley,  Julccz,  Jnicc ,  Jtilcil) ,  comté,  11, 
146;  évangélisé  par  S'  Martin,  45;  le  comte 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  111,511;  l'empereur 
Arnuli)hey  est  battu  par  Charles  le  Simple,  IV, 
1 10;  le  comte,  grand-père  de  l'évêquc  Rathère, 
115;  il  vient  en  aide  aux  Frisons,  118;Godcs- 
calc  de  Morialnié  y  rencontre  Durant,  214; 
le  comte  scelle  la  vente  du  château  de  Bouillon, 
289;  le  comte,  partisan  d'Alexandre  de  Juliers, 
524;  il  tue  Malprenant,  494;  il  reconquiert 
l'écu  de  Philippe  de  Flandre;  il  va  au  secours 
de  Philippe  de  France  en  Gascogne;  496;  il 
prend  les  armoiries  de  Flandre,  497;  il  cntie 
dans  la  ligue  contre  l'empereur,  517  ;  il  assiste 
à  la  réunion  de  WalefTe,  586;  il  constate  la 
bonne  défense  de  Liège.  V,  113;  Otton  l'en- 
voie en  députalion  à  Liège,  114;  il  s'allie  avec 
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Renaud  de  Boulogne,  i-iO,  lil;  il  dévaste  la 
Champagne,  iiô;  prisonnier  à  Reims,  14-4, 
148;  mis  en  liberlé,  149;  il  combat  les  Bra- 
bançons, 372  ;  il  conquiert  la  ville  d'Aix-la-Cha- 
pelle, 4 1  6  ;  lue,  228,4^(7;  répondant  de  Robert 
de  Béihune,  45(3;  il  est  à  Paris,  457;  il  s'allie 
avec  Henri,  duc  de  Luxembourg,  403;  il  com- 
bat les  Anglais,  470;  il  assiste  au  tournoi  de 
Louvain,48b;  il  va  à  Londres,  48SI;  item  à 
Paris,  491  ;  item  à  Gran;niont,  497;  ses  prou- 
esses à  Rome,  VI,  149;  il  accompagne  Bernard 
de  Valenciennes,  dbô;  il  vient  en  aide  à  l'évèque 
de  Liège,  290;  le  comté  érigé  en  duché,  611  ; 
le  duc  vient  à  VoKcm,  (700j;  il  se  soumet  au 
,  roi  de  France,  (707).  Voy.  Alexandre,  Aniaury, 
Brunon,  Éverard, Frédéric, Geoffroy,  Gui,  Guil- 
laume, Henri,  Lucannr,  Nicolas,  Olton,  Wa- 
Icran. 
Julin,  voy.  Julien. 

Julias  le  Hardis,  créé  roi  de  Perse  par  Aurélien, 
11,  32. 

Jiilius,  fils  de  Tlieodcgus;  tué  par  Hanygos,  I, 
21G. 

June,  voy.  Junon. 

Junianm,  roi  des  Latins;  il  envoie  des  troupes  à 
Theodegus,  I,  215. 

Junon  (June);  on  lui  élève  des  idoles,  IV,  54. 

Junyus,  fils  de  Jonyiis,  roi  des  Latins,  I,  171;  il 
meurt;  son  nom  donné  au  mois  dejuin,  174. 

Junyus,  fils  de  Theodegus,  roi  de  Barbustre;  tué 
par  Hanygos,  I,  2 1(5. 

Jupille  (Jupilfie),  château;  fondé  par  Lotringc  en 
l'honneur  de  son  frère  Jupilla;  capitale  du 
duché  de  Lotringe,  I,  579,  580,  (012);  con- 
quis par  Porus  et  rendu  tributaire  de  la  Gaule; 
chambre  de  justice  du  royaume  d'Austrasie, 
II,  55;  vendu  par  Guyon  d'Ardenne  à  S'  Mo- 
iiulphe,  253,  579,580;  résidence  du  maire  du 
palais,  260;  S'  Remacle  y  bâtit  l'église  de 
S'-Amand,  311;  Pépin  y  fixe  un  siège  de  justice 
pour  le  royaume  d'Austrasie,  347;  Pépin  y 
mène  Alpaïde,  548;  S'  Lambert  y  reproche  à 
Pépin  sa  conduite,  550;  S'  Lambert  y  demande 


jusiicc contre  Edoracli,  565;  S'Hubcrt  va  y  trou- 
ver Pépin,  578;  le  bois  infesté  par  des  voleurs, 
410;  donné  par  Charles  Martel  à  Hubert, 
SOS  armoiries,  420,  (650);  Pépin  y  célèbre  les 
fêtes  de  Pâques,  484;  église-mère  de  Grivrgnée, 
IV,  Hl  ;  l'empereur  Henri  donne  le  village  à 
l'évèque  de  Verdun,  211;  les  habitants  doivent 
garder  la  ville  de  Liège,  V,  525;  amende  duc  à 
l'évèque,  VI,  405;  les  Hutois  y  logent,  531; 
lignage  de  ce  nom,  V,  478.  Voy.  Antoine,  Gau- 
tier, Gérard,  Gilecoque,Gok'/m^Gobert,  Hubert, 
Hugues,  Jean  Cassedrue,  Pierre,Thonias,  Tî/pc/. 

Jupilla,  Jiipillia  Daolle,  fils  de  Lotringe,  roi  de 
Tongres,  l,  379;  il  meurt,  459;  il  conquiert 
Cologne,  4  50,  (012). 

Jupilla,  frère  de  Colongus,  premier  comte  de  Co- 
logne, I,  450;  il  ravage  la  Flandre,  460. 

iu^\\.vr  (Jupiniel),  III,  86;  adoré  par  Ance- 
ritatc;  le  roi  Crèle  lui  élève  un  temple,  I,  14; 
fils  de  .Saturne,  roi  de  Chaldée;  il  chasse  son 
père,  19;  son  temple  sur  le  mont  Olympe,  52; 
ses  temples  à  Rome,  65,  08;  adoré  en  Gaule, 
131,  138;  les  Romains  lui  offrent  les  colliers 
de  perles  des  Sicambres  vaincus,  100;  sa  statue 
d'or  à  Trêves,  2(iO  ;  ilem  au  Capilole,  II,  8. 

Jupiter,  astre  ;  les  peuples  lui  élèvent  des  idoles, 
IV,  54 

Jupiter  (le  mont),  château  ;  conquis  par  Simon  de 
Montfort,  V,  M,  15. 

Juppicu  (Jlipplou),  \oy.  Gautier. 

Jupi'clle  (Juprelhr,  Joprcillie),  village  liégeois; 
fondé  par  Tremus,  I,  464,  460;  seigneurie, 
IV,  573;  les  h;ibitants  viennent  au  secours  des 
Tongrois,  400;  lignage  de  ce  nom,  418,  425. 
Voy  Englebert,  Foulque. 

Juprcs,  contrée  d(!  l'Inde,  I,  291. 

Jurano,  montagne  à  Trêves,  I,  47. 

Jmcalmnnt,  géant,  roi  de  Luserne,  en  Espagne; 
il  s'allie  avec  Waldons  et  Geoffroy  pour  com- 
battre Charles  Martel,  11,402;  il  combat  les 
Français  en  Gascogne,  403;  tué  par  Pépin,  404. 

Justalmont,  tué  par  Charlemagne,  III,  284. 

Justice  (administration  de  la);  les  rois  d'Austrasie 
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jugent  à  Jupille  et  n  Cliévrcmont.  Il,  258,  oi7, 
564;  Blanche,  accusée  d'assassinat,  de- 
mande un  cli.impioii,  445,  4i8;  les  échevins  de 
Mayencc,  402,  104;  la  justice  réglée  à  Tongres, 
m,  II;  mode  de  justification  par  la  douzième 
main,  l;i9;  duel  judiciaire,  1G2,  ICô;  Notger  fait 
régner  la  justice  dans  son  pays,  IV,  158,  180; 
administration  de  la  justice  à  Liège  par  le  tri- 
bunal de  la  paix,  27Î5:  institution  de  la  Trcvc- 
Dicu,  280;  le  tribunal  de  la  paix  est  confirmé 
par  le  pape  et  l'empereur,  518:  établissement 
de  la  loi  synodale  à  Liège,  521;  jugement  en 
appel  à  l'anneau  du  palais,  522;  l'honneur  de 
,  l'impératrice  Matliiide  prouvé  en  champ  clos, 
400;  la  juridiction  du  quartier  des  Pi  és  à  Liège, 
545,  544,  (754);  purgement  par  la  septième 
main  à  Liège,  549;  formalités  de  justice  à  la 
cour  des  échevins  de  Liège,  V,  550,  551  ;  statuts 
criminels  à  Liège,  VI,  184;  la  loi  Charlemagne 
à  Liège  appliquée  aux  petits  comme  aux  grands, 
206;  des  enquêtes  et  des  faux  témoins  à  Liège, 
280,281  ;  on  peut  forcer  l'évéque  à  faire  rendre 
la  justice,  285;  ce  point  traité  par  l'abbé  de 
S'-Nicaise,  440;  item  prévu  par  la  paix  de  ' 
Wiliogne,  442. 
Justin  {Jtistiniuin,  Juxlims),  fils  d'Anastase,  em- 
pereur d'Orient;  il  obtient  le  prix  du  tournoi 
de  Lulèce,  II,  211;  il  contribue  à  donner  à  Lu- 
tèce  le  nom  de  Paris,  212-215;  cité,  2o8;  battu 
en  Italie,  259;  sa  mort,  261  ;  il  envahit  la  Bre- 
tagne, 217;  battu  par  Artus,  218  ;  il  fait  mettre 
à  mort  les  hérétiques,  221  ;  il  fait  écorcher  vif 
Théodoric,  224;  cité,  258;  battu  en  Italie,  259; 
sa  mort,  226,  261. 


Justin  {Jinlinus),  historien  ;  il  abrège  les  annales 
de  Trogue  Pompée,  I,  555. 

Justinicn  (Justiniain j  Justinians)  empei-eur 
d  'Iricnt,  II,  226;  il  fuit  le  code  qui  porte 
son  nom,  et  le  Digeste,  251;  il  bâtit  l'église 
b'^-Sophie  à  Constantinople,255;  il  aide  Galo- 
pes contre  Artus;  battu  en  Bretagne,  242;  il 
défend  Rome  contre  les  Espagnols  et  les 
Goths,  2i5;  il  va  au  devant  des  Francs  qui  ont 
délivré  Rome,  246;  autorisé  à  répudier  Théo- 
dora,  251;  il  envahit  l'Angleterre  et  assiège 
Londres;  tué,  258. 

Justinien,  empereur  d'Orient,  II,  559;  il  bat  les 
Golhs  près  de  Kome;  il  convoque  un  concile, 
poursuit  les  hérétiques,  rebâtit  les  églises,  562; 
il  ravage  la  Perse  et  détruit  Uamas,  575;  il 
réunit  un  concile  et  fait  condamner  les  héré- 
tiques, 576;  il  fait  des  lois,  577;  sa  descen- 
dance, 492. 

Justinien  II,  fils  de  Tibère;  battu  par  Charles 
Martel;  il  s'enfuit  en  Sicile;  il  se  fait  couron- 
ner empereur  à  Constanlinople,  II,  585;  battu 
en  Lombardie  par  Charles,  586;  il  envoie  un 
présent  à  Charles,  594-595;  il  protège  l'Église 
et  renouvelle  les  privilèges  de  l'empire,  596; 
mutilé  par  le  patrice  de  Rome,  597;  il  envahit 
la  France,  404; battu  en  .Aquitaine;  les  Romains 
le  destituent;  mutilé  et  exilé,  405;  il  s'allie 
avec  Gordalus  contre  les  Romains,  406;  battu 
sur  mer,  407. 

Juvcnal,  cité  par  Jean  d'Outremeuse,  I,  444. 

Juvidus,  voy.  Invidus. 

Juwist,  Jnwiz,  Jnyz,  voy.  Juifs. 


Kabrisj  roi  de  Syrie;  il  réunit  une  armée  à  La 

Mecque,  V,  106. 
Kanne,  voy.  Kent, 

Kanul  (Keont),  fils  de  Suénon,  roi  de  Danemark; 
chassé  d'Angleterre,  M,  201. 


K 

Kaptschak  (Cnpias),  conseiller  de  Kazan;  traître, 

V,  575  ;  gouverneur  de  Damas,  578. 
Karahus,  voy.  Carahus. 
Karak  (Lecras),  ville  de  Palestine,  V,  103. 
Karean,  voy.  Caire. 
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Karicli,  île  peuplée  de  géants,  III,  o58. 

Karismicns  {Cordcwins),  Égyptiens  fait  prison- 
niers, V,  374. 

Karlc,  voy.  Charles,  Cliarlcmagne. 

Karler,  nom  ancien  de  Lancastre,  II,  191. 

KallicHnc,  voy.  Catilina. 

Katherine,  voy.  Catherine. 

A'aw;lc  seigneur,  lue  à  Courtrai,  VI,  20. 

Kazan  (Cosaine,  Cassaine,  Cesaiiie),  fils  d'Argun  ; 
il  renie  la  foi  chrétienne,  V,  S02;  roi  des  Tar- 
tares,  il  protège  les  chrétiens,  S03j  il  épouse 
Christine,  505;  il  assiège  Bagdad,  575;  il  bat  le 
sultan  d'Égypte,  570;  trésors  qu'il  distribue  à 
ses  soldats,  577;  il  retourne  en  Perse,  578;  il 
envoie  son  lieutenant  à  Antioche,  VI,  27;  il 
tombe  malade,  28;  il  envoie  des  députés  à 
Paris,  55;  il  s'avance  jusqu'à  l'Euphrate,  48; 
il  retourne  en  Perse,  49  ;  il  fournit  des  troupes 
au  roi  d'Abyssinie,  50. 

Kegalon,  voy.  Gaikschaton. 

Keircs,  voy.  Kires. 

Kelawun,  sultan  d'Égypte;  sa  colère  contre  les 
habitants  d'Acre,  V,  475;  il  s'empare  d'Acre, 
478. 

Kemcxhe  (Commenghe),  village  ;  fondé  par  S'  Ma- 
terne, I,  529;  détruit  par  les  Huns;  rebâti 
par  Boident,  II,  KiO;  amende  due  à  l'cvèque, 
VI,  4(i3;  lignage  liégeois,  IV,  426.  Voy.  Ar- 
noul. 

Kensewildre,  voy.  Bernard. 

Kent    (Kanne,  Kinc,   Gain,  Canne,  Channe), 


royaume  en  Angleterre,  II,  199;  le  comte  mis 
à  mort,  VI,  271,  504.  Voy.  Aimon,  Ethcircd. 
Kcont,  voy.  Kanut. 

Kerckem,  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  413. 

Voy.  Julicrs. 
Kereamus,  roi  de  Macédoine,  I,  50. 
Kery,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 
Kelbogha  (Gingoba),  sultan  d'Egypte;  chargé  par 

Iloulagou  de  conquérir  la  Terre-Sainte,  V,  357; 

il  brûle  Sidon,  558;  tué,  559. 
Keux,  sénéchal,  chevalier  de  la  Table  ronde, 

II,  200;  il  prend  parti  pour  Tristan  contre 

Gauvain. 

Khan  {Cmn,  Gan,  Cans,  Gain,  Cangius,  Ganguis), 

voy.  Dschengis-Khan. 
Khorazau  (Gorasccm),  séjour  d'Abaga,  V,  375. 
Kicseghem  (7'//i.'.(?ncie>t»"), endroit  formant  la  limite 

du  comté  de  Brugeron,  IV,  189. 
Kinars,  hutois;  blessé,  V,  554. 
Kine,  voy.  Kent. 
Kiriîs  (Kcires),  voy.  Hugues. 
Kotbcddin  (Gonrardins),  Soudan  de  Damas,V,68. 
Koublai  {Gahgla,  GabUa-Cam,  Gabila-Kham,  Go- 

bila^,  chef  des  Tartares;  il  bàlit  Jomgen  Chine, 

V,  286;  frère  de  Houlagou,  361;  empereur  de 

la  Chine,  467,  468. 
Kuck  {Kuque),  voy.  Cuyck. 

Kutlukschah  {Colholassa,  Gatholassa,  Colholassa), 
lieutenant  de  Kazan,  V,  578;  VI,  27;  il  va  à 
Antioche,  28;  il  conquiert  la  Terre-Sainte,  49; 
il  passe  l'Euphrate,  50. 


La  Baloffe  {Baleffc),  château  près  de  Middclbourg, 
VI,  76;  pris  par  les  Hennuyers,  77. 

Labam,  fils  de  Batuel,  I,  528. 

Labanie,  fille  de  Raymond  de  Navari'c,  femme  de 
Jean,  roi  de  Morinde,  IV,  59. 

La  Bassée,  assiégée  par  les  Flamands,  VI ,  56-58. 

Labavatiz,  lisez  Loviruauz,  IV,  385. 


L 

Labia,  voy.  Livic. 
Labire,  voy.  El  Bire 
Labour  (terre  de),  I,  300. 
Lac  (du),  voy.  Lancelot. 

Lacédémone  (Lac/iedomcnus),  royaume;  son  roi 
31aratoinc,  I,  100;  conquise  par  les  Romains, 
179. 
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Lacedemonc,  fils  de  Maratoiiic,  I,  100, 

Lâche,  comte;  le  comte  accompagne  révoque 

Obert  à  Liège,  IV,  286.  Voy.  Henri. 
Lacobege,  voy.  Turlingue. 

Lagimiel,  rocher  sur  lequel  est  bâli  Castclfort, 

III,  220. 

Lagni-sur-Marnc  [Ligny.,  Lingny,  Ligni-sur-Marle), 
ville  près  de  Mcaux;  VVarocquier  et  Sibylle  y 
uriivcnt,  III,  49;  Sibylle  s'y  accouclie,  51,  dCG, 
167, 108,  I8S;sqourdePhilippe-Auguslc,V,'î8. 

Lagomes  fiurgnsli,  roi  de  la  Graiide-Bi-elagnc,  II, 
191. 

Lagon,  lils  d'Iîbroel,  II,  190. 
Lainlicns,  voy.  Lanlin. 
Laires,  voy.  Jactjues. 

Laisoirc,  amiral;  al  ié  d'Ysoré  de  Conindre,  III, 
572. 

Laitre  {Lctre,  Leyire),  lignage  liégeois  de  ce  nom, 

IV,  417,  418. 
Lalia,  voy.  Livie. 

La  Marche,  voy.  Marche. 

La  Marck  {del  Marche),  voy.  Adolphe,  Hrochars, 
Conrad,  Englebcrt,  Gérard,  Gui,  Jean,  Nicolas, 
Thierri.  Cfr.  Marche. 

Lambachc ,  seigneurie  près  de  Macstricht  ,  V, 
555. 

Lamberpré,  voy.  Gilles. 

Lambert  d'Abée,  chevalier,  V,  567. 

Lambert  dit  l'Aveugle;  il  écrit  l'histoire  des 
familles  liégeoises,  IV,  457. 

Lambert  le  Bègue;  il  prêche  contre  la  simonie  à 
Liège,  IV,  455,  (700);  il  fonde  l'église  S'-Chris- 
toplie,  461,  (704);  il  dote  l'église  et  l'hôpital  des 
Coquins;  il  fonde  un  béguinage;  insulté  par  le 
peuple  et  mis  en  prison  par  le  clergé,  462, 
(705);  il  prêche  à  S'-Lambcrt;  ses  prophéties, 
405,  (700);  enfermé  dans  la  tour  de  l'ofïicial, 
puis  mené  à  Revogne;  ses  écrits,  400,  (700); 
sa  prophétie  s'accomplit; accusé  d'hérésie;  en- 
voyé à  Rome;  le  pape  l'absout,  475,  (708, 
709);  il  meurt,  480,  (709). 

Lambert,  fils  de  Plandris,  châtelain  de  Chèvre- 
mont;  ses  armoiries,  H,  420. 


Lambert,  comte  de  ClermonI,  fils  de  Conon  de 
Montaigu;  il  part  pour  la  Terre-Sainte,  IV, 
290;  battu  par  la  tempête,  il  f^iit  un  vœu,  294; 
il  assiste  au  siège  de  Milan,  510. 

Lambert  le  Cornus,  orfèvre  de  Liège;  il  fait  une 
fontaine  pour  Huy,  V,  108. 

Lambert,  fondateur  de  l'abbaye  de  Flônc,  IV, 
285. 

Lambert  de  Fontaine,  échevin  de  Liège,  VI,  4. 
Lambert  de  Fouron,  homme  libre,  V,  505. 
Lambert,  fils  du  comte  de  Gueldre,  chanoine  de 

Liège,  IV,  500. 
Lambert  de  Harduemont;  il  prend  part  au  combat 

de  Donmartin,  VI,  288. 
Lambert,  sire  de  HozémonI,  V,  '•214. 
Lambert  de  Huy,  minùteriaiis  de  l'évêque  de 

Liège,  IV,  550. 
Lambert,  chantre  de  N.-D.,  à  Huy,  IV,  550. 
Lambert,  archidiacre  d'Ardennc,  prévôt  de  Liège, 

IV,  238. 

Lambert,  maycur  de  Liège,  V,  208. 

Lambert  l"  (le  Rarbu).  comte  de  Louvain;  il 
réclame  le  comté  de  Huy  à  Notger,  107;  il 
assiège  Huy;  il  tue  le  comte  de  Moha,  108, 
170;  (III,  458,  459);  il  livre  bataille  à  Notger, 
172;  (III,  462  à  465);  il  retourne  à  Louvain, 
175;  il  se  sauve  à  Bruxelles;  le  roi  Lothairc 
lui  confirme  le  Brabant  wallon,  174;  il  réclame 
le  comté  de  Brugcron  à  l'évèquede  Liège,  189; 
(111,473);  excommunie  par  l'évêque  Baldéric, 
190,  191;  il  s'oppose  à  la  construction  de  Hou- 
garde,  191;  il  est  battu,  192;  (III,  475à480j; 
conseil  que  lui  donne  le  comtede  Namur,  192; 
il  attaque  les  Liégeois;  battu,  195;  il  fait  la 
paix  avec  Baldéric  ;  il  vient  à  Liège  demander 
pardon  de  sa  trahison;  il  assiège  Florennes, 
194;  (HI,  480);  tué,  195;  (III,  481). 

Lambert,  fils  du  comte  Godefroid  de  Louvain; 
il  combat  les  Liégeois,  IV,  347;  tué,  548. 

Lambert  Mahelinus,  témoin,  V,  505. 

Lambert,  fils  du  comte  de  Moha,  comte  ou  haut 
voué  de  Liège;  il  part  pour  la  Terre-Sainte, 
IV,  290. 
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Lambert  de  Montcnaken;  pailisan  d'Alexandre 

de  Juliers,  IV,  524. 
Lambert  d'Oridon;  époque  de  son  règne,  IV,  75, 

74;  SI  guerre  contre  Aubri  le  Bourguignon, 

78;  tué  en  champ  clos  par  Gasselin,  80. 
Lambert,  fils  de  Tliéodoric  d'Osteriie  ;  il  entre  au 

service  de  l'empereur  à  Rome;  il  épouse  Ape- 

rine.  II,  509. 
Lambert  d'Oupée;  il  va  en  Angleterre,  VI,  557; 

cité,  Î577. 

Lambert  Patras,  dinantais;  le  prévôt  Hellin  lui 
fait  faire  les  lonts  de  Notre-Dame  à  Liège,  IV, 
515,  (GI7). 

Lambert  de  la  Pierre,  clianoine  de  Liège,  costre 

de  S'-Denis,  V,  260. 
Lambert  de  Renne,  chevalier;  guéri  devant  la 

châsse  de  S'  Lambert,  IV,  574. 
Lambert  Rousseau,  éclievin  de  Liège,  (IV,  704). 
Lambert,  de  la  familia  de  S'-Lambert,  V,  503. 
Lambert  de  S'-Materne,  chevalier  liégeois;  ses 

prouesses  contre  les  Gueldrois,  (II,  ()()2). 
Lambert  de  S'-Sei  vais,  échevin  de  Liège,  V,  512; 

il  menace  Henri  de  Dinant,  514;  prisonnier  à 

S'-Trond,  522  ;  tué,  529. 
Lambert  de  S'-Thibaul;  tué  par  Ogicr,  III,  267. 
Lambert  Solo,  chevalier  hutois;  il  combat  à  la 

warde  de  Steppes,  V,  95. 
Lambert  de  Veri;  il  meurt  à  Roncevaux,  III,  153. 
Lambert  de  Villance,  chevalier  barois;  il  trahit 

Renaud  de  Bar,  IV,  385;  accusé  par  Pierre  de 

Bolline,  586. 
Lambin,  fils  de  Roger  de  Solier;  il  prend  en  ren- 

dage  un  fossé  de  la  ville  de  Liège,  V,  266. 
Lamboreis,  voy.  Laurent. 

Lamech,  fils  de  Matusacl;  aveugle;  il  tue  Caïn, 
I,  31.^,  524'525;  bigame,  525. 

Lamech,  ville  d'Lspagne;  conf|uise  par  Charle- 
magne,  III,  555. 

La  Mecque  [Mccli,  Meich,  Mecque,  Meque);  cierges 
miraculeux  qui  brûlent  (îevant  les  idoles  des 
païens,  I,  542;  le  corps  de  Mahomet  y  est  trans- 
porté, II,  297  ;  Synagon  va  y  voir  son  frère, 
III,  82,  85;  le  traître  Hermenfroi  va  y  trouver 


Ysoré,  510;  Ogier  y  est  mis  en  prison,  545; 
Carahus,  Sadoine  et  Palamède  y  arrivent  pour 
délivrer  Ogier,  546;  assiégée  par  les  rois  Ger- 
bert  et  Palamède,  547,  552;  Naime,  Basin  et 
Thierry  d'Ardenne  y  arrivent,  555;  prise  par 
ruse  par  les  Français;  Ogier  la  brûle,  555;  un 
orage  y  jelle  Ogier,  IV,  45;  le  roi  Kabris  y 
réunit  son  armée, V,  106;  assemblée  des  païens, 
122.  Voy.  Aijramaircs,  Nyvc,  Huant,  Ysnré. 

Lamiiine  (iaw?y«c.s),  village  liégeois;  amende  due 
à  1  "évcque,  VI.  465.  Voy.  Henri,  Jean. 

Lamonizée  (Almonsce),  village  liégeois;  assiégé 
par  le  comte  de  Namur,  VI,  258,  259,  (668). 

Lamorciix-Caslcl ,  en  Angleterre;  visité  j)ar  Ogier, 

IV,  36. 

Lamori ,  contrée  de  l'Inde;  visitée  par  Ogier, 
III,  59. 

Lampninc  cl  Cormat,  rois  de  Muriaine;  battus  par 

Scylla,  I,  202. 
Lamijncs,  voy.  Laniinne. 

La  Naye  (Naie),  village  liégeois;  amende  due  à 
révéque,  VI,  465. 

Lancastre  (Lauchaslrc,  Lancaste,  Lanclastre ,  Lcn- 
claslre ,  Lanthnsie ,  Lancliaustrc ,  Laucliastc, 
Lanchauste),  ville;  fondée  par  Léridas,  II,  191; 
le  due  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511;  il 
obtient  le  prix  d'un  tournoi,  557;  un  duc  a 
trente  fils,  IV,  500;  le  duc  était  frère  d'Albéi  on 
de  Liège,  369;  le  duc  prisonnier  Ix  Rouen, 

V,  145;  le  comte  vient  à  Grammont,  497.  Voy. 
Charles,  Edouard,  Henri,  Hugues,  Jean,  Ogier, 
Thomas. 

Lancelot  (Lanchelos)  du  Lac,  chevalier;  il  vient 
avec  Artus  au  tournoi  de  Lutèce,  II,  209, 
210;  il  combat  les  Vandales  en  Afrique, 
214;  blessé  en  Egypte,  216;  il  prend 
le  parti  de  Tristan  contre  Gauvain,  237; 
il  assiste  aux  obsèques  de  Tristan,  242;  il 
donne  le  royaume  de  Cornouailies  à  Carados  ; 
il  bat  Mordret;  il  entre  à  Londres;  il  fait  dé- 
capiter Geneviève  de  Bretagne,  243;  supplice 
qu'il  inflige  à  Mordret;  il  dispose  des  royaumes 
de  Grande-Bretagne  et  de  Banoch;  il  se  retire 
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en  Cornoiiaillcs,  244;  âgé  de  177  ans,  il  vient 
à  Paris  et  raconte  des  faits  de  eiicvalerie,  537  ; 
Pépin  lui  oiïre  riiosjjilalité;  il  se  retire  en 
Flandre,  558;  cité,  IV,  57;  il  vient  après  Tris- 
tan dans  la  série  des  preux,  57. 

Lancclot,  fils  d'Ebucli;  il  participe  au  meurtre  de 
S'  Lambert,  II,  ôG7;  il  meurt  à  Bilscn,  571. 

Lancclot,  faux  nom  que  se  donne  Waroquier, 
III,  181. 

Lanchat^ie,  Lanchastre,  Lanchasie,  Lanchauslc, 
Lanchanstre,  voy.  Lancastrc. 

Lanchclos,  Lanchelol ,  voy.  Lancclot. 

Lancheri,  ville  de  la  Chine,  III,  Cô. 

Lanclioii  ou  Lanson,  résidence  du  traître  Jean 
de  Lanclion,  (II,  701);  Cliarlemagnc  ordonne 
à  Roland  d'aller  l'assiéger,  (705)  ;  les  pairs 
assiègent  la  tour,  (70îi,  700  à  720);  les  pairs 
s'en  emparent,  (721);  Ogier  y  arrive,  (750, 
75S)  ;  assiégée  par  Jean  de  Lanclion,  (756  et 
suiv.);  elle  est  détruite,  (755). 

Lanclion,  voy.  Alcnçon,  Jean. 

Lanrlnslrp,  voy.  Lancastrc. 

Landalis  (de),  voy.  Renier. 

Landalus,  ville  d'Espagne;  assiégée  par  Trajan, 
I,  512;  conquise;  Trajan  s'y  défend  contre  les 
Sarrasins,  515. 

Landas,  voy.  Pierre. 

Landen  {Landre,  Landres),  ville  brabançonne; 
brûlée  par  les  Liégeois,  IV,  5i4,  (657);  les 
Brabançons  y  forment  leur  armée,  578;  Henri 
(le  Louvain  y  donne  rendez-vous  à  Hugues  de 
Pierrcpont,V,  16,  17;  Iluguess'en  emparc,18; 
les  Brabançons  y  sont  battus,  22;  brûlée  par 
les  Liégeois,  98;  Henri  de  Louvain  y  séjourne, 
176;  détruite  par  les  Liégeois,  345,  (637); 
Henri  de  Gueidrc  y  est  fait  prisonnier,  365, 
571;  brûlée  par  Henri  de  Gueidrc,  572;  item 
par  les  Liégeois,  415,  (658,  659)  ;  les  Braban- 
çons y  sont  défaits,  VI,  524,  (684).  Voy.  Arnoul 
de  Nivelle,  Pépin,  Pierre. 

Landinus,  chevalier;  il  fonde  Laon,  I,  221. 

Lundis,  voy.  Robert. 

Lando,  pape,  IV,  418;  il  meurt,  125. 


Laudoald  (Z,a?i£Z(/a W(/(),archipiètre  à  Macslricht; 
il  gouverne  le  diocèse  de  Tongres  en  l'absence 
de  S'  Amand,  II,  295,  305;  maître  de  S'-Lam- 
bert  à  Wintcrshoven,  508,  510. 

Landre,  voy.  Landen. 

Landris,  clievalier;  amant  de  Frédégonde,  H, 
221  ;  son  complice  dans  l'assassinat  de  Chilpé- 
ric;  il  gouverne  la  France,  222;  il  bat  Childe- 
bert  près  de  Soissons;  son  supplice,  225;  pendu, 
224. 

Landris,  village  liégeois;  le  château  brûlé,  V, 
4-54;  lignage  allié  aux  Waroux,  IV,  415,  420, 
V,  548;  VI,  72;  ses  membres  occupent  la  mai- 
son du  doyen  de  S'-Lambcrt,  IV,  484.  Voy. 
Jean,  Libcrt. 

Landualdin,  voy.  Landoald. 

Lanç/cdoc,  voy.  Languedoc. 

Laiifjhefort,  bois  près  de  Castelfort,  III,  225. 

Lanr/ohardie,  femme  de  l'empereur  Otton;  ense- 
velie à  Milan,  IV,  154. 

Langobards  [Lomhars,  Lumiiars);  leur  premier 
roi;  vaincus  par  Tliéodcbcrt,  II,  171  ;  item  par 
Clolaire,  172;  ils  habitent  la  Germanie  ;  battus 
par  Narscs;  ils  s'établissent  en  Italie;  origine 
de  leur  nom,  261  ;  ils  battent  les  Romains;  ils 
prennent  et  pillent  Rome,  262;  battus  en 
Golhie  par  Agapet,  265;  ils  assiègent  Rome; 
battus,  266;  ils  assistent  les  Francs  au  siège 
d'Orléans,  274;  ils  battent  les  Espagnols;  mis  en 
déroute  en  Bourgogne,  275;  battus  par  Pépin, 
559;  ils  mettent  les  Francs  en  fuite,  560;  mis 
en  déroute  par  Théodose,  432;  Zacharie  fait  la 
paix  avec  eux,  464;  ils  font  la  paix  avec  les 
Romains,  484;  battus  par  les  Français,  315. 
Voy.  Waclio. 

Langres  [Lemjrc,  Ligoncnsis),  vil\c  ;  église  qu'y 
bâtit  Hector,  I,  569;  assiégée  par  les  fils  de 
Clovis,  II,  170;  l'évéque,  pair  de  France,  IV, 
362;  il  intervient  en  faveur  de  Robert  de 
Béthunc,  V,  458. Voy.  Amaury,  Etienne,  Gode- 
froid,  Herpin,  Odon,  Robert,  Simon,  S'  Gré- 
goire. 

Languedoc  {Lengedoch,  Langcdoc):,  Gérard  de 
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Viaiic  y  lùve  des  troupes,  III,  177;  on  y  brùIc 
les  lépreux,  VI,  2Gi. 

Langues  :  riicLrcu,  langue  des  Babyloniens,  fixée 
par  Ileber,  I,  8;  confusion  à  la  tour  de  Babel, 
i),  S'iT;  invention  des  caractères  hébraïques, 
18;  lettres  en  iiébreu  découvertes  par  Esdras, 
lO"!;  livres  hébreux  traduits  en  grec,  llS; 
relations  françaises  de  la  prise  de  Troie,  145; 
six  langues  greciiues,  502;  nain  qui  parle  cinq 
langues,  111,42;  le  cardinal  d'Ostie  parle  roman- 
picard  aux  Liégeois,  554  ;  Jean  d'OuIremcuse 
déclare  écrire  en  roman-liégeois,  V,  liH  ;  Louis 
de  INevers  fait  apprendre  le  llamand  à  son  fils, 
VI,  100.  Voy.Tbiois. 

Lmujuilhfl,  ville;  traversée  par  Ogier  le  Danois, 
m,  222. 

Z,a?iOî.v,  comté;  donné  par  Cliaricmagne  à  Ogier, 

III,  512. 
Lanson,  voy.  Lanchon. 

Lantin  {Laintlciu,  Luntins,  Lanlincs),  village  lié- 
geois; amende  due  à  l'évëque,  VI,  405.  Cfr. 
Latiniie.  Voy.  Hellin. 

Lanlreinenge ,  village  liégeois;  amende  due  à 
révéque,  VI,  405. 

Lanzo,  chanoine  de  Metz;  élu  abbé  de  S'-Trond; 
chassé  par  Lupo,  IV,  270;  il  reste  abbé, 
271. 

Laodisse,  ville  de  Terre-Sainle;  prise  par  les 

chrétiens,  IV,  291. 
Laomédon,  roi  de  Plirygie  et  de  Troie,  I,  21  ; 

il  chasse  Jason  de  son  territoire,  22. 
Laomédon,  frère  d'Ilus,  roi  de  Troie,  I,  141. 
Laomédon,  fils  d'Ilus,  roi  de  Troie,  I,  141;  il 

meurt,  142, 

Laon  {Loion.  Loon,  mont  de  Laon,  Londine),  ville; 
fondéepar  Landinus;  atta(]uée  par  César,  1,221; 
son  gouverneur  rallie  les  Sicambres,  847  ; 
Francon  y  réunit  une  assemblée  des  ducs  et 
comtes  gaulois,  554  ;  S'  Rcmy  y  fonde  un  évê- 
chc.  II,  105;  assiégée  par  Paris,  207;  miracle 
qu'y  opère  S'  Âmand,  500;  Pépin  y  fixe  un 
siège  de  justice,  347;  Pépin  y  apprend  le  siège 
de  Soissons,   458;  Charles  Martel  y  meurt. 


448;  Carloman  y  est  couronné  roi  de  France, 
475;  prise  par  les  frères  bâtards  de  (Iharle- 
magne,  qui  s'y  réfugient,  479;  Charleniagne 
s'y  réfugie;  Gérard  del  Fraile  rassiège,III,  105, 
100;  Ogier  y  mène  Gérard,  108;  Charles  y 
tient  sa  cour,  18!),  194,  190,215,209;  brûlée 
par  Og'er  le  Danois,  205;  Charles  ordonne  d'y 
amener  Ogier,  270,  272;  assiégée  par  Brehier. 
285,  284,  285,  287  ;  Ogier  s'y  rend,  291  ;  Alix, 
fille  d'Agart,  va  y  chercher  du  secours,  505; 
l'armée  française  y  retourne,  509;  fêtes  et 
tournois  pour  le  mariage  d'Ogier,310;  l'évëque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  51 1  ;  Charleniagne 
s'y  arrête  en  revenant  d'Espagne, 407;  Louis  IV 
y  est  sacré,  IV,  124;  dévastée  par  l'empereur 
Olton,  107;  prise  par  Charles,  roi  de  Lorraine, 
207  ;  Hugues  Capet  s'en  empare  par  ruse,  208; 
S'  Norbert  y  fonde  l'ordre  des  Préniontrés.552; 
révéque  est  pair  de  France,  502;  les  environs 
ravagés,  VI,  018.  Voy.  Barthéleml,  Louis,  Ro- 
bert, Ventule. 

Lapi,  voy.  Gérard. 

Larchoier  (l'archer),  voy.  Conon. 

Lardier  (Lardir,  Lardire),  boucher  à  Liège,  IV, 
112;  (111 ,  450);  ses  prouesses,  V,  505;  lignage 
liégeois  de  ce  nom,  412,  452.  Voy.  Barc, 
Bertrand,  Jacques,  Jean,  Ogier. 

Larenay,  voy.  Jaspa r. 

La  lléolle  ou  La  Réole  [Riollc,  Loryeh,  Laryole, 
l'Ariole,  niable),  ville  de  France;  détruite  par 
Philippe-Auguste,  IV,  527;  assiégée  par  les 
Espagnols,  558;  délivrée  par  Richard  d'An- 
gleterre, 559. 

Laroche  (La  Houclte),  comté;  fondé  pai-  Cornulo, 
I,  478;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
512;  le  comté  ravagé  par  Enguerrand  de  Viane, 
515;  la  ville  assiégée  etdélivrée  par  Ogier,  516; 
(II,  750,  759);  Adelart,  comte,  abbé  de  Sta- 
velot,  IV,  MO;  la  ville , assiégée,  278,  279; 
(III,  508  à  51  1).  Voy.  Arnoul,  Baudouin,  Béa- 
trix,  Clément,  Dodon,  Gérard,  Gui,  Jean,  Lau- 
rent, Vincent. 

La  Rochelle  (/?oo(7/<',  /?o(//»7/(');  côtoyée  par  Char- 
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Icmrtgnc,  III,  110;  brùlcc  par  Éduuard  I<■^  V, 

m. 

Larouc/ie,  voy.  Laroche. 
Lfiruc,  voy.  Enguerraiitl. 
Laruellc,  voy.  Hugues. 
Laryolc,  voy.  La  Rcolle. 

La  Seraine,  ville  d'Espagne',  conquise  par  Char- 
lemagnc,  III,  554.. 

Laliane  (Latines);  les  Brabançons  y  sont  défaits, 
VI,  43,  (G46).  Cfr.  Lantin.  Voy.  Jean. 

Lalins  {Latiiwh);  leur  royaume  reçoit  son  nom 
de  Latinus;  leurs  rois  et  leurs  gouverneurs,  I, 
iJO;  leur  roi  Latinus,  28;  gouvernés  par  Enée, 
29;  le  |)lus  puissant  peuple  de  la  terre;  ils 
choisissent  Roniulus  pour  chef,  5u;  appelés 
à  Rome,  î)8;  autorises  à  élire  un  roi,  128,-  ils 
assiègent  Rome,  Ii5-l  i4;  ils  sont  païens;  ils 
l'avagent  le  territoire  de  Rome,  115;  ils  se  ré- 
voltent contre  Rome;  battus,  241;  ils  viennent 
au  secours  do  Gynotadin,  V,  198.  Voy.  .Ivm- 
linus,  Fanic,  Javyunns,  Mncor,  Svrog. 

Latinus,  fils  de  Salurnus;  il  donne  son  nom  au 
royaume  des  Lalins,  I,  20;  sa  guerre  contre 
Évandrc,  I,  28;  tué  par  Enée,  29. 

Latinus,  iWs  d'Énéc  le  Postis,  roi  des  Lalins,  1,  34; 
il  meurt,  36. 

Lalran  (Lrilerancrisc,  Lnirain),  palais  à  Rome; 
origine  de  son  nom,  I,  Gl,  471;  il  renferme 
des  fragments  de  la  statue  du  Soleil,  66;  église, 
67;  autel  du  S'-Sauveur  diins  cette  église;  car- 
ilinaux  altach(':s  à  son  service,  442;  Constantin 
y  bâtit  l'église  du  S'-Sauveur,  S7,  68;  haussé 
par  Clément  III,  IV,  485;  concile  qui  s'y  lient, 
V,  1Î58;  Adrien  V  y  est  élu,  408.  Voy.  S'-Jcan. 

Lancrcimsc,  voy.  Lautrec. 

Laiidcnse,  ville  d'Italie;  conquise,  VI,  128. 

Lauran  (Lauranum),  château;  rendu  h  Louis  I\, 
V,  237. 

Laurence  [  Laiircnchc),  femme  de  Faiistuius;  elle 
élève  Romulus  etRcmus;sa  beauté,  son  incon- 
duite, I,  SO;  appelée  louve,  bl. 

Laurent  (Lora//is,  Lanren,  Lnrcn,  Lnrens ,  Lorent , 
Loiren)  de  Gricngne,  hutois,  V,  580. 


Laurent  dit  Laiiiboreis,  échcvin  de  Liège,  (VI, 
704). 

Laurent  et  Ghiiners  de  Laroche;  ils  combattent 

en  Prusse,  Vl,  412. 
Laurent,  fils  du  duc  de  Lorraine,  chanoine  de 

Liège,  IV,  171 
Laurent,  parent  de  Henri  de  Roncliiel,  III,  255. 
Laurent,  fils  du  comte  de  Treschie,  chanoine  de 

Liège,  IV,  516. 
Laurent,  voy.  Simon. 

Laurent  (Cœlius  Laurenlius?),  hérésiarque,  II, 
214. 

Lausanne  { Losannc)-^  ses  habitants  jettent  le 
corps  de  Pilate  dans  un  puits,  I,  458.  Voy. 
Doiiiface. 

Lautaire,  au  diocèse  de  Toulouse,  V,  248. 

Lautrec  (Laiicretense),  voy.  Pierre. 

La  Vaulx  Guion  {La  Vaut  Vrion);  le  comte  vient 
à  GrammonI,  V,  497. 

Lavaur  (Waure),  chàleau  du  comté  de  Toulouse; 
pris  piir  Simon  de  Slonlfort,  V,  14. 

Laviflia  (Lavine,  Licinc),  fille  de  Latinus;  pro- 
mise à  Turnus;  seconde  femme  d'Enéc,  ],  29, 
51;  IV,  255. 

Lavoir,  voy.  Gilles. 

Lazare  (Lazaron,  Lazcdre);  ressuscité  par  Jésus, 
I,  401;  son  âme  échappe  à  Enfer,  417;  sa 
demeure,  lieu  d'indulgences,  III,  14,  16. 

Léau  (Licwcs,  Lewis,  Lcuips,  Lcuwcn,  Leuwein), 
ville  brabançonne;  fondée  par  Brabanlinus,  H, 
55;  détruite  par  Notgcr,  IV,  173;  brûlée  par 
les  Liégeois,  V,  96,  98;  Adolphe  de  La  Marck  y 
séjourne,  VI,  226;  Jean  de  Bohême  y  donne 
rendez-vous  au  duc  de  Brabant,  525,  (685). 
Voy.  Gérard,  Raoul,  Jean. 

Lcbuvauz,  lisez  Lovirvaux,  IV,  585. 

Lécluse  {l'Escluse,  li  Ecluse),  port  de  mer;  Pépin 
s'y  embarque,  II,  559;  pris  par  l'empereur 
Henri,  III,  IV,  267;  port  d'embarquement, 
V,  47;  la  ville  résiste  à  la  France,  522;  elle 
appartient  au  comte  de  Namur,  VI,  256;  le 
prévôt,  259;  brûlée,  269;  port,  546,  550; 
bataille  navale,  576;  le  comte  de  Namur  y 
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niaiido  la  commune  de  Bruges,  595.  Voy.  Elie, 
Thierri. 

L'Écluse,  près  de  Waremme;  S"^  Christine  y  ha- 
bile un  ermitage  qui  devient  une  abbaye,  I, 
597;  lieu  fixé  pour  une  réunion  entre  Liégeois 
et  Bral)ançons,  VI,  595;  parlement,  597  à  COO. 

Lccras,  voy.  Karak. 

Lcijanos,  fils  de  Jonadas,  comte  de  Louvain;  il 
épouse  la  fille  du  duc  de  Gaule,  I,  571;  il 
meurt,  575. 

Lcgia  {Liège},  ruisseau;  Jean  d'Outremeuse  y  fait 
allusion,  1,215;  S'  Monulplic  élève  la  chapelle 
des  SS.  Cosnie  et  Damien  sur  ses  bords.  II, 
255-256;  maisonnettes  bâties  sur  ses  bords, 

,  jusqu'à  la  Meuse;  le  ruisseau  passe  par  le 
marché  de  Liège  ;  il  donne  son  nom  à  la  ville 
de  Liège,  512;  IV,  lOC;  l'église  S"^-Madelcine, 
bàliesur  le  ruisseau,  129;  il  passe  non  loin  de 

.  la  nouvelle  église  de  S'-Lambert,  140;  un  bras 
coule  en  Féronstiée,  VI,  105,  166;  il  vient  de 
Publemont,  1 67. 

Légion  romaine,  sa  composition,  1,  215,  217. 

Légions,  voy.  Léon. 

Lcgire,  voy.  Ligire. 

Leglache,  voy.  Anselme. 

Leicester  (Leicc^lrr),  royaume  en  Angleterre,  If, 
199. 

Lemlioir,  Lenibor,  voy.  Limbourg,  Maurice. 
Lembor  Ameris;  tué  par  le  comte  de  Gueldre,  V, 
228. 

Lcmbo7-gienn,  Lcmhovgis,  Lernhourgois,  voy.  Lim- 
bourgeois. 

Lemnos  [Levino),  île  de  la  Grèce,  1,  502. 
Lemoriensis,  voy.  Limoges. 
Lempereur,  voy.  Veylote. 
Lenchcrus,  échevin  de  Huy,  IV,  556. 
Lenclaslve,  voy.  Lancastre. 

Lende,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  554. 
Lcndesius   (  Lendisicns),  prévôt  de  France  ou 

maire  du  palais  d'AusIrasie,  11,  552;  il  tue 

Enguerrand  de  Toulouse,  557;  assassiné  par 

Ebroïn,  559. 


Lengcdocli j  voy.  Languedoc. 

Lengre,  Lcngres,  voy.  Langres. 

Lenicana,  la  plus  grande  poi'le  de  Rome,  I,  59. 

Letton,  voy.  Conon. 

Lcns  {Loiiz,  Lenlind),  château,  en  France;  le  faux 
Baudouin  s'y  réfugie,  V,  175;  assiégé  par  les 
Flamands,  VI,  1 7  ;  l'armée  française  y  passe,  79. 

Letisengncuil,  Lossengnon,  Lossengnour ,  Lousen- 
gnail,  voy.  Arnonl,  .Jean,  Pierre.  Cfr.  Lusignan. 

Lens-S'-Remi,  village  liégeois;  occupé  par  les 
troupes  de  Jean  de  Bohème,  VI,  600. 

Lenx,  ville;  réclamée  par  Ferrant  de  Portugal, 
V,  52. 

Léon  (Lyon)  I",  empereur  d'Orient,  II,  154;  il 
conclut  la  paix  avec  Clovis  I*',  164;  il  meurt, 
170. 

Léon  II,  pape.  II,  554;  il  donne  la  victoire  aux 
Romains  sur  les  Danois;  son  héroïsme;  miracle, 
555;  sa  science;  il  ramène  l'église  de  Ravenne 
à  l'obéissance;  ses  décrets,  556. 

Léon  III,  pape,  II,  579.  Voy.  S'  Léon. 

Léon  IV,  fils  du  roi  de  Hongrie;  archevêque  de 
Cologne,  II,  527;  cardinal  d'Ostie,  529;  il  pré- 
pare l'avènement  de  Charlcmagnc  à  l'empire; 
il  appelle  Charles  h  Rome,  550;  chef  des  car- 
dinaux, 551  ;  il  devient  pape,  III,  4;  il  institue 
les  rogations,  5;  chassé  de  Rome  par  les  Sarra- 
sins, 7,  50;  il  excommunie  Archades;  les 
sénateurs  de  Rome  lui  coupent  la  langue  et 
le  chassent  ;  Charlemagnc  et  Ogier  le  rétablis- 
sent, 7,  11,41;  miracle  en  sa  faveur,  11;  (II, 
670);  il  va  à  Aix,  18;  il  vient  à  Liège,  19;  il 
scelle  les  privilèges  des  Liégeois,  20;  il  consacre 
l'église  S'-Martin  sur  Avroi,  21  ;  'II,  675);  il 
consacre  l'église  N.-D.  à  Tongres,22;  il  accueille 
Ogier  à  Rome,  55;  accusé  d'avoir  favorisé 
l'avènement  de  Charlemagne  au  détriment  de 
Richard  de  Conslantinoplc,  177,  179;  il  cano- 
nise son  neveu  Ogier,  514. 

Léon  V,  pape,  IV,  68;  sa  science,  ses  vertus,  74; 
il  rebâtit  les  églises  de  S'-Pierre  et  S'-Paul,  75; 
il  confirme  les  donations  de  Walcand  à  l'ab- 
baye de  S'-Hubert,  III,  581. 
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Léon  VI,  pape;  mis  en  prison  par  son  chapelain, 

IV,  m. 

Léon  VII,  pape,  IV,  1-29;  sa  niorl,  130,  ioo. 
Léon  VIII,  pape;  il  ordonne  que  rélection  des 
papes  devra  être  conlirniéc  par  Tempereui', 

IV,  laS;  il  meurt,  161. 

Léon  JX,  pape,  cousin  de  l'empereur  Henri  III; 

miracles  à  sa  mort,  IV,  "Ibo. 
Léon  d'Aleus;  lue  parOgier,  III,  207. 
Léon  d'Amay,  VI,  iiOO. 
Léon,  frère  de  l-'rédéric  d'Aragon,  VI,  27. 
Léon,  évéque  d'Asti;  créé  cardinal,  III,  ôôti. 
Léon,  sii'e  de  Couey;  ses  prouesses;  tué,  IV,  22b. 
Léon  de  Féronstrée,  chanoine  de  S'  Denis,  à  Liège, 

V,  256. 

Léon  de  Frères,  chevalier  liégeois;  tué,  V,  522. 

Léon,  fils  de  Tliéotlose,  roi  de  Hongrie;  sa  vail- 
lance, 11,415;  il  épouse  Florence;  patrice  de 
Rome,  414;  il  défend  Rome  contre  Geoflroy 
d'Aquitaine  et  Pipion,  425;  sa  force  extraor- 
dinaire; on  l'appelle  Léou-Samson,  421;  élu 
empereur,  il  renonce  en  faveur  de  son  père, 
425;  il  va  en  pèlerinage  à  S'- Martin  de  Tours; 
il  accompagne  Charles  Alartel  à  Paris,  426;  il 
bat  les  Sarrasins  en  Bavière, 427;  il  donne  ses 
filles  à  Pépin  le  Bref  et  à  Jean  Willibrord, 
428,  429;  il  ravage  la  Lombardie,  432;  élu 
empereur  à  Rome;  il  donne  la  Hongrie  à  Jean, 
435;  il  délivre  Constanlinople,  455;  blessé 
dans  un  tournoi;  excommunié,  458;  il  vient 
au  secours  de  Cliarlemagnc  contre  Hondris; 

■  tué  en  Savoie,  478,  481;  sa  parenté,  491; 
III,  56. 

Léon,  empereur  d'Orient,  II,  51b;  sa  mort,  517. 

Léon  des  Prez;  tué  à  la  warde  de  Steppes,  V,  86. 

Léon,  neveu  du  patrice  de  Rome;  imposé  comme 
pape,  II,  579;  sa  mort,  585. 

Léon,  cardinal  légal;  il  donne  des  statuts  à  l'hô- 
pital S'-Chrislophe,  V,  252. 

Léon;  il  évangélise  la  Perse,  II,  138. 

Léon  {Lc(/io7is),  royaume;  donné  à  Jean  le  Petit- 
Baron,  V,  525. 

Léon  (Lconis  ),  voy.  Pierre. 


Lcoiias,  comte  de  Clermonl;  il  aide  les  Liégeois 
contre  le  duc  de  Gneidre,  (II,  662). 

Leonus  de  Uand;  tué  par  Plandris,  II,  417. 

Lcoiias,  fils  d'Aristot;  tué  par  les  Danois,  11, 
155. 

Léonce  ou  Lcontins  {Lyon),  empereur  d'Orient, 
palrice  de  Rome,  II,  577,  592;  il  fait  mourir 
Juslinien  II  etse  fait  couronner  empereur,  597; 
sa  mort,  578. 

Leone  de  Trahelin,  chevalier,  VI,  509. 

Léonine  (cité),  à  Rome,  I,  58,  60, 

Léopold  {Litpo,  Lupoldc,  Luilpolde) ,  duc  d'Au- 
triche; il  va  à  Avignon,  VI,  115;  item  en  Ita- 
lie, 128;  son  vœu  de  l'épervier,  155;  ses 
prouesses  à  Rome,  148;  candidat  à  l'empire, 
205;  Louis  de  Bavière  lui  fait  la  guerre,  267; 
il  meurt,  255,  269. 

Léopold,  fils  du  duc  d'Autriche,  chanoine  de 
Liège,  IV,  299. 

Léopold,  duc  d'Autriche,  IV,  226. 

Léopold,  comte  de  Pologne;  il  désobéit  à  Con- 
rad I",  IV,  219;  il  se  fait  ermite;  Conrad  or- 
donne la  mort  de  son  fils,  220,  226  ;  il  retrouve 
son  fils  empereur,  244;  réintégré  dans  ses 
biens,  245. 

Lepardc,  ville  de  l'Inde,  III,  60. 

L'Lpine  (^'s/j/hm)  ;  château  ;  pris  par  les  Hen- 
nuyers,  V|,  59. 

Lepode  Laiirenc/ic,  voy.  Puylaurens. 

Lcplis  (Neptis,  Ceplis),  ville  du  Byzacène,  I, 
295,  298, 

Lerfaig',  ville  de  l'Inde,  III,  60. 

Leridax,  fils  de  Blandu;  il  fonde  la  ville  de  Lan- 
ças tre,  11,  191. 

Le  lioy,  voy.  De  Coninck. 

Le7-s,  voy.  Licrs. 

Lcsc/tal  Gulhcmer;  il  vient  au  secours  de  Charle- 

magne,  IH,  121. 
Lescngnon,  voy.  Lusignan. 

Lescns,  en  Normandie;  abbaye  oîi  Ebroïn  fut  en- 
fermé, II,  551. 

Lestincs,  en  Hainaut;  Enguerrand  de  Bar  y  meurt, 
V,  160. 
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Lcstoile,  ville  d'Espagne;  confjuise  par  (]liarle- 

niagne,  IIF,  034. 
Lestrime,  voy.  Gui. 

Léthc  [Lethen),  fleuve  de  l'enfer,  I,  295. 

Lclisc,  Lotisse^  fille  d'Ysoré  de  Coniiidre,  111,  333; 
elle  aime  le  roi  Anseis,  348;  ruse  qu'elle  em- 
ploie pour  l'altirer, 5o8;  elle  se  livre  à  Anseis, 

.  359;  elle  voit  sa  rivale  Gandise,  366;  Ysoré 
veut  forcer  Anseis  à  l'épouser,  38!)  ;  son  bâtard, 
cause  du  désastre  des  Français,  iOo;  Anseis  la 
prend  et  la  livre  à  Charlemagnc,  406. 

Letre,  voy,  Lailre. 

Lettres,  ou  documents  liégeois  appelés  :  Leltre 
aux  assnitirs  ;  n)cntioiinée  dans  la  paix  de 
Flône,  VI,  407.  —  Lettre  des  halles  ;  citée  dans 
la  paix  de  Flône,  468.  —  Lettre  de  St-Jacqucs 
citée,  (691).  —  Lettre  des  Vingt-deux  ;  scellée, 
273;  l'évcque  refuse  de  la  sceller,  285.  — 
Lettre  des  vingt  ;  texte,  277.  Cfr.  Paix. 

Li'ltim{le  fleuve  Léthon?),  lac  du  j)ays  des  Gara- 
mantes,  I,  297. 

Leu,  voy.  S'-Loup. 

Lente,  voy.  Jacques. 

Leutoire,  voy.  Lucera. 

Lfuwen,  Lcuwein,  voy.  Léau. 

Lcux,  voy.  S'-Loup. 

Levust,  voy.  .lean. 

Lévi,  fils  de  Jacob,  I,  328. 

Levino,  voy.  Lcmnos. 

Levure  (Op-Leeuw?),  ville;  fondée  par  Brabanti- 

nus,  11,  35. 
Lewes,  voy.  Léau. 

Lewis,  duc  de  Bohême;  il  vient  au  secours  de 

Charlemagne,  111,  122. 
Lewis,  voy.  Léau. 

Lexiiy,  village;  incendié  par  Plandris,  U,  571;  le 
seigneur  Gui,  IV,  129;  lignage  liégeois  de  ce 
nom,409,  410,414,415,  417,  420,  425,  427;  le 
seigneur  renversé  par  le  comte  de  Gueldre,  V, 
228;  il  combat  les  Liégeois,  322;  tué,  505; 
amende  due  à  l'évêque,  VI,  463.  Voy.  Aigle- 

/  line,  Engnerrand,  Gautier,  Hugues,  Jacques, 
Otion,  Robert. 


Leync,  rivière  près  de  Maycnce,  II,  440. 

Leynon  (Leignon  ?),  château  du  comte  de  La 

Marche,  V,  208. 
Lcylo,  de  Marseille;  dévoré  par  les  souris,  IV, 

284. 

Leytre,  voy.  Laitre. 

Lia,  fille  (le  Laham,  femme  de  Jacob,  I,  328. 
Libuin,  palais  bâti  par  Salomon  à  Jérusalem,  I, 

59;  pillé  par  Sésac,  40. 
Lil/aiii,  voy.  Liban. 

Libaine,  ville  d'Fspagnc;  conquise  par  Charle- 
magne, m,  334. 

Liban  {Lgbain),  montagne  qui  sépare  la  Judée  de 
l'Arabie,  1,  288  ;  habitée  par  des  chrétiens,  V, 
577. 

Libiiy,  village  liégeois;  amende  due  à  l'évcque, 

VI,  465. 
Libe,  voy.  Lybie. 
Liber,  voy.  Bacclius. 

Libcrl  [Libier,  Libiers)  Breton,  chanoine  de 
S"-Paui,  à  Liège,  IV,  408;  il  devient  seigneur 
de  Donmartin,  Awir  et  Warfusée,  409. 

Libert  Butoir,  seigneur  deClermontet  d'Awans; 
il  signe  la  paix  de  Fexhe,  VL  227;  arbitre,  278; 
ses  prouesses,  287;  tue,  288. 

Libert,  dit  Ghernote,  de  Tongres,  VL  547. 

Libert  de  Landris,  vice-doyen  de  S'-Lambert,  VI, 
181,  185;  cité  dans  la  paix  de  Wihogne,  441, 
447;  item  dans  la  paix  de  Flône,  459,  460; 
cité,  551,  559,  575. 

Libert  d'Odenart;  il  défend  l'Épine,  VI,  59;  pri- 
sonnier; décapité,  60. 

Libert  d'Odeur,  échevin  de  Liège,  (VI,  704). 

Libert  de  Vasut,  VI,  554. 

Libert  de  Villers,  VI,  228,  555. 

Libert  de  Vivier;  sa  terre  ravagée,  VI,  312;  son 
fils  prisonnier,  313. 

Libert  d'Yvo,  V,  559;  il  paye  un  pèlerinage,  561. 

Libiane,  femme  d'Aliénoir;  elle  pose  la  première 
pierre  d'une  ville  qui  porte  son  nom,  I,  41. 

Libiane,  ville  fondée  par  Aliénoir,  plus  tard  appe- 
lée Lille,  1,41. 

Libie,  voy.  Lybie. 
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Libiii  [Lihincs],  voy.  Jean. 

Libnius,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  280. 

Libuin,  édieviii  de  Liège,  V,  540. 

Lkie,  ville  de  la  Terre-Sainte;  conquise  par  les 

chrcliens,  IV  ,200. 
Lidda  (Liptla),  ville  de  la  Terre-Saiiilc;  visitée  par 

Ogier,  III, 
Lidrel,  voy.  Lidricl. 

Lidricli,  cousin  d'Ogiei-  le  Danois,  bailli  de  Flan- 
dre, IV,  94. 

Lidricl,  Lidrel,  Lydrel,  Ydrcl,  Yldris,  Lyndrel, 
sire  de  Chèvrenionl;  ses  rapines,  IV,  158,  144; 
il  demande  à  Notger  de  baptiser  son  fils,  147; 
il  se  tue,  148;  son  cousin  était  comte  de  Hai- 
uaut,  iri!). 

Lidricl,  fils  de  Flandrins,  comte  de  Flandre,  I, 
149;  il  secourt  les  Sicambres  contre  Gaborcns, 
150;  il  défend  Lutcce,  153;  tue  par  les  Ro- 
mains, 162. 

Lidricl,  fils  de  Lydoneus,  comte  de  Flandre,  I, 

174;  il  aide  Priam  à  battre  les  Romains,  194. 
Lidrioncl,  Lydrionel,  comte  de  Flandre;  mandé 

par  CIctus  pour  combattre  les  Romains,  I,  138; 

il  conquiert  la  Hollande  et  la  Zélande,  146- 

147;  il  meurt,  147. 
Lidris,  voy.  Lydris. 
Lichiers,  voy.  Libert. 

Liedekerckc  (AîV/ft-rAe),  lignage  allié  aux  d'Aw  ans, 
VI,  187. 

Liège,  cité,  ville;  son  église  tenue  d'écrire  une 
chronique,  I,  4;  elle  n'existe  pas  du  temps  de 
Lotringe,  579;  Richard  se  perd  à  la  chasse  dans 
la  vallée,  581;  la  création  delà  ville  prophétisée 
àS'Monulphe,  II,  25:j,(.580,  581);  chapellcdes 
SS.  Cosme  et  Damien  bâtie  sur  la  Legia,  256; 
premières  maisons  sur  les  bords  de  la  Legia; 
origine  du  nom  de  la  ville;  Mcrclioul ,  512, 
(508,  599);  Pépin  de  Ilerstal  vient  dans  la 
vallée,  347,  (.616);  S' Lambert  y  est  assassiné, 
(622,  625);  le  bourg  habité  par  des  brasseurs, 
(625)  ;  S'  Hubert  donne  une  clef  d'argent  mira- 
culeuse <à  l'église  S'-Pierre,  573;  les  miracles 
de  S'  Lambert  attirent  des  iial)itants;  maisons 


bâties  jusqu'en  Pieri-cuse,  57'),  (650,  651); 
Dieu  oi'tlonne  à  S'  Hubert  de  transporlei-  le 
corps  de  S'  Lambert  et  d'entourer  la  ^illl■tle 
de  murs,  586,  (658);  le  corps  de  S'  Lanibn-t 
amené  h  Liège;  S'  Hubert  bâtit  des  portes  et 
construit  les  églises  de  S'-Lambert  et  de  S'- 
Pierre,  589,  (640);  S'  Hubert  établit  des  fonts 
baptismaux,  et  donne  à  Liège  des  lois,  des 
armoiries,  des  privilèges,  un  sceau,  etc.,  590, 
591,  (041);  état  politique  établi  par  S'  Hubert; 
institution  des  éehevins,  401,  (045j;  Charles 
Jlarlel  et  Pépin  y  logent,  419,  (650);  S"'  Ode 
bâtit  l'église  S'=  Walburge,  451;  visitée  par 
Charicmagne,  auquel  on  présente  un  saumon 
à  deux  têtes,  517;  Charleuiagiie  y  passe  les 
fêtes  de  Pâques,  519;  Charicmagne  lui  accorde 
des  privilèges,  (600);  Didier  y  meurt,  520; 
dommages  causés  par  un  vent  violent,  525;  les 
ti'ois  portes  ou  tours  de  la  ville;  ses  murailles, 
III,  7;  (II,  605  et  suiv.);  ses  tours,  8;  ses 
ponts,  9;  visitée  par  Charicmagne  et  le  pape 
Léon,  19;  (II,  672);  fortifiée  par  Ogier,  41  ; 
rixe  des  bouchers  contre  des  Gueidrois,  (II, 
061);  visitée  par  Ogier,  78,  204,  510,  577;  (II, 
761);  construction  de  l'église  S'-Capraise,  536; 
le  roi  Louis  y  vient  avec  les  évêqucs  du  con- 
cile d'Aix,  380;  {II,  764);  Ogier  y  envoie  ses 
chevaux,  407;  Charicmagne  s'y  arrête,  408; 
violente  lenipèle,  IV^,  14;  Ogier  va  s'y  rejioser 
de  ses  fatigues,  19;  Ogier  y  construit  un  pont 
sur  rOurte,  25;  item  depuis  Richeron-Fontaine 
jusqu'à  Cornillon;  la  rue  du  Pont,  etc.,  26;  sa 
bonne  cervoise,  (III,  415);  les  Frisons  y  payent 
leur  tribut  à  Ogier  de  Louvain,  73;  pluie  extra- 
ordinaire, inondation,  dégâts,  76;  (III ,  41 7)  ; 
détruite  par  les  Normans,  83;  (III,  419);  rebâ- 
tie avec  l'argent  de  l'évêque,  84;  Rollon  jure  de 
la  détruire,  85;  (III,  420);  miraculeusement 
sauvée  des  Normans,  87;  visitée  par  Louis 
l'Enfant,  H4;  (III,  451);  Notger  y  réprin)e  le 
désordre  et  y  fait  régner  la  justice,  158,  180; 
(III,  442);  la  ville  très  peuplée  du  temps  de 
Notger,  quoique  petite,  144;  la  paix  y  est  signée 
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entre  rcrnpcreur  Otlon  et  le  roi  Lotliaire,  107; 
le  roi  Lolhaircy  revient,  174;  Otlon  II  y  ar- 
rive, 179;  visitée  par  l'empereur  Henri,  205; 
(III,  484);  des  étrangers.  Hongrois  et  Frisons, 
viennent  y  demeurer  et  reçoivent  la  bourgeoi- 
sie, 2"J2,  225  en  note,  243;  Réginard  rehausse 
le  niveau  du  sol,  228;  sept  cents  cheminées 
abattues  par  lèvent,  269;  (III,  492);  la  ville 
gouvernée  par  les  gens  de  lignage,  290;  Ur- 
bain II  jette  l'interdit  sur  la  cité  jjour  avoir  ac- 
cueilli l'empereur  Henri  III,  298;  Henri  veut 
entourer  la  ville  de  murs,  298,  (002);  visitée 
par  Henri  IV,  299;  violente  tem]iête  qui  éclate 
sur  la  ville,  507,  (609,  010);  interdit,  550, 
(650);  mortalité,  340;  visitée  par  le  pape, 
S'  Bernard  et  l'empereur  Lothaire,  3ol,  5S4, 
(049);  institution  <rune  procession  par  Inno- 
cent II,  3b4,  (6S0);  les  échevins  ou  nobles  gou- 
vernent la  cité,  574,  380;  on  y  établit  la  fête 
de  l'Immaculée  conception,  394,  (081);  S'  Ber- 
nard y  prêche,  403,  (084);  Iremblcmcnt  de 
terre, -109,  (701);  inondation,  482,  (710);  l'em- 
jiereur  Conrad  y  préside  à  l'élection  d'Albé- 
ron  II,  500,  (651);  l'empereur  Henri  V  y  ar- 
rive, 505,  518;  le  peuple  veut  entourer  la  ville 
de  murs,  S44,  545  ;  découverte  de  la  houille. 
541,  (752);  famine,  542,  (733);  entourée  de 
murs  en  partie,  578,  (755)  ;  l'évéque  Hugues 
y  publie  la  sentence  d'excommunication  d'Ot- 
ton  IV,  587;  ses  remparts;  assiégée  par  Henri 
de  Louvain,  V,  25,  (589);  prise,  24;  pillée,  25, 
29,  50,  51,  54,  (592,  595);  Henri  de  Louvain 
veut  la  brûler,  55,  (594);  sauvée  j)ar  le  châte- 
lain de  Bruxelles,  54;  la  ville  mise  en  inter- 
dit, 56;  entourée  de  murs,  52,  v580,  600, 
601);  miraculeusement  protégée,  114,(620); 
Olton  IV  la  traverse  avec  son  armée,  1 16,  (622); 
Olton  projette  de  se  l'approjirier,  122,  |625); 
église  de  N.-D.  en  Gravière,  fondée,  210,  221; 
projet  de  Henri  de  Louvain  de  détruire  la  cité, 
222,  223;  visitée  par  Frédéric  II;  comment  on 
doit  y  recevoir  l'empereur,  250;  un  fossé  de  la 
ville  donné  en  rendage,  266;  institution  des 


rogations;  mauvais  gouvernement  de  la  cité,; 
270;  visitée  par  l'empereur,  277,  (652);  la  cité 
gouvernée  par  les  Grands,  207, 278,  (635/;  noble 
assemblée  pour  la  dédicace  d'un  autel,  290;  le 
peuple  refuse  de  venir  pécuniairement  en  aide 
à  ceux  qui  sont  créés  chevaliers,  291;  impôt 
sur  les  choses  vénales,  294,  295;  commcnce- 
menl  de  la  lutte  des  Petits  contre  les  Grands, 
502;  la  ville  nn'se  en  interdit,  505,  507,  509; 
l'interdit  levé,  509;  confirmation  de  l'impôt 
sur  les  choses  vénales,  511;  mise  en  inter- 
dit, 514;  pillée  par  les  Ilutois,  521;  mesures 
pour  la  sûreté  de  la  ville  en  temps  de  guerre, 
523;  mise  en  interdit,  527;  Henri  de  Gueldre 
veut  la  détruire,  529;  assiégée,  552,  555; 
mortalité,  536;  l'interdit  levé,  340;  établisse- 
ment de  la  fête  du  S'-Sacrement,  562;  visitée 
parle  roi  de  France, 415,  (661);  division  entre 
les  nobles,  le  clergé  et  le  peuple;  interdit,  442, 
(669);  entretien  des  ponts,  mui-s,  chaussées, 
447,  448,  450;  les  métiers  etla  commune,  551 , 
(678);  place  vide  appartenant  à  la  cathédrale, 
455;  dillîcultés  entre  les  marchands  pour  la 
monnaie,  529;  les  nobles  de  Huy  s'y  réfugient, 
558;  la  commune  abaissée,  VI,  1;  impôt  levé 
par  les  Enfants  de  France,  5,  5,  (640)  ;  admi- 
nistrée par  le  peuple,  8;  les  maisons  des  Lom- 
bards pillées,  10,  II;  anarchie;  le  cours  de  la 
justice  suspendu,  175;ofiicesde  la  cité,  180; 
le  gouverneur  et  le  conseil  de  la  ville,  181; 
règlement  pour  la  vente  des  denrées  alimen- 
taires, 255;  prise  d'armes  criée  de  rue  en  rue, 
268;  Adolphe  de  La  lUarck  mande  le  conseil  de 
la  cité  en  chapitre,  272;  on  peut  y  citer  les  of- 
ficiers accusés  d'abus  de  pouvoir,  281,  282; 
serment  des  échevins,  285;  institution  des  jurés 
des  vinâvcs,  289,  (672);  la  ville  mise  en  inter- 
dit, 295,  (675);  droit  de  l'évcque  d'avoir  une 
prison  dans  la  cité,  295,  445  ;  visitée  par  les 
pénitents;  on  y  traduit  en  roman  les  poésiés 
Ihioises  des  pénitents,  587;  l'interdit  levé,  450  ; 
la  loi  du  mimmirc,  455,  454,  (677);  les  éche- 
vins rentrent,  456;  la  cité  gouvernée  par  les 
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cchcvins,  i^7;  des  varlcls  de  la  cilc,  467; 
des  mariages,  etc.,  célébrés  pendant  l'inlerdit, 
471;  Adolphe  de  La  Marck  rentre,  4-9Ô; 
révcque  ne  peut  lever  aucune  nialtôte,  505; 
on  annonce  l'an'ivcc  d'ambassadeurs  du  pape, 
555;  la  ville  coopère  à  la  paix  des  lignages,  540, 
556;  le  roi  de  France  y  envoie  deux  évêqucs, 
595  ;  les  foires  ,  617,  (680);  l'inlerdit  jeté  sur  la 
ville  par  l'évcqnc  Adolphe,  652  ;  une  foire  sup- 
primée, (695);  visitée  par  des  gens  du  Nord 
dansant  et  sautant,  (697);  l'ambassadeur  du  roi 
de  France  y  est  insulté,  (707).  Voy.  Maisons, 
Méliers,  Rues,  N.-D.  aux  fonts  et  les  collé- 
giales. 

Liège,  pays,  principauté;  envahie  par  l'archevêque 
de  Cologne,  111,515;  sa  puissance  sous  Notger, 
IV,  105;  famine,  269;  ravagée;  par  Alexandre 
de  Julicrs  et  ses  partisans,  521  ;  on  y  découvre 
la  houille,  541  ;  l'empereur  Otlon  IV  en  auto- 
lise  la  destruction,  V,  15,  10,  17;  projet  de 
])arlage,  122,  (625);  sauvée  par  S'  Lambert, 
144,  146,  149;  déchirée  par  la  gueri-e  des 
Awans  et  des  Waroux,  544;  l'anarchie  y  règne, 
VI,  175;  ravagée  par  Jean  de  Bohême,  264; 
parcourue  par  les  Flagellants,  587;  soustraite 
à  robéissanee  de  Louis  de  Bavière,  011. 
Voy.  Liège,  cvêchc. 

Liège,  évcclié,  diocèse,  église;  il  obtient  par 
échange  les  biens  que  S'  Ti'ond  avait  donnés  à 
l'église  de  Metz,  II,  511;  limites  du  diocèse  vers 
Utrecht,  561;  Charles  Martel  et  Childchert 
accordent  aux  évcqucs  de  Liège  le  pouvoir 
temporel,  587,  5!)0,  (6ô8);  il  jouit  des  rentes 
de  l'église  de  ïoiigres,  589;  le  siège  épiseopal 
transféré  à  Liège,  590,  (()4I);  Charles  Mar- 
tel donne  le  comté  de  Uesbaie  à  l'Kglise,  591  ; 
les  comtés  de  Moha,  de  Clermont  et  de  Fran- 
cliimont  annexés  à  l'Église,  594;  S'  Hubert 
donne  un  gonfanon  à  l'Eglise,  comme  proprié- 
taire foncière  du  pays,  407;  l'évcché  donné 
par  Charles  Martel  à  Constantin,  456,  437; 
accroissement  de  ses  biens,  514;  comment 
avait  lieu  Iclectiou  des  évoques,  (650-657);  ce 


que  valait  révcché  du  temps  de  Charleniagne, 
III,  7;  la  juridiction  de  l'Église  de  Liège  éten- 
due sur  Aix-la-Chapelle,  18  ;  les  évéques 
doivent  administrer  rarehevèché  de  Cologne 
pendant  le  siège  vacant,  19,  515;  institution 
des  archidiacres,  20;  (II,  672,  675);  Char- 
lemagne  donne  des  mambours  ou  pairs  à 
l'Église  de  Liège,  22  ;  (II,  674);  Tévéque  assiste 
aux  noces  d'Ogier  à  Laon,  511;  item  au 
concile  d'Aix,  515;  Charlemagnc  lui  donne 
un  étendard,  578;  (II,  701);  l'évéquc,  à  défaut 
de  rarchevêque  de  Cologne,  doit  sacrer  les  em- 
pereurs d'Allemagne,  578;  (II,  702);  privilèges 
que  lui  accorde  Charlemagnc,  (II,  761,  762); 
révéque  Riclier  y  relève  les  églises  détruites 
par  les  Normans,  99;  le  comté  de  Huy  donné 
à  l'Église,  174;  Notgcr  partage  en  trois  parts 
tous  les  biens  de  l'Église,  175;  il  acquiert  le 
comté  de  Brugeron,  188;  item  le  comté  de 
Hainaut,  201  ;  item  le  château  de  Bouillon, 
289;  l'évêché  échange  ofliciellement  le  titre  de 
Tongres  contre  celui  de  Liège,  518,  (622); 
frappé  d'interdit  par  l'archevêque  de  Cologne, 
550;  la  fête  de  l'Immaculée  conception  établie 
dans  le  diocèse,  IV,  594;  item  la  commémo- 
ration de  la  S"  Vierge,  404;  l'évêque  Henri  II 
enrichit  l'Église  de  plusieurs  domaines,  405, 
(685)  ;  le  pape  et  l'empereur  confirment  les 
possessions  de  l'Église,  406,457,  (088)  ;  juri- 
diction de  l'Eglise  sur  le  Brabant,  546;  Thierry 
de  Gueldre  lui  donne  son  comté,  574;  le  comte 
Albert  donne  sa  terre  de  Moha  à  l'Église,  581  ; 
l'Église  jouit  des  revenus  du  comté  de  Hainaut, 
'V,  45,  44,  (599);  fondation  des  fctes  de  la  Nati- 
vité, etc.,  157;  l'Église  perd  Mirvvart,  VI,  125; 
efforts  de  Jean  MI  pour  soustraire  le  duché  de 
Brabant  à  la  juridiction  des  évêqucs  de  Liège, 
507;  sa  juridiction  maintenue  sur  le  Brabant, 
508;  frustrée  du  comté  de  Looz,  582.  Voy. 
Adolphe  de  La  Maick,  Adolphe  de  Waldeek, 
Albéron,  Albert  de  Cuyck,  Alexandre  de  Ju- 
licrs, Baldéric,  Baldéric  de  Looz,  Constantin, 
Durand  de  Provence,  Englcbcrt  de  La  Marck, 
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Eracio,  Klicnnp,  l'arabort,  Francon,  Fiilcairo, 
Gcrbald,  (îodefroid  de  Soiiabc,  llciit  i  de  Toul, 
Hircairc,  IFugucs  d'Auvergne.  Ilugties  de  Ver- 
dun, Hugues  de  Picrrepont,  Jean  d'Afis,  Jean 
d\\rckel,Jeaii  de  iiavièi'e.  Jean  d'Engliien, Jean 
de  Flandre,  Lolliaire  de  lloslade,  Nitliard, 
Nolger,  Obert,  Piiard,  Raoul  de  F.orraine,  Oa- 
llière,  Réginard,  Rielier,  Robert  de  Langre, 
S'-Floribert,  S'-Hubert,  Siniun  de  Linibourg, 
Tliéoduin,  Thibaut  de  Rar,  Tbierri  de  Ilcins- 
berg,  Waleand,  Wazon,  \\'all)odon. 
Liège  (de',  voy.  Gilles,  Jean. 

IJégeois  (Lif/nis,  Lyij(iis)\  leur  vaiilanee  à  la  gueri'e, 
II,  -i  lit;  leur  élog-,  ((iôO);  ils  l)attetit  les  Guel- 
drois  et  les  Lotlniringiens  à  Ouffet,  III,  (5; 
(II,  005);  Charlcniagne  leur  accorde  des  privi- 
lèges, 20;  (II,  075);  ils  assiègent  lluy  sous  la 
conduite  d'Ogicr,  78;  (II,  070);  ils  combattent 
les  Sarrasins  en  Espagne,  159;  item  en  France 
sous  Ogier,  1118,  199;  ils  refusent  d'obéir  h 
Cliarlemagne ;  accueil  qu'ils  font  à  Ogier,  204; 
Liégeois  (|ni  vont  voir  Ogier  en  prison,  à 
Reims,  275  ;  leur  guerre  contre  rai'clievé  [uc  de 
Cologne,  etc.,  315;  item  contre  le  comte  de 
Vianc  et  l'a  relie  vëque  de  Cologne,  51  î)  :  (II,  750); 
chevaliers  <pii  accompagnent  Ogier  outre  mer, 
557;  item  en  Frise,  IV,  54;  mécontents  de 
révè(|uc  Ratlière,  117;  ils  pillent  le  palais 
d'Eracle,  120;  ils  se  soulèvent,  d2I;  Eracle 
confirme  leurs  privilèges,  128;  la  trop  grande 
bonté  d'Eracle  les  rend  insolents,  152;  Notger 
refrène  leur  insolence,  150;  dominés  par  Henri 
de  Jlarlagne,  138;  ils  battent  les  Flamands  et 
les  Hennuyeis,  ICO;  item  les  Rrabancnns  à  Ifou- 
garde,  192,  195;  (111,475  à  478);  ils  ravagent 
le  comté  de  Namur  et  le  Brabant,  194;  ils  com- 
battent Eudes  de  Champagne,  224,  ils  rasent 
les  châteaux  de  Limbourg  et  de  Dalliem,  240  ; 
l'cvcque  Obert  fait  servir  à  manger  à  tous  les 
habitants  de  sa  capitale,  287;  ils  accueillent 
l'empereur  Henri  HI  et  lui  restent  fidèles,  290; 
ovation  qu'ils  font  à  rcvcc|ue  Obert,  297; 
Henri  IV  s'engage  à  ne  jamais  les  combattre. 


298;  ils  accueillent  l'empereur  Henri  IV,  299; 
uncî    influence   surnainrelle   les  détache  de 
Henri  IV,  508;  leurs  prouesses  au  siège  de 
Slilan,  51G;   ils  s'emparent  de   S'-Trond  et 
assiègent  Huy,  525,  (018  à  021);  délivres 
de  la  moricmain,  554,  (051);  ils  battent  les 
Brabançons  à  Duras;  jalousie  qu'excite  leur 
prospérité,  548,  (059  à  043);  ils  battent  les 
Barrois  à  Bouillon,  549,  (044  à  047);  item  les 
Brabançons  à  Wildcren,  550,  (048);  ils  com- 
prennent le  roman  picard,  353;  bataille  contre 
les  Brabançons,  554;  ils  vont  au  siège  de  Bouil- 
lon, 575,  (002  et  suiv.)  ;  les  bourgeois  n'ont 
pas  de  bannière,  574  ;  ils  battent  les  Barrois, 
579;  enfumés  par  le  comte  de  Salm,  585,  (074); 
corruption  des  bourgeois,  592;  processions  pro- 
fanes, 5!15;  mécontents  parce  qu'ils  doivent 
boire  de  la  bière,  599;  généalogies  des  familles 
liégeoises,  408-450;  ils  battent  les  Namurois  à 
Andenne,  459;  leur  indépendance;  ils  veulent 
tuer  leur  évoque,  510;  ils  assiègenlNamur,  521; 
punis  pour  avoir  voulu  vexer  le  clergé,  544, 
545,  (755);  Otton  IV  les  hait,  587;  ils  parlent 
pour  ccmibatlre  Henri  de  J>ouvain,  V,  20;  ils 
attaquent  les  Biabançoiis,  21  ;  vainqtieurs,  22; 
ils  se  retirent  à  Huy,  28;  ils  jurent  fidélité  à 
l'empereur,  54;  le  pape  les  délie  de  leur  ser- 
ment, 57;  ils  ravagent  la  terre  du  comte  de 
Louvain,  41  ;  le  roi  de  France  leur  écrit  en 
faveur  de  Henri  de  Louvain,  52,  55,  (001); 
haine  que  leur  porte  Henri,  54;  ils  s'arment 
contre  le  comte,  74;  ils  demandent  à  courir 
sus  aux  lîrabançons,  70,  (004);  ils  logent  à 
Glons,  78;  ils  arrivent  dans  les  plaines  de 
Steppes,  81  ;  ils  prient  avant  la  bataille,  82,83; 
ils  combattent  les  Brabançons,  80;  ils  sont  sans 
pitié  pour  les  brabançons;  leur  riche  butin, 
9i,  90;  ils  brûlent  les  villes  du  Brabant,  98; 
Henri  de  Louvain  excite  Otton  IV  contre  eux, 
1  12,  (019);  ils  gardent  leur  ville,  115;  conspi- 
ration contre  eux  ,  à  Nivelles ,  1 22;  leur  joie 
de  la  défaite  d'Otton  IV,  150;  leurs  difficul- 
tés avec  Jean  d'Aps,  205,  (027);  ils  menacent 
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Conrad,  archevêque  do  Cologne,  251  ;  Philippe 
de  Suuahe  leur  donne  des  privilèges,  235; 
charte  dudit  Piiilippe,  250;  ileni  de  Henri  VII, 
2G0;  leurs  relations  commerciales  avec  Cologne, 
204;  ils  détestent  les  Gueidrois,  270,  (052); 
travailles  par  Henri  de  Dinant,  279,  (055); 
Henri  de  Gueidre  les  défie,  514;  ils  ravagent 
la  Heshaye,  520;  battus  à  Oreye;  ils  brûlent 
les  villages,  521;  ils  battent  les  troupes  de 
révèque,  522;  exempts  du  pontcnage  à  Seraing, 
525;  ils  ravagent  la  Hcsbaye,  528;  ils  désirent 
la  paix,  551  ;  conditions  posées  par  leurs  délé- 
gués, 55i;ils  consentent  à  tout  pour  avoir  la 
paix;  ils  promettent  obéissance  ù  l'élu,  550; 
bataille  contre  les  Brabançons,  5^5;  ils  battent 
les  Brabançons,  5i4;  item  les  Brabançons  et 
les  Flamands,  50o,  500;  les  échevins  leur  im- 
posent une  nialetôte,  500;  maintenus  en  paix 
par  la  rigueur  de  Heni-i  de  Gueidre,  577;  ils 
s'emparent  du  château  S'^-Walburge,  580, 
(046);  le  château  rasé,  585;  ils  accusent 
Henri  de  Gueidre  au  concile,  598,  599;  ils 
rasent  le  château  de  Goesnes,  400;  ils  ravagent 
le  Brabant,  415;  ils  refusent  de  l'argent  à 
Henri  de  Gueidre,  410;  ils  abattent  MontforI, 
419;  ils  se  plaignent  de  Jean  d'Iïnghien,  424; 
leur  bon  caractère,  428,  (005);  ils  défient  les 
Flamands,  488;  battus  par  les  Brabançons,  à 
Maestricht,  527  ;  ils  forment  une  alliance  avec  les 
nobles  hutois,  558;  leur  gueri'e  contre  l'évéque 
et  les  Hutois,  559,  505,  (080);  ils  se  plaignent 
au  pape  de  leur  évéque,  500,  (087 j;  ils  attei- 
gnent les  Hutois  à  Tihange,  507;  bataille  contre 
les  Hutois,  508,  (088);  ils  battent  les  Hutois, 
5G9;  ils  pénclrent  dans  Huy,  570,  (690);  leurs 
franchises  défendues  par  le  clergé  contre  les 
nobles,  VI,  6;  ils  battent,  les  Brabançons,  45;  ils 
lèvent  le  siège  de  Fauqucniont,  44;  ils  occupent 
le  pcri-on  à  Votteni,  75;  induits  en  erreur  par 
Jean  du  Pont,  117;  ils  secourent  Thuin,  119, 
(650);  ils  quittent  Thuin  trop  tôt;  leur  querelle 
avec  les  Hutois,  122,  125,  (054);  Adolphe  de 
La  Marck  leur  pardonne  leur  insurrection, 


191;  ils  s'unissent  aux  Hutois  contre  l'évéque, 
200;  combattus  par  Adolphe  de  La  Marck, 
224,  225;  ils  brûlent  Moha  et  le  Val  ^.-D., 
220;  ils  signent  la  paix  de  Fexhe,  227;  ils 
brûlent  Marche-en-Fameniie,  249;  ils  ravagent 
le  comté  de  Mamur,  252;  ils  assiègent  Bou- 
vignes,  255,  257,  (004);  ils  marchent  contre 
les  Namurois,  268,  (008);  leur  trêve  avec  les 
^amurois,  272;  ils  scellent  la  Lettre  des 
XXII,  275,  (071);  ils  se  brouillent  avec  les 
Hutois,  274;  excommuniés  par  l'évéque,  285; 
ils  se  plaignent  au  pape  de  leur  évéque,  286; 
combattus  par  l'évéque  et  les  Hutois,  288; 
ilsinstituent  lesjurés  des  vinâves,  289;  ils  vont 
à  iMomalle,  290;  ils  font  la  paix  avec  l'évéque, 
29 1  ;  ils  se  croient  trahis  et  refusent  la  paix, 
295,  (075);  ils  écoutent  l'abbé  de  S'-Nicaise  de 
Reims,  294;  ils  demandent  du  secours  au  due 
de  Brabant,  295;  plaintes  d'Adolphe  de  La 
Marck  au  sujet  de  leur  insolence,  298;  décimés 
par  le  froid,  515;  Liégeois  à  Londres,  551; 
ils  envahissent  le  Brabant,  555;  ils  demandent 
aux  Hutois  de  chasser  les  Waroux,  595;  ils 
brisent  leur  alliance  avec  les  Hutois,  590;  ils 
rompent  avec  les  Hutois,  597,  598;  eondanuiés 
par  le  pape,  599;  plaintes  que  l'évéque  formule 
contre  eux,  400;  bref  d'excommunication  lancé 
contre  eux,  401;  ils  en  appellent  à  Home,  417; 
ils  pourchassent  les  Waroux  et  ravagent  la 
Hcsbaye,  4 18;  ils  veulent  brûler  Cincy,  4 19;  ils 
délient  les  Hutois,  422;  ils  assiègent  Huy,  424, 
427,(074);  battus,  429, 450;ils  s'assemblentaux 
Écoliers,  452;  ils  ravagent  la  Hcsbaye,  153, 
454;  ils  se  plaignent  au  roi  de  France  de  leur 
évéque,  455;  le  pape  informé  de  leurs  excès, 
45(i;  ils  attaquent  les  Gueidrois  à  Hoesselt,  457, 
(675);  ils  battent  les  Gueidrois,  458;  battus  à 
Hoesselt,  451),  (070);  ils  désirent  la  paix,  440; 
leurs  ambassadeurs  mis  en  liberté,  449;  ils 
violent  la  paix  de  Wihogne,  452,  455;  ils  re- 
commencent à  fréquenter  Huy,  453;  privés  de 
leurs  franchises,  450;  absous  de  leurs  méfaits, 
408;  amende  qu'ils  doivent  payer  à  l'évéque, 
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ili;  révolulioniics  par  Aiidricas,  4^77;  ils 
coinjiloli'iil  la  mort  des  nobles,  481  ;  ils  aLan- 
donii'jiit  Andriras  au  jugement  de  rcvcque, 
485,  (077);  ils  refusent  de  le  soutenir,  4-84; 
accueil  qu'ils  fout  à  révéquc,  495;  mécontents 
de  la  vente  de  Malincs,  bl9,  (084);  ils  mur- 
murent, 520,  525;  l'évéque  leur  demande  Toust 
contre  les  Brabançons,  528;  gagnés  par  le  due 
Jean  111,  529;  ils  vont  au  secours  de  révcquc, 
550;  ils  se  mettent  en  route,  551  ;  ils  mécon- 
naissent l'autorilé  de  Louis  de  Davièrc,  589; 
ils  accordent  Toust  contre  les  Brabançons,  000; 
ils  refusent  l'alliance  de  Jean  de  Bohème,  C04; 
ils  prennent  pai  ti  pour  les  Dinantais  contre 
l'évéque,  015,  010;  tableau  de  leurs  excès  tracé 
par  Adolphe  de  La  Marck,  055,  054,  055; 
ils  réclament  la  restitution  de  leurs  franchises, 
(089);  l'évéque  promet  de  leur  restituer  leurs 
privilèges,  (090);  la  lettre  de  S'  Jacques  leur 
rend  leurs  franchises,  sauf  trois  points,  (091); 
ils  demandent  à  l'évèquela  punition  des  Hutois, 
(092);  ils  obtiennent  l'établissement  des  Vingt- 
deux,  (092);  Adolphe  leur  rend  tous  leurs  pri- 
vilèges, (091);  alliés  avec  le  duc  de  Brabant 
contre  le  duc  de  Gucidre;  ils  refusent  d'obéir 
au  pape,  (  099);  réponse  qu'il  font  faire  à 
Englcbert  de  La  Marck,  (701).  Voy.  Hesbi- 
gnons. 

Liele,  voy.  Lille. 

Licriwe,  voy.  Renier. 

Liernu  (/,«■?»////),  château;  acheté  par  l'Jiglisc  de 

Liège,  iV,  400. 
Liers  (Lers),  église;  donnée  à  l'abbaye  de  Flo- 

renncs,    IV,    188;    village:   amende  duc  à 

l'évéque,  VI,  465;  lignage,  550,  500;  IV,  422, 

•424.  Voy.  Bertrand,  Jeun. 
Liesle,  voy.  Lille. 
Licssies  (Licsiis)^  voy.  Gui. 
Liewes,  voy.  Léau. 

Liguine,  Lùjane,  ville  danoise;  prise  par  Trajan, 

I,  507;  assiégée  par  Tongris,  550. 
Ligers  (de),  voy.  Lierre. 

Ligire,  Lcgirc,  Ligière,  prince  auquel  le  roi  Arius 


donne  un  royaume  en  Gaule,  III,  550.  Voy. 
S'  Léger. 

Ligne,  voy.  Fastré,  Michel. 

ligtti,  Ligng,  voy.  Lagny. 

Ligni  (/.7m/?i«'),  voy.  Clément. 

Lujois,  voy.  Liégeois. 

Ligoricusis,  voy.  Langrcs. 

Liguriens;  ils  battent  les  Siciliens,  I,  101. 

Lihe,  voy.  Lixhe. 

Liliicr,  lisez  Lohicr,  IV,  549. 

Lille  [Listle,  Ish,  Yslo,  Lyh',  Lile,  Lkslc,  Lielc), 
ville;  d'abord  appelée  Libiane,  1,  41  ;  assiégée 
et  prise  par  Athanase,  45  ;  conquise  et  brûlée 
par  Coniulo,  400  ;  Jonadas  s'y  réfugie,  504, 
505;  assiégée  par  Jccoras  ;  défentiuo  par  les 
Gantois,  506  ;  le  châtelain  tué  à  Fontaine- 
l'Évéquc,  IV,  100;  séjour  de  la  comtesse 
Jeanne  de  Flandre,  V,  65,  64,  150,  172;  le 
comte  Baudouin  y  ariive,  05;  Baudouin  y  est 
pendu,  60,  1 74  ;  envahie  par  les  Sarrasins,  124; 
Ferrant  de  Portugal  y  conduit  son  armée,  142; 
Gui  de  Dampicrre  y  envoie  ses  Flamands,  504  ; 
assiégée  par  Philippe  le  Bel,  508,  509,  510, 
515;  les  nobles  veulent  rendre  la  ville,  514, 
515;  la  commune  s'oppose  à  la  reddition,  510; 
abandonnée  par  Robert  de  Bélhune,  517; 
rendue  aux  Français,  519,  522;  le  comte  de 
S'  Pol  y  bâtit  un  château,  525;  traversée  par 
les  troupes  de  Robert  d'Artois,  VI,  17  ;  assiégée 
par  les  Flamands,  22;  les  Flamands  y  sont 
battus,  55;  les  bourgeois  font  passer  l'Escaut 
aux  Flamands,  02;  les  bourgeois  combattent  les 
Français,  81,  85,  80;  assiégée  par  Philippe  le 
Bel,  88  ;la  ville  manque  de  fruits,  89;  donnée 
en  otage  aux  Français,  9Î,  92,  95;  l'armée 
française  dirigée  sur  cette  ville,  105  ;  le  roi  de 
France  promet  de  la  rendre  à  la  Flandre,  253; 
occupée  par  les  Français,  574  ;  les  environs 
ravagés  par  les  Ilennuyers,  577  ;  la  seigneurie 
réclamée  par  les  Flamands,  619  ;  projet  de 
siège,  622.  Voy.  Amynus,  Arnoul,  Bcrurs, 
Bertrand,  Butor,  Florent,  Sanaris,  Thibaut. 
Limbe,  nom  donné  à  la  ville  de  Fagolesmc,  111,71. 
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Lirnbourg  [Lemhor,  l.cmborch,  Lcmhourcli ,  Lern- 
borçj,  Lemhoir),  diichc;  primitivement  appelé 
Ardeniie,  I,  222,  850;  cliâteaii  fondé  par 
Lotringc;  signification  de  son  nom,  579;  il 
échoit  à  un  duc  d'Ardcnne;  ses  armoiries.  II, 
416,  465;  Tur[)in  s'y  trouve,  475;  le  comte 
assiste  au  tournoi  de  Huy;  ses  arnioii'ics,  III, 
08;  (11,  676);  le  comte  assiège  Huy,  78  ;  le  duc 
assiste  aux  noces  d'Ogicr,  51 1  ;  le  comlc  faisait 
primilivcmenl  partie  du  duché  de  Lotringe, 
IV,  71  ;  annexé  au  Drabant  après  la  bataille  de 
Fouron,  72;  le  cliàleau  pris  et  rasé  par  les  Lié- 
geois, 246;  (III,  494);  le  duc  Walcran  rebâtit 
le  château,  250;  (III,  496);  pairie  de  l'Église  de 
Liège,  266;  le  château  pris  par  l'empereur 
Henri  IV,  299,  (605);  le  comte,  partisan  de 
Frédéric  de  Namur,  525;  le  château  mis  à  la 
disposition  d'Albert  de  Loiivain,  502,  (717); 
querelle  de  la  famille  de  Limboiirg  avec  Con- 
rad, arciK'vci|iie  de  Cologne,  V,  254;  ravagé 
par  les  Liégeois,  228,  (651);  le  duché  réclamé 
par  plusieurs  princes,  465;  le  château  pris  par 
le  duc  de  Brabant,  465;  le  comte  annexé  au 
Luxembourg,  475;  le  château  fortifié,  476, 
(672)  ;  le  comté  ravagé,  478,  (675);  le  duché 
vendu  par  le  comte  de  Berg  au  duc  de  Bra- 
bant, VI,  155;  le  duché  ravagé,  524;  les  dîmes 
du  comté  saisies  par  Renard  d'Argcnteau,  589; 
ravagé  par  le  duc  de  Gueidrc,  (506);  lignage 
liégeois  de  ce  nom,  IV,  455.  Voy.  Adolphe,  Alix, 
Henri,  Ide,  Roger,  Simon,  Waleran. 

Limbourgeois  {Lcmbonrgois,  Lcmbon/is,  Lenibor- 
gicns);  ils  vont  au  siège  de  Bouillon,  IV,  57  5; 
mis  en  déroute,  464;  ils  assiègent  Cornillon, 
477;  prisonniers  massacrés,  482. 

Liminata,  voy.  Jean. 

Limisso  (Lymevhon),  ville  de  Chypre,  V,  280. 

Lirnius,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Limoges  (Lymoije,  Limoige,  Lemorimsis) ,  ville; 
fondée  par  Hector,  1,  57;  prise  par  César,  220; 
S'  Marseal  y  est  enterré,  405;  S'  Marseal  y 
élève  un  temple  à  la  Vierge,  455;  prise  et 
délruile  par  Paris,  206;  Eudes  d'Aquitaine  s'y 


réfugie,  585;  comté,  515;  les  chrétiens  y  pas- 
sent en  revenant  d'Espagne,  III,  165;  l'évcque 
et  le  comte  assistent  aux  noces  d'Ogicr.  511; 
Charlemagiie  y  bâtit  l'église  S'-Jacques,  517; 
traversée  par  les  Normans,  IV,  87;  comté  créé 
par  Charlemagne,  250;  le  vicomte,  délivré  par 
Philippe-Auguste,  561;  les  hérétiques  expulsés 
de  ce  diocèse  V,  1 1 1  :  Jean  XXH  y  institue  un 
nouvel  évéché,  VI,  255.  Voy.  Alboin,  Amaury, 
Baudouin,  Jean,  Roger,  Roland,  S'  Gautier, 
S'  Jlaiachias,  S'  Marseal,  Seguin. 
Limonait,  voy.  Limousin. 

Linions  (Lymosum),  château;  rendu  à  Louis  IX, 
V,  257. 

Limont  (Lymnn,  Lyynons),  village  liégeois;  allié 
aux  d'Awans,  VI,  287;  amende  due  à  l'évêquc, 
465;  lignage  liégeois,  IV,  422,  428.  Voy.  Gé- 
rard, Simon,  Weri. 

Limousin  [Elymosin,  Limosins,  Lymosins ,  Limo- 
nait); ravagé  par  Franco,  I,  152;  gouverné  par 
Hector,  155;  conquis  par  César,  220;  con- 
verti par  S'  Marsciil,  405;  conquis  par  Ves- 
pasien,  481  ;  item  par  Clovis,  II,  165;  les  habi- 
tants battus  par  le  lignage  de  Doon  de  Maycnce, 
m,  104;  dévasté  par  les  Sarrasins,  251  ;  Char- 
lemagne le  donne  aux  Sarrasins  convertis,  240; 
possession  d'Éléonore  de  Normandie,  IV,  562; 
terres  cédées  à  l'Angleterre,  V,  556;  cité,  VI, 
585. 

Linchenberte,  évêque  de  Cambrai;  il  assiste  à  la 
dédicace  de  l'église  de  Huy,  IV,  256. 

Lincoln  (Zinco^,  Nycole,  Nycol),  ville;  l'évéque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  51 1  ;  conquise 
par  Louis  d'Artois,  V,  164;  le  comte  vient  à 
Grammont,  497;  le  comte  fugitif,  5!24;  l'évcque 
député  en  Hainaut,  VI,  559;  il  revient  en 
Angleterre,  560;  il  va  trouver  le  duc  de  Bra- 
bant, 561;  item  les  Flamands,  562,  565;  il 
combat  les  Français,  569;  il  assiège  Tournai, 
578;  arbitre,  581;  l'évéque  assiste  au  couron- 
nement de  Philippe  de  Valois,  404. 

Lindre,  voy.  Lintrc. 

Linijni,  Lingny,  voy.  Lagni,  Ligni. 
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l-iiigiion,  voy.  Amaury. 

Liiisiiicau  {Lynserncal},  voy.  Olivier. 

Liiitrc,  (Linclre);  le  seigneur  lue,  V,  54i;  j3risoii- 

nier,  (VI,  707). 
I.iiius,  l-ynus,  jiape,  I,  474,  ^00;  ses  miracles; 

inarlyrisé,  i8ô. 
Lion,  voy.  Lyon,  Jean  du  Lardier. 
Lionicrs,  voy.  Louviers. 

Li|iari  (Lipparis,  Lyparin);  île  où  fut  transporté 
le  corps  de  S'  Barlliéleini,  II,  ravagée  par 
les  païens,  III,  510. 

Lipda,  voy.  Lidda. 

Urherke,  voy.  Liedekerkc. 

Liroul,  voy.  Jean. 

Lit,  voy.  Lys. 

Lisanias  (Lisasnes,  Sasnvs} ,  iils  d'Alexandre, 
prince  de  Babylone;  il  achète  l'appui  de  Pa- 
corus  pour  conquérir  la  Judée,  1,  1271;  battu 
par  Ilérode,  272. 

Lisbonne  {Ulixebunne,  Ulisboiim),  ville;  fondée 
])ar  les  Sari'asins;  prise  par  les  chrétiens,  IV, 
598;  citée,  V,  408. 

L^iscarne,  ancien  nom  de  l'Ecosse,  II,  190,  Voy. 
A  Ibaslaïuts, 

Lise,  voy.  Liso. 

Lisieux  (Lixovios),  ville;  conquise  par  Jules  Cé- 
sar, 1,214. 
Liste,  voy.  Lille. 

Liso,  Lise,  fille  d'Hélias,  chevalier  au  Cygne, 
femme  de  Godefroid  le  Barbu,  IV,  264. 

lA\ie  (Labia,  Lalia),  seconde  femme  d'Auguste, 
I,  551. 

Liuine,  voy.  Lavinia. 

Livioiiie,  voy.  Livonie. 

Livon  (Lynos),  fils  de  Hayton,  roi  d'Arménie,  V, 
570;  il  refuse  la  Turquie,  ôllj;  il  marche  à  la 
conquête  de  la  Terre-Sainte,  57G;  il  veut  com- 
battre les  Sarrasins,  595;  il  envahit  la  Syrie, 
40(5;  il  bat  les  Égyptiens,  407;  item  les  Sarra- 
sins, 408. 

Livonie  (Uivnllie,  Livionie);  le  roi  Eric  y  bâtit  une 
église  à  S' Wenceslas,  IV,  153;  convertie  à  la 
foi  chrétienne,  V,  5. 


Livres,  voy.  Chroniques. 

Lixhe  (Lille),  village;  fondé  ])ar  Tongris,  I,  244  ; 
donné  à  l'église  de  Tongres,  II,  157;  miracle 
qu'y  o|)cre  le  corps  de  S'  Lambert;  S'  Hubert 
y  bâtit  une  église  à  S'  Lambert,  588;  amende 
due  à  l'évèque,  VI,  405.  Voy.  Henri. 

Lixovios,  voy.  Lisieux. 

Lize,  près  de  Huy,  VI,  424. 

Lobainc,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par  Cliarle- 
magne,  III,  554. 

Lobbcs  [Lobes,  Loubbes),  ville;  fondée  par  Lo- 
Iringe,  I,  552;  abbaye  fondée  par  S'  Landelin, 
II,  50;i  ;  l  evéque  Francon  achète  l'abbaye,  IV, 
85;  (III,  417):  l'évcquc  ftathère  y  fut  moine, 
115;Rathèrey  retourne,  1 17;Notger  y  met  un 
abbé  et  donne  des  livres,  161;  (III,  450);  cens 
que  l'abbaye  paye  pour  le  douaire  de  Ham, 
197;  Célestin  III  envoie  la  mitre  à  l'abbé,  501  ; 
Albert  de  Louvain  y  apporte  des  bulles;  l'abbé 
excomoHMiie  Lothaii'e  de  Hostade,  502,  (717); 
on  y  consei'vail  la  chi'onique  de  Harigère,  556  ; 
lis  abbés  écrivent  d^^'S  chroniques,  V,  218; 
l'abbé  siège  au  tribunal  de  la  Paix,  à  Liège, 
557,  558  ;  l'abbé  ménage  la  paix  entre  les 
Liégeois  et  les  Hutois,  VI,  201.  Voy.  Fi'ancon, 
Harigère. 

Locuclle,  boucher  liégeois,  VI,  165. 

Lodève  (Londoiiensi,  Lydoenus)-  son  évéque  Ber- 
nard de  la  Guionie,  IV,  69.  Voy.  Geoffroi. 

Loerainc,  voy.  Loherain. 

Locvre,  Loeuvre,  voy.  Louvre. 

Loge  (délie),  voy.  Jean. 

Loherainr,  voy.  Lorraine,  Lotharingie. 

Lohcraiiis,  voy.  Lorrains. 

Lolicrains  Garitis,  voy.  Garin  le  Loherain. 

Loliirr,  voy.  Lothaire. 

Loiers,\oy.  Loyers. 

Loion,  voy.  Laon. 

Loire,  fleuve  de  la  Gaule,  I,  267;  limite  des  con- 
quêtes de  Clovis,  11,  145, 
Loire  (de),  lisez  del  Oire,  V,  564. 
Loiren,  voy.  Laurent. 
Loirs,  voy.  Renard. 
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Lois:  de  jMoysc,  I,  89:  livrrs  de  la  loi;  loi  des 
Douze  tables,  10:2;  loi  des  Juifs,  H8,  d(JG; 
lois  données  aux  Romains  par  Virgile,  2ô0; 
loi  des  Juifs  prescrivant  la  circoncision,  541; 
données  par  Clodion  à  ses  peuples  de  la  Ger- 
manie, II,  lOS;  loi  salique,  iiù.  code  Juslinien; 
Digeste,  251  ;  de  Juslinien,  577;  la  loi  de  Bo- 
hême, 4-82  ;  lois  données  à  la  Sauveiiièrc,  à 
Liège,  III,  10  ;  item  à  la  ville  de  Tongres,  1 1  ; 
loi  française  pour  rendre  la  justice,  102,  165; 
le  blasphème  défendu  en  France,  IV,  iiio;  loi 
muée,  citée  dans  la  paix  des  Clercs,  V,  4  52, 
456;  le  sens  du  pays  nécessaire  pour  modifier 
les  lois  liégeoises,  VI,  250,  458;  loi  du  mur- 
mure, à  Liège,  455,  45i,  476;  loi  Charlemagne, 
à  Liège,  206. 
Lollards  (Lolars),  gentilshommes  sortis  des  pri- 
sons de  Courlrai,  VI,  125. 
Lombard,  voy.  Gérard,  Pierre. 
Lombarde,  fille  du  chef  de  la  Grèce;  enlevée; 

femme  d'Énéc  le  Poslis,  I,  52. 
Lombardie  (Lnmbardic) ,  royaume;  fondé  par 
Énée  le  Postis,  I,  52;  sa  situation  géogra- 
phique, 299,  501;  évangélisée  par  S'  Poly- 
carpe,  502,  565;  conquise  par  Septime-Sévcre, 
582;  ravagée  par  les  Vandales,  II,  151;  con- 
quise parClotaire,  172;  habitée  par  les  Lango- 
bards;  Slilau  el  Pavie  sont  ses  capitales,  260; 
villes  détruites  par  un  orage,  271;  envahie 
par  les  Romains,  554;  conquise  par  Pépin, 
359;  ravagée  par  les  Perses,  562;  conquise 
par  Charles  Martel,  586;  ravagée  par  Léon, 
452;  envahie  par  Constantin  et  par  Pépin, 
484;  dévastée  par  un  orage,  527;  donnée  par 
Louis  le  Pieux  à  son  fils  Lolhaire,  IV,  15;  ra- 
vagée par  les  Normans,  85;  envahie  par  les 
Sarrasins,  117;  l'empereur  Otton  la  donne  à 
Béranger  IV,  151;  nuées  de  sauterelles,  206; 
envahie  par  Henri  III,  281  ;  conquêtes  de  l'em- 
pereur Frédéric  dans  ce  pays,  457;  ravagée 
par  les  Sarrasins,  493;  conquise  par  Henri  de 
Luxembourg,  VI,  128,  150.  Voy.  Adonis,  Gri- 
moald. 


Lombards  {  Lumiiars ,  Lomha.rs);  ils  lullcnt 
contre  les  Français,  III,  215,  214,  215;  ils 
fuient,  216,  217;  ils  battent  les  Sarrasins, 
577;  ils  se  révolient  contre  Béranger  IV,  IV, 
154;  ils  battent  les  Hongrois,  I8a;  ils  se  révol- 
tent contre  l'empereur,  226;  battus  j)ar  les 
Liégeois, 51 1,512;  nouvelle  révolteconlre  l'em- 
pire, 442,  455;  ils  envahissent  la  Pouille,  V, 
575;  défiés  par  les  alliés  de  Henri  de  Luxem- 
bourg, VI,  153,  154.  Cfr.  Langobards.  Voy. 
Aistulphe,  Bertrand,  Didier,  Knguerrand,  Gui, 
Luitpraiid. 

Lomhe,  contrée  de  l'Inde;  conquise  par  Ogicr,  llf, 
57. 

Lonibreit,  voy.  Simon. 
Lonchampi ,  voy.  Longchamps. 
Lnnclnem,  [.onchins,  voy.  Loncin. 
Loncitins,  voy.  Bouchain. 

Loncin  [Lonchhis ,  I.anchiens,  Lnngelilens'j,  village 
liégeois;  fondé  [lar  Trectulus,  I,  441;  le  sei- 
gneur renversé  par  le  comte  de  Gueldrc,  V, 
227;  les  habitants  doivent  garder  Liège,  524; 
bataille  entre  les  d'Awans  et  les  Waroux,  548, 
(682);  le  seigneur  s'empare  d'un  bourgeois  de 
Huy,  VI,  187;  amende  due  à  l'évcque,  465. 
Voy.  Coune,  Goscelin,  Guillaume,  Henri. 

Londinc,  femme  de  Godobrage;  elle  lue  son  fils 
Porcx,  11,  191  ;  ses  cendres  renfermées  dans 
une  urne  d'or,  192. 

Lnndononsij  pour  Lodèvc,  IV,  69. 

Londos,  voy.  Longdoz. 

Londres;  assiégée  par  les  Ecossais,  I,  567;  église 
bâtie  par  Valentin,  569;  Thomas  y  reçoit  Clo- 
das,  576;  Belin  bâtit  la  tour  de  Londres,  II, 
192;  tournoi  tenu  par  Artus,  256;  assiégée 
et  prise  par  Lancelotdii  Lac,  243;  saccagée  par 
les  Perses,  251;  assiégée  par  Justinien,  25S; 
révéque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  3H; 
Ogier  le  Danois  s'y  rend,  IV,  20,  55,  36;  con- 
quise par  Louis  d'Artois,  V,  1 64;  révoltée  contre 
Henri  HI,  368;  lutte  entre  les  étudiants,  425; 
l'évcque  vient  à  Grammont,  497;  la  commune 
prend  parti  pour  la  reine  Isabelle,  VI,  504, 
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508;  la  ville  remise  entre  les  mains  de  la  reine 
Isabelle,  509;  Jean  de  Beaumont  y  séjourne, 
522;  Isabelle  y  fait  son  entrée,  555;  célébration 
du  mariage  d'Edouard  III,  oi7.  Voy.  Gaulicr. 

Loiigages  (Lonf/tieùmc);  le  eomlc  de  S'-Pol  y  est 
enseveli,  V,  i  87. 

Longcbamps  (Loiu/camp,  Lonchampt,  Lorigcam), 
abbaye  à  S'-Cloud,  V,  o5G;  une  fille  de  Phi- 
lippe de  Poilici's  y  est  cordelière,  Vf,  235. 

Longcbamps ,  village  liégeois;  amende  due  à 
révcquc,  VI,  403.  Voy.  Jean. 

Longchiciis,  voy.  Loncin. 

Longdoz  (Lo)tdos,  Loiidoz),  pré  entre  TOurthc 
et  la  Meuse,  à  Liège;  transformé  en  village,  IV, 
25;  (III,  415);  amende  duc  à  révcque,  VI,  4-62. 

Longeserrc,  voy.  Serre-Longue. 

jAinghevithc,  voy.  Longueville. 

Longin  (Loiigis);  il  blesse  Jésus  au  côté,  I,  415. 
Voy.  Mathieu. 

Loiigpré  (Licmprcit),  village;  brûlé  par  les  Ilutois, 
V,  415. 

LongrCj  nom  ancien  de  la  Grande-Bretagne,  11, 
188;  ainsi  appelée  par  Longrinus,  189. 

Longrinovaul ,  ville  de  la  Grande-Bretagne,  11, 
190. 

Loiigrinua,  Locrinus ,  fils  de  Brutus;  roi  de  la 
Grande-Bretagne,  II,  189;  tué  par  les  parents 
de  sa  femme,  1 90, 

Longue,  voy.  Longueville. 

Longueval;  le  seigneur  attaque  les  Flamands,  VJ, 
407. 

Longueville  {Longue,  Long/icville),  comté,  VI,  21 S  ; 
le  seigneur,  ami  de  Jean-sans-Terre,  IV,  551  ; 
localité  faisant  partie  du  comté  de  Brugeron, 
188. 

Lonnois,  Lonois,  royaume  dans  les  Cornouailles; 

évangélisé  par  Augustin,  11,  101.  Voy.  Mclia- 

dus,  Tristan. 
Loon,  voy.  Laon. 

Looz  {Loux,  Louz,  Loux),  château;  bâti  par  IVec- 
tulus,  I,  411  ;  comté  d'abord  appelé  Osterne, 
466;  le  comte,  grand-père  maternel  de  Flo- 
.  rent,  évêque  de  Tongres,  II,  29;  armoiries  du 


comté,  591,  (042);  nom  donné  par  Ogier  le 
Danois  au  comté  d'Osterne,  III,  7;  les  Lossains 
assiègent  Iluy,  78;  querelle  des  Lossains  avec 
rarchevéque  de  Cologne,  515;  le  comté  ravagé 
parrarchevéque  de  Cologne, 5 15; (II,  750); che- 
valiers lossains  compagnons  d'Ogier  outre  mer, 
557;  Buevon  donne  le  comté  à  son  fils  Ogier, 
IV,  60;  le  comte  aide  l'évéque  Francon  contre 
les  Normans,  85;  il  assiste  Charles  le  Simple 
contre  les  païens,  109;  il  accompagne  Notger  à 
Huy,  171  ;  le  comté  fait  retour  à  l'église  de 
Liège;  relief,  190;  (III,  475);  Baldéric  donne 
le  comté  en  fief  à  son  frère  Arnoul,  191;  (III, 
474);  le  comte  accompagne  l'évéque  Obert 
à  Liège,  286;  il  scelle  la  vente  du  château  de 
Bouillon,  289;  médiateur  entre  Alexandre  de 
Juliers  et  Frédéric  de  Namur,  525;  il  négocie 
la  paix,  526;  le  comté  ravagé  et  le  château 
brûlé  par  Alexandre  11,  456,  460,  (705);  fuite 
des  Lossains  à  la  warde  de  Steppes,  V,  94, 
(614);  le  comte  s'oppose  à  une  entreprise  de 
Henri  de  Gueldre,  290;  il  prend  possession  du 
château  de  S'^-Walburge,  556;  il  marche 
contre  les  Brabançons,  372;  le  comté  ravagé 
par  Adolphe  de  La  Marck,  VI,  226;  le  comté 
ravagé,  550;  légué  à  Thieri-y  de  Heinsberg, 
582;  Adolplic  de  La  Marck  y  met  un  lieu- 
tenant, 584;  le  pape  ordonne  à  l'évéque  d'en 
prendre  possession,  585;  prise  de  possession 
par  l'évéque,  586;  Thierry  de  Heinsberg  se 
maintient  en  possession,  587,  588,  590;  le 
comté  saisi  par  l'évéque  Adolphe,  589;  reven- 
diqué par  Guillaume  d'Orcye,  591  ;  le  chapitre 
de  S'-Lambert  déclare  maintenir  son  droit  sur 
le  comte,  592;  bulle  du  pape,  596;  sa  posses- 
sion débattue,  598;  Thierry  de  Heinsberg  se 
remet  en  possession,  601;  le  comté  adjugé  à 
Thierry,  502;  relief,  605;  le  chapitre  de 
S'-Lambert  refuse  de  sanctionner  la  cession, 
604,  605;  nullité  de  la  sentence  relative  à  la 
cession,  607;  les  villes  du  comté  doivent  recon- 
naître A.  de  La  Marck  pour  suzerain,  628; 
bulle  de  Benoît  XII  au  sujet  des  prétentions  de 
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Thicrri  de  Heiiisbcrg,  029;  procès  pour  la  suc- 
cession, (088);  le  chapitre  de  Liège  refuse  de 
céder  le  coinlé,  (092,  093).  Voy.  Arnoul,  Bal- 
dcric,  Blanche,  Doon,  Engiierrnnd,  Gérard,  Gil- 
bert, Godefroid,  llcrman,  Jacques,  Louis,  Lut- 
garde,  Ogicr,  Renier,  Sophie,  Thierri. 
Looz  (Louz  le  casiel),  ville;  fondation  de  l'église 
S'-Odulphe,  IV,  240;  (III,  494);  les  d'Awans 
s'y  réunissent,  VI,  225. 
Loquars,  duc  de  Piclaine;  tué  par  Doon,  II,  527. 
Lornin,  Lorains,  voy.  Laurent. 
Lordelle,  voy.  Cordeaux. 
Loren,  Lorcns,  Lorent,  voy.  Laurent. 
Lorcsoppe,  Lorsepc,  ville  d'Angleterre;  Artus  y 
donne  un  tournoi.  Il,  241  ;  visitée  par  Buc- 
von,  IV,  oO. 
Lorgaine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 

inagne,  III,  534. 
Lorraine  [Lohcraine ,  Lo/uragne,  Lolharinge, 
Lolringc);  le  comte  tue  par  Ogicr  le  Danois, 
III,  219  ;  le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier,  3H; 
la  guerre  du  duc  contre  les  Liégeois,  51 3  ;  nom 
donné  à  la  Thuringe,  5I!j;  IV,  71;  le  duc  s'al- 
lie avec  Enguerrand,  comte  de  Viane,  III,  515; 
ravagée  par  Ogicr,  310;  dissertation  sur  ce 
nom  el  sur  la  Lotharingie,  IV,  71,  72;  tyran- 
nisée par  le  duc  Hugues,  98;  le  duc  se  soulève 
contre  l'empereur  Conrad,  122;  revendiquée 
par  Lotliaire,  roi  de  France,  107;  dévastée  par 
le  roi  Lolhaire,  203;  Olton  Iransfornie  ce 
royaume  en  duché,  210;  envahie  par  Eudes  de 
Champagne,  224;  le  duc  bat  les  Namurois  à 
llevogne,  246;  les  ducs  relèvent  rior  ennes  de 
l'église  de  Liège,  266;  Godefroi(i  prend  posses- 
sion du  duché,  281;  l'empereur  Henri  III 
donne  la  Lorraine  à  Henri  de  Limbourg,  puis 
à  Eustache  de  Boulogne,  299;  le  duc  i>rend  part 
<à  la  croisade,  395;  il  entre  dans  la  ligue  contre 
l'empereur,  517;  il  se  rend  à  Macstricht,  VI, 
73;  il  combat  les  Flamands  en  France,  379; 
il  va  à  Compiègnc,  498;  allie  du  roi  de  France, 
621.  Cfr.  Lotharingie.  Voy.  Bcrlhold,  Bouchar, 
Charles,  Commardum,  Conrad,  Eudes,  Gérard, 
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Gui,  Gnreil ,  Laurent,  Raoul,  Renier,  Thibaut, 
Udon. 

Lorrains  [  Lohcvnins);  battus  ]iar  Fromon,  II, 
476;  leur  guerre  intestine,  IV,  77;  leur  lutte 
contre  les  Champenois,  224,  225. 

Lorscpe,  voy.  Lorcsoppe. 

Lotycle,  voy.  La  Réolle. 

Losaniip,  voy.  Lausanne. 

Losscrignon,  voy.  Leiixvngnmil. 

Lolaire,  voy.  Lothaire. 

Lotli,  fils  d'Aram;  il  échappe  au  désastre  de 
Sodonie.  I,  327. 

Lothaire  {Lotarc,  Lolaire,  Lohiers,  Lothar),  pré- 
vôt de  France,  M,  200;  il  ravage  le  royaume  de 
Sigcbert;  il  défait  Gondebaud,  21  H;  il  prend 
Poitiers;  il  se  retire  sur  Soissons,  219;  gou- 
verneur du  royaume  de  France  pendant  la 
minorité  de  Clotaire,  222;  il  bat  Childebert, 
225;  il  tue  Childebert,  Gundoald  et  Wintrio, 
225;  il  bat  Tliéodoric,  227;  il  ravage  la  Bour- 
gogne; tué  par  Théodoric,  228. 

Lothaire,  fils  de  Childéric,  roi  de  France;  aussi 
appelé  Clotaire,  II,  222;  enseveli  à  Soissons, 
251. 

Lothaire  (pourClotaire),  fils  de  Clovis  II;  il  envole 
Symboius  à  RIelz  pour  s'emparer  de  Grimoald 
cl  de  Childeberl;  il  envoie  son  frère  en  Austra- 
sie  comme  roi,  11,  524;  il  devient  roi  de 
France;  il  ne  veut  plus  de  maire  du  palais; 
chassé  de  son  royaume;  il  consent  à  laisser 
gouverner  les  maires  du  palais,  529;  il  meurt, 
550;  ses  ascendants,  541. 

Lolhaire,  fils  de  Dagobcrt ,  roi  de  l'rance,  II, 
594  ;  il  meurt,  595. 

Lothaire,  frère  de  Louis  de  France;  il  combat  les 
Sarrasins  en  Espagne,  III,  598;  Charlemagne 
lui  laisse  le  royaume  d'Italie,  409;  il  devient 
empereur,  410;  couronné  à  Rome,  IV,  1. 

Lolhaire,  fils  aîné  de  Louis  le  Pieux  ;  son  père  lui 
donne  l'Ilalie  et  la  Lombardie,  IV,  15;  son  père 
refuse  de  le  secourir;  il  règne  à  Rome,  23; 
Serge  II  l'appelle  à  son  aide  contre  les  païens, 
27;  il  rencontre  les  Sarrasins  à  Pérouse,  28; 
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le  papcSorgc  le  couronne  à  Rome,  59;  Lotliaire 
et  Lohier  sont  un  mêtnc  nom,  îi!),  70,  71;  il 
envahit  rAllemagno  (|u'il  veut  conquérir,  68; 
Lallu  par  ses  frères  à  Fontenai,  70;  le  Iraité 
de  Verdun  lui  donne  l'Italie  el  la  Provence; 
il  donne  son  nom  h  la  Lotharingie,  71;  II,  124; 
SCS  fils,  IV,  72;  batlu  par  Louis  de  Bavière,  il 
se  fait  moine  à  Prum;  sa  mort,  77;  il  avait 
répudié  sa  femme,  79. 

Lothaii-e,  fils  du  roi  de  France  Louis  IV,  IV,  127, 
133;  il  devient  roi  et  lait  sa  paix  avec  Hugues 
le  (iraiid,  lOîi;  sa  guerre  contie  l'empereur 
Ollon,  107;  il  vient  à  Liège;  il  ménage  la  paix 
entre  Noiger  et  Lambert  de  Louvain,  174; 

,  il  doune  des  armoiries  à  JeanCollin,  I7îj;  battu 
jiai'  Baudouin,  comte  de  Flandre,  177;  il  ravage 
la  Flandre;  défait  par  Baiidouiii,  179;  il  assem- 
ble un  concile,  185;  il  ravage  la  Lorraine; 
battu  à  Cologne;  sa  femme,  iiilidèle,  trame  sa 
mort,  203;  il  ineurl  eni|)oisonné  à  Reims,  201. 

Lothaire,  empereur;  le  pape  Innocent  II  le  fait 
représenter  à  genoux  devant  lui,  IV,  440. 

Lothaire,  frère  de  (Charles  le  Simple,  archidiacre 
à  Liège,  IV,  104. 

Lothaire  de  Hoslade,  prévôt  de  Bonn;  il  achète 
révèchc  de  Liège  h  rem[)cieur,  IV,  489,  (714, 
715);  il  n'est  pas  compté  dans  la  séi  ie  des 
évêques,  490,  499  ;  reçu  à  Liège,  500;  excom- 
munié par  l'abbé  de  Lobbes  et  par  l'arche- 
vê(|ue  de  Reims,  302;  item  par  Albert  de 
Louvdin,  505;  l'empereur  l'impose  aux  Lié- 
geois, 504,(718);  cxcomnuinié,5l5;les  Liégeois 
veulent  le  massacrer;  il  s'enfuit  à  IIu}',  puis  à 
Aix,  516.  (722);  il  va  à  Tongres  oîi  il  est  lue, 
517,  (722);  il  avait  fait  assassiner  Albert  de 
Louvain,  (719  à  722). 

Lothaire,  roi  d'Italie,  prédécesseur  de  Bérenger  II, 
IV,  152. 

Lothaire,  fils  de  l'empereur  Lothaire,  prévôt  de 
S'-Lambert  à  Liège,  IV,  544;  il  combat  les 
Brabançons,  347;  il  assiège  Bouillon,  ôiQ; 
compliment  qu'il  adresse  au  pape,  552;  il 
assiste  à  l'élection  d'Albéron  II,  560;  il  rési- 


gne sa  prébende,  506  ;  sa  tombe  îi  S'-Lamberl. 
VI,  108. 

Lothaire,  fils  de  l'empereur  Lothaire,  IV,  72;  il 
devient  duc  de  Lorraine  ou  de  Lothai  ingie,  77; 
il  répudie  Tlieutberge  pour  prendi'e  Waldrade, 
81. 

Lothaire,  second  abbé  de  Neumousticr,  V,  4. 
Lothaire,  fils  du  roi  de  Portugal;  tué  par  Ogier, 
III,  196. 

Lothaire  II,  duc  de  Saxe,  élu  empereur,  IV,  352; 
il  va  en  Bohème;  son  dévouement  à  l'Église;  sa 
femme  et  ses  enfants,  557;  il  part  pour  Rome, 
558;  couronné  par  Innocent  II;  il  conquiert  la 
Pouille,  559;  il  bat  les  Bohèmes,  540;  il  vient 
à  Liège,  552,  555;  il  célèbre  la  Pàque  à  Liège; 
il  meurt,  554. 

Lothaire,  deux  fils  de  Charleniagne  de  ce  nom, 
II,  485,  529,  550. 

Lotharingie,  Lorraine  [  Lolliaringc ,  Lolringc, 
Lolrhighv,  Loheraine,  Loheraitte,  J.''/herainc, 
Lorowlic,  Lot/iaringhc),  comté,  I,  I '.)2;  érigé 
en  duché  par  Lolringc,  379,  380;  le  duché 
disparaît;  le  duc  de  Brabant  prend  le  titre, 
580;  évangélisé  par  S"^  Clément,  445;  il  s'étend 
depuis  Tongres  jusqu'.à  Reims,  514;  armoiries, 
550;  il  comprenait  Fauquemont,  Dolliain,  Lim- 
bourg,  II,  35;  d'abord  nommé  Austrasie,  124; 
appelé  aussi  Thuringe,  145,  146;  soustrait  .à 
l'autorité  de  Rome  et  inféodé  au  royaume  des 
Fi  ancs,  149;  il  tombe  en  partage  à  Théodoric, 
167;  le  due  aide  Pé|)in  contre  Bertairc,  346; 
appelé  Thuringe,  puis  Lotharingie;  disserta- 
tion sur  ces  noms,  IV,  71,  72;  conquis  par 
Henri,  empereur  d'Allemagne,  16i;  Henri  IV 
le  donne  à  Godefroid  de  Louvain,  299,  (003); 
Henri  de  Louvain  prend  le  titre  de  duc  de 
Brabant  et  de  Lotharingie,  491;  V,  ,o8.  Cfr. 
Lorraine. 

Lotharingiens (Lo/mii/ro)*);  battus  pur  les  Liégeois 
à  Ouffet,  m,  6;  ils  accompagnent  Ogicr  en 
Espagne,  327.  Voy.  Doidcnl,  Ciermain,  Godc- 
mar,  Grimoald,  Henri,  Ilei'iiianlVoi,  Jonas, 
Lolringc,  Metropolin,  Trccanits. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


507 


Lolofagc'S,  peuple  d'Afrique,  I,  298. 

Lolringe,  fils  de  Sedros,  roi  de  Tongres,  1,  2i7, 

274;  il  fonde  un  château  qui  porte  son  nom, 

273,  (610,  CH). 
Lolringp,  fils  de  Lolringe,  roi  de  Tongres,  I,  550, 

(6H);  il  achève  le  château  de  son  père;  il 

fonde  Ougrée,  Engis,  Flône,  etc.,  552;  il  meurt 

empoisonne,  57t),  (CI2j. 
Lotringe,  fils  de  Lolringe,  comte,  puis  duc  de 

Lotharingie;  il  fonde  Limbourg,  Jupille,  Her- 

stal,  Hervé,  etc.,  I,  579;  il  fonde  Oupeye,  Cler- 

niont,  Berncau,  etc.,  580,  (612). 
Lotringe,  contrée  différente  de  la  Lotharingie  et 

embrassant  l'Ardenne,    le   Limbourg   et  le 

Luxembourg,  IV,  71. 
Lolringe,  Loircnge,  château  sur  la  Meuse;  bâti 

par  Lotringe,  I,  275,  552;  sa  hauteur',  579. 
Lotringe,  voy.  Rainfroi. 
Loiringcois ,  voy.  Lolharingicns. 
Loluelh,  voy.  Gilles. 
Louljbez,  voy.  Lobbcs. 
Lmidine,  voy.  Laon. 

J.nuis  [Loys,  Lowys,  Lowi,  Lewis,  Loy,  Loyis, 
Ludovis),  fils  de  l'empereur  Lothaire,  72; 
il  devient  empereur,  77;  battu  par  les  Sarrasins, 
81;  hostilité  des  Romains  contre  lui,  90;  il 
meurt  en  Italie,  92. 

Louis  d'Agimont,  VI,  58!  ;  il  combat  en  Prusse, 
412;  envoyé  par  le  duc  de  Brabant  à  Liège, 
(690). 

Louis  IV,  fils  de  l'empereur  Arnuljdie,  roi  d'Al- 
lemagne; Béreiiger  le  chasse  d'Ilalie  et  le  fait 
prisonnier,  IV,  H5,  H4,  119;  il  vient  à  Liège, 
114;  (III,  451);  il  donne  l'évcché  de  Liège  à 
Rathcre,  IV,  115,  116. 

Louis  d'Aquitaine,  prcvùt  de  S'-Lambert,  à  Liège, 
IV,  297. 

Louis  (le  Germanique),  roi  de  Bavière,  fils  de 
Louis  le  Pieux  ;  son  père  lui  donne  la  Bour- 
gogne, IV,  18;  il  régne  en  Allemagne,  25;  il 
obtient  le  royaume  d'Aquitaine,  1)9,  il  bat 
l'empereur  Lothaire,  70;  le  traité  de  Verdun 
lui  donne  l'Allemagne  en  deçà  du  Rhin,  71; 


ses  fils,  72;  il  bat  Lolhaire,  77;  les  Français  lui 
offrent  la  couronne  79;  il  dispute  la  couronne 
d'Italie  à  Charles  le  Chauve;  il  meurt;  92. 

Louis  V  lie  Bavière,  roi  d'Allemagne  et  empereur; 
il  va  en  Italie,  VI,  128;  il  se  trouve  à  Milan, 
152;  son  vœu  de  l'épcrvier,  153;  exécutions 
qu'il  fait  à  Brescia,  159;  élu  empereur;  cou- 
ronné à  Aix,  205;  excommunié,  254  ;  il  fait 
mourir  Léopold  d'Autriche,  255;  il  combat  le 
duc  d'Autriche,  267;  excommunié,  269;  son 
mariage,  276;  proposition  que  lui  fait  Charles 
le  Bel,  298;  il  épouse  la  fille  du  comte  de  Hai- 
naut,  501,5 16  ;  couronné  à  Milan,  puis  à  Rome  ; 
excommunié,  514,  585;  il  nomme  Edouard  III 
vicaii'e  de  l'cuijjire,  566,  567;  il  meurt,  585; 
combattu  par  Jean  XXII,  455;  il  suscite  un 
antipape  à  Rome,  454;  il  se  relire  en  Bavière, 
437,  478;  les  Liégeois  refusent  de  lui  obéir, 
589;  allié  d'Edouard  III,  595;  il  convoque 
l'évêque  de  Liège  à  Cologne,  597  ;  allié  du  duc 
de  Rrabant,  600;  il  écrit  au  chajiilie  de  Liège, 
C06;  il  nomme  Edouard  III  vicaire  de  l'empire, 
610;  il  érige  les  conilcs  de  Gneidre  et  de  Ju- 
liers  en  duchés,  611  ;  sa  guerre  contre  le  comte 
de  Bar,  615;  il  envahit  le  Haiiiaiif,  617;  son 
fils,  allié  d'Edouard  III,  624. 

Louis,  fils  de  Louis  de  Bavière,  IV,  72,  92  ;  il  dé- 
fait son  oncle  Charles  le  Chauve  à  Cologne, 
95;  tué  par  les  païens,  97. 

Louis  II,  le  Bègue,  fils  de  Charles  le  Chauve,  roi  de 
France,  IV,  85;  il  traite  avec  Rollon,  87,  88; 
il  devient  roi  de  France,  95,  96;  il  dépose  le 
corps  de  S'  Denis  dans  l'abbaye  de  ce  nom,  96; 
il  meurt,  97. 

Louis,  fils  de  Louis  le  Bègue;  il  devient  roi 
d'Aquitaine,  IV,  97,  98. 

Louis,  bâtard  de  Louis  le  Bègue;  il  dispute  le 
trône  de  France  a  Charles  le  Simple,  IV,  97. 

Louis,  fils  du  duc  de  Berry,  chanoine  de  Liège, 
IV, 545. 

Louis,  roi  de  Bohème,  III,  51  ;  il  combat  les  con- 
seils de  Ganelon,  158. 
Louis  de  Borsut,  chevalier  liégeois,  V,  544. 
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Louis,  fils  du  duc  de  Bourgogne,  Pliilipije  le  Hardi, 

V,  iOO;  il  meurl,  408. 
Louis,  marquis  de  Brandebourg,  pèie  de  rcvcijue 

de  Liège  Réginard,  IV,  218. 
Louis,  comle  de  Clernionl; ses  prouesses  àFurnes, 

V,  bl  1  ;  sa  fille,  comtesse  de  Namur,  oiO;  il 
guerroie  les  Flamands,  VI,  lïi;  il  fuit,  19;  il 
prend  part  au  siège  de  Tournai,  579;jelcà 
terre,  4^09. 

Louis  de  Crainhem;  envoyé  vers  le  roi  de  France, 

VI,  564;  sa  mort,  308,  570. 
Louis  Dagobcrt,  voy.  Dagobcrt. 

Louis  de  Diepenbeeck,  sénéchal  de  Brabant,  VI, 
540,  1)51,  559,  570. 

Louis,  comle  d'Evreux,  fils  de  Philippe  le  Hardi, 
V,  401  ;  il  sert  d'otage,  456;  il  est  à  Paris,  457, 
489;  sa  femme,  445;  sa  parente,  487;  il  vient 
à  Vaucouleurs,  505;  il  épouse  Marguerite 
d'Artois,  844;  le  roi  de  France  croit  qu'il 
le  trahit,  VI,  58,  40;  il  combat  les  Flamands, 
85;  cite,  89  ;  député  vers  les  Flamands,  91  ;  il 
reste  à  Douai,  92;  il  désapprouve  Philippe  le 
Bel,  96,  97  ;  il  se  trouve  à  Lyon,  lôO;  il  prend 
la  croix,  19'i;  il  veut  envahir  la  Flandre; 
envoyé  à  Lille,  195;  il  assiste  au  sacre  de 
Jean  XXll,  -2-20  ;  sa  fille  Béatrix,  248;  il  négo- 
cie la  paix  entre  Flamands  et  Français,  255  ;  sa 
mère,  206;  mariage  de  sa  fille,  276,  551,  499. 

Louis,  comte  de  Flandre;  il  épouse  une  fille  du 
duc  Jean  III,  V,  488. 

Louis  (le  f)éb(jnnaire)  de  France,  fils  de  Charle- 
magiie.  II,  4S5,  529,  550;  il  naît  à  Ligny,  III, 
51;  il  va  à  li  cour  de  son  père,  Hiti;  Charles 
l'accueille  sans  le  connaîtie,  167;  il  lue  Foulque 
(l'Angers  et  défend  Waroquier,  109;  il  va  voir 
sa  mère;  il  se  met  h  la  recherche  de  la  reine  de 
France,  170;  il  part  pour  Conslantinople;  il 
lue  des  brigands,  171  ;  il  ari'ive  chez  son  oncle, 
frère  de  l'empereur  Richier,  ermite,  172  ; 
frère  Gérard  lui  raconte  l'histoire  de  sa  mère, 
174;  il  apprend  qu'il  est  le  fils  de  Charle- 
magnc,  175;  il  arrive  à  Constanlinople,  166, 
176;  il  accompagne  l'empereur  Richier  en 


France,  177;  il  fait  demander  à  Charles  de 
reprendre  Sybille,  178;  il  esta  Nevers,  181; 
Waroquicr  lui  donne  le  cheval  de  Charle- 
magnc;  il  attaque  Ogier,  185;  il  se  rend  auprès 
de  Charles,  1H7,  188;  il  assiste  Baudouin,  fils 
d'Ogier,  190;  il  prie  son  père  de  se  réconcilier 
avec  Ogier,  200;  il  frappe  le  chevalier  Gui; 
pris  et  mené  à  Castelfort,  229;  échangé  contre 
récuycr  Benoît,  251,  252;  renversé  par  les 
Sarrasins,  235;  prisonnier,  277;  il  délivre 
l'évcquc  d'Orléans  de  prison,  516;  il  bat  les 
Sarrasins  en  Italie,  577;  couronné  roi  d'Alle- 
magne ou  d'Austrasie,  à  Aix,  578;  il  tient  un 
concile  à  Aix,  579  ;  il  transfère  le  corps  de 
S'  Hubert  de  Liège  en  Ardenne,  580;  il  con- 
firme les  donations  faites  à  l'abbaye  de  S'-Hu- 
bert,  581;  ses  prouesses  <;n  Espagne,  598; 
Charles  lui  laisse  l'empire  d'Allemagne,  409;  il 
devient  roi  de  France,  410;  (II,  705,  764;  IH, 
4H);  couroruié  à  Reinn;  il  admet  \r  lignage 
de  Ganelon  dans  son  conseil,  IV,  1  ;  il  >  entoure 
de  traîtres,  3,  5;  il  écoute  les  pcifidcs  avis  de 
Gui  de  Mont-Lohicj-,  0,  9;  Ogier  jure  de  le 
chasser  hors  de  France,  10;  il  se  repent  et  va 
avec  Ogier  à  Meaux,  12;  il  reçoit  l'hommage 
de  Buevon,  15;  il  assiste  au  mariage  de  Bue- 
von,  14;  il  partage  ses  états  entre  ses  fils,  15  ; 
Ogier  devient  son  guide,  18;  on  l'appelle  Louis 
le  Pieux,  19;  il  ravage  la  Bretagne;  ses  enfants 
s'insurgent  contre  lui;  enfermé  dans  une  ab- 
baye à  Soissons,  25;  son  peuple  le  rappelle,  24; 
Serge  II  lui  demande  secours  contre  les  païens, 
27;  il  rencontre  les  Sarrasins  à  Pérousc,  28; 
il  va  chercher  du  renfort  à  Paris,  29  ;  ii  refuse 
de  suivre  Ogier  en  Italie  contre  les  païens,  51; 
il  mande  Ogier  à  Paris,  55;  il  donne  le 
royaume  de  Frise  à  Ogier,  54;  il  institue  la 
léte  de  la  Toussaint  en  France,  55;  il  assiste 
aux  obsèques  d'Alix  à  Londres,  58;  il  partage 
ses  royaumes  entre  ses  fils,  eti  conservant  la 
Bourgogne,  59;  il  continue  à  gouverner,  (iO; 
ses  fondations,  67;  il  meurt  à  Metz,  68;  date 
de  sa  mort,  69. 
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Louis  IV  (d'Outremer),  roi  de  France;  fils  de 
Charles  le  Simple  et  de  Béatrix  (lisez  Ogive), 
IV,  108;  sa  mère  le  mène  en  Angleterre,  123; 
couronné  à  Laon,  124;  il  épouse  Gerbcrge, 
127;  prisonnier  à  Rouen  (lisez  Bayeux),  153; 
rétabli  sur  le  trône,  154- ;  il  lutte  contre  le 
lignage  de  Robert,  comte  de  Paris,  loi;  il 
meurt,  105. 

Louis  V,  fils  du  roi  Lothaire,  roi  de  France,  IV, 
204;  empoisonné  par  sa  femme,  207. 

Louis  V!,  roi  de  France,  dit  le  Gros,  fils  de  Phi- 
lippe l^"",  roi  de  France;  il  prend  Avignon  et 
conquiert  la  Provence,  IV,  208,  282,  290;  sacré 
à  Orléans,  504;  il  couronne  son  fils  Philippe; 
ses  femmes  et  ses  enfants,  553,  561  ;  il  ac- 
cueille Innocent  II,  539;  il  demande  au  pape 
la  prébende  de  son  fils  aîné,  à  Liège,  pour  son 
fils  cadet,  558;  il  meurt,  361. 

Louis  VII,  roi  de  France,  fils  de  Louis  le  Gros, 
IV,  333;  il  dispute  la  couronne  à  son  frère 
aîné,  361:  sacré  à  Reims;  sa  femme,  Éléo- 
nore  de  Normandie,  5(i2;  son  départ  pour  la 
croisade  retardé,  378;  ses  préparalifs  590; 
il  arrive  en  Hongrie  et  se  dirige  vers  la  Syrie, 
59;i;  il  refuse  le  combat  aux  Sarrasins,  596; 
averti  de  l'infidélité  d'Éléonore;  pris  par  les 
Grecs;  délivré  par  Roger  de  Sicile,  597;  il  aide 
Henri  d'Angers  à  conquéi'ir  la  Bretagne;  ses 
regrets,  400;  il  épouse  Alix,  fille  de  Thibaut 
de  Champagne,  4^02  ;  il  épouse  Marguerite  (lisez 
Constance),  fille  du  roi  Alphonse  VI 11  d'Espagne; 
sa  paix  avec  Henri  II  de  Normandie  rompue, 
40i;  il  aide  les  Lombards  contre  l'empereur 
Frédéric,  442;  battu  à  Sens  par  les  Allemands, 
444;  explication  d'un  songe;  sa  paix  avec  le 
roi  Henri  II  d'.Angleterre,  455;  il  intercède 
pour  S' Thomas  de  Cantorbéry;  sa  fille  Mar- 
guerite épouse  Henri  au  Court  Mantel,  456;  il 
fait  paver  Paris,  458;  il  accueille  Alexandre  III 
à  Paris;  il  fait  sacrer  son  fils  Philippe-Augusie 
et  lui  abandonne  les  rênes  de  l'état,  459;  para- 
lysé; il  meurt;  sa  tombe  à  Barbecl,  abbaye 
qu'il  avait  fondée;  son  éloge,  465. 


Louis  VIII,  fils  aîné  de  Philippe- Auguste,  roi  de 
France  ;  sa  naissance,  IV,  481  ;  il  épouse  Blan- 
che d'Espagne,  559;  comte  d'Artois,  V,  9,  10, 
120;  il  épouse  la  fille  du  comte  de  S'-Pol, 
121;  il  combat  les  Brabançons,  142;  il  défend 
la  Champagne,  143;  il  défait  ses  ennemis, 
144,  145;  il  rentre  à  Paris,  148;  Ferrant  de 
Portugal  lui  apprend  la  trahison  de  Clément  de 
Vallouise,  152;  il  demande  la  couronne  à  son 
père;  il  délivre  Ferrant,  154;  il  rend  la  cou- 
ronne à  son  père,  155;  il  accepte  l'olfre  de 
conquérir  l'Angleterre,  165;  il  s'empare  de 
Londres,  164;  ses  conquêtes,  165;  II,  205;  il 
quitte  l'Angleterre,  V,  106;  il  accompagne 
Simon  de  Monifort  à  Toulouse,  168;  sacré  à 
Reims,  170;  il  fait  venir  le  faux  Baudouin  <à 
P^ronne,  172;  il  prend  Niort  et  Marmandc, 
184;  il  assiège  Toulouse,  185;  item  Avignon, 
186;  il  prend  Avignon,  1 87  ;  Thibaut  de  Cham- 
pagne accusé  de  sa  mort,  189. 

Louis  IX,  roi  de  France,  fils  de  Louis  VIII; 
appelé  S'  Louis,  V,  171  ;  couronné,  187,  188; 
son  statut  contre  les  Juifs,  189;  il  combat  les 
barons  révoilés,  191  ;  il  accepte  le  comté  de 
Toulouse,  195;  il  reprend  les  conquêtes  du  roi 
d'Angleterre;  il  prend  la  croix,  1 96;  il  se  marie, 
199;  il  refuse  Blois  à  Thibaut  de  Champagne, 
200;  il  prend  Bellesme,  20 1 ;  sa  paix  avec  Ray- 
mond VII  de  Toulouse,  205;  ses  fondations, 
207;  il  marche  contre  Hugues  X,  comte  de  la 
Marche,  elle  roi  d'Angleterre,  208;  ses  con- 
quêtes; sa  paix  avec  Hugues;  il  prend  la  croix, 
209;  complot  contre  sa  vie,  229;  il  intervient 
dans  l'élection  de  l'évêque  de  Liège,  251  ;  Mar- 
guerite, comtesse  de  Flandre,  le  rend  juge 
du  débat  qui  divisait  ses  fils,  252;  il  donne 
l'Artois  à  son  fils  Robert,  233;  il  fait  venir  de 
Conslantinople  la  couronne  d'épines  du  Sau- 
veur, 235;  les  Toulousans  déclarent  adhérer  à 
sa  personne,  237;  il  livre  bataille  au  roi  d'An- 
gleterre, 248;  il  rencontre  InnocetitlV  à  Lyon; 
le  roi  d'Angleterre  lui  fait  la  guerre,  272; 
il  donne  l'Anjou  à  son  frère  Charles,  275;  il 
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part  pour  la  Tcrrc-Saiiile,  278;  279;  il  arrive 
cil  Chypre,  280;  il  prend  Damicite,  285;  il 
assiège  Mansourali,  28S  ;  hatlii,  287  ;  prison- 
nier; trêve  avec  les  Sarrasins,  281);  il  revient 
en  France,  7>IG;  il  niénayc  la  paix  entre  les  Fla- 
mands et  les  Hollandais,  557;  le  roi  d'Angle- 
terre lui  cède  la  Normandie,  556;  il  ordonne 
des  prières  pour  les  chrétiens  de  Terre-Sainte, 
35',);  son  second  départ  pour  la  Terre-Sainte, 
571;  il  assiège  Tunis,  572,  575;  il  bat  les 
Sarrasins,  374^;  il  donne  Tunis  à  Ferrant  de 
Coslille,  57<i;  cité,  200,  280,  50i;  il  meurt, 
578,  350;  canonisé,  529;  son  corps  mis  dans 
une  châsse;  miracles,  552  ;  VI,  101;  il  avait  été 
trahi  à  Daniictte,  142. 

Louis  X,  roi  de  France,  dit  le  Ilutin,  fils  aîné 
de  Phili|)pe  le  Bel,  V,  i  Po,  475;  il  épouse  Mar- 
guerite de  Bourgogne,  Vf,  101  ;  couronné  roi 
de  iXavarro,  108;  sa  loyauté,  130;  sa  fille 
Jeanne,  141  ;  il  assiège  Lyon,  143;  créé  cheva- 
lier, 195;  il  prend  la  croix,  194;  il  va  à  Douai, 
195;  il  joue  aux  ])opioules,  19G;  sa  femme 
accusée  d'adultère,  197,  218;  il  devient  roi  de 
France,  199  ;  sa  seconde  femme  Clémence,  208; 
il  demande  ses  comptes  à  Enguerraiid  de  Mari- 
gny,  210;  il  fait  mettre  Enguerrand  en  accusa- 
tion, 212;  il  autorise  Charles  de  Valois  à  pour- 
suivre Enguerrand,  218;  sa  mort,  219;  ses 
fils  prétendent  au  trône,  255  ;  cité,  525. 

Louis,  frère  du  roi  Lolhairc  de  France,  prévôt  de 
S»-Lambcrt,  à  Liège,  IV,  170,  174-,  187. 

Louis,  landgrave  de  Hesse;  il  combat  les  Lom- 
bards, IV,  412  ;  item  le  duc  de  Saxe,  454. 

Louis,  roi  de  Hongrie,  IV,  557. 

Louis  de  Horpniael,  VI,  555. 

Louis  de  Joppeleir;  tue,  VI,  581, 

Louis  de  Loon;  tué  par  Pépin,  II,  467. 

Louis,  comte  de  Looz  ;  ses  deux  femmes,  IV,  182; 
il  meurt,  190. 

Louis  II,  comte  de  Looz;  il  assiste  au  tournoi d'An- 
denne,  IV,  566;  témoin  à  la  donation  du  comté 
de  Gueidre,  574  ;  sa  querelle  avec  Henri  de 
Louvain,  577;  il  réclame  l'appui  du  chapitre 


de  S'-Lambert,  578;  il  assiste  à  la  réunion  de 
Walefïe,  586;  il  accompagne  Hugues  de  Pierre- 
pont  à  Landen,  V,  17  ;  il  assiste  l'évèque  con- 
tre Henri  II  de  Louvain,  57,  40,  70;  il  mène  ses 
troupes  à  Montaigu,  77,  81,  (606);  il  est  le 
point  de  mire  des  Brabançons,  84;  ses  proues- 
ses, 85,  87,  88,  91,  92,  (609,  610,  611);  il 
vient  à  Liège,  99;  il  confère  avec  Olton  IV;  sa 
loyauté,  114,  (621);  Hugues  de  Pierrepont  lui 
donne  un  alleu,  157,  (624);  il  devient  mam- 
bour  de  l'évéché,  167;  il  meurt,  171,  (625);  sa 
victoire  sur  Thibaut  de  Champagne,  etc.,  206; 
il  assiste  à  la  prise  de  Poilvaelie,  229;  mam- 
bour  de  l'évéché,  251. 

Louis  IV,  comte  de  Looz  et  de  Chiny;  allié  des 
Awans,  VI,  225;  nommé  mambour  de  Liège, 
226;  il  figure  dans  la  paix  de  Fexhe,  227,  251  ; 
il  vient  en  aide  à  l'évcque  de  Liège,  290;  il  se 
plaint  du  duc  Jean  III  de  Brabant,  488;  il  s'al- 
lie avec  Jean  III,  490;  il  va  à  Brusthem,  puis 
à  Fexhe,  491;  il  fait  la  paix  avec  Adolphe  de 
La  .Vlarck,  492;  il  va  à  Compiègiie,  497;  il 
arrête  les  vivres  des  Brabançons,  529;  il  assiste 
au  siège  de  Rolduc,  550;  cité,  554;  amende 
que  doit  lui  payer  le  duc  Jean  III,  513,  555, 
561;  il  meurt,  581;  il  laisse  son  comté  à 
Thierri  de  lleinsberg,  582,  (686). 

Louis,  fils  d'André,  comte  de  Louvain,  II,  10;  il 
meurt,  15. 

Louis  de  Lovci  val,  chanoine  de  Namur,  VI,  543. 
Louis,  fils  du  comte  de  Namur,chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Louis,  roi  de  Navarre,  fils  de  Charles  le  Simple  et 
d'Ogive,  IV,  124. 

Louis,  comte  dcNevers,  fils  de  Robert  de  Bel  hune  ; 
livréen  otage  aux  Français,  VI,  9 1 ,  93;Enguer- 
rand  de  Marigny  ordonne  sa  mort,  94,  218; 
sa  ruse  pour  fuii',  95;  il  revient  en  Flandre, 
96;  il  va  trouver  Enguerrand  à  Tournai,  97; 
il  réfute  les  accusations  d'Enguerrand,  99,100, 
215;  il  reste  à  Paris,  101  ;  accusé  d'avoir  fait 
empoisonner  son  père,  253;  il  meurt,  254. 

Louis  I"  (dit  de  Crécy),  fils  ainé  de  Louis  de 
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Nevcrs;  il  épouse  Marguerite  de  France,  VI, 
235,  2S5,  593;  il  devient  comte  de  Flandre, 
23-4;  les  Namurois  vont  au  secours  des  Fla- 
mands, 236;  prisonnier  à  Courtrai,  313;  les 
Flamands  se  révoltent  contre  lui,  561,  562; 
il  assiste  au  siège  de  Tournai,  570;  arbitre, 
581;  il  habite  Nevers;  il  va  à  l'Écluse,  5'J5; 
prisonnier  à  Bruges,  394  ;  il  refuse  de  ceindre 
répée  au  roi  de  France,  403;  Jean  XXII  or- 
donne aux  communes  flamandes  de  lui  obéir, 
406;  il  pardonne  aux  Brugeois,  41 1  ;  sa  femme 
obtient  Bapeaume,  479,  481  ;  accord  touchant 
Malines,  509,  518;  il  achète  Malines.  819,320; 
il  relève  Malines  de  l'Église  de  Liège,  821; 
il  vient  à  Huy;  il  s'arme  contre  le  duc  de 
Brabant,  522;  il  ravage  le  Brabant,  325;  cité, 
355;  son  contrat  relatif  à  Malines,  ratifié,  358; 
mécontent  du  roi  de  France,  343;  il  assiège 
Gand,  000;  chassé  de  Flandre,  Cl 5;  allié 
d'Édouaid  III,  624. 

Louis,  sire  d'OrchimonI,  V,  403. 

Louis  Poilhon,  mayeur  de  Liège,  Vf,  10. 

Louis,  fils  du  comte  de  Poitiers,  chanoine  de  Liège, 
IV,  500. 

Louis  Print,  VI,  335. 

Louis,  fils  du  comte  de  Provence,  chanoine  de 

Liège,  IV,  346. 
Louis,  avoué  de  Russon,  VI,  834. 
Louis  de  S'-Martin,  écuyer,  VI,  703. 
Louis,  frùi  e  do  Charles  le  Simple,  archidiacre  à 

Liège,  IV,  104. 
Louis  de  Souvcrainponl.  vigneron;  prisonnier,  V, 

355. 

Louis  de  This,  VI,  53.'î. 

Louis,  duc  de  Thuringc,  mari  de  S"  Elizabeth,  V, 
205,  223. 

Louis,  fils  de  Corson,  comte  de  Toulouse;  roi,  IV, 
250. 

Louis  del  Vauz;  tué  par  Hubin  Poullet,  V,  228. 
Louis  de  Walcourt;  il  assiste  à  la  donation  du 

comté  de  Gueidre,  IV,  574. 
Louis  de  Warke,  chevalier,  VI,  628. 
Louis,  voy.  Ciovis. 


Lonpines ,  Lunpines;  le  seigneur  prend  part  à  la 
croisade,  V,  69;  prisonnier  des  Sarrasins,  102. 

Lousenijnail,  voy.  Lensenr/neuil. 

Louvain  (Lovay,  Lovain),  ville;  Jonab  en  fait  sa 
capitale,  I,  484;  assii'gée  par  Jonadas,  303; 
formation  du  comté  de  Louvain  par  Arnoul, 
307;  assiégée  [)ar  Porus,  II,  38,  (340);  prise 
par  Clodion,  108;  ses  armoiries,  465;  IV,  72; 
le  comte  envoyé  par  Radus  du  Prez  auprès  du 
comte  Basin,  (II,  678);  le  comte  va  au  secours 
de  Charlemagne  en  Espagne,  III,  122;  il  fait  le 
guet  à  Saragosse,  133;  Ogier  le  Danois  s'y 
l'cnd,  203;  le  comté  gouverné  par  l'évèque  de 
Liège,  282;  il  y  naît  un  fils  à  Ogier,  515;  vi- 
sitée par  Ogier,  577,  388;  Buevon  donne  le 
comté  à  son  fils  Ogier,  IV,  60;  le  comte  devient 
duc  dc-Lotringe,  71;  le  comté,  souvent  conquis 
par  les  rois  de  Fiance,  est  gouverné  par  des 
baillis,  95;  Ogier  y  met  un  bailli,  94;  assiégée 
par  Noigcr,  175;  (III,  466);  détruite,  174;  le 
comte  fait  la  paix  entre  les  Liégeois  et  les  Fla- 
mands, 249;  il  ménage  la  paix  entre  Brusthem 
et  S'-Trond ,  275;  il  accompagne  l'évèque 
Obcrt  à  Liège,  286;  il  scelle  la  vente  du  châ- 
teau de  Bouillon,  289;  la  ville  assiégée  par  les 
Liégeois,  551  ;  le  comte  prend  part  à  la  croi- 
sade, 595;  le  fils  du  comte  de  Gueidre  y  est  re- 
tenu en  otage,  373;  Louvain,  séjour  des  comtes, 
546;  V,  11,  15;  Henri  abandonne  le  titre  de 
comte  de  Louvain,  58;  plaintes  des  femmes 
di!  celle  ville,  96,  (615);  assiégée  par  les  Lié- 
geois, !)8,  (616);  les  chrétiens  ])attus  près  de 
là  par  les  Sarrasins,  125;  établissement  des 
Frères-Précheurs  et  des  Cordeliers,  221;  as- 
siégée par  Henri  de  Gueidre,  565;  noces  du 
duc  Jean  II,  483;  séjour  du  duc  de  Brabant, 
486;  le  duc  Jean  l"  y  est  enseveli,  487;  on  y 
reçoit  le  faux  Jean  de  Virsain,  VI,  125; 
Edouard  III  s'y  installe,  566,  568;  citée,  567; 
résidence  du  duc  Jean  III,  484,  489,  490,  498, 
595;  Robert  d'Artois  s'y  réfugie,  487;  les  mi- 
lices combattent  les  Liégeois,  493;  Jean  III  de- 
mande que  le  pape  y  établisse  un  évèehé,  507, 
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(605,  685).  Voy.  Albert,  André,  Arnoul,  Bau- 
douin. Bernard,  Bcuve,  Briinon,  Clodus,  Clo- 
tairc,  Erneldn,  Francon,  Fulcaire,  Geoffroi, 
Gillions,  Godefroid,  Gui,  Giireit,  Heittor,  Henri, 
Jean,  .hcoras,  .leanne,  Jonadab,  Lambert, 
Oberi,  Ogier,  Paris,  Parus,  Phanic,  Robert, 
S>jbiUi',  Thierri,  Waicran. 

Louvanisles  [Loretignis);  ils  battent  les  Flamands, 
1,  504;  ils  picnncnl  Bruges,  505;  ils  battent 
les  Gantois  à  Lille;  défaits  à  leur  tour,  506. 

Louvc!;néc  (Loveiigneez),  village  liégeois;  fondé 
par  Cornulo,  I,  478;  il  ressortit  à  Chènée,  420. 

Louvc'cric,  nom  donné  aux  maisons  de  débauche, 
L  51. 

Louviers  {Lioiik-rs^,  ville  de  Normandie,  IV,  554. 

Louvre  (Locvre,  Lovuvrc),  à  Paris,  V,  152,  154. 

LoiHvvis,  voy.  Henri. 

Loiix,  Louz,  voy.  Looz. 

Loiiz,  voy.  Lens. 

Lnvain,  Lovay,  voy.  Louvain. 

Lovctiguccz,  voy.  Louvegnée. 

LorcDi/itcle,  voy.  Lovenjoul. 

LovriKinis,  voy.  Louvanistes. 

Lovenjoul  (Lovengnele),  village  formant  la  limite 
du  comté  de  Brugcron,  IV,  189. 

Loverval  {Lovirvauz,  Lo>'ilnais);  le  seigneur,  pri- 
sonnier, (VI.  707).  Voy.  Arnoul,  Charles,  Jean, 
Louis. 

Lovvaige  (la  Waiyhc,  Wege),  village  près  de  Ton- 
gres,  V,  542;  les  habitants  viennent  au  se- 
cours des  Tongrois,  IV,  460.  Voy.  Gautier  de 
Lexhi. 

Lnwis,  Lowgs,  voy.  Louis. 

Loyers  (Z,ojp)-5),  village  liégeois  ;  Nolgcr  soumet 

son  église  à  celle  de  Thuin,  IV,  197. 
Loyhcrainc,  voy.  Lorraine. 
Loys,  Loyis,  voy.  Louis. 
Lozanic,  voy.  Henri.  . 
Lnbinnc,  voy.  Bihiane, 

Lubias,  fille  du  roi  d'Aragon,  femme  de  Gui,  roi 
d'Espagne,  IV,  50. 

Luc  (Lul(c,  Luc/i,  Lucas),  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne; converti  par  S'  Luc,  I,  463;  II,  i94. 


Lticabcl,  Lucnbinl,  Lucnbkl,  roi  de  Salaireiet, 
III,  23i  ;  Ogier  le  jette  à  terre,  233;  ren- 
versé par  Ogier,  254;  il  combat  Ogier,  235; 
nn'raculeusement  converti,  236;  il  reçoit  le 
nom  de  Guillaume  et  devient  duc  d'Aquitaine, 
259. 

Lucabn/,  géant  païen;  feudataire  de  Synagon,  111, 

H6;  tué  par  Ogier,  87. 
Lucain  (Lucanus),  poète,  I,  468. 
Lucanicns  (Lucans);  appelés  par  Romulus  pour 

peupler  Rome,  1,  59. 
Lucanon  de  Damas;  allié  de  Drehier,  111,  281. 
Lucanor  {l.ucanoir,  Luehanoir),  femme  du  duc  de 

Souabe;  convertie,  11,  157. 
Lxicanor,  sœur  de  Ganclon,  III,  47. 
Lucanor,  comte  de  Juliers,  IV,  323. 
Lucanor,  géant  sarrasin,  V,  106;  tué  par  Ogier, 

127. 

Lucans,  païen;  tué  par  Ogier,  III,  502. 
Lucans,  habitants  de  Lucques,  V,  355. 
Lucas,  voy.  Luc. 

Lucc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlemagne, 
III,  335. 

Lucembor,  voy.  Luxembourg. 

Lucera  (Leutoire),  ville;  les  Sarrasins  en  sont  ex- 
pulsés, V,  564. 

Lucli,  voy.  Lucques,  Luc. 

Luehanoir,  voy.  Lucanor. 

Luclicnborch,  voy.  Luxembourg. 

Luchicns,  voy.  Lucius. 

Lucidaire,  frère  de  Corbairant,  111,  116. 

Lucidar,  roi  de  Perse;  tué  par  Artus,  II,  203. 

Luciens,  voy.  Lucius. 

Lucifer  (Lucifier,  Licifeir,  Enfer);  invité  par 
Satan  à  recevoir  Jésus  dans  les  enfers,  1,  417; 
il  chasse  Satan,  418  ;  il  veut  empêcher  l'entrée 
de  Jésus,  419;  il  invective  contre  Satan  qui  a 
fait  manger  la  pomme  à  Adam  et  mourir  Jésus, 
420-421;  son  orgueil,  .sa  chute,  IV,  53. 

Lucius  \"  {Luciens,  Lucyen,  Luchiens,  Luciiens, 
Lucium),  pape,  II,  24-25;  il  ordonne  que  les 
évêques  aient  des  assesseurs;  décapité,  25. 

Lucius  II,  pape;  il  prêche  une  croisade;  il  réunit 
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lin  concile  à  Aix,  IV,  537;  il  cite  révêqnc  de 
IJcge  à  Rome,  559;  il  meurt,  562. 

Liieius  Mf,  pape,  IV,  405;  il  couronne  l'empereur 
Henri  V  à  Rome,  460;  il  absout  Lambert  le 
Bègue;  il  piive  l'cvcque  de  Pavie  du  pallium, 
475;  il  prêche  une  croisade;  il  meurt,  476,  480; 
son  cpitaphe,  îiiO. 

Lucius  [Lucmn)  et  Brutus,  premiers  consuls  de 
Rome,  I,  98, 

Lucius  Cornélius,  consul  romain,  I,  ICI;  il  tue 
Corsados,  d62;  il  dompte  les  Picéniens,  197. 

Lucius  Domitins;  il  fait  la  guerre  en  Macédoine; 
lue  par  Yrtalogon,  I,  209. 

Lucius,  roi  d'Ecosse;  il  se  fait  baptiser,  I,  570; 
il  gouverne  l'Anglelcrre,  571;  11,  194. 

Lucius  Luculus,  général  romain;  il  bat  les  Macé- 
doniens, I,  2H  ;  il  conquiert  la  Crète,  212, 

Lucius,  sénateur  de  Rome;  il  remplace  Severus 
comme  empereur,  II,  5. 

Luc(|ues  (Luke,Luch,  Luque],  évëché;  le  pape  lui 
accorde  le  pallium,  IV,  529;  l'évcché  donné  à 
Albert  de  Cuyck,  553;  les  habitants  battus  à 
Nice,  V,  555;  la  ville  prise  par  Hugues  de  Fa- 
i-iiolles,  VI,  154. 

Lucrèce  (Lucrrcic),  fille  d'un  sénateur  romain; 
violée  par  Tarquin,  I,  98. 

Liicycn,  voy.  Lucius. 

Liidnl,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  195. 
Liidnn'.s,  voy.  Louis. 
Liu/arde,  voy.  Lulgardc. 
Luilpohhj  voy.  I.éopold. 

Luilprand  (Luprundus ,  Luinpardu^),  roi  des 
Lombards.  Il,  202;  il  assiège  Rome;  ballu  par 
l']smarcil.  II,  452;  il  transfère  de  Sardaigne  à 
Pise  le  corps  de  S'  Augustin,  435. 

LiiLo^  voy.  S'-Luc,  Luc(|ucs. 

Luinay  (Linnain),  nom  d'une  seigneurie  donné  à 
l'avouerie  du  Liège,  IV,  570;  celte  terre  passe 
dans  les  maisons  des  des  Prez  et  de  Walcourt, 
487;  V,  20;  l'avoué  porte  l'étendard,  VI,  117; 
l'avouerie  achetée  par  le  chapitre  de  S'-Lam- 
bert,  002.  Voy.  Avoués. 

Liinihardifl,  voy.  Lombardic. 


Lumhariim,  cliàlcau;  conquis  par  Simon  de 
Monlfort,  V,  H. 

Lumbars,  voy.  Lombards,  Langobards. 

Lumel,  voy.  Gui. 

Lmnpardvs,  voy.  Luitprand. 

Lumpreit,  voy.  Longpré. 

Luna  {Lune),  évêché  de  Toscane,  I,  500. 

LuncI,  voy.  Raymond-Gaueelin. 

Lunete  (la),  château-fort  du  l'oi  Plandris;  Ogier  y 
pénètre  avec  les  Sarrasins,  III,  569,  570;  pris 
par  les  chrétiens,  571;  Ogier  y  séjourne,  572. 

Liinpincs,  voy.  Loupines. 

Lupe,  voy.  Gérard. 

Lupo,  abbé  de  S'-Troiid  en  concurrence  avec 
Lanzo;  il  chasse  eelui-ci;  il  fortifie  la  ville; 
l'évêque  Henri  l'assiège,  IV,  270;  il  devient 
prieur,  271. 

Lnpo,  Lvpoldc,  voy.  Léopold. 

Luppic,  montagne  en  Espagne,  III,  104. 

Luprandus,  voy.  Luitprand. 

Lupus,  roi  de  Gascogne  ;  vaincu  par  Charle- 
magne;  singulière  redevance  qu'il  lui  paie, 
II,  516. 

Lnquc,  voy.  Lucques. 

Litscinc,  voy.  Pierre. 

Luscmbor,  voy.  Luxembourg. 

Liiscrne,  ville  d'Espagne;  d'abord  appelée  Calan- 
gus;  1,  512;  assiégée  par  Charlemagne,  II,  552, 
555;  conquise  par  Charlemagne,  III,  534;  le 
roi  Anseis  s'y  réfugie;  le  roi  Morgan  l'assiège, 
582;  Anseis  la  quitte,  585  ;  Morgan  y  tombe 
malade,  584;  les  Sarrasins  s'y  retirent;  Charle- 
magne l'assiège,  401  ;  destruction  miraculeuse 
de  cette  ville,  40(). 
Luscrniaiii,  roi  d'Espagne;  il  fonde  f'alangus,  1, 
512. 

Luscrnic,  voy.  Gérard. 

Lusignan  (Lcscngnon),  voy.  Gui.  Cfr.  Lensen- 
f/neuil. 

Lutatius  Catulus  et  Alius  Manlius  (Lucaius  Catu- 
lien  et  Anliens  Maulc) ,  consuls  de  Rome, 
l,  121. 

Lutèce  (Lr«/f«sc)  ;  bataille  entre  Yborus  et  Aze- 
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linus  à  cause  de  celle  ville,  I,  'lO;  assiégée  par 
Gaborens,  lîiO;  délendue  par  les  Flamands, 
ISl  ;  .secourue  par  Franco,  lî)5;  les  Sicaiiibres 
s'y  réfugient,  1C!2;  séjour  de  Priam,  174;  as- 
siégée par  (;ésar,  220;  eniporléc,  221  ;  évangé- 
lisce,  ibi  ;  séjour  d'Hector,  488;  les  Flamands 
battus  près  de  celte  ville,  575;  capitale  de  la 
Gaule,  II,  12;  les  Allemands,  battus,  s'y  réfu- 
gient; assiégée  par  Hector,  28;  item  par  l'em- 
pereur Valérien;  prise,  29;  S'  Martin  y  prêche, 
41  ;  visitée  par  Valenlinien  I",  82;  bâtie  par 
Yborus,  100;  sa  richesse,  105;  assemblée  des 
chefs  francs,  125;  ses  habitants  eonvcrlis  par 
Clotilde,  145;  féte  pour  le  mariage  de  Clovis, 
159;  Clovis  y  bâtit  l'église  des  SS.  Pierre  et 
Paul,  105;  noces  d'Amalaricli,  ICli;  Clotaire  y 
est  couronné,  1 67;Clolilde  ensevelie  à  S'-Pierre, 
175;  Chilpéric  s'y  réfugie,  205;  assiégée  par 
Paris,  200;  conquise,  207;  délrnile,208;  rebâ- 
tie par  Paris,  (jui  veut  l'appeler  Troie;  on  lui 
donne  le  nom  de  Paris,  209,  312;  Paris  y 
donne  un  tournoi,  210.  Voy.  S'  Germain.  S"^ 
Geneviève.  Cfr.  Paris. 
Lutgarde  {Lur/ardr,    Lirctjurdv) ,    fille    du  roi 

d'Autriche,  femme  de  Cliarlcm.igne,  II,  529. 
Lutgarde,  comtesse  île  Looz;  elle  dote  l'église  de 

S'- Jacques,  à  Liège,  iV,  190. 
Lutgarde,  fille  du  conile  de  Cou  (Toul?),  femme 

du  comie  de  Looz,  IV,  1S2. 
Luxembourg  (Liichnnhorc/i ,  Luccmbor ,  Luscm- 
bor,  L)irln')il)Ows,  Lnccmhorfjh),  comlc  ;  autre- 
fois appelé  Ai'deiMies,  1,  215;  formé  d'une 
partie  du  duché  d'Ardenne;  ses  armoiries,  II, 
410,  405;  le  comte  assiège  Huy,  III,  78;  il 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  512;  le  comté  faisait 
primitivement  partie  du  duché  de  Lolringe, 
W,  71;  un  comte,  père  de  l'évéquc  de  Liège 
Henri  H,  405;  le  comte  dévaste  la  Champagne, 
V,  145;  il  bat  Otlon  l\',  15G;  le  comté  ravagé 
par  Jean  d'Aps,  227,  228;  le  comte  assiège 
Naniur,  540  ;  il  relève  Namur  du  comte  de  Hai- 
naut,  551;  la  fille  du  comte  épouse  Gui  de 
Dampierre,  577;  le  comte  assiste  au  tournoi 


d'Andenne,  405;  le  comte  ravagé,  415;  Jean 
de  Flandi-e  enfermé  dans  le  château,  V,  460  ; 
la  fille  du  comte,  femme  de  Gui  de  Dampierre, 
510;  le  comte  Henri  y  apprend  sa  confirmation 
comme  empereur,  VI,  115;  ravagé  par  les  Lié- 
geois, 249,  250;  Jean  de  Bohême  s'y  rend, 
260;  le  duché  prorais  à  Margalis,  410.  Voy, 
Baudouin,  Conrad,  Henri,  Nicolas,  Notgcr, 
Waleran. 

Lybuin,  voy.  Liban, 

Lybvr,  voy.  Bachus. 

I^ybie  (Libe),  royaume;  sa  position  géographique, 

I,  294  ;  le  niveau  de  la  mer  s'y  élève  au-dessus 
de  la  terre,  295;  donné  par  Ogier  au  fils  de  Pa- 
lamède,  III,  572.  Voy.  Brehier,  Geoffroy. 

Lycurgiie,  voy.  Grcyiis. 

Lydcon,  fille  de  Lydrel,  femme  d'Hector,  I,  155. 
Lydoneniis,  voy.  Lodève. 

Lydoneus,  fils  de  Lydiel,  comte  de  Flandre,  I, 
102;  il  fonde  des  villes  qu'il  donnr  'i  son  fils 
Arlhcsa,  160;  il  conquiert  la  Zéland.',  171  ;  il 
meurt,  174. 

Lydrel,  voy.  Lidricl. 

LydrioncI,  voy.  Lidryonel. 

Lydris,  Lidri?,  fils  de  Porus,  comte  de  Flandre, 

II,  57;  il  meurt,  61. 
Lyqois,  voy.  Liégeois. 
Lyyyniis,  voy.  Hygin. 
Lylc,  voy.  Lille. 

Lyliane,  fille  de  Gando,  femme  d'Aliénoir,  I,  40. 
Lymcchuii,  voy.  Limisso. 

Lymcdoine,  ville  d'Espagne;  Charlemagne  y  loge, 

m,  159. 

Lymoge,  voy.  Limoges. 
Lymon,  Lymons,  voy.  Limont. 
Lymosin,  voy.  Limousin. 
Lyntosum,  voy.  Limons. 
Lynarl,  voy.  Léonard. 
Lyndrvl,  voy.  Lidricl. 
Lynos,  voy.  Livon. 
Lynsemeal,  voy.  Linsmeau. 

Lyon  (Loyd,  Lioti,  Léon  sur  le  Royne),  province 
et  ville  de  la  Gaule,  I,  267  ;  Martin  Polonus 
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(lit  (|iic  Pilule  y  naquit,  438;  IIcrode-Aiilipas 
y  est  envoyé  en  exil,  440;  évangelisée  par  S' 
Forlien,  500;  les  Hongrois  et  les  Romains  y 
sont  battus  par  les  Gaulois,  54-9;  Gralicn  y 
est  assassiné,  11,  93;  Cliar'lcniagne  y  rassemble 
une  armée,  III,  104  ;  citée,  177;  ravagée  par 
Ogicr  le  Danois,  206;  détruite  par  les  Nor- 
nians,  IV,  84;  l'arclievéquc  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  51 1  ;  Charles  le  Chauve  y  est  enseveli, 
95;  Clément  de  Vallouise  y  est  prisonnier,  V, 
145;  le  roi  y  séjourne,  152;  Innocent  IV  ren- 
contre Louis  IX,  272,  280;  fait  miraculeux, 
560;  concile,  596,  597;  Henri  do  Gueidre  y 
est  accusé,  598;  Clément  V  y  reçoit  la  tiare,  VI, 


47;  résidence  de  Clément  V,  105,  150,  131, 
186;  concile,  109;  l'arehevcque  mis  en  prison, 
143;  Jean  XXII  y  est  élu  pape,  220;  menacée 
d'incendie,  505.  Voy.  Gcnesiug,  Guillaume,  S* 
Iiénée. 
Lyon,  voy.  Léon,  Léonce. 

Lyonfiidlu',  château  du  Poitou;  assiégé  et  pris 

par  Philippe-Auguste,  IV,  526. 
LypariUj  voy.  Lipari. 
Lyrfjonync,  lisez  /iouryongnc,  III,  82. 
Lys  {Lis),  rivière;  elle  forme  la  limite  entre  la 

l'rance  et  la  Flandre,  IV,  465;  VI,  405,  407. 
Lysins,  chevalier  romain;  envoyé  pour  combattre 

les  Juifs  en  Judée,  I,  520. 


Mabal,  Mabel,  roi  de  Chaldée;  Virgile  emprunte 
son  nom  pour  mystifier  Enye,  I,  249. 

MabureuCj  Mabaron,  pays  de  l'Inde;  conquis  par 
Ogier,  son  vin;  usages  extraordinaires,  III,  58. 

Mubiubam,  fils  de  Saturnus;  il  vient  en  Europe, 
I,  19. 

Mabicr-Fonluinc,  voy.  Maubcrt-Fontaine. 
RIabile  (Muhil/ie),  fille  d'Adonis,  roi  de  Lom- 

bardie,  IV,  85. 
Mabile,  femme  de  Matthieu  Slachebrtms,  V,  550. 
Mubiklc,  fille  du  roi  de  Mœsogotliic,  11,486,  487, 

512 

Macaire  [Machar,  Muchura,  Macliair,  Maqunrs, 
Maqiiarl),  fils  de  Lucanor;  traître  ;  il  veut  abu- 
ser de  Sybille,  III,  47;  il  tue  Aubry  de  Motit- 
didier,  48;  le  chien  d'Aubry  lui  saute  à  la 
gorge,  50;  vaincu  en  champ  elos  par  le  chien, 
51,  166,  188.  Cfr  IV,  8. 

Macaire  de  Bois-le-due,  chanoine  de  Liège,  VI, 
72. 

Macaire,  nom  pris  par  Haython,  V,  370. 
Macaire  et  Isidore,  en  Egypte,  II,  87, 
Macédoine  [Muchidonc,  Machcdone,  Mac/icdoinc), 
ville   fondée    par  Uachem,   I,  6;  troisième 


m 

royaume  fondé  par  le  roi  Alexandre,  12;  com- 
mencement de  ce  royaume,  50;  conquis  par 
Darius,  100;  item  par  les  Romains,  160;  en- 
vahi par  Marc  et  Valcricn,  170;  conquis  par 
les  Romains,  179;  les  Romains  y  portent  la 
guerre,  209,  210;  conquis  par  les  Romains, 
211-212;  sa  situation  géographique,  502;  ra- 
vagé j)ar  les  Huns,  II,  26;  conquis  par  l'empe- 
reur Valérien,  30;  son  roi  accompagne  l'empe- 
leur  Richard  en  France,  III,  177;  le  roi  tué 
par  Ogier,  185;  traversé  par  Ogier,  259.  Voy. 
Bciisos,  Ji'an,  Kcreamus,  Philij)pe,  Yrlaloyon. 

Macédoniens  [M achidoniens  ;  battus  par  Flami- 
iiius,  I,  124;  ils  veulent  attaquer  les  Romains, 
170;  battus,  171;  ils  concluent  une  paix  oné- 
reuse avec  les  Romains,  179;  bartus  par  les 
Romains,  180-181. 

Macedonius  (.l/ac/tirfo/ii;),  hérésiarque.  Il,  88;  con- 
damné au  concile  de  Constanlinople,  95. 

MaceUicv,  voy.  MarcclHcn. 

Machabée  (^/ac/ia6ecws)  ;  les  frères,  martyrises, 
I,  148;  leur  histoire  écrite  par  Flave  Josèphe, 
179.  Voy.  Judas. 

MacliabvoiSj  Macliabrcis,  voy.  Machebrons. 
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Madiair,  Macliar,  voy.  Macuire. 

Mac/iule,  troisième  femme  d'Ilcrode,  I,  26!). 

Alacliauz,  roi  païen  ;  il  assiège  Cacliesoris,  III, 

50!);  Palamède  le  tue,  396. 
Machchrun.s ,  Mackabrois,  Macliabrcis ,  voy.  Ma- 

lliicu. 

Muchcdoiir,  voy.  fliacédoine. 

Maciiera  {Mavlicrouz),  ville  où  S'  Jean  fut  déca- 
pité, 1,  39î). 

Mucliidimans,  roi;  possesseur  de  Courtaine,  III, 
57. 

Machidonc,  voy.  Macedonius,  .Macédoine. 
MaclwiiHS,  Machomct,  voy.  Mahomet,  Ahmet. 
Mac/ton,  voy.  Maçon,  Maçon. 
Machos,  roi  de  l  lndc,  II,  2-2!). 
Macliov,  voy.  Mézières. 
Much'ir,  \  oy.  Maucicr. 

Maçon  [Machon,  Mascon),  ville;  brûlée  par  les 
Brabançons,  V,  145.  \'oy.  Guillaume. 

Maçon  (Machon),  voy.  Bodnlc:. 

Macor,  Nacor,  chef  des  Lalins,  I,  20. 

Macrin  (i^/w/m/'/O,  empereur,  II,  6-7, 

Madain,  fils  de  Longrinus,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne, II,  190. 

Madakins,  voy.  Madaquiiis. 

M  ad  une  ,  fille  de  Childebort ,  femme  de  Charles 
Martel,  II,  595,  4i)0;  elle  meurt,  401. 

Madaqiiainc,  foret;  Ogiei-  y  combat  quatre  cava- 
liers, m,  2«8. 

Madaqnins,  Madalcius  (Cfr  Mnhiquin),  écuyer  de 
Gandisc;  baptisé  et  appelé  Richard,  III,  587. 

Madaqinns,  géant  païen,  III,  265;  Ogier  le  coupe 
en  deux,  264. 

Madarnns  d'Abilos,  sénateur  romain  ;  tué  par 
Clodas,  I,  S85. 

MadaroSj  fils  de  lempeieur  Alexandre;  tué  en 
Gaule,  11,  12. 

MuduliiSj  hérésiarque  d'Alexandrie;  tué  par  la 
foudre,  I,  551. 

Madvfusj  voy.  Malcfus. 

Mudmen,  voy.  Maidières. 

Madian,  terre  où  Moïse  vit  le  buisson  ardent,  I, 
159. 


Mad.iiens,  comte,  châtelain  de  Luserne,  111,  582; 
il  demande  du  secours  à  Charlemagne  ;  il 
arrive  à  Aix  en  Gascogne,  584;  refus  qu'il 
essuie  à  Nauteuil,  588;  il  arrive  à  Paris,  591; 
il  accompagne  Ogier  en  Esjjagne,  59!);  il  arrive 
à  Cacliesoris,  bat  les  Sarrasins  et  pénètre  jus- 
qu'à Anseis,  597;  Anscis  le  fait  roi  de  Gas- 
cogne, 407. 

Madiob,  loi  de  Scladie;  battu  par  Julien,  11,  153. 
Madrane,  voy.  Adriatique. 
Macnche,  voy.  Mans. 

Maeseyck  (Eyke,  Ekc),  ville;  Adalar  y  fonde  un 
monastère,  (II,  6S7)  ;    l'évcque   Francon  y 
rebâtit  l'église,  IV,  8.j;(Ill,  425);  abbatialité 
séculière,  IV,  lOS.  Voy.  Anne. 
Maestricht  (Treit  .soiir  Motisc) ,  ville;  siège  de 
révèché  de  Tongrcs,  I,  307;  elle  se  trouve 
entre  Tongres  et  Jupille,  580;  fondée  par  Trec- 
tulus;  origine  de  son  nom,  441;  S'  Materne  y 
fonde  l'église  S'-Pierre,  525;  item  celle  de 
S'-Barlliélemi  ou  de  S'-Servais,  î)52  ;  les  Ro- 
mains y  sont  retranchés.  Il,  46  ;  tenue  (  n  fief  du 
duc  de  Lotringe,  48,  66;  siège  de  l'évéché  de 
Tongi'cs,  mais  non  évêché,  66;  la  souverai- 
neté temporelle  y  est  donnée  par  Pojhjs  à 
S'  Servais,  67,  167,  (5S0-!)31);  église  S'-Pierrc 
fondée,  67;  S'  Servais  y  demeure,  89;  révéla- 
lation  à  son  sujet  faite  à  S'  Servais,  92;  S'  Ser- 
vais y  transporte  les  livres,  reliques,  etc.,  de 
Tongres,  93-94,  ^556)  ;  la  clef  de  S' Servais  con- 
servée dans  l'église  S'-Barthélemi;  sa  vertu,  96; 
le  li'ésoi-  de  S'^-Sei  vais  volé,  97;  la  ville  échappe 
aux  II  uns,  115,  (51)5);  les  ïongi-ois  s'y  réfu- 
gient et  gâtent  ses  habitants,  H9;  Bjidenty 
réclame  la  souveraineté  temporelle;  assiégée 
par  Boident  et  par  Gilles,  comte  de  Cologne; 
défendue  par  S'  Simplicius  et  par  Clotairc; 
annexée  à  la  France  et  gouvernée  par  un  lieu- 
tenant, 167,  (568);  livres  anti(juesde  S'  Servais 
conservés  dans  le  trésor  de;  l'église;  chartes  des 
ducs  d'Ardennc  et  de  Lotharingie  et  des  comtes 
d'Osterne,  255;  église  S'-Servais,  253,  (592); 
d'abord  dédiée  à  S'  Barthélemi ,  252  ;  IV,  187  ; 
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visilée  par  des  Hongrois,  II,  206,  (S83  cl  suiv.); 
les  Iiabitanls  accordent  <i  S'  Gonduljjhe  le  |)ou- 
voir  lemporel,  267;  Clotairc  y  mande  S'  Jean 
l'Agneau;  Dames  Bianchos  fondées,  271),  (29 1  ); 
les  chanoines  de  S'-Bartiiélemi  demandent  des 
armoiries  pour  leur  église,  28 i,  (592);  le 
peuple  réclame  S'  Remacle  pour  évoque,  305; 
les  chanoines  et  les  barons  réclament  S'  Lam- 
bert comme  évéquc,  à  Pépin,  549  ;  les  habitants 
vont  chercher  le  corps  de  S'  Lambert,  570; 
S'  Hubert  y  est  reçu  comme  évêquc  de  Ton- 
grcs,  57'i;  Pleclrude  y  demeure  chez  les  Dames 
Blanches,  585;  songe  des  chanoines  au  sujet 
du  corps  de  S'  Lambert,  586;  S'  Lambert  enlevé 
de  l'église  S'-Pierre,  587;  S'  Servais  enlève 
l'aigle  qui  surmontait  l'église  S'- Barthélemi, 
595;  Charles  Martel  y  séjourne,  595;  Pierre  et 
Andolet  y  font  des  miracles;  Fluribert  donne  la 
téte  d'Andolel  au  chapiti-e  de  S'-Servais,  4-85; 
Ogier  le  Danois  y  passe,  111,  515;  détruite  par 
les  Normans,  IV,  81;  l'évéciue  Hugues  de 
Verdun  donne  une  rente  à  l'église,  110;  Notger 
y  transporte  l'abbatialité  séculière  de  Malonne, 
105,  161;  l'empereur  Henri  V  s'y  rend,  504, 
(719);  le  pont,  limite  du  comté  de  Gueidre, 
574;  Olton  IV  s'y  réfugie;  Guillaume  Longue 
Épée  l'y  rejoint,  V,  108,  (618);  item,  Henri  de 
Louviiiii,  112;  établissement  des  Cordeliers, 
221;  coq  à  deux  têtes,  252;  visitée  par  Guil- 
laume de  Hollande,  505;  touchant  la  monnaie, 
506;  séjour  du  légat  Pierre  Capoccio,  522;  le 
ponlabattu;  la  ville  obéit  à  l'évêque, 575, (615); 
construction  d'un  pont,  419,  421;  là  ville 
appartient  à  deux  seigneurs,  525;  revendiquée 
par  le  duc  de  Brabant,  526;  assiégée  par  les 
Liégeois,  527;  partagée  entre  l'évéquc  et  le 
duc;  coutumes,  528;  les  habitants  enfreignent 
la  juridiction  de  l'évéquc,  VI,  45,  (646);  Pierre 
de  Bar  y  est  retenu  prisonnier,  41;  Thibaut  de 
Bar  y  établit  sa  cour, 72;  l'évèque  y  icunit  une 
armée,  75;  les  métiers  vont  défendre  ïhuin, 
117:  guerre  des  habitants  contre  VVaieran  de 
Fauquemont,  255;  le  comte  de  Gueidre  y  loge, 


436;  le  duc  Jean  III  pille  le  trésor  de  S'-Ser- 
vais,  486;  Henri  de  Pétershem  saisi  à  S'-Servais, 
504;  lettre  pour  les  Frères  Mineurs,  509,  515; 
l'évéquc  de  Liège  conserve  les  lettres  qu'il  a 
concertianl  celle  ville,  510;  touchant  les  biens 
de  l'église  S'-Servais,  51 1,  512,  515,  516;  le  duc 
de  Brabant  y  passe,  528;  les  habitants  refusent 
le  plissage  à  l'évèque  Adolphe,  550;  assiégée 
par  les  Liégeois,  551,  (685);  condamnée  à  une 
amende  envers  l'évèque,  552;  la  juridiclion  de 
l'évèque  y  est  maintenue,  558;  les  chanoines 
de  S'-Servais  compris  dans  la  paix,  541  ;  incen- 
diée par  le  duc  de  Gueidre, (706) ;  les  hahilanis 
refusent  le  passage  au  roi  de  France  (71)9). 
Voy.  Godefroid,  S'  Pierre,  S'  Servais. 
Maffle,  Mifflc,  voy.  Jean. 

Ma/fradien,  Ma/fraldim ,  comte  d'Auvergne,  III, 
555. 

Magdalvinu,  voy.  Madeleine. 

MagiK'bourg  [Maqdvbmclt ,  Magdchticli ,  Maldc- 
burglic,  Muldeborc/t),  ville;  l'empereur  Otton 
y  fait  bâtir  une  église,  IV,  158;  l'archevêque 
assiste  au  conroniienient  de  l'empereur  à  Aix, 
VI,  115.  Voyez  S'  Norbert,  Wicliman. 

Magic,  iiécromaiicie,divination,enchantemcnts,clc., 
I,  21,  69,  70,  159,  154,  177,  228-241,  2i9, 
251,  255-260,  265,  264,  270,  275,  276,  281, 
282;  Tubalcaym,  525;  ïurquins,  558;  les  trois 
rois  mages,  545;  interprétation  de  songes,  585; 
Simon  le  Magicien,  471-472;  Domitien  chasse 
les  magiciens  de  Rome,  487;  Julien  l'Apostat, 
H,  77;  chaussées  de  Brunehaut,  185,  225; 
Blandu,  191  ;  Brunehildc,  225;  Mahomet,  288, 
294,  293;  Anastasc,  522;  sorcelleries  pour 
guéi'irde  la  rage,  570;  Guichar  de  Salalie,  485; 
Vivien  etMaugis,  521  ;  les  colonnes  de  l'église 
d'Aix  transportées  par  magie,  III,  19;  magie 
employée  par  Brandis,  69,70,  71;  item  par 
Mahomet,  72;  item  par  Basin  pour  s'emparer 
de  Huy,  78;  (11,696-698);  item  par  Corbairant 
de  Salenist,  III,  112,  116;  item  par  Basin,  117, 
120,  122-127,  151,  152;  item  par  Grinioaldins, 
171,  174;  item  par  Obiers  et  Maurin,  226;  au 
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mariage  d'Ogicr.ô 1 0;  ciicliaiitoiiicnis  Je  Basin, 
527,  542;  ])ouvoir  magique  de  ^lahdinet,  553; 
Mala(|uiii,  cnciianleur,  (II,  725  et  suiv.);  la  fée 
Morgane,IV,21  :  iiiler|)rétalioii  de  faits  exlraor- 
diiiiiires,  50;  i'ànie  de  Benoit  transformée  en 
bête  sauvage,  48;  la  fée  Morgane,  50  cl  suiv., 
origine  des  féeries,  35,  E)4;  Merlin  enseigne  la 
sorcellerie  à  Morgane,  35;  le  pape  défend  Fart 
des  enchantements,  50;  la  nappe  enchantée, 
57;  femmes  qui  prédisent  l'avenir  en  France; 
dOI;  Gilbert,  archevêque  de  Reims,  magicien, 
185;lepnpe  Sylvestre  II,  205;  la  pierre  Ali- 
modis  soustrait  Ogier  à  la  m:igie,  V,  125;  forces 
magiques  d'Arliis  et  de  Gauvain,  126;  Ogier  re- 
,  tourne  sous  Teiiipire  de  Morgane,  158;  sortilège 
employé  |)i)ur  faire  mourir  Charles  de  Valois, 
VI,  217.  2  18;  eni|)loyée  j)ar  les  Bégaids,  275; 
sei|)eiit  dont  le  venin  infiltre  l'amour,  270, 
ôOl,  504;  sortilège  employé  contre  la  reine 
Isabelle  d'Aiigleterr(!,  519.  Voy.  Vii'gile,  Mer- 
lin, B:isin. 

Maginnlplie    (Arijutp!ie) ,    hérétique;  confondu, 

IV,  50G. 
Maijis^  voy.  Mangis. 

Maf/loiiie;  l'évèque  assiste  aux  noces  d'Ogier, 

m,  51 1  ;  l'évéclié  cité,  VI,  232. 
Magfniiiic ,  ville  de  France;  prise  par  Geoffroy 

d'Aquitaine,  II,  425. 
Magnée  (Maivjncz),  familU;  liégeoise, IV, 45i, 455, 

450;  SCS  armoiries,  507.  Voy.  Ogier,  Raoul, 

Seguin. 

Mdi/ofjr,  fils  (le  Japliet;  il   habite  la  Scythie, 

1,  100. 
Magoini',  voy.  Magon. 
àlagolcstiens ,  MayoJp.><lfin,  voy.  Mogols. 
Magon  (Magoiiie),  frère  d'Annibal;  pris  par  Sci- 

pion  l'Africain,  I,  125. 
Marjonchie,  voy.  Mayence. 
Mngonlinois,  Mayençais,  II,  404,  472. 
Mayonlinus ,  roi  de  Trêves;  il  fonde  Mayence, 

I,  509. 

MagouU',  Mnguil,  voy.  Mangoulc. 
Mugunchc,  voy.  Mayence. 


Maym,  voy  Simon  le  .Magicien. 
Maheal,  voy.  Matliilde. 
Mahclinus,  voy.  Lambert. 

Mahcrius,  abbé  de  S'-Denis;  il  rebâtit  l'église  de 

l'abbaye,  V,  440. 
Muhier,  voy.  Jean. 

Mahomet  [Madiomct,  Machomes,  Mahon,  Ma- 
lioms),  magicien  arabe;  cardinal  romain,  II, 
288;  il  intrigue  pour  être  élu  pape,  293;  il 
renie  Dieu;  sa  puissance  magique,  294;  ses 
hérésies;  versions  diverses  sur  sa  naissance;  ses 
ruses  pour  tromper  le  peuple,  295;  accusé  de 
meurtre;  il  mauilit  le  vin,  290;  tué  par  une 
truie  sur  un  fumier;  son  corps  suspendu  en 
l'air  à  Rcrsabé;  transporté  à  La  Mecque;  il 
descend  d'Abraham  et  d'Agar,  297,  529;  invo- 
qué |)ar  Doon  de  Mayence,  406;  Brehier  force 
les  Colonais  à  croire  en  lui,  III,  282;  comment 
il  est  sculpté  sur  la  chaise  d'Ogier,  522;  Ogier 
démontre  ses  impostures  à  Palamède,  524;  sa 
féte,  54(>,  55i;  son  ])ouvoir  magique,  555;  IV, 
55;  Mahon,  synonyme  d'idolâtrie,  07;  les  Da- 
nois et  les  Norwégiens  gagnent  des  peuples  à  sa 
loi ,  09;  le  calife  de  Bagdad,  chef  de  la  loi,  V, 
549,  550;  Tagudar  protège  ses  disciples,  439. 

Maidières  (Madvrirn),  ville;  cédée  par  l'église  de 
Liège  à  celle  de  Metz,  V,  202. 

Maiemhe,  voy.  Mayence,  Mans. 

Maicrc ,  mère  d'Amile,  comte  d'Auvergne,  III, 
221. 

Maillart  (Mulhars,  Malhair)  de  la  Sauvenière,  à 
Liège;  disputes  des  Maillart  avec  les  des  Prez, 
les  Yertés  et  les  S'-Servais,  V,  545,  559,  (079); 
ils  demeurent  sur  le  marché  au  foin,  500;  ils 
font  la  paix,  501  ;  alliés  des  échevins  de  Huy, 
505,  507;  leurs  prouesses,  568,  (()85).  Voy. 
Arnoul,  Baslin,  Clarembaud,  Colin,  Krnekin, 
Gérard,  Gilles,  Goffir),  Hellin,  Hermanfroi, 
Jean,  Jean  Collin,  Raoul,  Renier,  Thibaut. 

Maine  {Manie,  Mcinc),  duché  ;  possession  d'Éléo- 
nore  de  Normandie,  IV,  302;  enlevé  au  roi 
d'Angleterre  par  Philippe-Auguste,  463;  cédé 
à  la  France,  V,  350. 
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Mainfroi  {Manfroil,  Manfrnide) ,  duc  d'Atlièncs, 
frère  de  Rainfroi,  II,  580;  il  s'allie  avec 
Eudes  d'Aquitaine  pour  combattre  Charles 
Martel,  385;  battu  et  tué,  584. 

Mainfroi,  roi  de  Sicile,  V,  355;  privé  de  son 
royaume  par  le  pape,  561  ;  battu  et  tué  par 
Charles  d'Anjou,  370;  sa  fille,  femme  de 
Pierre  d'Aragon,  427,  429;  c'était  un  bâtard 
appelé  Constance,  42!). 

Mainfroi,  fils  naturel  de  Frédéric  II;  il  s'empare 
de  la  Sicile,  V,  274;  excommunié,  310. 

Mainnes,  nom  que  prend  Charlemagne  en  Esj)a- 
gne.  II,  479. 

Maioryhc,  Maiourque,  voy.  Majorque. 

Maisier,  voy.  Mézières. 

Maisons,  édifices,  etc.,  de  Liège  :  du  Paon  et  du 
Mouton,  IV,  320;  du  Lardier  et  del  Coire,  5S2  ; 
de  la  Belle-Coste,  V,  559  ;  la  maison  de  ville, 
447.  457;  maison  Maillarl,  en  Siinvenière, 
455;  maison  des  nobles,  en  Ile,  VI,  5;  maiigo- 
nie  ou  boucherie,  7;  IV,  112;  VI,  117,  1(52, 
1G3,  165, 166;  du  Lion,  de  la  Fleur  de  lys,  du 
Cheval,  du  Léopard,  en  Féronstrce,  VI,  10,  11; 
l'hôtel  de  Marie  de  Fooz  près  de  S'- Hubert, 
170;  de  Ilollogne  et  du  Lion,  173;  le  Dcstroitou 
local  des  échevins,  (697,  698);  la  Grotte,  mai- 
son près  de  l'église  S'  Lambert,  (III,  446);  la 
Chaîne,  en  Gérardrie,  siège  de  la  haute  justice 
de  l'évéque,  V,  'i52.  Voy.  Violette. 

Maîtres  de  la  cite  de  Liège  ;  ils  sont  sans  autorité, 
V,  278;  ils  interviennent  dans  l'impôt  sur  les 
choses  vénales,  295,  297;  le  peuple  maintient 
Henri  de  Dînant  dans  cet  office,  505;  ils  ne 
doivent  plus  être  échevins,  310,  (654,  655);  ils 
jurent  de  défendre  le  peuple,  512,  (636);  ils 
implorent  la  paix  pour  la  cité,  552;  Jean  de 
Bavière  maintient  leurs  fonctions,  553;  leurs 
démarches  pour  avoir  la  paix,  535  ;  ils  pren- 
nent sur  eux  le  fait  de  la  surprise  de  S"'-\Val- 
burge,  381  ;  ils  promettent  d'empêcher  l'impôt 
de  la  fermeté,  447;  ils  jurent  la  paix  des 
Clercs,  456;  ils  doivent  jurer  la  paix  des 
Clercs,  /i57,  460;  Henri  li  Parés  excite  le 


peuple  contre  les  nobles,  550;  ils  ont  le  droit 
de  sonner  la  bancloque,  546;  l'un  des  deux 
maîtres  nommé  par  les  métiers,  VI,  8,  9,  28, 
(642);  ils  interviennent  dans  la  conclus  on  de 
la  paix,  122;  maîtres  et  jurés  de  la  cité,  180, 
185;  les  maîtres  font  les  publications  au  per- 
ron; 18b;  ils  s'allient  aux  Awans,  208,  223; 
ils  résistent  à  l  évéque  et  au  chapitre,  224;  ils 
doivent  jurer  l'observation  de  la  paix  de 
Fexhc,  250;  ils  peuvent  faire  observer  les 
statuts  à  défaut  dos  échevins,  248;  ils  prient 
l'évéque  de  secourir  les  Dinanlais,  252;  ils  font 
crier  l'oust  dans  les  rues  de  la  cité,  268,  ils 
haranguent  le  peuple  aux  Ecoliers,  29.");  ils 
convoquent  le  peuple,  418;  leur  juridiction, 
445;  ils  modiliint  la  paix  de  VVihogne,  458; 
ils  jurent  de  ne  plus  lever  de  fermeté  à  Liège, 
466;  ils  scellent  la  paix  de  Flône,  476;  achetés 
par  le  duc  de  BrabanI,  528;  ils  empêchent  les 
Liégeois  de  tnarclii  r  à  l'appel  de  l'évéque,  550, 
551  ;  l'évéque  doit  leur  demander  de  proclamer 
l'oust,  585;  leur  conduite  envers  les  Dinan- 
taîs,  609,  610;  invoqués  par  le?  Hulois  et 
entendus  en  chapitre,  615;  ils  appuient  les 
réclamations  des  Dinanlais,  616;  ce  que  le 
|)cuple  ne  peut  faire  sans  leur  autorisation, 
(691,  694). 

Mnjorque  {lUaiorqur,  Maiourqiir,  Muiorghr),  île; 
son  roi  allié  d'Agolant,  roi  d'Espagne, III,  112; 
il  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511  ;  conquise  par 
Charlemagne,  552  ;  le  roi  assiste  au  couronne- 
ment de  Philippe  de  Valois,  404. 

Mal  (de),  voy.  Gérard,  Henri,  Jean,  Simon. 

Malabel,  Malabrcl,  fils  de  Caynani,  I,  315,  328. 

Maladies,  voy.  Médecine. 

Maladrie,  voy.  Gobert. 

Malan,  voy.  S'  Denis. 

Malaquin,  Mdiackins,  Malekins  (Cfr  Madaquins), 
roi  de  Samarie,  Palestine,  etc.,  III,  54. 

Malaquin,  roi  de  Fasidoine;  allié  de  Marsil,  III, 
130. 

Malaquin  d'Esclavonie,  roi  tributaire  d'Ogier  le 
Danois,  III,  3. 
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Malaqiiin,  roi;  iillic  de  Pliilippc  roi  de  Hongrie, 

III,  -281. 

Maluqinn,  enchaiilcur,  (II,  722,  725). 

Malasirds,  voy.  Malalris. 

Mnlasiriit,  vigneron  liégeois,  VI,  4^24. 

Maludits  Bulours,  liôtclicr  ii  Bisquason;  il  reçoit 
Virgile,  I,  240. 

Malalris,  Malastreis,  gouverneur  de  l'Inde;  il 
raconte  à  Ogicr  l'histoire  de  son  pays,  III,  65; 
il  le  eoiiduil  au  Paradis  terrestre,  66. 

Malhof/c,  voy.  Maubeuge. 

Malcliair,  lignage  liégeois,  IV,  416. 

Malcluis,  juif;  S'  Pierre  lui  enlève  une  oreille;  I, 
406;  il  fait  renier  Jésus  par  S'  Pierre,  407. 

Mnicivrc,  voy.  Mander,  Guillaume. 

Maieourtois  (^/'//for^oîAC',  voy.  Thierri. 

Afalcuinisr,  voy.  Mniloisoisc. 

Maldrhorgh,  Mitktebnrrihr,  voy.  Magdebouig. 

Maie  (Mntlc),  château  des  eoniles  de  l'iandre,  V, 
r>22;  |)illé  [)ar  les  Brugcois,  534,  5ô5,  536. 

Mn'Ahccli,  ville  païenne;  Buevon  y  bat  les  Sar- 
rasins, IV,  ()5. 

Mnicfdix,  fils  de  Caquedenl,  roi  d'Anlioche;  con- 
verli  par  miracle;  il  prend  le  nom  de  Bonne- 
foi,  IV,  596. 

Malcfii^,  Madcfiix,  roi  d'Espagne;  battu  et  tué 

par  Charles  Martel,  II,  586. 
Malek-Kamel  {Cariunclhe),   sultan;   il  vient  au 

secours  de  Saladin,  V,  68.  Voy.  Saladin  II. 
Malek-el-SaIeh  (Malecsacli) ,    sultan    d'Kgyptc  ; 

chassé,  V,  375. 
Malek-en-Nasr  (Mnllitafcr) ,suUan  d'Alep,  V,  357. 
Malt'Icins.  voy.  Malaquin. 
Malenpreilj  voy.  Thierri. 

Malvvefure,  nom  d'un  engin  de  guerre,  à  Acre, 

IV,  505. 

Malf/alat,  nom  grec  de  Gaspar,  I,  345. 

Maignruie,  ville  fondée  par  Dam;  origine  de  son 
nom,  I,  105;  capitale  des  Danois,  146;  Ren- 
baut  y  est  baitu  par  Bron,  II,  438  ;  les  Danois 
s'y  réfugient,  508;  prise  par  Geoffroy  de  Da- 
nemark, III ,  3. 

^/rt/^fjr/iîc,  ville  danoise;  d'abord  ap|ielée Godoza; 


origine  de  son  nom.  II,  217;  Ogier  s'y  rend, 
IV,  21. 

Malhair,  Malhar,  voy.  Maillart,  Meilhar. 
Mal/inr,  chef  sarrasin;  sa  lutte  contre  Ogier, 

IV,  44;  il  est  tué,  45. 
Mniharl,  Malhnrs,  voy.  Meilhar,  Maillart. 
Malltp,  voy.  Emale. 

Malhr/îcr  d'Enbemmes;  il  porte  la  bannière  des 

Hesbignons,  VI,  259. 
Mallicn,  voy.  Maillen. 

Blaliclnis  (Malices)-  il  empoisonne  Antipater; 
empoisonné  par  Hérode,  I,  254. 

MaHUj  Melin,  fils  de  Madain;  tué  par  son  frère 
Membris,  II,  190. 

Malines  [Mardncs,  Marliii),  ville;  conquise  par 
Trcmus,  I,  466  ;  cédée  à  Cornulo,  468;  vendue 
par  le  duc  d'Aru'enne  à  S'  Monulphe,  II,  255; 
abbatialité  séculière,  IV,  106;  Baudouin,  comte 
de  Flandre,  la  brûle,  162;  (III,  455);  établis 
sèment  des  Cordeliers,  V,  221;  engagée  par 
Henri  de  Gneldre,  327,  (657);  dégagée,  340, 
342,  551,  371,  (640);  assiégée  par  Henri  de 
Gueldrc,  372,  373,  (644,  645);  réclamée  par 
Thibaut  de  Bar  au  duc  de  Brabant,  VI,  75; 
restituée  à  l'église  de  Liège,  102,  (618);  assié- 
gée par  Jean,  duc  de  Brabant,  103;  engagée 
au  comte  de  Ilainaut,  1  "  6;  citée,  367  ;  Edouard  II  I 
y  réunit  ses  alliés, 569;  engagée  par  Adolphe  de 
La  Marck,  436;  assiégée  par  Jean  III,  485;  le 
duc  fait  marcher  les  milices  de  celte  ville,  493; 
les  habitants  demandent  à  combattre  les  Lié- 
gcois,'_495;  décision  relative  à  cette  ville,  509; 
enquête,  512,  513;  le  comte  de  Flandre  veut 
l'acheter,  518;  elle  est  vendue,  519,  (665,684); 
prolestation  des  États  contre  cette  vente,  520; 
relevée  de  l'Église  de  Liège,  521  ;  les  Malinois 
protestent  contre  la  vente,  523;  la  vente  rati- 
fiée, 538;  le  roi  de  France  la  fait  garder,  545; 
Édouard  III  y  cite  l'évêquc  de  Liège,  611;  la 
ville  brûlée,  (687).  Voy.  Berlhout,  Bertrand. 

Malle,  voy.  Maie. 

Malle  et  Sluse  ;  devoirs  du  curé  envers  l'abbé  sé- 
culier de  Tongres,  IV,  105. 
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Malle  (La),  voy.  Gérard. 

Mallius  et  Tarquarus  Gayus,  consuls  romains;  ils 
donjptenl  les  Sardes,  I,  165. 

Miilmédy  {Malmondîe ,  Mamedic ,  Mammodie , 
Momandi),  ville;  fontaine  singulière,  I,  508- 
306;  origine  de  ce  nom.  H,  315  ;  S'  Remacle  y 
fonde  un  oratoire;  Tcglise  dédiée  à  S'  Pierre 
et  à  S'  Quirin,  316;  la  ville  peuplée  à  cause  de 
S'  Remacle,  318,  (600);  détruite  parles  Nor- 
mans,  IV,  81  ;  annexée  à  Stavelot,  V,  424. 
Voy.  Guillaume. 

Malmesier,  voy.  Fastré. 

Malonne  {Maloine),  ahbaye;  S'  Gérard  y  dépose 
le  corps  de  S'  Etienne  ;  miracles,  IV,  91  ;  abba- 
tialité  séculière,  103;  Notger  transporte  l'abba- 
tialité  à  Maestriclit,  161. 

Malprenant,  fils  du  roi  Caqucdent;  tué  par  le 
comte  de  Juliers,  IV,  494. 

Maltebringe,  voy.  Henri. 

Malloisoise,  Malcusoise,  voy.  Roger. 

Malluafer,  voy.  Malek-en-Nasr. 

Maltus,  hérésiarque  de  Rome;  tué  par  la  foudre, 
I,  551. 

Malvoisin,  voy.  Jean. 

Malvoisin  d'Awans;  tué,  VI,  174. 

Manibours  de  Liège;  donnés  à  l'église  de  Liège 
par  Charlemiigne,  III,  22;  Henri  IV  détermine 
qui  sera  mambour  sede  vacante,  IV,  301  ;  le 
prévôt  de  S'-Lanibert,  mambour,  V,  415;  deux 
manibours,  442;  Gui  de  Dampierrc,  479;  Jean 
d'Avesnes,  485;  Bernard  de  Kensewilre,  567; 
le  comte  de  Looz,  571  ;  ils  dépendent  du  cha- 
pitre de  Liège,  575;  le  comte  de  Looz  nommé 
par  le  prévôt,  VI,  13,  28,  (642);  ils  résident  au 
palais,  30;  Jean  de  Bar,  34,  (646);  Allard 
d'Oupée,  138;  Arnould  de  Blankcnheim,  155; 
différend  au  sujet  de  leur  élection,  156,  160; 
le  comte  de  Looz  nommé  par  les  nobles,  157, 
158,  174;  absence  de  mambour,  173;  le  comte 
de  LaMarck,  188;  le  seigneurde  Pesche,  mam- 
bour d'Adolphe  de  la  Marck,  206;  Louis  de 
Looz,  226;  VVarnier  de  Dave,  277;  Jean  de 
Bohême,  603;  Henri  de  Perwez,  (698). 


Mamedie,  voy.  Malmédy. 

MamcHin,  prison  Mamertine  à  Rome,  où  fut 

enferme  S'  Pierre,  I,  82.  Cfr.  TuUiunum. 
MamicHs,  voy.  S'  Ma  m  mer  t. 
Mammodie,  voy.  Malmédy. 

Mample,  comté  de  la  Saxe,  cédé  à  Jean,  roi  de 

Hongrie,  II,  51 5. 
Manachei,  voy.  Manichéens. 
Mcnacliolitors,  voy.  Monothélites. 
Manahem  [Mantichen),  prince;  il  lue  Zacharie,  roi 

d'Israël,  I,  51. 
Manassès  (Ma7icsses),  évcque  de  Cambrai,  IV,  291; 

il  meurt  dans  l'abbaye  de  S'-Martin,  302. 
Jlanassès,  fils  d'Ezechias,  I,  38;  roi  de  Juda  ;  il 

fait  mourir  le  prophète  Isaïe,  8(5;  sa  mort,  88 
Manassès,  comte  de  Réthel,  IV,  :ioO;  il  accom- 
pagne Hugues  de  Pierrcpont  à  Landen,  V,  17; 

il  assiste  au  synode  de  Landen,  36. 
Manassès,  tribu  de  Juda  ;  menée  en  captivité  par 

Obesa,  I,  53. 
Manbrcsion,  voy.  Maubuisson. 
Manchij  voy.  Mauchi,  Gérard  li  Fris. 
Manchius,  voy.  Hostilius  Mancinus. 
Mande,  fleuve  en  Autriche;  Batou  s'y  noie,  V, 

292. 

Mandefor,  roi  d'Kspagne;  combattu  par  Pala- 
mède,  etc.,  III,  322. 

Mandegloire,  fille  de  Lotliaire,  mère  de  S»  Goii- 
dulfe.  H,  267. 

Mandeyon,  espion  de  Charlemagnc,  III,  305. 

Mandudoire.  ville  d'Espagne;  conquise  par  Char- 
lemagnc, 111,  355. 

Manefier,  comte;  lué  par  le  roi  Brehier,  III,  287. 

Manès  {Manichens),  hérésiarque,  II,  36. 

Manesses,  voy.  Manassès. 

Mah froide,  Maiifrois,  Manfroit,  voy.  Mainfroi. 

M nngedamon,  voy.  Mangou-Timour. 

Mangi,  peuplade  tartare,  IV,  588. 

Mangnê,  Mangnée,  Mangnez,  voy.  Magnée. 

Mangodaine,  voy.  Mangou-Timour. 

Mangon  (lisez  Mangou),  voy.  Mengol. 

Man^ou  (lUango-Cam),  roi  des  Tartares,  V,  269; 
ses  conquêtes  en  Orient,  274;  il  reçoit  Haython, 
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317;  il  se  fait  baptiser,  318;  il  fait  alliance 
avec  Hayllion,  519;  il  meurt,  280,  557. 

Mangou-Tiniour  {Manyodamin ,  Mangodaine , 
Mamjodamon),  frère  d'Abaga  ;  il  conduit  les 
Tarlares  en  Arménie,  V,  506,  40(1,  407;  empoi- 
sonné, 459. 

Mangoule  {Mugoulc,  Maguel),  voy.  Jean. 

Maniahel,  fils  d'Yras,  I,  515. 

Manichéens  (Manadiei),  hérétiques  dans  le  comté 
de  Toulouse,  IV,  5b8. 

Manichcus,  voy.  Manès. 

Manil  (Muny),  lignage  liégeois,  IV,  42S. 

Manliiis,  voy.  Georges. 

Manny  {Mauny,  Matiiiy),  voy.  Gautier. 

Mans  [Cenomannis,  iVncncIte,  /f/aicnclie);  évangé- 
iisé  par  Simon  le  Lépreux,  I,  452;  ville  con- 
quise par  Pliilippc-Auguslc,  IV,  554. 

Mansourali  (Almasoir,  Almassor),  ville  de  Pales- 
tine, V,  104;  assiégée  par  les  chrétiens,  105; 
Saladin  y  meurt,  284;  assiégée  par  les  croi- 
sés, 285. 

Mansuétude  ;  il  évangélise  Toul,  I,  452. 
Manticora ,  animal  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 
Mantouc  (Manluc),  en  Lombardie;  Alexandre  II 

y  convoque  un  concile,  IV,  267. 
Matdua,  voy.  Nantua. 

Manuel,  empereur  de  Constantinople,  IV,  449. 

Manuscrits,  voy.  Chroniques. 

Manuy,  voy.  iManny. 

Many,  voy.  Manil,  Gilles. 

Maquars,  voy.  Macaire,  Henri. 

MaraUie,  voy.  Mareilh. 

Marata,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Maratoine,  roi  de  Lacédémone;  battu  et  tué  par 
Darius,  I,  100. 

Marbais  (Marbaise,  Marbieme),  voy.  Hugues,  Ser- 
vais, Thomas. 

Marbrins,  niaitre  de  récuric  d'Ogier,  Ilf,  329. 

Marc  {Mardi,  Marclc,  Mavke,  M arcus,  Marche),  roi 
de  Cornouailles,  II,  182;  il  fait  mourir  son 
neveu  Tristan,  241  ;  Lancelot  du  Lac  lui  coupe 
la  tête,  242.  Cfr.  IV,  21, 

Marc,  roi  en  Espagne;  allié  de  Marsil,  III,  136. 


Marc,  fils  de  Francon;  tué  en  Italie,  I,  166. 

Marcel,  pape;  S'  Pierre  l'averlit  d'ensevelir  le 
corps  de  Marcellin,  M,  50;  il  crée  des  cardi- 
naux;décapité,  51,  52. 

Marcellin  (Marcel,  3/arcellhiwi),  pape;  obligé  par 
Dioclétien  à  replacer  des  idoles  dans  les  tem- 
ples, II,  45;  sa  pénitence;  il  séjourne  à  Reims, 
44;  il  retourne  à  Rome,  45;  il  se  cache  dans 
une  caverne,  46;  décapité,  50. 

J/am'//(«s,  consul  romain;  pris  par  les  Sicambrcs; 
il  lue  Trodamaire,  I,  166. 

Slarcellus  (MnrccUien,  3Iaccliien),  consul  romain; 
il  secourt  Sarque;il  bat  Annibal,  I,  170;  citéj 
208;  envoyé  en  Macédoine,  209,  210.  Voy.  Ce- 
cil  ien, 

Marccllus,  voy.  Metellus. 

Mardi,  Marche,  voy.  Marc,  Marcus. 

Marche,  fils  d'un  roi  grec;  il  fonde  la  ville  d'Apel- 

lopel,  I,  105. 
Marche,  ville  d'Afrique,  I,  298. 
Marciie  [del  Marche);  le  comte  tué  en  Poitou, 

IV,  249;  il  épouse  une  nièce  du  comte  de 
Namur,  569;  seigneurs  de  ce  nom,  415;  le 
comte  bal  les  Aragonais.  V,  441  ;  il  va  à  Gram- 
mont,  497;  le  comte,  mambour  de  Liège,  VI, 
188;  il  aide  Adolphe  de  La  Marck,  191,  252, 
290;  il  assiège  Tournai,  378.  Voy.  Charles, 
Hugues,  Riisline,  Cfr.  La  Marck. 

Marehe-cn-Famenne,  ville;  bn'ilcc  par  les  Hutois, 

V,  415;  item  par  les  Liégeois,  VL  2i9. 
Marché  de  Liège;  le  ricu  des  pécheurs,  IV,  106; 

(111,429);  fontaines,  IV,  107;  la  boucherie,  1 12; 
voisinagedu  chœur  de  S'-LambcrI,  140;  empla- 
cement pour  les  maréchaux  elles  févres,  229; 
l'évéque  Obert  y  fait  servir  à  manger  à  tout 
son  peu|)le,  287  ;  hôpital  du  marché;  maisons, 
520,  352;  les  degrés  de  la  cathédrale,  sur  le 
marché,  575,  V,  20;  VI,  118;  les  milices  lié- 
geoises s'y  assemblent,  V,  75;  lettre  à  propos 
des  degrés  de  la  cathédrale,  26 1  ;  centre  des 
émotions  populaires,  308,  514;  inondé,  338; 
festin  pour  la  joyeuse  entrée  de  Jean  de 
Flandre,  428,  (665);  les  Petits  s'y  rassemblent, 
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HZ;  on  ne  peut  tenir  de  marché  sur  la  place 
appartenant  à  la  calliédrale,  4b5;  pavage;  fon- 
taines, ("070)  ;  le  peuple  s'y  rassemble  en  armes, 
VI,  7,  8,  31,  52,  33,  117;  là  se  trouvent  les 
maisons  des  métiers,  118,  lutte  qui  s'y  livre 
entre  les  Grands  et  les  Petits,  162,  163,  165, 
166, 167  ;  lieu  de  réunion  pour  le  peuple,  17 1  ; 
on  y  vend  les  denrées  alimentaires, 256;  le  vin, 
2i0;  les  bannières  des  métiers  y  sont  arborées 
pour  aller  en  guerre,  î)8'i,600;on  y  tient  la  foire, 
617,  618;  le  peuple  no  peut  y  déployer  des  ban- 
nières, (691,  694);  I  l  Violette  s'y  trouve,  (705.) 

Marché  (Marchiel,  Marche.it),  lignage  liégeois  de 
ce  nom,  IV,  4-18.  Voy.  Arnoul. 

Marché,  village  liégeois,  V,  442. 

Marchcneaux,  fils  d'YIion,  roi  des  Grecs,  I,  106. 

Marchial,  voy.  S'  Marscal. 

Marchie,  voy.  Armagh. 

Marchiel,  voy.  Marché. 

Marchise  (Maraire?),  patriarche  de  Jérusalem; 

il  assiste  au  concile  d'Alexandrie,  I,  581;  il 

meurt,  II,  6. 
Marchoncs,  voy.  Marconcs. 
Marchus,  voy.  Corits. 

Marcien  {Martin),  empereur  romain  d'Orient;  il 
ravage  la  Hongrie;  battu  par  Ogier,  II,  150; 
mis  à  mort  par  les  Danois,  1 54. 

Marcion  (yï/ar/îon),  hérétique  à  Rome,  I,  550;  tué 
par  la  foudre,  551. 

Marck,  voy.  La  Marck,  Marc. 

Marcnn,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Marconcs,  Marchoncs,  Meroncs,  fîls  de  Francon  ; 
il  règne  en  Gaule,  II,  8  ;  attaqué  par  l'empereur 
Alexandre,  12;  il  poursuit  Alexandreà  Maycnce, 
qu'il  prend,  13;  il  remplace  le  chef  des  Sicam- 
bres,  14;  il  balet  tue  Maximin,  19;  il  meurt,28. 

Marconcs,  fils  de  Porus  ;  il  règne  en  Gaule, 
II,  50. 

lyiarconcs;  il  règne  en  Gaule,  II,  56;  il  meurt,  67. 

J/arcones,  fils  de  Priam  ;  il  règne  en  Gaule;  ses 
tuteurs,  II,  84;  il  bat  les  Romains  et  tue  Valen- 
tinicn,  86;  il  bat  Gratien,  87;  il  meurt,  88;  sa 
puissance,  89,  101. 


Marcovcfe  (Marcoveve),  maîtresse  de  Caribert, 

II,  I8i;  étranglée,  185. 
Marcunc,  voy.  Samarie. 

Marcus  {March,  Marcusicn)  ^Emilius,  consul  ro- 
main; battu  par  Annibal,  I,  120. 

Marcus  Ambivius,  envoyé  par  Tibère  en  Judée, 
I,  586. 

Marcus  An/onins  Verus  (Titus  Annius  Verus  ou 
Marc  Aurèlc?);  il  tient  l'empire  avec  son  frère, 
I,  562;  il  jure  de  soumettre  la  Bourgogne,  564; 
il  ne  peut  faire  brûler  S'  Polycarpe,  565;  il  fait 
décapiter  S'  Polycarpe,  566;  il  dompte  les 
Allemands,  570;  il  conquiert  l'Aquitaine,  571. 

Marcus  Maricn  (Marins?);  mis  à  mort  pai"  Scylla, 
I,  20-2. 

Marcus  Tuitius  (Curlius?);  englouti;  il  délivre 
Rome  de  l'Enfer,  I,  65. 

Marcus  et  VaJcrien,  consuls  romains;  envoyés  en 
3Iacédoine,  I,  171. 

Marcus, général  romain;  il  bat  les  Mytrides,  1, 210. 

Marcus,  \oy.  Marc. 

Mardeburch,  voy.  Magdebourg. 

Mardinigos,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  283. 

Mardoie,  ville  d'Espagne,  sur  la  route  de  Ronce- 
vaux,  III,  145. 

Marech,  voy.  Maroc. 

Mareilh,  Marellic ,  MaraVie,  en  Beauvaisis,  châ- 
teau; bâti  par  Renaud  de  Boulogne,  V,  121, 
158. 

Marcion,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 
Marencle,  voy.  Jean. 
Marcngni,  voy.  Marigny. 
Mares,  voy.  Maret,  Ester. 

Marcschon;  le  comte,  hostile  à  Édouard  III, 

VI,  516. 
Marcsque,  voy.  Jean. 

Marcsiroil,  ville  ;  traversée  par  Ogier  le  Danois, 

III,  222. 

Maret  {Mares),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  426. 

Voy.  Jean. 
Marfonlaine,  voy.  Thomas. 
Margadud,  fils  d'Ébroel,  II,  190. 
Margalis,  chef  sarrasin  ;  il  combat  les  chrétiens, 
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\l,  ilù;  s:i  loyauté,  il4;  il  voit  la  fille  de 
Tliierri  d'Orge,  41b;  il  refuse  d'embrasser  le 
ehristianisme,  416. 

MarganI,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  il,  192. 

Margarele,  voy.  Marguerite. 

Margtii,  voy.  Marigny. 

Margo,  nom  de  Junon,  IV,  S4-. 

Margolan,  sarrasin;  tué  par  Ogier  le  Danois, 

m,  55. 

Marguerite  {Margarcte,  Margriet,  Margrieltc),{iUe 
de  Philippe  d'Artois, femme  de  Louis  d'Évreux, 

V,  î)44. 

31arguerite,  fille  du  duc  de  Bourgogne,  Icmme  de 
Louis  X,  roi  de  France,  VI,  101;  convaincue 
d'adultère,  197;  sa  mort,  198,  208;  faussement 
accusée  par  Enguerrand  de  Marigny,  218. 

Marguerite,  fille  de  Philippe  III  le  Hardi,  femme 
d'Edouard  I"  d'Angleterre,  V,  401,  i'tli,  362; 

VI,  35;  elle  écrit  à  son  frère  qu'il  est  menacé 
d'une  trahison ,  58. 

Marguerite,  femme  de  Jean  Collin,  IV,  174. 

Marguerite,  fille  du  roi  d'Espagne,  femme  de 
Louis  le  Pieux,  IV,  404, 

Marguerite  II,  fille  de  Baudouin  IX,  comte  de  Flan- 
dre, IV,  512,592,  593;  subornée  par  Bouchard 
d'Avesnes,  V,  7,  62;  elle  accompagne  sa  sœur 
à  Paris,  10;  elle  vit  à  Winendael,  47;  elle  de- 
vient comtesse  de  Flandre,  199;  son  incon- 
duite, 201  ;  elle  épouse  Guillaume  de  Dam- 
pierre,  20i;  elle  fait  Louis  IX  arbitre  de  la 
querelle  de  ses  fils,  232;  elle  accueille  Henri  de 
Dinant,  541,  542;  elle  fonde  l'abbaye  de 
Flines,  425. 

Marguerite,  sœur  du  comte  Philippe  de  Flandre, 
femme  de  Baudouin  de  Hainaut,  IV,  498,  568. 

Marguerite,  sœur  du  roi  de  France  Charles  le 
Gros,  IV,  103, 

Marguerite,  fille  du  roi  de  France  Louis  IX, 
femme  du  duc  de  Brabant  Jean  I",  V,  200. 

Marguerite,  fille  du  roi  de  France  Philippe  le  Bel, 
femme  de  Louis  de  Nevers  (lisez  Ferdinand, 
roi  de  Castille),  VI,  255;  comtesse  de  Flandre, 
254. 


Marguerite,  fille  du  roi  Charles  de  F"rance,  femme 
da  Charles  de  Valois,  VI,  40i. 

Marguerite,  sœur  du  comte  Louis  de  Looz,  femme 
de  Guillaume  d'Oreye,  VI,  581,  591. 

Marguerite  la  Porèlc,  béguine  hérétique,  VI,  109; 
brûlée  à  Paris,  110,  141,  142. 

Marguerite,  fille  du  comte  de  Provence;  elle 
épouse  Louis  IX,  V,  200,  272,  561  ;  elle  assiste 
au  départ  de  son  mari,  279;  elle  s'accouclie  à 
Damielte,  285;  son  désespoir  de  l'enlèvement 
de  son  fils,  284;  clic  va  en  Palestine,  576;  elle 
meurt,  501;  elle  avait  fondé  les  Franciscains  à 
Paris,  502. 

Marguerite,  comtesse  de  Viane;  elle  fonde  l'ab- 
baye de  Grandpré,  V,  206. 

Marguerite,  femme  de  l'empereur  Geoffroy,  IV,  13. 

Marguerite,  mère  du  roi  de  Sicile  Tancrède; 
prisonnière  de  Henri  V,  IV,  483. 

Marguerite,  fille  de  Clément  IV  avant  sa  prêtrise, 
V,  380. 

Marguerite,  hérétique,  VI,  109;  son  sujiplice, 

no. 

Mariainc,  voy.  Lampoine. 

Mariane,  seconde  femme  d'Hérodc,  I,  265;  elle 
sauve  son  mari  de  la  perfidie  des  Parthes,  272; 
sa  dispute  avec  Salomé;  sa  haine  contre  Dol- 
sida,  506  ;  accusée  auprès  d'Hérodc,  507;  Hérode 
la  fait  mourir,  508  ;  mère  d'Alexandre  et  d'Aris- 
tobule,  374. 

Mariane,  fille  d'Aristobule,  femme  d'Archclaus j 

répudiée,  I,  578. 
Mariane,  voy.  Mauritanie. 

Maricianc,  ville;  conquise  par  les  Romain.s,  1,210. 
Marie,  reine  d'Angleterre;  convertie  par  S'  Luc, 
I,  465. 

Marie  Eellissent,  fille  de  Louis  le  Pieux,  fenmic  de 

Henri,  roi  d'Angleterre,  IV,  404. 
Marie  (ou  Agnès),  fille  du  roi  de  Bohême,  femme 

de  Philippe-Auguste,  IV,  558;  elle  meurt,  561. 
Marie,  fille  de  Henri  III,  duc  de  Brabant,  deuxième 

femme  de  Philippe  le  Hardi,  V,  400;  VI,  248; 

sacrée  reine  de  France,  V,  406;  elle  empêche 

un  combat  en  champ  clos,  456. 
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MaiiL',  lillc  du  duc  de  Brabaiit  Jean  Ilf,  femme 

d'Edouard,  duc  de  Gueldrc,  V,  488. 
Marie,  fille  du  duc  de  Brabant,  femme  de  Philippe 

d'Aragon,  VI.  266. 
Marie  (lisez  Marthe),  fille  de  Jean  de  Biienne, 

femme  de  Baudouin  II,  empereur  de  Constan- 

liiiople,  V,  tiôb,  note. 
Marie,  femme  de  Jules  César,  I,  238  ;  elle  accuse 

Virgile,  239. 
Marie,  fille  dOgier  le  D.inois  et  de  Graciane, 

III,  88. 

Marie  de  Fooz,  liégeoise;  sa  maison  à  S'-Hubert, 
VI,  no,  171  ;  elle  cache  les  nobles  chez  elle, 
172. 

Marie,  fille  du  roi  de  France  Louis  V,  femme  de 

Hugues  Capet,  IV  ,  185,  207. 
Marie,  fille  du  roi  de  France  Philippe-Auguste; 

légitimée  par  le  pape,  IV,  561  ;  femme  de  Henri 

de  Louvain,  V,  16. 
Marie,  fille  du  roi  de  France  Philippe  le  Bel, 

femme  de  Louis,  comte  d'Evreux,  V,  445. 
Marie,  fille  de  Baudouin  de  Genefife,  femme  du 

seigneur  de  Pélershem,  IV,  456;  la  châtellenie 

deWaremme  lui  est  dévolue,  472. 
Marie-Jacqueline,  fille  de  Cléophas,  femme  d'Al- 

phée,  I,  307. 
Marie,  dite  de  Jérusalem;  elle  vend  à  Charles 

d'Anjou  ses  droits  sur  la  Sicile,  V,  419. 
Marie,  seconde  femme  de  Godefroid  de  Louvain, 

IV,  450. 

Marie,  fille  de  Godefroid  de  Louvain,  iV,  451. 
Marie,  fille  de  Henri  de  Louvain,  femme  d'Otton  I V, 

V,  121. 

Marie,  fille  de  l'empereur  Henri  ^'II  de  Luxem- 
bourg, femme  de  Charles  le  Bel,  VI,  266;  elle 
meurt,  267. 

Marie,  fille  de  Guillaume,  comte  de  Montpellier, 
mère  de  Jacques,  roi  d'Aragon,  V,  196. 

Marie,  fille  de  Guillaume  de  Poitiers,  femme  du 
comte  de  Trescnse,  IV,  562. 

Marie,  femme  de  Raes  des  Prez,  V,  524. 

Marie-Salomé,  femme  de  Zébédée,  I,  507  ;  mère 
de  S' Jean  l'Évangelisle,  394. 


Marie,  fille  de  Wenceslas,  duc  de  Saxe,  femme  du 

duc  de  Souabe,  IV,  557. 
Marie  de  Wilicbruc;  elle  fonde  le  prieuré  d'Oi- 

gnies,  V,  5,(588). 
Marie,  voy.  Vierge  Marie. 

Marie,  femme  de  l'empereur  Lolhaire  l",  IV,  537. 
Marie,  nom  chrétien  de  Gloriande, femme  d'Acars, 

III,  374;  elle  vient  en  France,  375;  elle  arrive 
à  Meaux,  376;  elle  meurt,  377. 

Marie,  fille  de  Gradin,  femme  d'Agart,  III,  25. 

Marigny  {lUargni,  Marengni),  voy.  Enguerrand. 

Marile,  village  de  Hesbaye;  dévasté  par  les  Lié- 
geois, V,  32 1 . 

Dlurimonde,  géante  païenne,  III,  386;  tuée  par  le 
roi  Anseis,  590. 

Marisnon,  localité  du  royaume  de  Morimonde, 

IV,  64. 

Marisse,  roi  d'Afrique;  allié  d'AgoIant,  roi  d'Es- 
pagne, III,  II 1. 
lUarilaiiie,  voy.  Mauritanie. 

Mstrius  (  Uarii'ns,  Murycns,  yVarne/t) ,  consul  ro- 
main; jaloux  de  Sylla  ;  vaincu,  I,  198-199;  tué, 
200. 

Marins,  fils  de  Marins,  consul  romain;  battu  par 

Sylla,  I,  200;  assiégé  dans  Prcneste,  201. 
Marke,  voy.  Marc. 
Markel,  voy.  Marquette. 

Marlagne  {Marlangne,  Marlengne),  bois  près  de 
Namur;  il  s'y  trouve  une  chapelle  deS'-George, 
II,  568;  Malonne,  situé  dans  ce  bois,  91.  Voy. 
Henri. 

Marie,  ville  de  France;  ses  faubourgs  brûlés  par 

les  Anglais,  VI,  571. 
Marie  (  Merle),  voy.  Foulque. 
Marie,  voy.  Marne. 
Marlengne,  voy.  Marlagne. 
Marlianid,  fille  d'Ébroel,  II,  190. 
Marlines,  voy.  Matines. 
Marlinne  (Marlitie),  voy.  Jean. 
Marniande,  château  ;  pris  par  Simon  de  Toulouse, 

V,  110;  item  par  Louis  VIII,  184. 
Marmarique  {Narmarides),  I,  298. 
Marmions,  voy.  Robert. 
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Marne  (  Vniroinc,  Marie),  fleuve  de  la  Gaule,  I, 
209; V,  48. 

Marncffe,  village  l  égooi.s;  ravagé  par  les  Namu- 
rois,  VI,  258.  Voy.  Arnoul,  Hellin,  Vilain. 

Maroc  (Marocli ,  Marochc,  lilaroque,  Murech), 
royaume  d'Espagne,  111,  24;  son  roi  aliic 
d'AgolanI,  roi  d'Espagne,  112;  un  des  douze 
•    royaumes  d'Espagne,  502  ;  le  roi  battu,  VI,  626. 

Maroie  (de),  voy.  Gilson. 

Marquai,  voy.  Bernard. 

Marquette  {Mniqnele,  Dlnrhet,  Hlarqiiein),  abbaye; 
Ferrant  de  Portugal  y  est  enteiré,  V,  156; 
Robert  d'Artois  y  loge  ses  troupes,  VI,  17;  le 
comte  de  Namnr  y  mène  les  Flamands,  22; 
les  Flamands  y  campent,  00  ;  une  paix  y  est 
conclue,  91,  96,  97,  215,  2 1 7  ;  les  Flamands 
y  logent,  195,  196  ;  clause  de  la  paix,  593. 

Marrone  (de),  voy.  Pierre. 

Mars,  dieu;  adore  par  Anceritate,  I,  14;  nom 
de  la  [)orte  noire  à  Trêves,  16;  il  rend  Réa 
mère  de  Homuins  et  Ilcmus,  50;  ceux-ci  sub- 
stitués aux  fils  d'Aniulius,  55;  son  temple  à 
Rome,  69;  dieu  des  Sieambrcs,  166;  célébra- 

'  tion  de  sa  fèle,25!)  ;  planèle  à  laquelle  les  Égyp- 
tiens dressent  des  idoles,  IV,  54. 

Marseille  {/ttarsel,  Marsilh ,  /Varsrilc,  Marseilhc, 
Marsillic,  iVarsclIt),  villeet  port  de  mer;  fondée 
par  Marselas,  I,  91  ;  les  Huns  s'y  embarquent, 
II,  1  12;  conquise  par  Garsilh,  III,  61  ;  Ogicr  y 
débarque,  75;  item  Milori  d'Auvergne,  82  ; 
détruite  par  l'empereur  Richier,  177,  184; 
j'évcque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511  ;  Ogier 
s'y  embarque,  518;  item  Carahus,  519;  item 
Ogicr,  IV,  45;  le  comte  de  Blois  y  fait  nau- 
frage, 508;  Jean  sans  Terre  s'y  embarque, 552; 
marchands  de  cette  ville  à  Acre,  V,  61  ;  Charles 
d'Anjou  s'y  embarque,  570.  Voy.  Foulque, 
Lcylo. 

Marselas,  roi  de  Chypre;  il  fonde  Marseille,  1,91. 
MarseonSy  voy.  Marsion. 

Marsil  [Marsillte,  Hlarsilh^  Marsilio7t) ,  roi  de 
Sarragosse;  tributaire  de  Charlemagne,III,  128; 
trompé  par   Ganelon,  129;  il  envoie  Blan- 


chardin  à  Ganelon,  150;  il  conclut  un  i)acte 
avec  Ganelon,  151,  155,  558  ;  tributaire  de 
Charles,  155;  il  se  rend  à  Morinde,  156;  il  se 
révolte  contre  Charles,  159;  il  vient  au  secours 
de  Morgan  à  Roncevaux,  141,  144  ;  Roland 
lui  coupe  le  poing,  145;  il  fuit  devant  Ogier; 
tué,  146,  149. 

Marsilhc,  voy.  Marseille. 

Marsiloiij  voy.  Marsil. 

Marsion  [Marscons)  de  Monmure,  comte  ;  il  at- 
taque l'honneur  de  la  reine  Sybille,  111,  182; 
ses  menaces  contre  Ogier,  183;  Ogier  le  tue, 
184. 

Marsion,  roi  ;  allié  de  Philippe,  roi  de  Hongrie, 

111,281. 
Marsions,  voy.  Gardon. 
Martcsia,  reine  des  Amazones,  I,  26. 
Marthe,  sœur  de  Lazare,  I,  401;  elle  donne  à 

manger  h  Jésus,  403. 
Marthe,  fille  de  Simon  Baré,  V,  236. 
Marlliiais,  voy.  Martial. 
Marihîal,  voy.  S'  Marscal. 
Marlinin,  voy.  Macrin. 

Martial  (Marliais ,  Marthiais),  voy.  Ernekin, 
Jean. 

Martin  [Marlhis ,  Marlicn)  \",  pape,  II,  534  ; 
Constant  veut  le  f.iire  assassiner  ;  il  échappe 
par  miracle,  555  ;  il  meurt  en  exil  à  Crisone 
(en  Chersonèse),  556. 

Martin  II,  pape,  IV,  92  ;  il  meurt,  93. 

Martin  IV,  pape  ;  Pierre  d'Aragon  lui  reproche 
sa  tiédeur,  V,  427;  il  nomme  Jean  de  Flandre 
évèque  de  Liège,  428;  il  excommunie  Pierre III 
d'Aragon,  429,  430;  il  crée  <lcs  cardinaux, 
454  ;  il  meurt,  444. 

Martin,  duc  d'Autriche  ;  il  combat  à  Visé  contre 
l'empereur  Henri  V,  IV,  297. 

Martin  Bouche,  chanoine  de  Liège,  prévôt  de 
Malines,  V,  162. 

Martin  de  Follie;  il  donne  sa  maison  aux  Frères- 
Mineurs  de  Huy,  V,  269. 

Martin,  comte  de  Mayence,  11,  414,  495;  sa  fille, 
mère  de  Doon,  III,  2. 
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Mai  tiii,  comte  de  Namur,  père  de  Martin,  évêque 
de  Toiigrcs,  H.  29. 

Martin  (Martiitiain)  Polonus  ;  auteur  d'une  chro- 
nique des  papes  et  des  empereurs,  utilisée  par 
Jean  d'Oulremeuse,  I,  2,  51,  54,  585,  584,458, 
501,  ctc.;cité,  II,  6, 16,  17,2-2;ilmeurtcn  1535, 
555;  J.  d'Outremeuse  critique  sa  chronologie, 
552;  cité,  III,  517;  J.  d'Outremeuse  puise  un 
fait  extraordinaire  dans  sa  chronique,  IV,  68; 
fables  qu'il  raconte,  77,  154;  sa  chronique 
citée,  16,  95,  465;  un  exemplaire  de  sa  chro- 
nique était  enchaîné  à  S' -  Lambert,  558;  sa 
chronique  citée,  V,  122,  571  ;  il  change  la 
chronologie  de  sa  chronique,  581;  il  était  pé- 
nitencier de  Jean  XXil,  555, 408;  cité,  426, 444. 

Martin,  voy.  Marcien,  Gérard. 

Marliaiain,  roy.  Martin  Polonus. 

Marlion,  frère  de  Sabron  d'Orbrie,  III,  281. 

Martyrs;  les  frères  Machabée,  I,  148;  Maximilla, 
524;  S'  Savinicn,  452;  S«  Pierre  et  S'  André, 
154;  S'  Thomas,  456;  S'  Jacques  le  Mineur, 
461  ;SS.  Pierre  et  Paul,  470,  475;  S'  Ignace, 
508;  Évaristc,  512;  Alexandre,  521;  le  pape 
Sixte,  536;  Ilygin,  549;  Soter,  570;  S'  Julien, 
S"  Cyrille,  etc.,  II,  3,  5;  S'  Urbain,  10;  Cyriac 
et  Antheros,  16  ;  les  Onze  mille  vierges,  17  ; 
S'  Fabien,  25;  S"  Apolline,  24;  martyrs  de 
l'empereur  Claude,  30;  Denis,  pape,  51  ;  Félix, 
pape,  32;  Eulychien,  3o;  leurs  corps  recueil- 
lis par  Eulychien,  56  ;  vénérés  par  le  pape 
Caius,  38;  S"  Lucie,  S'  Maurice  et  la  légion 
thébaine;  SS.  Crispin  et  Crispien,  41  ;  S'  Sébas- 
tien, etc.;  S'  George,  45;Marcellin,  50;  S'  Vin- 
cent, Marcel,  51  ;  S'"  Catherine,  53;  Eusèbe,  76; 
S'  iVicaise;  S"'  Eulrope,  119;  S'  Léger,  559; 
■S'  Boniface,  432;  Étiennc,  518;  S'  Salvien,  MI, 
7  ;  le  pape  Eugène,  556  ;S'  Adalbert,  IV^  165; 
S'  Gérard  de  Hongrie,  252;  Français  massacrés 
à  Édesse,  407  ;  S'  Thomas  de  Cantorbéry,  456; 
Englebert,  archevêque  de  Cologne,  V,  195; 
Pierre  de  Vérone,  303;  S'  Garnier,  462. 

Marville,  voy.  Baudouin,  Henri. 

Maryms,  voy.  Marius. 


Mascon,  voy.  Mâcon. 

Jfascwiek  (Meeswyck),  village  oîi  l'abbaye  de 
S'  Laurent  avait  des  biens,  IV,  222. 

Masinissa  (Maximissc,  Maximien),  roi  de  Numi- 
die;  il  avait  cinquante  fils,  I,  181. 

Massadn,  château  de  Joseph,  frère  d'Hérode 
1,  272. 

Massar  de  Vernay;  tué  [)ar  Charles  Martel,  II, 
418. 

Massnvs  dit  Boriscn,  de  IJuy,  VI,  547. 
Malabrin,  chef  païen  ;  il  refuse  de  lutter  contre 

Ogier,  111,  H5. 
Malahron,  fils  de  Baligans;  tué  par  Roland, 

III,  141. 

Matalliias  (Malaihyas,  Mnt/ialie);  ses  fils  sou- 
lèvent les  Juifs  contre  Antiochus,  I,  149. 

Matalliias,  fils  de  Symons,  I,  165;  tué  par  Thimo- 
tée,  167. 

Matafliie,  mère  d'Arclulaus,  1,  375,  574. 
Malcra,  roi  de  Hongrie,  I,  180. 
Mat/tarie,  voy.  Matalliias. 

Mnl/iiiibam,  fil.<  de  Jaiius;  il  gouverne  l'Italie, 
I,  9. 

Matlnaphi  t,  fils  de  Jnjilict;  il  règne  en  Chaldéeet 
en  Crète,  I,  18. 

Mathieu  (Malhier,  M  al  h  eus)  de  Aguespcrla,  frère 
mineur;  créé  cardinal,  V,  467. 

Mathieu,  comte  de  Boulogne,  IV,  492. 

Mathieu  Dable,  maître  de  la  cité  de  Liège,  V,321, 

Mathieu  de  Longis,  chanoine  de  Liège,  VI,  72, 

Mathieu  Machebrons,  lépreux,  à  Huy,  V,  550;  il 
laisse  sa  maison  aux  malades,  551,  552. 

Mathieu,  abbé  de  S'-Denis  ;  il  fait  placer  le  chef  de 
S'  Denis  dans  une  châsse,  IV,  491. 

Malliilde  (Maliaul,  Maheal,  Mafiea),  fille  du  roi 
Henri  d'Angleterre,  femme  de  l'empereur  Con- 
rad I",  IV,  400. 

Mathilde  (dite  Mahaul),  fille  de  Robert  II,  comte 
d'Artois,  femme  d'Otton  IV  de  Bourgogne, 
VI,  26;  elle  empoisonne  le  comte  de  Donmar- 
tin,  212;  trompée  par  Enguerrand  de  Marigny, 
214;  elle  fait  mourir  Jean  de  France,  220;  son 
influence  sur  le  roi  Philippe  le  Bel,  221  ;  elle 


328 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


lègue  Béthune  au  comte  de  Flandre,  255; 

moyen  qu'elle  emploie  pour  conserver  l'Artois 

à  SCS  enfants,  4-79. 
Mathilde,  impératrice  de  Constanliiioplc ;  battue 

par  Etienne  d'Angleterre,  IV,  363. 
Mathilde,    impératrice,   femme  de  l'empereur 

Charles,  puis  du  comte  d'Anjou,  IV,  89. 
Mathilde,  marriuise;  héritière  de  Rouillon,  IV, 

304. 

Mathilde,  fille  de  B;iudouin,  comte  de  Flandre, 
femme  de  Guillaume,  roi  d'Angleterre,  IV,  254, 

Mathilde,  première  femme  du  roi  de  France 
Henri  I-,  IV,  264. 

Mathilde  la  Godalière;  elle  suit  rariiiée  française, 
VI,  401). 

Mathilde,  comtesse  de  Hainaut,  VI,  67;  elle  va 
à  Cologne,  115;  elle  réclame  Mirwart  à 
révé(jue  de  Liège,  H4;  elle  cherche  des  alliés, 
1 16,  (64-9);  elle  refuse  toute  négociation,  120  ; 
abandonnée  de  ses  alliés,  121  ;  ses  rapports 
avec  les  m:iîlres  île  la  cité  de  Liège,  125,  (6o2). 

Mathilde,  sœur  de  l'empereur  Lothaire,  fenimedu 
roi  de  Hongrie,  IV,  544. 

Mathilde,  fille  de  Henri  de  Louvain,  femme  de 
Robert  d'Artois^  V,  253. 

Mathilde,  fille  du  comte  de  S'-Pol,  femme  de 
Charles  de  Valois.  VI,  40S. 

Mathilde,  première  abbesse  de  Vivignis,  V,  222. 

Mathilde,  comtesse;  elle  bat  les  Norraans;  elle 
provoque  l'empereur  en  duel;  elle  donne  tous 
ses  biens  à  l'Église,  IV,  268. 

Matliiplialct,  voy.  Maliphalet. 

Mathon,  voy,  Jean. 

Mathusalcm  {Maiasa/e},  fils  d'Enoch,  I,  313,  326. 

Matiphalel ,  Malhiphalcl,  fils  de  Macor,  gouver- 
neur des  Latins,  I,  20. 

M(i(iphaJvt,i\\s  de  Japhet  II;  il  règne  en  Italie, 
I,  10. 

Malrine,  fille  de  Remacle,  comte  de  Savoie,  mère 

de  S'  Ucmacle,  II,  304. 
Matroine ,  voy.  Marne. 
Malusael,  fils  de  Maniabel,  I,  315. 
Matiisale,  voy.  Mathusalcm. 


Maubert-Fontaine  {Mabier-ro)\taine),  ville:  pillée, 
VI,  622. 

Maubeuge  (Malhoije),  abbaye;  11,  506;  S'  Hubert 
y  va  chercher  le  corps  de  S"  Madalberte,  415. 

Maubuisson  (Mauhrvsson),  abbaye  où  fut  enterrée 
la  reine  Blanche,  V,  304. 

Maiichi,  Mancliis,  Mnnchi,  contrée  de  l'Inde,  III, 
60,  62,  63. 

Maucler  (Mauclch-  et  non  Manclrir,  Malcler , 
Maclcir,  Monckir)  ;  le  comte  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  311.  Cfr  Malclerc.  Voy.  Pierre. 

}(\si\\g\s  {M agis),  fils  de  Bcuve,  magicien,  II,  521; 
Gérard  del  Fraite  l'entraîne  dans  sa  révolte 
contre  Cliarlemagne,  III,  !)8;  ennuis  qu'il 
cause  à  Charles,  165. 

Mauléon  (Monloon,  Mnniaon,  lUonlyon,  Monleon); 
séjour  de  Charlemagne,  III,  99;  le  fils  d'Ogier 
y  est  tué,  (II,  754);  Charlemagne  y  rassemble 
son  armée,  II,  478.  Voy.  Salvaris. 

Manny,  voy.  Manny. 

Maures  {Mors,  Moires)  ;  ils  habitent  l'Éthiopie,  I, 
2!»6. 

Maurice  (Mauris,  Manrissc,  Morisse,  Meurisse, 
Merisse ,  Mauritiaiii) ,  empereur  d'Orient; 
d'abord  secrétaire  du  pape,  II,  266;  il  fait 
placer  la  robe  de  .lésus  près  de  la  vraie  croix, 
275;  ses  débats  avec  S'  Grégoire  le  Grand; 
tué  par  Phocas,  28t),  294;  sa  fille  Apcrine,  309. 

Maurice  de  Lembor,  échevin  de  Liège,  V, 
366;  tué  par  la  foudre,  367. 

Maurice,  nom  chrétien  de  Bliomberis,  II,  245. 

Maurienne  (Morianic,  Marien);  le  comte,  beau- 
père  de  Louis  le  Gros,  IV,  333.  Voy.  Alix, 
S'  .lean. 

Maurillac    (Mauriliacem) ,    château;    pris  par 

Simon  de  Toulouse,  V,  110. 
Maurin,  magicien,  III,  226;  il  brûle  Castell'ort; 

il  meurt,  227. 
Mauris,  Maurisse,  voy.  Maurice. 
Mauritanie    {Mariaine,    Mariane ,   Maritaine) , 

royaume,  I,  202;  ses  trois  parties,  294-295. 

Voy.  Sartorius. 
Mauritiain,  voy.  Maurice. 
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Maxence  (Maxeuche),  enipeicur;  il  martyrise  le 
pape  Marcel,  II,  51;  il  converlit  les  églises 
de  Rome  en  étables;  vaincu  par  Constantin; 
il  va  à  Alexandrie,  52;  il  martyrise  Cathe- 
rine, 55;  il  se  préparc  à  combattre  Constantin, 
56;  vaincu  et  tué,  57. 

Maxentien,  hérésiarque;  ses  croyances,  II,  ô'i. 

Maxhier,  changeur  juif  de  Godoza  ;  il  devient 
l'apôtre  S'  Mathieu,  I,  50O,  450. 

Maxime  {Maximien,  Maxiniiain),  duc  de  Ci'c- 
tagiie  ;  il  réclame  l'empire  d'Occident,  II,  95; 
il  ravage  l'Italie  avec  Bello;  battu  en  tlalabre, 
99  ;  il  devient  roi  de  Bourgogne,  100;  il  bat 
les  Romains;  il  épouse  Gedca  et  devient  roi 
delà  Grande-Bretagne,  195;  tué,  105. 

JUaximiain,  voy.  Maxime,  Maximien, 

Maximien,  voy.  Masinissa. 

Ma\\mifn{Maximiaim,  Maxiniyn),  pape,  IV,  150; 
il  meurt,  1 55. 

Maximim,  fils  du  duc  de  Bulgarie,  père  de 
S'  Maximien,  II,  44. 

Maximien;  tué  par  son  frère  Diocictien,  II,  41. 

Maximicn-Hercule,  empereur;  il  rend  la  Bourgo- 
gne tributaire;  il  massacre  la  légion  thébaine, 
II,  41;  il  persécute  les  chrétiens  en  Occident; 
il  ravage  la  Grande-Bretagne;  il  martyrise 
S»  Georges,  45;  blessé  par  Porus,  47;  il  rend 
les  Allemands  tributaires,  51  ;  battu  et  tué 
par  les  Sicambres,  52. 

Maximilla  ;  lapidée  parce  qu'elle  propiiétisait 
Jésus,  I,  525. 

Maximilla,  voy.  Priscilla. 

Maximin  {Maximianus ,  Maximiens) ,  frère  de 
Gordien,  empereur;  il  persécute  les  chrétiens, 
II,  16  ;  il  conquiert  la  Germanie  ;  il  entre  en 
Gaule;  tué,  19. 

Maximissv,  voy.  Masinissa. 

Maximyn,  voy.  Maximien. 

Mayence  {Maienche ,  Magonchie ,  Magunchc, 
Magunse),  comté  ;  le  comte  refuse  le  tribut  au 
roi  de  Trêves;  guerre,  1,  227  ;  ravagé  par  une 
pluie  de  pierres  ;  il  paie  le  tribut,  265-266; 
province  de  la  Gaule-Belgique,  208;  archevê- 


ché d'Allemagne,  503;  la  ville  fondée  par 
Magontinus,  50!);  l'église  S'-Clémeiit,  569; 
l'empereur  Alexandre  s'y  réfugie.  II,  12  ;  la 
ville  prise  et  saccagée  par  Marcones,  15,  14; 
détruite  par  les  Huns,  11 5  ;  le  traîli  e  Ernebaut 
s'en  empare,  448;  assiégée  pai-  Sanson,  465  ; 
envahie  par  Guidon,  470;  défendue  par  Eracle; 
assiégée  par  les  Danois,  471  ;  prouesses  des 
gens  de  la  comuiune,  472  ;  privilèges  accordés 
au  peuple;  l'évèque,  seigneur  temporel  de  la 
ville;  noces  de  Doon,  471;  Doon  y  revient, 
481  ;  l'armée  de  Charleniagne  y  passe  la  nuit, 
498;  Fastrade  y  meurt,  529  ;  rarchevcque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511  ;  item  au 
concile  d'Aix,  513;  il  doit  contribuer  à  élire 
l'empereur  d'Allemagne,  578;  révoqué  par  le 
pape,  IV,  79;  la  ville  détruite  j);ir  les  Aor- 
mans,  81;  l'archevêque,  électeur  de  l'empire 
pour  la  Germanie,  211;  la  ville  inondée,  210; 
Henri  III  y  dépose  Gr'égoire  \  II,  281  ;  l'arche- 
vêque combat  les  Lombards,  'i'î2;  les  juifs  mis 
à  mort;  statuede  Buenon  érigée  sur  le  marche, 
452;  l'empereur  Otton  y  convoque  ses  fidèles, 
V,  15;  Philippe-Auguste  y  meurt,  169;  on  y 
célèbre  les  noces  de  Frédéric  II,  222  ;  l'arche- 
vêque va  en  Italie,  VI,  128.  Voy.  /Iribo,  Con- 
rad, Doon,  Enguerrand,  Eracle,  Ernebaut, 
Geoffroy  de  Danemark, Gérard,  Go/H^jar/ Jlugues 
de  Cherubre,  Martin,  Richard,  S'  Baudouin, 
Sigefroi,  Tyrus. 

Mayence  la  nouvelle  ou  la  restaurée;  nom  donné 
par  Doon  à  la  ville  de  Gorfain,  II,  476  ;  limite 
du  duché  de  Vaucleir,  512. 

Maynir,  voy.  Monlmirail. 

Maysant,  Maysen  de  Musqué,  roi  de  Calamie;  il 
montre  le  tombeau  de  S'  Thomas  à  Ogier,  III, 
58. 

Meaux  {Mcauz,  Meais  en  Brie,  Mcaiz,  Meldensis); 
seigneurie  donnée  par  Charlemagne  à  Ogier  le 
Danois,III,7,  41;  Sybiile  s'y  réfugie,  47;  patrie 
de  Waroquier,  189;  Turpin  y  fait  mener  le 
faux  cercueil  d'Ogier,  278,  279  ;  on  y  retrouve 
Broieforl,  291  ;  l'évcque  assiste  aux  noces 
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d'Ogicr,  ÔH  ;  Ogicr  élablit  sa  demeure  en  cette 
ville,  513;  Ogicr  y  revient,  AOl;  Ogier  y 
apprend  que  Godualdin  est  détrône,  IV,  4; 
Ogier  y  convoque  son  lignage,  5;  le  roi  Ogier  y 
soupe  chez  Ogier,  12;  Buevon  y  séjourne,  15; 
Ogier  va  y  voir  sa  femme,  19;  Guillaume 
d'Orange  y  cherche  Ogicr,  29;  Ogicr  y  revient, 
39  ;  Ogicr  veut  se  faire  moine  à  S'-Pharon,  40, 
Buevon  dispose  de  la  ville,  00;  séjour  favori 
d'Ogicr,  94;  les  Tiinitaires  fondés  dans  le 
diocèse,  544;  les  armes   et  la  vie  d'Ogier 
cachés  dans  un  pilier  de  l'église  S'-Pliaron,  V, 
126,  155;  Ogier  devient  moine  à  S'-Pharon, 
15o;  Morgane  vient  à  Meaux  et  emporte  Ogier, 
137,  138;  la  ville  fortifiée  par  Thibaut  de 
Champagne,  200.  Voy.  Benoît,  Beuve,  Enguer- 
rand,  Gui,  Jmise,  S'  Pharon,  Seguin. 
Médecine,  art  de  guérir,  etc.,  Hippocrate,  I,  102; 
source  qui  guérit  les  maladies,  à  ïongres,  189; 
item  à  Pouzzoles,  2C3  ;  fontaines  salutaires, 
295  ;  remède  prescrit  à  Hérode,  566  ;  Néron 
fait  faire  l'autopsie  du  cadavre  de  sa  mère, 
470;  guérison  homéopathique  de  Titus  par 
Flavc  Josèphe,  477-478;  Gallien,  555;  singu- 
lière guérison  de  Faustine  par  des  médecins 
de  Chaldéc,  561;  maladie  épidcmiquc  à  Rome, 
568-569  ;  plantes  médicinales  dans  un  jardin 
d'IJtrecht,  362  ;  chirurgiens  de  Pépin,  458  ;  item 
de  Charlemagne,  498;  fontaine  guérissant  tous 
les  maux,  III,  58;  le  chirurgien  Bois  de  Caspie, 
J64;  maladie  d'Ogicr  le  Danois,  226  ;  onguent 
de  Brehier  guérissant  instantanément  les  bles- 
sures, 295,  296,  515  ;  autopsie  de  Bâchant, 
529  ;  les  médecins  de  Charlemagne,  351  ;  l'ap- 
pellation  de  médecin   constitue  une  injure, 
364;  guérison  miraculeuse  de  la  folie  et  de  la 
rage,  576  ;  les  médecins  d'Ogier,  388  ;  item  de 
Paiamède,  596,  597;  cas  d'abstinence  extraor- 
dinaire, IV,  24  ;  maladie  de  la  duchesse  Alix, 
35,  56,  37;  médecins  à  Acre,  66  ;  singulières 
maladies  en  Allemagne,  en  Flandre,  etc.,  76  ; 
Zedochias,  95  ;  singulière  maladie,  101  ;  mala- 
die de  Charles  le  Gros,  106  ;  source  cuérissant 


la  fièvre;  affreuse  maladie  de  l'empereur  Ar- 
nulphe,  115;  item  de  l'évcquc  Eracle,  125; 
singuliers  signes  de  maladie,  152;  un  juif, 
médecin  de  l'empereur,  237  ;  eau  guérissant 
toutes  les  maladies,  270;  singulière  maladie, 
282;  il  n'y  a  pas  de  remède  contre  la  vermine, 
284;  chirurgien,  496;  blessure  de  Richard 
d'Angleterre,  547;  célèbre  médecin  de  Paris 
mandé  à  Iluy,  V,  29  ;  terrible  maladie  en 
Palestine,  102;  guérison  d'une  plaie  empoi- 
sonnée, 579  ;  le  sultan  Kelawun,  479  ;  terrible 
épidémie,  VI,  586,  589.  Voy.  Mortalité. 

Médée,  fille  d'Orcste  ;  séduite  par  Jason,  I,  22. 

Mèdes  (Mondiens);  leur  roi  Cyrus,  I,  25;  Ancises, 
48;  Éthiope,  86. 

Médie  {Mcdis,  Mode,  Mcidc);  gouvernée  par 
Cyrus,  I,  12;  arrosée  par  le  Tigre,  289;  sa  po- 
sition géographique,  290,  292;  conquise  et 
convertie  par  Clodovée,  II,  294;  le  roi  tué  par 
Ogier,  III,  562.  Voy.  Clément,  Grolia  -.  Gureit. 

Méditerranée  {mer  Miteraine)  ;  origine  de  son 
nom,l,  285. 

Mceffe  (Meffe,  Mciffe),  village  liégeois;  abbalia- 
lité  séculière,  IV,  103  ;  le  prieuré  du  S'-Sauveur 
annexé  à  l'abbaye  de  S'-Laurent,  V,  254  ;  brûlé, 
412,  (658)  ;  les  habitants  arrivent  trop  tard  sur 
le  champ  de  bataille,  VI,  203.  Voy.  Eustachc. 

Meercn-Poel  (Polomerf,  PoJomorI),  endroit  fai- 
sant partie  du  comté  de  Brugeron ,  IV,  188, 
189. 

Meersem  {Mcrse);  Liégeois  noyés  en  cet  endroit, 

(VI,  699). 
Mei'swyck,  voy.  Masewick. 
Meffe,  voy.  Mceff. 
Meffle  (le),  voy.  Maffle. 

Mege,  seigneur  d'Emordas  ;  converti  par  S'Ma- 

terne,  I,  527. 
Meiffc,  voy.  Meelï. 

Meilliur,  Mnlliair,  Malliarl,  A  malhart,  roi  d'As- 
tronie,  III,  280;  frère  du  roi  Brehier;  mandé  à 
Acre  par  le  roi  Ysoré,  III,  563  ;  il  vient  en  Syrie 
auprès  de  Dragolant,  369;  combattu  par  Ogier, 
571  :  il  envahit  la  France,  574;  Ogier  tue  son 
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cheval,  57b;  il  assiège  Cachosoris,  595;  sa  lutte 
contre  le  roi  Palamède;  il  le  blesse,  396;  Ogier 
le  blesse,  399;  il  envahit  rilalie,  IV,  27. 

Rlein  {Muyne,  MoUmont),  fleuve;  cite,  II,  S50; 
VI,  205. 

Meiiie,  voy.  Maine. 

Meiic  (le),  voy.  Antoine. 

Melacons,  fils  d'Yborus;  il  règne  en  Allemagne; 

vaincu  par  Anténor,  son  frère,  I,  47. 
Melain,  Mclan,  voy.  Milan. 
Melnins,  voy.  Thicrri. 
Melandicns,  voy.  Milanais. 

Melanolus,  géant  païen  ;  baptisé,  il  reçoit  le  nom 

de  Thierri,  III,  557. 
Melans,  voy.  Milan. 
Mêlant,  voy.  Raoul. 

Mclay,  lieutenant  de  Kazan,  V,  5T6,  577;  il  gou- 
verne la  Syrie,  578. 
Mclcltiades,  voy.  Milliade. 

Melchior,  roi  de  Tliarse,  savant;  il  rencontre 
Gaspar  et  Baltliasar  à  Cassath,  I,  54-3  ;  il  adore 
l'enfant  Jésus  à  Bethléem,  346;  S'  Michel  le 
reconduit  dans  son  pays,  547. 

Melchisedcch,  I,  337;  né  à  Salvis,  39C. 

Meldensis,  voy.  Mcaux. 

Meldin,  voy.  Philippe. 

Meleanoh,  voy.  Milanais. 

Mehnach,  fils  de  Pyramus,  roi  de  Clialdée,  III, 
280. 

Meleon,  Mclcons,  fils  d'Ogens,  roi  de  Danemark, 

II,  70;  il  meurt,  89. 
Meliadam,  roi  de  Tharsc  ;  il  se  révolte  contre 

Rome;  battu  et  tué,  I,  241. 
Mdiadas,  juif;  il  veut  combattre  Mérovée,  II, 

d  11. 

Metiadus  de  Lonnois,  mari  de  Morgane,  IV,  56. 

Mclial,  roi  païen;  tue  par  Ogier,  III,  302. 

Mcliandins,  voy.  Milanais. 

Mclianc,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 

Melianois,  voy.  Milanais. 

Melim,  voy.  Melin. 

Meliens,  voy.  Gui. 

MeUgonas.  roi  d'Espagne  ;  il  envahit  et  conquiert 


l'Angleterre,  11,275;  il  fait  retourner  les  Anglais 
au  paganisme;  il  ravage  la  France,  274. 

Meiiii  (Ulelien),  voy.  Rigaut,  Thierri, 

Melin,  voy.  Malin. 

Me/inn,  Mylion,  Mylcons,  Mclcon,  fils  d'Ogens; 

il  blesse  Trennis,  I,  550;  blessé  par  Pharons; 

prisonnier,  551;  il  dompte  les  Frisons,  554;  il 

va  au  secours  des  Romains,  547;  tué  par  Fran- 

con,  près  de  Milan,  548. 
Mellate,  voy.  Guillaume. 

Mclle,  château  de  Guillaume  Palernostre,  VI,  66. 
MelnocJi,  roi  païen;  combattu  par  Ogier,  III,  361. 
Mctompus,  chevalier  gaulois,  neveu  deMelus;il 
devient  roi  d'Athènes;  il  conquiert  la  Béotie, 

I,  55;  il  meurt, 54. 

Mclos  (Melo),  île  de  la  Grèce,  I,  ôO^T. 

Mclofc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Chnrle- 

magne,  III,  534. 
Meluns,  château  sur  la  Seine;  conquis  par  Clovis, 

II,  145. 

Melus,  fils  de  Francon;  il  règne  en  Gaule;  il  fait 
rebâtir  Ilion,  I,  50;  il  meurt,  53. 

Mcmbris,  fils  de  Madain ,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne; mangé  par  les  loups.  II,  190. 

Mcniniua;  envoyé  par  S'  Pierre  en  Catalogne,  I, 
455. 

Memorse,  voy.  Jourdain. 

Mena  (Mené),  ile  sur  les  côtes  de  l'Éthiopie,  I, 
205. 

Mcnde  (Minimate)  ;  S'  Marseal  y  élève  un  temple 

à  la  Vierge,  I,  455. 
Mené,  voy.  Mena. 

Ménélas,  mari  d'Hélène;  il  attaque  Troie,  I,  27, 

142;  il  reprend  Hélène,  27,  145. 
Ménélas,  fils  d'Ascagne  ctd'Eutrope,  1, 30;  il  fonde 

Milan,  31;  il  gouverne  l'Italie,  52. 
Metiet,  viWc  d'Espagne;  conquise  par  Charlema- 

gne,  m,  554. 
Meneurs,  voy.  Mineurs. 

Mcngold  (iVcnc/ou/,  Menijols,  Mengoih,  Mongols), 

le  Mangon,  hutois;  blessé,  V,  554. 
Mengold,  fils  de  Huclin,  roi  d'Angleterre,  IV,  108; 

il  épouse  Gisèle,  comtesse  de  Iluy,  àAix,  106, 
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121  ;  (III, iô'l);  Albert  (le  Ilainaul  lui  réclame 
le  comte  de  lliiy,  122;  il  revient  à  Iluy;  assas- 
siné; 150;  (111,457);  miracles;  canonisé,  151  ; 
sa  châsse,  4-57. 

Mcrif/oul,  voy.  Mengold. 

Mvnilhc,  voy.  Mesnil. 

Menncpy,  roi  d'Ethiopie;  il  secourt  Priam  à  Troie, 
1,  142. 

Menochetos,  animal  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 

Mcnour,  voy.  Mineurs. 

Mcriros,  voy.  Walei'an. 

Mentrlliis,  voy.  Marcellus. 

Mvppo,  voy.  Nieppe. 

Mequc,  voy.  La  Mecque. 

Mcruvdiiiu,  Mcrandin,  voy.  /Jmorandins. 

Méranie  {Moravc),  dans  le  Tyrol;  3Iarie,  fille  du 

duc,  IV,  b58, 
Merhiensc,  voy.  Marbais. 

Jlerclioul   (Mjjrcchoule,  Mercclioule,  Merchionl), 

nom  d'un  quartier  de  Liège,  II,  512,  (5'J9); 

habité  par  des  brasseurs  et  des  hôteliers,  oG9; 

on  y  bâtit  l'église  S'^'-Madeleine.  129. 
Mercure;  adoré  à  Trêves;  ses  statues;  son  temple, 

I,  16. 

Merenex,  voy.  Mérovée. 

m  crcntien  [JiWzVil)]  élu  empereur  d'Orient,  11.559. 
Mercomcs,  fils  de  Sedroch;  il  brûle  Andoxa,  I, 

570;  il  tue  Ogens;  tué  par  Yborus,  571. 
Merians,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  11,  192. 
Merisse,  voy.  Maurice. 

iUerilanic,  province  d'Espagne  sous  la  juridiction 

de  l'archevêque  de  Conipostelle,MV,  529. 
Meriwc,  voy.  Méry. 
Merle,  voy.  Marie. 

Jlerlin,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  1(55;  fils  du 
diable;  enchanteur;  sa  vie  extraordinaire,  171  ; 
il  combat  en  Irlande,  197;  il  fait  la  table  ronde 
à  la  cour  d'Artus,  198;  le  prêtre  Biaise  écrit  sa 
vie;  il  enseigne  la  magie  à  Morgane,  IV,  5b;  sa 
nappe  enchantée,  57;  il  prophétise  la  mort  de 
Louis  VIII,  V,  187. 

Méroflède  (Mcrodes),  niaîlrcssc  de  CaribcrI;  tuée 
par  Ingoberge,  II,  184, 


Meronea,  voy.  DJavconcs. 

Méi  "ovéc  [iVcroveux,  Mcrenex),  fils  de  Clodion,  roi 
des  Francs,  II,  109,  110,  144;  il  combat  les 
Huns;  recherché  par  Meliadas,  111;  il  tue 
Cymbal,  .lonas  et  d'autres  Huns,  112,  (557, 
558);  il  conquiert  le  Brabant,  1 1 0;  il  bat  les 
Huns,  120;  il  ravage  la  Flandre  et  bat  Agri- 
cola  ;  il  meurt,  121. 

Méro\éc,  fils  de  Chilpêrich,  II,  185;  Frédégonde 
cherche  à  le  fa  re  mourir,  215;  il  épouse  Bru- 
nehaul;  on  le  fait  moine,  220. 

nicrqmres,  Mcrquene,  voy.  llanot. 

MerreviUe,  ville  de  Flandie;  brûlée,  V,  511. 

Mers,  navigation;  les  Romains  défendent  aux 
Macédoniens  d'avoir  plus  de  cinquante  navires, 
I,  179;  grandeur  du  vaisseau  de  Persée,  181; 
énumération  des  mers,  285  et  suiv,;  noms  des 
différentes  mers,  29C. 

Âlersc,  voy.  Meersem. 

Mery  {Meriwc),  village;  fondé  par  Sedros,  I,  222, 
244;  il  ressortit  à  Chênée,  11,420;  brûlé,  VI, 
249. 

voy.  Metz. 

Mes  (de),  voy.  Landen. 

Mescl'inc,  Mcsine,  voy.  Messine. 

Mesnil  (Meiiilhc),  voy.  Henri. 

Mésopotamie  {Mesopolaiiw)-  arrosée  par  l'Eu- 
phrate,  I,  288;  conquise  par  Trajan,  500;  elle 
se  révolte  contre  Rome;  domptée  par  Dioclé- 
lien,  II,  37;  citée,  V,  550,  555,  578.  Voy.  Eger, 
Godas,  Tyyris. 

Mcssnins,  voy.  Messine. 

Messaire,  ville  où  mourut  le  pape  Alexandre  III, 
IV,  465. 

Messaline  (Messolaittc),  femme  de  Claude  i";  ses 

débauches,  I,  444-445. 
Messane,  voy.  Messine. 
Messe,  Messes,  voy.  Metz. 
Mcsséniens  ;  leur  guerre  avec  les  Grecs,  I,  55. 
Messine  (iVesvliine,  Messane,  Messains),  ville  de 

Sicile,  I,  501  ;  conquise  par  les  Grecs,  56;  item 

par  les  Romains,  116;  assiégée  par  Charles 

d'Anjou,  V,  429,  496. 
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Messines,  en  Flandre;  Philippe  de  Valois  s'y  rend, 
VI,  Ail. 

Mctael,  fille  d'Ebroel,  11,  190. 

Mctellus  {Marccllus,  Menlelins),  capitaine  romain; 
Laltu  par  Annibal,  I,  117;  lué,  118. 

MelhodieHs,Met]iedius  d'Auvergne,  écrivain  ulilisé 
par  Jean  d'Outrcmeuse,  I,  5,  5i7,  548. 

Métiers  de  Liège  :  les  brasseurs  établis  au  pont 
d'Amercœur,  IV,  150;  marchands  de  fuseaux; 
forgerons,  cloutiers,fèvres,  229;  les  marchands 
de  vin,  nobles,  237;  armoiries  des  tanneurs, 
317;  procession  de  la  confrérie  des  ménétriers 
à  S*-Gillcs,  537;  les  bouchers  au  siège  de 
Bouillon;  leurs  prouesses,  578,(667);  prouesses 
des  changeurs  ;  leur  contestation  avec  les  bou- 
chers, 379,  (668,  669);  accord  entre  les 
bouchers  et  les  changeurs,  380;  les  métiers 
n'ont  ni  confrérie,  ni  maîtres,  ni  banniôi'c,  381; 
les  bouchers  portent  la  châsse  de  S'  Lambert, 
588  ;  les  changeurs  portent  la  châsse  de 
S'  Théodart,  389;  boulangers  punis,  o77;  les 
charliers  demeurent  en  Puits-en-Sock,  (III, 
4^6);  les  bouchers  à  la  warde  de  Steppes,  V, 
85;  ils  n'ont  pus  de  bannière;  les  bouilleurs, 
les  boucliers  et  les  tanneurs  à  Steppes,  87,  94'; 
les  boucheis  remontent  le  comte  de  Looz,  88; 
ils  ne  forment  pas  encore  un  corps  politique, 
207;  règles  imposées  aux  boulangers,  295, 
297;  le  poids  du  pain  fixé,  298;  impôt  sur  la 
hicrc,  447,  418,  450;  chaque  métier  avait  sa 
livrée  particulière,  522;  l'évéque  leur  octroie 
la  formation  de  fraternités,  531,  (678);  impôts 
sur  la  viande  et  le  poisson,  VI,  3,  5;  alli:ince 
entre  le  clergé  et  les  douze  métiers;  6,  (640)  ; 
ils  s'arment  contre  les  nobles,  7;  ils  intervien- 
nent dans  l'administration  de  la  cité,  8;  com- 
mencement de  leur  organisation  politique,  29, 
(642);  ils  se  rangent  en  armes  sur  le  Marché, 
51,  32,  33,  (615);  l'évéque  veut  leur  enlever 
leurs  bannières,  71  ;  privés  de  leurs  ban- 
nières, 72;  Thibaut  de  Bar  confirme  leurs 
franchises,  74,  75;  leurs  maisons  sur  le  Mar- 
che, 118;  les  métiers  armés  contre  les  Grands, 


159,  161,  162,  (656,  657);  leur  lutte  avec  les 
Grands  sur  le  Marché,  163,  164,  165,  (058); 
ils  font  reculer  les  Grands,  166,  167,  168, 
(660,  661);  gouverneurs  des  métiers,  180, 
183;  les  conseillers  de  la  ville  doivent  faire 
partie  d'un  métier,  181  ;  Adolphe  de  La  Marck 
leur  donne  des  lettres  de  franchise,  190;  les 
bouilleurs  à  la  guerre,  225;  les  bouchers,  238; 
les  poissonniers,  240;  les  boulangers  et  les 
meuniers,  244;  autres  métiers,  245;  les  vigne- 
rons, 246;  leur  influence  politique,  596;  privés 
de  leurs  franchises,  457  ;  exploités  par  Andricas, 
477;  leurs  bannières  arborées  sur  le  Marché 
en  temps  de  guerre,  584,  600;  tort  que  leur 
font  les  foires;  leur  bannière,  (695);  leurs 
décisions  dans  une  affaire  politique,  (705);  ils 
forment  les  milices  de  la  cité,  (709). 

Métiers  à  Huy;  leurs  chartes  et  privilèges,  V, 
551  ;  ils  prennent  part  à  une  lutte,  555;  leur 
nombre  augmenté,  557;  ils  prennent  les  armes 
contre  les  nobles,  558;  ils  vont  au-devant  de 
révê(]uc,  580;  l'évéque  nomme  leurs  chefs, 
581,  582;  délégués  à  Liège  pour  une  afï.iire 
politique,  615. 

Métiers  des  bonnes  villes;  armés  pour  défendre 
Thuin,  VJ,  117. 

Métiers  flamands;  décimés,  VI,  18,  19. 

Métiers  de  Paris;  ils  prennent  part  aux  fêtes 
royales,  VI,  194;  les  plus  riches  membres  des 
métiers  convoqués  avec  les  nobles,  198. 

Metius  Suffiliiis,  roi  d'Albanie;  il  fonde  Metz,  I, 
509. 

Mclridalh,  voy.  Mithridate. 

Metropolin,  duc  de  Lotharingie,  I,  585. 

Metropolus  {Jflctropotien),  fils  de  Metropolin  et 
d'Edua,  I,  585. 

Metropolus,  évêque  de  Tongres;  enseveli  dans 
l'église  N.-D.,  II,  5,  (557). 

Metz  (Mes,  Messe,  Messes),  ville  ;  conquise  par 
César,  l,  218  ,  siège  d'un  évêclié,  503  ;  évan- 
gélisée  par  S'  Clément,  452;  S'  Clément  y  élève 
une  église  à  S'  Pierre,  458;  fondée  par  Metius 
Suffitius,  509;  église  S'  Materne,  569  ;  elle  pos- 
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sédait  une  franclie  justice,  II,  35;  S'  Servais  y 
opère  un  miracle,  90  ;  sa  deslruclion  révélée  à 
S'  Servais,  !)2, 1)5  ;  prise  et  brûlée  par  les  Huns, 
4  14;  capitale  de  lu  Lotharingie,  149;  Théodoric 
y  est  couronné,  167;  assiégée  par  les  Saxons; 
Théodoric  ctThéodebert  y  sont  ensevelis,! 78  ; 
séjour  de  Ciiilpérich,  204,  205  ;  synode  tenu 
par  Domilien,  254;  capitale  de  TAustrasie, 
259;  S'  Trond  donne  tous  ses  biens  à  l'église 
S'-Élienne,  513;  ces  biens  reviennent  à  l'église 
de  Liège,  314  ;  Sigebert  y  bâtit  des  églises, 
515;  Childéric  quitte  Mclz  pour  résider  à 
Paris,  551  ;  inondation,  555  ;  séjour  de  Pépin, 
qui  y  reçoit  S'  Hubert,  543;  Pépin  y  fixe 
sa  cour  d'Austrasie,  347;  Pépin  y  réunit  les 
barons  d'Austrasie,  365;  Charles  Martel  y  est 
reçu  j)ar  les  barons  d'Austrasie,  579;  Charles 
y  demeure,  587,  595,  416;  Dagobert  y  meurt, 
^94;  séjour  de  Pépin,  408  ;  Charlcmagne  y 
célèbre  les  fêtes  de  Pâques,  517;  voix  sur- 
naturelle qui  s'y  fait  entendre,  527;  on  y 
conserve  la  légende  de  Renaud  de  Montauban, 
111,99;  la  ville  prise  par  Brciiicr,  282;révêquc 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  511  ;  l'église  adopte, 
la  première  en  France,  le  chant  liturgique, 
?17  ;  Louis  le  Pieux  y  meurt,  IV,  68  ;  dé- 
truite par  les  Nornians,  81;  l'évèque  Riclier 
de  Liège  y  possède  des  biens,  99;  l'abbaye 
de  S'-Trond  dépend  de  l'église  de  Metz,  270; 
l'évèque  mande  à  Gilbert  de  Duras  de  ne  pas 
inquiéter  S'-ïrond,  542,  (636)  ;  l'évèque  consti- 
tue l'évèque  de  Liège  gardien  de  S'-Trond, 
545;  l'évèque  ménage  la  paix  entre  Albert  de 
Cuyck  et  la  comtesse  de  Louvain,  546  ;  Otton 
IV  y  rassemble  unearmée,  V,  55;  combinaisons 
politiques  qu'y  forme  Henri  de  Louvain,  108  ; 
Olton  IV  s'y  réfugie,  147,  156;  le  chapitre 
cède  S'-Trond  à  l'église  de  Liège,  202  ;  l'évèque 
va  à  Grammont,  497;  Henri,  comte  de  Luxem- 
bourg, aide  les  Messins  contre  les  Barois,  VI, 
110,  m  ;  les  Messins  font  la  paix  avec  les 
Barois,  1 12; Bernard  de  Valenciennes  y  dépose 
son  argent,  152;  l'évèque  combat  les  Fla- 


mands en  France,  579.  Voy.  Arnoul,  Voidcnt, 
Clément,  CM,  Clodulphe,  Droyon,  Garin, 
Henri,  Jacques  ,  Jean,  Jean  Henrikais,  S' Ar- 
noul, S'  Clément,  Thicrri,  Walboncs,  Wa- 
leran. 

Meule  (de),  voy.  Gossein. 
Meurissc,  voy.  Maurice. 

Meuse  {Muese,  Mouse,  Mosc,  Muse),  fleuve, I,  222, 
268;  construction  de  ponts  de  pierres  à  Che- 
raltc  et  à  Amay,  525  ;  Nam  se  jette  dans  la 
Meuse  à  Namcche,  527  ;  cherchée  par  S'  Mo- 
nulphe  à  Liège,  II,  256  ;  débordée  à  Dinant, 
279  ;  Pépin  la  traverse  dans  la  vallée  de  Liège; 
il  donne  à  Dodon  le  tonlieu  des  vaisseaux  qui 
y  passent,  548  ;  pont  à  Maestricht,  Zid  ;  ponts 
à  Cheratte  et  à  Amay,  484;  remontée  jusqu'à 
Dinant  pour  la  translation  de  S'  Hubert,  IH, 
380;  inondations,  IV,  26;  limite  du  royaume 
de  Pépin,  IV,  71  ;  elle  déborde  à  Liège,  76, 
101  ;  bataille  livrée  sur  ce  fleuve  par  Renier 
au  Long  col,  116;  son  ancien  cours,  144; 
Notger  fait  passer  un  bras  dans  la  Sauvenière, 
162,  196;  (UI,  455);  elle  déborde  à  Liège, 
215;  défense  d'y  jeter  des  ordures  à  Liège; 
Réginard  y  jette  des  gens  du  Nord ,  228  ; 
voie  ordinaire  pour  aller  de  Liège  à  Huy, 
255,  396;  crue  extraordinaire  à  Liège,  307; 
partie  du  cours,  à  Huy,  donné  à  l'abbaye  de 
Neumoustier,  356  ;  débordée  à  Liège,  545, 
577;  tonlieu  entre  Seraing  et  Liège  donné 
à  l'hôpital  S'-Christophe,  V,  304;  tour  pour 
empêcher  le  passage  des  bateaux,  329  ;  débor- 
dée, 338;  cadavres  jetés  dans  le  fleuve,  339; 
pont  à  Maestricht,  419,  421  ;  ancienne  limite 
de  la  France,  563  ;  débordée  à  Huy,  566  ; 
guéable  à  Jcmeppe,  567  ;  gelée,  VI,  108;  milices 
liégeoises  transportées  en  bateaux,  422  ;  l'évèque 
va  en  bateau  de  Dinant  à  Visé,  528  ;  employée 
pour  le  transport  des  troupes,  551  ;  débordée  k 
Liège,  587;  passage  à  Seraing,  605;  gelée 
depuis  Huy  jusque  Maestricht,  608,  (696)  ; 
débordée,  708. 

Mézières  (Maisicr,  Mucliov),  ville;  Hugues  de 
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Pîcrrepont  y  rencontre  Gui  de  Préneste,  IV, 
3-48  ;  brûlée  parles  Barois,  V,  518. 
Mezonne  Antiste,  fille  d'Hector,  comte  de  Lou- 

vain,  mère  de  révêque  Scverinus,  II,  3. 
Miche,  ville  d'Ethiopie,  l,  297. 
Miellée  [Michcas,  Mychcaa),  prophète,  I,  4-5  ;  il 

propliétise  la  mort  d'Achab;  mis  en  prison,  44. 
Michel  (Mychiel,  Mychier),  empereur  d'Orient,  II, 

520  ;  une  voix  lui  prophétise  la  conquête  de 

l'empire  par  Charlemagne,  527;  il  meurt,  551. 
Michel  d'Assesse,  trésorier  de  S' -Lambert;  il 

entend  la  voix  de  S'  Lambert,  V,  69. 
Michel  de  Ligne;  il  défend  Tournai,  IV,  61,62; 

ses  prouesses,  65  ;  envoyé  en  Angleterre,  321, 

3-22. 

Michel  de  Rocourt,  chevalier,  VI,  508. 

Michel,  frère  convers.;  envoyé  à  Douai  pour  obte- 
nir la  reddition  de  la  ville,  VI,  22,  25;  il 
retourne  auprès  du  comte  de  Namur,  24. 

Middelbourg  (Mildeborch),  en  Zélande  ;  les  Fla- 
mands s'y  réfugient,  VI,  70;  la  ville  assiégée 
par  le  comte  de  Hainaut,  76;  item  par  Gui  de 
Namur,  77,  78,  79,  192. 

Middelbourg,  en  Allemagne;  Édouard  III  y  con- 
tracte des  alliances,  VI,  610. 

Midoinc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  333. 

Mielen-sur-AeIst  (Mc/e,  îiliel),  village;  attaqué  par 
Guillaume  de  Waremme,  VI,  138,  174. 

Miens,  voy.  Amiens. 

Miere ,  ville  de  la  Terre-Sainte;  conquise  par  les 

chrétiens,  IV,  290. 
Micz,  ville  d'Espagne  ;  conquise  par  Charlemagne  ; 

III,  355. 
Mihail,  voy.  Moha. 

Milan  [Melan,  Mêlant,  Melain),  ville;  fondée  par 
Ménélas,  I,  51;  détruite  par  les  Latins  et  les 
Gaulois,  145;  reconstruite  par  le  poète  Stace, 
147;  elle  vient  au  secours  de  Rome,  154;  Any- 
nal  y  est  battu  par  les  Romains,  175;  dévastée 
par  lesGaulois,  267  ;  sa  situation  géographique, 
501  ;  prise  par  Francon,  547, 548  ;  conquise  par 
Scptime-Sévère,  582;  détruite  par  Clodas,584; 


rebâtie  par  Didius  Julianus,  II,  3;  l'empereur 
Valérien  y  est  tué,  30;  les  Alains  s'y  retirent; 
assiégée  par  les  Romains,  81;  reliques  des 
SS.  Gervais  et  Protais,  99  ;  S'  Augustin  quitte 
ses  écoles,  101;  détruite  par  les  Vandales, 
152;  capitale  de  la  Lombardie,  261  ;  détruite 
par  Léon,  452;  l'archevêque  assiste  aux  noces 
d'Ogicr,  III,  511;  l'empereur  Otton  y  prend 
Bérenger  IV,  IV,  154  ;  l'empereur  Conrad 
brûle  ses  faubourgs,  226;  assiégée  par  Henri  IV, 
509  (cfr  V,  218);  prise  par  les  Liégeois,  51 1, 
512,  (610  à  616);  assiégée  par  l'empereur 
Frédéric;  l'archevêque  demande  la  paix,  445  ; 
de  nouveau  assiégée  par  Frédéric,  446,  (694); 
famine,  447  ;  la  ville  se  soumet,  448;  Estor- 
gius  y  transporte  les  corps  des  rois  Mages, 
450;  sa  révolte  contre  l'empire,  455:  assié- 
gée par  les  Sarrasins  ;  secourue  par  Phi- 
lippe de  Flandre,  495,  494;  le  roi  de  France  y 
lient  un  parlement,  V,  45  ;  les  hérétiques  mar- 
tyrisent un  légat,  505;  Henri  de  Luxembourg  y 
est  couronné,  VI,  128;  Henri  y  crée  des  cheva- 
liers, 150  ;  assemblée  de  princes,  152;  querelle 
du  capitaine  de  cette  ville  avec  Waleran  de 
Monijoie,  154,  156;  famine,  222;  Louis  de 
Bavière  y  est  couronné,  514.  Voy.  François, 
Pierre. 

Milanais  {Melianois,  Meleanois,  Meliandins,  Me- 
landiens);  ils  veulent  surprendre  Obert,  IV, 
310;  ils  se  jettent  sur  les  tentes  des  Liégeois, 
511  ;  ils  consentent  à  la  destruction  de  ponts 
surrAdda,442;  ils  battent  les  Allemands,  445;  ils 
se  révoltent,  446  ;  ils  offrent  le  siège  archiépis- 
copal à  Estorgius,  449  ;  ils  bâtissent  Alexan- 
drie, 475. 

Mildehorch,  voy.  Middelbourg. 

Miles,  évèque  de  Beauvais  ;  il  calomnie  la  reine 
Blanche,  V,  177  ;  privé  de  son  comté;  il  va  à 
Assise,  179;  sa  mort,  180. 

Miles  de  Noiiers,  chevalier  français,  seigneur  de 
Maisi, V,  5 1 8;  VI,  5 i ;  maréchal  de  France,80;  en- 
voyé à  Lille,  1 95  ;  champion  de  la  reine  d'Angle- 
terre, 304  ;  il  éprouve  le  feu  grégeois,  305  ;  il 
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assiste  au  siège  de  Tournai,  580;  cité,  411, 
808. 

Milhmort,  Milhemort,  voy.  Milmorl. 

Mil.idez ,  fils    de    Lucabcl,   géant   jjaïen  ;  ses 

prouesses;  lue  par  Ogier,  IM,  87. 
Milmort  {Milhinoi-I,  fl/illtcmort,  Mirmorl),  village 

liégeois;  fondé  par  Tongris  ;  origine  de  son  nom, 

I,  241;  donné  à  l'église  deTongres,  IF,  137;  les 
habitants  doivent  garder  Liège,  V,  525;  amende 
due  à  révéque,  VI,  465. 

Milon  {Mylou,  MHons)  d'Angleir,  fils  de  Roland, 

II,  488. 

Milon  d'Auvergne,  Lalaid  de  Gérard  del  Fraite; 
il  seconde  Cliarlemagne  contre  Synagon,  III, 
81  ;  il  annonce  en  France  la  prise  de  Charle- 
niagne  et  d'Ogier  par  Synagon,  82  ;  il  va  à 
Paris  trouver  Henier  de  Gênes,  85;  il  arrive 
à  Palerme  pour  délivrer  Charles,  87;  il  fait 
homn)age  à  Cliarlemagne,  109. 

Milun  de  Fraite,  duc  de  Bourgogne,  gouverneur 
de  Dijon,  III,  210;  Ogier  le  Danois  le  tue,  217. 

Wilon  de  Rouille;  il  tue  le  comte  de  S'-Pol,  III, 
217. 

Milolin,  prélre  des  faux  dieux;  envoyé  à  Virgile 
pour  qu'il  rende  le  feu  à  Rome,  I,  252. 

Miltiadc  Œckhiades),  pape,  II,  bô  ;  enseveli  dans 
le  cimetière  de  S'-Calixte,  54. 

Mimenus,  roi  de  Bretagne:  S'  Maurice  lui  appa- 
raît, IV,  81. 

IfJiiin/nsticn,   château  ;  conquis   par   Simon  de 

Montfort,  V,  11. 
Minerve,  son  temple  à  Rome,  I,  68. 
Minerve  (Minn-bv),  château;  assiégé  par  Simon  de 

MontforI,  V,  10. 
Minionlanc,  voy.  Nomentane. 
Minimate,  voy.  Mende. 
Mini  loir,  voy.  Numitor. 
Minoa,  voy.  Paros. 

Mirabel  {Itlyrahle,  Hlirablc,  Mirabile);  le  sire  aban- 
donne Hugues  de  la  Marche,  V,  209. 

Mirabel,  roi  de  Calanoch,  III,  60,  62;  battu  et 
baptisé  par  Ogier,  63. 

Mirabel,         Renouard,  Thibaut,  Tliierri. 


Miracles,  faits  surnaturels;  Moïse  fait  jaillir  une 
source,  I,  76;  S'  Gr  égoire  fait  cesser  une  épi- 
démie, 79;  S'  Martin  guérit  les  aveugles,  81; 
font;iine  miraculeuse,  à  Rome,  82;  preuve  mi- 
raculeuse des  S'"  Écritures,  115;  influence  des 
os  de  Virgile  sur  la  mer,  278;  guérison  des 
piqûres  de  serpents,  322;  les  arbres  dont  on 
fît  la  croix,  325;  piscine  miraculeuse,  à  Jéru- 
salem, 524;  S' Joseph  miraculeusement  désigné 
comme  époux  de  la  Vierge  Marie,  559;  S'=  Eli- 
sabeth reconnaît  la  Mère  de  Dieu,  340;  trois 
cierges  descendent  dans  l'établc  de  Bethléem, 
3-12;  S"'  Anastasic,  manchette,  prend  l'Enfant 
Jésus  avec  ses  mains;  son  père  aveugle,  guéri, 
545;  fonlaine  dont  l'eau  se  change  en  huile, 
344-545;  chapon  mort  qui  reprend  vie  sur  la 
table  d'Hérode,  546;  figure  de  cire  animée, 
536  ;  blé  mûr  à  peine  semé;  les  idoles  d'Egypte 
se  brisent  à  l'arrivée  de  Jésus,  557,  362; 
homme  ressuscité  au  Caire,  558;  gouttes  d'eau 
transformées  en  fleurs,  360;  les  arbres  saluent 
l'Enfant  Jésus,  etc.,  361,  562;  miracle  de  Jésus 
sur  des  vases  brisés,  363;  autres  miracles  de 
l'Enfant  Jésus,  364,  565;  eau  changée  en  vin 
par  Jésus,  594;  opérés  par  S'  Jean-Baptiste, 
339;  résurrection  de  Lazare,  401;  Longis  re- 
couvre la  vue,  413;  mort  ressuscité  le  jour  de 
l'Ascension,  422,  427;  les  anges  transportent 
Joseph  à  Arymathie,  422;  guérison  de  Vespa- 
sien,  450;  Tibère  guéri  par  l'image  de  Jésus, 
435;  opérés  par  la  robe  de  Jésus,  437;  les 
apôtres  transportés  à  Jérusalem,  447  ;  juif  guéri 
par  S'  Pierre,  448;  résurrection  de  la  Vierge 
Marie,  449;  S'  Marseal  et  S'  Julien  ressuscitent 
les  morts;  S'  Materne  ressuscité,  452;  S'  Tho- 
mas, 45,5,  456,  457;  SS.  Eucher,  Valère  et 
Jlatcrne,  462;  S'  Luc,  463;  miracle  à  la  mort 
de  S'  Eucher,  480-481;  le  pape  Linus,  485; 
S'  Jean  l'Evangéliste  échappe  à  la  mort,  494; 
mort  de      Jean,  502;  S<  Materne,  509,  510, 
525,  527;  Navitus,  556;  le  bûcher  de  S'  Poli- 
carpe  s'éteint,  565  ;  S'  Mareellus,  5S5;  Victor, 
pape,  586;  S'  Fabien  ressuscité,  IF,  25;  miracle 
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en  faveur  de  S'  Martin,  42;  item  à  Tongres,  par 
rintercessioii  de  S' Martin,  bl;  item  à  l'inter- 
cession de  Faramonde;  ciifanis  nouveau-nés 
qui  parlent,  62-65;  S'  Servais  transporté  à 
Tongres,  64;  S'  Servais,  6(),  07,  90,  95,  94; 
S'  Martin,  8S;  la  clef  de  S'  Servais  en  Saxe, 
96-97;  miracle  à  Metz,  114;  S'  Alexis,  117; 
miracle  à  Troie,  120;  S'  Ursin,  121;  S'  Dési- 
gnât; le  pape  Innocent  1, 1 25;  les  Iltins  dispersés 
par  la  foudre.  152;  incendie  miraculeusement 
éteint,  133;  noyés  ressuscilcs,  157;  miracle  au 
baptême  de  Clovis,  159;  niii-acle  en  faveur  de 
S'  Hilaire,  100,  101;  prise  miraculeuse  d'Aa- 
goulcmc  par  Clovis,  105;  S'  Résignât,  164; 
miracle  en  faveur  de  Radegonde,  108;  item  en 
faveur  d'Edouard  202;  Si»-  Brigitte,  225; 
Vandales  lues  par  la  foudre,  228;  S"'  Ingonde 
guérit  des  malades  après  sa  mort,  254;  miracle 
en  faveur  de  l'église  de  Tongres,  25o;  S'Domi- 
tien,  250,  258,  247,  249;  juif  tiré  sain  et  sauf 
du  feu,  250;  juif  à  Toulouse,  254;  miracles  eu 
Espagne  et  en  France  à  propos  de  la  fêle  de 
Pâques,  26 1  ;  en  faveur  de  Tibère,  266;  S'  Per- 
pèle,  271  -272,  276,  279,  280;  S'  Jean  l'Agneau, 
278;  S'  Servais  protégé  par  un  ange,  285; 
S'  Amand  fait  fuir  un  serpent,  289;  autres 
miracles  de  S'  Amand,  291,  292,  500;  S'  Dieu- 
donné,  500;  miracles  à  l'abbaye  de  S'-Dcnis, 
302;  S'  Amand,  505;  S'  Loup,  507;  S'  Lambert, 
309,  310;  S'  Remacle,  519;  la  vraie  Croix,  59, 
320;  Anastase,  322;  S'  Théodard,  527,  328;  le 
pape  Martin  l",  355;  S'  Lambert,  544,  555, 
362,  567,  570,  574,  383,  588;  S'  Léon,  555; 
S'  >'aast,  557;  S'«  Landrade,  560;  S'  Hubert, 
373,  374,  585;  S'"  Herlindc  et  Rclinde,  450; 
un  aveugle  recouvre  la  vue,  454;  Pierre  et 
Andolet,  4^5;  S'  Floribcrt,  487;  Dieu  envoie 
un  ange  à  Cliaricmagne,  497-4  98;  S'  Gangulphc, 
514;  miracle  à  Antioche,  après  un  sacrilège, 
516,525;  un  ange  fait  connaître  à  S'  Gilles  un 
péché  de  Charlemagnc,  III,  5  ;  Cliarlemagne 
apprend  miraculeusement  la  mort  de  S'  Sal- 
vien,  7;  Léon  IV  récupère  sa  langue  coupée, 


11';  les  reliques  de  Constanlinople,  17;  résur- 
rection des  SS.  Monulfe  et  Gondulplie,  19; 
Dieu  donne  un  bouclier  à  Ogicr  le  Danois,  32  ; 
miracle  opéré  près  du  corps  de  S'  Thomas,  59; 
Renaud  de  Montauban,  100;  lu'racle  àS'-Jacques 
de  Compostelle,  109;  lances  qui  prennent 
racine,  118;  Cliarlemagne  connaît  ceux  qui 
mourront  dans  une  bataille,  155;  miracle  à 
Roncevaux,  151;  Amile  et  Ann's,  221  ;  miracle 
en  faveur  d'Ogier,  256;  S'  Guillaume  d'Aqui- 
taine, 259;  Ogier  ne  peut  frapper  Chariot,  293; 
miracle  à  Laon,  en  faveur  d'Ogier,  309  ;  S'  Bar- 
thélemi,  5 1 6  ;  dans  l'île  de  Rhodes,  5 1 9  ;  Achars 
de  Haspre,  576;  Charlemagnc,  406,  408;  (II, 
766);  Naime  de  Bavière,  IV,  19;  S'  Sébastien, 
24;  Jean  des  Prez,  25  ;  S"'  Alix,  .18,  59;  S'  Cy- 
rille et  S'  Clément,  82;  miracle  à  Liège,  au  sujet 
des  Normans,  87;  S'  Eugène,  91;  S'  Martin; 
miracles  attribués  à  S^  Germain,  96;  item 
dans  l'cglisc  S'- Pierre,  à  Rome,  116;  S'-Paul, 
à  Liège,  127;  S'-Mengold,  à  Jluy,  151;  S'-Rema- 
cle,  en  Hcsbaye,  157;  des  reliques,  195; 
Robert  le  Sage,  210;  S'  Henri  et  S"  Cuné- 
gondc,  212;  S'  Wolbodon,  215,  221  ;  S'  Henri, 
219;  S'  Nicolas,  221;  le  prêtre  Robert,  225; 
Emeris,  227;  miracle  à  la  mort  de  Grégoire  VI, 
251;  item  en  faveur  de  Léon  IX,  255;  S'Trond, 
270;  Grégoire  VII,  284;  la  rraie  lance,  291, 
292;  S'  Guibert,  304;  S"-  Marie-Madeleine,  535; 
la  châsse  de  S'  Lambert,  574,  582,  386,  589; 
S'  Malachias,  401  ;  miracle  à  la  suite  d'un  sacri- 
lège, 403;  S'  Bernard,  à  Liège,  405;  S'  Domi- 
lien,  475.  480,  481;  S'  Lambert,  475,  474; 
source  qui  jaillit,  puis  disparaît  pendant  un 
siège,  526;  vin  consacré  changé  en  sang;  mort 
ressuscité,  540;  découverte  surnaturelle  de  la 
houille,  542;  à  la  châsse  de  S'  Lambert,  543; 
chute  du  pont  d'Ile  sans  occasionner  mort 
d'homme,  545;  à  Bethléem,  596;  la  mer  s'ou- 
vre devant  Dschengis-Khan,  V,  5;  colonne  de 
feu  qui  descend  sur  les  cadavres  des  croisés, 
15;  à  S'-Lambert,  à  Liège,  30,  56;  mort  de 
Gui  de  Courtrai  et  d'autres  chevaliers  Lraban- 
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çons,  à  S'-I.nriilx  i  l.  G!),  l'i,  7Î);  à  la  wardc 
de  Steppes,  85,  84;  S'  Lanibert  apparaît  à  la 
Avarde  de  Steppes,  92;  après  la  bataille  de 
Steppes,  97;  défaite  miraculeuse  des  héréti- 
ques, 107;  au  sujet  de  ramiivcrsaire  de  la 
warde  de  Steppes,  177;  S'^  Élisabclh,  220; 
h  Dortmund,  258;  Pierre  de  Vérone,  504;  à 
Lyon,  500;  à  Liège;  item  à  Florelfe,  367; 
à  Aix-la-Chapelle,  417;  S"=  Marie-Madeleine, 
421,  422;  S»'  Odile,  402;  Célestin  V,  490; 
S'  Louis,  552;  Benoit  XI,  VI,  40;  à  la  châsse 
de  S'  Lambert,  251  ;  S'  Thomas,  252;  à 
l'abbaye  de  Cambron,  270;  Thomas  de  Lnn- 
eastre,  520  ;  miracle  à  Ciiiey,  502.  Cfr  Faits 
merveilleux. 

Miramoklus  ;  il  tente  d'assassiner  Edouard  roi 
d'Angleterre,  V,  579. 

Miramolin,  voy.  Symiramolde. 

Miraniont  (3/(/rc«iow?e),  château,  V,  207. 

Mircwart,  voy.  IMirw  art. 

MiriiiorI,  voy.  Milmort. 

Mirvvart  (Mirctvarl),  château  ;  acheté  par  l'cvéque 
de  Liège  Henri,  IV,  502;  l'évcque  Obert  le 
rebâtit  et  y  met  un  chapelain,  500,  502,  (005); 
la  terre  engagée  paj'  Gui  de  Hninaul,  525, 
(077);  le  château  rasé,  VI,  12;  la  terre  récla- 
mée par  Mahaut  de  Hainaut,  114;  dévolue  au 
comte  de  Hainaut,  125;  engagée  à  Jean  de 
Bohême,  615.  Voy.  Hugues  de  VVaha. 

Miscd,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Misquoraige,  île  singulière,  III,  60. 

Milcrainc,  voy.  Méditerranée. 

Mithridate  (Mvtridath),  roi  d'Arménie  et  de  Pont; 
attaqué  j)ar  Sylla,  I,  198;  tué  par  son  peuple, 
199. 

Mitilaine,  prévùt  do  Tolède;  tué  jjar  Corbairant, 

m,  lit). 

Moinis,  voy.  Moha. 

Moduve  {3IondauI,  Mondale)  ;  la  tour  abiiltue  par 
les  Hutois,  V,  520:  le  seigneur  conduit  les 
Condrusiens,  415;  lignage  de  ce  nom,  IV,  426, 
428,  450.  Voy.  Gantier,  Hawcssitt. 

Mode,  voy.  Modène.  Cfr  Mnldc. 


Modccif  (Modène?  Monza?),  ville  oîi  rarclievéque 
de  Milan  doit  aller  chercher  le  nouvel  empe- 
reur, VI,  130. 

Modène  [Mode),  ville;  détruite  par  Clodas,  1, 584; 
le  corps  de  S'  Sylvestre  y  est  transporté.  II,  68  ; 
sa  révolte  contre  l'empereur  Frédéric,  IV,  454. 

Modéras,  roi  de  Pavie;  il  livre  S'  Polycarpe,  I, 
565;  pris  et  écorché,  566. 

Modin  [Mondin,  Mondinc),  ville  de  Judée,  I,  149; 
visitée  par  Ogier,  111,  54. 

Mœsogothie,  voy.  Mabiletc. 

Moha  (Miiha!,  Mohal,  Mouhul,  Mihail^  Mn/iaul, 
Moaus),  comté;  il  fait  partie  du  Condros,  I, 
514;  origine  de  ce  nom;  d'abord  appelé  .\bion, 
puis  Alborc,  11,  595,  (642);  le  comte  assiste  au 
tournoi  de  Iluy;  armoiries,  lil,  08;  (11,  076); 
le  comte  assiège  Iluy;  sa  fille  comtesse  de  Iluy, 
78;  le  comte  défend  Huy  contre  Clarion,  282; 
le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  512;  il  bat 
le  due  de  Thuringe,  IV,  22;  il  aide  l  évcque 
Franeon  contre  les  Normans,  85;  le  «omle, 
grand-père  de  l'évcque  Richer,  98;  il  fonde 
l'église  S^-Mengold  à  Iluy,  151;  il  combat  à 
Waleffe,  (III,  415);  il  assiste  Notger  contre  le 
comte  de  Hainaut,  IV,  159;  Baldéric  appelle  le 
comte  à  son  aide,  194;  il  vient  au  secours  des 
Hutois,  249;  il  ménage  la  paix  entre  Bi-ustliem 
et  S'-Trond,  275;  il  accompagne  l'évcque 
Obert  à  Liège,  280;  il  scelle  la  vente  du  châ- 
teau de  Bouillon,  289;  partisan  de  Frédéric  de 
Namur,  525;  il  vient  au  secours  des  Liégeois, 
344;  le  fils  du  comte,  chanoine  de  S'-Lambert, 
515;  le  comte  commande  les  Liégeois,  347; 
une  comtesse  fonde  l'abbaye  du  Val  N -!)., 
SC5  ;  les  habitants  délivrés  d'un  dmii  de 
tonlieu  qu'ils  devaient  payer  à  Huy;  redevance 
qu'ils  paient  au  comte,  571;  le  comte  Albert 
donne  sa  terre  à  l'église  de  Liège;  charte,  581; 
(V,  587);  cette  donation  contestée  pir  Henri 
de  Louvain,  582;  sentence  de  l'abbé  du  Haut- 
bois, 585;  le  comté  revendiqué  par  Henri  et 
Thibaut  de  Louvain,  V,  11,  18;  le  château 
assiégé  par  les  Brabançons,  19;  item  |)ar  Henri 
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(le  Louviiiii,  ùl,  55;  ccllo  lerre,  cause  de  la 
haine  de  Henri  contre  les  [liégeois,  î)4.;  le 
comté  réserve  à  [lenri  de  Lonvain,  1-22;  la 
garnison  défaite  par  les  Hulois,  528;  le  cliâteau 
ajjparlieiit  aux  évcqiies  de  Liège,  a7o;  Adolphe 
de  W'aldcck  y  réside,  VtSO,  î)82;  Adolphe  de  La 
Marck  y  met  une  garnison.  VI,  180;  résidence 
de  révëquo,  207,  224;  assiégé  par  les  Liégeois, 
220,  on  y  envoie  des  prisonniers  de  guerre, 
262  ;  résidence  d'Adolphe  de  La  Marck,  273, 
292,  297,  595,  598,  418,  440,  4S2,  484,  485, 
605,  610;  les  nob'es  du  comté  repoussent  les 
prétentions  des  Hulois,  274;  il  y  avait  là  une 
garnison  allemande,  450;  campagnes  désertes 
et  rochers,  451,  452;  conférence  pour  la  paix, 
440;  Henri  de  Pétershcm  y  est  jugé,  505; 
pr'ison,  515;  Adolphe  de  La  ''larck  y  rassem- 
ble une  armée,  613,  618;  muni  d'une  garni- 
son, (688).  Voy.  Albert,  Amaury,  ^ndclis, 
Anioul,  Hcrars,  Din-cs:,  Dulor,  Enguerrand, 
Erniengarde,  Guillaume,  Henri,  Hugues,  Hugues 
de  Fauqucinont,  Lambert,  Ilenicr,  Richard. 

Moliclin,  Mnlirlon  de  Dasbourg;  il  donne  son 
nom  au  comté  de  Moha,  II,  5'.)5. 

Moiable,  voy.  Thierri. 

Moide,  Mode,  en  Lombardic;  famille  malernelle 

de  S'^  Materne,  1,  555. 
Moiemontj  voy.  Mcin. 
MoicncHIe,  voy.  Pierre. 
Moilaiit,  voy.  Tliierri. 
Moires,  voy.  Maures. 

Moïse  (Moi/scs);  son  candélabre  à  Rome,  I,  64; 
son  bà(on,  76  ;  ses  lois  écrites  trouvées  dans 
le  temple  de  .Jérusalem,  89;  il  voit  le  buisson 
ardent,  159;  il  ramène  le  peuple  d'Israël 
d'Egypte,  521  ;  il  vient  dans  la  vallée  d'Ébron; 
Dieu  lui  apparaît;  il  meurt,  522,  140;  le 
démon  prend  sa  figure  pour  Iromper  les  Juifs, 
H,  158  ;  scènes  de  sa  vie  peintes  h  Rome,  502. 

Maison,  voy.  Mouzon. 

Moissac  (Moysac/t,  Moyseach),  château;  pris  par  le 
romlc  de  Poitiers,  puis  par  Simon  de  Toulouse, 
IV,  526;  V,  106. 


Molai?is,  voy.  Ans  et  Molin. 
Molanl,  ville  du  roi  des  Lombards,  IH,  265. 
Malins,  voy.  Moulin,  Boniface,  Hermanfroi,  Ren- 
kin,  Tygris. 

Momalle  [Momdle,  /f/onial,  HJ  oui  m  aie),  village  lié- 
geois; fondé  par  Cornulo,  I,  478;  il  dépend  en 
partie  de  l'abbaye  de  S'-Laurent,  IV,  222;  les 
seigneurs  de  cette  localité,  4H,  412,  429; 
Adolphe  de  La  Marck  y  défie  les  Liégeois,  VI, 
289;  les  Liégeois  y  campent,  290;  cité,  293; 
le  seigneur  prisonnier  à  Tongrcs,  599,  417, 
421;  amende  due  à  révcque,  465.  Voy.  Gau- 
tier, Jean. 

Momandis,  Momandi,  endroit  oii  Ogier  fait  mener 
le  corps  de  Naime  de  Bavière,  III,  405;  le  cer- 
cueil de  Naimc  y  sort  seul  de  tcn  c,  IV,  19.  Voy. 
S'  Naimc. 

Momatas,  ensuite  appelée  Conindre;  ville  d'Es- 

])agnc  ;  prise  par  Trajan,  I.  512. 
Mombloy,  voy.  Monhloy. 

MonibranI,  Moiibrant,  royaume  d'Espagne;  il 
devient  fief  du  Danemark,  II,  154;  nom  donné 
I  ar  Ogier  à  Sebaste,  III,  56.  Voy.  Yvorin, 

Sulalris. 

Mombrcseis,  Mombrison,  voy.  Montbrison. 
Momeletle  (Momclcl),  village   liégeois  ;  amende 

qu'il  doit  à  l'évèque,  VI,  405. 
Mommale,  voy.  Moniale. 
Moinmarcnchi,  voy.  Montmorency. 
Mommure,  voy.  Monmure. 
Momoitre,  voy.  Montmartre. 
Momylogus;  déchiré  |)nr  le  diable  parce  qu'il 

s'était  moqué  de  S'  Amand,  II,  299, 
Monnciite.  Monar/ulc,  voy.  Montaigu. 
Monars,  voy.  (^olin. 

Monbloy,  Mombloy,  château  près  de  Mayence,  II, 
439;  Blanche  y  réside,  447;  Ernebaul  s'en  em- 
pare, 448. 

Monbraiit,  voy.  Mombrant. 

Monbrison,  voy.  Montbrison. 

Monceau  [Moncldal,  ^/oHc/j/aus) -S' -Quentin  ; 
Philippe  le  Bel  y  séjourne,  VI,  64,  06.  Voy. 
Raoul. 
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Monchel,  fils  de  Cccilien  ;  il  combat  Sarlorius 

en  Espagne,  I,  209. 
Monchcnruel,  voy.  Monllienruel. 
Mojicliial,  Monchiaus,  voy.  Monceau. 
Momil/iics;  Clément  V  y  public  ses  constitutions, 

VI,  I92. 

il/o?(f//(a/e/,  contrée  de  l'Inde,!,  291. 
Monclrir,  église  du  diocèse  de  Liège,  IV,  375. 
Mondcir,  Monicleir,  voy.  Arnoul,  Griffon,  Gui, 

Henri,  Hugues,  Roland. 
Monckire-lc-SccIic ,  localité  fondée  par  Louis  le 

Pieux,  IV,  67. 
Mo7idoren,  voy.  Concfion. 
MoncorncSj  voy.  Montcornet. 
Mondai,  Mondale,  Motnlaule,  voy.  Modave. 
Mondcsdier,  voy.  3Iontdidier. 
MoudicnSj  voy.  Modes. 
Mondin,  Mondine,  voy.  Modin. 
Mondius;  sacré  évêque  d'Anlioche  par  S'  Pierre, 

I,  Uù. 

Mo/ifagoit,  voy.  Monsaighnn. 

Monfalcorij  voy.  Monlfaucon. 

Monfeltre,  voy.  Gui. 

Monfvrail,  Montferart,  voy.  Montferrat. 

Conférant  ,    Monfrant ,  Monfrans ,  voy.  Mont- 

ferranl. 
Monffrin,  voy.  Jean. 

Mont/lanne,  Monglaine,  Mo?igi/cnne,  ville;  conquise 
par  Garin.  IJ,.'î34;  assiégée  par  Charlemagne et 
Doon,  486;  donnée  à  Garin,  487.  Voy.  Garin. 

Monglin,  plaine  où  les  Géorgiens  sont  battus  par 
les  Tartares,  V,  193. 

Mongnahie,  voy.  Montjai. 

Moiigiiy,  Monrjni,  voy.  Monl-Cénis. 

Mongols  (Magolesleif),  Magolestietts),  peuplade  de 
Tartarie,  IV,  588.  Voy.  Dschengis-Khan. 

Mongol,  voy.  Mengold. 

Monguij,  voy.  Mont-Cénis. 

Monier  (le),  voy.  Jacques. 

Monit,  fils  d'Ébrocl,  II,  190. 

Movjaquc,  voy.  Monijai. 

Monjok,  voy.  Montjoie. 

Monjus,  voy.  Monl-Ccnis. 


Moîituo»,  Moulèoii,  IJoitlooii,  voy.  iMauléon. 

Monlohiere,  Montclohirc,  voy.  Monllhcri. 

Monlmsant,  lUonlusanf,  contrée  éclissée  de  la  Hon- 
grie, I,  194;  ville  détruite  par  Agapet,  II,  249; 
séjour  de  Jean,  roi  de  Hongrie,  III,  4. 

jllonliiùant,  montagne  du  Danemark,  I,  115. 

Monmure  (Mommure),  voy.  Albéron,  Marsion, 
Sabetin,  S'  Promiers,  Waleran. 

Monnaies;  monnaie  d'argent,  frappée  à  Rome,  I, 
116;  monnaie  de  César-Auguste,  34 1  ;  monnaie 
donnée  à  la  ville  de  Tongrcs,  III,  11;  valeur 
du  bcsan,  20;  item  de  la  livre,  IV,  24;  argent 
ayant  cours  à  Liège  au  XII'  siècle,  595,  (681); 
cours  du  gros  à  Liège,  186;  monnaie  ayant 
cours  à  Liège,  V,  226;  rêvéquc  de  Liège  ne 
peut  frapper  monnaie  avant  d'avoir  reçu  ses 
droits  régaliens,  263;  cours  de  la  monnaie  à 
Liège;  comment  elle  doit  être  faite,  306;  mon- 
naie de  Hugues  de  Chalon,  à  Huy,  529,  550; 
l'ai'gcnl  altéré  en  France,  VI,  65;  les  volans 
frappés  à  Iluy,  295;  Edouard  II  bat  monnaie 
à  Anvers,  568;  monnaie  de  Louis  de  liavièrc, 
4 1  îi  ;  item  de  Philippe  de  Valois,  457  ;  monnaies 
d'Adolphe  de  La  Marck,  à  Huy,  (688);  moutons 
liégeois,  (697). 

Monnoie  (del),  voy.  Gui,  Henri. 

Monothélites(J/a?iac/io?i7ars),  hérétiques  de  Syrie, 
II,  575. 

Monpanchier,  voy.  Montpensier. 

Monpelier,  voy.  Montpellier. 

Monpliart,  voy.  Monibliant. 

Monroiel,  Monroijals,  voy.  Montréal. 

Monroial,   Montroyal,  voy.  Arnoul,  Amaury, 

Jacques,  Jean,  Pierre,  Simon. 
Mous,  voy.  Derg. 

Mons,  capitale  du  Hainaut  ;  brûlée  par  Notger, 
IV,  159;  (III,  451);  l'église  S"-Waudru  reste 
un  alleu,  265;  incendie  de  l'église  S"-Wau- 
dru  et  d'autres,  527  ;  incendie  de  l'église  et  de 
la  ville,  334;  brûlée  par  Henri  de  Louvain,486, 
(715);  Jeanne  de  Flandre  s'y  réfugie,  V,  172; 
allusion  à  une  convention  qui  y  fut  conclue, 
VI,  538.  Voy.  Hugues,  Jean  Boileau,  Saldus. 
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Monsaighon,  Monsigmti,  Monfagon,  Monsagnen, 
Mnnsognon,  ville;  Guillaume  Paternostre  et  G. 
de  Morlagne  y  sont  emprisonnés,  VI,  93,  321  ; 
Louis  de  Nevers  y  est  enfermé,  94,  218.  Voy. 
Guillaume,  Henri. 

Monsdedier,  voy.  Montdidicr. 

Mons-en-Pevèle  (Mont-en  Pevre  ou  Peure)  ;  lieu 
de  naissance  de  S'  Amand,  II,  289  ;  cité,  V, 
14-2;  les  Français  y  arrivent,  VI,  81  ;  les  Fla- 
mands s'y  trouvent,  82  ;  bataille,  83;  les  Fla- 
mands y  sont  battus,  88,  90. 

Momeiirnel,  ville  du  royaume  de  Pavie,  ill,  205. 

Monsignon,  Monsognon,  voy.  Monsaighon. 

Mons  Olyvier,  voy.  Montolieu. 

Mom  Regaite,  voy.  Montréal. 

Monstres;  enfant  à  quatre  pieds,  etc.,  I,  139; 
hommes  et  animaux  fabuleux  en  Afrique,  281 
et  suiv.,  298,  299  ;  item  en  ks'ie,  294;  les  grif- 
fons, 303;  les  monstres  appartiennent  à  la 
race  de  Cham,  326;  enfants  à  deux  bosses.  II, 
103  ;  animal  qui  infeste  la  Grande-Bretagne, 
192;  enfanta  deux  têtes,  à  Constantinople,  279  ; 
item  à  Ronje;  il  prédit  sa  mort  a  Maurice,  286; 
monstre  tué  à  Andennc  par  Charles  Martel, 
333;  nain  monstrueux,  III,  42;  hommes  sans 
tête,  etc.,  dans  l'Inde  et  en  Chine,  62,  63,  66; 
Cordragon  possède  quatre  bras,  etc.,  281;  femme 
horrible,  386  ;  animaux  à  deux  têtes,  etc.,  IV,  47; 
enfaiitàsept  têtes,  1 35;  enfants  monstres  à  Gênes 
et  à  Amiens,  136;  femme  à  deux  têtes,  134; 
enfants,  176,  2l0;  femmes  à  deux  têtes,  259  ; 
serpent  qui  garde  le  saint  sang  à  Aufax,  264; 
truie  à  face  humaine;  poules  à  quatre  pattes, 
321  ;  animal  monstrueux  à  Liège,  340  ;  truie 
à  face  humaine,  442. 

Monslroule,  voy.  Montereau.  ' 

MonI,  voy.  Berg. 

Montahain,  voy.  Montauban. 

Mont-Abel,  voy.  Jean. 

Mont-à-Cal/iin,  voy.  Mont-Cassin. 

Montacute,  Monlagnis,  voy.  Montaigu,  Montagu. 

Montagne,  voy.  iMortagnc. 

Montagnis,  voy.  Montenaeken. 


Montagu  ou  Montaigu  (Monlagns,  Mont-Acute, 
Monleagul y  Monlagut,  Montagny,  MIontaguis, 
Montenijnis),  en  France;  le  comte  assiste  aux 
noces  d'Ogicr,  III,  511;  le  comté  conquis  par 
Charles  de  Lorraine,  IV,  207  ;  le  château  con- 
quis par  Simon  de  Montfort,  V,  15;  le  seigneur 
vient  au  secours  des  Français,  VI,  17  ;  riiérésie 
de  Dulcin  s'y  propage,  109.  Voy.  Henri,  Robert, 
VValle.  Cfr  .Montaigu,  Montenaeken. 

Montaigu  [Monlagul,  Monic-Agute ,  Monacule, 
Monagutc ,  Montagus) ,  dans  le  Luxembourg; 
le  comté  acheté  par  Louis,  comte  de  Looz,  pour 
son  fils  Arnoul,  I V,  J 91; (III,  482);  lecomleGil- 
bert  ledonne  à  son  frère  Arnoul,  198  ;  le  comte 
accompagne  l'évéque  Obert  à  Liège,  286  ;  il 
scelle  la  vente  du  château  de  Bouillon,  289  ; 
donations  qu'il  fait  à  l'abbaye  de  Neumoustici-, 
327;  il  vient  en  aide  à  l'évéque  de  Liège,  VI, 
20O.  Voy.  Demrs, Cimon,  i'oulque.  Gui,  Ilellin, 
Naime,  Pierre. 

Montalbain,  MonloWay,  voy.  Montauban. 

Montanecaslcl  ;  le  comte  combat  avec  Philippe  III, 
V,  402. 

Monlangnée,  voy.  Montegnée. 

Montargis  (Mont-Argine);  la  reine  de  France  y 
est  ensevelie,  VI,  267. 

Montauban  {Montalbain,  Montahain,  Montalhay); 
Charlcmague  s'en  empare,  III,  163;  érigé  en 
évêché,  VI,  232.  Voy.  Renaud. 

Montbliant,  Monpliart  ;  le  comte  prend  part  à 
l'expédition  d'Angleterre,  V,  164;  il  guerroie 
en  France,  VI,  579. 

Montbrison  (Mombrcseis,  Mombrison,  Monbrison)  ; 
le  comte  défend  la  Provence,  V,  56,  143,  151  ; 
le  comte  envoyé  en  Flandre,  491. 

Mont-Cassin  [Monl-à-Calhin,  Mont-Chatim,  Monte 
de  Cassin)  ;  on  y  conservait  le  corps  de  S'  Be- 
noît, II,  351  ;  abbaye  détruite  par  les  Lombards, 
432;  Carloman,  fils  de  Charles  Martel,  y  fut 
moine,  449;  Etienne  IX  y  fut  abbé,  IV,  253; 
conquise  par  Hugues  de  Fagneules,  VI,  153; 
assiégée  par  Hugues  de  Fagneules,  154. 

Mont-Cénis  (Mongny,  Moiigni,  Mongui,  Monjus), 
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I,  267,  400;  V,  S20;  Iraversc  par  le  comte  de 
Flaiiilre  poui-  aller  à  Rome,  IV,  593. 

Mont-Chatim,  voy.  Mont-Cassin. 

Monickir,  voy.  .Mondcir. 

JloiitcoincI  (Moncornés),  voy.  Gui. 

}\on\à\à'Kv  (  Motidesdicr,  Monsdedicr ,  Montde.t- 
dicr),  voy.  Aubi'i,  Bcrars. 

Monic,  voy.  Berg. 

Moiitcagitt,  voy.  Sloiilagu. 

jVotilc-AgnIc,  voy.  iMorilaigii. 

Moule  en  Peiire,  voy.  Mons-en-Pevèle. 

Montefort.  voy.  Montfort. 

Moniegnce  (flJontangnée ,  Montegnez,  lilontegni, 
Montengnis) ,  village  liégeois;  les  habitants 
doivent  défendre  la  ville  de  Liège,  V,  524; 
ils  viennent  au  secours  des  Liégeois,  VI,  171; 
amende  due  à  l'évëque,  46ô.  Voy.  Baudouin. 

Monle-IJctiri,  voy.  Montlliéri. 

fllonlejacle^  voy.  Monljai. 

Moiifetuy,  voy.  Pgnurs. 

IMoiilenaeketi  {/}Jnnle)i;inis,  Montagnis,  HJontagu, 
Montlicnacli,  Monlcnaqne) ,  chàtellenie;  fief  du 
chapitre  de  S'-Lamljcrt.  à  Liège,  IV,  S78  ;  le 
comte  de  Looz  y  conduit  ses  milices,  V,  77  ; 
les  Liégeois  y  arrivent,  81  ;  Guillaume  Longue 
Épée  y  est  fait  prisonnier,  92;  la  dame  alliée 
des  d'Awans,  VI,  287  ;  la  chàtellenie  de  Monte- 
naeken  (et  non  de  Moniegnce,  comme  le  dit  la 
note),  achetée  par  le  chapitre  de  Liège,  602. 
Voy.  Guillaume  de  Montaigu  (lisez  Montenac- 
ken),  Jean,  Lambert. 

Montengis,  Monicngnis,  voy.  Montaigu. 

Montengnis,  voy.  Montegnée,  Montenacken,  Mon- 
tagu. 

Mont-en-Pevre,  voy.  Mons-en-Pevèle. 

Montenruel,  voy.  Monthenruel. 

Montepisane,  voy.  Montpezat. 

Montereau  (Mostruol,  IfJonslroul,  Mostrinel);  on  y 

fait  des  engins  de  guerre,  V,  201;  donné  à 

Alphonse,  comte  de  Poitiers,  272. 
Monterins,  voy.  Henri. 

Monferoyal,  en  Calabre;  l'ai  clievéque  assiste  aux 
noces  d'Ogier  ."i  Laon,  ||I,  3H. 


Montespir,  voy.  Gombart,  .lean. 

Monlfaucon  {Monfakon,  ralconmont),  endroit  où 
l'on  pendait  les  criminels,  III,  51,  90;  V,  418; 
Enguerrand  de  Marigny  y  est  pendu,  VI,  218; 
vingt  chevaliei's  anglais  y  sont  pendus,  ZOl). 
Voy.  Gérard. 

Montferant  {Monfmnl ,  Monferant) ,  lignage  lié- 
geois, IV,  422.  Voy.  Gautier. 

Monlferrant,  château  ;  Simon  de  Montfort  s'en 
empare,  V,  I  5. 

Montferrat  [Monfrant,  Monferanl,  Montferart, 
Pont-Feral,  Moiifcrait)\  le  marquis  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  III,  511;  il  fait  opposition 
à  Gui  de  Lusignan,  IV,  476;  sa  trahison,  447; 
mandé  par  Philippe-Auguste,  V,  142;  envoyé 
à  Liège,  586;  il  annonce  à  Thibaut  de  Plaisance 
son  élection  à  la  papauté,  587.  Voy.  Alcran, 
Conrad. 

Montfort  (Manfort),  château;  Charlemagne  va  y 
assiéger  les  quatre  fils  Aymon,  111,1)8;  livré  par 
Henri  de  Lozanie,  99;  le  comte  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  511  ;  le  château  pris  par  Simon 
de  Toulouse,  V,  HO;  le  comte  prend  la  croix, 
210;  il  meurt,  281;  château  appartient  à  Isa- 
belle d'Angleterre,  VI,  507;  Hugues  Spencer 
s'en  empare,  509.  Voy.  Henri,  Hugues,  Jacques 
Laire,  Simon,  Simon  de  Toulouse. 

Montfort,  château  près  de  Hurenionde;  bâti  avec 
les  pierres  du  pont  de  Macstricht,  V,  575,  597, 
400;  Jean  d'Lngliien  ne  veut  pas  l'assiéger,  416, 
(662);  abattu  par  les  Liégeoi.s,  419,  (663); 
château  des  ducs  de  Gueldre,  (VI,  699). 

M onthenach ,  voy.  Montenacken. 

Montlieimicl,  Monclienrucl,  Montlicnriiel,  château 
d'Ogier,  près  de  Castelfort,  III,  225,  242; 
Ogier  le  fait  garder,  242;  les  Français  l'assiè- 
gent, 245. 

Monljai  on  Monlignac  (Monjaque ,  Mongnabk , 
Montvjack);  le  comte  mandé  par  Philippe- 
Auguste,  V,  142  ;  il  se  trouve  à  la  cour  de 
France,  489;  il  défend  Tournai,  VI,  62. 

Montjardin;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
III,  512;  les  habitants  preniieni  parti  dans  la 
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guerre  de  Bruslhcin  contre  S'-Trond,  IV,  lli; 
le  comte  accompagne  l'évèque  Obert  à  Liège, 
286;  les  seigneurs,  411.  Voy.  Alix,  Baslin,  Bau- 
douin, Ogicr,  Roland. 

Moiiijoie  (Monjoie,  Morijoye),  cri  de  guerre  des 
Français,  III,  87;  cri  pou.ssé  par  Ogier  à  Ron- 
cevaux,  14S;  item  à  Saragosse,  153;  cri  de 
guerre  de  Cliarlemagne,  201  ;  cri  d'Ogier  à 
Sens,  233;  cri  des  Français,  504,  oôîj.  Voy. 
Arnaud,  Belisscnt,  Enguerrand,  Renaud,  Rcn- 
kin  d'Antour,  Waleran. 

Moiiljoie,  comté;  Ogier  délivre  la  comtesse  des 
obsessions  de  Dolicns  de  Chartres,  IV,  42. 

Monijoie,  ville  du  Luxembourg  ;  assiégée  par 
Jean  d'Aps,  V,  227;  prise  et  rasée,  228,  (UôO, 
051). 

Mont  Jolie,  église  en  Goriiouailles,  I,  S75. 
Monliliéri  (Monle-Hcnri ,  Monlohicre,  Monlelo- 

hire),  chatellenie;  Enguerrand   de  Marigny, 

s'empare  de  62  villes,  VI,  2iS.  Voy.  Frédéric. 
Montmartre  {Monmatre,  Momoilrc),  h  Paris,  III, 

517;  Sybilley  subit  l'épreuve  du  feu,  41. 
lHonlinri(cl,vU\ti  d'Espagne  sur  la  route  d'Astorga, 

III,  405. 

Montmirail  (Mnynir,  Moymcir),  ville  défendue 
par  Thibaut  deChampagne,  V,  191. 

iMontinorcncy  {Mommarenchi)  ;  le  seigneur  tué, 
VI,  20. 

Mont-Odile  ou  Odlie,  voy.  Odilicnberg. 
Montoier,  ville  danoise;  conquise  par  Doon  ,  II, 

475;  assiégée  par  le  roi  de  Saxe,  478. 
Montoire,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  554. 
Montolieu    (Mons  Olyvier),   château;    rendu  à 

Louis  IX,  V,  257. 
Montpellier  (.Wonpellier,  Monpelier,  Monpeliicr), 

ville;  I,  304;  célèbre  par  son  or,  III,  98  ; 

détruite  par  l'empereur  Richard.  177;  brûlée 

par  Ogicr  le  Danois,  206;  Tcmpei  cur  Richard 

y  séjourne,  309.  Voy.  Bertrand,  Marie,  Regi- 

nald. 

Monlpensicr  (Monpnnchicr ,  Panthicr);  le  roi 
Louis  VIII  y  meurt,  IV,  208;  V,  187. 


Montpezat(  J/o/i^ep/sanc),  château;  pris  par  Simon 
de  Toulouse,  V,  110. 

Mojilpliart,  royaume  de  l'Inde;  conquis  par 
Paris,  II,  228. 

Montréal  [Munt- Royal,  Montroial,  Moiis-Iiryaite), 
château  près  de  Carcassone;  rendu  à  Louis  IX, 
V,  2.37;  conquis,  18!).  Cfr  Monroial. 

Montréal  (Monroicl),  ville  de  Palestine,  V,  103. 

Montrcale  [Montroyul,  Monroyals),  ville  de  Si- 
cile, I,  501  ;  nom  donné  par  Ogier  à  la  ville  de 
Carach,  III,  55.  Cfr  Monroial. 

Mont-S'-Aubert  {S<  -  A  delberl)  ;  les  Flamands  s'y 
retirent,  VI,  62. 

Moiii-S'-Guibcrt  (Wibicrl),  village;  brûlé,  VI, 
490,  (684). 

Monulphe,  fille  du  comte   d'Ostcrne,  mère  de 

S'  Monulphc,  II,  259. 
Morudiii,  voy.  Amoradin. 

Moradnb,  Morodab  ou  Torillua,  prcmiei'  roi  cli ré- 
lien de  la  Grande-Bretagne;  il  épouse  la  fille  de 
Claude,  11,  195;  il  fait  emprisonner  S' Luc,  I, 
462;  II,  194;  sa  femme  ressusciléc,  I,  465. 

Moraine,  voy.  S'  Cyril. 

Morande,  voy.  Pliasnron. 

Morandos,  séjour  de  Maurin,  III,  226. 

Morans  de  Rivirc,  chevalier  français,  III,  51;  il 
refuse  de  combattre  Ogier,  202. 

Morant,  Momnx,  compagnon  d'armes  de  Charle- 
magne,  III,  246. 

Moravc,  voy.  Méranie. 

Mordret,  Mordrcch,  cousin  d'Artus;  il  conquiert 
son  pays  et  enlève  sa  femme.  II,  198;  il  défait 
Artus;  assiégé  dans  Londres  par  Lancelot  du 
Lac;  battu,  245;  mis  en  prison;  son  supplice, 244. 

Mofcalmels,  voy.  Morialmé. 

Morealsart  ;  le  seigneur  tué,  VI,  17. 

Moree,  Mores  ;  le  comte,  fi  cre  de  l'évêquede  Cam- 
brai, V,  485,  (674). 

Morehole,  voy.  Morhoiilt. 

Morentin,  voy.  Richard. 

Morct  Moray  (Moree);  le  comte  vient  à  Grain- 
mont,  V,  497;  conseiller  d'Edouard  III,  VI, 310; 
capitaine  des  Écossais,  359;  il  meurt,  349. 
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Morijalans  le  Blon,  chef  païen  à  Roncevaux,  III, 
1  i  I . 

Mon/aies,  frère  de  Brohas  ;  il  se  donne  au  diable, 
III,  144. 

Morgan,  Morgatts,  Morf/anI,  Morgain,  Morgains, 
roi  de  Morindc,  fils  du  roi  Marsil  ;  le  roi  Anseis 
lui  demande  sa  fille,  III,  558,  559;  il  accorde 
Gandisc  à  Anseis,  560;  Agolant,  roi  de  Dorion, 
lui  demande  Gandise,  564;  Ysoré,  roi  de  Co- 
niiidre,  lui  fait  croire  qu'Anscis  a  refusé  sa 
fille,  568;  il  mande  ses  alliés  à  Morinde  et 
assiège  Anseis  dans  Morligaine,  572,  575,  581  ; 
il  assiège  Luscrne,  puis  Aslorga,  582;  Anseis 
le  blesse,  585;  il  fait  accueil  à  sa  fille  Gandise, 
586;  sa  colère  contre  Anseis,  588;  il  attaque 
Anseis;  Palamède  le  renverse,  590;  il  obtient 
du  répit,  591;  il  refuse  le  combat  à  Palamède, 
594;  il  livre  bataille  à  Ogicr,  598;  il  abat  Bue- 
von  et  tue  le  cheval  de  Charlemagne,  400;  il 
bat  les  clircliens,  402;  il  assiège  Caehe-Soris, 
405;  il  conduit  une  armée,  III,  156,  157,  159, 
^40;  jeté  à  terre  par  Olivier,  141;  il  veut  dé- 
fendre Saragosse,  ISI;  il  se  réfugie  à  Cache- 
Soris,  155;  il  avoue  la  trahison  de  Ganelon, 
159. 

Morgan,  fils  de  Braimoist,  III,  159. 
Morghaine ,  Morglie,  voy.  Morgane. 
Morhoult  (Morc/io^e,  Morghoil),  voy.  Gui. 
Morial,  MoriaJs,  cheval  de  Naime  de  Bavière,  III, 
290. 

Morialmé  [Morealtneis)-^  le  seigneur  assiste  au 
plaid  de  Voltem,  (VI,  700,  708).  Voy.  Arnoul, 
Doon,  Gautier,  Godescalc,  Jean,  Robert  de 
Baillcul,  Thierri. 

iVloriane,  voy.  Judith. 

Morianic,  voy.  Maurienne. 

Morians  de  Fienes,  chef  de  la  commune  de  Saint- 

Omer,  V,  407. 
Atari  monde,  Noremont,  royaume;  un  orage  y  jette 

Buevon,  IV,  61;  le  roi  d'Acre  le  conquiert,  66. 

Voy.  Gcrgons. 
Marin,  voy.  Tcrouanne. 

Morinde,  ville  d'Espagne  où  séjourne  Marsil,  III, 


156, 141;  bois  dans  son  voisinage,  157;elle  se 
trouve  sur  la  route  des  chrétiens,  158,  159; 
les  rois  Raymond  et  Ysoré  vont  y  demander  la 
main  de  Gandise  pour  le  roi  Anseis,  558,  559; 
Agolant,  roi  de  Dorion,  y  arrive,  564;  Ysoré 
y  retourne,  emmenant  Gandise,  568;  Morgan 
y  convoque  ses  alliés,  572;  conquise  par  Char- 
lemagne qui  la  donne  au  roi  Anseis,  407.  Voy. 
Morgan,  Gaudis. 

Mûrisse,  voy.  Maurice. 

Morlaghe,  Marlegannc,  voy.  Morligaine. 

niorlmache,  voy.  Moylenarck. 

Morlengin,  Morkngcn,  voy.  Eustache. 

Morlet,  voy.  Gombart. 

Morligaine,  lUorlaghe,  Morteganne ;  royaume  et 
ville  en  Espagne,  111,24;  résidence  de  Gasse- 
mans  d'Aragon,  119,  120;  les  chrétiens  y  pas- 
sent, 164;  le  royaume  réuni  à  celui  de  Castille, 
552;  le  roi  Anseis  arrive  en  cette  ville,  559; 
Ysoré  de  Conindre  y  rend  compte  de  son  mes- 
sage à  Anseis,  565;  Ysoré  vient  y  insulter 
Anseis,  566,  567;  Raymond,  roi  de  Navarre, 
vient  y  trouver  Anseis,  568;  la  ville  assiégée 
par  Ysoré  et  Morgan,  572,  575,  581  ;  Anseis  la 
quitte,  582;  les  païens  s'y  retirent;  Ogier  l'as- 
siège, 401  ;  Ogicr  s'en  empare,  405.  Voy.  Jmo- 
radin. 

fllormay,  Mormoy,  près  de  Noyon,  IV,  511  ; 
Baudouin  de  Flandre  y  rencontre  Ileluis,  593. 

Murpidon,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  tué  par  un 
monstre,  II,  192. 

Morodab,  voy.  Moradah. 

Mors,  voy.  Maures,  Mort. 

Mort  (Mors),  voy.  Gérard,  Jean,  Philippe. 

Mortagne  {Montagne,  Montangne)  ;  la  dame  trom- 
pée, VI,  125;  la  terre  vendue  au  roi  dcFrance, 
126.  Voy  Guillaume. 

Mort-Jighes,  voy.  Aigues-Mortes. 

Mortalités,  épidémies;  épidémies  à  Rome,  I,  79, 
80,  105,  107,  255;  épidémies  générales,  88, 
1 17  ;  en  Afrique,  185;  en  Asie,  195  ;  en  Egypte, 
II,  3,  15  ;  à  Rome,  25,  270,  283;  à  Tytin,  576; 
peste  à  Conslanlinople,  478;  en  Sicile  et  en 
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Calabrc,  487;  cpidcmie  arrclcc  par  le  grand 
froid,  526  ;  à  ISonic.  III,  ôiîb;  morlalilc  'géné- 
rale, IV,  16;  épidémies  en  Allemagne,  en 
Flandre,  etc.,  76;  à  Liège  et  ailleurs.  101; 
pi(]ûre.s  mortelles  de  mouches,  112;  mortalité 
en  France  et  en  Allemagne,  I2i,  152;  à  Ra- 
venne,  136;  à  lluj',  188;  en  Hullandc,  210;  à 
Liège,  215;  en  Hesbaye  et  en  France,  221; 
mortalité  générale,  260;  corruption  de  l'air, 
269;  mortalilé  u  par  flux  de  ventre  »,  528; 
épidémie  en  Allemagne,  ô58  ;  à  Liège,  par 
suite  du  mauvais  air,  540;  mortalité,  355; 
mortalilé  de  chevaux,  599;  ileni  d'animaux, 
401;  peste  à  Rome,  53^,  540;  en  Palestine, 
V,  102,  104;  en  Allemagne,  etc.,  186;  parmi 
les  Croisés,  281;  à  Liège,  556;  dans  l'armée 
chrétienne  en  Palestine,  378;  à  Uuy,  429, 
(6f)5);  en  France  par  suite  de  piqûres  de 
mouches,  444;  à  Toulouse.  VI,  l 'tO;  en  France 
et  en  Allemagne,  222;  mortalité  générale,  386, 
588,  590;  à  Jérusalem,  589.  Voy.  Médecins. 
Morte  {.Vort)j  mer;  origine  de  son  nom,  I,  288, 
503. 

Mortemain;  abolie  à  Liège,  IV,  533,  (651);  rétablie 

en  Flandre,  V,  523. 
Morlrmere,  ^lortemeirc,  Mortmcir,  voy.  Mortimer. 
Mortier,  voy.  Mosticr. 
Mortier  (.florlù-),  voy.  Jean. 
Mortimer  (iVor/emere ,  Mortcmeirc,  Mortmcir), 

voy.  Guillaume,  Roger. 
Moselle  (Muselle),  fleuve;  visité  par  Treberis,  I, 

15;  construction  d'un  pont,  16;  cité,  268. 
Moson,  voy.  Mouzon. 

Moslier  {Mortier,  Mortiers),  en  Lombardie;  Ogier 
le  Danois  y  rencontre  Amis  et  Amile,  III,  220; 
miracles;  Charlemagne  y  bâtit  deux  églises, 
221  ;  l'évéquc  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  311. 

Moslier,  voy.  Moustier. 

Mostier,  Mostirs,  voy.  Munster. 

Mostrinel,  Mostruct,  voy.  Mon'.creau. 

Motets,  voy.  Jean. 

Motte  {.Motc),  lignage  liégeois,  IV,  435.  Voy. 
Renier. 


Moiihal,  voy.  Moha. 

Monliin  (Muhin),  village  liégeois;  amende  qu'il 
doit  à  l'évcque,  VI,  465.  Voy.  Jean. 

Mdulin  (Molins),  village  i)rès  d'Ans;  fondé  par 
Tongris,  I,  215,  214;  Tygris,  son  seigneur,  tué 
jiar  César,  245;  l'évéquc  Riciicr  en  donne  la 
(lime  à  l'église  S' -Pierre  de  Liège,  V,  99.  Cfr. 
Molins.  Xoy.  Ans  et  Molin. 

Mousiier  (Mosticr)  sur  Sambre,  abbaye;  fondée 
par  S'  Gérard,  IV,  93,  107;  (III,  421);  un 
homme  y  remplit  les  fonctions  d'abbesse,  V, 
354  ;  l'abbaye  change  de  règle,  355;  Jean  de 
Flandre  lui  donne  des  statuts,  455,  (665). 

Mouton,  voy.  Jacques. 

Mouzon  (Mosoti,  Moison),  scigneuiie;  donnée  à 
l'église  de  Liège  par  Godefroid  de  Bouillon,  IV, 
289;  traversée  par  les  Barois,  V,  518;  château 
dans  les  environs,  290. 

Moylcnarcke  (Morlenache),  lignage  liégeois,  IV, 
427. 

Moymeir,  voy.  Montmirail. 
Moysach,  Moyscacli,  voy.  Moissac. 
Muazona,  voy.  Nasamons. 
Mhc.sc,  \oy.  Meuse. 
Muhal,  Muliaid,  voy.  Moha. 
Muhin,  voy.  Mouhin. 

MultbcUe,  ville;  fondée  par  llongrech,  I,  113. 
Munanchie,  voy.  Numance. 
Mnnidar,  voy.  Numidie. 

Munster  (Mesticr,  Moslirs),  ville;  détruite  par 
les  Huns,  M,  115:  l'arcbevcquc  assiste  au  cou- 
ronnement de  l'empereur  à  Aix,  VI,  113. 

Munsterbilscn  (C/Zsc), abbaye;  fondée  par  S"  Lan- 
drade,  H.  355  ;  S"'  Landrade  y  est  ensevelie, 
360;  Alpaïdc  y  devient  nonne,  578. 

Mnnyda,  voy.  ^'umidie,  Arjilfo. 

Muogiiic,rinc  d'Ébroel,  II,  190. 

Murachc,  fils  de  Turlinguc  Lacobege,  i,  215. 

Muret  (Murelle),  ville;assiégéc  par  le  roi  d'Aragon, 
V,  106. 

Murgapcr,  Murgaificr,  roi  de  Portugal  ;  tué  par 
Ogier  le  Danois,  III,  216,  327. 
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Murgafer  ou  Gajier,  roi  paït'ii;  tué  pnr  Doon,  II, 
b03. 

Munjalans,  roi;  il  prend  Courtaitie  dans  une 

église  d'Angielerro,  III,  57. 
Murvitis,  pseudo-fils  d'Ogicr  et  de  Morgane,  IV, 

8(5. 

Musc,  voy.  Meuse. 

Musée  (Muscus),  maître  d'Oj  phée,  I,  142. 
Muselle j  voy.  Moselle. 

Musique,  musiciens;  instruments  dont  Virgile  fait 
jouer  à  Naples,  I,  265;  la  musique  inventée  par 
Tiibalcayn,  325,  joueurs  d'instruments.  II, 
281;  le  chant  réglé  par  Vitalin,  5i0;  talent 
musical  de  Doon,  503;  noms  d'instruments, 
(059);  musiciens  aux  noces  d'Ogier,  III,  512; 
musique  composée  par  Théophile,  évèque  d'Or- 
léans, 510;  Gharlemagne  rapporte  de  Rome 
le  chant  liturgique,  517;  Cliariemagne  met 
une  antienne  en  musique  ;  musique  des  Sar- 
rasins qui  l'ait  fuir  l'ennemi,  520;  le  ménes- 
trel Gui,  508;  chants  funèbres  en  Angleterre, 
IV,  59  ;  révéque  Étienne  de  Liège,  89  ;  Robert 
le  Sage,  209,  215;  Etienne,  abbé  de  S'-Jac- 
ques,  290  ;  le  ménétrier  Contran,  356;  pro- 
cession des  musiciens  liégeois  à  S'-Gilles  en 
Publemont,  337;  Blondeau  le  ménestrel,  525; 


musique  à  Liège,  (V,  665);  instruments  de 
musique,  VI,  194-;  chants  des  Flagellants,  588. 
Musquc,  voy.  Maysanl. 

Mulalion,  Mu/alorium  de  César,  à  Rome,  I,  66, 
73. 

Muyne,  voy.  Mein. 

Myam,  lisez  Meaiiz,  V,  200. 

Myclieas,  voy.  Micheas. 

Mychdas,  lisez  Nicolas,  II,  4-18. 

Mychiel,  Myc/iier,  voy.  Michel. 

Myda,  roi;  il  boit  du  sang  d'un  taureau  et  meurt, 

I.  86. 
Mylion,  voy.  Mélion. 
Mylons,  voy.  Milon. 

Mylvos,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 
Mymotion,  localité  de  France  que  vient  habiter 

S'  Amand,  II,  500. 
Myniidi,  voy.  Numidie. 
MyrabJc,  Myrabe.l,  voy.  Mirabel. 
Myrajyisis,  château  ;  assiégé,  V,  194. 
Myreclioule,  voy.  Merchoul. 
Myremonte,  voy.  Miramont. 
Mysacl;  mené  prisonnier  à  Babylone,  I,  91. 
Mylride,  Milride,  peuple  révolté  contre  Rome;  il 

s'empare  de  la  Bithynie,  1,210. 


Nabalh,  voy.  Nadab. 

Nabis  {Nahidicm),  tyran  de  Sparte;  battu  par  les 
Romains,  I,  179. 

Nabucliodonosor  (Nabiitjonosor,  Nabugodonosor), 
fils  de  Nechao  (Nabopolassar),  roi  de  Babylone; 
il  conquiert  Jérusalem,  I,  90;  il  défruit  Jéru- 
salem, 91  ;  il  meurt,  92. 

Nabuchodonosor,  fils  de  Tymoihéc,  roi  de  Dane- 
mark; il  épouse  Calix,  I,  100;  il  bat  les  Hon- 
grois, 180;  il  meurt,  |80. 

Nabuchodonosor,  voy.  Cambise. 

Nahudax,   fils  d'Ogcns,  roi  de   Danemark,  I, 


469;  battu  par  Trajan;  il  fait  sa  soumission  à 
Trajan,  507-508. 
Nabugodonosor,  Nabugonosor,  voy.  Nabuchodo- 
nosor. 

Nac/ior,  fils  de  Ragan,  roi  d'Italie,  I,  19. 
Nacor,  fils  de  Sarug,  I,  327. 
Nacor,  voy.  Macor. 

Nadab  ou  Napab  (Nabath),  second  roi  d'Israël; 

battu  et  lue  par  Baasa,  I,  42. 
Naddhis,  ville  d'Afrique,  I,  298. 
Nadon,  voy,  Gérard. 

Nadromas,roi  des  Alains;il  bat  Valentinien,  II,  81. 
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Naliuni,  prophète,  I,  50. 
Naiics,  voj'.  Dadus. 

Naime  {Nalmnn,  Naimon,  IVriymnu,  Nalmc)  de 
Bavière,  fils  de  Gasselin,  11,  449;  lue  dans  un 
tournoi  à  Bourbon,  430;  il  assiste  Lliai-lc- 
magne  contre  Hondris  et  Raiiifroi,  478;  Pépin 
l'envoie  en  Bohème,  48:2;  il  f;iit  mourir  Hon- 
dris et  Rainfroi  à  Namur,  dont  il  est  comlc, 
483;  il  veut  combatlre  Brandis,  III,  69;  vaincu, 
70;  prisonnier  de  Brandis,  74;  paiTuin  de 
Brandis,  77;  il  accompagne  Cliarlcniagne  en 
Terre-Sainte,  79:  pi'isonnicr  de  Synagon,  81, 
82,  85;  son  rôle  dans  la  geste  di:  Jean  de  Lan- 
clion,  (il,  680  et  suiv.);il  prend  parti  pour 
Ogicr  le  Danois  eoiitre  Ciiarleiuagne,  89;  ses 
prouesses  conti-e  les  Sarrasins,  94;  il  raille 
Géi'ard  del  Frailc,  96;  il  blâme  Cliarlemagne 
d'avoir  banni  le  lignage  de  Doon  de  Maycnce, 
97  ;  il  combat  les  Sarrasins,  101  ;  il  conseille  à 
Charles  de  garder  prisonniers  les  fils  de  Gérard 
del  Fraite,  102;  il  combat  les  Sarrasins,  lOi, 
lOfi;  il  accompagne  Ogier  en  Espagne;  Charle- 
magne  écoute  ses  avis,  111,  115,  123,  134; 
il  combat  l'avis  de  Ganelon,  lô8;  il  marche 
sur  Ronecvaux,  145,  151;  constitue  juge  de 
Ganelon,  160;  il  calme  la  colère  d'Ogier,  161; 
il  condamne  Ganelon  à  un  duel  judiciaire,  162; 
il  se  trouve  à  la  cour,  à  Paris,  l()7;  il  apprend 
à  Charles  que  Louis  est  son  fils,  168;  il  dél'cnd 
l'Iionncur  de  lu  reine  Sybiilc  contre  Foulque 
d'Angers,  169;  Waroquicr  lui  apprend  que 
Louis  est  fils  de  Charlemagne,  170;  avis  qu'il 
donne  à  Charles,  178;  il  apaise  la  colère 
d'Ogier,  179,  180,  181;  il  défend  l'honneur  de 
Sy bille,  182;  il  prend  la  défense  d'Ogier,  183; 
il  prie  Charles  de  rappeler  Sybiile,  185;  il 
sauve  Waroquier  de  la  potence,  186  ;  il  fait  la 
paix  entre  Charles  et  l'empereur,  187  ;  conseil 
qu'il  donne  à  Charles,  193,  194;  il  essaye  en 
-vain  d'apaiser  Ogier,  197;  il  refuse  de  com- 
battre Ogicr,  198;  il  négocie  la  paix  avec  Ogier, 
19!t,  201;  il  excite  la  colère  des  barons  en  pro- 
mettant d'aider  Charles,  202;  il  refuse  d'aider 


Ogier  contre  Charles,  205;  Charles  l'envoie 
auprès  d'Ogier,  207;  il  invective  contre  son 
fils  Bertrand,  208;  il  lulle  contre  Ogier,  214, 
213,  216,  217;  sa  douleur  de  la  nioi  t  de  son 
fils,  218;  il  combat  Ogier,  219;  Ogier  le  défie, 
221  ;  il  délivre  Chariot,  2:.'2;  il  ussiège  Roche- 
cleir,  224;  item  Castelfort,  227,  241;  conseil 
de  iNaime  à  Charles,  229;  il  négocie  la  paix 
avec  Ogicr,  251;  renversé  par  les  Sarrasins, 
253;  jeté  à  terre  par  Ogier;  il  conseille  à 
Charles  de  détourner  un  bi-as  du  Rhonc,  245; 
il  fait  construire  une  tour  roukinic,  246;  il 
conseille  à  Charles  d'affamer  Ogier,  249;  il 
s'oppose  à  ce  qu'Ogier  soit  pem'u,  269;  il  s'en- 
ti-emet  entre  Ogier  et  Charles,  27-J;  sa  douleur 
de  la  mort  d'Ogier,  279;  il  consi  ille  à  Charles 
une  soi'tie  contre  les  païens,  285;  il  répoiid  à 
Brehicr  au  nom  de  Charles,  285;  conseil  qu'il 
donne  à  Charles,  286  i  il  combat  le  roi  Brehier, 
287;  il  conseille  à  Charles  délivrer  Chariot, 
290,  292;  il  retrouve  Broiefort,  291  ;  il  inter- 
prète un  songe  de  Charles,  505;  il  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  311;  Ogier  lui  donne  un  che- 
val, 526;  il  se  trouve  à  la  cour  du  roi  Anscis, 
549;  il  promet  à  Alix,  femme  d'Ogier,  de  la 
venger,  350;  il  part  pour  secourir  Ogier  à  La 
Mecque,  553;  il  revient  à  Paris,  556;  il  se  pré- 
pare à  refouler  les  Sari-asins,  574;  il  va  à 
Menin;  il  s'oppose  au  rétablissement  de  la 
Table  ronde,  576;  il  engage  Charles  à  secou- 
rir Anseis,  592;  il  salue  Ogier  comme  roi  de 
France,  595;  il  combat  les  Sarrasins  en  Espagne, 
598;  il  se  sauve  avec  l'oriflamme,  402;  tué 
par  Gaudris,  405;  Ogier  fait  mettre  son  corps 
dans  une  châsse  et  le  dépose  à  Momandis;  on 
l'appelle  S'  Naime  de  Momandis,  405,  IV,  20; 
son  cercueil  sort  de  terre,  19. 
Naime,  duc  de  Bavière,  conseiller  de  Charle- 
magne, II,  409;  fils  d'Udelon  et  d'Ydaine,  450, 
485,  521,  525;  prisonnier  de  Groliars  en  Italie, 
et  délivré  par  Ogier,  III,  50,  51;  il  prend  le 
parti  d'Ogier  contre  Charlemagne,  36;  il  apaise 
la  colère  d'Ogier,  45. 
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Naiinc,  fils  du  duc  de  Biivicrc,  alibo  séculier  de 

Ciney,  IV,  21)!),  545. 
Naime,  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandre,  111, 

282;  tué  par  les  païens,  285. 
Naime,  fils  du  comte  de  Montaigu,  abbé  séculier 

de  Tongres,  IV,  545. 
Naliimcs  (Nalines),  alleu;  donné  par  Godescalc  de 

Morialmé  à  l'église  S'-Scrvais  à  Liège,  IV,  187. 
Naliiic,  Nalmon,  voy.  Naime. 
Nam,  idole  à  Arche,   I,  525;  elle  répond  aux 

questions  qu'on  lui  fait;  sa  statue  brisée  ;  son 

nom  donné  à   Dinant,  32(5;  interrogée  par 

S'-Malerne;  son  nom  donné  à  Namur,  527. 
Naniutisum,  voy.  Nimes. 

Namèche  {.\amcf/e,  Nammrge),  village;  d'abord 
appelé  Emordas;  évangélisé  par  S' Materne; 
origine  de  son  nom,  I,  527  ;  S'  Materne  y  balit 
les  églises  de  N.-D.  et  de  S'-Elienne,  528,  (053- 
654);  Noiger  y  fonde  un  prieuré,  IV,  175. 
Voy.  Simon. 

Namdon,  nom  chrétien  d'A melon;  Naiinc  le  fait 
gouverneurde  la  Bavière,  III,  1 16;il  fait  le  guet 
autour  de  Piragoire,  152;  il  reconnaît  la  trahi- 
son de  Ganelon,  159;  député  aupi  ès  des  Sarra- 
sins, 140;  tué,  1 42 ;  Cliarleniagne  trouve  son 
corps,  150;  enterré  à  Arles,  155. 

Namciilis  (Nimes?),  ville;  détruite  par  les  Nor- 
man s,  IV,  84. 

Nantcrois,  voy.  Namurois. 

Naninmt,  voy.  Martin,  Namur. 

Naniur  {Nammur,  Nammut,  Namure,  Namut, 
Namitit),  ville;  fondée  par  Tongris,  I,  244; 
d'abord  appelée  Sedrocli,  514;  origine  de  son 
non),  527;  S'  Materne  consacre  l'église  N.-D.. 
528,  (055);  .Marcellus,  fils  d'un  prince  de 
Namur,  579;  visitée  par  S'  Martin,  il,  41  ;  une 
comtesse  de  Namur,  mère  d'Euchérius,  225;  le 
comte  aide  Pépin  contre  Bcrtars,  54G;  Ilondris 
cl  Rainfroi  s'y  réfugient;  Naime  de  Bavière  les 
y  rencontre  et  les  fait  mourir,  482,  485;  le 
comte  assiste  au  tournoi  de  Iluy,  ses  armoiries, 
III,  ()8;  (II,  070);  réunion  di  s  pairs  de  Char- 
Icmagnc  dans  celte  ville,  (II,  6S8):  chevaliers 


namurois  qui  accompagnent  Ogier  outre  mer, 
357;  marchands  namurois  délivrés  par  Ogier, 
558;  la  fille  du  comte,  femme  de  Renaud  de 
Bar,  IV,  17;  abbatialité  séculière,  105;  la  fille 
du  comte,  mère  de  l'évcque  Farabert,  111;  le 
comte  assiège  Huy,  108;  un  comte  épouse 
Eve  de  Brugeron,  189  ;  le  comté  dévasté  par 
les  Liégeois,  194;  (III,  480);  le  comte  fait  relief 
de  Brugeron  à  révcque  de  Liège,  215;  recon- 
struction de  l'église  S'-.\ubain  où  Frédéric  de 
Mayence  met  des  reliques,  240  ;  (III,  4!)1);  le 
comte  aide  Henri  II  contre  le  comte  de  Flandre, 
248;  le  comte  accompagne  l'évéquc  Obert  à 
Liège,  IV,  280;  il  scelle  la  vente  du  eliàieau 
de  Bouillon,  289;  le  comie  tient  le  coinlé  de 
Brugei'on  de  l'évêque  de  Liège,  502,  505;  la 
sœur  du  comte,  femme  du  comte  de  Gueldre, 
345;  puissance  du  comte;  noblesse  de  son 
origine,  501,  (052);  la  châsse  de  S'-Lambcrt 
passe  une  nuit  dans  l'église  N.-D.;  miracles, 
589,  (677);  le  comté  ravagé  par  l'cvéïjue  de 
Liège,  458,  (089);  le  comte  de  Ilainaut  s'empare 
du  comté,  451,  (098);  lignage  des  comtes, 
(099);  guerre  pour  le  comté  entre  les  comtes 
de  Ilainaut  et  de  Louvain,  485;  des  chanoines 
de  Liège  y  élisent  Albert  de  Cuyck  évcque;  le 
comté  ravagé  et  la  ville  assiégée,  520,  521, 
(725);  droit  de  refuge  dont  le  crinn'nel  y  jouit, 
545;  fondation  de  l'église  S'-PieiTC  et  reliques 
qu'on  y  met,  570;  cette  église  bénite  par  le  légat 
Gui,  571;  pierres  de  Namur  prises  pour  con- 
struire le  palais  de  Liège,  572;  statuts  du  légat 
Gui  pour  les  églises  S'-Picrre  et  N.-D.,  580;  le 
comte  s'allie  avec  Renaud  de  Boulogne,  V,  I  iO; 
établissement  des  Cordeliers,  221  ;  les  fils  de 
Gui  de  Dampierre  appelés  les  enfants  de 
Namur,  254;  Henri  de  Gueldre  se  retire  à 
Namur  avec  ses  adhérents,  31  5  ;  Henri  de  Dinant 
s'y  réfugie,  559;  rue  de  l'Arche;  le  comte 
refuse  de  livrer  Henri  de  Dinant,  341;  la  ville 
assiégée  par  le  duc  de  Luxembourg,  540;  le 
comté  devient  fief  du  Hainaut,  551  ;  il  passe  à 
Gui  de  Dampierre,  577;  le  comte  assiste  aux 
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joules  d'Ancienne,  403;  il  reçoit  en  fief  Goesnes 
et  Namur,  41 1  ;  le  comté  ravagé  par  les  Hiilois, 
412,  (657);  ravage,  413;  le  châtelain,  451  ; 
le  comté  défendu  par  VValeran  de  Fauquemont, 
475;  on  y  retient  des  prisonniers  liinbourgeois, 
482;  le  comte  va  à  Graniniont,  497;  le  comté 
ravage  par  les  Dinantais,  520;  la  comtesse, 
femme  de  Gui  de  Dampierrc,  VI,  08  ;  la  ville 
assiégée  par  les  Liégeois,  189;  Adolphe  de  La 
Marck  y  transporte  sa  cour,  226;  le  comté 
ravagé  par  les  Liégeois,  252;  le  maire  tué,  202; 
le  comté  mis  en  interdit,  263  ;  Adolphe  de  La 
Marck  y  loge,  296,  Robert  d'Artois  s'y  réfugie, 
355,  480;  Pierre  Andricas  y  meurt,  48i;  saisie 
d'un  chanoine  de  S*-Aubain,  545  ;  le  comte 
vient  à  Vollem,  (700).  Voy.  Albert,  Frédéric, 
Geoffroy,  Gérard,  Godefroid,  Gui,  Guillaume, 
Hélisscnt,  Henri,  Jean,  Louis, Naimedc Bavière, 
Philippe,  Quirillus,  Robert,  Renier,  S'  Gérard, 
S'  Martian,  Sourtris,  Thicrri. 

Nainurois  (Namerois);  ils  combattent  les  Sarrasins 
en  Espagne,  III,  139;  ils  combattent  en  France 
sous  Ogier,  198,  199;  ils  accompagtient  Ogicr 
en  Espagne,  527;  battus  par  les  Liégeois,  IV, 
195;  item  à  Revogne,  240;  battus  à  Andenne, 
459,  (092);  battus  par  les  Dinantais,  V,  414, 
(659);  ils  ravagent  le  Rrabant,  473;  ils  se 
révoltent  contre  leur  comte,  VI,  188;  ils 
battent  les  Dinantais,  251  ;  ils  ravagent  la 
Hesbaye,  258  (667);  leur  mauvaise  foi,  259; 
ils  sont  battus  par  les  Liégeois,  262,  (669); 
ils  pénètrent  dans  Ciney,  267,  (070);  ils 
fuient,  208;  leur  trêve  avec  les  Liégeois,  272. 

Numul,  voy.  IVamur. 

Nangis,  voy.  Guillaume. 

Nannanon,  montagne  du  pays  des  Garamantes, 
I,  297. 

Nantes,  ville  et  comté  ;  le  comte  tué  par  Ogier 
le  Danois,  III,  219;  il  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
31 1  ;  Rucvon  dispose  du  comté,  IV,  00;  la  ville 
détruite  par  les  Danois  et  les  Norwégiens, 
78.  Voy.  Godefroid,  Guichar,  Hoyas,  Hugues, 
Jonas. 


Nantcuil  {Nautuel,  IVantteclh),  cUàleau  ;  conquis  par 
Doon;  pris  par  Charlemagne,  II,  521  ;  le  cointe 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511. Voy.  André, 
Doon,  Salomon. 

Nanlliilde  [Xaucral),  religieuse;  elle  devient  la 
femme  de  Dngobert  I'"',  11,  297. 

Nanlua  {Muiiluu);  Charles  le  Chauve  y  est  em- 
poisonné, IV,  90. 

Nanluel,  Nunhielh,  voy.  îSaiiteuil. 

Naples  {!Vupple);  cctie  ville  fondée  par  Virgile 
sur  un  œuf,  1,  255,  200;  Virgile  y  place  un 
cheval  d'airain,  200;  il  y  construit  un  piilais 
magique,  201;  fêles  qu'y  donne  Virgile,  203- 
264;  Virgile  y  opère  des  miracles,  277-278; 
la  ville  brûlée  par  Thomas  de  Bretagne,  II, 
1-2;  reconstruite  par  Didius  Julianus,  5,  son 
évcque  Brandon,  111,77;  nuéi's  de  sauterelles, 
IV  20();  Jeun  XX  s'y  relire,  227;  résidence  de 
ranti|)ape  Vicloi'  IV,  444;  assiégée  par  l'eiiqjc- 
reur  Henri  V,  407;  brûlée  par  Otton  IV,  bOl  ; 
Innocent  III  y  est  enterre,  V,  510.  \'oy.  Jean, 
Raoul,  Robert,  S'  Brariilon,  S'  l'uhjrsis. 

Napulin,  nom  de  Vénus  ou  de  Diane,  l\',  54. 

Napolitains  (A''eapo/(/i5,  Neap/ioliirin)  ;  amusés  par 
Virgile,  I,  258,  2G5;  il  leur  parle  du  vrai  Dieu, 
201-202;  ils  soutiennent  Jean  XX  contre  les 
Romains,  IV,  227;  leurs  prouesses  à  Rome, 
VI,  148. 

Napple,  \  oy.  Naples. 

Narbonne  {Ncrbonnes ,  Nerbon,  Ncrborigiœ,  Nar- 
boiiipj  A'crio/we),  ville  et  province  de  la  Gaule,  I, 
2()7;  établie  pai' Charlemagne  entre  la  Garonne 
et  le  Rhône,  208  ;  évèclié,  504  ;  évangclisée  par 
Paulus,  500;  prise  par  Paris,  II,  200;  la  ville 
détruite  par  l'empereur  Richard,  III,  177; 
rarchcvcque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511; 
Simon  de  Montfort  fait  bâtir  un  chàleau,  V,  11; 
ses  murs  abattus,  158;  les  habitants  mandés 
par  les  Toulousans  pour  fermer  leur  ville,  168  ; 
assiégée,  237;  les  héréliques  massacrés,  258; 
Clément  IV  y  fut  évêque,568;  Philippe  IV  veut 
s'y  rendre,  444;  le  comté  soumis  par  Philippe 
le  Bel,  VI,  57;  Jean  XXII  y  établit  deux  évê- 
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cliés,  232.  Voy.  Amaury,  Arnoul  Amarich, 
l'oquier,  Pierre  Amclii,  S' Paul. 

Nardoie,  ville  d'Espagne  sur  la  route  de  Ronce- 
vaux,  III,  145. 

Narmaridcs,  voy.  iMarmarique. 

Narsès,  patrice  de  Rome;  il  combat  les  Lango- 
bards,  II,  2lil  ;  il  se  fait  couronner  due  d'Italie 
par  les  Lombards,  202. 

Nasamons  {Nassa)nc7i(s,  Munzona),  peuple  d'Afri- 
que, I,  296,  298. 

Nasdre,  ville  de  I.oniburdie;  conquise  par  les 
Francs,  II,  560;  visitée  par  Fernagus,  III,  87. 
Cfr  Nasle. 

Nasow,  voy.  Nassau. 

NassamcHcs,  voy  Nasamons. 

Nassau  {Nnsson,  Nasoiu),  comte,  II,  165;  le 
comte  combat  les  Brabançons,  V,  o72;  une 
fille  du  comte  violée  par  Henri  de  GueIdre,  591; 
le  comte  vient  en  aide  à  révêf|ue  de  Liège, 
VI,  290.Voy.  Adolphe,  Arnoul,  Béatrix,  Gilles, 
Jean.  Sophie. 

Nnsfc,  Nastrc  (Nasdre?),  voy.  Godefroid. 

Nalarde,  nom  de  famille  de  Frédégonde,  II,  215. 

Nathalie,  femme  Garin,  II,  522. 

Nathan,  prophète,  I,  36. 

Natlianael  ;  loué  par  Jésus,  I,  .i52.  Cfr  S' Ursichius. 
Nainra,  fils  de  Bulgus,  roi  de  Hongrie,  I,  166. 
Nanchir,  batelier;  il  s'empare  de  Theospit  pour 

|)ayer  un  passage  de  Placidus,  I,  517;  il  meurt, 

518. 

Nancratj  voy.  Nantliilde. 

Naucrcntis,  ville  d'Élhiupic,  I,  297. 

Nanroh,  alleu;  donné  par  l'évéquc  Richer  à  l'église 
S'-Pierre  de  Liège,  IV,  99. 

Naiise,  ville;  fondée  par  le  roi  Crète,  I,  15. 

Navarre  [Navuire,  Navars),  royaume,  I,  ISi; 
envahi  par  les  Sarrasins,  II,  598;  conquis  par 
les  Sarrasins,  458,  439;  royaume  en  Espagne, 
111,  24;  reconquis  par  Agolant,  109;  le  roi 
tué  par  Ogier,  III,  218;  son  roi  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  511;  il  accompagne  Ogier  en  Es- 
pagne, 521  ;  un  des  douze  royaumes  d'Espagne, 
532;  le  roi  enseveli  à  Roncevaux,  IX,  522; 


gou vernépar  Eustache  de  Beaumarchais,  V,  396; 
le  roi  à  Boulogne,  VI,  35;  pèlerinage  du  roi, 
383  ;  il  assiste  au  couronnement  de  Philippe  de 
Valois,  404;  il  veut  venir  au  secours  du  duc  de 
Brabant,  526;  allié  de  Philippe  de  Valois,  624. 
Voy.  Béatrix,  Charles,  l'cda,  Gasselin,  Geof- 
froy, Gui,  Henri,  Isabelle,  Louis,  Philippe,  Ray- 
mon.  Renier,  Thibaut  de  Champagne,  Tonoir, 
Tristan. 

Navecensc,  voy.  Ambert. 

Navekin  de  Hodeige,  VI,  554. 

Naveroule,  village  liégeois;  amende  qu'il  doit  à 
l'évéquc,  VI,  464. 

Naxos,  voy.  Flaxon. 

Nay,  fils  d'Hector;  il  fonde  Tournai,  I,  57;  il 
succède  en  Gaule  à  son  frère  Ilion,  87;  il 
meurt,  88. 

Naymon,  voy.  Naime. 

Nayum,  voy.  Nahum. 

Nazareth;  l'ange  Gabriel  y  apparaît  à  la  Vierge 
Marie,  I,  557;  la  Sainte  famille  revient  y  de- 
meurer, 578;  indulgences  attachées  à  celte 
localité,  m,  12. 

NeaphoUins,  Ncapolins,  voy.  Napolitains. 

NeapoUs,  ville  d'Afrique,  1,  298. 

Neehao  (AVc/ias),  roi  d'Egypte;  il  défait  et  tue 
Josias,  I,  90. 

Necropolis,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Neel;  le  seigneur  tué  à  Courtrai,  VI,  393. 

Aecmias,  voy.  Néhémie. 

Nées,  voy.  Garin. 

Ncgct,  fils  d'Ogens,  roi  de  Danemark,  1,128; il 
dispute  la  Bulgarie  à  Ebronus  ;  battu,  145;  il 
reconquiert  la  Hollande  et  la  Zélande  ;  tué  par 
Ebrock,  146. 

NeyarcI,  voy.  Nogaret. 

Néhémie  (Neemias),  juif;  il  entoure  Jérusalem  de 

murailles,  I,  102. 
Nemascnus,  voy.  Nîmes. 

Ncmrod  (Nemprod,  Nemprof/i),  géant;  fils  de 
Cus,  I,  6;  il  conquiert  le  pays  de  Heber  et 
règne  en  Asie  et  en  Afrique,  7  ;  il  fonde  Baby- 
lone;  il  construit  la  tour  de  Babel,  8,  320,  527. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


551 


Nemrod;  il  se  fait  passer  pour  Alexandre  et  re- 
vendique le  royaume  de. Judée, I,  375;  Auguste 
le  confond,  57G-377. 

Nemrod,  voy.  Saturnm. 

Ncolerilc,  archevêque  de  Soissons,  Î200. 

Ncpoliane,  iherme  à  Rome,  I,  63. 

Nepinlim,  fils  de  Jacob,  I,  528,  -ilo. 

Neptune;  Agrippa  bâtit  le  Panthéon  de  Rome  en 
son  honneur,  I,  71. 

Nerboiiie,  IVvrbon,  Nerbonne,  voy.  Narbonnc. 

Ncrbnnne  (pour  Erbonne),  voy.  Iluy. 

Néron  (yVero)  ;  son  palais  à  Rome,  I,  61,  62;  sa 
maison  secrète,  69;  il  empoisonne  Claude,  son 
beau-père,  et  devient  empereur,  457;  il  fait 
assassiner  son  beau-frère  Granus;  il  fait  mourir 
sa  femme  et  sa  tante,  iSS;  détesté  de  ses 
sujels,  461;  il  fait  mettre  le  feu  à  la  ville  de 
Rome,  463;  il  fait  mourir  son  maître  Sénèque, 
469;  item  sa  mère,  470,  (626);  il  enfante  une 
grenouille;  il  fait  mourir  sa  seconde  femme 
enceinte,  4-71;  Simon  le  Magicien  prétend  le 
rendre  immortel,  472;  il  martyrise  S'  Pierre  et 
S'  Paul,  473  ;  les  Romains  révoltés  le  chassent  ; 
il  se  tue,  474. 

Nerva,  fils  de  Domitien,  I,  486;  couronné  empe- 
reur, 499;  il  meurt,  500. 
Nerva,  fils  d'Adrien  ^lius;  tué  par  les  Gaulois, 
I,  532. 

NervUj  neveu  de  rempercur  Alexandre,  roi  des 
Perses,  II,  l\. 

Nesle  {Nyclle,  Nyd,  Nocl),  voy.  Gui,  Raoul. 

Nestoriens,  hérétiques;  condamnés  à  Ephèsc,  II, 
141;  item  à  Chalcédoine,  161. 

Nesirane,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 

Neuf-Fossé  {Sucf-rosseit)  ;  occupé  par  Guillaume 
de  Juliers,  VI,  51,  53;  item  par  les  Flamands, 
55;  entrée  de  la  Flandre,  406. 

Neumouslier  [Nnefmoster),  abbaye;  fondée  près 
de  Huy  par  Pierre  l'Ermite,  IV,  294,  302, 
(605);  ses  dotations,  ses  reliques;  Pierre  y  est 
enterré,  327,  328;  l'église  ravagée  par  une 
tempête  et  réparée;  privilèges  que  lui  donne 
l'évêque,  manuscrits  précieux,  etc.,  355,  (650); 


elle  est  soumise  à  l'église  de  Huy,  356;  objets 
d'orfèvrerie,  relique  de  S'  Jean-Bapliste,  457; 
Alexandre,  premier  abbé,  V,  4;  il  ménage  la 
paix  entre  les  Hutois  et  Henri  de  Gueldre, 
331;  citée,  568;  un  Hutois  s'y  réfugie,  569, 
Adolphe  de  Waldecq  s'y  rend,  581.  Voy.  Fran- 
con,  Lothaire,  Renier. 
Ncuslrie,  royaume;  occupe  par  Chilpcric,  reven- 
diqué par  Paris,  11,  207;  identifié  avec  la 
France  ;  situé  entre  la  Meuse  et  la  Loire,  I,  269; 
II,  259;  sa  capitale  est  Paris,  240;  les  Français 
chassent  leur  roi  et  nomment  Erehinoald  maire 
du  palais,  529;  explication  de  la  dignité  de 
maire  du  palais,  541.  Voy.  Ebroïn,  Erehinoald, 
Raiiifroi. 

Neuires,  roi  d'Egypte;  il  laisse  sortir  le  peuple 

d'Israël,  I,  17)9. 
Neuvice  {Nucvis,  Neiifvis,  Non  fuis),  lignage  de  ce 
nom,  IV,  421,  452,  455;  V,  488,  545.  Voy. 
Adam,  Enguerrand,  Jean,  Ogier,  Pierre. 

Neuville  {Nitcfvil/ic,  Nuevil/te),  lignage  liégeois, 
IV,  412,  413,  424,  452.  Voy  Henri. 

Nevcrs  (Nyvcrs,  Ncverse)  ;  les  chrétiens  y  passent 
en  revenant  d'Espagne,  III,  105;  les  Français 
y  sont  battus  par  l'empereur  Richard,  177; 
Charlemagne  se  prépare  à  y  aller  atlaquer 
l'empereur,  178,  182,  185;  l'évêque  assiste  aux 
noces  d  Ogii  r,  511;  le  comte  accompagne 
Simon  de  Montfort  à  Toulouse,  V^,  168;  la 
comtesse,  femme  de  Robert  de  Béthune,  425; 
on  y  transporte  l'Université  d'Orléans,  VI, 
186;  Louis,  comte  de  Flandre,  y  habite,  593. 
Voy.  Guillaume,  Jean,  Louis,  Pierre. 

Nicée  (Nijchenne,  Nydiene)  ;  S'  Silvestre  y  tient 
un  concile  pour  condamner  Arius,  II,  61;  l'ar- 
chevêque assiste  au  concile  de  Lyon,  V,  597. 

Nicéphore  {Nychrfornx) ,  empereur  d'Orient  ; 
avare  et  poltron;  il  laisse  Rome  se  détacher  de 
l'empire,  II,  525;  il  meurt,  526. 

Nichaire,  voy.  Nilhard. 

Nicholay,  voy.  Nicolas. 

Nicodème  {Nyr.hodemus)  ;  il  aide  Joseph  d'Ari- 
malhie  à  ensevelir  Jésus,  1,  414,  426;  il  reçoit 
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chez  lui  Josoph  à  son  retour  d'Arinialhie,  4'25; 
il  fait  à  Pilate  le  récit  de  la  résurrection  de 
Jésus,  ''i27;son  portrait,  III,  2!i3. 
Nieol.  s  (A'//eo//f,  Nycoh,  Nijciiol,  NyclioUc,  Nycol, 
Nychotdij,  Nkohiy,  Nicliolns,  Cotart,  Collart, 
Claes,  Clam)  \",  pape,  IV,  77;  il  suspeiul  les 
archevêques  de  Maycncc  et  de  Cologne,  79;  sa 
sainteté,  82. 

Nicolas  II,  pape;  il  condamne  rhércsie  de  Bcrcn- 

ger,  IV,  2t)8;  il  meurt,  261. 
Nicolas  III,  jiapc,  V,  418;  il  crée  des  cardinaux, 

419;  il  défend  à  Pliilipj)c  III  d'attaquer  le  roi 

d'Espagne,  425  ;  il  dépose  Charles,  roi  de  Sicile, 

420;  sa  sentence  relative  aux  Frères-mineurs 

est  rappelée,  VI,  204. 
Nicolas  IV,  pape,  V,  400;  il  crée  des  cardinaux, 

467;  il  envoie  des  troupes  à  Acre,  474;  il  fait 

|irceher  la  paix  ciitrc  les  princes  chrétiens, 

481;  il  meurt,  494. 
Nicolas  V,  anlij)apc,  VI,  434,  477;  il  va  à  Avignon 

et  obtient  sou  pai-don,  478. 
Nicolas,  cardinal  d'Albano;  il  devient  pape,  IV, 

109. 

Nicolas  l'Ardcnois  des  Prcz,  fils  de  Radus,  oflicial 
de  révéque,  \,  442;  il  élabore  la  paix  des 
Clercs,  445,  446;  il  rédige  les  statuts  syno- 
daux, 402;  sa  bibliothèque,  371. 

Nicolas  li  Awieux;  il  traite  Waroquier  de  fou; 

in,  183. 

Nicolas  le  Bai'ois,de  Ciney;  ses  prouesses,  VI, 419. 
Nicolas,  seigneur  de  Fallais,  V,  844. 
Nicolas  de  Fécamp;  tue  par  Ogicr,  III,  267. 
Nicolas  de  Frainc,  bourgeois  de  Liège.  VI,  181. 
Nicolas  de  Gènes;  il  repousse  les  Yertés,  V,  360. 
Nicolas  de  Ilaccourt,  écbcvin  de  Liège,  V,  512. 
Nicolas  Hardreit,  noble  liégeois,  V,  569. 
Kicolus,  sire  de  Hassclt,  prévôt  de  Duras;  ses 

prouesses,  II,  418. 
Nicolas  de  Ilerstal,  bourgeois  de  Liège,  VI,  173. 
Nicolas,  comte  de  Julicrs;  il  ménage  la  paix  entre 

Brusthem  et  S'-Trond,  IV,  273. 
Nicolas,  fils  du  comte  de  Juliers,  chanoine  de 

Liège,  IV,  300. 


Nicolas  de  La  Marck,  VI,  227. 

Nicolas,  comte  de  Luxembourg;  il  assiste  au  tour- 
noi de  Iluy  ;  ses  armoiries,  III,  68;  (II,  670). 

Nicolas,  cvcquc  d'Oslie;  il  reste  fidèle  à  Bonifacc 
VIII,  VI,  42. 

Nicolas  Payen,  c'e  Warzéc,  chanoine  de  Liège; 

V,  369;  dé[)uté  vers  le  duc  de  Brabant,  VI,  73; 
il  revient  de  Malines,  102;  vice-doyen,  160;  il 
figure  dans  la  paix  d'AngIcur,  173,  178,  179, 
181  ;  envoyé  à  Huy,  204. 

Nicolas  de  Peron,  machand  de  Huy,  VI,  330; 
créé  éclievin  de  Liège,  331. 

Nicolas,  évéquc  de  Poitiers;  créé  cardinal,  III,  533. 

Nicolas,  abbé  de  S'-Rufin,  cardinal;  légat  en  Nor- 
vège, puis  |)ape,  IV,  403. 

Nicolas  Zannequin,  chef  de  la  commune  ii  Bruges, 

VI,  593,  ^03;  il  va  à  Cassai,  406;  il  engage  les 
Flamands  à  attaquer  les  I  rançais,  408. 

Nicolas  de  ï^anson;  il  figure  dans  la  paix  de 

Flônc,  VI,  439,  400. 
Nicolas,  conseillerd'Hérode;  il  accompagne  Arche- 

laûs  à  Rome,  I,  372. 
Nicolas,  patriarche;  noyé,  V,  479. 
Nicolas,  nom  chrétien  de  Tagudar,  V,  439. 
Nicolas,  échevin  de  Liège,  V,  346. 
Nicolas,  cousin  de  (juillaumc  de  Gcneffe,  VI, 

174,  178,  179. 
Nicolas,  cardinal -légal  à  Paris;  il  prêche  la  croi- 
sade, VI,  194. 
Nicolelte  {Mcholele,  Nychokt) ,  fille  de  Baldir; 

Doon  en  abuse,  II,  438;  elle  accompagne  Doon 

à  Mayence,  439. 
Nicomèdc  {Nycomedes,  Nychomedcs)  III,  roi  de 

Bilhynie;  chassé  par  les  Arméniens,  I,  199; 

rétabli  par  Sylla,  200. 
Nicomédie  {Nychomndiain),  ville  de  Grèce  où 

mourut  Constantin  le  Grand,  11,  70. 
Nicopolis  [Nycli),  ville  de  Judée;  assiégée  par  les 

Huns,  II,  21. 
Nicosie  (Nycossie,  Nycnssv,  Nymossie),  capitale  de 

l'île  de  Chypre;  Ogicr  y  passe,  IV,  40;  Bilas  y 

est  baptislé,  47,  60;  les  croisés  y  sont  ramenés 

par  le  vent  contraire,  V,  282. 
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Nicppe  (Meppc),  forêt,  VI,  408. 
Nicrbonnc  (Orhonne,  Erbonne),  près  de  Huy  ; 
des  Liégeois  y  sonl  tués  dans  une  Ijalaiiie,  IV, 

Nicwcastle  (Nuef-Casiel),  ville;  gardée  contre  les 
Ecossais,  VI,  3ô9;  citée,  541;  les  Anglais  y 
trouvent  des  vivres,  342;  Edouard  III  y  ras- 
semble une  armée,  oS6,  557. 

Nies,  voy.  Baudouin. 

Nigrelainc,  NijgrclaiitCy  bailli  de  Flandre,  IV,  94. 

Nil  (A'y?,  /Yyt',  Nycl),  fleuve;  il  se  jette  dans  la 
mer  à  Alexandrie,  I,  285;  il  s'appelle  aussi 
Gyon;  il  forme  des  lacs;  il  entre  en  terre  et 
reparaît  à  Ccsarce;  exfdicalion  de  ses  crues, 
286;  sa  source  en  Arabie,  287,  289;  cilé,  V, 
284;  relié  par  des  ponts  au  canal  Asch-mun- 
Tanah,285. 

Nimègue  (Nijmaisc,  Nymai;;c),  ville;  les  habi- 
tants exempts  du  tonlieu  .à  Liège,  V,  5-24. 
Voy.  Gui. 

Nîmes  {IS'ijmcs,  Nemasenus,  Nonansum),  ville; 
prise  par  Geoffroi,  II,  425;  item  par  l'empc- 
jcur  Richard,  III,  177;  Raymond  de  Toulouse 
y  est  enterré,  IV,  401,  522.  Voy.  Gilles. 

Ninive  {Nymji  e) ,  ville  d'Assyrie;  fondée  par 
Ninus,  1, 10;  ses  habitants  convertis  par  Jonas, 
48;  son  emplacement  visité  par  Ogier,  III,  07; 
séjour  de  Kazan,  VI,  50. 

Ninus  {Nymis),  premier  roi  d'Assyrie;  il  fonde 
Ninive;  il  conquiert  l'Asie;  il  épouse  Sémira- 
monde,  I,  10;  il  défait  Zoroaslre;  sa  mort,  11. 

Ninus,  fils  de  Ninus  et  de  Scmiramonde,  I,  11,  15. 

Niort  (Nyort),  château  de  Normandie;  pris  par 
les  Français,  IV,  530;  assiégé  par  les  Français, 
V,  184. 

Nique,  ville  de  Terre-Sainte;  prise  par  les  chré- 
tiens, IV,  291. 
Nisse,  voy.  A  uysse. 

Nilhard  (Nycfiars,  Nycars,  Nichaire,  liicardin), 
fils  du  comte  de  Gueidre,  cousin  de  Noiger,  qui 
le  charge  de  faire  bàlir  l'église  S'-Denis,  IV, 
156,  157;  il  devient  évèque  de  Liège,  231;  il 
fondcrégliscS'-Remi  à  Liège,  240;  item  l'église 


S'-Thomas;  il  fortifie  Dînant,  241;  (III,  493). 
Nivelle  (Nyvelle)  sur  Meuse;  miracle  qui  y  arrive 
à  la  translation  de  S'  Lambert;  S'  Hubert  y 
bâtit  une  église,  II,  588;  amende  due  à  l'évê- 
que,  463. 

Nivelles  (Nyvelle),  ville;  fondée  par  Tongris,  I, 
244;  donnée  à  l'église  de  Tongrcs,  II,  137; 
S'=  Gertrude  y  fonde  une  abbaye,  534;  ses 
armoiries,  421  ;  annexée  au  comté  de  Huy,  III, 
25;  brûlée  par  Notgcr,  IV,  173;  (111,465); 
item  par  les  Liégeois,  351,  (649);  séjour  de 
Henri  de  Louvain  ;  Albert  de  Louvain  y  arrive, 
302,  (717);  brûlée  par  les  Liégeois,  V,  98; 
(616);  rebâtie,  121,(625);  conjuration  contre 
les  Liégeois  et  le  roi  de  France,  122,  149; 
séjour  d'Olton  IV,  140;  étaMissement  des 
Cordeliers,  221  ;  assiégée  par  Walcran  de  Fau- 
i]uemont,  475;  la  paix  entre  les  Liégeois  et 
les  Hcnnuycrs  y  est  rédigée,  VI,  125.  Voy. 
Amauri,  Arnoul,  Guillaume,  Jean,  S"^  Gertrude, 
Thibaut. 

Nobcrl,  voy.  Norbert. 

Nobilach,  ville  d'Aquitaine;  pi  ise  par  .Jean,  évèque 
de  Limoges,  IV,  580. 

Nobles,  ville  d'Espagne,  III,  150,  157. 

Nobles  à  Liège,  voy.  Grands. 

Noé;  sa  descendance,  I,  5;  âgé  de  602  ans  au 
moment  du  déluge;  ses  trois  fils  se  partagent 
la  terre,  3;  fils  de  Lamech,  315;  il  échappe  au 
déluge;  il  s'enivre;  tourné  en  dérision  par  son 
fils  Cham,  516;  une  colombe  lui  apporte  un 
rameau  d'olivier,  412. 

Nod,  voy.  Nesle. 

Nogarct  (Negnrct),  voy.  Guillaume. 

Noyicr,  voy.  Notger. 

Noiicrs,  Nowicrs,  Noiirs,  voy.  Miles. 

Noion,  voy.  Noyon. 

Noir  (le),  voy.  Brunon. 

Noireberc/i ,  voy.  Nuremberg. 

Noircfohtaine  ;  deux  chevaliers  y  sont  tués,  VI, 

409.  Voy.  Thierri. 
Noirehaustongne  ;  le  comte,  otage  pour  la  reine 

d'Angleterre,  VI,  521.  Cfr  Hanslongne. 

m 
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NoirctoTi.  comln  anglais  ;  il  combat  les  Français, 

VI,  570;  il  assiège  Tournai,  378. 
Noiron,  voy.  Néron. 
Nomendifi,  voy-  Normandie. 

Nonientane  [Miuientnne),  [)orte  de  Rome,  1,  (50. 
Nonicndanus,  j)rétre  de  Rome;  hérétique,  II, 
21. 

Nomcrcnge  (A'^owipnrc^rc),  village  liégeois;  amende 

due  à  révèquc,  VI,  464. 
Nopc,  ville  de  Sicile,  I,  116. 

Norbanus  {Morbans,  Norbnins),  consul  romain; 
battu  et  tue  par  Syila,  I,  200. 

NorcliomhcrUinde ,  voy.  Northumberland. 

Nord  (Aquilonie)  ;  hérétiques  du  Nord  qui  se 
fustigent,  IV,  2-28. 

Norvberglic,  Norebvch,  Noremberg,  voy.  Nurem- 
berg. 

Noremont,  voy.  Morimonde. 

Norcwenche,  Norcweis,  voy.  Norwège. 

Normandie  {Nomcndie,  Noniicdie,  Normendie  , 
province  de  la  Gaule,  I,  267;  conquise  par 
Cloberius,  480;  ilem  par  Vespasicn,  481  ;  item 
par  Antonin  le  Pieux,  StiS;  reconquise  par 
Anléiior,  856;  conquise  par  les  Sieambres,  II, 
83;  ilem  ])ar  Elinus  et  gouvernée  par  un 
lieutenant  de  Clovis,  150;  gouvernée  par 
Théodoric,  167;  Aimon,  roi  d'Angleterre,  y 
est  accueilli,  201  ;  conquise  par  Garin,  522; 
Charlemagnc  s'y  embarque  pour  l'Espagne,  III, 
110;  le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511; 
dévastée  par  les  Danois  et  les  Norwégiens  qui 
s'y  établissent,  IV,  78;  Charles  le  Chauve  la 
donne  à  Rollon,  88;  le  duc,  pair  de  France, 
362;  réunie  à  la  France,  590;  donnée  à  Henri, 
roi  d'Angleterre,  59!);  envahie  j)ar  Louis  le 
Pieux  et  Henri  II  d'Angleterre,  457;  confisquée 
par  Philippe  Auguste,  463;  conquise  par  Phi- 
lippe, 496;  envahie  par  le  roi  Philippe,  527, 
550;  Philippe-Auguste  demande  le  relief  à  Jean, 
roi  d'Angleterre,  555;  ravagée  par  les  Fran- 
çais, 554;  abandonnée  par  Jean  le  Slauvais, 
555;  conquise  par  Phili|)pc-Angusle,  556,  558; 
donnée  par  le  roi  d'Aiiiilelerre  à  Louis,  fils  du 


roi  Phili|)pc,  559;  destinée  à  Renaud  de  Bou- 
logne, V,  122  ;  envahie  par  les  Sarrasins,  124; 
enlevée  au  roi  d'Angleterre,  140;  envahie  par 
les  Anglais,  141,  143;  cédée  à  la  France,  556; 
envahie  par  Edouard  IV,  484,  494;  le  droit  dit 
h;  tliiers  ci  le  dangicr,  VI,  215;  pillée  par  En- 
guerrand  de  Marigny,  216;  donnée  à  Robert 
d'Artois,  VI,  255;  un  duc  s'empare  d'Escau- 
dœuvres,  622.  Voy.  Albert,  Dndos,  Charles, 
Doon,  Eléonorc,  Gfi/ipa,  Guillaume,  Henri, 
Jean,  Richard,  'ioLert,  Wakounde. 

NoiMiians  (Normcndif?is),  nom  que  prennent  les 
Danois  et  Norwégiens  après  s'être  établis  en 
Normandie;  ils  ravag(!nt  la  Bretagne;  ils  retour- 
nent en  Danemark,  IV,  78;  (III,  418);  ils  rava- 
gent l'Angleterre,  80  ;  item  rAquilaine,  et 
retournent,  SI;  ils  ravagent  la  France,  85; 
appelés  aussi  Huns  et  Sarrasins  ;  ils  parcourent 
la  France  et  l'Italie,  84;  ils  approchent  de 
Liège,  85;  (III,  419);  différend  entre  Us  églises 
S'-Pierre  et  S"'-Croix,  86;  vaincus  par  miracle, 
87;  (III,  420,  421)  ;  ils  prennent  Rome,  248; 
ils  ravagent  la  Pouille,  267;  item  la  Campanie; 
ils  sont  chassés,  268;  sépultures  des  Noimans 
tués  à  Liège,  VI,  511 . 

Northumberland  {Norchomberlandc),  pays  sau- 
vage, VI,  558. 

Norwège  (Norcwairlie ,  Mornvcis,  Narwcgliicr , 
Norwcngc),  royaume,  I,  504;  fontaine  qui  pé- 
trifie ce  que  l'on  y  plonge,  506;  coloyée  par 
Ogier  en  allant  à  iiomc,  III,  55;  la  foi  chré- 
tienne y  est  prêchée,  IV,  405;  le  roi  vient  à 
Grammont,  V,  497;  il  se  déclare  contre  Phi- 
lippe le  Bel,  498.  Voy.  t/crolcus 

Norwégiens  (Norwirji'n'Hx ,  Morw( iigienz,  Soiver- 
gieus);  ils  ravagent  la  Frise,  IV,  55;  battus  par 
les  Frisons  et  par  OgiiT,  54;  ils  battent  les 
Danois,  67;  ils  gagnent  des  peuples  h  la  loi  de 
iMahomel  et  conquièrent  la  Bohème,  70;  chas- 
sés de  la  Frise  par  les  eaux;  ils  eonquièient  la 
Hollande  et  enirent  en  Bavière,  75;  battus  par 
Aubri  le  Bourguignon,  74;  ils  s'établissent  en 
Normandie  et  s'appellent  Normans,  78;  ils 
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ravagent  la  Gaule,  IV,  183,  JSi.Voy.  Gidelfrîs, 
Rollon. 

Norymont,  forêt  en  Flandre;  le  faux  Baudouin  y 
vit  en  ermite,  V,  171,  17:2. 

Notger  (/Vo^îcr,  Ogier);  il  ti-ansfère  à  Macslricht 
rabbalialilc  séculière  de  Malonne,  IV,  105; 
item  celle  d'Aine  à  Tliuin,  106;  élu  évèque  de 
Liège;  ses  parents,  152,  153;  (IIF,  -158!;  sa 
science,  sa  sagesse,  153;  il  va  à  Francfort;  il 
dompte  les  Liégeois,  136;  il  fait  pendre  Henri 
de  Marlagne  et  régner  la  justice  dans  sa  cité, 
138;  (III,  442);  il  rebâtit  sa  cathédrale,  139, 
140;  il  rompt  la  communauté  des  chanoines  de 
S'-Lambei't,  141;  il  établit  les  chanoines  de  la 
Petite-Table,  etc.,  142;  (III,  443);  il  fonde  la 
paroisse  de  N.-D.  aux  Fonts,  143:  (III,  ^444);  il 
(intraine  Radus  des  Prez  en  Allemagne,  144; 
(111,445);  Lidfiel  de  Chèvremont  lui  demande 

.  de  baptiser  son  fils,  14'7;  il  s'empare  de  Chè- 
vremont, 1 18 ;  (III,  442,  446)  ;  il  abat  les  églises 
de  Chèvremont,  1 40; (III.  448)  ;  il  engage  Otton 
à  accepter  la  couronne  d'Italie;  Otton  lui  confie 
le  gouvernement  de  l'empire,  153;  il  va  à  Aix 
trouver  l'empereur,  auprès  duquel  il  justifie  sa 
conduite,  156;  l'empereur  le  nomme  tuteur  de 
son  fils;  il  consacre  l'église  S'-Denis;  il  bâtit  le 
palais;  il  fonde  des  écoles,  157,  158  ;  (III,  449, 
450,  451);  il  brûle  Mons  et  bat  Henri,  comte 
de  Hainauf;  159;  (III,  452,  453):  il  fait  la 
paix  avec  le  comte  de  Flandre,  160;  (III,  454); 
il  achète  Fosses  et  Thuin  au  comte  de  Hai- 
naut,  161  ;  (III,  455);  il  détourne  le  cours  de 
la  Meuse;  il  brûle  Valencienncs  et  prend  Gand, 
162;  (III,  455);  influence  qu'il  procure  au 
pays  de  Liège;  il  envoie  des  chroniques  à 
Harigère;  il  institue  les  prévôtés  à  S'-Lambcrt, 
165;  (III,  456);  il  accepte  la  donation  du  comté 
de  Huy,  164;  (III,  456);  il  ménage  la  paix 
entre  l'empereur  Otton  et  le  roi  Lothaire,  167; 
il  envoie  du  renfort  à  Huy;  J.  d'Outremeuse 
s'est  servi  de  sa  chronique,  168;  il  va  à  Huy 
avec  son  armée,  171;  (III,  458);  ses  prouesses 
contre  les  Hrahançons,  172;  (III,  460,  462, 


463);  le  roi  Lothaire  ménage  sa  paix  avec  Lam- 
bert de  Louvain,  174;  (III,  466);  il  partage 
tous  les  biens  de  l'Eglise  en  trois  parts;  il 
fonde  cinq  prieurés  de  l'ordre  de  Cluny,  175; 
(III,  368);  il  fait  confirmer  la  donation  du 
comté  de  Huy,  177;  Otton  II  vient  le  voir, 
171);  il  meurt;  éloge  de  son  règne;  ses  disciples, 
180;  (III,  469);  il  fonde  un  oratoire  à  Vilne, 
181  ;  son  épître  sur  S' Lambert,  etc.;  ses  obsè- 
ques; enterré  à  S'-Jean,  182;  science  qu'il 
avait  inculquée  à  Otton  II  ,  183;  il  avait  doté 
l'église  de  Thuin,  197;  il  avait  érigé  un  hôpital 
au  pied  du  pont  d'Avroi,  IV,  342. 

Noiger,  fils  du  comte  de  Boulogne,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Notgcr,  fils  du  comte  de  Flandrr,  prévôt  de 
S'-Jean  à  Liège,  IV,  345. 

Noiger  de  Luxembourg,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Notre-Dame,  église  de  Tongres;  reconstruite  par 
Ogier  le  Danois,  III,  10;  consacrée  par  le  pape 
Léon  IV,  22. 

Noire-Dame,  église  d'Aix-la-Chapelle;  bâtie  par 
Pierre  de  Montaigu,  III,  11;  consacrée  par 
Léon  IV,  18;  Charlemagne  y  fonde  vingt  cano- 
nicats,  19, 

Notre-Dame  de  Paris;  dispute  avec  l'abbaye  de 
S'-Denis  au  sujet  du  chef  de  S'  Denis,  IV, 
491. 

Notre-Dame  aux  Fonts,  église  paroissiale  de  Liège; 
fondée  par  Notgcr;  on  y  administrait  les  sacre- 
ments, IV,  103,  145;  (III,  444);  Notger  y  met 
une  cloche  de  Chèvremont,  149;  le  clergé  de 
S'-Lambert  y  célèbre  les  offices,  187;  le  tribu- 
nal de  la  paix  y  tient  ses  séances,  275;  dotée 
par  l'évéque  Obert,  504,  (608);  les  fonts  bap- 
tismaux en  cuivre,  313,  521,  (617);  Hellin 
diminue  les  prébendes,  320,  (625);  pillée  par 
les  Brabançons,  V,  30;  Jean  d'Enghien  y  est 
enseveli,  426. 

Nouarl  ;  le  comte,  tué  à  Hoesscit,  VI,  437. 

Nova  Rnma,  fontaine  à  Rome,  I,  69. 

Novare  (IS'nvanciisis),  IV,  402. 
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Nove  Carlar/pj  ville  d'Espagne;  piisc  par  Scipion 

rArricuin,  I,  I2ô. 
IVovcmpopiilanie  {Popuhinne,  Annytana),  partie 

de  rAi|iiitaine,  I,  268. 
Novele;  le  patriarche  dépose  par  le  pape,  IV, 

o3->. 

Noviile  {Nnvillie),  village  liégeois;  amende  qu'il 
doit  à  révè(|uc;  VI,  i67>;  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  414,  4iî),  410.  Voy.  Gérard. 

Nowergiens,  voy.  Norwégiens. 

Nowiers,  voy.  Noiicrs. 

Noyvl,  voy.  Noé. 

Noyon  [Noioii,  Noon,  Nuviommsisj  Loions),  ville; 
détruite  par  Paris,  II,  207;  bi  ùlée  par  Ogier  le 
Danois,  III,  20ii;  le  comte  assiste  aux  noces 
d'Ogier. 512;  détruite  par  les  Norinans,  IV, 84; 
incendie  de  l'église  N.-D.,  327;  le  comte,  pair 
de  Fj-ance,  302;  révèthc  séjiaré  de  celui  de 
Tournai,  5'JI;  annexée  au  comté  de  Flandre, 
41)2;  le  comte  accompagne  Philippe  de  Flandre 
à  iMilan,  494;  Baudouin,  comte  de  Flandre,  y 
chasse,  î^iH  ;  Ferrant  de  P(M'lugal  en  reçoit 
l'hommage,  V,  10;  Ferrant  y  mène  ses  troupes, 
117;  le  comté  donné  à  Phili[)[)e  le  Long,  ISO; 
Ferrant  de  Portugal  y  est  reçu,  15');  l'église 
biùlée,  488;  le  comté  réclamé  par  Gui  de 
I)ani|)icrre,  498;  Philippe  de  Valois  s'y  trouve, 
VI,  553;  l'évéqne  dépulé  à  Liège,  595.  Voy. 
Baldérie, Enguerrand, Klienue,  Piiilippc, S'Éloy, 
S'  Médard.  Zinion. 

INuLie  {Niibo);  l'avagée  par  Paris,  if,  220;  conquise 
par  Ogier,  III,  50;  le  roi  vient  au  secours  du 
roi  Odiloii,  563.  Voy.  Bvundimont,  Gadris, 
Goras,  Plolémée,  Sadoine. 

Nuchul,  fleuve  d'E  hiopie,  I,  297. 

Nucf-Casacl ,  sur  l'Aïublève;  assiégé  par  les  Lié- 
geois, V,  5^1. 

Ntief-CasicI,  voy.  Miewcastle. 

Nucf-Clairv,  ville  d'Espagne  près  de  Ronce\aux, 

m,  159. 

Nuef-l'osiilU,  voy.  Neuf-Fossé. 
Nuefmoslir,  voy.  .\cumouslier. 
N-uefuillic,  Niicfillip.  voy.  Neuville. 


Niilke,  île  (le  la  mer  des  Indes;  visitée  par  Ogier; 
usages  singuliers,  III,  00. 

Numa  [Nyma)  Pompilius,  roi  de  Rome;  il  modifie 
la  manière  de  supputer  l'année,  I,  86  ;  il  donne 
des  lois  aux  Romains;  défait  par  les  Gau- 
lois, 87. 

Numance  [Munanchit'j  Munanclie,  Ntimancie), 
ville  d'Kspagne,  I,  181;  prise  et  détruite  par 
Popilius,  182.  Voy.  Tyreai. 

Nuniidie  (Muiiyda,  Manidar,  Mymidi,  Muni- 
diam),  royaume  d'Afrique;  ravage  par  les 
Romains,  I,  173;  sou  loi  Masinissa,  181; 
envahi  par  les  Romains,  190;  ses  montagnes, 
295;  sa  situation  géographique,  298.  Voy. 
Juguriha,  Masinissa. 

Numitor  (Miiiiloir)  ;  son  frère  Amulius  le  chasse 
de  son  royaume,  I,  50. 

Nurcnberg  (Norcmherch,  Norehcch,  Noreberghe, 
Noirchcrch,  Noirchcch),  ville;  conquise  par  Clo- 
vis.  II,  149,  152;  Notger  s'y  rend  avec  l'em- 
pereur Olton,  IV,  156;  les  habitants  exempts 
du  tonlicu  à  Liège,  V,  324;  assemblée  de 
princes,  VI,  127;  tournoi,  128;  séjour  de 
Louis  de  Bavière,  560. 

Nycars,  Nychurs,  voy.  Nithard. 

Nych,  voy.  Nicopolis. 

Nycheforiis,  voy.  Nicéphorc. 

Nyclienne,  voy  Nicée. 

Nycliodemu.'i,  voy.  Nicodème, 

Nycliol,  Nycliolay,  Nycholas,  Nychola,voy.  Nicolas. 

Nychomcde.i,  voy.  Nicomcde. 

Nycol,  Nycole,  voy.  Lincoln. 

Nycnl,  Nycolle,  Ntjcohj  Nycolay,  Nycolas,  voy. 
Nicolas. 

Nycosse,  IVycossie,  voy.  Nicosie. 
Nydeburgeu,  voy.  Ingeburgc. 
Nycl,  voy.  Nil. 
Nyd,  Nyclle,  voy.  Nesic. 
Nyyebardc,  voy.  Ingoberge. 
Nyyeburgfi,  voy.  Ingeburge. 
Nygn'laine,  voy.  Nigrilainc. 
Nyguens,  villed'Espagnc  où  passe  l'armée d'Ogier, 
III,  597. 
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Nijh  voy.  Nil. 

Nyh'odin,  ville  d'Élhiopie,  I,  297. 

NyH,  fleuve  d'Ethiopie,  I,  297. 

Nyliis,  nmiral  de  Cordes;  il  envahit  l'Espagne, 

m,  521;  lue  par  Ogier,  33->. 
Njjma,  voy.  Numa. 
Nyinaigc,  Nymnixe,  voy.  Nimègue. 
Nymay,  ville  fondée  en  Allemagne  par  Numa 

Pompilius,  I,  87. 
Nymes,  voy.  IN  î  m  es, 
Nymossie,  voy.  INieosie. 

Nynrnt,  géant  sarrasin;  tué  par  Ogier,  V,  126. 


Nynns,  voy.  Ninus. 

Nynyrr,  voy.  Ninive. 

Ayort,  voy.  Niort. 

A'j/s  ville  lie  Gascogne,  III,  59î). 

Nysa  (A'(/ssc,  A'î/nv),  ville  de  l'Inde;  fondée  par 
Bacclius,  I,  IÔ9;  Clodovée  y  assiège  les  Sarra- 
sins, II,  298;  Ogier  y  est  couronné  roi  de 
rindc,  III,  65,  66  ;  Ogier  y  séjourne,  68. 

Nyfse,  voy.  Anyxse. 

Nyve,  roi  de  La  Mecque,  V,  106. 

Nyocllc,  voy.  Nivelles. 

Nyoers,  voy.  Nevers. 


o 


Obert  (Obier,  Obiert,  Obiers,  Obers,  Robiers), 
fils  du  comte  de  Blois;  tué  par  Jean  des  Prez, 
IV,  172. 

Obcrt,  fils  du  comte  de  Glermont,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Obert,  roi  de  Danemark,  IV,  278. 

Obert,  fils  du  marquis  de  Brandebourg,  chanoine 
de  Liège,  IV,  278;  (III,  510);  il  devient  évèquc 
de  Liège;  sa  force;  il  combat  en  Italie  avec 
l'empereur  Henri  III,  279,  282  ;  il  apprend  à 
Briiidcs  la  mort  de  l'évèciue  Henri,  28.^;  Henri 

III  lui  donne  l'évêché  de  Liège;  son  entrée  à 
Liège;  son  portrait,  286;  (III,  514);  il  fait  ser- 
vir à  manger  au  peuple,  287;  il  achète  Bouil- 
lon au  duc Godefroid,  288;  (III,  314);  il  répare 
le  château  de  Cornillon;  il  relève  le  corps  de 
S'^  Ode,  293;  il  deinanden  l'empereur  Henri  III 
de  venir  à  Liège,  296;  (III,  517);  il  bat  Henri 

IV  à  Visé;  les  Liégeois  raccucillent  avec  en 
thousiasmc,  297;  (III,  518);  il  accueille  Henri 
IV,  299;  il  demande  la  mise  en  liberté  de 
Henri  de  Limbourg,  50i  ;  il  achète  Bcaumont, 
502,  (605)  ;  sa  guerre  contre  Godefroid  de 
Brabaiitpour  le  comté  de  Brugeron,  302,  (^606, 
607);  il  vend  un  patrimoine  en  Danemark  et 
restaure  la  châsse  de  S'-Lambert,  505,  (607); 


il  achète  Fragnéc,  dote  N.-D.  aux  Fonts,  fonde 
S"'-Foi  et  S'-llubci  t,  relève  le  corps  de  S'  Gui- 
bert,  30i;  il  va  au  siège  de  iMilan,  509,  (610, 
à  616;  V,  218);  il  devine  le  projet  des  Mila- 
nais de  le  surprendre,  510;  il  prend  iMilan; 
reliques  et  joyaux  qu'il  rap[)orte  à  Liège,  512, 

(6 1 7)  ;  conseil  qu'il  donne  à  Henri  IV,  514, 

(618)  ;  le  pape  le  félicite  de  sa  valeur;  il  fait 
ennfiriner  le  tribunal  de  la  paix  à  Rome  et 
changer  le  titre  de  l'évêché,  318,  (622);  il 
construit  le  chœur  de  l'église  S'-Pierre,  521, 
(6-24);  il  fait  confirmer  l'achat  de  Bouillon, 
521;  item,  les  appels  à  l'anneau  du  palais; 
il  dédie  l'église  de  S'-Trond;  il  va  à  Huy  en 
bateau,  522,  (624);  sa  colère  contre  IcsHutois; 
il  meurt,  325,  (625);  date  de  sa  mort,  324, 
526;  sa  tombe  à  S«- Lambert,  VI,  108. 

Obcrt,  premier  abbé  de  S'-Jacques,  à  Liège,  IV, 
196. 

Obert,  fils  du  comte  de  Louvain,  chanoine  de 

Liège,  IV,  171. 
Obert  le  Sauvage;  tué  par  Charles  Martel,  II,  417. 
Obert,  m.-igicicn,  III,  226,  227. 
Obert,  jeune  homme;  punition  terrible  que  Dieu 

lui  inflige,  IV,  225, 
Obesa,  Odesa ,  fils  de  Pallus,  roi  de  Syrie;  il 
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attaque  Ancises,  I,  49;  il  conquiert  une  partie 
(lu  royaume  d'Israi'1,  55. 
Obfaresos,  Ahfaresoiz,  peuple  fabuleux  d'Orient, 
1,  285. 

Obicrj  Obiers,  Ohiert,  voy.  Obert. 
OWs.sr,  fils  de  Gautier  de  S'-Omer,  III,  210. 
Oblcs  de  Housis,  namurois;  sa  couardise,  VI, 
259. 

Oborne  [Ebcrnc,  Borne,  Born),  château;  acheté 
par  l'Église  de  Liège,  IV,  400  ;  brûlé  par  les 
Liégeois,  VI,  4-5^  ;  amende  due  à  l'évèquc, 
465;  lignage  liégeois,  IV,  412,  427,  451.  Voy. 
Bastin,  Bertrand. 

Occidaine,  fille  d'Ebroel,  II,  100, 

OccoteUj  voy.  Oklaï. 

Océan  [mer  Occeane],  I,  2(58,  295  ;  il  reçoit  des 
noms  divers,  296,  301,  II,  165;  il  limite  les 
conquêtes  de  Clovis. 

Ocerne,  prison  où  Hérode  fait  enfermer  les  enfants 
juifs,  I,  568. 

Ocli,  voy.  Guillaume. 

Ochain  [Oxhen,  Oxhctn),  lignage  liégeois  de  ce 

nom,  IV,  412.  Voy.  Gérard. 
Ochosias  (Ocozias),  fils  d'Achab,  roi  d'Israël; 

défait  par  Benhadad  ;  il  meurt,  I,  44. 
Ochosias    (Azm-ia^,    Aasaias),  fils  de  Joram , 

roi  de  Juda;  il  défait  et  tue  Benhadad,  I,  45; 

prisonnier  à  Babylone,  91. 
Ochus  (Echus),  fils  d'Assuérus,  roi  de  Perse,  I, 

107. 

Ocozias,  voy.  Ocliozias. 

Ocqiiier  (Okivrs),  village  liégeois;  fondé  par  le 
sire  de  Rcvogne,  II,  577;  le  comte  de  Viane 
y  bat  le  comte  de  Bar,  V,  44,  (599).  Voy. 
Rigaut. 

Octave  (Ocloviain,  Oclavieti),  empereur  romain, 
7,  247;  sa  vaillance;  il  conquiert  la  Grande- 
Bretngne;  l'empire  lui  est  disputé,  248,  (609); 
vengé  d'Enyc  par  Virgile,  259,  248  à  250;  il 
quitte  Rome  avec  sa  famille,  251  ;  ses  victoires, 
255;  il  conquiert  l'Lgyptc,  265;  il  partage 
l'empire  avec  Antoine;  il  garde  l'Italie,  la 
Gaule  ot   l'Espagne,  2()9;  sa  guérie  contre 


Antoine,  270;  il  accompagne  Sedros  à  Tongres, 
275;  il  donne  son  nom  à  Tongres;  appelé 
César-Auguste,  274;  palais  et  arc  de  triomphe 
qui  portent  son  nom  à  Rome,  I,  64;  II,  67. 
Voy.  César-Auguste. 
Octave,  empereur;  sa  vision,  I,  70;  il  construit 
l'église  S'^-Marie  du  Capitole  et  le  temple 
d'Auguste,  72;  sa  vision  dans  l'église  S'^-Marie, 
84. 

Oclavîane,  nom  donné  par  Octave  à  la  ville  de 

Tongres,  I,  274. 
Octavianc,  nom  d'Hélaine,  mère  d'Octave,  I,  274. 
Octavien  (Ocloviens,  Octoviien),  roi  d'Assyrie,  III, 

56. 

Octavien,  roi  de  Burs,  en  Espagne,  III,  555. 
Octavien,  évêque  d'Ostie,  légat  en  France,  IV, 

660,  561. 
Octc,  Octcs,  voy.  Otion. 
Oclinel,  Oclinal,  lisez  Ottinel. 
Ocio,  Octon,  voy.  Otton. 
Oclovien,Octoviain,  voy.  Octave,  Octavien. 
Odaldins,  voy.  Adaldrans. 

Odars  d'Ougrée,  boucher  liégeois,  W,  578;  il 
conteste  le  courage  des  changeurs,  580;  il  porte 
la  châsse  de  S'  Lambert,  582,  588. 

Odela,  fille  de  Mélus,  femme  de  Silvius,  1,  52. 

Odela,  femme  de  Louis  le  Pieux;  elle  lui  fait 
ériger  une  belle  tombe,  IV,  465. 

Odeles,  roi  des  Grecs,  1,  94. 

Odclin,  ville  d'Italie;  fondée  par  Silvius,  I,  32. 

Odenart,  Ordenart,  Edonarl,  voy.  Libcrt. 

Odcrne,  femme  d'Yborus,  puis  d'Amulius;  mère 
de  Romulus  et  Rémus,  I,  52. 

Odcrne,  fille  d'Hector,  femme  de  Gaiïre,  I,  57. 

Odcsa,  voy.  Obcsa. 

Odeur  Icz  Villers,  village  liégeois;  amende  qu'il 
doit  à  l'évêque,  VI,  465.  Voy.  Libert. 

Odilienberg  {Mont-S^<: -Odile,  Monl-Odile,  Monte- 
Odile,  Mont-  Odiie),  près  de  Ruremonde;  ora- 
toire fondé  par  Ogicr,  III,  2ô;  (11,  670);  visité 
par  Ogier,  III,  79;  (II,  702);  Ogier  va  y  faire 
pénitence,  515,  514;  Ogier  y  bâtit  l'église 
S'-Picrre,  514;  Ogier  s'y  retire,  556,  377, 
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588,  407;  deux  évêqucs  d'Utrccht  y  meurent, 
IV,  I;  (III,  4H);  la  chapelle  est  dédiée  au 
S'-Esprit,  2;  Ogier  y  va  en  carême,  4; genre  de 
vie  qu'Ogiery  mène,  1!). 

Odilon  (Udclon,  Oudelon,  Wvlolon,  Widclltoiif 
Odio,  Gaidelon,  Didelon),  roi  de  Bavière;  il 
assiège  Wornis,  II,  400;  il  envahit  l'Âuslrasie, 
405;  battu  par  Charles  iMartcl,  40();  il  de- 
mande le  secours  de  Pépin  contre  les  Danois 
et  les  Hongrois,  408;  il  était  païen,  409;  fils 
de  Doon  de  Mayence,  410;  attaqué  par  les 
Danois  et  les  Hongrois,  426;  il  épouse  Ide, 
44!l,  450,  48Ô,  525;  ses  armoiries,  521;  il 
combat  les  Avares,  528. 

Odilon,  abbé  de  Cluny;  il  demande  à  Noigcr 
d'établir  des  prieurés  de  son  ordre  dans  le 
diocèse  de  Liège,  IV,  175;  sa  mort,  252. 

Odilon,  fils  de  Baudouin,  comte  de  Flandre,  II, 
522. 

Odilon,  fils  du  comte  de  Flandre;  il  accompagne 
Ogier  contre  les  Sarrasins,  III,  52;  il  lue  Gor- 
liqiians,  roi  de  Samarie,  56;  sa  guerre  contre  le 
roi  Dragolant,  557,  560;  il  est  baptisé,  562;  il 
demande  du  secours  aux  rois  de  Nubie  et 
d'Arabie,  563;  combattu  par  Ogier,  372. 

Odon  iOudnn),  moine  de  Cluny;  il  devient  pape 
sous  le  nom  d'Urbain  II,  IV,  285. 

Odon  de  Langres,  II,  450. 

Odon,  fils  du  roi  de  Sicile,  chanoine  de  Liège, 
IV,  2!)9. 

Odri,  porte  de  Saragosse,  III,  129. 
Oeuf  (Or/"),  château  à  Napies;  bâti  par  Virgile,  I, 
255,  260. 

Officiai  de  Liège;  tour  ou  porte  St-Pierrc,  I,  551; 
II,  389;  Ml,  7;  IV,  86;  Lambert  le  Bègue  y  est 
enfermé,  466;  cour  de  l'official  à  Huy,  V,  570; 
la  p  lix  de  Flôiie  conserve  sa  juridiction  à  l'offi- 
cial, VI,  467;  sa  juridiction  m  Brabant,  514, 
8il;  appel  à  l'official  de  Cologne.  625. 

Officiers  du  pays  de  Liège;  coupables  d'abus  de 
pouvoir,  VI,  229;  ils  doivent  jurer  d'observer 
la  paix  de  Fcxhe,  250;  justiciables  des  XXII, 
275;  la  lettre  des  Vingt  prescrit  la  punition 


des  abus  de  pouvoir  et  des  dénis  de  justice, 
278,  279,  281,  282;  leur  serment,  284. 

Offines,  voy.  Ophnis. 

Offrius,  voy.  .Jean. 

Ogena,  Ogen,  Ogciis,  fils  de  Gall'a,  roi  de  Dane- 
mark, I,  125. 

Oqcns,  fils  d'Ogeiis,  roi  de  Danemark,  I,  125;  il 
meurt,  128. 

Ogens,  fils  d'Audax,  roi  de  Danemark,  I,  220;  sa 
guerre  contre  Sedroch;  il  brûle  des  villes  en 
Hongrie,  570;  battu  et  tué  par  Mereomes,  571. 

Of/m.s,  fils  d'Yborus,  roi  de  Danemark,  I,  585  ; 
il  veut  épouser  Éda,  459;  il  bat  Énée,  roi  de 
Hongrie;  il  épouse  Éda,  460;  il  meurt,  469. 

Ogens,  fils  de  Nabudas,  roi  de  Danemark,  I, 
508;  il  secourt Trujan  contre  Bosados;  il  ravage 
l'Espagne,  515;  il  fait  S' Materne  prisonnier, 
529;  blessé  par  Melion,  550. 

Ogens,  fils  de  Valentin,  roi  de  Danemark,  II, 
17;  il  meurt,  28. 

Ogens,  fils  d'Alexandre,  roi  de  Danemark,  II, 
41  ;  il  meurt,  70. 

Ogiel,  île;  S'  Amand  s'y  fait  moine.  II,  289. 

Ogier  {Ogirs),  duc  d'Anjou;  envoyé  au  secours 
des  Liégeois,  V,  41. 

Ogier,  duc  d'Aquitaine,  IV,  124;  fils  de  Charles 
le  Simple,  109. 

Ogier,  fils  du  roi  d'Aragon,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Ogier,  fils  du  duc  d'Ardenne,  chanoine  de  Liège, 
IV,  104. 

Ogier,  fils  de  Ilichard  comte  de  Bar,  chanoine  de 
Liège,  IV,  10 i. 

Ogier  de  Barclion;  son  duel  avec  Ogier  de  Mont- 
clair;  ses  armes,  IV,  515;  il  prend  les  armes  de 
Moncleir,  518,  (619  à  621). 

Ogier,  fils  du  duc  de  Bavière;  créé  roi  de  Bohème, 
IV,  540. 

Ogier,  fils  du  comte  de  Berg,  chanoine  de  Liège, 
IV, 546. 

Ogier,  fils  du  duc  de  Berri,  chanoine  de  Liège, 
IV,  500. 

Ogier,  duc  de  Bourgogne,  IV,  104. 
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Ogicr,  fils  d'Ogicr,  duc  de  Bourgogne,  chanoine  à 
Liège,  IV,  104. 

Ogior,  duc  de  Bruhant,  lils  de  Godel'roid  de  Lou- 
vain,  IV,  5o4;  il  accuse  l'évèque  de  Liège  de 
simonie,  358;  sa  j)aix  avec  Alijcron,  505;  sa 
femme,  duchesse  de  Casse,  509. 

Ogier  de  Danemark  ou  le  Danois,  duc;  prophé- 
tisé par  S'  Pierre,  I,  440;  sa  taille;  chan)pion 
de  la  foi  chi-étienne;  ses  ex|)loils  prédits  par 
S'  Paul;  fleur  de  la  chevalerie,  441;  prophé- 
tisé à  S'  Thomas,  453;  il  place  le  corps  de 
S'  Thomas  dans  une  châsse,  450;  assiégé  dans 
Bienfondé,  580;  épces  et  chevaux  d'Ogicr,  11, 
251-252;  il  élait  fils  de  Geoffroi  de  Dane- 
niaik,  ISO,  554,  414,  434,  515;  petit-fils  d'Ais- 
lulphc,  5S4;  il  lue  les  dix  fils  de  Piramus, 
404;  ses  ancêtres,  410,  (OGO,  001);  sa  descen- 
dance, 454;  il  conquiert  Bokelde,  437;  son  fils 
tué  par  Chariot,  485;  il  aide  Fruscar  contre 
Cliarleniagnc,  510,  517;  il  demeure  à  Pavie, 
520;  il  crée  Baudouin  roi  de  Samiirie,  522;  sa 
geste,  III,  2;  (11,  001);  sa  mère  Béatrix;  signes 
merveilleux  qui  accompagnent  sa  naissance,  5; 
il  va  à  l'école,  0;  il  réintègre  Léon  IV  à  Rome; 
Charlcmagne  le  lait  connélable  de  France  et 
comte  d'Osterne;  avoué  de  Liège,  7;  il  fortifie 
la  ville  de  Liège  et  y  bâlit  trois  forts,  8; 
(II,  CG3,  000);  il  construit  un  pont  en 
pierres,  9;  ses  travaux  à  Tongres,  10;  (II,  608, 
609);  il  accorde  des  franchises  à  la  ville  et  à 
l'église  de  Tongres;  il  rétablit  f^éon  sur  son 
Irène,  Il  ;  (II,  670);  il  délivre  Jérusalem;  il 
refuse  d'épouser  Sybille,  12;  il  va  à  Tongres, 
iS;  il  vient  à  Liège,  19;  il  fonde  un  château  à 
Horion;  Item  une  église  à  Avroi,  21;  (II,  671, 
675);  Charles  le  crée  pair  de  l'église  de  Liège, 
22;  il  va  en  Espagne;  Vauquclin  cherche  à  le 
faire  mourii-,  25;  Vauquelin  le  mène  à  Paris; 
il  devient  le  compagnon  de  Chariot,  26;  il 
frappe  Vauquetin  et  Charlemagne  qui  veulent 
le  pendre,  27;  délivré  par  Doon,  28;  il  reste 
en  otage  à  Paris;  ses  études,  28;  seconde  in- 
trigue de  Vauquelin  pour  le  faire  mourir; 


Charles  le  mène  en  Italie,  29;  il  désarme  Alo- 
ris  et  rallie  les  Français  en  fuite;  ses  prouesses, 
51;  (II,  665);  il  devient  avoue  dt;  Liège,  (II, 
605);  Charlemagne  le  crée  chevalier;  ses  ar- 
moii  ies,  52,  54,  199,  258;  il  accepte  un  duel 
avec  Carahus,  55,  54;  il  encourt  la  haine  de 
Chariot,  54;  il  délivre  Chailol,  55;  il  vainc 
Carahus;  trahi  et  pris  par  Dannemons,  5S; 
Gloriande  l'excite  à  combattre  Bi  unalmont,  59; 
Ogier  vainc  Brunalnionl  en  combat  singulier; 
il  donne  Courtaine  à  Charlemagne,  '50;  dons 
qu'il  reçoit  de  Charles;  il  va  en  Danemark; 
il  fortifie  Liège,  41  ;  il  prend  le  parti  de  Sybille, 
44;  il  délivre  la  reine,  45,  174;  il  accuse  Ma- 
caire;  il  se  prépare  à  aller  combattre  les  Sar- 
rasins et  donne  le  Danemark  à  son  fi-èi-e  Gui, 
51,  52;  sa  science:  il  arrive  à  Rome;  il  visite 
la  Judée,  55;  il  assiège  Saba,  54;  il  conquiert 
les  royaumes  d'Arabie  et  de  Samarie,  55;  item 
la  Nubie,  50;  son  expédition  dans  l'Inde,  57; 
(II,  676);  il  relève  le  corps  de  S'  Thomas,  58; 
il  bat  les  Sarrasins,  59;  il  conquiert  différents 
royaumes  de  l'imle,  00,  62;  il  visite  la  Chine, 
65,  64;  couronné  roi  de  l'Inde,  65;  Brandis  le 
croit  mort,  70;  S'  iMicbel  lui  ap])araît;  il  re- 
tourne en  France;  il  visite  Carahus  à  Fago- 
lesme,  71;il  prend  la  défense  de  Gloriande, 
72;  il  se  déguise  et  vient  à  Orléans,  75; 
il  défie  Brandis,  74;  il  bat  Brandis,  75,  70;  (11, 
686)  ;  trame  ourdie  contre  lui  par  Ganelon 
et  le  comte  Basin,  (II,  678);  il  vient  à  Huy, 
77;  il  s'empare  du  château  de  Huy,  78;  (II, 
690  à  694)  ;  il  crée  Radus  des  Prez  comte  de 
Huy,  (11,  698)  ;  colère  de  Charles  contre  lui,  (II, 
699)  ;  il  vient  à  Huy,  (II,  700i;  puis  à  Tongres, 
(II,  702);  son  rôle  dans  la  geste  de  Jean  de 
Lanchon,  (II,  704  et  suiv.;  729  et  suiv.)  ;  il 
devient  docteur  de  Pans  et  d'Oi  léans;  il  accom- 
pagne Charlemagne  à  Jérusalem,  79;  il  est  fait 
prisonnier  h  Palermc  par  Synagon,  81,  82, 
85;  il  brise  les  portes  de  sa  prison  et  s'enfuit; 
comment  il  apaise  sa  faim,  84;  sa  rencontre 
avec  Graciane,  85;  il  s'enfuit,  86;  il  tue 
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Milidcz  cl  Liicabcl,  87;  il  est  l'amant  de 
Gracianc,  88;  il  sauve  Renan;!  de  Mon- 
tauban  de  la  colère  de  Charlemagnc,  89  ; 
il  vient  à  Paris,  90;  il  invective  contre 
Gérard  del  Fraite,  92;  ses  exploils  contre  les 
païens,  94;  il  fait  Agramaircs  [)rlsonnier,  95; 
sa  colère  contre  Gérard  del  Fraite,  96;  il 
reproche  à  Ganelon  ses  conseils  perfides,  97; 
il  combat  Gérard,  98;  il  fait  pendre  Henri  de 
Lozanie,  99  ;  il  soutient  Hennud  de  Montau- 
ban,  100;  il  défend  l'honneur  de  Gérard  del 
Fraite  contre  Charleniagne;  son  con)bat  contre 
Gérard,  101;  (11,  754);  il  bat  les  Sarrasins  et 
s'oppose  à  ce  que  les  fils  de  Gérard  soient 
pendus,  102;  ses  pi-6uesses  contre  les  païens; 
il  va  trouver  Gérard,  105;  Gérard  lui  jette  son 
gant  à  la  figure;  sa  vision  à  S'-Qucntin,  106; 
il  rejoint  Charles  à  Laon  ;  il  attaque  Gérard, 
107;  il  tue  Escorpion  et  Gérard  d'Aubeuton  ;  il 
prend  Gérard  et  le  mène  à  Laon,  108;  il  va  en 
Espagne  contre  les  Sarrasins,  109;  Jean  d'Ou- 
trcnieuse,  auteur  d'une  geste  d'Ogier,  IH  ;  il 
réclame  d'Agolant,  roi  d'Espagne,  l'exécution 
de  ses  promesses,  113,  lli;  Anielon  vient  à 
son  secours,  115;  ses  prouesses  contre  les 
Sarrasins,  118;  il  blesse  Agolant,  1 19;  il  s'em- 
pare d'Anjou,  124;  haine  que  lui  porte  Gane- 
lon, 128,  130;  il  tue  Agolant,  134;  il  se  défie 
de  Ganelon,  135;  il  combat  les  avis  d(^  Gane- 
lon, 158;  il  arrive  à  Roncevanx.  139;  il  se 
dirige  vers  Roneevaux,  141;  il  entend  le  son 
du  cor  de  Roland,  HZ;  il  tue  Disrameit  et 
Baligant,  145;  il  met  les  Sarrasins  en  fuite, 
146;  il  vient  à  Saragosse,  150;  il  assiège 
Saragossc,  151;  il  défait  les  Sarrasins,  153; 
il  mande  Charles  à  Roneevaux;  Aloris  veut 
l'cnipoisonncr,  154;  Charles  lui  confie  le  juge- 
ment de  Ganelon,  159;  outrage  par  Chariot, 
161;  il  tue  Helinans,  163;  il  conduit  l'ar- 
rière-garde  des  chrétiens  en  France,  164;  il 
porte  la  tête  de  Ganelon  en  Danemark,  165; 
il  est  à  Liège,  169,  171  ;  Charles  le  met  à  la 
tète  de  son  armée,  178;  sa  colère  contre 


Charles,  179;  il  tue  Aloris  et  Foulques,  180;  il 
fait  sa  paix  avec  Charles,  181  ;  il  tuu  Marsion, 
184;  il  empêche  Charles  de  pendre  Waro- 
quier,  186;  il  fait  la  paix  entre  Chariot  et 
l'empereur,  187;  haine  que  lui  porte  le  lignage 
de  Ganelon,  189;  il  appreml  la  murt  de  Rau- 
duinet,  194;  il  refuse  une  amende,  195;  il  quitte 
la  cour,  196;  il  va  à  Benuvais,  i)uis  ravage  la 
IVance,  197;  Charlemagnc  ralla(iue,  199;  II 
refuse  la  proposition  de  Chiiiles,  200;  Charles 
l'évite  dans  la  bataille,  201;  il  brûle  des 
villes  et  assiège  Paris,  203;  vaincu,  il  vient  à 
Liège,  20i;  accueilli  par  Didier,  roi  de  Pavie, 
205;  il  fortifie  Castclfort,  206;  il  accueille  le 
duc  Bertrand,  210;  il  lait  défier  Charles  par 
le  roi  Didier,  212;  il  se  met  à  la  poursuite  de 
Bertrand,  213;  il  renverse  Châties,  214,215; 
abandonné  par  les  Lombards  ;  ses  prouesses, 
216;  blessé  et  renversé,  218;  Broiefort  le  sauve, 
219;  trahi  par  le  roi  Didier,  220;  il  lue  Amile 
et  Amis,  221  ;  il  se  retranche  dans  Rorhecleir, 
222,  223;  il  arrive  à  Sandrae,  224;  il  apprend 
la  mort  du  comte  Beron,  225;  il  se  retranche 
dans  Castelfort,  226,227;  il  provoque  Charles 
en  champ  clos,  229;  il  refuse  les  propositions 
de  paix,  231  ;  il  combat  les  Sarrasins  inco- 
gnito; ses  armoiries,  252  :  il  vient  a»  secours 
de  Charles,  253,  234;  il  combat  trois  géants 
sous  le  nom  de  Thierri  d'Ardenne,  235; 
miraculeusement  protégé,  236;  il  va  à  Orléans, 
237;  il  lutte  contre  le  diable  (jui  a  pris  la 
figure  de  Chariot,  238;  il  retourne  à  (Pastel- 
fort,  240;  trahi  par  Griffon  de  Moncleir,  242, 
243,  il  renverse  Chariot,  244;  il  se  jette  dans 
le  Rhône,  245;  il  reste  seul  à  Castelfort,  246; 
trahi,  247;  il  repousse  seul  les  assaillants, 
248;  subterfuge  qu'il  emploie,  249;  il  repousse 
les  avances  de  Chariot,  250;  il  quitte  Castel- 
fort, 251  ;  il  traverse  le  fleuve  Tricle,  252;  il 
prend  la  défense  d'Andelis,  veuve  de  Henri 
d'Estorflans,  254;  il  tue  Henri  de  Ronchiel, 
255,  256;  il  refuse  la  main  d'Aigletine,  257;  il 
navigue  avec  des  marchands,  258  ;il  vient  au 
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secours  (le  l'cmpcrriir  Ricliard,  289;  il  délivre 
Coiislaiitiiio])lc  des  Saii'usiiis,  2(iO;  il  provoque 
Ty^ris,  '2()5;  il  lue  Mad.ikin,  264;  il  rencoulre 
Didier  à  Fraiidi,  205;  Turpin  le  rencontre, 
2(i(i.  sa  lullc  contre  les  compagnons  de  Turpin, 
2(i7;  pris  et  conduit  à  îieims,  2(i8;  il  discute 
avec  les  docteurs  de  Paris  et  d'Orléans,  2(>9; 
mis  au  pain  et  à  l'eau,  272;  le  peuple  de 
Paris  se  déclare  pour  lui,  27îi;  Charles  fait  des 
concessions  à  Ogier,  277  ;  Turpin  le  fait  passer 
pour  inori,  278;  partout  on  célèbre  ses  excques, 
280;  présent  qu'il  fait  à  S'-Marc  à  Venise,  281; 
Turpin  avoue  qu'Ogier  n'est  pas  mort,  287; 
Charles  va  le  trouver  à  Reims;  il  fait  crouler 
sa  prison,  28'J;  il  demande  un  cheval  pour 
combattre  Brehicr,  200;  on  lui  rend  Broicfort; 
il  va  à  Laon;  joie  que  cause  sa  vue,  291  ; 
Charles  lui  livre  Chariot,  292;  S'  ÎMichel  l'em- 
péche  de  tuer  Chariot,  295;  il  pardonne  à 
Chariot;  il  provoque  Brehier,  294;  il  renverse 
Brehier,  29S;  il  laisse  dormir  Brcliier,  290;  il 
enlève  son  onguent  à  Brehier,  299;  il  coupe  la 
téle  à  Brehier,  300;  il  délivre  Alix,  fille  d'Agart, 
501  ;  ses  prouesses,  302;  il  envoie  Alix  cher- 
cher du  secours,  505;  Charles  se  porte  à  son 
secours,  304;  il  commande  à  Ysoré.  fils  de 
Brehier,  de  quitter  la  F  rance,  505;  ses  duels  avec 
des  rois  païens,  506,  507;  il  met  les  Sarrasins 
en  fuite,  508;  honneurs  qu'on  lui  rend;  Charles 
lui  tient  l'étrier,  509;  il  épouse  Alix,  510;  des- 
cription de  ses  noces   à  Laon,  511,  512; 
Charles  lui  donne  la  Flandre,  le  Brabant,  etc., 
312;  (II,  735);  il  pardonne  à  Chariot;  il 
demeure  à  Meaux,  312;  sagesse  paternelle  de 
son  gouvernement;  il  lui  naît  un  fils  à  Lou- 
vain:il  fait  construire  un  pont  à  Visé,  515; 
il  fut  canonisé,  514;  il  vient  au  secours  du 
comte  de  La  Roche,  515;  (II,  756  et  suiv.j; 
il  ravage  le  diocèse  de  Cologne  et  la  Lorraine, 
316;  sa  nouvelle  geste;  ses  ennemis  suscitent 
la  guerre  contre  Iluon  de  Bordeaux,  517;  il 
parle  le  llaniand;  il  va  à  Rhodes,  518;  il  bat 
les  païens  et  conquiert  Rhodes,  519;  ses  duels 


contre  les  païens,   320;   Palamède  vient  le 
trouver,  322;  il  renverse  Palamède  et  tue 
Tygris,  323  ;  son  ardeur  pour  convertir  les 
païens,  324;  sa  rencontre  avec  Charles,  525; 
sa  ruse  pour  combattre  les  païens,  527;  il 
assiège  Valence,  529;  sa  lutte  contre  Palamède, 
550;  il  vainc  Palamède,  531;  il  refuse  la 
souveraineté  de  l'Espagne,  553  ;  il  vient  à 
Bordeaux,  554;  il  investit  son  fils  de  toutes 
ses  terres,  556;  il  tient  un  tournoi  h  Paris;  il 
part  pour  la  Terre  Sainte,  537;  il  arrive  à 
Antioehe,  558;  il  secourt  le  roi  Gerbcir  et 
assiège  Acre,  559;  couronné  roi  d'Acre;  il  va 
au  S'-Sépulcre,  540;  il  bat  les  Sarrasins,  541  ; 
il  tue  Hector,  fils  de  Brehier,  543;  pris  par  les 
Sarrasins  et  conduit  à  La  Mecque,  545;  Carahus 
pénètre  jusqu'à  lui,  5i7;  il  possède  un  hôtel  à 
Paris,   550  ;  délivré  par   Carahus,  355;  il 
refuse  de  retourner  à  Paris;  550;  il  bat  les 
Sarrasins  h  Acre;  il  assiège  Ascalon,  357;  il 
combat  les  Sarrasins,  301;  il  tue  les  rois  de 
(^haldée  et  de  Médie,  502;  il  vient  à  Acre  et 
défait  les  Sarrasins,  303;  il  vient  à  Rama,  hat 
les  Sarrasins  et  entre  dans  la  ville,  309;  il 
combat  les   trois   frères  de    Brehier,  570; 
délivré,  371  ;  il  bat  Dragolant;  il  partage  les 
royaumes  d'Orient,  372;  il  séjourne  à  Acre; 
374;  il  revient  en  France;  sa  rencontre  avec 
Charles,  575;  il  va  à  Paris,  puis  à  Meaux; 
accueil  que  lui' fait  Alix;  il  s'oppose  au  réta- 
blissement de  la  Table  ronde,  57();  il  visite  la 
Flandre,  Liège,  Louvain,  etc.;  privilège  qu'il 
fait  donner  aux  chanoines  de  S'-Lainbert,  577; 
(II,  761);  il  assiste  au  concile  d'Aix,  580; 
(11,  764);  avoué  de  Liège,  581;  S'  Michel  lui 
apparaît,  388;  il  va  au  secours  du  roi  Anseis, 
589;  il  vient  à  Soissons,  puis  à  Paris,  392; 
Charlcmagne  le  salue  comme  roi  de  France  et 
le  couronne,  592;  il  part  pour  l'Espagne,  595; 
il  arrive  à  Cachesoris,  597  ;  il  livre  bataille  à 
Morgan,  598;  ses  prouesses,  599;  il  délivre 
Charles,  400;  il  va  voir  Palamède,  401  ;  il 
prend  Morligaine;  il  va  à  Astorga;  il  apprend 
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.  la  drroutedcs  Français,  403;  il  emploie  la  lan- 
gue des  Sarrasins  ;  il  met  les  païens  en  déroule 
et  se  rend  à  Cacliesoris,  404;  il  fait  mettre  le 
corps  de  Naime  de  Bavière  dans  une  chasse;  il 
assiège  Conindre,  40S;  il  vient  à  Paris,  puis  à 
Meaux;  il  envoie  ses  chevaux  à  IJège,  407;  il 
accompagne  Charles  à  Aix,  408  ;  Charles  le 
fait  son  exécuteur  testamentaire,  40!);  il  trace 
Je  portrait  de  Charles,  2;  il  ne  veut  pas 
fréquenter  la  cour  du  roi  Louis,  5;  il  envoie 
Buevon  en  Angleterre,  4;  il  convoque  son 
lignage  à  Meaux,  S;  il  envoie  Buevon  relever 
ses  fiefs  à  Paris,  6;  il  prend  les  armes  contre 
le  roi  de  France,  10;  il  combat  Guillaume 
d'Orange,  12;  il  va  à  Paris,  15;  il  assiste  au 

,  mariage  de  Buevon,  18;  sages  conseils  qu'il 

■  donne  à  son  fils,  17;  il  dcvicnl  le  conseiller  du 
roi  Louis;  ses  pénitences;  son  grand  appétit, 
19;  sa  force;  il  part  pour  l'Angleterre;  Kvalhe 
lui  raconte  l'histoire  des  chevaliers  de  la 

•  Table  ronde,  20;  il  va  voir  son  frère  Gui  à 
Malgarnie,  21;  il  tue  le  duc  de  Lotharingie  à 
Waleffc,  (III,  415);  sa  bouverie  près  de  Liège, 
2b;  (111,413);  il  fait  un  pont  de|)uis  Hiclicron- 
Foiilainc  jusqu'à  Cornillon,  26;  (III,  416);  les 
Sarrasins  le  croient  mort,  27  ;  Guillaume 
d'Orange  va  le  chercher  en  Danemark  pour 
combattre  les  païens,  29;  il  invective  contre  le 
roi  Louis  qui  refuse  de  le  suivre  en  Italie;  il 

:  assiège  Rome,  51;  il  prend  le  nom  de  Garnicr, 
32;  il  lue  Dragolant  et  retourne  à  iMeaux,  35  ; 
il  conquiert  la  Frise,  34;  couronné  roi  de 
Frise;  il  mène  sa  femme  en  Angleterre,  35; 
son  estime   pour  Tristaiit,   56;   il  perd  sa 

-  femme,  58  ;  il  retourne  h  Meaux  ;  ses  i-egrets,  59, 
40;  il vacn  Frise;  il  quitlcsecrèlemcnt  la  France, 
41;  il  fcfait  le  champion  de  la  comtesse  Bclis- 
senl,42;  ilarriveà  Acre, 45;  (III,  416);  il  com- 
bat Malhar,  44;  il  lue  Bruant;  il  va  prier  au 
S'-Sépulcre,  4b;  Buevon  lui  mande  de  revenir 
en  France;  il  arrive  en  Chypre,  46  ;  un  orage 
le  jette  dans  l'île  de  Trisl,  47;  sou  combat 
conire  un   chat  sauvage,  48;  (III,  417);  il 
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délivre  l'âme  de  son  écuyer  Benoit,  48;  sa 
lutte  contre  des  oiseaux  fantastiques,  49;  il 
combat  le  roi  Artus  et  Gauvain ,  50,  51; 
Morgune  l'introduit  dans  le  château  Plaisant, 
56;  Morganc  lui  montre  son  lignage,  57; 
Buevon  va  à  sa  recherche,  60  ;  l'eau  le  chasse 
de  la  Frise;  il  fait  un  accord  avec  les  Frisons, 
73;  il  met  un  bailli  à  Louvain,  94;  il  possédait 
trois  pairies  de  France,  562;  ses  miracles 
rappelés  par  Albéron  II,  572;  Moigane  lui 
ordonne  de  revenir  en  France  pour  sauver  la 
chrétienlc,  V,  124,  125;  il  bal  les  Sarrasins, 
126;  accueilli  à  Paris  sans  être  connu,  127; 
il  se  nomme,  128;  il  réclame  toutes  ses 
terres,  129;  le  roi  de  France  et  les  autres 
princes  lui  font  lionnnage,  150;  il  trahil  Mor- 
ganc, 151  ;  il  raconte  son  histoire  à  Hugues  de 
Picrreponl;  leçon  de  morale  qu'il  donne  à 
Ingeburge,  152;  il  retombe  dans  la  décrépi- 
tude, 155;  sa  colère,  154  ;  il  devient  moine  à 
Meaux,  155;  il  veut  mourir,  156;  Morgane 
remporte  au  château  Plaisant,  lô8;il  aide  les 
Français  à  Bouvincs,  144,  115;  on  dit  qu'il 
revint  en  France,  186.  Voy.  S' Ogier. 

Ogier,  fils  de  Méleon,  roi  de  Danemark,  II,  89; 
tué  en  Frise  par  les  Huns,  1  15. 

Ogicr,  fils  de  Gui,  roi  de  Danemark;  Geoffroy 
conquiert  son  royaume,  II,  468;  sa  puis- 
sance; quatre  rois  lui  payent  le  tribut;  il  est 
battu  par  Geoffroy  et  baptisé.  II!,  5;  il  bâtit 
l'abbaye  de  Koideghon,  4;  sa  colère  contre 
Geoffroy,  25;  il  promet  à  Ogier  le  Danois  de  se 
rendre  à  Paris  près  de  Charlemagne,  52;  il 
amène  du  secours  à  Charles  contre  Brandis, 
69;  vaincu  par  Brandis,  70;  il  vient  au  se- 
cours de  Charles,  121;  il  reconnaît  la  lr;ihi- 
son  de  Gancion,  139;  il  combat  à  Roncevaux, 
1 -iO;  il  est  tué,  142;  Charlemagne  retrouve  son 
corps,  150;  il  est  enterré  en  Danemark,  152; 
il  était  parrain  d'Ogier  le  Danois,  159. 

Ogivi-,To\  de  Danemark;  d'abord  archidiacre  de 
Famcnne,  IV,  299,  544. 

Ogier  d'Erbois,  compagnon  de  Charlemagne,  111, 
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155;  il  inoiiit  à  Pir;ii;oirc,  \7>i,  154 

Ogicr,  roi  (le  lliiiigiii',  iicvcu  de  Julien;  il  ravage 
la  lloii};rie  el  >:iuve  le  Daiieniaik,  II,  iôli; 
choisi  (loiir  arliiii-e  entre  ArisloL  et  Julien, 
lôG;  il  (''|)ou^e  Kiii  a  et  devient  roi  de  Hongrie, 
157,  Ii7;  il  nirl  Mai-eien  en  déroule;  sa  force 
c.\lraordinaire,  IîjO;  il  bat  les  Iloinains  à  Pé- 
rouse;  il  assiège  lloine,  151  152;  il  combat 
Clovis.  I.'io;  ])i  isoiiiiier  de  Clovis,  137;  il  con- 
quiert la  Saxe,  1G3;  il  meurt,  17i. 

Ogier,  fils  d  Ogier,  comte  de  Huy,  chanoine  de 
Liège,  IV,  104;  il  brigue  Tépiscopal  de  Liège, 
1 14;  (III,  451). 

Oyier,  fils  du  duc  de  Lancaslre,  chanoine  de 
Lic-e.  IV,  500. 

Ogier  du  Lardier,  éclicvin  de  Liège,  V,  512,  530. 

Ogier,  fils  de  lîuevon;  son  père  lui  donne  les 
eoinlés  de  l.oiivain  et  de  Looz  avec  l'avoueric 
de  Liège,  IV,  00,  00;  (111,  417);  les  Frisons 
refusent  de  le  reconnaître  pour  leur  roi,  07; 
il  assiège  Talissiait,  G!);  il  épouse  Bélissent, 
fille  du  roi  Lolliaire,  85;  il  aide  Charles  le 
Simple  à  balire  les  j)aïens,  108. 

Ogier,  fils  du  eomti^  de  Louvain,  chanoine  de 
Lic^e,  IV,  171,  500. 

Ogier,  sire  de  Magnée;  son  duel  avec  Holand  de 
Limoges;  ses  armes,  IV,  515;  il  prend  les  armes 
de  Limog(s,  518,  01!)  à  0^1);  chevalier  lié- 
geois, 4  58;  V,  78. 

Ogier,  fils  du  comte  de  Monljardin,  chanoine  de 
Liège.  IV,  104. 

Ogii  r  de  Ni  u  vice  ;  ses  armoiries,  V,  110. 

Ogier,  fils  de  Jean  des  Prez;  il  lue  les  Normans 
Gavoire,  Polion,  etc.,  IV,  87,  (III,  4!2I,  422); 
il  devieril  comte  de  Huy,  flO;  ses  fils  chanoines 
de  S'-Lambi  I  I,  104;  il  vient  à  Liège,  115;  il 
meurt.  1  lit;  (III,  455). 

Ogier,  fils  de  Uaes  des  Prez;  son  duel  avec  Ro- 
land de  Savoie;  ses  armes,  IV,  515,  (G  18  à 
021):  il  prend  les  armes  de  Savoie  et  les  donne 
au  quartier  d  Ontremeuse,  517,  (022);  il  blesse 
Godeli  oid  de  l.onvain  à  S'-Troiid,  5i7  ;  il  porte 
l'étendard  des  Liégeois,  544,  540;  il  vient  en 


aide  à  révé(iue  .^ibéron;  il  combat  Hugues  de 
Bar,  570. 

Ogier,  fils  d'Eustache  des  Prez,  IV,  480. 

Ogier  des  Prez,  frère  de  Jean,  V,  20. 

Ogier,  lils  de  Robert  de  Ruelant,  sire  de  Hozé- 

moiit,  comte  de  Huy,  III,  514. 
Ogier,  fils  du  comte  de  Savoie,  chanoine  de  Liège, 

IV, 500. 

Ogier,  fils  du  comte  de  Sayne,  chanoine  de  Liège, 
IV,  104;  prévôt  de  S'<'-Croix,  345. 

Ogier,  lils  de  Raes,  comte  de  Valois,  chanoine  de 
Liège.  IV,  104;  il  brigue  Tépiscopat  de  Liège; 
Guillaume  de  Huy  le  lue.  Mi;  (III,  451);  il 
était  oncle  de  Gisèle  de  Hainaut,  115;  l'évêque 
Eracle  obtient  sa  prébende,  1 19. 

Ogier,  nom  chrétien  de  Renier  del  Fraite,  III, 
121;  il  combat  à  Roncevaux,  140,  145;  il  in- 
vective contre  Roland;  il  est  blessé  par  Brohas, 
142. 

Ogier,  lisez  Roger,  IV,  538. 

Ogiitc,  Ogive,  sœur  du  roi  d'Angleterre,  troisième 
femme  de  Charles  le  Simple,  IV,  109,  17.4;  elle 
fuii  en  Angleteri'c,  125;  elle  revient  en  France, 
124. 

Ogollion,  voy.  Agathon. 

Ogrét'j  voy.  Ougréc. 

Ohay,  Okey,  voy.  Hugues,  Olivier. 

Oic/ion,  voy.  Olton. 

Oie,  voy.  Enguerrand. 

Oignies  (Ongnics-sour-Sambre);    fondation  du 

prieuré,  V,  5,  (588,;  cité,  150.  Voy.  Gilles, 
Oir,  Oire,  Ore,  voy.  Fré.léric,  Roger,  Roland. 
Oise  [Oyse,  Ose),  rivière,  V,  119;  VI,  371. 
OkierSj  voy.  Ocquicr. 

Oktaï  (Occotca,  llacloca,  llanolca,  tianectu,  llac- 
colea,  Haccola-Cam,  f/actota),  fils  de  Oschen- 
gis-Khaii,  roi  des  Tartares,  V,  185;  il  assiège 
Armalecli,  195;  il  envahit  l'Asie,  197;  il  envoie 
Batou  en  Turquie,  198;  ses  conquêtes  en  Chine, 
202,  210;  il  meurt,  209. 

Olargues  (Olaryiis),  voy.  Ponce. 

Olbert  (Ollierte),  abbé  de  Gembloux,  IV,  247. 

Olda  ou  Adc,  première  femme  de  Lamech,  I,  325. 
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Olenecum,  voy.  Olovilreum. 

Olei^ie,  rivière  à  Trêves,  I,  17. 

Oleyc  (Oley),  village  liégeois;  fonde  par  S'  Ma- 
terne, I,  5129;  détruit  par  les  Huns,  rebàli  par 
Boident,  H,  161. 

Olifant  (Olipfiaiit),  cor  de  Cliarlomagne,  II,  S08. 

Oliren,  lieu  fertile  chez  les  Caspiens,  I,  :290. 

Olivcl,  voy.  Oliviers. 

Olivier  (Ohjvier,  Oliviere),  marquis  de  Brande- 
bourg, IV,  279,  282;  il  accompagne  Henri  III 
en  Terre-Sainte,  286;  battu  sous  Antioche, 
288. 

Olivier  de  Linsmeau,  chevalier  liégeois,  V,  32. 
Olivier  d'Ohay,  VI,  854. 

Olivier  de  Termes;  il  combat  Louis  IX,  V,  257- 

Olivier  de  Tournai;  il  prend  la  croix,  V,  210. 

Olivier,  comte  de  Viane,  fils  de  Renier,  II,  822; 
il  prend  le  parti  de  Sy bille,  III,  ii,  -iS;  il  ac- 
cuse Macaire,  50,  51;  ses  jtrouesses  en  Saxe, 
61;  vaincu  f  ar  Brandis,  70  parrain  de  Bran- 
dis, 77;  il  accompagne  Charleniagne  en  Terre- 
Sainte,  79;  prisonnier  de  Synagon,  82;  ses 
prouesses  contre  les  Sarrasins,  93,  94,  101;  il 
tue  Claire,  108;  son  rôle  dans  la  geste  de  Jean 
de  Lanchon,  (II.  680  et  suiv.);  il  aceotnpagnc 
Ogier  le  Danois  en  Espagne,  109;  il  vainc  Ba- 
dus  d'Astorga,  112;  ses  prouesses  contre  les 
Sarrasins,  118;  Ganelon  veut  le  perdre,  130; 
il  combat  à  Roncevaux,  140;  il  engage  Roland 
à  sonner  du  cor,  141,  142;  il  blesse  Brolias, 
143;  sa  mort,  144;  regrets  que  sa  mort  cause 
à  Roland,  146;  Charleniagne  retrouve  son 
corps;  enterré  à  Blares  ,  15:2;  honneurs  fu- 
nèbres qu'on  lui  rend,  165;  il  était  pair  de 
France,  362. 

Olivier,  fils  d'Ogier  del  Fraile,  III.  121. 

Oliviers  {Otivet,  Olivict),  jardin  où  .lésus  se  ren- 
dit avec  ses  apôtres,  I,  406;  les  juifs  y  cher- 
chent Jésus  après  sa  mort,  425;  .lésus  monta 
au  ciel  du  haut  de  la  montagne  des  Oliviers, 
453;  lieu  d'indulgences,  III,  14;  visité  par 
Ogier  le  Danois,  54. 

Olovitreum,  Olenecum,  temple  à  Rome,  I,  68. 


Olympe  {Olimpc),  montagne  où  se  trouvait  le 
temple  de  Jupiter,  I,  52;  son  élévation,  302. 

Olympiades  ;  instituées  en  Grèce;  manière  de  les 
supputer,  I,  52;  statue  équestre  dans  le  palais 
de  Constantin,  à  Rome,  62;  thermes  à  Rome,  63. 

Olynipie,  ville;  prise  par  les  Romains,  I,  210. 

Olyne,  rivière  près  de  Poitiers,  H,  162. 

Olyvicr,  voy.  Olivier. 

Omnnrue,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 

Omar  (l/innarirn)  II,  calife;  roi  de  Perse;  il 
prend  Jérusalem  et  installe  des  idoles  dans  le 
temple,  II,  559. 

Onibret  (l/ambreux),  ville;  fondée  par  Humbris,  I, 
201. 

Omont,  voy.  Jean. 

Once-sur-Geer  (Onc/ies-sor-G«ire),  village  liégeois  ; 

amende  due  à  l'évêquc,  VI,  463. 
Ongnics-sour-Sambre,  voy.  Oignies. 
Onze  mille  vierges;  martyrisées  à  Cologne  par 

les  Huns,  II,  16,  17,  18;  leurs  reliques,  19. 
Onze -mille- vierges,  église  de   Liège;  d'abord 

dédiée  à  S'  Pholien,  IV,  397,  (683);  brûlée,  473, 

(707). 

Opey,  Opeys,  voy.  Oupée. 

Ophinm,  roi  d'Ecosse;  il  se  fait  moine  à  Rome,  II, 
397. 

Ophni  (Offines),  juge  d'Israël,  fils  de  Héli,  I,  30; 
tué,  55. 

Opprcbais  (Brebaise);  le  seigneur  tué,  V,  544. 

Orache,  voy.  Arachosie. 

Orange  (Orengrie),  voy.  Guillaume. 

Orasses,  voy.  Horace.  Cfr  Russes. 

Orasses  (Idaee?).  écrivain;  utilisé  par  Jean  d'Ou- 

tremeuse,  I,  2. 
Oralor,  voy.  Arator. 
OrbaU,  voy.  Orbes. 

Orbendas,  ou  Troye,  ville  de  Bourgogne  où 
demeurait  Gérard  del  Fraite,  III,  82;  elle  est 
assiégée  par  Agramaires,  88,  89,90,91  ;  Gérard 
y  retourne,  98. 

Orbes,  Orbais,  ville  d'Espagne  ;  occupée  par  les 
Sarrasins,  III,  326;  conquise  par  Charlemagne, 
333. 
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Orbicl;  les  marchands  de  cette  contrée  fréquen- 
tent Bruges,  etc.,  III,  549. 
Orbiiis,  voy.  Urbin. 
Orhonnc,  voy.  Nicrbonnc. 

Orbrie,  royaunie  de  Brandis,  III,  7îj,  7(>,  77.  Voy. 
Urandis,  Sabron. 

Orca(ics{Orcliadrs,  Orchaidc,  Archndes,  Archada), 
îles  inhabitées,  I,  30o  ;  disputées  par  les  Bre- 
tons aux  Romains;  tributaires  des  Romains, 
444;  Ogior  y  passe,  III,  2o9. 

Orcales,  voy.  Orzals. 

Orchebat,  roi  de  Sychic,  V.  106. 

Orcliies  {Orcbiens),  VI,  24.  Voy.  Jacques. 

Orcliipstrc  (Worchesicr?);  ville  de  la  Grande-Bre- 
tagne; les  habitants  portaient  une  queue.  H, 
19(5. 

Orchiniont  (Orchytnont),  château;  acheté  par 
révéque  Henri  II,  IV,  406.  Voy.  Guillaume, 
Louis. 

Ordanati,  ville  de  Perse;  conquise  par  Sapor  sur 

les  Romains,  II,  75. 
Ordange  (Ardeiif/lie,  Ardengue^  Ordenge);  lignage 

liégeois  de  ce  nom,  IV,  413.  Voy.  Arnoul. 
Ordenart,  voy.  Odeiiart. 
OrdeTVjp,  voy.  Ordange. 
Orc,  voy.  Oir. 

Orca,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Oreb,  mont;  Moïse  y  plante  les  trois  bâtons 

d'Adam;  lieu  de  sépulture  de  Moïse,  I,  322; 

le   prophète  David  vient  couper  les  bâtons, 

523, 

Oreijni-les-Dammes,  voy  Origny-sur-l'Oise. 
Orelliv,  voy.  Oreye. 

Orcinalgie,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  554. 
Orcngnc,  ville  de  France;  prise  par  l'empereur 

Richard,  III,  177.  Voy.  Orange. 
Oreste  {Uorestes),  roi  de  Colchide;  sa  fille  Médée 

séduite  par  Jason,  I,  22. 
Oreste,  patriarche  de  Jérusalem;  on  lui  crève  les 

yeux,  IV,  202. 
Oreye  (Orelhe)-^  Henri  de  Dinant  y  est  attaqué,  V, 

520;  amende  due  à  l'évèquc,  VI,  465;  lignage 


liégeois  de  ce  nom,  IV,  422.  Voy.  Guillaume, 
Jean. 

Orfoon,  ville  de  l'Inde,  III,  59. 

Orge,  OrgeJj  Orgci,  Erge,  voy.  Thierri. 

Orgcnge,  voy.  Jean. 

Oridon,  iJoridon,  premier  nom  de  Rochefort; 

fondé  par  Colungus,  I,  451.  Voy.  Lambert. 
Oridria,  reine  des  Amazones;  prise  par  Hercule, 

I,  26. 

Orient,  Orion,  demeure  de  S"  Elisabeth;  la  S'« 
Famille  y  demeure  deux  ans,  I,  562,  567. 

Origène  (Origenes)  -  ses  livres  condamnés,  inter- 
polés et  corrigés  par  S'  Jérôme,  I,  576;  II, 
115;  maître  des  écoles  d'Alexandrie;  II,  10; 
il  retourne  à  Alexandrie;  ordonné  prêtre  à 
Césarée;  il  explique  les  S'"  Ecritures  ;  il  avait 
sept  secrétaires.  11,  14;  sa  vie  austère,  15;  il 
combat  les  hérétiques  de  l'Arabie,  21;  il  meurt; 
son  éloge,  2o. 

Origny-sur-l'Oise  (Oregni-les-Dammes)-^  localité 
ravagée  par  les  Anglais,  VI,  571. 

Origoiiles,  premier  comte  de  Bavière,  I,  95. 

Oris,  ville;  fondée  par  Orius,  I,  15. 

Oritige,  voy.  Délos. 

Orius,  fils  de  Picus,  premier  roi  de  Crète,  1, 1 5,17. 
Orjo  ,voy.  Thierri. 

Orlc;  l'évèquc  de  cette  ville  établit  un  cimetière, 
III,  152. 

Orléans  (Orlien,  Orlins,  Orlin,  Orliens),  ville; 
fondée  par  Orlins,  I,  93;  évangclisée  par  Alti- 
nans  et  Odaldins;  église  S'-Etienne,  451  ;  les 
Sicambres  y  sont  mis  en  fuite  par  les  Romains, 
549;  d'abord  nommée  Gcnabum,  Auréliane  et 
Orléans  par  Aurélien,  II,  55;  assiégée  par  les 
Huns,  120,  (565);  conquise  par  Clovis,  148; 
Clodomir  y  est  couronné,  167;  concile,  169; 
réclamée  par  Childeberf,  176;  donnée  à  Gon- 
drach,  268;  prise  par  les  Espagnols  ;  assiégée 
par  les  Francs  et  les  Lombards,  274;  item 
par  Geofifioy  et  Pipion,  424;  Péj)in  y  a  son 
palais,  456;  occupée  par  Rainfroi;  prise  par 
Charlemagne,  478;  Rainfroi  et  Hondris  s'y 
réfugient,  482;  prise  par  Garsilh,  III,  61; 
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(Iclruite  par  Brandis,  00;  Ogicr  y  arrive, 
75;  ses  écoles,  35,  79;  prise  par  Gérard 
del  Fraile,  102;  Charlemagne  y  licencie  son 
armée,  165;  brûlée  par  Ogier  le  Danois,  205; 
révé(|ue  et  le  duc  assistent  aux  noces  d'Ogier, 
511;  on  y  transporte  le  corps  de  S'  Marlin  de 
Tours;  la  ville  détruite  par  les  Normans,  IV, 
84;  Charles,  roi  de  Lorraine,  y  meurt  prison- 
nier, 208;  Robert  le  Sage  rebâtit  l'église,  227  ; 
Louis  le  Gros  y  est  sacré,  504;  on  y  célèbre 
les  noces  d'Henri  d'Angleterre  et  de  la  fille 
de  Louis  le  Pieux,  496;  le  roi  Philippe  y 
reçoit  le  défi  du  roi  d'Angleterre,  52S;  le  duc 
fait  partie  de  l'iirmée  française,  V,  56;  réser- 
vée par  Otton  IV,  122;  le  duc  mandé  par 
Philippe-Auguste,  142;  le  duc  défend  la  Nor- 
mandie, 145;  l'université,  VI,  186;  l'évéque 
lit  un  message  du  sultan  de  Babylone,  412. 
Voy,  Arnaud,  Arnoul,  Bertrand,  Bcuve,  Bou- 
char,  Euchcr,  Geoffroy,  Contran,  Gui,  Jean, 
Pierre,  Haoul,  Rainfroi,  Robert,  S'  Aignan, 
Salomon,  Sanse,  Simon,  Théophile,  Thomas, 
-  Vincent. 

Orliens ,  Orlim,  /iurelian,  fils  d'Aquitains;  il 
règne  en  Gaule;  il  fonde  la  ville  Aureliane,  I, 
95;  il  fonde  Clcrmont,  9b;  il  meurt,  97. 

Orlin,  Ortiiis,  voy.  Orléans. 

Orlinois,  voy.  Enguerrand. 

Ornuy,  voy.  Pierre. 

Oronijniez,  voy.  Jronguies. 

Orose  (Orosius),  voy.  Paul  Orose. 

Orphée  (Orphcus).  fils  de  Thyro,  I,  142. 

Qrp-le-Grand  {Orpe.t)-  Pépin  y  fonde  un  monas- 
tère en  l'honneur  de  S'  Martin;  Alpaïde  y 
devient  nonne,  II,  578;  Plandris  y  fait  brûler 
les  restes  d'Alpaïde,  585. 

Orquebans,  île  de  la  mer  des  Indes,  III,  62. 

Orquenton,  voy.  Guymeir. 

Orle  (Lauriuiu  ?),  ville  où  meurt  Antonin  le  Pieux, 

I,  561. 
Orles,  yoy.  Olte. 

Orlide,  ville  d'Italie  où  meurt  Albéron  II,  IV, 
405. 


Orval  (Oruauls,  Orvauz);  fondation  de  l'abbaye, 

IV,  554,  (652).  \'oy.  Gilles. 
Oruay,  royaume;  conquis  par  Charles  Martel,  II, 

494. 

Orvieto  [Urbcvetaine);  querelle  des  habitants  avec 

les  Français,  V,  454.  Voy.  Renier. 
Orzals  (Orcales),  voy.  Bernard. 
Ose,  voy.  Oise. 
Osias,  voy.  Ozies. 

Osma  [Exanicmc,  /txonicnsis),  évêché  d'Espagne, 
IV,  559;  S'  Dominique  y  était  chanoine,  V, 
159. 

Osnabrûck  [Osseburgc);  l'archevêque  assiste  au 
couronnement  de  l'empereur,  à  Aix,  VI,  115. 
Oslerichj  voy.  Autriche. 

Oslericns,  Hosleriens,  Lossyins  ou  habitants  du 
comté  d'Osterne,  V,  605,  610. 
Oslerins,  voy.  Autrichiens. 

Osterne,  comté;  appelé  ensuite  Looz,  I,  406;  il 
s'étend  depuis  Tongrcs  jusqu'à  Trêves,  514; 
situé  en  Hesbaye;  cvangélisé  par  S'  Materne, 
529;  Florence  d'Osterne  épouse  Boident,  II, 
146;  un  comte  d'Osterne,  père  d'Eueherius, 
225;  Monulplie  d'Osterne,  mère  de  S'  Monul- 
phe,  259;  patrie  de  S'  Lambert,  509;  le  comté 
relevé  de  Pépin  par  Plandris,  547,  (650);  les 
comtes  sont  nommés  avoués  de  Liège,  591;  le 
comté  donné  à  Ogier  le  Danois,  qui  l'appelle 
Looz,  III,  7;  (II,  (165).  Voy.  Aper,  Blanchette, 
Florence,  Guieliar,  Monulphe,  Plandris,  Simon 
de  Brelangne,  Théodoric. 

Osûe  {Hostie,  Ouste),  route  sur  laquelle  fut  ense- 
veli S'  Paul,  I,  475;  le  corps  de  Linus  y  est 
transporté,  485;  porte  de  Rome,  II,  24.  Voy. 
Godefroid,  Gui,  Hugues,  Nicolas,  Octavien. 

Ostie,  ville; fondée  par  Ancus  Marlius,  I,  89,  500; 
conquise,  VI,  128. 

Oslrc,yàni{Oustrevauz ,  Oustreval);  ravagé,  VI,  25; 
cité,  41,  81. 

Ostrich,  capitale  de  l'Autriche,  II,  222:  royaume, 
259. 

Ostriche,  voy.  Autriche. 

Ostrogothie    {Estrogothie,    Strogothie,  Stroite- 


TABLK  ANALYTIQUE  DES  MATIERES. 


368 

Gothie);  les  Huns  s'y  réfugient,  II,  l'20;  citée, 
350,  480. 

Othéc  (Ol/icy),  village  liégeois;  fondé  par  Tongris 
0!i  par  S'  Materne,  I,  24i,  f)"29;  les  Imbitants 
viennent  au  secours  des  Trongrois,  IV,  460; 
amende  due  à  l'évêque,  VI,  4C5;  lignage  lié- 
geois, IV,  425. 

Olhcrie,  voy.  Olbcrt. 

Otiivy,  voy.  Othéc. 

Ollioiigel,  chef  du  peuple  d'Israël,  I,  140. 

Othicl,  bourg  sous  Castclfort,  Ili,  226. 

Otonciier,  voy.  Oltoncourt. 

Otovien,  roi;  il  combat  Brehier,  III,  286. 

Otranle  (Olrenl),  ville  d'Italie,  I,  300. 

Ottar,  Jacques  et  Corbel  Buffes,  Ilutois;  tués,  V^, 
bK4. 

OIte,  voy.  Olton. 

Ollvkin  de  Warnant,  VI,  554. 

Ottinel  {Oclinel,  Oljjneal,  Otlineal,  Octinal,  Octi- 
neaz),  roi  d'Aragon,  fils  de  Murg.ifier;  il 
retourne  à  la  loi  de  Mahomet,  III,  323;  il  fait 
construire  une  tour  roulante  à  Orbes,  526. 

Otlinii  Dos;  tué  par  Dioelélien,  II,  47. 

Ottinel  (aussi  appelé  Otte,  Olton,  etc.),  neveu  de 
Garsilli,  comte  de  Provence;  il  propose  un  duel 
à  Roland,  III,  61  ;  il  se  convertit,  épouse  Flo- 
rence et  devient  roi  d'Aragon,  62;  son  rôle 
dans  la  geste  de  Jean  de  Lanchon,  (II,  704  et 
suiv.);  vaincu  par  Brandis,  70;  il  poi'te  l'ori- 
flamme de  Charlemagne,95;  il  découvre  Gérard 
del  Fraitc,  lOI  ;  il  va  à  Roncevaux,  151  ;  Char- 
lemagne  lui  confie  la  garde  de  Ganelon,  154; 
Ganclon  lui  échappe,  155;  il  poursuit  Ganelon, 
156;  Ganelon  le  dépiste,  157;  il  s'empare  de 
Ganelon  et  le  conduit  à  Charles,  1 58;  constitué 
juge  de  Ganclon,  161;  sa  femme  Berlhe,  165; 
tué  par  Ogier  le  Danois,  214,  345. 

Otton  [Oltnin,  Olte,  Octon ,  Octes ,  Octez ,  Oclo, 
Ortes,  Oichon);  élu  empereur  par  les  Romains; 
il  tue  Galba;  couronné,  I,  476;  battu  par  les 
parents  de  Vitellius;  il  se  tue,  477. 

Otton  I,  empereur  d'Allemagne  ;  il  reconquiert 
l'Italie,  IV,  115;  son  frère  Brunon,  126;  sa 


sœur  Gcrberge,  127;  il  était  fils  du  roi  Henri  I 
d'Allemagne,  132;  il  bat  Boleslas  et  ravage  la 
Bohême,  154;  oncle  de  Notger,  141;  duc  de 
Saxe,  (ils  de  Henri,  empereur  d'Allemagne,  IV, 
152;  il  va  en  France  au  secours  de  Louis  IV, 
155;  il  bat  les  Danois  et  les  Hongrois,  150;  il 
vient  au  secours  de  Louis  IV,  151  ;  couronne 
roi  d'Allemagne,  152;  les  Lombards  lui  offrent 
la  couronne  d'Italie,  153;  couronné  à  Rome; 
il  épouse  Adélaïde;  il  va  à  Jérusalem,  154; 
cadeaux  que  lui  fuit  le  roi  de  Babylone,155;  sa 
colère  contre  iNotger,  156;  il  nonmie  Notger 
tuteur  de  son  fils,  157;  il  bâtit  une  église  à 
Magdebourg;  sa  piété,  158;  il  approuve  la  dona- 
tion de  l'abbaye  de  Gcmbloux  à  l'église  de 
Liège,  165;  item  celle  du  comté  de  Huy,  164; 
il  bâtit  l'église  S'-Adalbert  à  Aix,  165  ;  il  punit 
les  persécuteurs  de  Jean  XII;  il  fait  la  guerre 
au  roi  Lothairc  et  ravage  la  France,  167  ;  il  bat 
les  Hongrois;  il  s'empare  de  Rome  et  fait  élire 
un  nouveau  pape,  176;  il  confirme  la  donation 
du  comté  de  Huy  à  l'église  de  Liège;  texte,  177; 
il  fait  sacrer  son  fils  à  Rome  ;  enterré  à  S'-Mau- 
rice,  en  Saxe,  179. 

Otton  II, élève  de  Notger,  IV,  157;  son  j)ère  le  l'ait 
sacrer  empereur  à  Rome;  il  vient  à  Liège,  179; 
sa  science;  il  nomme  Gilbert  archevêque  de 
Ravenne,  185;  il  ravage  le  Bénévent;  il  cache 
les  reliques  de  S'  Barthélemi,  185;  son  armée 
défaite  en  Calabre;  il  échappe  à  ses  ennemis;  il 
meurt  à  Rome,  186;  Widekin  écrit  sa  vie,  202. 

Otton  III,  fils  d'Otton  II,  roi  d'Allemagne  et  duc 
de  Saxe,  IV,  185;  sacré  empereur  à  Rome, 
186;  il  envoie  l'évêque  lombard  Jean  en  exil 
à  Liège,  190;  la  Bavière  lui  échoit,  194;  il 
combat  les  Frisons,  199;  il  découvre  des 
mines  d'or,  202;  il  bat  le  roi  Lothairc  de 
France,  205;  il  assiège  le  consul  Cressence  à 
Rome  et  le  fait  mourir,  204;  il  rapporte  de 
Pologne  à  Rome  un  bras  de  S'  Albert;  le  pape 
Sylvestre  II,  son  précepteur,  205;  il  aide  Syl- 
vestre II  contre  les  Romains,  206;  il  meurt, 
211,  212;  cité,  520,  399. 
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Ollon  IV,  duc  de  Saxe,  empereur,  IV,  S!i9;  cou- 
ronné par  Innocent  III  à  Rome;  excommunié; 
il  accorde  les  régales  à  Hugues  de  Pierrepont, 
560;  il  combat  les  Romains  et  incendie  Naples  ; 
privé  de  l'empire,  580;  il  bat  Frédéric  II;  il 
bait  les  Liégeois,  587;  il  continue  à  régner, 

V,  5;  nommé  arbitre  entre  les  Liégeois  et  Henri 
de  Louvain,  12;  ses  mauvaises  dispositions  à 
l'égard  de  Hugues  de  Pierrepont,  13,  16; 
accusé  auprès  du  pape  par  Hugues,  57;  excom- 
munié, ii,  (600);  puni  de  sa  conduite  envers 
les  Liégeois,  45;  il  prend  parti  contre  le  roi  de 
France,  52;  il  rassemble  son  armée  à  Metz,  55; 
il  refuse  de  comparaître  devant  Frédéric  H, 
59,-  chassé  d'Allemagne  par  Henri  VI,  107, 
255;  il  fait  alliance  avec  Ferrant  de  Portugal 
et  se  réfugie  à  Maestriclit,  108;  III,  (618); 
Henri  de  Louvain  l'excite  contre  les  Liégeois, 
112,  (019);  il  fait  demander  une  conférence  à 
Hugues  de  Pierrepont,  114,  (621);  il  traverse 
Liège,  116,  (622);  il  ménage  la  paix  entre  Fer- 
rant et  le  roi  de  France,  120;  il  épouse  la  fille 
de  Henri  de  Louvain,  121,  (625);  il  conspire 
contre  les  Liégeois  et  le  roi  de  France,  122; 
il  vit  à  Nivelles,  140;  il  entre  en  France  avec 
son  armée;  il  va  à  Tournai,  142;  il  se  réfugie 
à  Metz,  147;  battu  par  le  comte  de  Luxem- 
bourg, 156;  on  refuse  de  le  recevoir  en  Saxe, 
175;  tué  par  son  châtelain,  176,  (625,  626). 

Otion,  comte  d'Artois,  député  vers  les  Flamands, 

VI,  91  ;  allié  de  Mahaut  de  Hainaut,  116. 
Otton,  fils  de  Geoffroy  d'Anjou;  il  accompagne 

Ogier  contre  les  Sarrasins,  III,  52;  créé  roi  de 
Nubie,  57. 

Otton,  fils  d'Oltinel,  roi  d'Aragon,  vassal  de  Char- 

lemagne,  IH,  352. 
Otton,  comte  de  Bourgogne,  V,  450y  434,  435, 

516;  il  répond  pour  son  frère,  436;  il  devient 

comte  d'Artois,  VI ,  26  ;  tué,  54  ;  sa  fille  Blanche, 

197. 

Otton,  duc  de  Bretagne;  il  vient  au  secours  de 
Philippe-Auguste,  V,  142;  il  défend  son  du- 
ché, 143. 


Otton  de  Fauquemont,  archidiacre  de  Liège; 
opposé  à  l'élu  Simon,  IV,  519. 

Ollon,  fils  de  Salomon,  comte  de  Flandre,  II,  26; 
il  meurt,  41. 

Ollon,  comte  de  Galles;  il  se  fait  couronner  roi 
de  la  Grande-Bretagne,  II,  195. 

OtIon,  comte  de  Gneidre,  frère  de  l'élu  de  Liège, 
V,  276;  il  vient  à  Liège,  290;  il  ménage  un 
accord  entre  le  clergé  et  les  échevins  de  Liège, 
309;  il  intervient  entre  les  Liégeois  et  l'élu, 
322;  il  combattes  Liégeois,  527;  il  assiège  Lou- 
vain, 503,  565;  il  va  à  Louvain,  566;  il  com- 
bat les  Brabançons,  372;  il  blâme  son  frère, 
586; son  fils  Renaud,  465. 

OKon  d'Ile,  V,  500;  maître  de  la  cité  de  Liège, 
VL  285,  280,459,  400. 

Otton,  comte  de  .luliers,  frère  de  Henri  de  Guel- 
dre,  V,  277. 

Otton  de  Lexhy,  chevalier  liégeois,  V,  212. 

Olfon,  fils  de  Charles,  roi  de  Lorraine;  il  suc- 
cède h  son  père,  IV,  208;  il  transforme  son 
royaume  en  duché,  210. 

Oiton,  roi  de  Nubie;  il  vientau  secours d'Odilon, 
roi  de  Samarie,  III,  363,  309,  372. 

Oiton  de  Pirelée,  chevalier  franc;  tué  par  Ber- 
trand d'Aquitaine,  II,  557. 

Otton  des  Prez,  chevalier;  cousin  de  Hugues  de 
Pierrepont,  V,  167. 

Otton  des  Prez,  prévôt  de  S'-Paul,  à  Liège;  il 
fonde  le  Val  des  Écoliers  et  le  Val-Benoit,  V, 
167;  il  fonde  l'abbaye  du  Sart,  V,  196;  il  bâtit 
une  église  en  Gravière,  210,  (628);  item  sur 
Avroi,  211,  221;  il  transfère  les  religieuses  de 
Robermontau  Val-Benoît,  222. 

Otton,  fils  du  comte  de  Réthel;  élu  évéque  de 
Liège;  il  n'est  pas  confirmé,  V,  231,  254. 

Otton,  abbé  de  S'-Laurent,  à  Liège,  IV,  534;  il 
atteste  l'innocence  de  Hugues  de  Pierrepont, 
549  ;  il  fait  une  donation  à  l'hôpital  S'-Chris- 
tophe,  561;  ami  de  Hugues  de  Pierrepont, 
566;  Hugues  lui  donne  une  relique;  il  laisse 
des  écrits,  V,  107;  cité,  212. 

Otton  de  Virnenbourg,  chanoine  de  Liège,  VI,  72. 
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Otton  de  Warnant;  il  combat  les  Flamands,  VI, 
25<J,  205. 

Otlon,  fils  de  Hugues  le  Grand,  IV,  106. 
Otloncourt  (Otonciier),  voy.  Aniaiiry. 
Olyneal,  voy.  Oltinel. 
Oudc,  voy.  S'e  Ode. 

Oudc,  évêquc  de  Vienne;  il  achève  sa  chronique, 

II,  386. 
Ondelon,  voy.  Odilon. 

Oudenboura;  (0/dc6orc/t) ,  lieu  de  pèlerinage  en 

Flandre,  VI,  376. 
Otidon,  voy.  Odon. 

0\\iïiîl{Uffex,  Uffey,  Uffoy),  village  liégeois;  fondé 
par  le  sire  de  Revogne,  11,  377;  les  Gueidrois 
y  sont  battus  par  les  Liégeois,  111,0;  (11,  662); 
miracles  au  passage  de  la  châsse  de  S' Lambert, 
IV,  374,  {66S);  château  acheté  par  l'évèque 
Henri  H,  qui  y  bâtit  un  palais,  406,(685); 
brûlé  par  les  Brabançons,  V,  44,  (Bl)9);  item 
par  les  Hulois,  VI,  200;  lignage  de  ce  nom,  IV, 
430,  431. 

Ougnée  (lisez  Ougrée  ?),  I,  332;  VI,  463. 

Ougiiée,  village  liégeois;  amende  qu'il  doit  à  l'évè- 
que, VI,  463.  Voy.  Odars,  Pierre,  Snlvaris, 
Symars. 

Ougrée  (Ogrée),  village  liégeois;  fondé  par  Lo- 
tringe,  I,  552;  amende  qu'il  doit  à  l'évèque, 
VI,  464. 

OuUrcfoullie,  Oultrefeulhe,  voy.  Hautefeuille. 

OuHreit,  voy.  Utrecht, 

Oullre  Mucse,  voy.  Outre-Meuse. 

Oupée  (Uppey,  Upey,  Opeys)  ou  Bellecoste,  vil- 
lage liégeois;  fondé  par  Lotringe,  I,  380; 
amende  qu'il  doit  à  l'évèque,  VI,  404;  lignage 
liégeois,  IV,  412,  413.  Voy.  Alard,  Lambert. 

Ouri,  Ourion,  Euris,  Oury,  Uris,  duc  de  Bavière; 
envoyé  à  Constantinopic  par  le  roi  de  France, 
IV,  13;  sa  femme  Gybour,  15;  il  combat  les 
Sarrasins,  16;  Buevon  lui  remet  les  rênes  de 


son  royaume,  5'J,  60;  tuteur  des  enfants  dè 
Buevon,  66;  il  défie  les  Frisons,  67;  il  assiège 
Talissiait,  09;  l'eau  le  chasse  de  la  Frise,  75  ; 
battu  par  les  Danois  et  les  Norwégiens,  74. 

Ouri,  fils  d'Odilon,  roi  de  Bavière;  il  se  fait  bap- 
tiser, M,  448;  tué  par  les  Sarrasins,  449. 

Ours  (de  1"),  lignage  liégeois,  IV,  419. 

Ourte  {Ur(e),  rivière.  II,  255;  IV,  25;  Réginard 
relie  ses  deux  rives  par  un  pont,  229;  elle 
passe  à  Laroche,  279. 

Oust  de  Haneffe;  il  écrit  l'histoire  des  familles 
liégeoises,  IV,  457. 

Ousircval,  Ousirevaux,  voy.  Ostrevant. 

Outreit,  voy.  Utrecht. 

Outre-Meuse  (Oullre  Moiise),  à  Liège;  les  prés, 
apanage  de  la  prévôté  de  S'-Lambert,  sont 
donnés  à  Radus  des  Prez,  IV,  140;  armoiries 
de  ce  quartier,  317;  lignage  liégeois,  435. 

Outremeuse  (les  pays  d');  ils  appartiennent  à 
Waleran  de  Limbourg,  IV,  250. 

Ovcis,  famille  liégeoise;  sa  querelle  avec  les  Pa- 
reis,  VI,  34,  (646). 

Ovi  le  [Ovidius),  poète;  cité  par  Jean  d'Outre- 
meuse,  I,  75;  sa  naissance,  255;  il  écrit  l'his- 
toire de  Virgile,  255,  586;  exilé  par  Auguste 
pour  cause  d'adultère,  351  ;  ses  livres,  386. 

Oxford  [Xenforl),  II,  202.  Voy.  Harold. 

Oxhem,  Oxhen,  voy.  Ochain. 

Oyse,  voy.  Oise. 

Ozée,  fils  de  Pliaccia,  roi  d'Israël;  vaincu  par 
Salmanazar,  I,  55. 

Ozidhn,  cvèché;  jalousie  de  l'évèque  envers 
S^  Amand,  11,  500. 

OziaSj  fils  d'Amasias,  roi  de  Juda;  I,  41  ;  agri- 
culteur; 49;  atteint  de  la  lèpre,  53. 

Ozie,  prophète,  I,  50. 

Ozics,  Osias ,  évèque  de  Cordoue;  envoyé  au 
concile  de  Nicée,  II,  63. 
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Pacorus  (Pakhorus),  roi  des  Parthcs  ;  il  assiège 
Jérusalem,  I,  271;  sa  perfidie;  il  fait  Hyrcaii 
cl  Phazacl  prisonniers,  272;  il  rend  la  Judée  à 
Antigone,  273. 

Pado;  révêque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  lil,  51 1 . 

Padok,  ville  fondée  par  Saxo,  I,  94. 

Padre,  lisez  Pedio,  V,  272. 

Padusj  voy.  Pô. 

Paginus,  fils  du  duc  de  Bourgogne;  tué  par 

Ponce-Pilate,  1,738. 
Paiellc,  voy.  Walle. 
Païen,  voy.  Payen. 
Païrns,  voy.  Pappus. 

Païens;  les  Gaulois,  I,  138;  les  Agariens  et  les 
Ismaélites,  140-141;  avant  la  venue  du  Sau- 
veur, il  n'y  avait  que  des  Juifs  et  des  Sarra- 
sins, 145,  186;  ils  occupent  l'Europe  entière, 
498;  ils  célèbrent  la  fête  de  S'  Jean-Baplistc, 
b03;  Clodas  les  fait  baptiser,  H,  4;  battus  par 
les  chrétiens  de  Bourgogne,  5-6  ;  ils  occupent 
la  Syrie  et  la  Palestine,  7;  défaits  devant 
Cartilage,  9;  convertis  à  Rome  par  le  pape 
Etienne  I,  26;  ils  occupent  l'Angleterre,  200. 
Voy.  Sarrasins. 

Pam,  voy.  Payen. 

Painmaienl  Pavez;  battu  en  Chypre  par  Ogier, 
IV,  46. 

Pairs  de  Liège;  ils  sont  au  nombre  de  douze,  créés 
par  Charlemagne,  III,  22;  Florennes,  Lim- 
bourg,  Bouillon,  etc.,  IV,  266;  les  pairs  con- 
tribuent à  l'élection  des  évéques,  330,  488;  ils 
sont  appelés  à  l'Anneau  du  palais,  343;  les 
pairs  de  S'-Lambcrt  arbitres  entre  l'évêque  et 
le  duc  de  Brabant,  V,  527. 

Pairs  de  Charlemagne,  III,  46;  les  douze  pairs 
combattent  à  Roncevaux,  140;  ils  aident  Ogier 
à  s'emparer  de  Huy  malgré  la  défense  de  Char- 
lemagne, (II,  688,  689);  leurs  prouesses,  (690 
à  694);  ils  retournent  à  Paris,  (69b);  leur  dis- 
cussion avec  Charles  à  propos  de  la  prise  de 


Huy,  (699,  701);  Charles  leur  annonce  qu'il 
veut  combattre  Jean  de  Lanchon,  (703);  avis 
des  pairs,  (704);  ils  assiègent  Lanchon,  (705, 
706)  ;  bataille,  (707  et  sui v.);  ils  prennent  congé 
de  Jean  de  Lanchon,  (715);  ils  sont  trahis; 
bataille,  (714);  ils  sont  assiégés  dans  la  tour 
de  Lanchon,  (717  et  suiv.);  ils  s'emparent  de 
Lanchon,  (721);  bataille,  (722);  Basin  leur 
fournit  des  vivres,  (734)  ;  bataille,  (736  et  suiv., 
743  et  suiv.);  ils  battent  Jean  de  Lanchon, 
(745);  ils  sont  trahis,  (  747);  bataille,  (748 
et  suiv.);  ils  sortent  de  la  tour,  (751). 

Pairs  de  France;  ils  sont  au  nombre  de  douze,  IV, 
362,  365;  constitués  juges  d'un  difTérend,  V, 
436,  489,  490;  VI,  65;  ils  déclarent  le  roi 
d'Angleterre  forjugé,  495;  cités,  216,  325; 
gardiens  des  traditions,  405, 

Paive  (Pevcs),  lignage  liégeois,  IV,  451. 

Paix,  alliances,  traités,  paix  conclue  entre  Char- 
lemagne et  Geoffroy,  III,  28;  item  entre  les 
comtes  de  Huy  et  de  Valois,  IV,  115;  entre 
Notger  et  le  comte  de  Hainaut,  160;  entre 
l'empereur  Otion  et  le  roi  Lothaire,  167;  entre 
Notger  et  Lambert  de  Louvain,  174;  entre  Bal- 
dric  et  Lambert  de  Louvain,  194;  entre  les  Fla- 
mands et  les  Liégeois,  249;  entre  l'empereur 
Henri  III  et  les  Flamands,  267;  entre  Brusthem 
etS'-Trond,  275;  entre  le  comte  de  Laroche  et 
l'évêque  de  Liège,  280;  entre  Henri  IV  et  Ro- 
bert le  Frison,  299;  entre  l'évêque  Obcrt  et 
Godcfroid  de  Brabant,  502;  entre  Henri  comte 
de  Namur  et  Thierry  duc  d'Ardenne,  440; 
entre  Henri  de  Namur  et  .Alexandre  II  de 
Liège,  450;  entre  Gérard,  comte  de  Looz,  et 
Radulphe,  évêque  de  Liège,  460;  entre  les  rois 
Philippe  de  France  et  Richard  d'Angleterre, 
481;  entre  Albert  de  Cuyck  et  le  comte  de 
Louvain,  546;  entre  les  rois  de  France  et 
d'Angleterre,  559;  accord  conclu  entre  Hugues 
de  Picrrepont  et  Henri  de  Louvain,  V,  19; 
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trêve  eiilrc  FL'rl'aiil  de  Portugal  et  le  roi  de 
France,  58,  111;  paix  entre  rcrrant  el  le  roi, 
121  ;  entre  Louis  IX  et  Raymond  de  Toulouse, 
205,  204;  entre  les  Flamands  et  les  Hollan- 
dais, 557;  entre  Henri  111  et  Louis  IX,  556; 
entre  Hugues  de  Chàlon  et  le  duc  de  Brabant, 
527,  528;  entre  les  rois  de  France  et  d'Angle- 
terre, 562;  entre  les  Flamands  el  les  Fran- 
çais, VI,  66;  entre  les  Flamands  el  Philippe  le 
Bel,  91;  entre  Thibaut  de  Bar  el  Guillaume, 
comte  de  Hainaut,  122,  125;  alliance  entre 
Adolphe  de  La  Marck  et  Jean,  duc  de  Brabant, 
226  ;  entre  le  roi  de  France  cl  Robert  de  Bé- 
Ihune,  255;  entre  les  rois  de  France  et  d'An- 
gleterre, 254;  entre  le  roi  de  France  et  le  duc 
de  Bourgogne,  255;  entre  Adolphe  de  La  Marck 
el  son  peuple,  294  ;  entre  l'évcque  de  Liège  et 
le  duc  de  Brabant,  601. 

Paix  liégeoises  :  la  paix  des  clercs,  élaborée  par 
Nicolas  des  Prez,  V,  445;  texte,  446;  elle  en- 
lève ses  franchises  au  quartier  de  la  Sauvenièrc, 
561;  elle  défend  toute  nialtôte  à  Liège,  VI, 
2,  5;  maintenue  par  la  paix  de  Flône,  466.  - 
Paix  de  Wiliogne,  texte,  440;  modérée  par 
la  paix  de  Flône,  458,  475;  les  Liégois  récla- 
ment les  privilèges  anéantis  par  celte  paix, 
(689,  691).  --  Paix  de  Flône,  texte,  4  58; 
citée,  505.  —  Paix  de  Fexhe  ;  sa  date,  226; 
texte,  227;  l'évériue,  le  chapitre  cl  tous  les  offi- 
ciers doivent  jurer  de  l'observer,  250;  lettre 
sur  celte  paix,  appelée  paix  du  pays,  277;  ci- 
tée, 278,  279,  282,284;  maintenue  par  la  paix 
de  Wihogne,  449,  451;  le  peuple  en  réclame 
l'application,  615.  —  Paix  des  lignages,  alTi- 
chée  à  S'-Lambert,  546. 

Paix,  déesse;  son  palais  à  Rome,  I,  61  ;  son  tem- 
ple, 65;  Titus  y  transporte  les  objets  précieux 
du  temple  de  Salomon,  48i. 

Paladas,  ville  du  Danemark,  1,  488. 

Palados,  roi  de  Pavie;  il  envahit  la  Bourgogne, 
II,  5,  6. 

Palagine,  voy.  Arnoul, 

Palais  de  l'évéque,  à  Liège,  HI,  9;  voisin  de  l'église 


S'-Pierre,  IV,  lU;  le  château  S'-Micliel;  bâti 
en  Publemonl,  119;  pillé,  120;  Noigcr  en 
bâtit  un  nouveau,  157;  (III,  450,  451);  récep- 
tion qu'y  fait  l'évéque  Obert,  287;  les  appels  à 
l'anneau  de  la  porte  rouge,  522  ;  reconstruit 
aux  frais  des  Hufois,  525,  (625);  le  pape  Inno- 
cent II  y  loge,  552;  le  pape  y  harangue  le 
peuple,  555;  construction  de  l'église  des  Onze 
mille  Vierges.  598  ;  S'  Bernard  prêche  dans  le 
jardin,  405;  agrandi  par  l'évéque  Henri  II, 
406,  (685);  brûlé,  475,  (707);  rebâti  par  Ra- 
dulphc,  484,  (708,  710);  l'empereur  Henri  V 
y  loge,  505;  les  barons  y  font  hommage  à  Lo- 
lliaire  de  Hostade,  504;  envahi  par  le  peuple, 
516;  Albert  de  Cuyck  y  tient  cour  plénière, 
545;  pierres  amenées  de  Namur  pour  sa  con- 
struction, 572;  Henri  de  Louvain  s'y  installe, 
V,  52;  chapelle,  55,  158;  le  peuple  y  est  con- 
voqué, 55;  conférence  avec  le  comte  de  Juliers, 
1 14;  (îodefroid  de  Haccourt  y  rend  compte  de 
sa  mission  à  Rome,  216;  l'évéque  lient  cour 
ouvei  te,  218;  le  peuple  y  est  convoqué,  507; 
le  peuple  est  rassemblé  dans  le  jardin,  555; 
le  duc  de  Brabanty  est  retenu  prisonnier,  545; 
forcé  par  les  nobles,  584;  résidence  des  mam- 
bours  du  pays,  VI,  50,  52  ;  féte  donnée  par  Adol- 
phe de  La  Marck,  189;  le  peuple  est  assemblé 
dans  le  jardin,  190,  528;  on  y  publie  la  paix 
des  lignages,  546  ;  les  États  y  sont  réunis,  589  ; 
habité  par  le  mambour  de  l'évéché,  605;  l'évé- 
que y  convoque  le  chapitre,  617.  Voy.  Vescourt, 

Palais,  lignage  liégeois  IV,  418,  455. 

Palamède  (Palamydes ,  Palamides ,  Palmades), 
fils  de  Synagon  d'Aslroine;  II,  257;  il  as*iiste 
aux  obsèques  dcTristan,  242  ;  bapliséel  .ippelé 
Maurice,  245. 

Palamède  ou  Gaufroi,  roi  de  Bougie;  il  envahit 
l'Espagne,  III,  321  ;  sa  force  de  géant;  sa  con- 
versation avec  Ogier,  522  ;  Ogier  le  renverse, 
525;  Ogier  tue  son  cheval,  528;  nouvelle  lutte 
contre  Ogier,  350;  il  se  déclare  vaincu  et 
demande  le  baptême,  351  ;  il  prend  le  nom  de 
Gaufroi,  552;  Ogier  le  mande  à  Acre,  539;  il 
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va  à  Acre,  ôH;  il  accompngne  Carahiis  à  La 
Mecque,  546,  347,  552  ;  il  assiège  La  Mecque, 
353;  il  bat  les  Sarrasins,  554;  il  accompagne 
Ogier  à  Acre;  sa  lutte  contre  le  roi  Ysorc,  556  ; 
SCS  prouesses  contre  les  Sarrasins,  5()"2;  ses 
prouesses  à  Rama,  569  ;  il  délivre  Ogier,  370, 
571;  il  retourne  chez  lui,  574;  il  vient  au 
secours  du  roi  Anseis;  il  arrive  à  Astorga, 
383;  il  envoie  demander  du  secours  à  Charle- 
magne,  584;  il  combat  les  Sarrasins,  585;  il 
fait  connaître  Gandise  à  Anseis,  586;  il  bat  les 
païens,  387;  il  confond  Ysoré  au  sujet  de  Lélise, 
589;  ses  prouesses  contre  les  Sarrasins,  590, 
591;  Morgan  lui  refuse  le  combat;  il  bat  les 
païens  à  Serongne,  394;  il  se  retire  à  Cache- 
soris,  395;  ses  exploits;  il  est  blessé,  596;  le 
roi  Gadris  fait  son  éloge,  597  ;  ses  regrets  de  ne 
pouvoir  combattre,  398;  il  prie  Ogier  de  ven- 
ger Gadris,  401  ;  on  lui  raconte  la  déroute  des 
païens,  405;  Charles  le  féte  à  Cachesoris,  407; 
admiration  qu'il  causait  à  Charles,  IV,  5;  il 
meurt  en  Espagne,  24;  son  épitaphe,  56;  avis 
d'Ogier  sur  sa  valeur,  57;  c'est  le  plus  preux 
chevalier  d'Artus  après  Tristan  et  Lancelot, 
57. 

Palamède,  fils  de  Priam,  comte  de  Flandre,  II, 

85;  il  meurt,  87. 
Palamède,  seigneur  de  Pise;  il  tue  Engucrrand 

de  Bierset,  II,  48;  tué  par  Gauthier  de  Saint- 

Materne,  49. 
Palamède,  fils  d'Esdron,  roi  d'Égypte,  I,  191;  il 

meurt,  222. 

Palamède,  fils  de  Badut,  comte  de  Flandre,  I, 
543;  Anténor  réclame  son  secours  contre  les 
Romains,  557;  tué  devant  Clcrmont,  558. 

Palanche,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne,  III,  334. 

Palas,  voy  Pallas. 

Palatie,  Platie  (Platée?),  duché  dans  l'Attique,  I, 

1 84.  Voy.  Gondvis. 
Palchorus,  voy.  Pacorus. 
Palrque,  ville  de  l'Inde,  III,  59. 
Paterne,  Pilerne,  ville  du  royaume  de  Synagons, 


I,  501  ;  nu  orage  y  jette  Charlemagne,  Fil,  81  ; 
les  païens  s'y  réfugient,  87;  le  comte  accompa- 
gne Raymond  de  Toulouse,  V,  168.  Voy.  Hector. 
Synaijon.>:. 

Palestine,  I,  288;  conquise  par  César- \uguste, 
550;  item  par  Clodas,  II,  6;  rendue  au  paga- 
nisme par  l'empereur  Antoine,  7;  gouvernée 
|)ar  Kelboga,  V,  558;  conquise  par  le  sultan 
d'Égypte,  559. 

Palestrine  (Pff/cs///ie,  Prencxtins),  ville  d'Italie,  I, 
300.  Voy.  Jacques. 

Pallie,  voy.  Jean. 

Paliscul  (Palisoul);  l'évêque  Albéron  II  ravage  les 
environs,  IV,  570;  l'armée  liégeoise  y  loge, 
571,  (660). 

Pallas,  Spallas,  géant;  tué  par  Turnus;  son  tom- 
beau retrouvé  à  Rome,  IV,  255. 

Pallas  (Palas),  planète;  transformée  en  idole  dans 
l'Inde  et  en  Egypte,  IV,  54. 

Palliens,  géant,  fils  d'Evandre;  tué  pai'  Turnus,  I, 
29. 

Pallo,  sénateur  romain,  I,  185. 
Palhis,  roi  de  Syrie;  il  fonde  Sardes  et  Tharse,  I, 
48-i9. 

Palma,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Palmos,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  283. 

Palombe  (Paulumhe,  Palumbe'i,  prêtre  de  Rome; 

ses  maléfices,  IV,  259. 
Palombe,  montagne  de  l'Inde  où  se  trouve  une 

fontaine  de  jouvence;  Ogier  y  bâtit  une  ville, 

m,  58. 

Palpis,  contrée  de  l'Inde;  visitée  par  Ogier,  IH, 
60. 

Palus,  voy.  Gadas. 

Palus-Méotides  (JUentipes,  Metiopes),  I,  28,  102; 
les  Alains  logés  au  delà,  II,  80.  81,  100. 

Pamiers  [.-ippamias,  Appames,  Appanense),  châ- 
leau;  conquis  par  Simon  de  Mpntfort,  V,  H; 
Pierre  de  Bénévent  y  remet  le  comté  de  Foi  à 
Simon  de  Toulouse,  158;  évêché,  502. 

Pampelune  {Panpelime,  Panpclunne,  Pamplune); 
l'armée  d'Ogier  y  passe,  III,  397;  Henri,  roi  de 
Navare,  y  meurt,  596;  Thibaut  de  Champagne 
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y  est  couronne,  V,  192;  item  le  fils  de  Philippe 

le  Bel,  roi  de  Navare,  VI,  108. 
Pamphilic  (Pamphile) ;  les  Romains  y  portent  la 

guerre,  I,  209,  210. 
Panarde,  alleu  donné  par  Baldric  II  à  réglisc  de 

Liège,  IV,  186. 
Panrhiis ,  Fastrc  et  Gilles  de  la  Halle,  liutois; 

tués,  V,  li'ôi. 
Pandras,  chef  de  la  Grèce,  II,  189. 
Pandris,  voy.  Plandris. 

Pandulpliin,  prince  de  Campanie  ;  vaincu  par 

l'empereur  Henri  II,  IV,  248. 
Pandulpliin,  comte  de  Ilieti  ;  Henri  II  lui  donne 

la  Campanie,  IV,  248. 
Piinée  [Pannccz);  lignage  liégeois,  IV,  419. 
Pancihhr,  voy.  Patinetier. 
Panfilet,  voy.  Pierre. 
Ptnignois,  voy.  Alard. 

Paiiiot  (Panyos),  tisseur;  il  use  de  sorcellerie, 

VI,  217;  pendu,  218. 
Paiiirs,  voy.  Tliieri'i. 
Pannas,  voy.  Penne. 
Pannccz,  voy.  Panée. 

Pannelicr  {Panelhicr),  lignage  liégeois  de  ce  nom, 
IV,  429.  Voy.  Ernekin. 

Pan  non  ic  (Pamioine,  Pannoyne,  Panonic,  Pan- 
vonc);  conquise  par  César,  I,  218;  ravagée  par 
les  Huns,  II,  18;  les  Huns  y  sont  battus,  53, 
()5;  soumise  à  Clovis,  157;  le  roi  Théodose  fait 
Ijaptiser  les  Pannoniens,  429;  donnée  parTem- 
pereur  Léon  à  Jean  Willibrord,  433;  les  Avares 
s'y  installent,  627;  ils  y  sont  battus,  528;  rava- 
gée par  Brehier,  III,  281;  le  duc  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  31 1  ;  les  Hongrois  y  sont  battus, 

IV,  101;  gouvernée  par  le  roi  de  Hongrie  et 
de  Danemark,  409;  les  Tartares  y  sont  battus, 

V,  274.  Voy.  Ebron,  Gombart,  Sadora, 
Panormitains  (Pannormilahis ,  Panormains);  ils 

massacrent  les  Fr;mçais,  V,  429. 

PanpclimCj  Panpchnmc,  voy.  Pampelune. 

Pantcr,  roi  d'Allemagne;  il  défend  Aix-la-Cha- 
pelle contre  Alexandre,  II,  12. 

Panthéon,  à  Rome;  élevé  par  Agrippa  en  l'hon- 


neur de  Cybèle  et  de  Neptune;  sa  description, 
I,  70-71,  73;  sa  construction,  488;  donné  par 
Phocas  à  Bonifacc  I,  qui  le  transforme  en  église; 
désagréments  que  le  diable  y  occasionnait  aux 
chrétiens,  84;  II,  295;  on  y  lit  la  geste  de  Jus- 
tinien,  377. 

Panlfiicr,  voy.  Montpensicr. 

Panyos,  voy.  Paniot. 

Paon  (le  vœu  du),  I,  110. 

Papes;  pouvoir  donné  à  Charlemagne  d'élire  le 
pape,  II,  525. 

Paphiagonie  (Perfclgosle)  ;  sa  position  géographi- 
que, I,  289. 

Paphos  [Phaplnim),  en  Chypre,  V,  282. 

Papias,  grammairien;  ses  écrits,  IV,  257,  404. 

Papilhon,  cheval  de  Morgane;  elle  le  donne  à 
Ogier,V,  126;  le  roi  de  France  l'admire,  127;  il 
retourne  vers  Morgane,  131. 

Papinwcis,  voy.  Gué-Pépin. 

Papirius  Carbo  (Pirus  Carbo);  biittu  par  Sylla, 
I,  200;  il  s'enfuit  de  Rome,  202. 

Papuhmeus  (Papolenus?),  supérieur  de  l'ordre  de 
S'-Benoit;  il  devient  moine  à  Stavelot  ;  abbé  de 
Malmédy,  II,  319,  323. 

Pappus  (Païens)  ;  il  livre  Joseph  à  Antigone; 
pris  et  décapité  par  Hérode,  I,  279. 

Paradis  terrestre;  sa  situation,  I,  292;  fontaine 
oîi  quatre  grands  fleuves  prennent  leur  source, 
289,  310,  319;  Dieu  y  place  Adam  et  Eve, 
309;  Scth  y  va  chercher  de  l'huile  de  miséri- 
corde, 517-518;  l'arbre  de  la  science  du  bien 
et  du  mal,  319-320;  Enoch  y  est  transporté, 
525;  .lésHs  y  place  les  âmes  tirées  des  limbes, 
422;  visité  par  Ogier,  III,  66,  67;  S'  Brandon 
se  met  en  route  pour  le  visiter,  IV,  264. 

Parchnval,  voy.  Perceval. 

Parchc,  royaume  des  Parthcs,  II,  57. 

Parde,  ville  de  la  Sogdiane,  I,  290. 

Parde,  royaume  d'Espagne;  Gérard  del  Fraite 
va  y  chercher  du  renfort  contre  Charlemagne, 
III,  99;  Charles  s'en  empare,  121.  Voy.  Anté- 
nor.  Gui,  Renier  del  Fraite. 

Pareis,  Parcs,  Pareit,  famille  liégeoise;  sa  que- 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


575 


relie  avec  les  Oveis,  VI,  54,  646.  Voy.  Henri. 
Parent,  voy.  Payen. 
Parés,  voy.  Pareis. 

Parfinant,  ville  d'Espagne  sur  la  route  d'Astorga, 
MI,  405, 

Pàris,  fils  de  Virgile,  roi  des  Basques,  I,  184. 
Paris,  roi  de  France,  fils  de  Chrainnus;  sa  taille, 
sa  force,  II,  179;  il  se  met  au  service  d'Uter- 
pandragon; compagnon  d'enfance  d'Arlus,  180; 
ses  prouesses  au  tournoi  de  (larlisle,  182;  il 
demande  l'amitié  des  rois  anglais  pour  conqué- 
rir le  trône  de  France,  185;  il  épouse  Clara- 
tine;  il  devient  roi  des  Saxons;  il  défait  Sige- 
bert  et  Chilpéric.  204;  il  bat  Sigebcrt  et  tue 
Agaza,  20o;  il  réclame  le  secours  d'Artus,  en- 
vahit l'Aquitaine,  assiège  Lutèce,  206  ;  il  bat  les 
Francs  devant  Laon  et  prend  Lutèce,  207; 
Cliilpéric  lui  donne  le  royaume  de  France  et 
le  tient  de  lui  en  fief,  208  ;  il  rebâtit  Lutèce  et 
l'appelle  Paris,  209,  212;  il  donne  un  tournoi 
à  Lutèce,  210;  il  accompagne  Artus  en  Bre- 
tagne, 215;  il  co.-.ibal  les  Vandales  en  Afrique, 
214;  blessé  en  Egypte;  il  bat  les  Danois, 
216;  supplice  qu'il  inflige  à  Hector,  217;  il  dé- 
fait les  Vandales,  225  ;  il  rebâtit  les  églises  en 
Afrique,  ravage  la  Nubie,fonde  Paris,  etc.,  226; 
sa  taille  gigantesque;  il  conquiert  le  royaume 
de  Chelidoine,  227  ;  ses  conquêtes  dans  l'Inde  ; 
228;  abandonné  des  siens,  229;  ses  prouesses, 
sa  mort;  ses  cendres  envoyées  à  Artus,  250; 
ses  cendres  placées  dans  le  trésor  de  l'église, 
257.  Cfr  (584-588). 

Paris,  roi  de  Hongrie,  II,  505. 

Paris,  fils  de  Priam,  comte  de  Louvain,  II,  16, 
sa  mort,  24. 

Pâris,  fils  de  Clotairc,  roi  d'Orléans  et  de  Bour- 
gogne, II,  287. 

Pàris,  fils  d'Alienus  de  Valsidoine,  I,  185. 

Pàris,  fils  de  Priam,  I,  25;  il  ravit  Hélène  et 
l'épouse,  27,  142. 

Paris,  ville;  nom  donné  à  Lutèce  par  Pàris,  II, 
209,  212;  fait  extraordi  naire  qui  accompagna 
ce  changement  de  nom;  fausses  légendes  à  ce 


sujet,  215;  assiégée  par  Sigebcrt,  219;  capitale 
de  la  Neustrie,  240;  agrandie  par  Pâris,  qui  lui 
donne  son  nom,  257;  Pépin  y  fixe  sa  cour,  547; 
Charles  Martel  jure  de  respecter  les  privilèges 
de  SCS  bourgeois,  582;  fêtes  à  Pui'is  pour  le 
mariage  de  Pépin,  450-451;  Charlemagne  y 
est  né,  454;  assiégée  par  Hondris  et  Raiifroi, 
478;  prise  par  les  frères  bâtards  de  Charle- 
magne; assiégée  et  prise  par  Constantin,  479; 
ses  écoles,  III,  55;  assiégée  par  Gérard  del 
Fraite,  97,  102,  105;  Charles  y  passe  l'hiver, 
165;  assiégée  par  Ogier  le  Danois,  205;  Char- 
lemagne y  séjourne,  275;  le  peuple  de  Paris 
accourt  au  palais,  en  faveur  d'Ogier;  langage 
du  prévôt  de  Paris,  275;  assiégée  par  le  lignage 
d'Ogier,  276;  Charles  y  rentre,  279;  Brehier 
veut  l'assiéger,  281  ;  assiégée  par  les  païens, 
285;  l'évêque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  51 1  ; 
Charles  y  transfère  les  écoles  de  Rome,  515; 
Charles  y  bâtit  l'église  S'-Jacques,  517;  toui- 
noi,  557;  Ogier  et  Charles  y  rentrent,  576; 
les  habitants  prennent  fait  et  cause  pour  Bue- 
von,  IV,  10;  dévastée  par  l'empereur  Otton, 
167;  le  roi  Robert  bâtit  l'église  N.-D.,  245; 
construction  de  l'église  S'-Martin,  251,  254; 
incendie  de  l'église  des  Innocents,  542;  les  rues 
pavées;  visitée  par  le  pape  Alexandre  III, 
458;  les  juifs  chassés  de  cette  ville,  467:  con- 
struction d'une  halle  en  Champeas,  482;  le 
comte  Baudouin  de  Flandre  y  reste  troisjours, 
595;  l'hôpital  S'-Jacques  donné  aux  Frères- 
Prêcheurs,  V,  5;  entourée  de  murs,  14;  Ogier 
y  rentre,  127;  Philippe-Auguste  y  réunit  ses 
barons,  150;  joutes;  le  Louvre,  prison,  152, 
154;  noces  de  Jeanne  de  Flandre,  166;  Louis  IX 
y  fonde  une  abbaye,  207;  écoles  citées,  212; 
couroime  d'épines  déposée  dans  la  Sainle-Cha- 
pelle,  255;  messe  dans  l'église  N.-D.,  279;  le 
pont  renversé,  427;  juif  brûlé,  481  ;  fondation 
des  Franciscaines,  502;  inondée,  528;  les  ponts 
emportés,  565;  Philippe  le  Bel  y  réunit  les 
barons  français,  579;  insurrection  des  métiers, 
VI,  104;  concile,  129;  parlement,  150;  on  y 
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bi  ùlc  les  Templiers,  141,  1!)2  ;  fêtes,  1!)3,  194; 
le  peuple  déclare  vouloir  combattre  les  Fla- 
mands, 199;  le  palais  royal,  idi,  199,  209, 
215;  le  fossé  S'-Germaiii,  208;  le  Louvre,  pri- 
son, 210;  famine,  222;  capilion,  265;  neige 
abondante,  266;  la  ville  menacée  d'incendie, 
305;  Philippe  de  Valois  y  reçoit  l'hommage  de 
SCS  vassaux,  404;  la  commune  armée  contre 
les  Flamands,  409;  assemblée  de  princes,  487. 
Voy.  /Jslalos,  fiarfM/«.<,Châtelet,  Eudes,  Hugues, 
Robert. 

Paris,  villes  fondées  en  Nubie,  en  Chaldée  et  dans 
l'Inde  par  Paris,  11,  226,  229. 

Parise,  femme  de  Ramon  de  S'-Gilles  ou  de  Pro- 
vence, m,  516;  (II,  760). 

Parisele,  ville  saxonne;  assiégée  par  Hector,  II, 
21C, 

Pariseus,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Parme  iPcrme),  ville;  assiégée  par  Frédéric  II, 

V,  271  ;  conquise  par  Henri  de  Luxembourg, 

VI,  128.  Voy.  Cadolus,  Godefroid. 
Paros  {Mima),  ilc  de  la  Grèce,  I,  502. 
Parthenay;  le  seigneur,  VI,  264. 
Parthcnopolis,  ville;  prise  par  les  Romains,  I,  212. 
Parthes  ( /'«rs)  ;  leur  premier  roi  Arsace,  I,  117; 

ils  entrent  en  Lybic;  battus  par  Hérode,  272; 
situation  de  leur  pays,  292;  vaincus  par  Dio- 
clétien;  convertis  au  christianisme.  II,  37.  Voy. 
Arsace,  Pacorus,  Pirados. 

Partonopée  {Partout noppeit)  ;  sa  femme  use  de 
magie,  IV,  54. 

Parlrise ,  Pctriscs  le  Bourguignon;  chef  des  brû- 
leurs de  Philippe  de  Valois,  VI,  407;  il  brûle 
Casscl,  410. 

PartroiSj  voy.  Pcrthois. 

Parvray;  le  comte  cité,  VI,  72. 

Pas  de  la  Barre  {Passe  de  Baire),  V,  402. 

Pasbaut,  aonlréc  d'ÉgypIe  où  se  livra  une  bataille, 
V,  374. 

Pascal  [Pascltals,  Paschale)  I,  pape,  III,  517;  S" 
Cécile  lui  apparaît;  il  lui  érige  une  église, 
518;  il  meurt,  523. 

Pascal  II,  pape,  IV,  502;  il  excommunie  l'empe- 


reur, 504;  Henri  V  s'en  empare  par  trahison, 
305;  il  révoque  les  investitures  accordées  à 
Henri;  il  confond  les  hérétiques,  506  ;  il  mande 
à  Henri  de  conquérir  Milan,  509;  il  félicite 
révéque  Obert  sur  sa  valeur;  il  confirme  le  tri- 
bunal de  la  paix  de  Liège  et  change  le  titre  de 
l'église  de  Liège,  318;  il  meurt,  519. 

Pascal  III,  antipape;  sa  mort  horrible,  IV,  444; 
il  canoni;e  Charicmagne  par  ordre  de  l'empe- 
reur, 451  ;  intronisé  à  Rome,  455. 

Passaige,  Passiaco,  monastère,  VI,  405. 

Passavant  (Passei'aw^,  PasseavanI)  ;  brûlé  par  les 
Barois,  V,  518. 

Passe  de  Baire,  voy.  Pas  de  la  Barre. 

Passcvent,  cheval  d'Ogier,  IV,  45,  47  ;  assailli 
par  des  oiseaux  fantastiques,  49;  tué  par  le 
roi  Arlus,  51. 

Passy  {Passi,  Passiat),  château  ;  il  se  rend  à  Phi- 
lippe-Auguste, IV,  554;  on  y  conserve  le  cœur 
de  Philippe  le  Bel,  VI,  199. 

Pastore,  échevin  de  Trêves;  il  se  convertit,  I, 
466. 

Pateclieuais,  quartier  de  la  ville  de  Rome,  I,  65. 
Palcis,  voy.  Henri. 

Palcrno,  roi  des  Grecs;  il  fait  sa  soumission  aux 
Romains,  I,  160. 

Paternostre  {Patrenoilre),  voy.  Guillaume. 

Patrachc,  voy.  Baudouin. 

Patras,  voy.  Lambert. 

Patras,  ville  où  S'  André  fut  crucifié,  I,  454. 

Patrenostre,  voy.  Paternostre. 

Patriciien,  voy.  S'-Patrice. 

Patricius,  fils  d'Aurélien;tué  en  Gaule,  II,  52,33. 

Paul  {Pol,  Pattliîi,  Paulus,  Pou,  Paul)  I",  pape,  II, 
488;  il  élève  le  corps  de  S"=-Pétronille;  sa  cha- 
rité, 489;  il  réclame  le  secours  de  Charlemagne 
contre  Aistulfe,  513;  il  meurt,  514. 

Paul,  comte  d'Angers;  tué  par  Clotaire,  II,  172. 

Paul,  hérésiarque  d'Athènes  ;  tué  par  la  foudre,  I, 
551. 

Paul  II,  putriarchedeConstanllnople,  hérésiarque; 

condamné,  11,534,  355. 
Paul  Diacre,  historien;  utilisé  par  Jean  d'Outre- 
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meusc,  I,  2,  347;  cilc  n  propos  de  la  date  de 
la  naissance  de  J  -C,  ^548,  349;  il  commence 
à  écrire  en  l'an  381,  M,  87. 
Paul,  fils  du  comte  de  Foi,  chanoine  de  Liège,  IV, 
300. 

Paul;  il  cvangéiisc  Narbonnc,  I,  bOO. 

Paul  Orose,  historien;  utilise  par  Jean  d'Outre- 
meuse.  I,  2,  7,  \%  54,  H 8,  120,  347; 
cite  à  propos  de  la  date  de  la  naissance  de  Jé- 
sus-Christ, 348,  349;  cité  à  propos  des  papes, 
II,  172. 

Paul,  fils  du  comte  de  Trcschic,  chanoine  de 

Liège,  IV,  346. 
Paul,  martyrisé  par  l'empereur  Valérien,  II,  30. 
Paulnmhc,  voy.  Palombe. 

Pauvres;  feu  public  à  Rome,  I,  251;  fondation  de 
l'cvcque  Baidric  à  Liège,  IV,  239;  Réginard  de 
Liège  nourrit  les  pauvres,  222;  charité  de  Wa- 
son,  239,  247;  fondation  à  Liège  pour  les  ob- 
sèques des  pauvres  prêtres,  321  ;  hôpital  pour 
les  pauvres,  à  Liège,  342;  deux  mille  pauvres 
nourris  par  l'évéquede  Ncvers,  V,  194;  legs  de 
Hugues  de  Pierrcpont,  205.  Cfr  Hôpitaux. 

Pavez,  voy.  Paiiimaivnt. 

Pavie,  ville  de  la  Lombardie;  fondée  par  Énée  le 
poslis,  I,  32;  les  Sicambrcs  battus  devant  cette 
ville,  126;  Antiochus  battu  près  de  cette 
ville,  129-130;  détruite  par  les  Latins  et  les 
Gaulois,  145;  les  Romains  y  sont  battus  par 
les  Sicambrcs,  186,  (591-596);  évangélisée  par 
S'  Syrien, 451  ;comté,puis  royaume;  ses  armoi- 
ries; famille  de  S' -Materne,  535;  prise  par 
Francon,  547;  prise  et  détruite  par  Hector; 
rebâtie,  566;  conquise  par  Septime-Sévère, 
582  ;  détruite  par  Clodas,  584;  reconstruite  par 
Didius  Julianus,  qui  y  établit  Palados  comme 
roi,  II,  5;  Jonab,  6;  détruite  par  les  Vandales, 
132;  séjour  des  rois  Lombards,  171,  261; 
détruite  par  Léon,  roi  de  Hongrie,  432; 
Luitprand  y  transporte  le  corps  de  S'  Augus- 
tin, 434;  assiégée  par  Charlcmagne,  813;  ses 
habitants,  partisans  de  Didier,  514;  con- 
quise par  Charlcmagne,  520;  Ogier  le  Danois 


y  séjourne,  III,  206,  212,  213;  Charles 
veut  l'assiéger,  207;  le  duc  Bertrand  y  ar- 
rive, 210;  Pavie!  cri  de  guerre  d'Ogier,  215; 
ses  portes  fermées  à  Ogier,  220;  visitée  par 
Ogier,  265;  les  habitants  aident  les  Allemands 
contre  les  Lombards,  IV,  442;révêque  de  Liège 
Henri  H  y  meurt,  448;  elle  se  révolte  contre 
reiiipire,  455  ;  l'évêque  privé  du  pallium,475; 
détruite  par  les  Sarrasins,  V,  124;  Henri  de 
Luxembourg  s'y  trouve,  VL  132,  139.  Voy. 
Alexandre,  Bacuda,  Ermengarde,  6'orfosa,  Jean, 
Modéras,  Palados. 
Paycn  (Paien,  Pain,  Paren,  Parens),  voy.  Nicolas^ 
Thierri. 

Paycn  porte  (Paiien  porte),  porle  de  Liège,  f, 
381;  IV,  578;  V,  23.  29,  335,  (586);  elle  est 
bouchée,  385. 

Pedio,  voy.  Puy. 

Pcetershem  (Pitrcsaine),  seigneurie  liégeoise,  V, 
353. 

Peinture,  voy.  Beaux-arts. 
Peivre,  voy.  Pévèle. 
Pekelach,  ville  de  l'Inde,  III,  60. 
Pel  (pour  Pol),  voy.  Paul. 

Pélage  (Pélaige),  pape,   frère  de  Bélisaire;  il 

condamne  Anthémius,  II,  250. 
Pélage,  pape,  II,  262;  il  envoie  Grégoire  le  Grand 

en  Angleterre,  263;  ses  décrets,  270. 
Pélage,  hérésiarque;  condamné,  II,  116. 
Pelage,  voy.  Gérard. 
Pelar,  voy.  Arnoiil. 

Pélée  (Peleus),  roi  en  Gi'èce;  il  engage  Jason  à 
partir  pour  la  conquête  de  la  Toison  d'or,  \,  21; 
père  d'Achille,  26. 

Péléc,  fils  de  Thoodcgus;  il  s'enfuit  d'Espagne 
déguisé  et  va  à  Rome,  I,  216. 

Pelcmont,  voy.  Richard 

Peleon,  envoyé  de  Dieu  vers  S'  Jean  l'Agneau,  II, 
277. 

Pèlerinages  :  au  tombeau  de  S'  Domitien,  à 
Huy,  II,  239;  à  une  vierge  miraculeuse  en 
Syrie,  250;  Hectumbe,  328  ;  au  lieu  du  meur- 
tre de  S'  Lambert,  375;  S'-Martin  de  Tours, 

48 
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élat  misérable  des  pèlerins,  V,  159. 

Peleus,  voy.  Pélée. 

Pelhor,  voy.  Arnoul. 

Pellagc,  lignage  liégeois,  IV,  4fl9. 

Pellène  (Pulaine),  ville  de  Grèce;  ses  habilanls 
en  guerre  avec  Codrus,  I,  oi. 

Pclops  (Polops),  roi  de  Grèce;  il  combat  Darda- 
nus,  I,  140. 

Peneagense,  voy.  Perme. 

Pcncslre,  ville  située  entre  l'Arménie  et  la  Perse; 

prise  par  les  Romains,  I,  103;  assiégée  par 

Sylla,  202  ;  séjour  de  S'  Servais,  II,  G3. 
Pencstre,  Pcnesirin,  voy.  Préneste. 
Pcncvaire,  Pennevane,  cheval  du  roi  Didier  ; 

enlevé  par  le  duc  Bertrand,  III,  212;  donné  à 

Cliarlcmagne,  215. 
Penidoir,  voy.  Butor, 
Penicstrc,  voy.  Préneste,  Coloris. 
Pénitents  ou  Flagellants,  VI,  586;  leurs  chants; 

faux  pénitents  condamnés  par  le  pape  ,387  ;  ils 

sont  brûlés,  588. 
Penne  ou  Pena  d'Agnès  (Pannas,  Peneagcnse), 

ville;  conquise  par  Simon  de  Montfort,  V,  16, 

106. 

i^enno/r  (Pœnorum?),  Carthaginois,  I,  123. 

Pentecôte  (Pentecosle),  fille  de  Radus  des  Prez  ; 
m,  78;  (II,  702). 

Pcntecuye,  Poniccvyc,  ville,  I,  11. 

Pentcpoir,  Pmlopoire,  Pentexoir,  royaume;  con- 
quis par  Clodovée,  II,  298  ;  nom  donné  à  l'Inde, 
III,  60;  visité  par  Ogier,  65.  Voy.  Ganges, 
Hercule. 

Penthésilée,  reine  des  Amazones  ;  elle  va  au  se- 
cours de  Troie;  tuée  par  Achille,  I,  26. 

Penthièvre  [Pcntiers);  le  comte  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  511. 

Pentopoire.,  voy.  Pentcpoir. 

Pépin  {Peppin,  Pipin),  fils  de  Farlamant,  duc  de 
Champagne  ;  membre  du  conseil  de  Sigebert, 
II,  506;  origine  de  son  nom,  507. 

Pépin;  deux  fils  de  Charlemagne  portent  ce  nom, 
II,  450,  485,  529. 

Pépin,  bâtard  de  Charlemagne;  il  conspire  contre 


son  père;  emprisonné  à  S'  Denis,  il,  528;  roi 
des  Lombards,  529,  550. 

Pépin  de  Landen  (de  Mes),  maire  du  palais  d'Aus- 
trasic,  père  de  S";  Gertrudc,  II,  306;  il  reçoit 
son  nom  de  son  oncle,  507. 

Pépin  de  Herstal  (li  gros  Pipin),  fils  d'Ansegise, 
II,  506;  père  de  Charles  Martel,  507, 322,  451; 
nommé  maire  du  palais  d'Austrasie;  il  tue 
Brodcal,  5i0,  (611);  il  lue  Walfoan  et  mutile 
Ebroïii;  Tliéodoric  cherche  à  le  mettre  à  mort, 
541  ;  appelé  par  les  Francs  pour  combattre 
Bertars,  546,  (614,  615);  nomme  maire  du 
palais,  il  établit  en  Austrasie  deux  sièges  de 
justice,  Jupille  et  Chèvreniont;  son  éloge;  il 
se  rend  dans  la  vallée  de  Liège,  547  ;  il  offre 
des  faveurs  h  Dodon  pour  avoir  sa  sœur  Al- 
païdc;  il  laisse  gouverner  la  France  par  S' 
Hubert;  il  mène  Alpaïde  à  Jupille,  348;  à  la 
demande  du  peuple  de  Maestricht,  il  replace 
S'  Lambert  sur  le  siège  de  Tongres  et  noie 
Pharamond,  549;  il  va  à  Paris  tenir  co  ir  ou- 
verte et  mène  Alpaïde  avec  lui  ;  il  chasse 
Pleclrude,  550,(617);  S'  Lambert  lui  reproche 
sa  conduite;  il  fait  semblant  de  chasser  Al- 
païde, 551,  (620);  il  interroge  Lancelot  du 
Lac  sur  des  faits  de  chevalerie  et  lui  offre  l'hos- 
pitalité à  Paris;  il  reste  en  Austrasie,  laissantle 
gouvernement  de  la  France  à  S'  Hubert,  558  ; 
il  bâties  Sarrasins  en  Angleterre;  il  défait  les 
Lombards,  559;  battu  par  les  Langobards, 
560;  il  rend  la  justice  à  .lupille,  565;  il  tient 
sa  cour  à  Metz  et  y  réunit  les  barons  d'Austra- 
sie; S'  Lambert  refuse  de  s'asseoir  à  la  même 
table  qu'Alpaïde  et  excommunie  Pépin,  305; 
(621);  il  renvoie  Alpaïde,  566;  sa  colère  en 
apprenant  le  meurtre  de  S'  Lambert,  570-571  ; 
il  va  à  Maestricht  féliciter  S'  Hubert,  qui  lui 
ordonne  de  reprendre  Pleclrude,  574,  (650);  il 
veut  enlever  le  comté  de  Paris  à  Charles  Mar- 
tel ;  il  se  laisse  fléchir  par  S'  Hubert;  il  fonde 
un  monastère  à  Orp;  blessé  en^Bretagne,  578; 
il  désigne  Charles  Martel  pour  lui  succéder, 
579,  (652);  sa  parenté,  493. 
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Pépin  le  Bref  (It  Nain),  roi  des  Francs,  fils  de 
Charles  Martel;  la  mesure  de  sa  (aille  conservée 
dans  l'église  de  Herstal,  II,  401-402;  créé 
chevalier;  ses  prouesses  contre  les  Sarrasins, 
iOS;  il  tue  Juscalmont,  404;  fra3eur  qu'il 
inspire  aux  Sarrasins,  407;  il  bat  les  Danois 
et  les  Hongrois  en  Bavière;  vainqueur  de 
Julien  en  combat  singulier,  408  ;  il  tue  un  lion  , 
409;  il  épouse  Bertaine;  414;  ses  prouesses  à 
Bastogne,  417-418,  (648);  prisonnier;  il  vient 
à  Liège,  419;  il  bat  les  Golhs  sous  Orléans, 
424;  il  bat  les  Sarrasins  en  Bavière,  427-428; 
item  en  Hongrie,  etc.,  429;  son  mariage  à 
Paris,  450,  (654);  il  demeure  à  Orléans;  il 
fait  obtenir  l'évéché  de  Liège  à  Constantin, 
fils  du  duc  d'Orléans,  456;  il  vient  à  Liège, 
457;  battu  et  blesse  à  Soissons  par  Gérard, 
458;  il  devient  roi  de  France,  448;  son  élection 
confirmée  par  le  pape,  449;  il  consent  au  retour 
de  Floribert  sur  le  siège  épiscopal  de  Liège, 
465;  il  aide  Griffon  contre  Ralmon,  406;  ses 
prouesses  contre  les  Frisons;  il  assiège  Cher- 
bourg, 467;  item  Durans,  468;  prisonnier  à 
Portangne,  469;  les  Français  croient  qu'il  est 
mort,  470;  on  fait  ses  exèques  à  Paris,  475; 
Doon  apprend  qu'il  est  prisonnier,  480;  Guy- 
meir  lui  rend  la  liberté;  il  vient  à  Paris,  481  ; 
sa  vengeance  des  barons  rebelles;  il  envoie 
Naime  en  Bohême  pour  combattre  Hondris  en 
Rainfroi,  482;  il  accueille  Etienne  à  Paris;  il 
va  en  Lombardie;  créé  patrice  de  Borne;  il 
célèbre  la  Pàque  à  Jupille,  abat  le  pont  de 
Cheratte  et  bâtit  l'église  de  Herstal,  484;  il 
envoie  Guichar  chercher  Charlemagne  en  Espa- 
gne, 485;  il  confirme  Fulcaire  comme  cvêque 
de  Liège;  il  combat  les  Saxons,  487;  il  détruit 
Clermont,  etc.,  488;  il  meurt  à  Paris;  enseveli 
à  S'-Denis;  il  recommande  Doon  à  Charle- 
magne, 489,  (658);  sa  parenté,  491;  il  avait 
battu  Gcoiïroi,  duc  d'Aquitaine,  IV,  250. 

Pépin  I""",  fils  de  Louis  le  Pieux,  roi  de  France; 
son  père  lui  donne  l'Aquitaine,  IV,  15;  il 
ravage  la  Bretagne;  il  règne,  25;  Serge  II 


l'appelle  à  son  aide  contre  les  païens,  27;  son 
père  le  couronne  à  Reims,  59;  il  règne  avec 
son  père,  66;  battu  par  ses  frères  dans  l'Auxer- 
rois,  70;  le  traité  de  Verdun  lui  donne  la 
France  occidentale,  71  ;  il  règne  douze  ans,  72; 
sa  guerre  contre  Robert  de  Bretagne,  76;  il 
bat  les  Normans;  sa  mort  cruelle,  78. 

Pépin,  fils  de  Pépin,  roi  de  France;  moine  à  S'- 
Denis,  IV,  79. 

Pcrbas,  chef  païen  ;  il  enlève  Broiefoi't;  Ogier  le 
tue,  m,  545. 

Perhorier,  voy.  Hyperboréens. 

Perccval  {Pcrcheval ,  Parcheval),  fils  du  comte 
de  Flandre,  chanoine  de  Liège,  IV,  500. 

Perccval  Roiez,  d'Asti;  il  envoie  à  Jean  d'Outre- 
meuse  la  chronique  des  Vavassours,  V,  162. 

Perccval,  chevalier;  il  assiste  aux  obsèques  de 
Tristan;  tué  en  Bretagne  par  les  Romains,  If, 
242. 

Perccval,  sénateur  romain;  tué  par  Cletus,  I, 
14i. 

Vcrcha  {Pierches) ,  comté;  le  comte  prend  part 
à  l'expédition  d'Angleterre;  tué,  V,  164;  un 
comte  tué  par  Renaud  de  Boulogne,  56;  un 
seigneur  tué  à  Bouvines,  VI,  85. 

Percdut,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Peregrin  (Peregrien),  évéque  ;  envoyé  en  Gaule; 
martyrisé,  I,  556. 

Pérégrin,  archevêque  de  Cologne;  conseiller  de 
l'empereur,  IV,  237;  il  unit  Henri,  fils  du  duc 
Léopold,  avec  la  fille  de  l'empereur,  243. 

Perclada  (Pirelat),  ville;  iissiégée  par  Philippe  III, 
V,  443, 

Pcrcusc,  voy.  Pierreuse. 

Pcrfelgostc,  voy.  Paphlagonie. 

Pergame  [Pcrrjaime),  ville;  ravagée  par  les  Gau- 
lois, I,  267  ;  patrie  de  Gallien,  555. 

Perichon,  voy.  Ponchon. 

Périgueux  (Piragoire,  Piragorc),  V,  110,  111; 
terres  cédées  à  l'Angleterre,  356;  massacre 
qu'y  font  les  Anglais,  484;  institution  d'un 
nouvel  évèché,  VI,  235. 

Perine,  lisez  Perme,  V,  274. 
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PerimiSj  nom  fabuleux  d'un  roi  de  France,  qui 
donna  son  nom  à  Paris,  II,  215. 

Pcrires,  localité  voisine  de  ïliuin,  VI,  119;  récla- 
mée par  le  duc  de  Brabant,  123. 

Péris  (Chilpéric?),  fils  de  Sideberl,  II,  248;  roi 
de  France;  il  agrandit  Paris,  257;  il  bat  les 
Homains  en  Italie;  il  prend  Rome,  Vienne,  etc., 
259;  il  but  les  Espagnols,  260;  il  met  les  Goths 
en  déroute  devant  Toulouse,  203;  il  massacre 
les  Galiciens  en  Angleterre,  264;  il  meurt 
d'une  chute  de  cheval,  267;  enterré  à  S'-Ger 
main,  208. 

Pcriwds,  voy.  Perwez.  , 

PcrlibordCj  contrée  de  l'Inde,  I,  291, 

Penne,  voy.  Parme. 

Pernc;  le  comte  va  à  Compiègne,  VI,  498. 
Peron,  voy.  Nicolas. 

Péroiine,  ville;  Charles  le  Simple  y  meurt,  IV, 
123;  Charles  y  est  enseveli,  124;  réclamée  par 
FeiTant  de  Portugal,  V,  52;  Philippe-Auguste 
y  loge,  147;  entrevue  entre  Louis  VIII  et  le 
faux  Baudouin,  172;  S'  Fursy,  357;  Philippe 
le  Bel  y  réunit  son  armée,  VI,  36  ;  séjour  du 
roi,  52;  le  roi  y  conduit  son  armée,  63;  les 
Flamands  veulent  y  combattre  les  Français, 
64;  Philippe  de  Valois  y  réunit  une  armée, 
570,  571  ;  Philippe  y  franchit  la  Somme,  618. 
Voy.  Gérard,  Jean,  Renaud. 

Pérouse  (Peruse),  en  Lombardie;  prise  par  Anni- 
bal,  I,  122;  les  Romains  y  sont  battus  par  les 
Hongrois  et  les  Danois,  II,  151;  bataille  c]ui 
s'y  livre  entre  les  païens  et  les  chrétiens,  IV, 
28;  Innocent  III  y  meurt,  V,  162;  séjour 
d'Innocent  IV,  504;  Urbain  IV  y  meurt,  367; 
Clément  IV  y  est  élu,  368;  Martin  IV  y  meurt, 

.  444;  Célestin  V  y  est  élu,  494;  Benoît  XI  y 
réside,  VI,  46;  Clément  V  y  est  élu,  47.  Voy. 
Henri. 

Perpignan    {Pcrpengnam ,  Perpejignant) ,  ville; 

prise  par  Philippe  le  Hardi,  V,  443;  Philippe 

le  Hardi  y  meurt,  444. 
Perron  de  Liège;  on  y  proclamait  la  guerre,  V, 

207,  514,  406;  on.y  fait  toutes  les  proclama- 
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tions,  296;  les  meubles  des  bourgeois  qui  ne 
paient  pas  l'impôt  y  sont  exposés,  566;  il  se 
trouvait  sur  le  marché,  (662)  ;  signe  de  justice 
à  Vottem,  VI,  75;  on  y  public  les  bannis,  173; 
181,185;  item  la  guerre,  252,  586,  (091);  on  y 
fait  toute  espèce  de  proclamation,  396;  on  doit 
y  proclamer  les  bourgeois  afforains,  445;  à 
Vottem,  482  ;  on  y  proclame  les  forjugés,  617; 
un  perron  érigé  dans  un  cloître  indique  une 
juridiction,  II,  3i4. 
Persant  de  Haneffe,  chevalier  hesbignon,  V,  409; 
ses  prouesses,  410,  (655,  636);  preux  cheva- 
lier, 431,  (667);  il  combat  les  Anglais,  470; 
partisan  des  d'Awans,  544;  il  conseille  la  paix, 
547.  Voy.  Eustache. 
Persant  de  Jenneret,  maire  de  Liney;  il  lait  en- 
terrer vif  un  criminel,  VI,  501. 
Perse  (Perses),  poète,  I,  461. 
Perse  (Persie),  royaume;  conquis  par  Cyrus,  I, 
23;  le  roi  prend  la  ville  d'Éphèse  et  rappelle 
Dolcl,  32;  son  roi  Darius,  91;  conquis  par 
Alexandre  de  Macédoine,  110;  item  par  César- 
Auguste,  350;  son  roi  refuse  de  secourir  Car- 
tilage, en  haine  de  l'empereur  Alexandre ,  II, 
9;  villes  assiégées  par  Alexandre,  10;  envahie 
par  Gordien,  15;  dévastée  par  Gallien,  27;  la 
Cappadoce  en  est  tributaire,  28;  domptée  par 
Aurélien,  32;  évangélisée  par  Léon,  138;  con- 
vertie par  Mahomet,  288  ;  ravagée  par  Héra- 
clius,  520,  555  ;  elle  paye  un  trjbut  à  Garthage, 
410;  Haroun-al-Raschid  l'oiïre  à  Charlemagne, 
III,  41  ;  son  roi  allié  d'AgolanI,  roi  d'Egypte, 
112;  en  partie  conquise  par  Touschi,  V,  291  ; 
conquise  par  Houlagou,  51 9,  520,  557  ;  en\ a- 
hie,  577,  578;  envahie  par  Batou,  VI,  49; 
ravagée  par  le  Prèlrc-Jcan,  589;  conquise, 
590.  Voy.  Abaka,  Astiatjcs,  Palans,  Cesaire, 
Chosroës,  Cor  subie ,  GouiUmant,  Haroun,  Ka- 
zan,  Lucidar,  Omar,  Paginai,  Sapor,  Sible, 
Tagudar. 

Persée  (Pcrseus),  fils  de  Philippe,  roi  de  Macé- 
doine; battu  par  les  Romains,  I,  180-181;  son 
vaisseau  amené  à  Rome,  181. 
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Perses  (Persiens,  Persins,  Persis,  Persans);  ballus 
par  Agrippa,  1,  71;  attaques  et  défaits  par 
l'empereur  Alexandre,  II,  9-10;  battus  par  les 
Komains;  tributaires  de  Rome;  leur  roi  Nerva, 
11;  ils  se  révoltent  contre  Rome;  ils  battent  Gor- 
dien, 15;  ils  conquièrent  la  Syrie,  '27;  ils  bat- 
tent les  Romains,  79  ;  item  les  Vandales,  158; 
ils  saccagent  Londres,  251;  ils  ravagent  la 
Grande-Bretagne  ;  battus  par  les  Bretons,  257  ; 
combattus  par  Maurice,  286;  battus  par  les  Ro- 
mains, 307,  520;  ils  conquièrent  et  détruisent 
Antioche,  Damas  et  Jérusalem;  battus  par  les 
Romains,  333;  ils  ravagent  la  Sicile,  340,  562  ; 
item  la  Loinbardie  et  assiègent  Rome  ;  battus 
par  Justinien;  ils  sont  noyés,  362;  leur  roi  et 
leur  reine  se  font  chrétiens,  370;  ils  envahis- 
sent le  territoire  de  Carthage,  407  ;  battus  par 
Florentin,  408,  410;  ils  attaquent  l'empereur 
Richard  à  Conslantinople,  Ili,  259;  ils  reçoi- 
vent le  baptême,  265;  nom  commun  donné  à 
tous  les  païens,  575,  597. 

Persie,  voy.  Perse. 

Perthois  (Parirois),  ville  de  France;  brûlée,  V, 
143. 

Perlinax  [Ehjus  Pertinax),  empereur  romain,  I, 

578;  tué,  579. 
Perune,  voy.  Pérouse. 

Perulua,  Prcvena;  il  vend  la  Turquie  au  sultan 

d'Égyple,  V,  574. 
Perwcz  (Periweis,  Peruweis)  ;  les  habitants  donnés 

en  otage  au  roi  de  Bohème  VI,  508,  514.  Voy. 

Henri. 

Pesche  (Pcys),  voy.  Alard,  Albert,  Seguin. 

Pélershcm  {Pitrcsent,  Pitresem);  le  seigneur  ré- 
clame la  chàlellenie  de  Waremme,  VI,  456; 
item  des  châteaux  à  l  évéque  Adolphe,  503. 
Voy.  Henri. 

Petit- Baron,  voy.  Jean. 

Petite- Bretagne,  voy.  Bretagne,  Adroel, 

Petits;  nom  donné  à  Liège  aux  gens  du  peuple; 
le  prévôt  Jean  tâche  de  les  captiver  IV,  231; 
ils  font  une  révolution,  237;  ils  ne  participent 
pas  au  gouvernement  de  la  cité,  mais  s'occupent 


de  leur  commerce,  296;  leur  asservissement, 
V,  207,  278;  leur  haine  contre  les  Grands, 
279,  (655);  ils  commencent  la  lutte  contre  les 
Grands,  502;  Henri  de  Dinant  les  protège, 
305;  Henri  les  excite,  507;  ils  trouvent  un 
allié  dans  le  clergé,  508;  les  échevins  veulent 
les  gagner  à  leur  cause,  509;  ils  élisent  deux 
maîtres  pour  défendre  leurs  franchises,  510; 
les  maîtres  jurent  de  les  proléger,  515,  (635); 
ils  se  forment  en  compugnies,  515;  leur  dé- 
vouement à  Henri  de  DinanI,  314;  ils  restent 
maîtres  de  la  cité,  515;  ils  assiègent  les  éche- 
vins dans  le  quartier  des  Prez,  525;  ils  sont 
battus,  526;  Henri  de  Gueldre  leur  enlève 
leurs  statuts,  555;  ils  posent  des  conditions 
inacceptables,  554;  Henri  de  Gueldre  promet 
de  les  mener  par  loi,  comme  les  Grands,  550; 
ils  s'imposent  une  taille,  557;  ils  maudissent 
Henri  de  Dinant,  540;  ils  se  soumettent  à  l'im- 
pôt, 442;  ils  s'insurgent  contre  les  Grands, 
445,  (670);  leur  inilatioii  contre  les  Grands, 
550;  les  Petits  à  Huy,  549-558,  564-572;  leur 
influence  grandit  à  Lièj^e,  \l,  2,  (640);  ils 
nomment  un  des  deux  maîtres  de  la  cité,  9; 
continuation  de  leur  lutte  contre  les  Grands,  à 
Liège,  70;  le  chapitre  prend  leur  défense,  71  ; 
leur  accord  avec  les  Grands,  75;  cités  avec  les 
Grands,  118;  alliés  avec  le  chapitre  contre  les 
Grands,  157;  complot  pour  les  massacrer,  158, 
161;  ils  s'arment  contre  les  Grands,  159;  ils 
mettent  le  feu  à  l'église  S'-Martin,  171  ;  régalés 
par  Marie  de  Fooz,  172;  ils  font  un  compromis 
avec  les  Grands,  174;  Adolphe  de  La  Marck 
leur  pardonne,  190;  ils  sont  en  paix  avec  les 
Grands,  191  ;  ils  demandent  à  être  régis  par  la 
loi  Charlemagne,  206;  mis  sur  le  même  pied 
que  les  Grands  par  la  paix  de  Wihogne,  442, 
Voy.  Communes,  Métiers. 

Pelouse,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne, 111,  334. 

Petra  {La  Pire,  Damas),  ville;  Hérode  va  y  de- 
meurer, I,  272;  son  roi  Aretas,  395. 

Petre,  voy.  Pierre. 
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PcIreniuJej  voy.  Hclicns. 
Pclriscs,  voy.  Parlrisc. 

Peironax,  bourgeois  de  Brescia;  il  rebâtit  l'ab- 
baye du  Mont-Cassin,  II,  432. 
Peure,  voy.  Arnoul,  Jean. 

Pcvcle  {Pcurc,  Pcvre,  Peivrc),  partie  de  la  Flandre, 
VI,  23;  traversée  par  les  Français,  81.  Voy. 
S'  Jean. 

PevcSj  voy.  Paivc. 

Pëvillc  (Pevilhe),  près  de  Liège,  V,  334,  477; 

amende  duc  à  l'évêque,  VI,  462. 
Pcvre,  voy.  Pévèle. 
Peys,  voy.  Pesche. 

Phaceia  {Facheas,  Fachias),  fils  de  Manahem,  roi 
d'Israël,  I,  SI  ;  tue,  53. 

Pbaceia,  fils  de  Romélie,  roi  d'Israël;  battu  par 
Joacbim,  I,  55;  il  meurt,  55. 

Phalcc,  fils  de  .lanus  et  petit-fils  de  Jabam  ;  il  gou- 
verne l'Italie,  I,  9. 

Pludcch,  fils  de  Hcber,  I,  3'27. 

Plianie,  fille  du  comte  de  Louvain,  femme  de 
Hubert,  II,  420. 

Pliaphum,  voy.  Puplios. 

Pbaramond  (Pharammit),  premier  roi  des  Francs, 
II,  89;  il  conquiert  une  partie  de  l'Allemagne, 
100,  lOi;  il  poursuit  les  Huns,  104;  il  meurt, 
105;  lois  saliqucs  qu'il  donne  aux  Francs, 
145. 

Pliaramond,  neveu  d'Ebroïn;  cvcque  intrus  de 
Tongres  en  place  de  S'  Lambert,  II,  339;  le 
peuple  de  Maestricbt  demande  son  expulsion  ; 
Pépin  le  jette  dans  la  Meuse,  349. 

Pbaraon;  sa  fille,  femme  de  Salomon,  I,  39. 

Pharaons,  rois  d'Egypte;  leur  commencement,  I, 
140. 

Pharescour  {Far),  ville  ;  assiégée  par  Louis  IX, 
V,  283;  les  Sarrasins  y  sont  battus,  284. 

Pharis  de  Vasquans,  roi,  III,  37. 

Pharisiens  (Pharisciieus,  Phariscins),  secte  juive, 
I,  202;  Salite  les  protège,  203;  leurs  croyances, 
390. 

Pharons,  fils  de  Tremus;  il  tue  les  Danois,  I, 
530;  il  fiiit  Melion  prisonnier,  531. 


Pharos  (Predos,  Farinonde),  île;  conquise  par 
Antipater,  I,  225;  citée,  280. 

Phasaron ,  roi  de  Morandc;  allié  de  Brehier,  III, 
144,  281,  283. 

Phazaël  {Fassians,  Fasiens,  Fasians,  Faisiam^ 
Fasias),  fils  d'Antipaler,  gouverneur  de  Jéru- 
salem, I,  226;  jaloux  de  son  frère  flérode, 
242;  Félix  ravage  sa  terre,  255;  il  retient  les 
revenus  dus  à  Hyrean,  269;  Hyrcan  se  plaint 
de  lui  à  Antoine,  270;  créé  prince  de  Judée 
par  Antoine;  il  défend  Jérusalem  contre  Paco- 
rus,  271;  pris  par  les  Parthes,  272;  il  se  tue, 
273. 

P/ic6(7/*e,'fillc  de  Jules  César;  amoureuse  de  Vir- 
gile, 1, 227  ;  refusée  par  Virgile,  228,  23 1 , 236  ; 
mystifiée  par  Virgile,  237,  241,  250;  singu- 
lière vengeance  que  Virgile  prend  d'elle,  251; 
elle  demande  grâce,  252. 

Phehus,  fils  de  Guidas  de  Valetrue;  tué  par 
Gauthier  de  S'-Materne,  II,  40. 

Pliebus,  le  soleil;  on  lui  élève  des  idoles  à 
Antioche,  IV,  54;  son  temple  et  sa  statue  à 
Rome,  I,  70. 

Pheloma,  ville  d'Afrique;  tributaire  de  Rome,  I, 
212. 

P/ivlomena,  voy.  Philomène. 

Phénicie  (Feniche ,  Fe.nix),  I,  142  ; 'dot  de 
Cléopâtre,  128;  soumise  aux  Romains,  212. 

Phéniciens;  ils  dominent  sur  la  mer,  I,  49;  ils 
enlèvent  le  chef  de  S'  Jean -Baptiste,  400. 

Pheroras,  Ferolas,  Ferolaiis,  fils  d'Antipater,  I, 
208  ;  il  reçoit  le  titre  de  Pappus,  279;  sa  haine 
contre  son  frère  Hérode;  360;  empoisonné  par 
sa  femme,  564;  imprudence  de  sa  femme,  365. 

Phidte,  Phisc,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Phidias,  philosophe,  I,  67. 

Philadelphie  [Fiadelfiic),  dans  la  Cœlésyrie;  Ty- 
mothéc  s'y  réfugie,  1, 167. 

Philippe,  sénateur;  élu  empereur,  il  se  fait  chré- 
tien, II,  20;  tué  avec  son  fils;  enseveli  dans  le 
cimetière  de  S'-Calixte,  22-23. 

Philippe,  fils  de  l'empereur  Philippe;  tué  par  son 
successeur  Dccius;  II,  23. 
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Philippe  l'Allemand,  chevalier  liégeois,  IV,  384. 

Philippe  d'Aragon;  sa  femme  Marie,  fille  du  duc 
de  Brabant,  VI,  266. 

Philippe,  fils  de  Robert  Paternostre,  comte  d'Ar- 
tois; il  assiège  Fumes,  V,  510,  5H;  il  est  tue, 
812;  VI,  26;  cité,  255,  544. 

Philippe  d'Aunay,  chevalier  français,  VI,  197; 
constitué  juge  de  ses  deux  fils,  d98. 

Philippe,  fils  de  Philippe  d'Aunay;  amant  de 
Marguerite  de  Bourgogne,  VI,  197;  son  sup- 
plice, 198. 

Philippe,  comte  de  Boulogne,  oncle  de  Louis  IX, 
V,  206. 

Philippe  de  Castcal,  premier  ccuyer  de  Jean  de 
Beaumont,  VI,  335. 

Philippe  (de  Heinsberg),  archevêque  de  Cologne; 
il  place  les  corps  des  rois  mages  dans  une 
châsse,  IV,  449;  cité,  452;  assiégé  en  Toscane 
par  les  Romains,  453;  il  meurt  en  Palestine 
(à  Naples),  490. 

Philippe,  fils  de  Baudouin  II,  empereur  de  Con- 
stantinople,  V,  564. 

Philippe,  oncle  d'Ogier  le  Danois,  III,  269. 

Philippe,  seigneur  de  Donmartin  et  de  Warfusée, 

V,  219. 

Philippe,  fils  de  Robert  de  Dreux;  évêque  de 

Beauvais,  IV,  333. 
Philippe  d'Évrcux,  fils  de  Louis,  roi  de  Navarre, 

VI,  209. 

Philippe,  comte  de  Flandre;  il  se  trouve  à  Cha- 
mont,  IV,  455;  il  ménage  la  paix  entre  les 
rois  de  France  et  d'Angleterre,  456;  il  aide 
Henri  II  d'Angleterre  contre  son  père,  457; 
sa  sœur,  comtesse  de  Hainaut,  459;  il  donne 
l'Artois  à  Philippe-Auguste;  il  conclut  une 
alliance  contre  lui,  465;  il  envahit  la  France; 
Philippe  lui  donne  le  Vermandois,  464;  il 
prend  la  croix,  481  ;  ses  deux  femmes  ;  il  con- 
quiert le  roi  Caquedent;  ses  domaines,  qu'il 
tient  du  roi  de  France,  492  ;  il  est  souvent  à 
la  cour  de  France,  493;  il  va  au  secours  de 
Milan  ;  ses  armoiries,  494  ;  Caquedent  le  pro- 
voque en  combat  singulier,  495;  blessé;  il  va 


à  Rouen,  496;  il  prend  les  armoiries  de  Caque- 
dent; il  assiège  Acre,  505;  il  complote  la  mort 
du  roi  Philippe;  ses  aveux,  506;  il  meurt  et 
est  enterré  à  Acre,  490,  497,  507;  cité,  III, 
280. 

Philippe,  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandre,  III, 
282;  tué  par  les  païens,  285. 

Philippe,  fils  d'un  comte  de  Flandre,  chanoine  de 
S'- Lambert,  IV,  171. 

Philippe  1",  fils  de  Henri  I,  roi  de  France;  cou- 
ronné à  Reims,  IV,  264;  battu  par  Robert  le 
Frison;  il  règne;  sa  femme  et  ses  fils,  282;  il 
répudie  sa  femme  Berlhc  et  prend  Bertrade; 
excommunie,  295;  il  meurt,  305;  il  avait 
fondé  une  abbaye  de  Cîteaux  à  Châlons,  506. 

Philippe,  fils  de  Philippe,  roi  de  France,  IV,  295; 
couronné  par  son  père,  IV,  335;  il  combat  les 
Brabançons,  547;  son  père  l'associe  au  gouver- 
nement, 554;  tué  par  un  porc,  555. 

Philippe,  roi  de  France,  fils  de  Louis  le  Gros; 
il  était  archidiacre  de  Hainaut  à  Liège,  IV, 
353,  544,  555. 

Philippe-.\uguste,  roi  de  France,  fils  de  Louis  le 
Jeune,  IV,  402;  prédiction  dont  il  est  l'objet, 
455;  sacré  à  Paris  en  présence  du  pape;  il 
épouse  Isabelle  de  Hainaut,  459,  (185,  208); 
les  comtes  de  Hainaut  et  de  Flandre  lui 
donnent  l'Artois,  463;  il  réclame  le  duché  de 
Normandie  à  Richard  I  d'Angleterre,  465;  sa 
guerre  contre  Philippe,  comte  de  Flandre,  464; 
il  défend  le  blasphème  en  France,  465;  il 
dompte  ses  vassaux  révoltés;  sa  piété  envers 
l'Église,  467;  il  persécute  les  juifs,  467;  il  veut 
surprendre  Henri  I  à  Gerberoy,  470;  Richard  I 
lui  refuse  l'hommage  pour  le  Poitou;  il  ravage 
l'Aquitaine,  471  ;  sa  paix  avec  Richard  I  d'An- 
gleterre; il  prend  la  croix,  481;  il  peuple  le 
bois  de  Vincennes  et  construit  une  halle  'a 
Paris,  482;  il  se  prépare  pour  la  croisade, 
485;  il  part  pour  la  Palestine  et  assiège  Tyr, 
487;  il  assiège  Acre,  491;  suzerain  de  la 
Flandre,  492;  il  envoie  Philippe  de  Flandre  à 
Milan  et  va  défendre  la   Gascogne  contre 
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Honri  I  d'Angleterre,  493;  il  conquiert  la 
Normandie,  -iOfi;  il  donne  les  armoiries  de 
Caqucdcnt  à  Piiilippc  de  Tiandre,  -i07;  il 

■  assiège  Acre,  bOi;  il  replace  Gui  de  Lusignan 
sur  son  trône  à  Acre,  tiOS;  Richard,  roi  d'An- 
gleterre, trame  sa  mort,  bO(i  ;  il  quitte  Acre  et 
va  à  Tyr,  507;  il  revient  ci\  France;  on  lui 

'  donne  du  poison,  509;  Richard  d'Angleterre 
lui  déclare  la  guerre,  5:25;  il  va  à  Toulouse  et 
à  Poitici's  et  ravage  le  pays,  526;  il  assiège 
Gisors,  5'27,  529;  veuf,  il  épouse  la  fille  du  roi 
Canut,  552;  il  devient  malade,  557,  540;  il 
invite  le  roi  Jean  d'Angleterre  à  lui  prêter  hom- 
mage pour  la  Normandie,  555;  il  assiège  Ver- 
.  non,  555;  il  épouse  Marie,  fille  du  duc  de 
IMéranie,  558;  il  fait  la  paix  avec  Jean  le  Mau- 
vais, 559;  il  reprend  sa  femme,  5f)0;  il  con- 
quiert l'Anjou,  l'Aquitaine,  etc.,  561;  il  épouse 
la  fille  de  rempereur  de  Constantinople,  568; 

.  irrcnoncc  aux  fruits  des  évêchés  sede  vacante, 
576;  le  comte  Baudouin  de  Flandre  le  voit  à 
Paris,  593;  il  accueille  Ferrant  de  Portugal,  V, 

■  7;  il  donne  Ferrant  à  Jeanne  de  Flandre,  10; 
il  rappelle  Ingcbnige,  16;  le  pape  lui  écrit  en 
faveur  des  Liégeois,  57;  il  envoie  du  secours 
aux  Liégeois,  4  I  ;  sa  guerre  contre  l'Angleterre, 

■  45;  Ferrant  lui  envoie  un  épervier,  47;  chasse, 
48  ;  il  est  mis  en  garde  contre  Ferrant,  49;  il 

■  traite  Ferrant  de  vassal,  50;  il  promet  à  Henri 
'  de  Louvain  de  l'aider  contre  les  Liégeois,  52; 

■  il  écrit  aux  Liégeois,  53,  (601);  il  rompt  avec 
Henri,  54;  il  apprend  la  défaite  de  sa  flotte, 
55;  il  assemble  son  armée,  56;  renversé  trois 
fo's,  57;  il  demande  une  trêve  à  Ferrant,  58; 
ii  fait  assiéger  un  château  de  Ferrant,  70;  ligue 
qui  se  forme  contre  lui,  J08,  (618);  sa  colère 

'  contre  Ferrant,  Hl;  il  défie  Ferrant,  112;  il 
dévaste  la  Flandre,  117;  il  conclut  une  paix 
avec  Ferrant,  120,  121;  il  fait  demander  la 
bataille  aux  Sarrasins;  il  fait  dire  des  messes, 
;  124;  il  court  sus  aux  Sarrasins  et  accueille 
.'  Ogier  sans  le  connaître,  127;  il  demande  à 
Ogier  qui  il  est,  128;  il  fait  hommage  à  Ogier, 


150;  il  est  cause  de  la  trahison  d'Ogier,  131  ; 
il  écoute  sa  femme  et  prend  la  pierre  d'Ogier, 
135;  il  ordonne  h  Renaud  de  Boulogne  de  dé- 
molir le  château  Marelh,  159;  alliance  formée 
contre  lui,  140;  il  convoque  ses  vassaux,  142; 
tous  ses  fiefs  envahis,  145;  sa  vision,  144; 
il  attaque  Ferrant  à  Bouvines,  146,  (625);  il 
rentre  à  Paris,  147;  il  glorifie  S'  Lambert,  148, 
149;  il  fait  comparaître  Ferrant,  150;  il  assiège 
Avignon,  152;  il  bat  Clément  de  Vallouise, 
153;  il  remet  la  couronne  à  son  fils  Louis, 
154;  il  reprend  la  couronne,  155;  lettre  outra- 
geante qu'il  écrit  à  Henri  de  Louvain,  156;  il 
va  en  Provence,  157;  il  refuse  de  conquérir 
l'Angleterre,  165;  il  met  son  trésor  à  la  dispo- 
sition de  Blanche,  165;  il  meurt  à  Maycncc, 
169;  cité,  171.  - 

Philippe  III,  roi  de  France,  fils  de  Louis  IX,  V, 
200,  275,  280,  504;  il  épouse  Isabelle  d'Ara- 
gon, 523,  560;  il  part  pour  la  Terre-Sainte, 
371;  son  fils  Philippe  le  Bel,  576;  couronné 
roi  de  France,  379,  586;  il  part  pour  la  croi- 
sade, 396;  il  épouse  3Iarie  de  Brabant,  400; 
il  va  à  Toulouse  et  à  Poitiers,  401  ;  il  ravage  le 
comté  de  Foi,  402;  il  vient  h  Liège,  415,(661); 
il  envahit  la  Gascogne.  423;  Charles  d'Anjou 
lui  demande  du  secours,  429;  son  expédition 
contre  Pierre  III  d'Aragon,  430;  il  fournit  cent 
chevaliers  à  Charles  d'Anjou,  431;  il  établit  les 
pairs  de  France  juges  entre  le  duc  de  Bour- 
gogne et  Robert  de  Béthune,  436  ;  il  fait  la  paix 
entre  ces  deux  personnages,  438;  ses  conquêtes 
dans  le  royaume  d'Aragon,  440,  (666);  il  bat 
Pierre  d'Aragon,  441  ;  il  prend  Toulouse,  ctc  , 
443;  il  meurt,  444. 

Philippe  le  Bel,  roi  de  France,  V,  376,  S79;  fils 
de  Philippe  le  Hardi,  400;  il  épouse  la  fille  de 
Henri  de  Navarre,  401,  440;  couronné;  duc 
d'Aquitaine,  445;  il  fait  alliance  avec  le  duc  de 
Brabant,  464;  il  redemande  la  Gascogne,  472; 
il  protège  les  bourgeois  de  Valenciennes,  482; 
il  ravage  la  Gascogne,  484;  sa  cour,  489,  490; 
il  mande  Gui  de  Dampierre  à  Paris,  491  ;  il 
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relient  Philippine  de  Flandre,  49(2;  il  mande 
Edouard  I"  à  Paris,  494;  sa  querelle  avec 
Boniface  Vllf,  496;  Gui  formule  une  plainte 
contre  lui,  497;  alliance  contre  lui,  498  ;  Gui 
le  défie,  499;  il  réunit  ses  barons  à  Vaueou- 
ieurs,  b03;  il  fait  la  paix  avec  Albert  d'Autriche; 
son  armée,  504;  il  passe  à  Pont-à  Vcndin, 
507;  il  assiège  Lille,  808,  5d3;  il  écrit  à 
Robert  de  Béthune,  516;  il  conquiert  la  Flan- 
dre, 519;  il  fait  mettre  Gui  de  Dampierre  en 
prison,  521;  Douai,  Lille,  etc ,  lui  ouvrent 
leurs  portes,  522;  il  lève  la  dîme  sur  le  clergé 
et  un  impôt  sur  les  biens  des  bourgeois,  525, 
524;  il  accorde  une  trêve  à  Edouard  I"',  529; 
il  fait  placer  le  corps  de  S'  Louis  dans  une 
châsse,  552;  il  promet  aux  Flamands  de  ne 
pas  lever  de  nouveaux  impôts.  554;  il  ordonne 
au  comte  de  S'-Pol  d'attaquer  les  Flamands, 
336;  sa  colère  contre  les  Flamands,  541  ;  il 
conclut  une  trêve  avec  les  Flamands,  561;  il 
fait  la  paix  avec  le  roi  d'Angleterre,  562;  son 
alliance  avec  Albert  d'Autriche,  565;  il  bn'ile 
les  lettres  du  pape  revendiquant  la  souverai- 
neté temporelle  sur  la  France,  579;  il  ordonne 
à  Robert  d'Artois  de  combattre  les  Flamands, 
VL  14;  il  paye  la  rançon  du  châtelain  de 
Hcule,  21;  il  rassemble  une  armée,  26;  il  est 
excommunié ,  34  ;  il  promet  des  troupes  à 
Kazan;  il  rend  la  Guyenne  à  Edouard  I",  55; 
il  soumet  l'Aquitaine,  36;  item  la  Provence, 
etc.,  57;  il  se  croit  trahi,  58;  il  refuse  une 
trêve  aux  Flamands,  39;  il  retourne  à  Paris, 
40;  il  accorde  une  trêve  aux  Flamands,  42; 
réconcilié  avec  le  pape,  46;  il  assiste  au  cou- 
ronnement de  Clément  V,  47;  il  envoie  du 
renfort  à  Jacques  de  Rayonne,  55;  il  veut  sou- 
mettre la  Flandre,  58  ;  il  altère  la  valeur  des 
monnaies,  65;  il  veut  combattre  les  Flamands, 
64;  il  met  Gui  de  Dampierre  en  liberté,  66; 
trompé  par  Engucrrand  de  Marigny,  67;  son 
admiration  pour  Gui  de  Dampierre,  69  ;  il 
prépare  une  expédition  en  Flandre,  78;  il  con- 
duit son  armée  à  Mons-en-Pévèle,  81  ;  il  jure 


la  destruction  des  Flamands,  82  ;  il  écoute  le 
conseil  de  Jean  de  Bretagne,  85;  il  est  trahi, 
84;  sa  situation  critique,  85;  ses  prouesses, 
86;  il  est  blessé,  88;  il  donne  des  fruits  à 
Pierre  de  Coninck,  89;  il  envoie  Jean  do  Bre- 
tagne aux  Flamands,  90;  il  retourne  à  Paris, 
92;  trahi  par  Engucrrand  de  Marigny,  94;  il 
envoie  Engucrrand  en  Flandre,  96;  honneur 
qu'il  fait  à  Engucrrand,  97;  il  reçoit  Louis  de 
Nevers,  98;  il  écoute  les  faux  griefs  d'Enguer- 
rand,  99,  100;  il  garde  Louis  de  Nevers  auprès 
de  lui,  lOi;  exécutions  qu'il  ordonne  à  Paris, 
105;  il  chasse  les  Templiers,  108;  sa  paix 
avec  Edouard  confirmée,  109;  mécontent  de 
réleclion  de  Henri  de  Luxembourg,  115;  sa 
haine  contre  l'empereur,  130;  Clément  V  le 
relève  de  l'excommunication,  140;  il  faitbrùler 
les  Templiers,  141  ;  il  fait  assiéger  Lyon,  143; 
Clément  V  lui  accorde  la  dîme  des  biens  du 
clergé,  144;  il  appuie  Adolphe  de  La  Marek,186; 
il  célèbre  des  fêtes  à  Paris,  195;  averti  de  sa 
mort  prochaine,  194;  son  aveuglement  pour 
Engucrrand  de  Marigny,  196,  197;  il  parle  à 
son  peuple,  198;  il  meurt,  199;  son  trésor  volé 
par  Engucrrand,  209  ;  trompé  et  volé  par  En- 
gucrrand, 215,  214,215;  sa  mère,  248;  sa 
marâtre,  266;  ses  enfants,  525  ;  sa  fille,  comtesse 
de  Flandre,  595;  son  frère,  Charles  de  Valois, 
595. 

Philippc-Hérode,  voy.  Hérode-Philippc. 
Pliilippe,  roi  de  Hongrie  ;  tué  parOgier  le  Danois, 
Ul,  221. 

Philippe,  roi  de  Hongrie,  fils  de  Salomon,  HI, 
269;  il  bat  Brchier  de  Balengis,  281. 

Philippe,  oncle  de  Guillaume  de  Juliers,  VI,  55. 

Philippe,  roi  de  Macédoine,  \,  107;  allié  d'Anynal  ; 
battu  et  pris  par  Titus;  il  fait  la  paix,  179. 

Philippe  de  Meldin,  archevêque,  VJ,  552. 

Philippe  le  Mort,  flamand;  ses  prouesses,  V,  509. 

Philippe  (le  Noble),  comte  de  Namur,  fils  de  Bau- 
douin de  Hainaut,  IV,  521  ;  il  assiste  au  tournoi 
d'Andeune,  566;  l'empereur  de  Constanli  • 
nople  lui  envoie  une  dent  de  S'  Pierre,  569, 
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870;  partisan  de  Henri  de  Louvain,  572  ;  il 
assiste  à  la  donation  du  comté  de  Gueldre, 
574;  envoyé  en  mission  à  Bruxelles,  575, 
576;  il  négocie  une  trêve  entre  Hugues  de 
Pierrcpont  cl  Henri  de  Louvain,  578;  sa  veuve, 

V,  16,41. 

Philii>pc  H,  comte  de  Namur,  fils  du  comte 
Philippe;  il  accompagne  révèquc  Hugues  de 
Pierrcpont  à  Landen,  V,  17,  18;  il  négocie  une 
tièveavec  Henri  de  Louvain,  19;  il  vient  au 
secours  de  Hugues,  56,  40;  il  négocie  la  paix, 
45;  il  meurt,  187,  (600);  il  ordonne  de  fonder 
rabbaycde  Grandpré,  206. 

Philippe,  frère  de  Gui  II,  comte  de  Namur;  il 
meurt  en  Palestine,  VI,  588. 

Philippe,  fils  du  roi  de  Navarre, archidiacre  deCam- 
pine,  IV,  544;  il  combat  les  Brabançons,  547. 

Philippe,  comte  de  Noyon,  dit  Longue-Epée;  il 
intercède  pour  Ferjanl  de  Portugal,  V,  149; 
il  devient  comte  de  Noyon,  150;  il  accueille 
Ferrant,  puis  le  fait  prisonnier,  155. 

Philippe,  comte  de  Poitiers  (Boulogne),  fils  de 
Philippe-Auguste;  légitimé  par  le  pape,  IV, 
561;  cité,  V,  9,  10;  comte  de  Poitiers,  121  ; 
comte  d'Anjou;  il  combat  les  Brabançons,  142 ; 
il  défend  la  Normandie,  145;  il  bat  les  Anglais 
près  de  Koucn,  14  5;  il  icnire  à  Paris,  148; 
comte  de  Boulogne;  proposé  pour  roi,  189, 
190;  il  refuse  de  trahir  la  reine  Blanche,  191; 
il  meurt,  210. 

Philippe,  fils  de  Philippe  le  Bel,  comte  de  Poi- 
tiers, V,  445;  il  épouse  Jeanne  de  Bourgogne, 

VI,  104;  il  va  à  Lyon,  150;  créé  chevalier, 
195;  il  prend  la  croix,  194;  envoyé  à  S'-Omer, 
195;  il  demande  la  mort  d'Engucrrand  de 
Marigny,  209;  il  gouverne  la  France,  219;  il 
assiste  au  sacre  de  Jean  XXII  à  Lyon,  220; 
sacré  à  Reims,  221;  il  brigue  l'empire,  255; 
il  fait  la  paix  avec  Robert  de  Béthune,  255; 
item  avec  Edouard  V,  254;  item  avec  le  duc 
de  Bourgogne,  255  ;  il  fait  brûler  les  juifs  et 
les  lépreux,  264;  il  meurt,  265;  cité,  325;  sa 
femme  Jeanne,  479. 


Philippe,  abbé  de  S'-Nieaisc  à  Reims;  charge  de 
négocier  la  paix  à  Liège,  VI,  294;  points  trai- 
tes par  lui,  295,  440,  441,  446,  447;  cité  dans 
la  paix  de  Wihogne,  448. 

Philippe  de  Sayne,  assassin  dWlbert  de  Louvain 
IV,  513;  accusé  par  l'empereur,  517;  son 
supplice,  518. 

Philippe,  fils  du  duc  de  Souabe,  chanoine  de 
Liège,  IV,  299. 

Philippe,  duc  de  Souabe;  excommunié,  iV,  518, 
560  ;  propose  pour  l'empire ,  559  ;  il  doinie  des 
privilèges  aux  Liégeois,  V,  255;  sa  charte  de 
privilèges,  256. 

Philippe,  prince  de  Tarente;  prisonnier,  V,  561. 

Philippe,  comte  de  Thielte,  fils  de  Gui  de  Dam- 
pierre,  V,  234,  489,  499  ;  il  se  rend  aux  Fran- 
çais, 520;  il  s'échappe,  521  ;  il  va  à  Gand,  VI, 
55;  il  veut  combattre  les  Français,  55;  il  as- 
siège la  Bassée,  56,  57;  il  avertit  le  comte  Jean 
de  l'approche  des  Français,  79;  il  combat  les 
Flamands,  82  ;  il  délivre  son  frère  Jean  de 
Namur,  88;  sa  femme  enceinte  à  Lilli',  89; 
il  rend  Lille  à  Philippe  le  Bel,  91  ;  cité,  69,  78, 
90. 

Philippe  de  Valois,  fils  de  Charles;  il  se  révolte 
contre  le  régent  de  France,  VI,  221;  il  combat 
les  Gibelins;  battu,  254;  champion  de  la  reine 
d'Angleterre,  304;  régent  de  France,  351;  il 
devient  roi  de  France,  525,  552,  404;  il  fait  la 
guerre  au  duc  de  Brabant,  555;  Edouard  III 
lui  réclame  le  royaume  de  France,  559;  al- 
liance formée  contre  lui,  561;  il  vient  en  aide 
au  comte  de  Flandre,  562;  il  contracte  une 
alliance  avec  David,  roi  d'Ecosse,  567;  il  ras- 
semble une  armée  à  Péronne,  370;  il  n  joint 
les  Anglais,  571;  il  hésite  à  attaquer  les  An- 
glais, 572;  il  retourne  sur  ses  pas,  573; 
il  combat  les  llennuyers,374;  il  assiège  Thun, 
576;  il  réunit  une  armée  à  Arras,  579;  sa 
mère,  404;  il  restitue  la  Flandre  à  Louis  de 
Nevers,  405;  il  promet  son  appui  à  Louis  de 
Nevers,  406;  il  envahit  la  Flandre,  407;  il  as- 
siège Cassel,  408;  il  bat  les  Flamands,  409;  il 
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fait  brûler  Casscl,  410;  conditions  qu'il  fait  au 
comte  de  Flandre,  411  ;  son  projet  de  conqué- 
rir la  Terre-Sainte,  412;  il  mande  Adolphe  de 
La  Marckà  Paris,  455;  il  excuse  révèquc,  436; 
S  I  monnaie,  457;  il  fait  saisir  la  femme  de 
Hobert  d'Artois,  480  ;  intrigues  du  duc  Jean  III 
contre  lui,  auprès  d'Edouard  111,  487;  il  mande 
à  Jean  111  de  venir  se  justifier  à  Paris,  489; 
Jean  111  l'implore  pour  obtenir  une  trêve  des 
Liégeois,  49S;  il  négocie  cette  trêve  à  Coni- 
picgue,  497,  498,  499,  500;  il  prend  la  croix, 
502;  il  favorise  le  duc  Jean  111,  50(5;  il  consent 
à  l'institution  d'un  évéché  à  Louvain,  507;  il 
prononce  sa  sentence  contre  le  duc  et  l'évêque 
de  Liège,  508,  5 H,  512;  argent  qu'il  reçoit  en 
dépôt,  518;  il  demande  une  trêve  à  Jean  de 
Bohême,  525;  il  écrit  en  faveur  de  la  paix, 
532;  il  se  plaint  au  pape  de  l'évêque  de  Liège; 
sa  sentence,  533;  il  condamne  Jean  111  à  des 
amendes,  542;  sa  guerre  contre  Edouard  111, 
594,  608;  alliance  contre  lui,  595;  il  appelle 
l'évêque  de  Liège  à  son  secours,  617,  618;  il 
entre  dans  la  Thiérache,  621;  il  ravage  le 
Hainaut,  622;  il  assiège  Cambrai,  623;  ses 
alliés,  624. 

Philippe  de  Villers,  VI,  554. 

Philippe,  chancelier  de  l'empereur;  tué  devant 
Rome,  IV,  452. 

PliUippe,  voy.  Philippine,  Philippious. 

Philippicus  (Philippe)  Bardanes,  empereur  d'O- 
rient; allié  de  Charles  Marlcl;  11,  405;  il  bat 
Juslinien  et  Gordalus  sur  mer,  407;  il  va  à 
Sartangnc  pour  venger  Florentin,  412';  il  as- 
siège et  détruit  la  ville  de  Pont,  41 3. 

Philippine,  fille  de  Gui  de  Dampicrre,  V,  489; 
elle  va  à  Paris,  491;  prisonnière  à  Paris,  492, 
521;  VI,  35,  69;  elle  meurt,  70. 

Philippine,  première  femme  de  Godefroid  de 
Louvain,  IV,  450. 

Philippon,  sire  de  Beauvais,  IV,  187. 

Philistins  (Pliilistiicns)  ;  attaqués  par  Samson,  1, 
29;  écrasés  sous  les  ruines  du  palais,  30;  vain- 
queurs du  peuple  d'Israël,  33  ;  vainqueurs  sur 
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le  mont  Gelboé,  35;  ils  habitent  la  Palestine, 

288.  Voy.  Sanse. 
Philomcnc  (Pfieloinena),  fille  de  Gorgile,  I,  193. 
Philomcne,  frère  de  Nicomède;  chassé  de  la  Bi- 

Ihynie  ;  créé  roi  d'Arménie  par  Pompée,  I,  200; 

il  meurt,  201. 
P/iilonicus,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 
Philoscph,  ville  d'Ethiopie,  1,  297. 
Phineas,  Finecs,  prêtre;  il  voit  Jésus  ressuscité, 

1,  424. 

Phineas,  juge  d'Israël,  fils  d'ilcli ,  I,  50;  il  est 
Iné,  53. 

Phison,  nom  donné  au  Gange,  1,  289,  291;  il 
arrose  la  Judée,  310;  il  sort  du  Paradis  ter- 
restre, 111,  67;  atteint  par  les  Tarlares,  V,  194; 
cité,  291;  traversé  par  Haython.  519. 

Phocas  (Foqucs,  Fougues), c\n  empeicur  d'Orient; 
il  tue  Maurice,  II,  286;  il  constitue  l'église 
S'-Picrre  chef  des  églises  de  l'univers,  288;  il 
donne  le  Panthéon  à  Boniface,  293;  Priscien 
cherche  à  le  renverser,  294  ;  battu  et  décapité 
par  Héraclius,  297. 

Pliolomcs,  voy.  Ptolémée. 

P/iolotetis,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Pholius  (Fortuit),  diacre;  excommunié  par  S' 
Anastase,  II,  187. 

Phrygie  (Friac);  son  roi  Laomédon,  I,  22. 

Phrygiens  (Frisons);  leui-  guerre  contre  les 
Troycns,  I,  27. 

Picar,  voy.  Jean  de  Picardie. 

Picardie  (Picar,  Pycardie);  gouvernée  par  Théo- 
doric,  II,  167;  ravagée  par  Ogier  le  Danois, 
111,  202;  traversée  par  l'armée  de  Brebicr,  283. 
Voy.  Jean. 

Picards  (Picars);  ils  pillent  les  païens  morts,  III, 
119;  étudiants  picards  à  Londres,  V,  423. 

Picéniens  (Pitlicnccs)  ;  révoltés  contre  Rome; 
vaincus,  I,  197-198. 

Pivey,  voy.  Pousset. 

Fiches,  voy.  Corbeau. 

Pichevac/ie,  voy.  Pissevache. 

Pichiti,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Pictagoras,  voy.  Pilhagore. 
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Pklainc,  duché;  conquis  par  Doon,  II,  !r27.  Voy. 
Loquars. 

Picus,  fils  de  Crète;  il  règne  en  Chaldce;  il  fonde 
le  royaume  de  Crète,  I,  15;  il  meurt,  17. 

Picus,  roi  d'Italie,  I,  20. 

Pie  (Pius),  pape,  I,  S49;  ses  décrets,  5o6. 

Piémont  (Pi/«o«^);  ravagé  par  les  Normans,  IV, 
8b  ;  Asti  en  Piémont,  V,  162;  le  duché  conquis 
par  Henri  de  Luxembourg,  VI,  128. 

Pierches,  voy.  Perche. 

Piere,  voy.  Pyrrhus. 

Pierre  {Pire,  Pires,  Piron,  Pyron,  Pirurs,  Pire- 
lot,  Peire)  Abailar,  maître  du  pape  Célestin  II, 
IV, 357. 

Pierre  Alars,  boucher  liégeois,  IV,  578. 
Pierre  d'Albe,  chevalier  de  Charlemagnc,  III, 
186. 

Pierre,  comte  d'Alençon,  fils  de  Louis  IX,  V,  200  ; 
il  part  pour  la  Terre-Sainte,  571;  il  se  trouve 
dans  la  Pouille,  430. 

Pierre,  évéque  d'Alexandrie  ;  hérésiarque,  II,  1 74 , 
209,  214. 

Pierre  l'Allemand,  sculpteur,  V,  421. 

Pierre  Amelii,  archevêque  de  Narbonnc,  V,  196; 
il  assiste  à  la  prise  de  La  Bécède,  202;  il  entre 
à  Carcassone,  257. 

Pierre  Andricas,  bourgeois  de  Liège,  VI,  278 ^ 
un  des  chefs  du  peuple,  295,  294,  (672);  il 
embrasse  le  parti  des  d'Avvans,  295;  député 
auprès  de  Jean  III,  295;  il  excite  les  Liégeois 
à  ravager  la  Hesbaye,  512  ;  il  fait  déclarer  les 
Hutois  ennemis,  595  ;  il  brigue  la  maîtrise, 
596  ;  il  foule  aux  pieds  les  lettres  d'alliance  des 
Hutois,  398;  élu  maître  de  la  cité,  399;ilbrùlc 
Fize  et  menace  les  Hutois,  425;  il  fuit,  431  ;  il 
conduit  les  Liégeois  à  Hasselt,  457,  (675);  ses 
intrigues,  440,  (676)  ;  il  pousse  les  Liégeois  à 
la  révolte,  452,  457;  il  brigue  la  maîtrise, 
458  ;  il  excite  le  peuple  contre  la  paix  de  Flône, 
476;  élu  maître;  son  audace,  477  ;  il  organise 
une  conspiration  contre  les  nobles,  481  ;  son 
complot  découvert,  482;  jugé  à  Voltem;  sa 
couardise,  485  ;  il  est  condamné,  484,  (677). 


Pierre  II,  roi  d'Aragon  et  de  Catalogne;  il  assiège 
Muret,  V,  106;  cité,  360;  sa  fille,  femme  de 
Philippe  le  Hardi,  376,  (666);  il  va  à  Toulouse, 
402;  reproche  qu'il  adresse  au  pape,  427  ;  il  se 
fait  couronner  roi  de  Sicile,  429;  privé  du 
l'oyaume  d'Aragon;  il  demande  un  combat  à 
Charles  d'Anjou,  450;  ses  craintes,  451;  sa 
ruse  pour  éviter  le  combat,  452;  il  cherche  du 
secours,  440,  (666,  667);  battu  par  Philippe  le 
Hardi;  il  meurt,  441,  443  (668);  ses  fils 
régnent;  ils  retiennent  le  prince  de  Salerne 
prisonnier,  445,  467;  cité,  IV,  548. 

Pierre  III,  roi  d'Aragon.  Voy.  Frédéric  d'Aragon. 

Pierre,  frère  de  .Jacques,  roi  d'Aragon,  V,  525. 

Pierre  d'Aragon  ;tué  au  Mont-Cassin,  VI,  155. 

Pierre  d'Arche;  liégeois  révolté,  V,  557. 

Pierre  d'Auxerre  (de  Courtenay)  ;  couronné  em- 
perL'ur  de  Constantinople,  V,  188. 

Pierre  de  Bar,  maréchal  de  l'évcché  de  Liège, 
VI,  54;  il  assiège  Fauquemont,  43;  prisonnier 
à  Maestricht.  44. 

Pierre  (Pirard),  fils  du  comte  de  Bar,  évé  |ue  de 
Liège,  IV,  16;  (HI,  412);  guéri  miraculeuse- 
ment par  S' Caprase,  21;  il  meurt,  22  :  (MI, 
414);  cité,  V,  485. 

Pierre  de  Barse,  chevalier  hutois,  V,  29. 

Pierre  Baudu,  gaulois;  il  combat  les  Frisons,  II, 
59. 

Pierre  de  Bauvechin;  tué  par  Hugues  de  Flo- 

rennes,  V,  26. 
Pierre  de  Beaumont  (Philippe  de  Beauffremont)  ; 

il  tue  le  duc  Jean  de  Brabant  dans  un  tournoi, 

V,  487. 

Pierre  de  Bénévent,  légat  du  pape,  V,  158. 

Pierre  de  Blois,  chanoine  de  Liège,  VI,  51.  72. 

Pierre  de  Boliue,  chevalier  barois;  merveilles 
qu'il  raconte  de  S'  Lambert,  IV,  381;  il  dé- 
trompe Hugues  de  Bar,  585;  il  expose  la  vérité 
à  Henri  de  Salm,  386;  prévôt  de  Bouillon,  588. 

Pierre  de  Bordel  ;  tué  par  l'évcque  Notger,  IV^, 
172. 

Pieire,  fils  du  comte  de  Boulogne,  chanoine  de 
Liège,  IV,  516. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES 


MATIÈRES. 


389 


Pierre,  duc  de  Bourbon,  VI,  403. 

Pierre  de  Bourbon,  V,  192. 

Pierre,  fils  du  duc  de  Bourgogne,  prévôt  de  S'- 

Pierre,  h  Liège,  IV,  104,  34;j. 
Pierre  Boveal,  échevin  de  Liège,  VI,  175,  178, 

179,  180;  il  combat  les  Namurois,  238;  ses 

prouesses,  200:  prisonnier,  2C1,  263. 
Pierre  de  la  Brosse,  chambellan  du  roi  de  France, 

V,  123;  il  demande  la  bataille  aux  Sarrasins, 

124;  pendu,  418. 
Pierre  Capoccio,  légat  en  Allemagne;  il  conclut 

la  paix  entre  les  rois  de  France  et  d'Angleterre, 

IV,  5S8;  il  donne  l'évèché  de  Liège  à  Henri  de 
Gueldre,  V,  277;  il  ménage  la  paix  entre  les 
Liégeois  et  l'élu,  522,  323. 

Pierre,  sire  de  Chénée;  il  assiste  au  siège  de  Mi- 
lan, IV,  310. 
Pierre  de  Cheval,  changeur  h  Liège,  VI,  466. 
Pierre  de  Colonna,  carlinal  ;  privé  de  sa  dignité, 

V,  524,  532;  rétabli,  VI,  46,  48. 

Pierre Comestor;  sa  eélébrilc,  IV,  465;  ses  écrits, 
466. 

Pierre,  évêque  de  Comminges,  V,  107. 

Pierre  le  Confesseur;  canonisé,  VI,  192. 

Pierrre  de  Coninck,  tisserand;  il  empêche  le  mas- 
sacre des  nobles,  à  Bruges,  V,  553;  proclamé 
roi  par  les  Flamands,  535;  il  envoie  des  dépu- 
tés au  comte  de  S'-Pol,  556;  il  laisse  entrer  le 
comte  à  Bruges,  537;  il  se  plaint  des  excès 
des  Français,  538;  il  fait  massacrer  les  Fran- 
çais, 539;  ses  incursions  en  France,  559;  il 
court  sus  aux  Français,  VI,  16;  créé  che- 
valier, 17;  il  lue  Jacques  de  S'-PoI,  19;  son 
conseil  d'assiéger  Lille  et  Douai,  21;  sa 
ruse  pour  s'emparer  de  Lille,  22  ;  il  entre 
à  Douai,  24;  il  assiège  La  Bassée,  56;  item 
Tournay,  62;  il  engage  les  Flamands  à  ne 
pas  accepter  de  trêve,  64;  il  combat  à  Bou- 
vinos,  87;  il  va  demander  des  fruits  à  Philippe 
le  Bel,  89;  il  suggère  Henri  de  Luxembourg 
comme  roi  d'Allemagne,  110. 

Pierre  de  Corlisel,  chevalier  français,  V,  541, 
518;  il  défend  S'-Omer,  VI,  51  ;  tué,  83. 


Pierre  Damien;  cité  par  Jean  d'Outremeuse,  IV, 
226. 

Pierre,  châtelain  de  Duras;  tué,  V,  322. 

Pierre  l'Ermite;  il  sauve  Godcfroid  de  Bouillon, 

IV,  288;  il  prêche  une  croisade,  290;  il  fonde 
l'église  du  S^-Sépulcre  ou  Neumoustier,  prés 
de  Huy,  294,  502,  (605,  606);  il  meurt,  327, 
(629);  sa  translation  ;  son  épitaphe,  528. 

Pierre,  cardinal  d'Espagne;  il  reste  fidèle  à  Boni- 
face  Vni,VI,  42;  chargé  par  le  pape  d'éludier 
l'affaire  delà  succession  du  comté  de  Looz,585. 

Pierre  de  Falisache;  tué,  V,  465. 

Pierre  de  Flotte;  il  court  sus  aux  Flamands,  VI, 
16;  il  est  tué,  20. 

Pierre  Fouquars,;gouverneur  de  la  ville  de  Huy, 

V,  532. 

Pierre  la  Foy,  ditYronice,  écrivain;  utilisé  par 

Jean  d'Outremeuse,  I,  3. 
Pierre,  scribe  d'Arnould  Franchar  de  Saxe,  II, 

461. 

Pierre  le  Gaillart,  gardien  de  Lille,  VI,  92;  châ- 
telain de  Cassel,  195. 

Pierre  de  Ghistelle;  tué  à  la  warde  de  Steppes, 
V,  87. 

Pierre,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Pierre,  fils  du  comte  de  Gueldre;  il  combat  les 

Liégeois,  V,  228. 
Pierre  de  Hannut,  brasseur  à  Liège,  VI,  29. 
Pierre,  fils  du  comte  de  Hollande,  chanoine  de 

Liège,  IV,  300. 
Pierre  de  Horion,  échevin  de  Huy,  VI,  278,551, 

559,  576. 

Pierre  de  Hozémont,  échevin  de  Liège,  V,  312; 

prisonnier  à  S'-Trond,  322. 
Pierre  et  Foulque  de  Hubines;  ils  signent  la  paix 

de  Fexhe,  VI,  227. 
Pierre  de  Huy,  de  Metz;  il  combat  en  Prusse,  VI, 

412,414. 

Pierre  de  Jauche,  chanoine  de  Liège;  sa  dispute 
avec  Euslache  de  Herstal,  V,  109;  il  est  tué; 
son  nom  donné  h  une  rue  de  Liège,  110. 

Pierre  dcJupille;  il  porte  la  bannière  des  Liégeois, 
V,  227. 
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Pierre  de  Landas,  chevalier;  tué,  VI,  î>26. 
Pierre  de   Landen  ;   tue   par  Hugues  de  Flo- 

rennes,  V,  26. 
Pierre,  vicomte  de  Lautrec;  il  coriihal  Louis  IX, 

V,  272. 

Pierre  de  Léon  (Anaclel);  il  trahit  Innocent  II,  IV, 
558;  il  pille  les  églises  de  Rome;  Lothaire  lui 
fait  trancher  la  tête,  339;  sa  maison,  I,  63,  68. 

Pierre,  doyen  de  S'-Picrre,  à  Liège;  il  devient 
prieur  de  S'-Gilles,  IV,  330. 

Pierre  de  Ligcrs,  clerc  de  Reims,  V,  170, 

Pierre  Lomhard,  évèquc  de  Paris;  il  introduit 
l'usage  chez  les  Francs  de  se  couper  les  che- 
veux et  la  barbe.  II,  145;  son  livre  des  sen- 
tences, IV,  402. 

Pierre  de  Lensengneuil  ;  tué  .'»  la  warde  de 
Steppes,  V,  8S. 

Pierre  de  Luscine,  chanoine  de  Liège,  V,  276. 

Pierre  de  Marrone  ou  Célestin  V  ;  canonise,  VI, 
192. 

Pierre  Mauclerc,  comte  de  Bretagne,  V,  192; 
il  engage  Thibaut  de  Champagne  à  réclamer 
Blois,  200;  il  se  révolte  contre  Louis  IX,  201, 
206;  sa  haine  contre  la  reine  Blanche,  207;  il 
prend  la  croix,  210;  sa  mort,  410. 

Pierre,  archevêque  de  Milan;  envoyé  à  Conslan- 
tinople,  IV,  265. 

Pierre,  dit  de  Moiencelle,  légat  h  Toulouse,  V, 
204. 

Pierre  de  Monroial;  tué  par  Dioclélieu,  II,  47. 
Pierre  dcMontagu;  il  rebâtit  Aix-la-Chapelle  sur 

l'ordre  de  Charlemagne,  III,  il  ;  (II,  669.) 
Pierre  de  Neuvice;  il  aide  à  bâtir  l'église  des 

Prêcheurs,  à  Liège,  V,  211;  on  lui  coupe  le 

poing,  VI,  7. 
Pierre,  comte  de  Nevers,  petit-fils  de  Louis  le 

Gros,  IV,  333. 
Pierre  d'Ougncez,  bouclier  liégeois,  V,  87. 
Pierre  d'Orléans;  tué  par  Ogier  le  Danois,  III, 

214. 

Pierre  d'Ornay;  Charlemagne  lui  confie  la  garde 

de  Ganelon,  III,  1S8. 
Pierre  Panfilel,  chanoine  de  Ciney,  VI,  475. 


Pierre,  fils  de  Prctre-.Iean,  roi  de  Perse,  VI,  590. 
Pierre  Playn,  ambassadeur  liégeois  en  France, 

(VI,  699). 
Pierre  de  Pont-de-Loup;  tué,  V,  414. 
Pierre  délie  Rochie;  tué,  V,  414. 
Pierre  Rogier;  il  abandonne  le  château  de  Cabaret 

à  Simon  de  Toulouse,  V,  14. 
Pierre,  préfet  de  Rome;  il  envoie  Jean  XIII  en 

exil;  l'empereur  Olton  le  fait  pendre,  IV,  167. 
Pierre  de  Rosscal,  de  Dinant,  VI,  614. 
Pierre,  archevêque  de  Rouen,  légat;  il  vient  à 

Liège,  V,  290. 
Pierre  de  S'-Albin,  traître,  V,  ;)09;  sa  mort, 

510. 

Pierre  de  S'-Omer,  chanoine  de  Liège,  V,  316. 
Pierre  Bernard,  de  Saline;  il  épouse  la  veuve  du 

roi  de  Navarre,  IV,  822. 
Pierre,  fils  du  comte  de  Sayne,  prévôt  de  S'-Paul, 

à  Liège,  IV,  545. 
Pierre,  comte  de  Sayne;  il  vient  au  secours 

d'Albéron  II,  évéque  de  Liège,  IV,  570. 
Pierre,  fils  du  comte  de  Sayne,  seigneur  de  Falle, 

V,  353. 

Pierre  de  Seraing,  compagnon  de  Jean  de  Mal, 
V,  552. 

Pierre-Jean  de  Serignan,  hérétique,  VI,  292. 
Pierre  Tirebourse;  il  organise  un  complot  à  Liège, 

V,  366  ;  sa  maison  transformée  en  hôpital, 

367. 

Pierre  de  Tirleniont,  chevalier  brabançon;  tué 

au  siège  de  Tongres,  V,  72. 
Pierre,  sire  de  Tortiniach,  fils  de  Louis  le  Gros, 

IV,  333. 

Pierre  (Jean)  Tristan,  fils  de  Louis  IX,  V,  285. 
Pierre  de  Valenciennes;  tué  à  Fontaine-l'Évêque, 
IV,  160. 

Pierre  de  Valhenhain,  chevalier  brabançon,  V, 
55. 

Pierre  de  Vérone;  martyrisé  à  Milan,  V,  303; 

canonisé,  304. 
Pierre  de  Viane,  archidiacre  de  Brabant,  V,  4. 
Pierre  de  Wisseleire,  de  S'-Trond,  VI,  547. 
Pierre  de  Xliendrcmacl,  maître  de  Liège,  V,  268. 
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Pierre,  cousin  germain  d'Ogier;  tué  par  le  roi 
Alistant,  III,  400. 

Pierre ,  diacre  ;  il  sauve  du  feu  les  œuvres  de 
S'  Grégoire,  II,  288. 

Pierre,  chapelain  de  Lambert;  il  se  trouve  avec 
lui  dans  la  chapelle  des  SS.  Càmc  et  Damien, 
II,  568;  tué  par  Dodon,  569;  enseveli  à  Maes- 
tricht,  570  ;  miracles  ;  Floribert  élève  son  corps, 
483;  déposé  dans  la  châsse  de  S'  Lambert  à 
Liège,  484. 

Pierre,  hérésiarque  de  Rome;  tué  par  la  foudre, 
I,  551. 

Pierre,  maréchal  de  l'empereur  Otton  IV  ;  il 
l'engage  à  aller  à  Rome,  V,  175. 

Pierre,  voy.  Trecanus. 

Pierre  (de  la),  voy.  Lambert. 

Pierreponl  [Pirepont),  voy.  Aghise ,  Arnoul, 
Hugues,  Jean,  Ponce,  Robert. 

Pierres  précieuses,  voy.  Histoire  naturelle. 

Pierreuse  (Pircux^  Pireusc,  PircbiesCj  Poreuse), 
quartier  de  Liège;  on  y  bâtit  après  la  mort  de 
S'  Lambert,  II,  375,  (630);  occupé  par  des 
hôtelleries,  111,8;  l'église  de  S'-Servais,  située 
en  Pierreuse,  IV,  107;  cité,  458,  482;  sortie 
du  palais  épiscopal  de  ce  côté,  516;  cité,  V, 
267  ;  brasserie  en  Pierreuse,  VI,  29  ;  Andrîcas 
y  ourdit  une  conspiration.  481;  482.  Voy. 
Amaury. 

Pii/meais,  Pùjmemix,  voy.  Pygmces. 
Pikcngni,  voy.  Piquigni. 

Pila,  Pyla,  fille  de  Poncius;  son  fils  Ty rus,  1,  555. 
Pilerne,  voy.  Pulerme. 
PUisre,  voy.  Jean. 

Pin;  le  seigneur  combat  en  Prusse,  VI,  412. 
Pinay,  voy.  Pynars. 

Pinchart  {Pincart,  Pinckars)  de  Fragnée;  tué  par 

Charles  Marie),  II,  419.  Voy.  Godefroid. 
Pinchart  de  Fresin,  VI,  228, 
Pincia  (Poncianc),  porte  de  Rome,  I,  60. 
Pinckars,  voy.  Pinchart. 
Pingina,  voy.  Bingen. 
Piugius,  voy.  Jean. 
Pinquegnis,  voy.  Piquigni. 


Pipempois,  voy.  Guillaume. 
Pipenoge,  voy.  Jean. 
Pipiii,  voy.  Pépin. 

Pipion,  roi  de  Golhie;  il  s'allie  avec  Justinien 
pour  envahir  la  France,  II,  405;  il  ravage  la 
France  jusqu'à  Paris;  tué  par  Charles  Martel, 
421. 

Pipion,  fils  de  Pipion,  roi  de  Golhie;  il  ravage  la 
France  avec  Geoffroy  d'Aquitaine;  battu  à  Tou- 
louse par  Charles  Martel;  il  îissiège  Rome,  II, 
425;  il  assiège  Orléans,  424. 

Piquigni  (Piquenf/nis,  Pinquegni,  Pikenyni,  Pui- 
quengng),  voy.  Frédéric,  Simon. 

Pirados,  roi  des  Parlhes;  battu  par  Dioclétien,  II, 
57. 

Piragc,  voy.  Prague. 

Piragore,  Piragoire,  Pyraguire,  Piragorre,  ville 
d'Aquilaine  (Bigorre?),  I,  89;  évangelisée  par 
Francon,  455;  prise  et  détruite  par  Paris,  II, 
206;  ilem  par  Pépin,  488;  Agolant,  roi  d'Es- 
pagne, y  réunit  une  armée,  III,  125;  les  païens 
s'y  réfugient,  127,  128;  assiégée  par  Charle- 
magne,  129;  Charles  la  prend  par  magie,  152; 
Ganelon  y  arrive,  155;  Charles  y  séjourne, 
154;  Blanchardiny  amène  les  otages  de  Marsil, 
156;  comté  créé  par  Charlemagne,  IV,  250. 
Voy.  Gvyconien,  Roger,  S'  Franchart. 

Piragore,  Piragoire,  voy.  Périgueux. 

Piramus,  roi  d'Egypte;  géant,  III,  280;  sa  des- 
cendance, II,  404. 

Piramus,  cousin  d'Alexandre;  tué  par  Franibal, 
I,  157. 

Pirard,  évéque  de  Liège,  voy.  Pierre  de  Bar. 
Pirars,  voy.  Pierre. 

Pire,  voy.  Pierre,  Pirard,  Darius,  Petra,  Pélée. 
Pirebiese,  voy.  Pierreuse. 

Pireblouse,  ville  d'Espagne  non  loin  de  Ronce- 
vaux,  III,  554. 

Pirekare,  ville  d'Espagne;  conquise  pur  Ogier, 
III,  158. 

Pirelars,  gaulois;  il  combat  les  Frisons,  II,  39. 
Pirclat,  voy.  Perelada. 
Pirelée,  voy,  Otton,  Thibaut. 
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Pirelotj  voy.  Pierre. 

Pircpnni,  voy.  Picrrepoiit. 

Pires  ;  le  seigneur  combat  les  Anglais,  V,  470. 

Pires,  voy.  Pierre. 

Pires  Symon,  voy.  Simon  Pierre. 

Pireusc,  Pireux,  voy.  Pierreuse. 

Pirhigonc,  port  de  France,  III,  ôOi. 

Pirlol,  Piron,  voy.  Pierre. 

PiroHv  (monts  de),  voy.  Pyrénées. 

Piros,  voy.  Epire. 

Pirram,  endroit  à  Rome  où  l'on  exécutait  les  mal- 
fiiiteurs,  I,  540. 

Pirus,  fils  de  Saturnus,  I,  19. 

Piri(s,  pour  Piciis,  I,  20. 

Pinis  Carbo,  voy.  Papii  ius  Carbo. 

Pise,  arcbcvcché,  1,  500;  la  ville  détruite  parles 
Vandales,  II,  152;  item  par  Léon,  452;  visitée 
par  Ogicr  le  Danois,  111,  2C5;  l'archevêque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  511;  l'arclievcque 
créé  primat  de  Sardaigne,  IV,  559;  concile, 
5;j9;  Clément  III  fait  sa  pai.\  avec  Gênes,  482; 
Clément  III  y  meurt,  485;  séjour  de  Frédéric  II, 
247;  conquise  par  Henri  de  Luxembourg,  VI, 
128;  Henri  y  est  enseveli,  lb4;  séjour  de 
Hugues  de  Fagnolles,  155.  Voy.  Arnaud,  Pala- 
mède. 

Pisscvache  (Pichcvachc),  voy.  Eudes. 

l'ilngoire,  lisez  Piragoirc,  V,  484. 

Pilengc;  le  seigneur  tué,  V,  404. 

Pilhences,  voy.  Picénicns. 

Pilresaine,  Pitrcsent,  voy.  Pétersiicni. 

Placidus,  Plaisant,  chevalier  romain  ;  ami  de  Tra- 
jan;  il  rencontre  à  la  chasse  un  cerf  armé  d'une 
croix,  I,  515;  Jésus  lui  parle;  il  se  fait  bapti- 
ser cl  s'appelle  Eustache,  516;  il  va  en  Egypte; 
il  perd  sa  femme  et  ses  enfants,  517;  il  devient 
iicrger  ;  recherché  par  Trajan,  SIS;  il  revient  à 
Rome,  519;  envoyé  en  Judée  pour  combattre 
les  juifs,  520;  il  retrouve  sa  famille,  521- 
522. 

Plain  de  Campine,  voy.  Plan  Carpin. 
Plaincvaux,  voy.  Hullos. 

Plaisance   [Plaisanclie,    Plaseiiche,  Plaiscndie), 


fille  de  Turpin  ;  elle  va  à  Mayence,  II,  473; 
femme  de  Doon,  474;  elle  meurt,  488. 

Plaisance,  de  Gui,  roi  de  Navarre;  elle  épouse 
Gui,  comte  de  Flandre,  IV,  83,  97. 

Plaisance,  ville  ;  prise  par  les  Romains,  I,  179  ;  les 
habitants  bâtissent  Alexandrie,  IV,  475;  con- 
quise par  Henri  de  Luxembourg,  VI,  128.  Voy. 
André,  Gérard,  Gerin,  Thibaut. 

Plaisanclie,  fleuve  de  la  Trébie,  I,  122. 

Plaisant,  Plaisans,  château  du  roi  Artus,  IV,  50; 
Ogier  y  loge,  51  ;  sa  description,  52;  construit 
par  Morgane,  56;  V,  126;  Jlorganc  y  trans- 
porte Ogier,  158. 

Plaisant,  voy.  Placidus. 

Plaisenche,  voy.  Plaisance. 

Plan  Carpin  (Plain  de  Campine),  voy.  Jean. 

Plandris,  frère  de  S'  Lambert;  il  relève  de  Pépin 
le  comté  d'Oslernc,  II,  547;  il  ravage  les  terres 
d'Edorach  de  Wescicli,  565;  il  venge  la  mort 
de  S'  Lambert  en  brûlant  Avroi,  Fragnée,  Em- 
bour,  etc.;  Dodon  et  ses  complices  complotent 
sa  mort,  571,  (626);  il  fait  brûler  les  restes 
d'Alpaïde,  585;  S'  Hubert  le  nomme  avoué  de 
Liège,  391,  (641);  il  bâtit  un  château  en  Pu- 
blemont;  ses  armoiries;  défié  par  Charles  Mar- 
tel, 416,  (645);  ses  prouesses  à  Bastogne,  417, 
418;  Charles  lui  donne  son  épée,  419;  il  va  à 
Paris  demander  la  confirmation  de  Floribert, 
456  ;  il  meurt,  (656). 

Plandris,  Pandris,  roi  de  Rama;  il  vient  en  aide 
au  roiYsoré,  111,557;  baltu  à  Acre,  362,  363; 
défait  à  Rama  par  Ogier,  369. 

Plasanche,  voy.  Plaisance. 

Plalie,  voy.  Palatic. 

Platon  (Plato),  philosophe;  disciple  de  Socrate, 

I,  101,  104;  il  meurt,  107. 

Platon,  rhétoricicn  romain;  maître  de  Cicéron,  I, 
186. 

Plaxadas,  ville  de  Perse;  conquise  par  Saporsur 

les  Romains,  II,  75. 
Playn,  voy.  Pierre. 

Plectrude  (Plectris),  femme  de  Pépin  de  Hcrstal, 

II,  507;  fille  de  Renier  de  Souabe,  347;  chas- 
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séc  par  Pépin,  550,  (CIO);  Pépin  la  reprend 
sur  l'ordre  de  S' Hubert,  571,  (630);  elle  se 
retire  chez  1rs  Dames- Blanches  de  Maestricht; 
elle  remercie  Plandris  d'avoir  brûle  le  corps 
d'Alpaîde,  385;  elle  fonde  un  orntoirc  à  Anda- 
gion,  415;  elle  bàlit  des  églises  ;i  Ecoiiis  et  à 
Andagion,  4-29;  elle  fonde  nn  monastère  à  Co- 
logne, 450.  Cfr  m,  379. 

Plcclrude,  fille  du  comte  de  Saync,  femme  d'un 
comte  de  Namur,  IV,  89. 

Plelcliens,  évoque  d'UtrcchI  ;  il  se  fait  moine  à 
Odilienberg,  IIF,  511. 

Pline  {Plinhis),]c  naturaliste;  il  écrit  l'histoire  de 
Tongres  jusqu'à  S'  Materne;  utilisé  par  .lean 
d'Outremeuse,  I,  2  ;  il  mentionne  la  fontaine  de 
Tongres,  2,  189,  190,  lill  ,  Harigère  conti- 
nue sa  chronique,  4  ;  cité  par  .Ican  d'Outre- 
meuse, 223,  349;  charge  par  Trajan  de  massa- 
crer les  chrétiens;  il  piaille  en  leur  faveur;  ses 
écrits  présentés  à  Vcspnsion,  SU;  son  opinion 
sur  les  femmes,  537. 

Plomecoqwc  {Plume-coq),  voy.  Hiiy. 

Pô(P«rf«s),  fleuve  d'ftalie,  I,  299. 

Podr  Avnnicrium,  ville  près  de  Carcassonne,  V, 
257. 

Podensac  (Podcnt),  ville  de  Gascogne,  V,  501. 
Podio  Laurcchc,  voy.  Puylaurons. 
Poeli,  voy.  Jean. 

Poésie  :  lais  composées  par  Tristan  ;  chants  func- 
;  brcs  en  Angleterre,  IV,  59;  l'évcquc  Etienne 
de  Liège,  89;  épilaphes  de  révêquc  lombard 
,Iean  et  de  Baldrie  de  Liège,  198,  199;  item 
de  Tiiierry,  doyen  de  Liège,  V,  95;  clianson 
faite  par  les  Brabançons  pour  se  moquer  des 
Liégeois,  (595)  ;  poésies  populaires  en  Ihiois, 
li'aduiles  en  roman,  VI,  387;  chant  militaire 
composé  contre  les  Liégeois,  495  ;  le  vœu  de 
l'épervicr,  153,  (648).  Voy.  Chroniques. 
Poètes  :  Ardosses,  I,  87;  Stace,  147;  Térence, 
153;  Horace,  213  ;  Perse,  461;  Lucain,  468; 
II,  179;  Colin  de  Samson,  liégeois,  VI,  396; 
Hocsem,  594,  612,  619,  620,  etc.  Voy.  chro- 
niques. 


Poids  et  mesures  :  leur  invention,  I,  .^0;  n)esure 
agraire  nommée  pire,  à  Rome,  99  ;  mesure  du 
grain,  V,  455;  poids  du  pain  à  Liège,  IV,  577. 

Poilhon  [Polhon),  voy.  Louis. 

Poilvaehe  (Polcvac/tc,  Poilrvaclic,  Pollevachc) , 
château;  pris  par  Jean  d'Aps,  V,  22i>,  (631); 
assiégé  par  les  Dinantais,  VI,  268;  il  fait  partie 
du  comté  de  Namur,  615,  617.  Voy.  Renaud. 

Poitain,  Poytain,  domestique  de  Virgile,  I,  248- 
249. 

Poitevin  {Porievins),  voy.  S'  IJIbcrs. 
Poitiers  (Poytier,  Potiers,  Potières,  Poitii-s,  Pot- 
licr,  Potier),  ville;  S'  Marseal  y  élève  un  tem- 
ple à  S' Pierre,  I,  454;  son  cvc(|ue  S'  Hilairc, 
II,  765;  (VI,  212);  conquise  par  Clovis,  162; 
érigée  en  comté,  165;  abbaye  fon  iée  par  Rade- 
gondc,  171  ;  prise  et  déiniile  par  Paris,  206; 
prise  et  ruinée  ])ar  Lolhaire,  219;  Brunchilde 
s'y  réfugie,  240  ;  l'église  dépouillée  pai-  Dago- 
bert;  porte  de  S'-Hilairc  transportée  à  Paris, 
301  ;  habitée  par  8"=  Ode,  554;  les  chrétiens  y 
arrivent  venant  d'Espagne,  III,  165;  le  comte 
tué  par  Ogier  le  Danois,  219;  l'évèquc  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  511;  le  comte  accompagne 
Ogier  en  Espagne,  505  ;  les  Bretons  y  sont 
défaits,  IV,  77;  détruite  par  les  Noi'nians,  81; 
comté  crée  par  Charlemagne,  250;  réuni  au 
royaume  de  France,  390;  donné  à  Henri,  roi 
d'Angleterre,  599;  le  comte  prend  la  croix, 
481;  la  ville  conquise  par  Philippe-Auguste, 
526  ;  séjour  du  roi  do  France,  V,  9;  le  comte 
mandé  par  Philippe-Auguste,  142;  Thierry  de 
Portugal  y  est  j)risoiinicr,  145;  la  ville  tient 
avec  le  roi  d'Angleterre,  196;  Louis  IX  y  réunit 
une  armée,  208  ;  le  comie  prend  la  croix.  210; 
visitée  par  Philippe  III,  401  ;  Clément  V  y  éta- 
blit sa  cour,  VI,  109;  la  comtesse  mise  en  pri- 
son, 214;  institution  d'un  nouvel  évcchc,  255; 
le  comte  va  à  Compiègne,  498.  Voy.  Aimar, 
Alboin,  Alphonse,  Amaury,  Anfroi,  Ansberl, 
Arnoul,  Baudouin,  Beuve,  Boggis,  Brissc,  En- 
guerrand,  Gondebaud,  GriflFon,  Gui,  Guillaume, 
Hubert,  Jeanne,  Louis,  Nicolas,  Philippe,  Ri- 
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chard,  Robert,  Rcrtr.md,  S'  Hilairc,  Simon, 
Thibaut.  Veitantius,  Wandilagiis. 

Poitou  [Pouton,  Potou,  Poitiers,  Po iitou) ,  conûé-^ 
donné  par  Charlcniagnc  à  Hobastre,  II,  512; 
possession  d'Élconore  de  iNoiniandic,  IV,  562; 
enlevé  au  roi  d'Angleleric  par  Philippe-Au- 
guste, 465;  le  comte  épouse  la  veuve  de  Henri  II 

.  d'Angleterre;  ses  enfants, 469, 470;  Richard  I" 
refuse  à  Philippe-Auguslc  d'en  faire  relief, 
471;  ravagé  parle  roi  Philippe,  526;  conquis 
par  Philippe,  561  ;  V,  149;ilein  par  LouisVIII, 

.  1 71  ;  envahi  par  Jean  le  Mauvais,  208  ;  famine, 
228;  le  comté  donné  à  Alfonse  de  Poitiers, 

,  248;  le  roi  d'Anglclerre  y  est  battu,  249; 

,  ravage  par  Louis  IX,  272;  cédé  à  la  France, 
556;  le  comté  retourne  au  roi  de  France,  586; 
réclamé  par  Gui  de  Dampicrre,  498;  relevé  du 
roi  de  France,  VI,  255;  Philippe  de  Poitiers  y 
réside,  26't  ;  cité,  585. 

Polain  (Polcns,  Polains),  lignage  liégeois,  IV, 
212,  420,  424.  Cfr  Pollain. 

Polaine,  voy.  Pologne,  Henri. 

Polains,  voy.  Pollain. 

Polard,  voy.  Gilles. 

PolcnUj  fille  du  roi  de  Sicile,  femme  de  Virgile, 
1, 185-184. 

Pokito,  fils  de  Synastor;  créé  roi  d'Athènes,  I, 

147;  il  meurt,  149. 
Polcns,  voy.  Polain. 
Polevache,  voy.  Poilvache. 

Polexa,  fîllc  du  roi  de  Danemark,  femme  de  Sar- 

tagonus,  I,  184. 
Polhon,  voy.  Poilhon. 

Policairs,  sénat^eur  romain,  père  de  l'empereur 

Justinien,  II,  226. 
Polidamas  ;  envoyé  de   Priam   pour  réclamer 

Exiona  à  Télamon,  I,  27. 
Polions,  normand  ;  tué  par  Ogier  des  Prez,  IV,  87, 
PoUons,  roi  de  Frise;  il  fait  pendre  Sarconeux,  II, 

530. 

Pollain  (Polains,  Polms),  voy.  Jean,  Renier,  Si- 
mon. Cfr  Polain. 
Polies,  ville  ;  fondée  par  Saxo,  I,  94. 


Pollevacho,  voy.  Poilvache. 
Pollux  {Pollox,  Pcleus),  voy.  Castor. 
Pollux,  empereur  de  Constantiiiople  ou  de  Grèce, 
I,  253. 

Pollux,  fils  d'Anténor,  roi  de  Hongrie,  I,  185;  il 
assiste  au  tournoi  de  Tongres,  192;  il  meurt, 
194. 

Pollux,  fils  de  Pollux,  roi  de  Hongrie,  I,  194;  il 
meurt,  220. 

Pollux,  ville  de  Frise;  détruite  par  les  Huns,  II, 
112. 

Pologne  (Pnlaine,  Poloine,  Polonc,  Polaine,  Pol- 
laine),  I,  501  ;  le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier, 
III,  511  ;  le  duc,  père  de  l'évèque  Éraolc,  IV, 
119;  S' Albert  convertit  les  habitants,  165; 
Ollon  III  y  prend  un  bras  de  S'  Albert,  205; 
l'empereur  enlève  le  duché  à  Léopold,  219, 
245;  prince  polonais  dévoré  par  les  souris, 
284;  envahie  par  les  Tartares,  V,  274;  S'  Sta- 
nislas y  est  tué,  511.  Voy.  Gerbert,  Léopold. 

Polomerl,  Polomorl,  voy.  Meeren-Poel. 

Polone,  voy.  Pologne. 

Polonus,  voy.  Martin. 

Polops,  voy.  Pélops. 

Polus,  fils  de  Bosses,  I,  55. 

Pompée  (Pompeyon,  Pompcyus),  consul  romain, 
1, 171,  196;  il  renonce  à  attaquer  les  Sicambres 
à  cause  du  roi  Priam,  197;  il  venge  son  beau- 
frère  Gorgiles  en  prenant  Anlioche;  il  conquiert 
l'Arménie,  199-200;  il  bannit  Sylla  de  Rome; 
il  dompte  les  Athéniens  révoltés,  200,  201  ;  il 
tonquierl  la  Syrie  et  dompte  les  Arméniens, 
201  ;  il  bat  et  tue  Sylla,  202;  i!  vient  à  Damas, 
205;  il  refuse  d'aider  Aristobuie;  il  se  laisse 
fléchir  par  cupidité,  206;  il  assiège  et  prend 
Jérusalem,  207;  il  conquiert  l'Fspagni,  209; 
ses  conquêtes  en  Orient,  214;  il  veille  à  la 
sûreté  de  Rome,  217;  il  aspire  à  l'empire;  sa 
lutte  contre  César,  220;  vaincu  ;  il  se  sauve  en 
Grèce,  221;  il  soulève  les  Grecs  contre  Rome; 
il  fuit  en  Egypte;  il  entraîne  le  roi  dans  sa 
lutte  contre  César, 222;  tué  par  PloIémée,223; 
théâtre  de  son  nom,  à  Rome,  64. 
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Pompée  l'E^piKjnol,  cliioiiiqueiir;  utilise  par  Jean 

d'Outreiiieuse,  I,  3. 
Pompcyon,  Pompcyus,  voy.  Pompée. 
Pnnipilius  (Pompilion)  Cornélius,  consul  romain; 

il  reconquiert  Brescia  et  d'autres  villes  de  la 

Lombardie;  il  conquiert  le  royaume  de  Car- 

sodo,  I,  172;  il  ravage  le  pays  de  Munyda,  etc.; 

il  accorde  la  paix  aux  Carthaginois;  il  bat  Any- 

nal,  173-174. 
Pompilius  et  Tytus,  consuls  romains;  ils  l'endent 

l'Asie  et  la  Syrie  tributaires  de  Rome,  1,180. 
Poucelic,  voy.  Simon. 

Ponce-Piliite  (Ponclies-Pylalc),fi\s  dcTyrus  et  de 
Pila;  origine  de  son  nom;  élevé  à  la  cour  de 
Mayence,  I,  355;  il  tue  son  frère  Jaspar;  en- 
voyé en  otage  à  Rome,  585;  il  lue  Paginus  à 
Rome;  envoyé  par  les  Romains  dans  l'île  de 
J'ontos,  387;  son  habileté  politique;  appelé  en 
Judée  par  Hérode-Pliilippe,  il  l'évincé  de  son 
royaume,  588;  Tibère  le  nomme  gouverneur 
de  Judée;  sa  guerre  contre  Hérode-Philippe;  il 
introduit  des  idoles  à  Jérusalem;  il  y  construit 
un  aqueduc;  il  massacre  onze  mille  Juifs;  il 
prend  Judas  pour  son  chambellan,  58!l;  il  fait 
épouser  Ciboria  par  Judas;  393;  il  interroge 
Jésus,  408,409  ;  il  essaie  de  sauver  Jésus,  410- 
41 1  ;  il  fait  l'inscription  pour  la  croix  de  Jésus, 
4i2;  il  abandonne  le  corps  de  Jésus  à  Joseph 
d'Arimalhie,  414;  il  écrit  à  Tibère  le  récit  de 
la  mort  de  Jésus  et  de  sa  résurrection,  428  ; 
Tibère  lui  demande  d'envoyer  Jésus  à  Rome; 
sa  frayeur,  432;  mené  enchaîné  à  Rome,  456; 
Tibère  le  fait  juger;  défendu  par  les  sénateurs; 
accuse  par  Vespasien;  il  porte  la  robe  de  Jésus; 
décapité  et  jeté  dans  le  Tibre,  puis  dans  le 
Rhône,  437-438;  précipité  dans  un  puits  à 
Lausanne;  variantes  sur  sa  mort,  438. 

Ponce  (Pons,  Pont,  Poncho,  Pondus,  PonchaH) 
d'Ante;  il  tue  S.  de  Hemricourt,  V,  87. 

Ponce,  fîls  du  comte  de  Boulogne,  chanoine  de 
Liège,  V,  276. 

Ponce  d'Olargues;  il  fait  la  guerre  à  f^ouis  IX, 
V,  272. 


Ponce  de  Pierrepont;  tué  par  Plandris,  II,  417. 

Ponce,  comte  de  Toulouse;  il  bat  le  comte  d'Au- 
vergne, IV,  251. 

Ponce,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  tué,  III, 
24S. 

Ponchar,  voy.  Foulque. 
Ponrhc,  Ponchart,  voy.  Ponce. 
Ponclical,  voy.  Gérard. 

Ponction,  Ponchonez,  Pcrichon,  écuyer  du  duc 
Bertrand  de  Bavière,  III,  208,  209;  il  est  pris, 
210;  il  s'empare  de  Penevaire,  212,  213;  tué 
par  Beron,  217. 

Poncianus,  pape,  II,  11;  exilé  en  Sardaigne  par 
Gordien  (Maximin);  enseveli  dans  le  cimetière 
de  S'-Calixte,  15-16. 

Pondrelous,  voy.  Pont-de-Loup. 

Ponpée,  ville  fondée  par  Numa  Ponipilius,  I,  87. 

Pont  (Ponton,  Ponti),  province  de  l'empire  ro- 
main, I,  198,  199;  elle  échoit  à  Antoine,  269. 
Voy.  Mithridate. 

Pont,  Pons,  voy.  Ponce,  Renaud. 

Pont  (du),  voy.  André,  Gui,  Jean,  Simon. 

Pont  à  Arasse,  de  liasse  ou  à  Haisse ,  voy. 
Rasche. 

Pont  de  l'Arche  (de/  .Irchckt),  ville  de  Norman- 
die, IV,  554. 

Pont  d'Arqués;  traversé  par  les  Flamands,  VI, 
?i5.  Cfr  Arques. 

Pont-de- Basson  ou  Baisson,  voy.  Port-à-Binçon. 

Pont-Blanc  (Cliienpont),  pont  près  de  Hougaerde, 
IV,  188. 

Pont  de  Bovins  ou  Banine,  voy.  Bouvines. 
Pont-de  Leffe;  vendu  à  l'église  de  Liège,  V,  254, 
269. 

Pont-de-Loup  (Pondrelous),  propriété  du  chapitre 
de  Liège;  brûlée.  VI,  601.  Voy.  Pierre. 

Pont-à-Trcssin  (Pont  Arthesin)\  les  Français  y 
sont  battus,  VI,  81. 

Pont-à-Vendin  ou  Wendin  (Wendion,  Wendien, 
Wendon),  V,  505  ;  l'armée  de  Philippe  le  Bel  y 
passe,  507;  cité,  VI,  40,  41;  les  Français  en- 
trent en  Flandre  par  cet  endroit,  79. 

Pont  de  Wendon,  voy.  Pont-à-Vendin. 
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Pont  (les  Arches,  voy.  Pouls,  .'i  Liège. 
Pottirclarc,  olicval  de  Melial;  enlevé  par  Ogier, 

111,  502. 
Ponldharche,  voy.  Poiitillacc. 
Ponipvillic;  Ogier-  y  passe  l'eau,  III,  222. 
Pont  Ferai,  voy.  Monlferrat. 
Poiilhelaclte,  voy.  Pontillace. 
Ponlhis,  voy.  Ponins. 
Poiili,  voy.  Pont. 
Pniiliain,  abbé  en  Egypte,  II,  87. 
Ponticli,  mcv  dans  laquelle  lui  jeté  le  corps  de 

S'  Clément,  IV,  82. 
Poiitier,  voy.  SS.  Richicr  et  Philiberi. 
Ponligiii  (Ponlimac/i) ,  ville  de  Bourgogne  où 

fut  ensevelie  la  mère  de  Philippe-Auguste,  IV, 

Pontillace  {Pontilhache,  Pontclache,  Pontelharche, 
Panl/ielaclie);  le  seigneur  combattu  par  Pierre 
Boveais,  VI,  260,261;  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  124.  Voy.  Arnoul,  Gontier. 

PoiUimach,  voy.  Pontigni. 

Ponlis,  Pantins,  Pondus,  île  où  mourut  S'  Josse, 
II,  556;  le  pape  Silvère  y  meurt  en  exil,  254. 

Ponlis;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
512.  Voy.  Arnoul. 

Ponlois,  habitants  de  Pontoise,  V,  142. 

Ponloisc  (Potitoy,  Pontouse),  ville;  enlevée  au  roi 
(rAngIctcrre,  V,  140;  Louis  IX  fonde  une 
abbaye  dans  le  voisinage,  207,  504;  citée,  VI, 
95;  prison  d'état,  197;  les  fils  de  Philippe 
d'Aunay  y  sont  exécutés,  198. 
Ponton,  voy.  Pont. 

Ponlos,  Ponthis,  île  où  fut  exilé  Ponce-Pilate,  I, 
587;  II,  411  ;  un  orage  y  jetle  Florentin,  410; 
conduite  indigne  des  habitants,  411;  la  ville 
prise  et  détruite  par  Pliilippicus,  412,  415. 

Poiitou,  lisez  Portuetisis,  V,  189. 

Pontoti,  voy.  Poitou,  Porto. 

Ponts,  à  Liège.  Pont  des  Arches,  III,  9;  (II,  666, 
667);  IV,  146;  Réginard  le  fait  reconstruire, 
228,  22!»;  (111,492);  on  y  établit  une  fon- 
taine, 250;  on  y  place  un  christ  venant  de 
Milan,  512;  il  était  muni  d'une  porte,  V,  75; 


le  côté  vers  Outre-Meuse  eiilreleini  jiar  un 
particulier,  266;  coupé  du  côté  du  vinavc  des 
Prez,  525;  cité,  559;  abattu,  VI,  165,  (658). 

—  Pont  d'Avroi,  IV,  144,  196,  228,  455,  461  ; 
V,  24,  76;  l'hôpital  près  de  ce  pont,  IV,  542 • 
la  porte  du  pont,  V,  525.  —  Pont  d'île,  III,  8; 
IV,  141,  228,  484;  Jean  de  Brabant  y  fait 
construire  des  maisons,  ^52;  sa  chute  |.endant 
le  passage  d'une  procession,  545  ;  reconstruit, 
516,  570,  (756);  cité,  V,  24,  (586);  il  forme  la 
limite  du  quartier  des  Yerté,  560;  cité,  VI,  169. 

—  Le  Souverain-Pont,  construit  par  Ogier, 
m,  9.  ~  Pont  S'-Julien,  IV,  146,  229.  — 
Pont  d'Amercœur,  IV,  150.  195,  229;  VI,  164, 
169.  -  Pont  S•-^'icolas,  IV,  229.  -  Pont  sur 
rOurthe,  IV,  25,  229.  —  Pont  depuis  Riche- 
roiifontaine jusqu'à  Cornillon.  III,  26. 

Ponts  :  sur  la  Moselle,  I,  16.  à  Rome,  60,  89;  pont 
de  bateaux  sur  le  Rhône,  185;  à  Tongres,  118; 
sur  le  Rhin,  218;  à  Maeslricht,  549;  IV,  574; 
sur  la  Meuse  à  Cheratte  et  à  Amay,  i,  484, 
525;  sur  le  Rhin,  à  Mayence,  III,  10;  sur  la 
Meuse  à  Visé,  515;  le  pont  de  Visé,  297;  le 
pont  d'Andenne  détruit,  440;  pont  de  Maes- 
tricht,  V,  575,  419,  421,  (645);  pont  de  Huy, 
557,  566,  567,  (676,  688);  à  Paris,  565. 
Pont  S'-Esprit;  défendu  contre  Clément  de  Val- 

louise,  V,  1 51  ;  Clément  y  est  battu,  1 52. 
Poperinghc  (Porpriiiyc) ,  ville;  conquise  par  les 

Flamands,  V,  541. 
Popilius  Laenas  et  Lueius  Paulus  {Pompilion  et 
Lutiien  Paulin),  consuls  romains;  ils  battent 
les  Macédoniens,  I,  180-181;  Popilius  con- 
quiert une  partie  de  l'Espagne,  181;  il  déii-uit 
Numance,  182. 
Pop[)oii  (Popo),  abbé  de  Stavelot;  transféré  à 
S'-Laurent  IV,  210,  215;  il  assiste  l'évêque 
Durand  à  sa  mort,  217;  il  retourne  à  Stavelot, 
218. 

Population  ;  de  Rome,  I,  99,  100,  585  ;  de  Tongres, 
190. 

Popuhinnr,  voy.  IVovempopulanie. 
Porcache,  voy.  Gui. 
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Porcenna  (Porcenim),  roi  de  Clusiuni;  il  s'allie 

avec  Tarquia  contre  Rome,  I,  98. 
Porcercche,  voy.  Porcheresse. 
Porcerum,  voy.  Porcenna. 

Porcheal,  Porchcl,  voy.  Boche,  Geuvc,  Pourceau. 

Porctieresse  {Porcerechc),  voy.  Thierry. 

Ponhiens,  voy.  (lliàteau-Porcien,  Porlien. 

Pareil,  voy.  Porète. 

Poreo,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Porète,  Porctte  (PorciV,  Por^e),  voy.  Adoule,  Mar- 
guerite, Simon. 

Porex,  fils  de  Godobrage;  il  tue  son  frère  Fcrox; 
II,  191. 

Porpringe,  voy.  Poperinghe. 

Port  (de),  voy.  Gérard,  Henri. 

Port-à-Binçon  (Ponl-de-Basson ,  Boisson);  dé- 
fendu par  Thibaut  de  Champagne,  V,  190. 

Porlanrjne,  château  d'Allemagne  où  Pépin  fut 
prisonnier.  H,  469. 

PoHau,  lisez  Poitau,  IV,  465. 

Porte,  voy.  Porète. 

Porte  de  fer  {Portediefer,  Porte  d'enficr) ,  ville 
du  Caucase,  V,  195,  517. 

Portes  de  Liège:  S'-Pierre,  III,  7;  Hasseline  ou 
Hasselhic,  8,  VI,  161;  de  S'-Barthélemy,  V,  75, 
115;  du  pont  des  arches,  75;  de  S"-Marguerite, 
V,  M6;  VI,  634;  du  pont  d'Avroi,  V,  323;  de 
Choque,  V,  325;  de  S'-Martin,  VI,  170,  171. 
Voy.  S"=-Walburge,  Paycn porte. 

Portes  :  à  Rome,  1,  59,  60,  72;  porte  noire  à 
Trêves,  16. 

Portes  (Porlici?),  ville  d'Italie,  I,  300. 

Portien  (Porcliiens) ,  voy.  Gautier. 

Portingal,  voy.  Portugal. 

Porliuncula,  nom  donne  à  la  retraite  de  S'  Fran- 
çois, V,  197. 

Porto  (Porluen),  voy.  Conrad. 

Portugal  (Portingal,  Portinr/alle)  ;  sa  situation 
géograplii(|ue,  1,304;  conquis  par  Archibald,  II, 
52!;royaume  en  Espagne, III,  24;reconquis  par 
Agolant,  109;  le  roi  assiste  aux  noces  d'Ogier, 

;  31 1  ;  un  des  douze  royaumes  d'Espagne,  332  ; 
.lean  XXII  y  crée  un  ordre  de  chevaliers,  VI, 


250;  le  roi  combat  les  Sai'rasins,  585.  Vov. 
Clément,  Ferrant,  Lothaire,  yl/^rz/rtyîer,  Tliicrri, 

Ponts,  fils  d'Anlénor,  comte  de  Flandre,  II,  55; 
il  meurt,  56. 

Poriis,  fils  de  Galien,  comte  de  Flandre,  II,  96. 

Parus,  fils  d'Hector;  il  règne  en  Gaule,  II,  34;  il 
ravage  l'.AIlemagnc;  il  tend  le  royaume  de  .lu- 
pille  tributaire,  55;  il  bat  les  Romains,  56;  il 
défait  Brabaiitinus;  il  aide  Martin,  évéque  de 
Tongres,  h  battre  les  Frisons,  58-59;  (540); 
il  reçoit  le  baptême,  40,  (545);  il  protège 
Tongres  contre  les  Romains,  46;  il  blesse  Maxi- 
mien-Hercule, 47;  il  coupe  le  poing  à  Dioclé- 
tien;  enseveli  à  Tongres,  49,  (54i,  545). 

Porus,  roi  de  Hongrie,  fils  de  Trojolus  ;  il  épouse 
Alexandrine,  I,  Ô7I  ;  il  meurt,  444. 

Porus,  fils  de  Gorabas,  roi  de  Hongrie,  I,  515;  il 
meurt,  544. 

Porus,  roi  de  Tliide;  son  rôle  dans  le  [>oème  du 
Vœu  du  paon,  I,  1 10. 

Porus,  fils  de  Brabantinus,  duc  de  Lotringc  ou 
comte  de  Louvain,  II,  53;  il  autorise  S'  Servais 
à  demeurer  à  Maestriclit,  66;  il  abandonne  à 
S'  Servais  le  pouvoir  temporel  à  Macstricht,  67; 
il  meurt,  74. 

Potenlians,  envoyé  par  S'  Pierre  à  Troie  en 
Champagne,  I,  451. 

Potiers,  Potières,  Pottier.  Voy,  Poitiers. 

Poloti,  voy.  Poitou,  Thierry. 

Pou,  voy.  S'  Paul. 

Pouchou,  village  liégeois;  amende  qu'il  doit  à 
l'évéque,  VI,  465. 

Pouginct,  Pongniet,  chevalier  français,  V,  69. 

Pouille  ou  Apulie  (Pulhe,  Puilhe,  Pitelhe,  Pulh, 
yjpulhe,  Puilhie);  Gossain  y  fonde  une  ville,  I, 
42;  ravagée  par  Annibal,  170;  sa  situation 
géographique,  300;  incendiée  par  Thomas  de 
Bretagne,  II,  1;  relevée  de  ses  ruines  par  Di- 
dius  .Iulianus,  6;  les  Huns  y  sont  battus,  25; 
le  duc  vient  en  aide  à  Charlemagne,  III,  121; 
le  duc  assiste  aux  noces  d'Ogier,  51 1  ;  conquise 
par  Robert  Guiscard,  IV,  88;  ravagée  par  les 
Sarrasins,  117,  127;  pèlerinage  de  S"  Angèle, 
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180;  iiuccs  de  sauterelles,  206;  les  habitants 
souliennciU  Jean  XX  eontre  les  Romains, 
227;  conquise  par  Guillaume  de  Normandie, 
statue  qui  révèle  un  trésor,  237  ;  ravagée 
par  les  Normans,  207;  conquise  par  Robert 
Guiscart;  importance  de  ce  royaume,  520; 
donnée  par  Honorius  II  à  Roger  de  Sicile,  332, 
538;  conquise  par  l'empereur  Lothairc,  359; 
envahie  par  l'empereur  Henri  V,  IV,  460; 
l'empereur  Henri  y  guerroie,  S59;  Frédéric  II 
y  meurt,  V,  274  ;  envahie  par  Conradin,  573; 
traversée  par  les  chevaliers  français,  450;  citée, 
49S;  confirmée  à  Charles,  roi  de  Sicile,  VI,  27. 
Voy.  Archibald,  Boémond,  Guillaume,  Milon, 
Tancrède. 
Puni,  voy.  S'  Pol. 

Poullet  (Puilhcs,  Pulhcs,  PuUtet ,  Piiilhet)  de 
Ferme,  chevalici  ;  ses  prouesses,  IV,  169.  Voy. 
liubin,  Jean. 

Pourceau  (l'orcheal,  Porchel),  voy.  Jean.  Cfr 
Porcheal. 

Pousset  (Puchcy,  Piccy),  village  liégeois;  fondé 
par  S'  Materne,  I,  ;i29;  détruit  par  les  Huns; 
rebâti  par  Boident,  II,  160;  attaque  par  des 
mercenaires,  V,  56b,  687;  amende  due  à 
Icvéque,  VI,  463;  Jean  de  Bohême  y  amène 
sou  armée,  000;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV^, 
423.  Voy.  Bouton. 

Ponton,  voy.  Poitou. 

Pouzzoles  (Piichoul),  ville,  fondée  par  Virgile,  I, 
262;  ses  bains  aux  vertus  curatives,  détruits 
par  les  médecins  de  Salerne,  205. 

Poytain,  voy.  Poitam. 

Prague  [Piraijc,  Prage,  Praigr),  ville;  détruite 
par  les  Huns,  II,  115;  l'évêque  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  111,  511.  Voy,  Gui,  S»  Albert. 

Praxcdc,  fille  du  duc  de  Saxe  (Russie),  femme  de 
l'empereur  Henri  III,  IV,  260. 

Praxitèle,  philosophe,  I,  67. 

Predos,  voy.  Pharos. 

Préc  (de  la),  voy.  Thibaut  de  Borgcnaux. 

Preis,  Prées,  Preil,  voy.  Prez. 

Prehi,  palais  bati  pai-  Salotnon  ;i  Jérusalem  pour 


sa  femme,  I,  39. 
Prérnontrés  (Prcmoatreit)  ;  commencement  de  leur 

ordre,  IV,  531;  établisà  Laon,  552; ils  habitent 

Cornillon,  puis  Beaurepart,  à  Liège,  545;  V, 

475,  470,  (671). 
Pré-Néron  (Noiron),  près  de  Rome;  l'empereur  y 

établit  ses  lentes,  IV,  441. 
Préneste  {Penicstre,  Penestrin),  V,  419.  Voy.  Gui, 

Josué. 

Prenestins j  voy.  Palestrine. 

Presciain  (Héraclius?),  gouverneur  d'Afrique;  il 
cherche  à  renverser  Phocas,  II,  294. 

Presciain,  Prescian,  voy.  Priscien. 

Presicelles,  voy.  Praxitèle. 

Prelorium,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Prétre-Jean,  fils  de  Gondebaud;  il  accompagne 
Ogier  contre  les  Sarrasins;  roi  de  l'Inde,  III, 
52,  66;  cadeaux  qu'il  fait  à  Ogier,  71,  349. 

Prétre-Jean  ;  sa  guerre  contre  l'empereur  de 
l'Inde,  VI,  589;  il  conquiert  la  Perse,  590. 

Prctre-Jean,  fils  du  précédent,  empei-eur  de 
l'Inde,  VI,  590. 

Prêtre-Jean,  roi  de  Tarlarie,  IV,  564. 

Prez  {Prcis,  Preit,  Prées),  endroit  de  la  ville  de 
Liège  oîi  fut  bâtie  la  chapelle  de  S'  Capraise, 
IV,  25;  les  prés  d'Outremeuse,  apanage  de  la 
prévôté  de  S'-Lambcrt,  145;  ils  sont  donnés  à 
Radus  des  Prez  qui  fonde  le  quartier  des  Prez 
ou  d'Outremeuse,  146;  (MI,  446);  étendue  de 
ce  vinâve,  487;  étendue  et  privilèges  de  ce 
quartier,  545;  Albert  de  Cuyck  rachète  ces 
privilèges,  544,  (734);  vinâve,  V,  159,  (625); 
les  échevins  se  retranchent  dans  ce  quartier, 
325. 

Prez,  lignage  liégeois;  possesseur  de  l'avoueriede 
Liège,  IV,  487;  il  perd  l'avouerie,  544;  les 
chevaliers  aident  Hugues  de  Pierrepont  contre 
Henri  de  Louvain,  V,  27,  40;  les  chevaliers 
combattent  à  la  wardc  de  Steppes,  87;  ils 
sont  ensevelis  à  Cornillon,  159;  le  lignage 
ménage  la  paix  entre  Jean  d'Aps  et  les  éche- 
vins, 208,  (628);  les  chevaliers  assistent  au 
siège  de  Montjoie,  227;  ils  sont  contraires  à 
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Ilfiiii  de  Diiianl,  515;  les  chevaliers  battent 
le  commun  peuple  de  Liège,  325,  520;  ils 
s'opposent  h  la  destruction  de  Liège,  329;  ils 
implorent  Jean  de  Bavière  en  faveur  du  peu- 
ple, 533,  53i;  reconnaissance  du  peuple,  556; 
prouesses  des  chevaliers,  3i4;  un  des  Prez  se 
dislingue  au  siège  de  Louvain,  561,  565;  les 
des  Prez  se  déclarent  contre  Henri  de  Gueidre, 
582,  583,  584;  enterrés  à  Cornillon,  i76, 
(676)  ;  ils  défendent  le  château  de  Cornillon, 
477,  (672);  celte  nation  citée,  488;  pierres 
tombales  aux  Écoliers,  b05;  dispute  de  cette 
famille  avec  les  Maillart,  515,  (67!));  alliée 
aux  échcvins  de  Huy,  565;  membres  de  ce 
lignage,  IV,  417,  419,  421,  433,  434,  425. 
Voy.  Alard,  Arnoul,  Baudouin,  Bouch^ir,  Clo- 
vis,  Eustache,  Gilles,  Henri,  Herbert,  Jean, 
Léon,  Nicolas  l'Ardenois,  Ogier,  Ollon,  Rain- 
froi,  Raoul,  Raoul  l'Ardenois,  Rigaut,  Roland, 
'l'hicrri  de  Walcourl. 
Prez,  abbaye,  VI,  22. 

Priam  'Prian,  Prions,  Priant),  roi  d'Allemagne 
ou  de  Germanie;  il  attaque  Rome;  battu  par 
Hector;  il  prend  Lutèce,  H,  28;  pris  et  déca- 
pité par  Valérien,  29. 

Priant,  fils  de  Bosses  d'Athènes,  I,  53. 

Priam,  fils  d'Hector,  roi  de  Danemark,  II,  227; 
il  conquiert  le  royaume  des  Saxons;  251;  il 
meurt,  259. 

Priam,  fils  d'Anténor,  comte  de  Flandre,  I,  582; 
mort,  il,  H. 

Priam,  fils  d'Hector,  comte  de  Flandre,  II,  74; 
il  meurt,  85. 

Priam,  fils  de  Paris  de  France,  II,  204. 

Priam,  fils  de  Francon;  il  règne  en  Gaule,  1, 168; 
prédiction  que  lui  fait  un  sauvage  touchant 
l'avenir  de  son  pays,  174;  il  envahit  l'Italie  et 
bat  les  Romains  à  Pavie,  186;  (594,  595);  item 
en  Champagne,  187;  son  irritation  contre  Ton- 
gris,  188;  allié  des  Cimbres;  il  défait  les 
Romains,  191  ;  battu  en  Italie,  192;  il  bat  les 
Romains  sur  le  Rhône  avec  l'aide  de  Lydrel, 
194;  il  tue  Gombart  et  Androc;  blesse  par 


Gorgiic,  195;  prisonnier;  délivré  par  Tongris, 
196;  il  fait  enchâsser  richement  la  tête  de 
Grégoire  et  l'envoie  à  Rome,  197;  il  meurt, 
213. 

Priam,  fils  d'Anténor,  II,  72;  il  régne  en  Gaule, 
H.  75  ;  il  assiège  Galbas;  il  but  les  Alains  et  les 
rend  tributaires,  82;  il  défait  Valenlinien  I", 
85;  tué  en  Germanie  par  les  Romains,  84. 

Priam,  fils  d'Yolcns;  il  règne  en  Gaule;  il  défend 
son  pajs  contre  Procha,  I,  49;  item,  contre 
Anielius,  50. 

Priam,  fils  d'Adolaus,  roi  de  Hongrie,  II,  22;  il 
meurt,  57. 

Priam,  fils  d'Hector,  roi  de  Hongrie,  II,  51;  il 
meurt,  86. 

Priam,  fils  de  Julien,  roi  de  Hongrie,  H,  214; 
chassé  par  Péris.  259;  il  ravage  l'Austrasie; 
tué,  260. 

Priam,  fils  de  Jonadab,  roi  de  Hongrie,  II,  275. 
Priam,  fils  de  Ludovis, comte  de  Louvain,  II,  15  ; 

il  meurt,  16. 
Priam,  fils  de  Pâris,  comte  de  Louvain,  H,  24;  il 

meurt,  26. 

Priam,  fils  de  Porus,  comte  de  Louvain,  II,  74;  il 
meurt,  78. 

Priam  de  Salerne;  allié  d'Ysoré  de  Conindrc,  III, 
572. 

Priam,  fils  de  Laomédon,  roi  de  Troie,  I,  21, 
141  ;  il  fait  rebâtir  Troie,  22,  159,  142;  il  se 
fait  couronner  roi;  il  épouse  Hécube,  23;  il 
veut  se  venger  des  Grecs,  26;  il  réclame  sa 
sœur  Exiona;  ses  enfants  attaquent  les  Grecs; 
sa  mort,  27. 

Priam,  roi  païen  à  la  cour  du  roi  Morgant,  Ili, 
360. 

Print,  voy.  Louis. 

Printhagen  (Printehaie),  voy.  Raoul. 

Prisca,  voy.  Priscilla. 

Priscien  (Presciain),  grammairien  célèbre,  II, 
179,  227. 

Priscilla  (Prisca)  et  Maximilla,  hérétiques,  I, 
570. 

Priscus  Tarquinus,  voy.  Tarquin  l'ancien. 
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Piobus,  empereur  romain;  il  autorise  la  culture 
(le  la  vigne,  II,  54;  blesse  en  Gaule;  il  meurt  à 
Rome,  36. 

l'rocha,  grand -père  de  Romulus  ,  premier  roi 
d'Italie,!,  l'i;  fils  d'Aventinus,  48;  il  conquiert 
toutes  les  nations,  sauf  la  Gaule;  sa  puissance, 
sa  mort,  49. 

Proemes,  Proiemez ,  Proimcs,  Promicrs ,  voy. 
Prum. 

Procst,  voy.  Guillanmc. 

Pronnaslria,  ville  d'Iiilhiopie,  I,  !2i)7. 

Prosper  d'Aquitaine,  chroniqueur;  utilise  j)ar 
Jean  d'Outremcuse;  I,  5;  II,  IC,  17,  43,  44,  80. 

Provence  {Proocnclw,  Provinc/tc);  arrosée  par  le 
Rhône,  1,  2!)9;  conquise  par  Clovis,  II,  165; 
(  Ile  échoit  à  l'empereur  Lothaire,  IV',  71  ;  Char- 
les le  Chauve  la  donne  à  son  beau-frère  Boson, 
conquise  par  Louis  VI,  208;  envahie  par 
Clément  de  Va  Mouise,  V,  141,  143;  dévastée, 
151;  envahie  par  les  barons  révoltés,  190; 
soumise  par  Philippe  le  Del,  VI,  57;  le  comte, 
arbitre  entre  les  Liégeois  et  les  IJcnnuycrs, 
l!2l.  Voy.  Arbcclon,  Hcatrix,  Durand,  Foulque, 
Gui,  Louis,  Marguerite,  Ottiuci ,  Raynion , 
liichard. 

Proverbes,  locutions  proverbiales,  I,  121,  155, 
III,  135,  167,  246,  271,279;  IV,  170,  250;  V, 
534,  520;  VI,  21  (deux),  69,  94,  513,  426, 
■)51  ;  servir  quelqu'un  de  la  coupe  d'argent,  IV, 
577. 

Provin;  défendu  par  Thibaut  de  Champagne,  V, 
1 90. 

Provinclia,  voy.  Provence. 

Prudence  (Prudo.nchc),  poète;  ses  écrits.  II,  102. 

Prudence,  fille  d'un  maire  de  Cologne,  mère  de 
S'  Perpète,  II,  271. 

Prum  (Proimcs,  Promicrs,  Proiemez,  Proimcs, 
Promes),  abbaye  ;  détruite  par  les  Normans,  W, 
83;  Hugues,  bâtard  du  duc  de  Lotharingie,  y 
devient  abbé,  98;  l'évéque  Faribert  de  Liège 
y  était  moine,  111;  l'abbé,  VI,  162. 

Prusias  (Prusse),  roi  de  Bithynic;il  menace  Any- 
nal  de  le  livrer  aux  Romains,  I,  180. 


Prusse;  conquise  par  Gérard  et  donnée  à  Ber- 
trand, II,  521  ;  occupée  par  les  Sarrasins,  VI, 
406;  Jean  de  Bohême  y  combat  les  Sarrasins, 
412. 

Prusse,  voy.  Prusias. 
Psabnc,  Psalmcs,  voy.  Salm. 
Ptholomes,  voy.  Ptolémée. 

Ptolémaïde  (/'/oZo»(fltï(/(^);  assiégée  par  les  chré- 
tiens; le  fils  de  Frédéric  P"^  y  perd  la  vie,  IV, 
466. 

Ptolémée  (Pholomes,  Ptholomes,  Tliolomes)  I", 
roi  d'Egy|)te;  il  s'empare  par  surprise  de  Jéru- 
salem, I,  111;  il  conquiert  le  royaume  de 
Chypre,  112;  son  alliance  avec  Rome,  115;  il 
meurt,  115. 

Ptolémée  II,  Philadelphc  (Abech),  fils  de  Ptolé- 
mée I'"',  roi  d'Égyple;  homme  instruit,  astro- 
nome, écrivain:  il  fait  traduire  les  livres  des 
Juifs,  I,  115. 

Ptolémée  III,  Évergèle  (Yrcanus),  roi  d'Égyple  1, 
125;  il  meurt,  126. 

Ptolémée  V,  Epiphane  (Accopa),  roi  d'Egypte; 
battu  pai-  Antiochus,  il  reconquiert  ensuite  la 
Judée;  il  épouse  Cléopâtre,  I,  128;  sa  mort, 
147. 

Ptolémée  IN',  Philopalor  (Jasoti),  roi  d'Egypte, 
I,  126;  battu  par  Antiochus  III,  127;  il  meurt, 
128. 

Ptolémée  XII  (Denys  II),  désigné  roi  d'Egypte  par 
Pompée  qui  le  trompe  et  l'entraîne  contre 
César,  I,  222;  il  assassine  Pompée,  223. 

Ptolémée  Physcon  (Gezon),  fils  de  Tymos  (Ptolé- 
mée Epiphane^  roi  d'Egypte,  I,  180;  il  meurt, 
185. 

Ptolcniéc,  roi  de  Nubie;  il  épouse  Alexandrine, 
sœur  d'Antigonc,  I,  224;  il  bat  les  Égyptiens 
avec  le  secours  d'Antipaler,  225;  tué  par  Sc- 
dros,  265. 

Ptolémée,  conseiller  d'Hérode;  il  accompagne 
Archélaus  à  Rome,  I,  572. 

Ptolémée  (Claude),  astronome  à  Rome;  son  por- 
trait; ses  écrits,  I,  561 

Pubay,  voy.  Godefroid. 
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Publcinonl  (Pttt/iemont),  colline  de  Liège,  qui  va 
deS'-Gillcs  à  S"^-\Vnlburge;  S'  Materne  y  bâtit 
une  chapelle  de  S'-Pierrc;  S'  Servais  vient  y 
prier,  I,  351  ;  lieu  de  rendez-vous  de  Dodon  et 
de  ses  complices  pour  assassiner  S'  Lambert; 
endroit  où  Ton  rendait  la  justice  et  où  fut  élevé 
le  monastère  de  S'-Laurcnt,  IL  367,  (6-23) ;  S' 
Hubert  construit  la  tour  de  Tofficial  et  l'église 
S'-Pierre  au  pied  de  la  montagne,  389;  on  y 
place  un  gibet;  Plandris  y  bâtit  le  château  du 
voue  ou  du  bois  (Sylvestre),  -ilO,  (C4S);  Ogier 
y  prend  des  pieiTCS  pour  foi  lificr  Liège,  IIF, 
41  ;  l'église  S'-Pierre  y  est  située,  IV,  91);  item 
l'église  S'-Servais  et  la  chapelle  S'-Pierre,  106; 
Éracle  fait  abattre  le  bois  et  y  bâtit  son  pa- 
lais, 119;  toute  la  colline  était  bâtie  du  temps 
de  Notgcr,  144;  on  en  lire  des  pierres  pour 
bàlir  l'église  S'-Jean,  150;  ermitage  bâli  par 
(îondraus,  55o,  356;  abbaye  de  S'-Gillcs,  537; 
on  y  découvre  la  houille,  542,  (735);  terre 
donnée  à  l'hôpital  S'-Cliristophe,  V,  30b;  citée, 
î)47;  les  grands  s'y  réfugient,  VI,  167  ;  partie 
de  la  colline  nivelée,  511,  [073). 

Publi  {de),  voy.  Simon. 

Puclicy,  voy.  Pousset. 

Piichoul,  voy.  Pouzzolcs. 

Pttciez,  voy.  Ilcrdanl. 

Ptiillie,  Pucl/ie,  Puit/iic,  voy.  Pouilh;. 

Puilhcs,  Piiilhet,  voy.  Poullet. 

Puiqucugnij,  voy.  Piquigni. 

Pulaiiie,  voy,  Pologne,  Pellcne. 

Pulengi,  voy.  Frédéric. 

Pulh,  Pulhc,  voy.  Pouille. 

Pulhemont ,  voy.  Publcmont. 

Pulhex,  Pulhct,  voy.  Poullet. 

Pulhois,  habitants  de  la  Pouille,  III,  Ib2. 


Qnarrniainc,  voy.  Tarentaisc. 
Quelirn,  voy.  S'  Quirin. 

Quesnoy  (Caycnoir,  Cayciwire);  occupe  par  Guil 


Puloairc,  ville  d'Lspngne;  conquise  par  Charle- 

inagne,  III,  555. 
Piilam,  désert  de  l'Inde;  traversé  par  Ogier,  III, 

67. 

Puy  [Pcdio),  voy.  Bérenger. 

PuyIaurcns  (Puylemonte ,  Lepode  Laurmchc, 
Podio Lnurcchc),  château;  conquis  par  Raymond 
de  Toulouse,  V,  188.  Voy.  Guillaume. 

Puy-Notre-Dame  {Podium);  S'  Marseal  y  élève  un 
un  temple  h  la  Vierge,  I,  455. 

Pycardie,  voy.  Picardie. 

Pygavie,  ville  des  Gaules;  fondée  par  Francon,  I, 
58. 

Pygmées  {Pygmeais,  Pygmeaux),  habitants  de  la 

Chine,  III,  64. 
Pymmiain,  piémontais,  V,  162. 
Pyinnni,  voy.  Piémont. 

Pynaliel,  champion  de  Ganelon;  lue  par  Thierri 
de  Malenpreit,  III,  1  63. 

Pyna(alin,  Pymalatin,  Pymatin,  cousin  de  Vir- 
gile, I,  240,  251. 

Pyimrs,  Pinaî,  gouverneur  de  Montelay,  compa- 
gnon de  Ganelon,  III,  128,  129;  Agolant,  roi 
d'Espagne,  le  députe  vers  Charlemagne,  132. 

Pynart,  frison;  tué  par  Porus,  II,  ?9. 

Pynestre,  Prénestc,  IV,  548. 

Pypeles,  voy.  Gérard. 

Pyragoire,  voy.  Piragore. 

Pyramus,  voy.  Piramus. 

Pyrénées  {monts  de  Pirone,  Pyrone)\  limite  des 
conquêtes  de  Clovis,  II,  163;  franchie  par 
Philippe  le  Hardi,  V,  441. 

Pyron,  voy.  Pierre. 

Pyssiach,  château  où  le  roi  Robert  fonde  une 

église,  IV,  245. 
Pythagore  {Pictagoras) ,  philosophe,  I,  99. 

Q 

laume  de  Hainaut,  VI,  372;  item  par  Thierri 
de  Fauqucmont,  575. 
Qucspois,  anlropophages  de  l'Inde,  III,  62. 

SI 
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Quek'lliiSy  Qtierclliis,  fils  de  Philoniènc,  roi  d'Ar- 

mcnic;  lue  par  ses  sujets,  I,  201. 
Quiiitus  ]\liucellus  {Qiiiule  MarccUicn),  géiiérol 

romain;  il  conquiert  Plispagnc,  I,  20'.). 
Quintus  Scijjio  (Quinte  Scipions)  cl  Giiyoïi  Man- 

Ikn,  consuls  romains;  ils  altaciucnl  les  Sicam- 
,  bres;  ballus,  I,  l(J2. 


Quireis,  Quiereis,  voy.  lingues. 

Qiiiriuciis,  Quirecrois,  nom  chrétien  de  Judas  de 
Bellilécm,  II,  Si);  il  retrouve  des  elons  de  la 
vraie  croix,  60;  comment  il  connaissait  la  place 
où  était  enterrée  la  vraie  croix,  fil. 

Qiiirillus,  comte  de  Namur,  H,  172. 

Qiiormonf,  roi  de  Hongrie,  I,  354. 

R 


Raab  (//a6a),  fleuve  de  Paniionic,  II,  5i8. 

Raban-Maur  {liabamts,  HaWanus),  abbé  de  Wil- 
don  (Fulda),  archevêque  de  Maycncc;  ses  écrits, 
III,  577;  son  disciple  Strabon,  IV,  68. 

liabattens  (liapislranguc) ,  château  conquis  par 
Simon  de  Montforl,  V,  15. 

Racabe,  voy.  Rakka. 

Raclie  ou  Haschc  {liesse,  Ponl  à  Arasse,  Pont  de 
Hasse^  Pont  à  Haissc);  bourg  près  de  Douai; 
les  Flamands  scient  le  pont,  V,  50o;  Français 
noyés,  506,  507;  assiégé  par  les  Flamands,  VI, 
38,  39,  40;  le  comte  de  Namur  y  mène  les 
Flamands,  79. 

Rachel,  femme  de  Jacob;  elle  pleure  le  massacre 
de  ses  descendants,  I,  528,  555. 

Rachen,  Rachem,  fils  de  Japhel;  il  fonde  Hese- 
ponde,  en  Macédoine,  I,  6,  7;  il  vient  en 
Europe  et  y  extermine  les  serpents;  il  s'établit 
en  Italie,  9. 

Rachen,  Rachcm,  fils  de  Mathial)nm;  il  gouverne 

PItalie  et  fonde  la  ville  de  Racliet,  I,  9;  il 

meurt,  10. 
Rachel ,  ville  fondée  par  Rachen,  I,  9. 
Rachilas,  bêle  fantastique  domptée  j)ar  Ogier,  IV, 

49;  Ogier  lui  enlève  une  pierre  précieuse,  V, 

125. 

Racourt,  voy.  Kngucirand,  Jean. 

Raciise,  Arracuse,  royaume  donné  par  Ogier  à 

Arnould,  III,  56,  57. 
Racusc,  voy.  Syracuse. 
Radame,  fille  d'Ebroel,  II,  190. 
Radanche,  voy.  Rednitz. 


Radegonde  (Radegunda) ,  nièce  d'Hermanfroi, 
femme  de  Clolaire;  ensevelie  à  Poitiers;  mi- 
racles, II,  168;  elle  l'onde  un  couvent  à  Poi- 
tiers, 171. 

Radelet  Fastré,  VI,  265. 

Radulhis,  chef  des  Normans;  il  est  battu,  IV,  248. 

Radulphe,  voy.  Raoul,  Rodolphe. 

Radut,  voy.  Raoul. 

Raens,  voy.  Reins. 

Raes,  voy.  Raoul. 

Raffail,  voy.  Walle. 

Rafrois,  voy.  Rainfroi. 

Rayam,  Ragan,  fils  d'Aventins,  roi  d'Italie,  I,  18. 
Rahicr  {Raiisic7-s),  voy.  Amaury,  Antoine,  Henri. 
Raiis,  voy.  Bertrand. 

Raimbaud  [Rembaiiz,  Renbuid,  Renholde),  géant 
sarrasin;  tué  par  Charles  Martel,  II,  598-599. 

Raimbaud,  roi  de  Frise;  sa  puissance;  vaincu 
par  les  Danois  à  Erkelens,  II,  457;  battu  par 
Bron,  458. 

Raimbaud,  i)révôt  de  S'- Jean,  à  Liège;  excom- 
munié, IV,  550. 

Raimon,  voy.  Raymond. 

Raindarche,  voy.  Rendarche. 

Raine  (lisez  Rame?),  voy.  Rama. 

Rainfroi  (Ranfrois,  Ranfroy,  Rafrois),  duc  d'Ar- 
denne;  il  conduit  les  Tongrois  contre  les  Ro- 
mains, 11,  46,  47,  (544). 

Rainfroi,  fils  de  Muinfroi,  duc  d'Athènes;  il  com- 
bat Charles  Martel,  II,  584  ;  il  s'enfuit  à  Reims, 
puis  à  Orléans,  592;  il  assiège  Cambrai;  tué, 
591. 
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Bainfroi,  duc  de  Lolringe;  il  conclul  unciilliaiicc 

avec  Porus;  il  laisse  son  duché  à  Brabantinus, 

11,  33,  (559). 
Hainfroi,  maire  du  palais  de  Ncuslrie  ou  prcvôl 

de  France,  11,  a7'J;  défait  et  lue  à  Valenciennes, 

580-582. 

Raiiifroi,  fils  bâtard  de  Pépin,  11,  -470;  créé  duc 
d'Orléans  par  les  barons  de  France,  475;  il 
réclame  à  Charicmagne  riiérilage  de  Carlo- 
nian,  477;  il  s'enfuit  en  Savoie;  il  assiège 
Paris,  478;  battu  par  Constantin;  il  s'enfuit  à 
Laon,  479;  il  quitte  Orléans;  Naimc  le  pour- 
suit en  Bohême,  48-2;  Naime  le  fait  mourir  à 
Naniur,  485. 

Rainfroi  des  Prez,  fils  de  Baoul;  petit  voué  de 
Liège,  III,  78,  514;  (11,  70i,  7bri);  il  combat 
l'archevcque  de  Cologne,  515). 

Rainfioi  de  Sile;  il  entraîne  Doon  à  Mayencc, 
11,401. 

Rains,  voy.  Reims,  Mansourali. 
Raison,  voy.  Raoul. 

Rakka  (Racabe.),  ville;  assiégée  par  Kazan,  Vi,  48. 

Ralbaniis,  voy.  Rabaii-Muur. 

Ralinnn,  roi  de  Frise;  il  déclare  la  guerre  à  Grif- 
fon, II,  466;  Pépin  lui  coupe  une  jambe;  il  est 
tué,  409. 

Rama  {Rame,  Ranime,  Rantnics,  Raine,  Ramata), 
ville  de  la  Palestine;  visitée  par  Ogier,  IH,  53, 
54;  le  roi  Ysoré  vient  y  trouver  Plandris, 
357;  les  pa'iens,  battus,  s'y  réfugient,  565; 
Ogier  y  arrive,  30!);  donnée  par  Ogier  à 
Thierri  Pain,  372;  assiégée  par  le  sultan 
d'Égyptc,  575.  Voy.  Plandris. 

Raniclltacl,  village  liégeois  ;  amende  qu'il  doit  à 
l'évéquc,  VI,  405. 

Ramelheez,  voy.  Ramillies. 

Rames,  Raines,  montagnes  de  la  Grèce,  I,  502. 

Ramct  {Rameij),  village  liégeois;  fondé  par  Lo- 
lringe, I,  552;  amende  due  à  l'évéquc,  VI,  403. 
Voy.  Amaury. 

Ramillies  {Ramelheez),  voy.  Jean. 

Rammc,  voy.  Rama. 

Ramon,  Ramon  Ollon,  voy.  Raymond. 


Raiidar,  Raiidarclie,  \  oy.  Rendurche. 

Raiidat,  Randas,  comte  de  Dinant,  père  de  S'  Mo- 
nulphe.  II,  259,  255,  (579);  il  meurt  sans  hé- 
ritiers autre  que  S'  Monulphe,  259,  (582). 

Randegam,  voy.  Rliadagais. 

Randonas,  messager  du  roi  Morgan;  il  va  deman- 
der du  secours  au  roi  de  Carthage,  III,  582. 
Raufrois,  voy.  Rainfroi. 

Ranlebonne  (pour  Raiilebomie),  voy.  Ratisbonne. 
Ranulplie,  Ranulphns,  duc  d'Aquitaine;  il  s'enfuit 

devant  les  Normans,  IV,  81. 
Ranulphe,  chanoine  de  S'-Junicn;  il  trouve  le 

.  orps  de  S'  Amand,  IV,  252. 
Raoul,  Rodulplic,  Rodolphe  {Raes,  Raus,  Rause, 

Rasus,  Russon,  Rauson,  Rouse,  Rason,  Raison, 

Radtis,  Radul,  Rodulphe,  Raous,  Raoïi,  Raol, 

Rauls,  Raoul,  Raous),  évoque  d'Albane,  légat  à 

Tunis,  V,  570;  il  meurt,  577. 
Raoul,  avoué  d'Amay,  VI,  553. 
Raoul,  fils  du  duc  d'Ardcnnc,  chanoine  de  Liège, 

IV,  lOL 

Raoul  l'Ardenois  des  Prez,  bailli  de  Hesbaye;  ses 
prouesses  contre  les  Liégeois,  V,  328  ;  nommé 
n)ambourg  de  la  cité,  550;  il  combat  les  Hutois, 
551  ;  il  implore  la  pitié  de  l'élu  pour  le  peuple, 
352,  555;  il  s'empare  de  Louis  de  Souverain- 
pont,  535;  il  attaque  la  troupe  de  Henri  de 
Dinant,  559;  sa  plainte  contre  les  échevins  de 
S'-Trond,  542;  ses  prouesses  contre  les  Bra- 
bançons, 543,  544,  (658,  041);  item  au  siège 
d(!  Louvain,  565;  il  tue  le  duc  Henri,  504;  il 
renverse  le  comte  de  Flandre,  305;  il  assiège 
Fallais,  409;  ses  prouesses,  410,  411,  413; 
mambourg  de  l'évcché,  442. 

Raoul  d'Auvergne,  chanoine  de  Liège,  VI,  31,  72. 

Raoul,  fils  du  comte  de  Bar,  chanoine  de  Liège, 
IV, 171. 

Raoul,  seigneur  de  Baronville,  V,  212,  214. 
Raoul,  sire  de  Beaufort,  V,  405,  406. 
Raoul  de  Beaumont;  tué  devant  Thuin,  IV,  248. 
Raoul  de  Bcrio,  VI,  228. 

Raoul,  fils  (le  Richard,  duc  de  Bourgogne;  élu  roi 
de  France,  IV,  124,  151. 
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Raoul,  seigneur  de  Celles;  il  signe  la  paix  de 

Fexhe,  VI,  ^2:27. 
Haoul  de  Cliaiitenierle,  chevalier,  VI,  il8;  ses 

prouesses;  il  est  tué,  42i. 
Raoul  (ou  Arnoul),  sire  de  Ciiënée,  éclicvin  de 

Liège,  V,  Ô12;  son  eolloque  avec  Henri  de 

Dînant,  5l'i. 
Raoul  de  Clcrmont,  arcliidiacre  de  Drabant;  il 

frappe  Franque  de  Vise,  V,  508. 
Raoul  dcCoucj  ;  il  prend  la  croix,  V,  210. 
Raoul  d'Embrie,  vicomte;  envoyé  par  Cliarle- 

niagnc  à  Reims  pour  elierclicr  Ogier,  III,  270. 
Raoul  de  Dommartin,  IV,  408. 
Raoul,  comte  d'Eu,  connétable  de  France,  VI, 

577. 

Raoul  de  Féronslrée,  changeur  liégeois,  IV,  579; 

il  conlesie  la  vaillance  des  bouchers,  580. 
Raoul,  fondateur  de  Tabbaye  de  Flônc,  IV,  28B. 
Raoul  de  Fooz,  liégeois  an  siège  de  Milan,  IV, 

316. 

Raoul,  fils  d'Eudes,  roi  de  France  ;  couronné  roi, 

IV,  97,  98;  il  meurt,  108,  H6. 
Raoul  de  Grez;  il  va  en  Angleterre,  VI,  550; 

maréchal  de  l'cvéché  de  Liège,  459. 
Raoul  de  Grons;  tué  à  la  warde  de  Steppes,  V,  87. 
Riioul  de  Horne,  doyen  de  S'-Martin,  à  Liège;  il 

fait  vœu  d'élever  une  église  à  S'  Remacle,  IV, 

157;  il  la  bâtit,  158. 
Raoul  d'Ile,  chevalier;  il  bâtit  l'église  de  Beaurc- 

part,  V,  211. 
Raoul  de  Joie,  VI,  215. 

Raoul  de  Léau,  doyen  de  S^^-Croix,  à  Liège;  il 
fait  une  chronique  de  Liège;  copiée,  puis  muti- 
lée, enfin  perdue,  V,  ICI,  1C2. 

Raoul,  doyen  de  S'-Lambert,  à  Liège,  IV,  555. 

Raoul  de  Lorraine  (Zaeringlien),  évcquc  de  Liège; 
d'abord  ai'chevéque  de  Jlayence;  chassé  pour 
ses  rapines,  IV,  452,  (700);  il  sert  l'empereur 
Frédéric,  453;  il  vend  les  bénéfices,  -41)4;  il 
ménage  la  paix  entre  les  rois  de  France  et 
d'Angleterre;  il  bat  Gérard  de  Looz  à  Tongres 
et  ravage  son  comté,  456,  (705);  il  commande 
les  châsses  de  S'  Domilien  et  S'  Mengolfc  à 


Fluy,  457  ;  sa  sœur  Clémence;  il  fait  construire 
la  salle  ronde  du  château  à  lluy,  458;  sa 
guerre  contre  Gérard,  comte  de  Looz,  459  ;  il 
ravage  le  comté  de  Looz;  sa  paix  avec  Gérard, 
400;  simoniaque,  401,  (704j;  il  envoie  Lam- 
bert le  Bègue  à  Rome,  475,  (708);  il  fait  faire 
une  châsse  pour  les  vêlements  de  S'  Lambert. 
480;  il  accompagne  l'empereur  outre  mer, 
486,  (711);  noyé  en  Russie,  488,  (712). 
Raoul  de  Magnée,  sire  de  Slcin  ;  ses  armoii  ies, 

IV,  457,  458,  567. 
Raoul  Maillart,  échevin  de  Liège,  V,  512. 
Raoul,  archidiacre  de  Mayence,  IV,  569. 
Raoul  de  MelanI,  sire  l'e  Hozémont;  il  assiste  au 

siège  de  Milan,  IV,  510. 
Raoul  de  Monceau;  tué,  VI,  581. 
Raoul  de  Naples;  lué  par  Charles  Martel,  II,  581. 
Raoul  de  Naples;  tué  à  Rome,  \  I,  149. 
Raoul  de  Nesle,  connétable  de  Fi'ance,  V,  456;  il 
bat  le  roi  d'Aragon,  441;  il  s'empare  de  la 
Gascogne,  484;  il  occupe  la  Gascogne,  495; 
ses  conquêtes  en  Gascogne,  501;  il  combat  les 
Flamands,  VI,  15,  19;  tué,  20. 
Raoul  d'Orléans,  chanoine  de  Liège,  VI,  518. 
Raoul  des  Prez,  comte  de  Huy,  petit-avoué  de 
Liège;  il  transforme  en  prés  les  bois  depuis 
S'-Michel  jusqu'à  Avroi,  III,  9;  il  fonde  le  quar- 
tier de  la  Basse-Sauvenière  cl  lui  donne  des 
lois;  il  bâtit  la  chapelle  de  S'-Germain-en-lle, 
10;  (11,  608);  Ogiei'  lui  donne  un  château  à 
Horion,  21;  vainqueur  au  tournoi  de  Huy;  ses 
armoiries,  68,  78;  (II,  076,  677);  il  est  trahi 
par  Basin,  78;  (II,  678);  il  échappe  au  poison; 
(II,  679);  il  accuse  Basin  devant  Charlemagne, 
(II,  680);  il  appelle  Basin  en  champ  clos,  (II, 
681);  duel,  (II,  682,  685);  il  vainc  Basin, 
(11,684);  Ogier  le  mande  à  Huy,  (II,  686); 
Ogier  le  fait  comte  de  Huy,  (H,  698;  III,  418); 
il  assiège  Huy;  mariage  de  ses  enfants,  78;  il 
porte  la  bannière  d'Ogier,  155;  sa  mère  et  son 
grand-père;  Ogier  l'envoie  auprès  de  Charle- 
magne, 154;  il  prend  la  défense  d'Ogier  contre 
Charles;  ses  parents,  161,  162;  (II,  067);  il 
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porte  l'étendard  d'Ogier,  199;  son  église  de 
S'-Gcrmain  est  démolie,  IV,  122  ;  son  château 
en  Publenionl  appelé  ensuite  porte  S"-Wal- 
Lurge,  144. 

Raoul,  fils  de  Hadus  des  Prez;  il  reçoit  la  terre 
de  lIoulTalize  du  eonite  de  Luxembourg,  III,  78. 

Raoul  des  Prez,  propriétaire  du  château  S'-Mi- 
chcl;  Noiger  l'entraîne  en  Allemagne,  IV,  144; 
Neiger  lui  donne  les  prés  outre  Meuse  en  rem- 
placement de  la  Sauvenière,  14o;  il  porte 
l'étendard  de  S'-Lambert  comme  petit- avoué 
de  Liège,  159,  171  ;  ses  prouesses  à  Hougaerde; 
ilgardc  l'armée  liégeoise,  192  ;  tué,  193. 

Raoul  des  Prez,  avoué  de  Liège;  ses  prouesses 
contre  les  Champenois,  IV,  224,  225;  il  com- 
mando l'armée  liégeoise,  246  ;  il  assiste  au 
siège  de  Milan,  510;  il  pénètre  dans  la  ville, 
511;  il  porte  l'étendard  des  Liégeois  devant 
S'-Trond,  525;  il  a  deux  fils  chanoines  de 
S'-Lambert,  340. 

Raoul  des  Prez,  fils  d'Ogier,  chanoine  de  Liège, 
IV,  546. 

Raoul  des  Prez  ou  de  Walcourt,  fils  de  Jean  des 
Prez;  avoué  de  Lumay,  IV,  487;  il  accom- 
pagne Hugues  de  Pierrcpont  à  Landen,  V,  17  ; 
avoué  de  Liège;  il  est  armé,  20;  il  porte 
l'étendard,  21;  il  entraîne  l'évêque  Hugues  à 
Huy,  29;  il  marche  contre  les  Brabançons,  40  ; 
il  vient  au  secours  des  Liégeois,  76  ;  il  porte 
l'étendard,  78,  80,  (603);  il  vient  à  Liège,  99; 
il  voit  Ogirr  à  Paris,  128. 

Raoul  des  Prez,  maréchal  de  l'évéché  de  Liège,  V, 
208,  (028);  chevalier,  524;  il  frappe  Henri  de 
Dinant,  325;  il  combat  les  Liégeois,  529;  il 
assiste  au  siège  de  Louvain,  365;  il  s'empare 
de  Guillaume  de  Cuyck,  VI,  43;  cité,  228. 

Raoul  de  Prinihagen,  VI,  555. 

Raoul,  archevè(|ue  de  Reims;  déposé  par  l'in- 
fluence de  Hugues  Capet,  IV,  183. 

Raoul  de  Ri\vair;ses  prouesses,  V,  365. 

Raoul,  fils  de  Robert  de  Riiclant,  seigneur  de 
Florennes,  111,514;  il  fonde  Romignies,  315. 

Raoul,  abbé  de  S'-Trond;  excommunié,  VI,  530; 


il  accompagne  Alexandre  de  Juliers  à  Rome, 

341;  il  va  à  Metz  au  sujet  de  l'avouerie  de 

S'-Trond,  345. 
Raoul,  duc  de  Saxe  (Rodolphe  de  Souabe)  et  de 

Bourgogne;  Grégoire  VII  lui  donne  l'empire; 

il  conquiert  une  partie  de  l'Allemagne,  IV, 

281;  battu  par  Henri  IV,  282, 
Raoul  de  Soissons;  il  prend  la  croix,  V,  210. 
Raoul,  comte  de  Valois,  IV,  104. 
Raoul  (ou  Richard),  fils  de  Raoul,  comte  de  Valois, 

chanoine  de  Liège,  IV,  104;  tué  par  Guillaume 

de  Huy,  1 14  ;  sa  nièce  Gisèle  de  Hainaut,  1 1  5. 
Raoul,  évéque  de  Verdun,  frère  de  Robert  de 

Langres,  V,  250. 
Raoul,  seigneur  de  Warfuséc  et  de  Heriponl;  V, 

544;   il  signe  la  paix  de  Fexhe,  VI,  227; 

arbitre,  278;  tué,  288, 
Raoul  de  Warfuséc,  fils  du  précédent,  VI,  227; 

555. 

Raoul  de  Waroux,  VI.  577;  échcvin  de  Liège, 
(704). 

Raoul,  moine;  il  prend  part  à  la  croisade,  IV, 
595. 

Raphaël,  voy.  Michel. 

Raphanea  (Raphancan),  ville  de  la  Phénicie,  I, 
295. 

Rapislrangue ,  voy.  Rabattons. 
Ras  (li),  voy.  Arnoul. 

Rasquin,  liausquin  le  Boulanger;  il  aide  à  con- 

struiie  l'église  des  Prêcheurs,  V,  21 1. 
liasse,  voy.  Uache. 

Russes,  Orasses  (Idace?),  écrivain  utilisé  par 
Jean  d'Outremeuse,  I,  2. 

Rasson,  Rusiis,  voy.  Raoul. 

Ratebonne,  Rathdmnne,  voy.  Ratisbonne. 

Ralhère  {Richiers);  Louis  III  (Brunon,  arche- 
vêque) luidonne  l'évéché  de  Liège;  ses  parents; 
privé  du  siège  de  Vérone  et  exilé  à  Pavie,  IV, 
115;  (III,  432);  son  orgueil,  116;  il  mécon- 
tente les  Liégeois  et  résigne  l'évéché,  117. 

Ratisbonne  {Ralehonne,  Rathebonne,  Rantebonne)  ; 
Charlemagne  y  séjourne,  II,  528;  évêché,  V, 
231. 
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Itausc,  Hmtson,  voy.  Raoul. 
liansicrs,  voy.  Rallier. 
Rausquin,  voy.  lîmquin. 

Ravcnnc  (fiuvcvfs,  liavcs),  ville;  citco,  I,  501; 
cvangélisce  par  S'  Apollinaire,  4Î)1  ;  son  clergé 
se  soumet  à  Taulorité  du  pape,  II,  oî)4,  o5C; 
l'arelievcque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
311  ;  le  pape  Serge  II  y  lient  un  concile,  IV, 
22;  concile  qui  s'y  lient,  102;  enfant  monstre, 
135;  épidémie,  loG.  Voy.  GuibcrI,  Valenlin. 

Rawcssin  et  Gautier  de  Modave,  V,  507. 

lîaymon,  voy.  Romain. 

Raymond  (liamoii,  tiaymonde,  finytiion,  Haimon, 
Raymons)  de  Felgar,  évcquc  de  Toulouse,  V, 
207;  il  ménage  la  paix  entre  Louis  IX  et  le 
comte  de  Toulouse,  272. 

Raymond-Roger,  comte  de  Foix;  battu  par  Simon 
de  Montfort,  V,  C;  il  attaque  les  croisés;  assiégé 
dans  Toulouse,  IS;  il  assiège  Muret,  106;  il 
assiste  au  concile  de  Latran,  159;  il  combat 
Simon  de  Toulouse,  Kiô;  on  lui  lend  le  cliâ- 
teau  d'Arrcns,  175;  il  succède  à  son  père, 
19i,  195;  il  prend  la  croix,  190;  il  défend 
La  Réccde,  202;  sa  paix  avec  Louis  IX,  205; 
il  combat  Louis  IX;  206;  il  assiège  Arles,  256  ; 
il  réparc  les  dcgâls,  257;  son  mariage;  il  fait 
la  guerre  à  Louis  IX,  272;  il  prend  la  croix, 
279  ;  sa  mort,  290. 

Raymond  de  Frênes,  cbevalicr  français,  V,  5il. 

Raymond  de  Frise;  il  tue  l'écuyer  Benoît;  Ogicr 
le  lue,  III,  245, 

Raymond  de  Gocli  ;  dépouillé  par  Enguerrand  de 
Marigny,  VI,  215. 

Raymond  Gaucclin,  seigneur  de  Lunel;  il  fait  la 
guerre  à  Louis  IX,  V,  272. 

Raymond  (ou  Ainiond),  roi  de  Navarre;  fils  de 
Tristan,  III,  529,  555;  il  conseille  au  roi 
Anseis  de  prendre  Gandisc  pour  femme,  558; 
il  va  à  Morindc,  359,  500;  il  défie  Agolant,  roi 
de  Darion,  564;  il  délait  AgolanI;  |)ris  par 
Galafroi  d'Abilant,  565;  délivré  par  Thomas, 
566  ;  il  s'oppose  aux  violences  d'Ysorc  de 
Conindreol  protège  Gandisc,  5(i7;  il  annonce  à 


Anseis  qu'Ysoré  s'est  emparé  de  Gandise,  568; 
Gandisc  le  charge  de  saluer  Anseis,  382;  il  va 
demander  du  secours  à  <;iiarlcmagne,  38i; 
Finagloire  en  devient  amoureuse,  585;  il  essuie 
des  refus  h  Aix  et  à  Nanlcuil,  584,  388;  il  fait 
son  message  à  Charlemagne,  à  Paris,  391  ;  il 
oblige  le  roi  de  Gascogne  à  l'accompagner  eu 
Espagne,  595;  il  arrive  à  Cachcsoris,  bat  les 
Sarrasins  et  arrive  jusqu'à  Anseis,  597;  Fina- 
gloire le  fait  appeler,  598;  il  épouse  Finagloire, 
400.  407;  cité,  IV,  59. 

Raymond  Béranger  IV,  comte  de  Provence;  ma- 
riage de  ses  filles,  V,  200,  272,  561. 

Raymond,  cardinal  de  S'-Angc;  légat  à  Toulouse, 
V,  195. 

Raymond  de  S'-Gillcs,  compagnon  dcCharlcmagne; 
vaincu  par  Drandis,  III,  70;  sa  guerre,  316. 

Raymond  de  S'-Gilles,  comte  de  Toulouse,  IV, 
251  ;  il  accompagne  l'empereur  en  Terre-Sainte, 
287;  il  voit  la  vraie  lance  à  Antioche,  288;  il 
part  avec  la  seconde  croisade,  290;  il  trouve  la 
vraie  lance,  291;  il  assiège  Tripoli;  sa  mort, 
294;  cité,  533;  V,  188, 

Ray  mond  II,  comte  de  Toulouse,  fils  d'ildcphonse, 
IV,  555;  il  é])ouse  Jeanne,  veuve  du  roi  de 
Sicile,  400, 

Raymond  III,  comte  de  Toulouse;  il  épouse  Con- 
stance, fille  de  Louis  le  Pieux;  il  repose  à  Nîmes, 
IV,  401,  522. 

Raymond  IV,  comte  de  Toulouse,  IV,  401  il 
épouse  Jeanne  d'Angleterre,  522;  puis  Éléonorc 
d'Aragon,  548;  défendu  par  sa  femme  contre 
ses  ennemis,  522. 

Raymond  V,  comte  de  Toulouse;  né  à  Bcllicaude, 
IV,  522;  le  comte  de  Poitiers  ravage  ses  terres, 
526;  on  ne  peut  le  vaincre,  558;  privé  de  son 
comte,  V,  6,  1 1  ;  assiégé  dans  Toulouse,  15;  il 
assiège  Muret,  106;  il  assiste  au  concile  de 
Latran,  159;  les  Toulousans  le  réclament,  165; 
il  entre  à  Toulouse,  168;  ses  conquêtes,  188, 
189;  il  meurt,  194. 

Raymond,  évoque  de  Toulouse;  il  prêche  à  Car- 
cassonnc,  V,  237;  il  meurt,  386. 
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Raymond  11,  comte  de  Tripoli;  tuteur  du  roi  de 
Jérusalem;  opposilion  qu'il  fait  à  Gui  de  Lusi- 
giian,  IV,  476;  il  trahit  Gui,  477,  478;  il 
s'enfuit  à  Tripoli,  48t). 

Raymond  (Ramon  Oltori),  chapelain  de  Gré- 
goire IX  ;  SCS  décrétales,  V,  203,  247, 

Raymond  Bernard,  lisez  Roger- Bernard,  V,  344. 

Rea,  fille  de  Numitor,  mère  de  Romulus  et  Remus; 
enterrée  vivante,  I,  50,  5b. 

lieute,  voy.  Riéli. 

Realine,  voy.  Rhctie. 

Rehecca,  fille  de  BatucI,  fenune  d'Fsaac,  I,  528. 

Rehclli,  frison;  tué  pai'  Porus,  II,  39. 

Reboche,  chef  de  la  Grèce;  il  accorde  sa  fille 

Ysaine  à  Athanase,  I,  45-44. 
Rehour,  voy.  Guihour. 
Rehroch,  roi  de  Bil,  I,  101. 
Recab,  père  de  Jonadad,  I,  4b. 
Recest,  Recesse,  voy.  Rélhel. 
Recheane,  ville  fondée  par  Rachem,  I,  6. 
Rechin  [Ronchin),  surnom  de  Fulcaire  d'Anjou, 

IV,  295. 

Reclus,  ville  d'Italie;  conquise,  VI,  128. 
Redachj  fils  de  Guybart,  roi  de  Frise;  il  chasse 

S'Walfrain,  II,  595. 
Redac/i,  ville  de  l'Inde,  III,  59. 
Redechits,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Rediens,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Rednitz  {Radunche),  rivière,  II,  528. 
Reepen  (Rcpe),  domaine  acquis  à  l'église  de  Liège, 

IV,  405.  Voy.  Conon. 
Rrforchiel  (H),  voy.  Simon. 

Refort;  le  comte,  partisan  du  comte  de  Lancastre, 
VI,  266. 

Refuge  [RefuUe),  temple  à  Rome,  I,  65.  Voy. 

Frères-Mineurs  de  Liège,  Sauvenière. 
Refuyl,  voy.  Ilcsepondc. 
Regain,  fils  de  Lcridas,  II,  191. 
Roqcnc  (Régine?),  concubine  de  Charlcmagne,  II, 

550. 

Réginald, vicomte  de  Béziers;  il  rend  Carcassonne, 

V,  6. 

Réginald  de  Montpellier,  évéque  de  Toulouse;  il 


bat  les  Albigeois,  V,  6. 

Réginard  {Refjimirs,  Reginals),  évéque  de  Liège;  il 
change  la  tombe  de  Durand,  IV,  21 7  ;  (111,487); 
sa  science,  sa  famille;  il  refuse  l'évêché  de  Ver- 
dun; il  achète  celui  de  Liège,  218;  S'  Nicolas 
lui  apparaît;  il  bàtil  l'église  S'-Nicolas-aux- 
Mouches;  il  confesse  sa  simonie  au  pape,  221, 
(III,  488);  il  rebâtit  le  monastère  de  S'-Laurent; 
il  nourrit  les  pauvres,  222;  (III,  489);  il  admet 
des  étrangci's  comme  bourgeois,  225;  il  mène 
ses  troupes  contre  Eudes  de  Champagne;  ses 
prouesses,  224,  225,  (IN,  490,  491);  il  défend 
de  jeter  des  ordures  dans  la  Meuse;  il  y  jelic 
les  gens  du  Nord  qui  se  fustigent;  il  rebâtit  le 
pont  des  Arches,  22S  ;  il  amène  une  source  sur 
le  pont  des  Arches,  229;  il  bâtit  S'-.Martin  en 
Ile  et  met  des  chanoines  à  S'-Barthélemi  ;  son 
épitaphe  à  S'-Laurent,  250;  (III,  495);  il  nomme 
Wason  prévôt  de  S'-Lanibert,  258. 

Ref/ineus,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 

Régnier,  voy.  Renier. 

Regroiet  (li),  voy.  Jacques,  Jean. 

Rehars,  ville  de  Palestine  où  demeurait  Dalfort, 
IV,  597. 

Reims  (ftaî/i5,  Rens,  Raeiis),  ville;  l'église,  tenue 
d'écrire  sa  chronique,  I,  4;  la  ville  fondée  par 
Remus,  54;  les  habitants  se  révoltent  contre 
Rome;  battus  par  Grégoire,  185;  amitié  de  ses 
habitants  avec  ceux  de  Ti  èves;  porte  de  Trêves 
à  Reims,  266;  province  de  la  Gaule  Belgique, 
268;  évangélisée  par  Sirus,  455;  item  par 
S'  Materne  qui  y  bàlit  des  églises,  551  ;  le  pape 
Marcellin  y  séjourne.  II,  44;  prise  par  les 
Huns,  119;  elle  appartient  à  Henri,  duc  d'Ar- 
denne,  146;  Clovis  ordonne  que  tous  les  rois 
de  France  y  seront  sacrés,  159;  donation  de 
Çlovis,  160;  détruite  par  Pâris,  207;  ses  portes 
fermées  à  Charles  Martel,  392;  Charlemagne  y 
est  sacré,  490  ;  cri  de  guerre  de  l'archevêque 
Turpin,  III,  98;  brûlée  par  Ogier  le  Danois, 
205;  Turpin  y  comluit  Ogier,  269,  270,  272, 
274;  Charles  s'y  rend,  277;  on  fait  courir  le 
bruit  qu'Ogier  y  meurt,  278,  280;  Charles  va  y 
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trouver  Ogicr,  289;  l'archcvcque  assiste  aux 
noces  d'Ogicr,  51 1  ;  F,ouis,  fils  de  Cliarleniagiic, 
y  est  couronne,  IV,  I  ;  Pépin,  fils  de  Louis  le 
Pieux,  y  est  couronne  roi  de  France,  59;  on  y 
transporte  le  corps  de  S''^  Hélène,  7G  ;  Charles 
le  Chauve  y  est  couronné,  79;  Charles  le 
Simple  y  est  sacre,  101,  108;  dévastée  par 
l'empereur  Otton,  107;  concile,  185;  le  roi 
Lolhaire  y  meurt,  204;  item  le  roi  Louis  V; 
prise  par  Charles,  roi  de  Lorraine,  207  ;  le  roi 
Philippe  y  est  couronne,  2Gi;  concile  auquel 
assiste  Calixle  IF,  ô2i;  rarclievcquc,  pair  de 
France;  Louis  le  Pieux  y  est  sacre,  562;  con- 
cile, 401  ;  Alhert  de  Louvain  y  est  sacré  évêc|uc 
de  Liège,  502,  (717);  tournoi,  505;  révê(|uc 
Albert  y  est  assassiné,  515,  (721);  les  comtes 
de  Louvain,  de  Gucldre  et  de  Julicrs  y  sont 
retenus  prisonniers,  V,  141;  Louis  VIII  y  est 
sacre,  170;  le  faux  Baudouin  s'y  réfugie,  175; 
S'  Louis  y  est  sacré,  188;  envahie  par  les 
barons  révoltés,  190;  mort  de  rarchcvéque, 
247;  l'archevêque  fait  construire  un  château 
près  de  Bouillon,  290;  Philippe  III  y  est  sacré, 
386;  Philippe  h;  Bel  y  est  couronné.  445; 
Louis  le  Hutin  y  est  sacre  roi,  VI,  208,  209; 
item  Philippe  de  Poitiers,  221;  Jean  de  Bo- 
hême s'y  trouve,  266;  l'abbé  de  S'-Nicaise 
envoyé  à  Liège,  294,  440;  il  quitte  Liège,  295; 
menacée  d'incendie,  503  ,  Philippe  de  Valois  y 
est  couronné,  352,  404;  l'abbé  de  S'-Nicaise 
cité,  441,  508;  rarchevèque  prêche  une  croi- 
sade, 502;  l'abbé  de  S'-Nicaise  député  à  Aix, 
525;  iîem  à  S'-Trond,  552.  Voy.  Albert,  Erne- 
baul,  Foulque,  GcdincI,  Gcrmahe,  Gilbert, 
Guillaume,  Guil.  Blanchemain,  Guil.  de  Join- 
ville,  Henri  de  Braine,  f/om/ris,  Philippe, 
Raoul,  Rigobcrt,  S'  Nicaise,  Thibaut,  Thierri, 
Tongris. 

Reine  (Roi/ne),  fille  du  roi  d'Espagne,  seconde 

femme  de  Philippe  de  Flandre,  IV,  492. 
Heivila,  voy.  HerUnde. 

Reliques  :  du  Sauveur,  à  Rome,  I,  74-77,  79-85; 
les  trois  bâtons  recueillis  par  Moïse  dans  la 


bouche  d'Adam  et  coupés  par  David,  3'J2-ô2ô; 
la  paille  sur  laquelle  fut  couché  l'enfant  Jésus, 
544;  de  S' Jean-Baptiste,  400;  la  couronne 
d'épines, 408;  la  l  obc  de  Jésus  vêtue  par  Pilate, 
457;  de  S'Flienne  et  de  la  S'=  Vierge,  453, 
454;  de  S'  Thomas,  457;  des  SS.  Pierre  et 
Paul,  475;  des  Onze  mille  Vierges,  II,  19;  de 
S'  André  et  S'  Luc,  71,  76;  des  évêques  de 
Tongrcs  transportés  à  Maestricht,  94;  de 
S'  Servais,  96;  la  clef  de  S' Servais  préserve  les 
moissons;  volée;  miraculeusement  retrouvée, 
96-99;  des  SS.  Gervais  et  Protais,  99;  de 
S'  Flienne,  124;  chaînes  de  S'  Pierre,  158;  de 
S'  Jean  Chrysostome ,  144;  de  S'  Marc;  de 
S"^Bibiane,  170;  de  S'  Vincent,  175;  de  S'  Bar- 
nabé,  186;  de  S'  Antoine,  227;  de  S'  Etienne, 
251;  de  S' Servais,  252;  de  S'  Barthélemi, 
265;  la  robe  de  Jésus,  271,  275;  de  S'  Marcel, 
273;  de  S'Ébrégise,  276;  de  S' Denis,  282; 
de  S'  Victor,  288;  de  S'  Remacle,  519;  reli- 
ques de  S'  Denis  profanées,  521  ;  de  S'  Théo- 
dard, 327,  528,  414;  de  S"=  Madalbcrie  et  de 
S'  Lambert,  528,  415,  485;  de  S'  Anastase  et 
de  S'  Vincent,  552;  de  S'  Benoit  et  de  S"^  Sco- 
lasliquc,  551;  de  S' Vaast,  357;  de  S"' Lan- 
drade,  560;  de  S'  Léon,  577;  de  S"  Lambert, 
386-589;  de  S' Augustin,  455;  de  S""  Mario- 
Madeleine,  4'i2-445;  de  Pierre  et  Andolct,485, 
484;  de  S' Floribert,  487;  de  S"  Pctronillc, 
489;  le  saint  sang  de  Jésus- Christ,  516,  525; 
de  SS.  Gordien  et  Epiniaqne,  525  ;  reliques  de 
Constantinople  données  à  Charlemagne,  III,  12, 
17;  de  la  S'"  Vierge,  de  S'  Siméon,  etc.,  dépo- 
sées par  Charles  à  Aix,  18;  de  S'  Pierre  le  petit, 
80;  de  S'  -Materne,  515;  de  S'  Barthélemi,  516; 
de  S"=  Cécile,  des  SS.  Tiburee,  Valérien  et  Ur- 
bain; item  de  S' Sixte  et  d'autres,  518;  de 
S' Capraise,  554;  de  S'  Hubert,  579-580;  de 
S'  Vit,  IV,  19;  de  S' Sébastien,  24;  de  S'=  Hé- 
lène, 76;  de  S' Maur,  79;  des  SS.  Urbin  et 
Tiburee,  80;  de  S'  Clément  et  de  S'  Cyrille,  82; 
de  S«  Martin  de  Tours,  84;  de  S'  Grégoire  et 
de  S' Léon;  de  N.-S.,  de  S' Sidoine,  90;  de 
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S'  Eugène,  1)1  ;  de  S'  Léger.  95;  de  S'  Denis, 
!»6,  120;  la  robe  de  N.-S.,  107  ;  de  S"  Catlie- 
rine,  112;  de  S' Evcrmar,  lôl  ;  de  S' Tliéo- 
dard,  161;  des  SS.  Richard  et  Galci  ien,  185, 
184;  de  S'  Barlhélemi,  18S;deSi  Paulin,  18G; 
(le  S'  Servais,  187;  puissance  des  reliques,  195; 
de  S'  Jacques,  198;  la  chaîne  de  S'  Pierre,  202; 
de  S'  Albert  de  Prague  et  S'  Barlhélemi,  20b; 
de  S'Aubain,  246;  de  S' Amand,  2b2;  de 
S'  Jacques,  de  S'  Barlhélemi,  de  S'  Sébastien 
cl  de  S'  Patrice,  2;i4..  255;  de  Noti  e-Scigneur, 
258;  des  SS. Pierre  et  Paul;  de  S'  Laurent, 259; 
le  Saint-Sang  de  N.  S.,  264;  la  vraie  lance,  287, 
288,  291  ;  de  S^  Nicolas,  290;  de  S"'  Ode,  295; 
de  S' Georges,  295;  rapportées  de  Jlilan  à 
I/iège,  512;  du  S' Sépulcre  et  de  S'  Jean-Bap- 
tiste, 527;  de  S'  Materne  et  de  S"  Madalbertc, 
581  ;  des  rois  Mages,  WS,  449,  460;  de  S'  Félix 
et  de  S'  Nabor,  448  ;  de  S'  Jean-Baptisle,  457; 
la  tête  de  S'  Denis,  491;  de  S'  Laurent,  535, 
566  ;  de  S'  Pierre,  de  S'  Paul,  la  couronne 
d'épines,  de  la  S""  Vierge,  etc.,  569,  570;  le 
chef  de  S'  Jean- Baptiste,  591  ;  reliques  pillées 
à  Liège,  V,  29;  rendues  aux  églises,  52;  effet 
miraculeux  des  reliques,  97;  de  St  Paul,  167; 
d'Aix-la-Cbapelle,  205;  de  I\.-S.,  207;  de 
S"'  Élisabetli,  220;  la  couronne  d'épines  et 
autres  reliques  du  Sauveur,  255;  de  S'  Barthé- 
lenii,  540;  de  S"- Marie-Madeleine,  421,  422; 
de  S"^  Odile,  402;  de  S'  Louis,  VL  104;  de 
S'  Madelin,  61 1.  Voy.  Châsses,  Croix. 

Remacle,  comte  de  Savoie,  II,  504.  Voy.  Jean. 

RcmanI,  Hemante,  Rcmanc/ic  BrahanI,  voy.  Bra- 
bant  wallon. 

Rcmbauz,  voy.  Raimbaud. 

Remech,  voy.  Romeck, 

Rcmiscunt,  bâtard  d'Eudes,  due  d'Aquitaine; 

pendu  par  Pépin,  H,  488. 
Remmaans  à  Tinel,  fds  de  Disrameis,  111,  280. 
Remolde,  voy.  Rumold. 

Remus,  chassé  par  Romnlus;  il  vient  en  Gaule;  il 
•  l'onde  Reims;  tué  par  ordre  de  Romulus,  1.  54, 
(590)  ;  sa  sépulture,  59.  Voy.  Romulus  et  Remus. 


Renaldin  (Renalde,  Renardin],  fils  de  Renaud  de 
Bar,  IV,  370;  il  garde  Bouillon,  571;  son  frère 
le  prie  de  faire  restituer  Bouillon,  382;  sa  ma- 
ladie; guéri  par  la  châsse  de  S>  Lambert,  586; 
il  restitue  Bouillon;  il  devient  comte  de  Bar, 
588,  (660  à  676). 

Renaldin,  comte  de  Chiny;  tué  au  siège  de  Ton- 
gres,  V,  71. 

Renais,  voy.  Renaud. 

Renard,  allusion  au  roman,  III,  584. 

Renard,  voy.  Jean,  Simon. 

Renardin,  voy.  Renaldin. 

Renars,  voy.  Renaud. 

Renaud  (Renarl,  Renais,  Renall,  Reginal,  Reynalt), 
fils  d'Aimon,  duc  d'Ardenne,  II,  521;  vaincu 
par  Bi-andis,  70;  il  prend  la  défense  de  Char- 
lemagne  contre  Gérard,  80;  assiégé  dans  Mont- 
fort,  III,  98. 

Renaud,  seigneur  d'Argenteau,  VI,  227;  il  attaque 
les  Liégeois,  450;  cité,  553;  lieutenant  du  duc 
de  Brabant  dans  le  Limbourg,  589  ;  il  assiste 
au  plaid  de  Votlem,  (700). 

Renaud  d' Aux  erre;  il  meurt  à  Ronccvaux,  III, 
153. 

Renaud  1"  de  Bar;  il  s'empare  du  château  de 
Bouillon,  IV,  548,  (644);  il  est  battu,  549, 
(646);  l'évcque  de  Liège  ne  lui  laisse  aucune 
paix,  554;  il  accuse  l'évêque  de  simonie,  558; 
il  va  à  Rome,  559,(654);  il  refuse  de  rendre 
Bouillon  à  Albéron,  565;  ses  intrigues  à  Rome, 
564,  (655);  il  corrompt  les  cardinaux;  il  accuse 
les  chanoines  de  Liège;  le  pape  lui  confirme  la 
possession  de  Bouillon,  565,  (636);  Conrad  II 
et  le  comte  de  Flandre  l'appuient,  566;  Albé- 
ron l'assiège  dans  Bouillon;  il  court  chercher 
du  secours  en  Flandre,  571;  il  incendie  Tellin, 
574;  il  se  réfugie  à  Beaumont,  376,  385;  il 
forme  une  armée,  585;  il  se  décide  à  rendre 
Bouillon,  587:  il  meurt,  588,  (660  à  676)  ;  son 
petit-fils  Enguerrand  écrit  l'Iiisloire  de  la  prise 
de  Bouillon,  555. 

Renaud,  comie  de  Boulogne;  frappé  par  Gautier 
de  S<-Pol,  V,  45;  il  refuse  de  faire  la  paix,  46  ; 
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partisan  du  roi  d'Angleterre,  49;  le  comte  de 
Flandre  l'appelle  en  témoignage,  51;  Ferrant 
l'envoie  en  Angletei're,  52;  il  va  trouver  Otton, 

IV,  il  Itat  les  Français  sur  mer,  55;  il  re- 
joint Otton,  50;  il  lue  le  comte  de  Perche,  57; 
il  est  au  siège  de  Sentis,  58;  conseiller  de  Heni  i 
de  Louvain,  98;  son  alliance  avec  Otton,  etc., 
108;  il  brûle  la  ville  de  S'-Pol,  H7;  il  engage 
le  comte  Ferrant  à  accepter  le  défi  du  comte  de 
S'-Pol,  118;  il  construit  le  château  de  Mareilli 
en  Beauvaisis,  i'ii;  Otton  lui  réserve  la  Nor- 
mandie et  Dinanl,  122;  il  achève  son  château, 
158;  il  refuse  de  démolii'  Mareilh,  159;  il  va 
trouver  le  roi  d'Angleterre,  140;  il  renverse  le 
comte  de  S'-Pol,  147;  il  est  retenu  prisonnier, 
149  ;  enfermé  dans  une  cage  de  plomb,  151 . 

Renaud  de  Convaing,  seigneur  anglais  ;  il  combat 

les  Français,  VI,  570. 
Renaud,  archevêque  de  Cologne,  vo\ .  Renolphe. 
Renaud  de  Dampierre;  tue  à  la^^  ardc  de  Steppes, 

V,  85. 

Renaud,  marquis  de  Francliiinont;  il  part  pour  la 
Terre-Sainte  et  donne  sa  terre  à  l'église  de 
Liège,  IV,  189. 

Renaud  de  Ghore,  conseiller  d'Adolphe  de  La 
31arck,  VI,  (ilO;  chanoine  de  Liège,  (692);  il 
s'empare  des  bijoux  d'Adolphe  de  La  Marck, 
(694). 

Renaud  Gifart,  abbé  de  S'-Denis,  V,  440. 

Renaud  1",  comte  et  duc  de  Gueidrc,  lils  d'Otton; 
il  réclame  le  duché  de  Liinbourg,  V,  465; 
comte  de  Zulphen  VI,  325;  il  combat  Jean  III, 
duc  de  Brabanl,  553;  son  alliance  avec  Edouard 
III,  361;  il  défend  le  Hainaut  contre  les 
Français,  375;  il  assiège  Tournai,  578; 
arbitre,  581;  mandé  par  Adolphe  de  La  Marck, 
436;  ses  prouesses,  437,  438;  il  fait  des  pri- 
sonniers, 439,  449;  il  met  ses  prisonniers  à 
rançon,  455;  exclu  de  la  paix  des  lignages,  473; 
il  assiste  au  plaid  de  Vottem,  482;  il  se  plaint 
du  duc  Jean  III,  188;  il  accompagne  l'évêque 
Adolphe  à  Liège,  493;  il  va  à  Compiègne,  497; 
il  assiège  Rolduc,  521,  525;  cité,  534;  il  inter- 


vient entre  l'évêque  cl  le  chapitre  de  Liège 
pour  le  comté  de  Looz,  584;  il  va  à  l'Écluse, 
598;  allié  du  duc  de  Brabant,  600;  sa  fille, 
602;  il  envahit  le  Ilainaut,  617;  battu  en 
France,  618;  allié  d'Edouard  III,  624. 

Renaud  de  Loirs,  conseiller  de  Philippe  de  Valois; 
tué,  VI,  409. 

Renaud  de  Montauban  ;  il  tue  Bertolay  de  Cor- 
druns;  colère  de  Charlemagne,  III,  89,  90,  91, 
95;  Ogier  le  Danois  le  mène  à  Reims,  89;  son 
rôle  dans  la  geste  de  Jeau  de  Lanchon,  (II,  680 
et  suiv.);  Gérard  dcl  Fraite  l'entraîne  dans  sa 
révolte  contre  Charlemagne,  98  ;  sa  geste  est 
pleine  d'erreurs;  sa  véritable  légende  existe  à 
Metzetà  Dorimund,  où  ou  honore  saint  Renaud, 
99;  sa  lutte  contre  Charlemagne ;il  sert  comme 
manœuvre  à  l'église  de  Cologne;  tué;  miracles; 
il  est  canonise;  Charlemagne  lui  refuse  la  paix; 
il  se  retire  en  Gascogne,  100;  Charles  assiège 
sou  château,  l65;  il  se  rend  à  Dortmund,  166; 
(II,  754)  ;  ses  fils,  IV,  5;  Ogier  se  sert  de  son 
épicu,  44. 

Renaud  de  Montjoie,  seigneur  de  Fauquemout;  il 
articule  ses  plaintes  contre  Jeau  III,  VI,  488; 
il  javage  le  Brabant,  496;  il  va  à  Compiègne, 
498;  il  doit  rentrer  en  possession  de  Fauque- 
mout, 500;  allié  d'Édouard  III,  595,  624;  allié 
du  due  de  Brabant,  600;  battu  en  France,  618; 
il  ravage  la  France,  621. 

Renaud  de  Peronne,  conseiller  de  S'  Louis;  il 
fait  une  enquête  sur  les  frais  du  sacre  de 
S'  Louis,  V,  170. 

Renaud  de  Poilvache;  tué,  V',  414. 

Renaud,  sire  de  Pont,  V,  209;  il  fait  hommage  à 
Louis  IX,  V,  275, 

Renaud  Rousseau;  tué  à  Rome,  IV,  148. 

Renaud  de  S'-Antoine,  chantre  d'Orléans;  fonda- 
teur de  l'ordre  des  Prêcheurs,  V,  5. 

Renaud  de  S'-Omer,  guerrier  franc  ;  tué  par 
Jonas.  II,  112. 

Renaud  et  Gui  de  Salange,  VI,  488. 

Renaud,  comte  deSoissons;  il  opprime  les  monas- 
tères; il  construit  Château-Renaud,  IV,  248. 
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Ik'naud  à  Tyiicl,  fils  de  Disrumcit,  roi  d'AfriqiU', 
III,  5()5. 

Henaiid  des  Ursins;  tue,  VI,  14 S». 
Renaud,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  tué,  III,  243. 
Renaud,  chapelain  de  Dagobert,  II,  20^2. 
Renaud,  compagnon  de  S'  Hubert,  à  Rome,  II, 
Ô7I. 

Rcnharl,   cousin  de  Gui  de  Hanstongue;  tué  à 

Roneevaux,  III,  IS2. 
fimbaul,  voy.  Raimbaud. 

Renbecli  de  Ghiiistel,  frison  ;  lué  par  Porus,  II, 
59, 

licnbolde,  voy.  Raimbaud. 
RcHchon,  voy.  Renson. 

Rendarclic  (Rains  d'Arche,  flaindarchc),  contrée 
de  riïntre-Sambre  et  Meuse  ;  ravagée,  V,  415. 

Rcnesse,  voy.  CléinenI,  Jean,  Tilman. 

Renier  {Reniers,  Rcgnkr,  Renié),  nom  chrétien 
d'Antioclius,  roi  d'Acre,  III,  259. 

Renier  (ou  Raoul),  comte  de  Bar,  père  de  i'évêque 
Pirard,  IV,  17,  21. 

Renier,  prieur  de  Beaufays;  il  fonde  l'abbaye  de 
Vivegnis,  V,  222. 

Renier  de  Blois  ;  tué  par  I'évêque  Notger,  IV,  i  72. 

Renier  Calhus,  hutois,  V,  955,  556. 

Renier,  coinic  de  Cologne;  tué  par  Charles  Mar- 
tel, II,  579. 

Renier  Coquart,  liégeois  révolté,  V,  357. 

Renier  de  Corselait,  chanoine  de  Reims,  III,  291. 

Renier  Crequellion;  il  forme  un  complot  à  Liège, 
V,  506;  tué  par  la  foudre,  307. 

Renier  de  Féronstrcc; blessé  par  Gérard  de  Vinal- 
mont,  V,  302,  (034). 

Renier  de  Fooz,  chanoine  de  Liège;  il  écrit  l'his- 
toire des  familles  liégeoises,  IV,  450. 

Renier  de  Fooz,  chevalier  liégeois,  V,  542. 

Renier  del  Fraile,  roi  de  Parde,  fils  de  Gérard  del 
Fraite  et  d'Etniline;  il  va  à  Paris  implorer  le 
secours  de  Charlemagnc,  III,  89;  il  accompagne 
son  père  en  Espagne,  99  ;  il  fournit  des  Sarra- 
sins à  son  père,  101  ;  il  se  rend  à  Charles;  il 
reçoit  le  baptême  et  s'appelle  Ogicr,  121;  il 
porte  l'oriflamme  de  Charlemagne,  134;  il 


meurt  à  Roncevaux,  152,153. 
Renier  de  Frondewies,  surnommé  le  moine  de 

Ilubines,  VI,  86;  il  sauve  Philippe  le  Bel,  87. 
Renier  de  Gencfîe,  troisième  abbé  de  Neumous- 

tier,  V,  4. 

Renier  de  Gênes,  gascon,  compagnon  de  Charle- 
magne, père  d'Olivier,  II,  522;  III,  69;  vaincu 
par  Brandis,  70;  lieutenant  de  Charlemagne  en 
France  ;  Milon  de  Gênes  lui  apprend  que 
Charles  est  prisonnier,  83;  il  vient  à  Palerme 
|)Oiir  délivrer  les  Français,  87;  tué  par  Broie- 
fort,  215,  218. 

Renier  Gonchelcs,  bourgeois  de  Liège,  VI,  547. 

Renier  de  Grez;  il  tue  le  sire  d'Escornaix,  VI,  86. 

Renier,  comte  de  Gueldre,  père  de  I'évêque 
Nithard,  IV,  251. 

Renier,  comte  de  llaiiiaut,  dit  au  Long  Col;  il 
lutte  contre  le  duc  de  Lorraine,  IV,  116;  frère 
de  révoque  Baldrie,  118,  201. 

Renier,  fils  de  Renier  au  Long  Col,  comtede  Hai- 
iiaut,  IV,  261. 

Rcniei'de  Ilasscnbiert ;  il  combat  en  Prusse,  VI, 
415. 

Renier  d'Ile,  chanoine  de  S'^'-Croix  à  Liège,  IV, 
415. 

Renier  Maillarl,  II,  561. 

Reiiiei-  de  La  Slotte;  il  combat  à  Bouvines,  VI,  88. 
Renier  de  Landalis;  prisonnier  des  Sarrasins, 

III,  575. 

Renier,  échcvin  de  Liège,  V,  540. 

Renier  de  Lieriwe,  (VI,  705). 

Renier,  fils  du  comte  de  Looz,  prévôt  de  Fosses, 

IV,  345. 

Renier,  duc  de  Lorraine;  il  épouse  la  nièce  du 
comte  de  Namur,  IV,  309. 

Renier,  comtede  Moha;  tué  par  le  comte  de  Huy, 
IV,  127,  150. 

Renier  (Robert),  comte  de  Namur;  il  secourt  Lam- 
bert <le  Louvaiu  contre  I'évêque  Baldrie,  IV, 
191  ;  il  conseille  une  trahison  à  Lambert,  192  ; 
(111,  477);  battu,  195;  (III,  479)  ;  il  doit  payer 
une  amende;  il  assiège  Florenncs,  194;  (III, 
480);  il  est  lué,  195;  (III,  481). 
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Rcnkv,  fils  du  roi  de  Navarre,  doyen  de  S'-Lain- 

berl,  à  Liège,  IV,  170. 
Renier,  abbé  de  Neuniouslier,  naturaliste;  V,  I. 
Renier,  capitaine  d  Orvicto,  V,  454. 
Renier  le  Pollain,  chanoine  de  Hougardc;  il  se 

rend  à  Steppes,  V,  97. 
Renier,  comte  de  Réthcl,  V,  -lo\. 
Renier  de  Koibach,  chanoine  de  S'-iMartin,  à 

Liège,  VI,  181). 
Renier,  duc  de  Souabe,  II,  547. 
Renier  de  Tudion,  guerrier  franc;  tue  par  Jonas, 

II,  112. 

Renier,  cvcque  ;  il  engage  le  roi  Louis  à  recevoir 
l'hommage  de  Buevon,  IV,  8;  il  célèbre  le 
mariage  de  Buevon,  1 4. 

Renier,  compagnon  d'Ogicr;  retrouvé  par  Bue- 
von, IV,  01. 

Renier,  chapelain  de  Hugues  de  Picrrepont,  V, 
76,  78. 

Renkin  d'Antour,  châtelain  de  Monfjoic,  V,  228. 
Renkin  de  Berlo,  chevalier;  il  écrit  l'histoire  des 

familles  liégeoises,  IV,  450. 
Renkin  de  Molins,  de  Tongres,  VI,  547. 
Renne,  voy.  Lambert. 

Renolphe  (Renaud  ou  Rcginald),  archevêque  de 
Cologne;  il  emporte  de  Milan  les  reliques  des 
SS.  Félix  et  Nabor,  IV,  448;  il  transporte  à 
Cologne  les  corps  des  rois  mages,  449;  il  fonde 
l'église  de  Floreffe,  450;  il  relève  le  corps  de 
Charlemagne,  451  ;  il  est  tué  devant  Rome,  452. 

lîenosc,  voy.  Jean. 

Renouard  [Uenuarl)  de  Mirabel;  tué,  II,  557. 
Rens,  voy.  Reims. 

Rcnson  [Renchon],  frère  de  Jean  le  Bron,  V,  545. 
Renson  de  Héron,  VI,  258. 
Renson,  fils  de  Jean  d'Oreyc;  créé  chevalier, 
VI,  428. 

Renti;  le  seigneur,  V,  541  ;  il  défend  Cassel,  VI, 
10;  item  S'-Omcr,  51  ;  banni  de  France,  221  ; 
il  s'empare  de  Louis  de  Nevers,  222. 

Repe,  voy.  Reepen. 

Resbc,  ville  de  l'Inde;  conquise  par  Ogier,  III,  59. 
Rcsse,  voy.  Rache. 


Réthcl  (Retlicsl,  Retesse,  Rctest,  Reteste,  Recest); 
le  comte  assiste  à  l'entrée  de  Thibaut  de  Bar, 
à  Liège,  VI,  44;  il  vient  en  aide  à  l'évèquc  de 
Liège,  290.  Voy.  Afjhise,  Albert,  Clémence, 
Kustache,  Hugues,  Manassès,  Olton,  Renier, 
Simon. 

Reu  {Rogam),  fils  de  Phaleeh,  I,  527. 

Reveroit,  voy.  Rouveroi, 

Rc\  in  (  flcD(V/i),  voy.  Jacques. 

lU'VOgne  [Reiongnc);  villages  fondés  par  le  sei- 
gneur de  ce  lieu,  II,  577;  les  Namurois  y  sont 
battus.  IV,  246;  (III,  495);  Lambert  le  Bègue 
>  est  envoyé  en  prison,  460. 

Révolutions  politiques  :  changements  de  gouver- 
nements en  Sicile,  lutte  entre  les  serfs  et  les 
hommes  libres,  I,  159-160,  182;  à  Rome, 
régime  des  triumvirs,  208-209;  Pompée,  220, 
221  ;  révolte  des  Romains  contre  Néron,  474  ; 
les  Romains  chassent  Septirae-Sévère,  580;  les 
Francs  modifient  leur  constitution.  II,  125;  les 
Français  chassent  leur  roi,  529,  551.  Voy. 
Communes. 

Reyiialtj  voy.  Renaud. 

Hhadagais  (Randegam),  roi  des  Golhs,  II,  151. 
Rhétic  {Rfaline)  ;  elle  reçoit  son  nom  du  Rhin,  I, 
267. 

Rhin  (Rien,  Riens,  R'm,  Rins);  conquêtes  de 
César  en-deçà  de  ce  fleuve,  I,  214;  César  con- 
struit un  pont,  218;  il  donne  son  nom  à  la 
Rhctie,  267  ;  son  cours  remonté  par  une  barque 
abandonnée,  555;  limite  des  conquêtes  de 
Clodion,  II,  144  ;  relié  au  Danube  par  un  canal, 
528;  ponts  à  Mayence,  III,  10;  il  inonde 
iMaycnce,  Cologne,  etc.,  IV, 210;  nouvellelimite 
(le  la  France,  565;  cité,  VI,  207. 

Hliode,  en  Brabant;  le  seigneur  veut  frapper  le 
roi  de  France,  VI,  85. 

]\hodcs  (Ro)de,  Ronde,  Rode),  île;  ses  habitants 
dominent  sur  la  mer,  I,  44;  côtoyée  par  Ogier, 
III,  55,  259;  Tygris  y  fonde  une  ville,  265; 
i;uerre;  Daniel  veut  forcer  les  habitants  à  renon- 
cer à  leur  foi  ;  Ogier  s'y  rend,  5 18;  Ogier  la  con- 
qiiicit;  miracle;  ravagée  par  les  Sardes,  519; 
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reconquise  par  Ogicr,  520;  reconquise  par  les 
Templiers,  VI,  )05;  les  Turcs  cliassés  de  l'ile, 
129. 

Rhodes,  voy.  Félix. 

Rhodez  (Ruclciiel),  ville;  délruite  par  Charles 
Marlcl,  II,  ,'85. 

Rliodope  {Rodop ,  Rodopiis),  montagnes  de  la 
Thrace,  où  habitent  les  Vaires,  I,  210;  les 
habitants,  anthropophages,  domptes  par  les 
Romains,  212. 

Rhône  (lloine,  Royiic,  lionne,  lionc);  pont  de 
bateaux  sur  ce  fleuve,  I,  185  ;  les  Romains  bat- 
tus par  les  Sicambrcs,  194;  son  cours,  2G7, 
2fi8,  299;  les  Romains  y  jettent  le  corps  de 
Pilate,  458  Trojolus  bâtit  Bienfondé  sur  ses 
bords,  580;  aventure  diabolique,  II,  545;  il 
arrose  Castclfort,  22(5;  Ogier  s'y  jette,  245; 
Ogier  y  précipite  les  traîtres  français,  218; 
cité,  V,  145,  5G0;  engins  de  guerre  amenés 
par  le  fleuve,  25G;  cite,  VI,  195,  505. 

Riuble,  voy.  La  Réollc. 

Ricardin,  voy.  IVithard. 

Ricars  (Rolhar?),  fils  de  Narsès,  roi  d'Italie,  II, 
2(52. 

Rkhair,  voy.  Richard. 
Richaircs,  voy.  Richer. 

Richard  \"  {Rlchnn,  Ricliur,  Ricliarl,  Richars, 
Rkhair,  Rkliier,  Riclikrc,  Rkhir.,  Ricliaut),  fils 
d'Henri  II,  roi  d'Angleterre,  IV,  599,  404;  il 
devient  roi  et  refuse  de  faire  hommage  à  Phi- 
lippe-Auguste, 471  ;  il  fait  sa  paix  avec  Phi- 
lippe; il  prend  la  croix,  481  ;  il  donne  des  bêles 
sauvages  à  Philippe,  482;  il  se  prépare  pour  la 
croisade,  485  :  il  part  pour  la  Terre-Sainte  et 
assiège  Tyr,  487;  il  assiège  Acre,  491,  504;  il 
va  en  Chypre;  sa  jalousie  à  cause  de  la  prise 
d'Acre,  505;  il  est  désarçonné  par  Guillaume 
de  Bar;  il  trame  la  mort  du  roi  Philippe,  506; 
sa  trahison  découverte,  507;  prisonnier  en 
Autriche,  508,  522;  RIondeau  le  découvre  et  le 
fait  délivrer,  525;  il  retourne  en  Angleterre, 
524;  il  déclare  la  guerre  au  roi  Philippe,  525; 
il  entre  en  Normandie,  520;  il  envahit  le  Beau- 


vaisis,  527;  son  combat  contre  Guillaume  ùc 
Bar,  528;  il  retourne  en  Angleterre,  529;  il 
revient  en  Normandie,  530;  ii  fait  assiécur 
Gisors,  555;  il  prend  Gisors;  sa  cruauté,  557  ; 
il  ravage  l'Espagne,  558;  il  bâties  Espagnols  à 
La  Réolle,  559;  il  assiège  Gisors  etChalus,  540, 
516;  il  est  blessé  et  meurt,  547;  son  corps  jetc 
dans  la  Seine,  V,  140.  Cfril,  202-205. 

Richard  II,  roi  d'Angleterre,  IV,  8»,  404;  détrôné 
par  Henri  de  Lancasire,  II,  203. 

Richard,  premier  conilc  d'Arche,  1.  451. 

Richard,  fils  d'Aimon  d'Ardciine,  II,  521  ;  assioivé 
par  Charlemagnc  à  Monifort,  III,  98. 

Richard  d'Avignon;  Iné  par  Ogier,  III,  268, 

Richard  de  Balcngis,  chevaliei'  barois,  W,  7>Hi. 

Richard,  comte  de  Bar,  IV,  104. 

Richard,  duc  de  Bourgogne,  IV,  124;  fils  tin 
Robert,  comte  de  Paris,  151. 

Richard  de  Chartres;  lué  par  Ogier  le  Danois,  Vil, 
215. 

Richard,  fils  du  vavasseur  de  (>hèvi  emonl,  cha- 
noine de  Liège,  IV,  lOi. 

Richard,  moine  de  Cluny;  sa  cliruniiiiie,  I,  2;  IV, 
576. 

Hkhard,  empereur  de  Conslantiiiople  ou  de 
Grèce,  II,  485,  -529;  le  patriarche  de  Jérusalem 
lui  demande  secours  contre  les  Sarrasins;  il 
s'appelle  aussi  Etienne;  il  donne  des  reliques  à 
Charicmagne,  III,  12,  17;  il  vient  en  France 
la  ravage,  166;  il  accueille  sa  fille  Sib\  liiî  et  ses 
compagnons,  176;  il  détruit  .Marseille,  bat  les 
Français  et  réclame  la  France  comme  douaire 
de  sa  fille,  177;  il  fait  sa  soumission  à  Charles, 
187;  Charles  l'accueille  avec  honneur,  188;  at- 
taqué par  les  Perses,  259;  il  l'eeonnail  Ogier, 
260;  il  vient  voir  sa  fille,  reine  de  France,  oiW>; 
il  assiste  au  mariage  d'Ogier,  510. 

Richard,  abbé  de  Cornillon;  ii  va  au  siège  îic 
Bouillon,  IV,  575. 

Richard,  comte  de  Cornouaillcs,  frèi-c  du  roi 
Henri  III  d'Angleterre,  V,  200;  il  accompagne 
le  roi  dans  son  expédition  en  France,  275; 
élevé  à  l'empire  ou  l'oi  des  Romains,  546;  ii  va 
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à  Hiiy,  551  ;  il  consent  à  la  cession  de  la  Nor- 
mandie, ôb6;  il  épouse  la  fille  du  comte  de 
Provence,  ÔGI;  prisonnier  en  Angleterre,  568; 
son  fils  Henri  tué,  579;  il  meurt,  596. 

Richard  d'Enfaiis,  geôlier  à  fllayence.  II,  405;  il 
devient  maire  de  Mayencc,  iG4. 

Richard,  seigneur  de  Fallais,  V,  405;  il  défend  sa 
fcmnK!  contre  Henri  de  Gueldrc,  ô^'l,  Sfiô; 
tué,  401). 

Bicîiard  de  Ferme,  chevalier  de  rarmée  liégeoise, 
IV,  o^. 

Riciiard,  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandres,  III, 
28'-2;  tué  par  les  païens,  285. 

Richard,  premier  abbé  de  Floreffc,  IV,  542,  55?). 

Richard  et  Gérard  de  Horne,  proposés  pour 
révêché  de  Liège,  VI,  15. 

Richard,  comte  de  Huy;  il  fait  périr  son  cousin  le 
comte  Brocharde,  IV,  125;  (III,  43b);  il  fait 
couper  la  lête  au  comte  de  Molia;  écartelé, 
J27,  lôO;  (III,  450). 

Richard,  rhaiitre  de  S'-Lamberl,  <à  l.icge;  il  rap- 
porte deux  crucifix  de  Milan,  IV,  512. 

Richard,  sénéchal  de  Mayencc;  il  envoie  Ganrion 
demander  à  Turpin  de  secourir  Mayencc,  II, 
471. 

n  chard,  fils  du  conilc  de  ÎMoha,  chanoine  de 
Liège,  IV,  17i. 

Richard,  comte  de  Morcnlin;  tué  à  Vise,  IV, 297. 

Richard,  duc  de  Normandie,  II,  201. 

Richard  de  Normandie  (le  NormanI),  duc;  com- 
pagnon de  Charlemagne,  III,  45;  il  veut  com- 
battre Brandis;  vaincu  et  pris,  09,  70;  il  prend 
la  défense  de  Charlemagne  contre  Gérard  del 
Fraite,  80;  il  était  du  lignage  de  Doon  de 
Mayence,  92;  son  rôle  dans  la  geste  de  Jean  de 
Lanchon,  (II,  080  et  suiv.);  il  combat  les  .^ar- 
rii-ins,  101,  iO-i;  il  accompagne  Ogier  en  Es- 
pagne, 110;  il  marche  sur  Uoneevaux,  145;  il 
conduit  l'avant-garde  des  chrétiens  en  France, 
1)54;  il  se  trouve  à  la  cour,  à  Paris,  107;  il 
refuse  de  combattre  Ogier,  202;  il  refuse 
d'aider  Ogier  contre  Charles,  205;  tué  par 
Ogier,  2I();  son  fils  Amaury,  IV,  ;i. 


Richard,  fils  de  Richard  de  Normandie;  il  fonde 

l'abbaye  de  S'-Andoenicn  a  Rouen,  iV,  88. 
Richard,  fils  de  Guillaume,  duc  de  Normandie;  il 

fonde  l'abbaye  de  Fécamp,  IV,  88. 
Richard  de  Pelcmont;  tué,  V,  414. 
Richard,  comte  de  Poitiers;  il  se  révolte  contre 

Philippe-Auguste,  IV,  520. 
Richard  de  Provence;  il  marche  à  la  conquête  de 

Vaucleir,  II,  498. 
Richard  de  S'- Victor;  sa  réputation  de  science, 

IV,  401. 

Richard,  comte  de  Savoie,  III,  270. 

Richard,  fils  du  comte  de  Sayne,  chanoine  de 
Liège,  lY,  104. 

Richard,  fils  d'Amaury  de  Poitiers;  crée  roi  de 
Séville,  III,  552. 

Hicliard,  fils  dcMorans  de  Rivire;  il  accompagne 
Charlemagne  en  Italie,  III,  51. 

Richard  de  Sathalie,  voy.  Guichar. 

Richard  de  Valois,  voy.  Racs. 

Richard,  abbé  de  S'-Nicoine  à  Verdun;  il  em- 
pêche l'empereur  de  se  faire  moine,  IV,  211. 

Richard,  chroniqueur;  utilisé  par  Jean  d'Outre- 
meuse,  I,  5. 

Richard,  fils  de  Jupilla;  il  va  chasser  à  Jupille  et 
se  perd  dans  les  bois  de  la  vallée  de  Liège;  il 
découvre  Richeron-fontaine,  I,  381,  (015  et 
014);  il  épouse  Enea;  son  beau-père  lui  donne 
l'Auvergne,  582;  (015);  mambour  de  Doga, 
450. 

Richard-sans-Pcur,  fils  de  Garin  et  petit-fils  de 
Doon  de  Mayencc;  il  fonde  l'abbaye  de  Fécamp, 
11,  522. 

Richard,  receveur  des  droits  à  Dijon;  tué  par  le 

duc  Bertrand,  III,  209. 
Richard,  nom  chrétien  de  Madaquins,  IIF,  387. 
Richard,  fils  d'Ebroel,  H,  190. 
Richard,  lisez  Rothard,  IV,  180. 
Richard,  voy.  Henri. 
Bichars,  voy.  Richer. 
Richembou7-g ,  comté,  IV,  225. 
Richemont,  comté;  donné  à  Robert  d'Artois,  VI, 

554. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


415 


Richcr  ou  Ricairc  {Richaircs,  Ricltars,  Riquars], 
abbé  de  Pruni  et  Slavelot,  élu  cvêquc  de  Liège; 
SCS  parents;  il  rebâtit  réglise  S'  Pierre  et  y  met 
des  chanoines,  IV,  1)8;  (III,  425);  il  donne  à 
l'église  S'-Pierre  ses  biens  de  Metz,  Looz,  etc., 
199;  il  crée  dix  nouvelles  prébendes  à  S'-Lani- 
bert,  102;  item  douze  abbatialilés,  105;  (111, 
426);  il  fonde  l'église  S'-Servais,  lOG;  (III, 

428)  ;  il  construit  une  fontaine  sur  le  marche, 
107;  il  meurt;  enseveli  à  S'-Picrrc,  110;  (III, 

429)  . 

Riclicron  {Rychcron),  fontaine  à  Liège;  Richard  y 
fait  sculpter  ses  armoiries,  I,  582,  (613,  614); 
rue  à  Liège,  III,  8;  (II,  666);  pont  qu'Ogier  y 
fait  aboutir,  IV,  26;  (lil,  416);  le  pont  détruit, 
2"i8;  source  de  la  fontaine  du  pont  des  Arciies; 
son  point  de  départ  est  à  Tongrcs,  229;  éta- 
blissement des  Frères-Mineurs,  V,  267,  269. 

Richicr,  Richicrc,  voy.  Richard. 

Riclikrs,  voy.  Rathèrc. 

Richildc  {Ricliilli),  comtesse  de  Hainaut;  elle 
bâtit  Bcaumont;  veuve,  elle  gouverne  la  Flandre 
et  le  Hainaut,  IV,  261  ;  battue  par  Robert  le 
Frison,  262,  269;  elle  se  relire  en  Hainaut;  elle 
vend  son  comté  à  l'évéque  de  Liège,  262;  (III, 
498,  499,  500 j. 

Richir,  voy.  Richard. 

Rien,  voy.  Rhin. 

Riéti  [Realv,  Aride),  ville  d'Italie,  I,  500;  Ireni- 
blenient  de  terre,  V,  ÎJ62.  Voy.  Jean,  Pandul- 
phin. 

Ri  fer,  voy.  Ripliécns. 

Rifflanclic,  hôlel  de  Londres  où  Ogier  descend, 
IV,  20. 

Rigaut  {Rigalj  Rigals,  Rigars,  Rigaul,  Rygah) 
d'Antongne;  il  s'offrC  pour  combattre  Ganelon, 

m,  160. 

Kigaut  d'Avroi;  il  assiste  au  tournoi  de  Huy, 
JH,  68;  (II,  677);  ses  prouesses,  (H,  757);  tué, 
(II,  758). 

Rigaut  de  Beaurieu,  chevalier,  VI,  4,  75. 

Rigaut  de  Corbion,  V,  404. 

Rigaut,  fils  de  Richard  de  Fallais;  il  relève 


Fallais  du  duc  de  Brabant,  V,  409;  envoyé  à 
BeauforI,  41 1. 
Rigaut  de  Fléroit;  il  ussisleau  siège  de  Milan,  ES', 
510. 

Rigaut  de  Houlain;  ses  prouesses,  \',  414. 

Rigaut,  fils  d'Ogier,  comte  de  Huy,  ciiaiioiiic  de 
Liège,  IV,  104. 

Rigaut  de  Melin,  VI,  554. 

Rigaut  et  Jacocheais  d'Ocquiers;  lues,  V,  554. 

Rigaut  des  Prcz;  il  porte  l'étendard  de  S'  Lam- 
bert, IV,  86;  il  fait  re])Atir  la  ciiapelle  de 
S"'-Catheriiic;  il  va  au  montSinaï,  112,  114. 

Rigaut,  fils  de  Guillaume  Ronchin,  V,  212. 

Rigaut,  sire  de  Wintershoven,  V,  214. 

Rigaut,  clianoinc  de  Liège,  V,  212. 

Rigobei't,  archevêque  de  Reims;  il  refuse  l'entrée 
de  sa  ville  à  Charles  Martel,  II,  392;  déposé  et 
enfermé  à  S'-Dcuis,  596. 

Rime,  voy.  Arnoul. 

Rimeslel,  IVère  du  i-oi  de  Frise;  tué  par  Gaiilicr 

de  S'-Materne,  II,  59. 
Rirnini  {Arimiiie,  Arimc,  /irlmirc),  ville,  I,  109, 

501  ;  dévastée  par  les  Gaulois,  207. 
/fiH,  voy.  Rhin. 

Rinole,  ville  de  Normandie;  prise  par  Pliilippo- 

Augustc,  IV,  527. 
Riolle,  voy.  La  Réolle. 

Rions,  vilhs  conquise  pai'  Cliai'les  de  Valois,  Y, 
501. 

Riphéens  [Rifer),  monts  fabuleux  des  Grecs,  !, 
505. 

Riquars,  voy.  Richcr. 
RisI,  voy.  Gautier. 
RistoU,  voy.  Arislof. 
Rilhiense,  voy.  Rodez. 

Riuclais  (Viminal?),  montagne  de  Rome,  1,  60. 

Rives,  voy.  Jean. 

ftivirc,  voy.  Morans. 

RivoUie,  voy.  Livonie. 

Riwair,  voy.  Raoul. 

Riwechcal,  Riwecfion,  \oy.  Russon. 

liixsor,  montagne  de  la  Scytliie,  I,  100. 

Robars  d'Egel,  traître;  il  tente  d'assassiner  un 
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pèlerin  à  Maycncc,  II,  ill. 
Rohaste ,  liohaslrc,  géant  sairasiii,  II,  480;  il 
(icviciit  chrélien  et  bon  chevalier,  487;  il  va  à 
la  conquête  de  Vaucleir,  498,  499:  il  attaque 
les  Danois,  502;  il  délivre  Doon  et  Charle- 
luagne,  504;  prisonnier,  50S;  délivré  par 
Roland,  o08;  ses  prouesses,  blO,  511;  il  tue 
Abiganl;  Charleniagne  lui  donne  le  comté  de 
Poitou,  512. 

Robcrmont,  abbaye  près  de  Liège;  sa  fondation, 
V,  159,  (025);  les  religieuses  transférées  au 
Val-Benoit,  211,  222,  (028);  l'église  rebâtie, 
200.  Voy.  Béalrix  de  Iloulïalizc. 

R.obcrt  Guiscard  {Giiclutr,  Guscarl,  Guischarl, 
G'iiscavdo),  roi  d' \nglctcri-e,  IV,  254;  un  pri- 
sonnier païen  lui  l'ait  découvrii'  un  trésor  dans 
l.i  Pouille,  257  ;  il  ne  peut  s'emparer  de  Rome  ; 
il  conquiert  la  Sicile  et  la  Pouille,  88,  520. 

Robert,  évcque  d'Arras;  il  obtient  du  roi  Phi- 
lippe les  revenus  de  son  évèché  srde  vacante, 
l\\  570. 

Robert,  fils  de  P!iili|>pe-x\ii!;uste,  cornie  d'Artois, 
V,  121. 

Roiierl,  comte  d'Arlois,  fi  cre  de  Louis  IX,  V,  17  I  ; 
créé  chevalier,  V,  235  ;  sa  femme  l'accompagne 
en  Terre-Sainte,  281;  jwis  |)ar  les  Sarrasins, 
288  ;  sa  femme,  fille  du  due  de  Bourgogne,  290; 
!!  se  trouve  dans  la  Pouille,  450;  il  gouverne  la 
Sicile,  441  ;  il  combat  le  i-oi  d'Angleterre,  469; 
cilé,  VI,  255. 

Robert  Paternostre,  fils  du  comte  d'Arlois;  il  fait 
relief.  Y,  290;  il  ménage  la  paix  entre  les 
comles  d'Armagnae  et  de  Foix,  494;  son  fils 
Philippe,  510;  il  combat  les  Flamands,  512; 
indigné  de  la  cruauté  du  roi  de  France,  521  ; 
il  bat  les  Anglais  en  Gascogne,  524;  il  refuse 
de  combattre  les  Flamands,  541  ;  il  se  marie, 
;j44;  Philippe  le  Bel  lui  ordonne  de  combattre 
les  Flamands.  VI,  14;  il  combat  les  Flamands, 
17,  19;  tue  à  Courirai,  20,255. 

Robert  sans  Terre,  comte  d'Arlois,  fils  de  Robert 
de  Béthune,  VI,  58;  envoyé  auprès  de  Phi- 
lippe le  Bel,  39;  ilem  à  Lille,  195;  conseiller 


de  Philippe  de  Valois,  552;  banni  de  France, 
355;  il  va  en  Angleterre,  554,  550;  il  séjourne 
à  Londres,  358;  il  engage  Edouard  111  à  reven- 
diquer le  royaume  de  France,  559;  il  assiège 
Tournai,  578;  capitaine  des  Flamands,  579; 
champion  de  Philippe  de  Valois,  404;  le  roi 
lui  donne  le  château  de  Gournay,  407,  479; 
banni,  il  se  réfugie  en  Angleterre,  480;  son 
séjour  à  Louvain,  487  ;  il  se  trouve  à  Bruxelles, 
489;  son  séjour  à  Namur,  543;  il  engage 
Edouard  III  à  revendiquer  la  couronne  de 
France,  595;  il  ravage  la  Gascogne,  008;  chef 
de  l'armée  anglaise,  C24. 

Robert,  fils  de  Philippe  d'Artois;  il  perd  son 
comté  et  devient  comte  de  Bcaumont  et  de 
Normandie,  VI,  255;  champion  de  la  reine 
d'Angleterre,  504  ;  il  éprouve  le  feu  grégeois, 
505;  sa  femme,  405. 

Robert  de  Baillcul,  seigneur  de  Fontaine-l'Évèque 
et  de  Morialmé,  VI,  337. 

Robert,  cvèqiie  de  Bcauvais;  il  meurt,  V,  281. 

Robert  Bertrand,  sénéchal  du  Poitou,  VI,  577. 

Robert  III  de  Béthune,  comte  de  Flandre,  fils  de 
Gui  de  Dampierre,  V,  234;  il  épouse  la  fille 
de  Charles  P"'  d"Anjou,  595;  sa  femme  meurt, 
400;  il  épouse  la  comtesse  de  Nevers,  425;  il 
tue  sa  femme,  450;  accusé  par  le  duc  de  Bour- 
gogne, 455  ;  ses  répondants,  450;  il  est  mis  en 
prison,  457;  il  refuse  d'aider  le  roi  de  France, 
409;  il  combat  les  Anglais,  470;  il  décide  la 
victoire,  471;  le  roi  se  rend  à  lui,  472;  il 
combat  le  duc  de  BrabanI,  475;  cité,  489,  491, 
499;  il  défend  Lille,  508;  il  va  demander  du 
secours  à  Gand,  514;  il  retourne  à  Lille,  515; 
il  écrit  au  duc  de  Bretagne,  510;  il  revient  à 
Gand,  517;  il  se  rend  à  Charles  de  Valois, 
520;  emprisonné  à  Chinon,  S21  ;  il  s'échappe, 
VI,  30;  son  fils,  91;  il  devient  comte  de  Flan- 
dre, 93;  cite  à  comparaître  à  Tournay,  96;  il 
déconseille  à  son  fils  d'aller  à  Paris,  98;  il 
propose  Henri  de  Luxembourg  comme  empe- 
reur, 110;  allié  de  Mahaut  de  Hainaut,  116; 
il  lefuse  de  se  rendre  à  Paris,  199  ;  il  conduit 
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son  ainiccà  Coiirlrai,  2d8;  il  fait  la  paix  avec 
le  roi  de  France,  2b3;  il  meurt,  254. 
Robert,  fils  du  conitc  de  Boulogne  et  d'Auvergne, 
VI,  36. 

Robert,  roi  de  Bretagne;  sa  guerre  contre  Pépin, 
fils  de  Louis  le  Pieux,  IV,  7C  ;  prisonnier  à 
l'oitiers,  77. 

Robert  Brunekin,  de  Wotrcnge,  chevalier,  VI, 
550. 

Robert,  duc  de  Calabre,  fils  de  Charles  II  de  Sicile; 
ses  conquêtes  en  Sicile,  V,  561;  VI,  27;  il 
devient  roi  de  Sicile,  H5;  il  s'arme  contre 
Hcnii  VII  de  Luxembourg,  H6;  il  assiège 
Rome,  147  ;  il  ordonne  aux  Guelfes  de  s'opposer 
à  l'entrée  de  Henri  à  Rome,  148  ;  il  confie  le  foi  t 
S'-Ange  à  .lean  de  Naples,  152;  il  fait  pendre 
Bernard  de  Valenci^nncs,  153,  155;  il  défend 
le  Mont-Cassin,  154;  il  combat  les  Gibelins, 
31 3  ;  sa  femme,  405. 

Robert,  comte  de  Clernion,  fils  de  S'  Louis,  ^', 
200;  VI,  36. 

Robert  de  Couci;  il  tue  Gui,  avoué  de  Hny,  IV, 
439. 

Robert  Curzon,  légal  en  France,  V,  (10;  il  assiste 
au  siège  de  Damiette,  100,  105;  son  différend 
avec  le  roi  d'Angleterre,  105. 

Robert,  comte  de  Dreux,  IV,  335;  fils  de  Louis  le 
Gros,  361;  son  ficre  lui  ravit  la  couronne  de 
France,  362;  cite,  V,  206. 

Robert,  fils  de  Robert,  comte  de  Dreux,  IV,  553. 

Robert  Bruce,  roi  d'Ecosse,  \  \,  508,  324,  525; 
il  va  à  Grammont,  V,  497;  Spencer  lui  est  favo- 
rable, VI,  326;  il  défie  Edouard  II,  33o;  sa 
vieillesse,  359;  il  meurt,  548;  son  vœu,  549;  il 
s'était  emparé  de  Berwick,  355;  plusieurs  fois 
battu  par  Edouard,  557. 

Robert  le  Frison,  fils  de  Baudouin  le  Pieux,  comte 
de  Flandre,  IV,  254;  il  va  en  Hollande  et 
épouse  Gertrude  de  Saxe  ;  il  envahit  la  Flandre  ; 
il  bat  Ricliildc  et  gouverne  la  Flandre,  261; 
battu  par  l'empereur  Henri  III,  267;  item  pin- 
la  comtesse  de  Hainaut  et  par  le  due  de  Ba- 
vière, 269;  il  bal  Baudouin  de  Hainaut;  sa 


femme,  282;  il  part  pour  la  Terre- Sainte,  290; 
il  rapporte  le  bras  de  S'  Georges  et  le  donne  à 
Anchin,  295;  il  f.iil  la  paix  avec  l'enipercur 
Henri  IV,  290. 

Robert  de  Fosseroulc,  VI,  228. 

Robert  le  Sage,  fils  de  Hugues  Capel,  roi  de 
France;  il  eut  pour  nrécepteur  le  moine  (îil- 
bcrt  ou  Sylvcstic  II,  IV.  205;  ses  éci-its,  206  ; 
sa  science,  sa  piété,  son  talent  potir  la  musique, 
209;  miracle;  son  père  le  fait  couronner  roi, 
210;  il  règne;  sa  parenté,  215;  il  offre  une 
oraison  h  l'église  S'-Pierre  à  Rome,  216;  il 
rebâtit  l'église  d'Orléans,  227;  le  prévôt  de 
Liège  VVason  le  dissuade  d'assiéger  Aix-la-Cha- 
pelle, 230;  il  bâtit  des  églises,  240,  241  ;  sa 
joie  de  la  défaite  des  Flamands,  240;  ses 
enfants,  255;  ses  deux  femmes,  254. 

Robert,  fils  de  Henri  I,  roi  de  France,  IV,  264. 

Robert,  fils  de  Philippe,  roi  de  France.  IV,  282, 
295. 

Robert,  fils  du  marquis  de  Franchimont,  chanoine 
de  Liège,  IV,  171  ;  il  proteste  contre  la  cession 
du  Brabant  wallon  an  comte  de  Louvain,  171. 

Robert  de  Givet;  tué  à  Rome,  VI,  149. 

Robert  de  Landis,  lieutenant  du  duc  de  Bour- 
gogne à  Dijon,  III,  200;  il  accueille  le  duc  Ber- 
trand, 210. 

Robert  de  Langres,  prévôt  de  S'-Lambert,  V, 
255:  élu  évoque  de  Liège.  256,  (652):  il  con- 
voite l'archevêché  de  Reims,  247;  il  confirme 
les  privilèges  de  l'hôpital  S'-Christophc,  249; 
il  fonde  le  [>rieuré  de  Mceffc  ;  il  achète  Pont- 
de-Leffe,  254,  269;  il  confirme  l'établissement 
des  Frères-Mineurs,  rue  Hors-Château,  268;  il 
ordonne  des  prières  publiques,  270  ;  il  institue 
la  fête  de  S'  Lambert,  274;  il  meurt  à  Fosses, 
275. 

Robert,  châtelain  île  Laon,  111,284. 

Robert  de  Lexhi,  V,  540;  sa  tentative  pour  s'em- 
parer de  Henri  de  Dînant,  541. 

Robert,  doyen  de  S'-Martin,  à  Liège,  IV,  152;  il 
fait  changer  de  place  l;i  sépulture  d'Eradc,  V^ 
197. 
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Robert,  neveu  de  Noigor,  prévôt  de  S'-Lambert, 
à  Liège,  iNolger  lui  fait  démolir  le 

château  S'-Micbcl;  il  donne  les  prés  d'Outrc- 
Meusc  à  Radus  des  Piez  en  écliangc  de  la  Sau- 
venière,  145, 147;  il  nicuri;  enseveli  à  S"-Croix, 

m. 

Hobcrt,  pi  icur  de  l'abbaye  de  S'-Laurenl,  à  Liège, 
IV, 

Robert,  cclievin  de  Liège;  tué,  V,  !)G8. 
Robert,  eousin  du  duc  de  Lorraine,  VI,  488. 
Robert  de  Louvain,  arthiiliacre  de  Liège;  il  vend 

Wasseige  à  Tévéque  Durand,  IV,  217. 
Robei  l  Marniions,  capitaine  d'Escaudœuvre,  VI, 

575. 

Rubei  t  de  Monlagu,  comte  d'Anjou,  ï\,  !)7. 

Robert,  iils  du  comte  de  Naniur,  chanoine  de 
Liège,  IV,  171. 

Robert,  roi  de  Naplcs;  délié  par  Léopold  d'Au- 
triche, VI,  155;  enfermé  à  Gênes,  254. 

Robert  de  Normandie;  il  annonce  à  Cliarlemagnc 
que  Laon  est  assiégée  par  Breliier,  III,  285. 

Robert,  nom  chrétien  de  Rollon,  duc  de  Norman- 
die, IV,  88. 

Robert,  duc  d'Orléans,  tils  de  Robert,  roi  de 

France,  IV,  255,  254. 
Robert,  comte  de  Paris  (duc  de  France),  parrain  de 

Rollon.  IV,  87,  88;  il  se  révolte  contre  Charles 

le  Simple,  H (5;  battu  près  de  Soissons,  H7; 

il  continue  la  lutte,  118,  120;  battu,  121;  tué 

à  Soissons,  155;  iniluence  de  son  lignage;  sa 

parenté,  151. 
Robert,  comte  de  Paris;  il  épouse  Hugucline,  fille 

du  comte  d'Anjou,  IV,  151. 
Robert  de  Pierrejjont,  frère  de  l'évéque  Hugues, 

IV,  550. 

Robert  de  Ruelant,  vainqueur  du  roi  Amerandis; 
ses  ai  moirics;  il  fonde  Hozémontet  Florennes, 
III,  514  ;  (11,  755);  il  porte  la  bannière  d'Ogier, 
{II,  757);  il  va  au  secours  du  comte  de  La- 
roche, 515. 

Robert  de  Saint-Slateiiie,  chevalier;  sa  famille 
illustre;  ses  prouesses  contre  les  Sarrasins,  (II, 
584  et  suiv.). 


Robert,  comte  de  Vendôme,  III,  65. 
Robert  de  Vierves;  il  signe  la  paix  de  Fexlie,  VI, 
227. 

Robert  le  Vilain,  maire  de  ïirlcmoat;  étranglé 

par  des  chiens,  V,  97. 
Robert  de  la  Wastine,  chevalier  flamand,  V,  509; 

VI,  40. 

Robert,  compagnon  d'armes  d'Ogier,  111,  229. 
Robert,  prêtre;  punition  terrible  qu'il  obtient  de 

Dieu,  IV,  225. 
Robert,  chancelier  de  l'empereur  Fi-édéric;  il  bat 

les  Romains  en  Toscane,  IV,  455. 
Robert;  tue  à  Yvorie  par  Ogier,  III,  2()7. 
Robert,  voy.  Jacques. 

Robertins,  partisan  de  Robert  de  Dreux,  IV, 
5(j2. 

Roberlsart  (le  borgne  de),  écuyer  du  comte  de 
Ilainaut,  VI,  409. 

tiobicrs,  lisez  Obcrt,  IV,  519. 

Robierweis,  voy.  Gué-Robert. 

Roboani,  fils  de  Salomon,  roi  de  Juda;  assiégé 
par  Sésac  dans  Jérusalem,  I,  40;  enseveli  à  Jé- 
rusalem, 41. 

Rohaana,  fille  de  Gorgile,  I,  192. 

Robustach,  nom  de  la  planète  Mars,  IV,  54. 

Rocetle,  voy.  La  Rochelle. 

Rocha,  château  sur  le  Rhône;  assiégé  par  Louis  IX, 
V,  280. 

Rocliammannc ,  voy.  Roquemaure. 
Roclie-au-Moine  [Rapemonl),  château;  pris  par 

Jean,  roi  d'Angleterre,  V,  19(5. 
Rochcbrune  (Ronclicbruue),  terre  païenne,  voisine 

de  la  Saxe,  conquise  par  Gaufroi,  II,  522;  prise 

parles  Français;  ses  habitants  baptisés,  524; 

l'armée  des  pa'iens  y  passe,  III,  561. 
Rochebrune,  près  de  La  Mecque,  II,  524. 
Rochecleir,  château  bâti  par  Asculphin  et  pris  par 

Ogier  le  Danois,  III,  225  ;  le  comte  assiste  aux 

noces  d'Ogier,  511. 
Rochefort,  ville;  d'abord  appelée  Oridon,  I,  451; 

le  seigneur  commande  aux  Dinanlais,  V,  415; 

le  seigneur  assiste  au  plaid  do  Vottem,  (VI, 

700).  Voy.  Gautier,  Gui,  Jacques,  Thierri. 
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èochelart,  voy.  Rotselaer. 
Rochi,  voy.  Roucy. 
Rochie  (delle),  voy.  Pierre. 

Roclengc  (Rokeknge),  village  liégeois;  fondé  par 

Tongris,  I,  244  ;  ou  par  S«  Materne,  5"29;  donné 

à  l'église  de  Tongres,  II,  137;  amende  qu'il 

doit  à  révéquc,  VI,  463. 
Rocourt,  village  liégeois;  amende  duc  à  l'évêque, 

VI,  463;  lignage  de  ce  nom,  boO,  bOO.  Voy. 

Arnoul,  Barlhélcmi,  Gilles,  Michel. 
Rodas,  fils  d'un  prince  saxon  ;  tué  par  Gautier 

de  S'-Malcrne,  II,  'iO. 
Rodas,  fille  d'Hoquereis,  femme  de  Seguin,  II, 

b22. 

Rode,  voy.  Rhodes,  Rolduc. 

Rodcmach,  Rodemaque  ;  le  seigneur  va  en  Prusse, 

VI,  412,  -415.  Voy.  Arnoul,  Gautier,  Gui, 

Thierri. 
Rodes,  voy.  Jean. 

Rodez  (Rilhievse ,  Ruilieiiam ,  Rutenus),  ville; 
prise  et  détruite  par  Paris,  II,  206  ;  citée,  V, 
JIO;  elle  devient  un  fief  de  Simon  de  Tou- 
louse, III. 

Rodoian  (Rodoald  ?),  fils  de  Grimoald;  il  fait  mou- 
rir son  ])cre  et  devient  roi  des  Lombards,  II, 
376. 

Rodoian,  Soudan  d'Égyplc,  III,  57. 

Rodolphe  de  Habsbourg,  élu  roi  d'Allemagne,  V, 
596;  il  confirme  les  franchises  du  clergé  lié- 
geois, 405;  il  meurt  à  Spire,  481,  495. 

Rodop,  voy.  Rliodope. 

Rodulphc,  voy.  Raoul. 

Roescnionl,  voy.  Rosemondc. 

Rofiach,  voy.  Roufïiae. 

Rogani,  voy.  Reu. 

Rogas,  fils  de  Tliameris;  tué  par  Cyrus,  I,  2b. 
Roger  (Wo/^er,  Rogiers),  sire  de  Berg;  il  défend 

Doon  de  Maycnce  auprès  de  Charlemagne; 

frappé  par  le  roi,  II,  492. 
Roger  Enrewinke,  archevêque  de  Berwick;  il 

couronne  Henri,  roi  d'Angleterre,  IV,4b6. 
Roger  de  Bordeaux;  il  prend  la  défense  de  Waro- 

quier,  III,  170. 


Roger  de  Clarengic;  il  vexe  les  oroi.sés,  V,  280. 

Roger,  comte  de  l'oix,  sa  mort,  V,  194. 

Roger-Bernard,  comte  de  Foix,  fils  de  Raymond 
de  Toulouse,  \',  248;  il  attaque  les  croisés,  15; 
cité,  194;  il  inquiète  le  roi  de  France,  401;  pri- 
sonnier à  Carcassonne,  402;  il  meurt,  248;  son 
fils  Gaston,  544. 

Roger,  fils  de  Robert  Guiscar,  IV,  7<W. 

Roger,  fils  du  comXc  de  Limbourg,  chanoine  de 
Liège,  IV,  545. 

Roger,  créé  comte  de  Limoges  par  Charlemagne, 
IV,  250. 

Roger  Maltoisoise  de  Halapie;  il  fonde  les  Trini- 
I aires,  IV,  544. 

Roger  de  Mortimcr;  accusé  d'être  l'amant  delà 
reine,  VI,  503;  il  accompagne  la  reine  en 
France,  327;  conseiller  d'Rdouard  III,  555, 
546;  ses  intrigues,  554;  son  supplice,  555. 

Roger  de  Loire  (delT  Oria),  amiral;  il  bat  les 
Siciliens,  V,  564. 

Roger,  comte  de  Piragoire,  II,  515. 

Roger  de  Ronsu;  il  prend  la  croix,  V,  210. 

Roger  de  S'-Omer;  il  vient  au  .«ecours  de  Dodon 
de  Laroche,  IV,  278. 

Roger  de  Salcrne,  écrivain  utilisé  par  .Jean  d'Ou- 
trcmeuse;  I,  5,  347;  cité  à  propos  de  la  date  de 
la  naissance  de  J.-C,  549. 

Roger  l'"",  roi  de  Sicile;  chassé  par  le  pape,  puis 
créé  due  de  Pouilic,  IV,  552  ;  il  occupe  la  Sicile; 
Innocent  II  l'attaque;  il  reste  vainqueur,  558» 
il  fuit  devant  Lothaire,  559;  il  délivre  Louis  le 
Pieux  des  mains  des  Sarrasins,  597. 

Rogier,  voy.  Pierre. 

Roginal,  roi  de  Perse;  il  s'allie  avec  Machos 

contre  Paris,  II,  229. 
Roliais,  voy.  Edesse. 
/fo(We(Riéti'),  ville  d'Italie,  I,  299. 
Roihach,  voy.  Renier. 
Roide,  Roides,  voy.  Rolduc,  Rhodes. 
Rnide  (/e),voy.  Gautier. 

Roidcghon,  abbaye  fondée  parOgleren  Danemark, 
III,  4. 

Rote:,  voy.  L'ovin,  Perceval. 
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l'Oiqr,  voy.  Uougc. 

/ioic/lic,  château  dos  Tcnipiicrs;  assiégé  par  le 

Soudan  d'Acre,  III,  559. 
lUiillion,  voy.  Hoiiillori. 
Haine,  voy.  lihùiie. 

Hdis  mages;  leurs  corps  trouvés  près  de  Milan  ; 

importés   par  Tcvéque  de  Liège,  IV,  448; 

menés  a  Cologne  par  rarclievéque,  449;  Irans- 

j)orlés  à  iMilan,  4bO. 
Huiscllinii.,  voy.  Uoussillon. 
Hoisemonde,  voy.  Rosemonde. 
fiohriciifjr,  voy.  Hoclenge. 

Holand  {RoUant,  noUans,  HoUandin),  conile  d'An- 
gleir.  II,  488;  il  accueille  ses  neveux  à  Paris, 
;»^0;  envoyé  par  Cliarlemagne  à  Vaucleir;  il 
défait  les  Saxons  près  de  Worins,  ;)25,  5:2  i;  il 
'  ombat  les  Avares,  528. 

Roland,  (ils  du  comte  de  Berg,  chanoine  de  Liège, 
IV,  ■54(i. 

lioiand  d'Ermessente;  tué  par  Ogier  le  Danois, 
111,  218. 

Ridand,  fils  du  conile  de  Francliimont,  chanoine 

de  Liège,  IV,  104. 
Roland,  comte  de  Guincs,  III,  291. 
Roland,  (ils  du  comte  de  Limoges  ;  ses  ai'ines  ;  son 

duel  avec  Ogier  de  Magnée,  IV,  515. 
Roland,  fils  du  comte  de  Montclcii-;  son  duel  avec 

Ogier  de  Barclion;  ses  armes,  IV,  5i;}. 
iioland,  fils  du  comte  de  Montjardin,  chanoine  de 

Liège,  IV,  104. 
Roland  des  Preis;il  tombe  dans  Rolaiid-goffe,  car- 

j  ièrc  de  la  Sauvcnièrc,  l\',  101;  (III,  455). 
Roland,  fils  du  comte  d'Oir  ou  d'Ore,  chanoine  de 

Liège,  IV,  278. 
Roland,  fils  du  comte  de  Savoie;  ses  armes;  son 

duel  avec  Ogier  des  Prez,  IV,  515. 
Roland  de  Wanze,  V,  5()8;  il  se  réfugie  à  Mcu- 

mousticr,  509. 
Roland,  neveu  de  Charicmagne;  propriétaire  de 

.loyeuse.  II,  252;  fils  de  Milon  et  de  Berthe, 

488;  il  demeure  à  Tulenchie,  491;  il  assiste 

Doon    de    Maycncc   contre    Abigant,  492, 

501;  il  se  poi-lc  an  secours  de  Cliarlemagne; 


508;  ses  prouesses,  510  ;  il  vainc  Abigant, 511  ; 
il  délivre  Jéi'usalem,  III,  12;  Charles  lui  donne 
Duiandal,  57,  40;  il  intercède  pour  Sybillc 
auprès  de  Charles,  44,  45;  il  tue  Ferragus, 
57;  ses  prouesses  en  Saxe,  01;  provoqué  par 
Olle,  62;  pris  par  Brandis,  70;  parrain  de 
Brandis,  77;  il  accompagne  Charles  en  Terre- 
Sainte,  79;  prisonnier  de  Synagon,  82;  son 
admiration  pour  Graciane,  85;  son  rôle  dans  la 
geste  de  .lean  de  Lanchon,  (II,  680  et  suiv.);  il 
calme  la  colère  d'Ogier,  92;  il  tue  Sorbrin 
d'Aire,  95;  ses  prouesses,  94;  il  abandonne 
Charles;  il  combat  Gérard  dcl  Fraite,  97; 
vaincu  par  Renaud  de  Montauban,  99;  il 
combat  les  Sarrasins,  101;  il  renverse  Escor- 
pion,  107;  il  tue  Bos,  108;  il  accompagne 
Charicmagne  en  Espagne,  110;  il  lutte  contre 
Gondras,  1 12;  blessé,  118;  sa  sollicitude  pour 
Ogier,  128;  Ganelon  veut  le  perdre,  150;  il  se 
défie  de  Ganelon,  155;  il  reconnaît  la  trahison 
de  Ganelon,  159;  il  dispose  les  troupes  à  Ron- 
cevaux,  140;  il  tue  Malabron  et  refuse  de  son- 
ner du. cor,  141,  142;  il  sonne  du  cor,  143;  il 
confie  Olivier  <à  Sause  le  Bourguignon,  144;  il 
frappe  .Marsil,  145;  blessé;  il  essaie  de  briser 
Diirandal,  140;  il  sonne  du  cor  et  se  rompt  les 
veines  du  cou;  il  meurt,  147;  Cliarlemagne 
trouve  son  corps,  150,  151  ;  enterré  à  Blarcs, 
152;  sa  mère  et  sa  sœur;  honneurs  funèbres 
qu'on  lui  rend,  IG5  ;  il  était  pair  de  France,  IV, 
502. 

Roland,  fils  d'Ogier,  III,  121. 

Roland,  III,  104,  ligne  28,  lisez  Gcnne. 

Roland  goullrc  {Rolland  goii/fe);  carrière  de  la 
Sauvenière  à  Liège  où  périt  Roland  des  Prez, 
IV,  162,  (III,  455). 

Rolduc  (Rode,  Roides,  Boude,  Roide  le  duc),  ville; 
retraite  de  S"=  Ode,  II,  452;  fondation  de  l'ab- 
baye, IV,  246;  (III,  494);  l'évcque  Obert  y 
dépose  le  corps  de  S"  Ode,  295;  domaine 
acquis  par  l'église  de  Liège,  405;  Henri,  duc 
d"Ardenne,y  est  enseveli,  V,  156;  item  son  fils 
Walcraii,  195;  l'église  enlevée  à  l'évêque  de 
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Liège,  i()5;  promise  ;)  révcque,  -{(ii,  47-J; 
restituée  à  l'église  de  l^iègc,  103,  (Ci8)  ;  récla- 
incc  par  l'évcque  de  Liège  au  duc  de  Brabaiil, 
\l,  75;  restituée  îi  l'église  de  l>iège,  105;  ac- 
cord avec  le  duc  de  Brabaiil  toticliant  celte 
ville,  ol:2;  assiégée  par  le  duc  de  Julicrs,  5:24, 
C2Î),  o2G,  (684);  les  assiégeants  demandent  une 
trêve,  527;  Ailolpiic  de  l^a  Marck  veut  y  aller, 
î^28;  Jean  il!  vient  loger  dans  les  environs, 
529;  la  ville  se  rend,  551;  décision  du  roi  de 
France,  559,  540,  545.  Voy.  Gui. 
RoUandin,  Hollanl,  RoI'mhs,  voy.  Holaiid, 
Koilon  (/lollo,  Bulle),  chef  des  Norwégirns;  il 
l'avage  la  Frise,  jV,  55;  il  bat  les  Danois,  (>7, 
(III,  418);  chef  des  Normans,  84;  il  attaque 
les  Liégeois,  85;  sa  lutte  contre  Jean  des  Prcz, 
80;  il  s'enfuit  à  Rnnie,  87;  il  traite  avec  Cli  irles 
le  Gros;  il  reç(jil  le  baptême  sous  le  nom  de 
Robert  et  devient  due  de  .Normandie,  88;  (111, 
125). 

Rolou.x  {Holloii:,  Holuu:},  lignage  liégeois  de  ce 
nom,  IV,  425;  amende  due  par  le  village  à 
l'évéque,  \"l,4()3.  Voy.  Henri. 

Uomagnc  (/^o/jir/vio^c,  Itotiuimjtw),  I,  10!l,  501. 

Romain ,  antipape;  il  casse  les  actes  d'Élienne 
VI,  IV,  102. 

Romain  {Itaijinun)  de  S'-.\ng<',  légal  à  Toulouse, 
V,  205,  200. 

Romains  [Romans);  Nunia  l'oni[)ilius  leur  donne 
des  lois,  I,  87;  ils  font  la  paix  avec  Tarijuin  et 
Poi'cenna,  98;  ils  veulent  ('oft(|uérir  la  Gaule; 
battus  par  'S'borus,  101;  ils  enipi'untent  aux 
Grecs  Icui's  lois,  102;  attaqués  par  les  Sabins; 
ils  nomment  un  dictatcuret  ciécnt  des  li'ibnns  ; 
battus  par  Flanibo,  105 ;  il  font  alliance  avec 
Ptolémée;  leur  guerre  contre  les  Samnites, 
115-114;  ils  fondent  Béncvent,  115:  ils  con- 
quièrent Messine,  la  Galabre  et  la  Sicile,  ll(i; 
battus  en  Afri(|ue  par  .\nnibal,  l|7;  item  en 
llalie,  118;  ils  battent  les  Tarcntins  et  les 
Grecs;  ils  battent  Annibal  en  Sicile,  119; 
battus  sur  mer  par  .\nnibal  ;  item  devant 
Rome,  120;  ils  battent  les  Gaulois  en  Italie, 
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121;  battus  par  Annibal,  122 ;  battus  par  les 
Gaulois;  ils  battent  les  Sicambrcs  devant  Pavie; 
ils  rendent  la  Gaule  tributaire;  maîtres  de 
toute  l'Europe,  120,  (59 1 -596)  ;  ils  prennent 
Carthagc,  conquièrent  la  Sicile,  rendent  l'Afri- 
que tributaire,  127;  ils  autorisent  les  Latins  h 
élire  un  roi,  128;  ils  battent  .\ntioclius,  129; 
ils  rendent  la  Syrie  tributaire,  150;  ils  refu- 
sent d'affranchir  la  Gaule  ;  battus  par  Cletus, 
151-152;  ils  attirent  Franibal  dans  une  ambus- 
cade,  157:  ils  attaquent  Cletus  et  Franibal,  143- 
144;  ils  léclanient  le  secours  d'Agillo,  140;  ils 
récupèrent  Rome  par  trahison,  I  'i8;  ils  secou- 
rent les  Athéniens;  battus  par  les  Grecs,  151; 
ils  demandent  le  secours  des  Latins,  154;  ils 
battent  les  .Vtliéniens  et  donnent  Athènes  à 
Invidus,  155;  ils  assiègent  Carihage,  157-158; 
ils   battent  les   Carthaginois    et  s'emparent 
de  Corinllic,  159;  ils  battent  les  Grecs  en 
llalie;  ils  envahissent  la  Grèce,  conquièrent  la 
Macédoine,  soumetlenl  les  Grecs;  ils  contractent 
alliance  avec  les  Égyptiens,  KiO;  ils  donnent 
Carihage  à  .4lexandi'e  de  Pavie:  ils  battent  les 
Siciliens   en   Lignrie,   ICI  ;  ils  conquièrent 
l'Espagne  et  la  donnent  à  Fi'anibah  ils  entrent 
en  Gaule;  battus  par  hs  Sicambrcs,  102;  ils 
domptent  les  Grecs  révoltes  ;  item  les  Sardes, 
165;  ils  battent  1<  s  Sicambrcs  en  llalie,  166; 
item   les  Carthaginois  en  Sicile;  battus  par 
les  Sicambrcs,  170;  ils  i-eprenneiit  les  villes 
conquises    par   An\nal;   leur  puissance;  ils 
conquièrent   une   |iartie   de  l'Afrique,  172; 
ils  accordent  la  paix  aux  Carthaginois;  ils  bat- 
tent Anynal  en  Italie,  175;  ils  cotupiièrent  les 
royaumes  de  Macédoine  et  de  Lacédémone,etc., 
179;  ils  conquièient  la  Thrace,  la  Syrie  et 
l'Asie;  ils  battent  les  .Macédoniens.  180;  ils 
conquièrent  rEjii'C;  combattus   en  Espagne 
par  Viriatus,  181  ;  battus  pai'  les  Numancicns, 
182;  ils  battent  les  habitants  de  Reims  révol- 
tés, 185;  battus  <à  Pavie  pur  les  Sicambrcs, 
186;  item  par  les  Sicambrcs  et  les  Champenois; 
leur  victoire  inattendue,  187;  ils  rompent  la 
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■paix  faite  avec  .Jugurllia;  battus  par  les  Cini- 
Lrcs  et  les  Sicambrcs,  19 1  ;  ils  défont  les  Cini- 
Lres,  192;  bnttus  sur  le  Rliône,  194;  ils  allii- 
quent  les  Sicambres  en  Gaule,  199;  battus 
190;  ils  domptent  les  Piccnions,  197;  ils  con- 
(juicrcnt  Anlioche  et  l'Arménie,  199;  guerre 
iiiteslinc,  ':>00;  maîtres  de  la  Judée,  205,  206; 
ils  prennent  .Jérusalem,  207;  liériticrs  du 
royaume  de  Bil  ;  ils  conquicient  l'Espagne, 
209  ;  ilem,  une  partie  de  l'Asie  et  de  l'Afrique, 
210-212  ;  ilem,  de  l'Angleterre,  215;  item,  de 
la  Germanie,  213-214;  ils  battent  les  Sicam- 
bres, 220-221;  ilem  les  Grecs  conduits  par 
Pompée,  222;  Virgile  leur  donne  des  lois. 
230;  jjrivés  de  feu  par  Virgile,  240,  251  ; 
ils  battent  les  î.alins,  etc.,  241;  singulière 
façon  de  i-éeupércr  le  feu,  252;  maîtres  du 
inonde  entier,  2(i5,  (591);  ils  battent  les  Allié- 
iiiens,  580;  ils  se  réjouissent  de  la  mort  de 
l'ibère,  459;  ils  détestent  Néron  et  refusent 
de  l'aider  pour  soumettre  les  Gaulois,  401  ; 
ils  chassent  Néron,  474;  ils  battent  les 
Juifs,  475;  leui'S  divisions  poui-  choisir  un 
empereur,  470;  battus  par  les  Gaulois,  487; 
battus  en  Espagne,  503;  ils  battent  les  Espa- 
gnols, 512;  battus  en  Judée  par  les  Juifs,  520; 
item  jiar  les  Sicambres,  555  ;  item  par  les 
Gaulois,  550;  ils  i-eprochent  à  Adrien  son 
avarice,  545;  battus  à  Clermont  par  les  Gau- 
lois, 546;  mis  en  déi-oulc  par  les  Sicambres, 
555;  ils  battent  les  Bourguignons,  557;  mis 
en  fuite,  558;  ils  battent  les  Égyptiens,  559- 
560  ;  vaincus  par  les  Bourguignons,  565  ; 
vaincus  en  Hongrie  pai-  Thomas,  578;  ils  bat- 
tent les  Bretons  en  Italie;  privés  de  leurs 
franchises,  580;  ils  battent  les  Grecs,  581;  ils 
rétablissent  Seplime- Sévère  sur  son  trône, 
582;  ils  battent  les  Africains;  item  les  Écossais, 
583;  battus  par  les  Bretons  en  Grande-Breta- 
gne, et  par  Ciodas  en  Italie,  585;  battus  par 
les  Bretons,  II,  2;  ils  mettent  à  mort  Septime- 
. Sévère,  4-5;  Caracalla,  6;  battus  par  les 
Perses,  11  ;  item  par  les  Gaulois  et  les  Sicam- 


bres en  Gaule  et  en  Germanie,  12;  item,  [ivès 
de  Maycnce,  1 5  ;  battus  ])ar  les  Perses,  1 5  ;  item 
par  les  Gaulois,  19,  20;  ils  se  révoltent  contre 
Valérien;  domptés,  28;  battus  en  Gaule;  ils 
rendent  les  Siciliens  tributaires,  32;  battus 
par  Porus,  36  ;  frappés  de  la  foudre  en  abat- 
tant une  église  chez  les  Parlhes,  57;  battus 
par  les  Bretons  et  les  Sicambres,  58,  ils  atta- 
quent les  Tongrois;  logés  à  Maeslricht,  46; 
battus  par  les  Tongrois  et  les  Sicambres,  47- 
49;  vainqueurs  en  Allemagne  et  en  Bretagne, 
51  ;  battus  en  Gaule,  52;  ils  battent  les  Espa- 
gnols, 55;  ilem  les  Allemands,  50;  ils  rendent 
les  Athéniens  tiibulaires,  67;  ils  battent  les 
Sicambres,  72;  battus  par  les  Perses,  75-74;  ils 
murmurent  contre  Constance,  76;  battus  par 
les  Perses;  item  par  les  Alains;  ils  assiègent 
Milan,  81;  baltus  par  les  Sicambres,  85,  84, 
85;  item  par  les  Grecs,  85;  ilem  par  les  Sicam- 
bres, 86,  87;  ils  battent  les  Huns,  102-105; 
mis  en  déroule  par  les  Huns,  152;  chassés 
de  Trêves,  144;  baltus  par  les  Francs,  147; 
item  par  les  Hongrois,  150;  battus  devant 
Pérouse  ;  ils  appellent  Clovis  à  leur  secours, 
151;  battus  par  les  Danois  et  les  Hongrois,  1 52; 
battus  en  Bourgogne  par  Artus,  198;  ils  enva- 
hissent la  Bretagne,  217;  battus  par  Arlus  en 
Bretagne  et  en  Italie,  218;  battus  en  Bretagne, 
242;  ils  choisissent  Artus  pour  leur  roi,  245; 
ils  battent  les  Vandales  en  Syrie,  244  ;  battus 
par  les  Espagnols  et  lesGoths,  245;  ils  assiègent 
Londres,  258;  baltus  par  Péris,  259;  item  par 
les  Eangobards,  262;  ils  chassent  Maurice  et 
élisent  Pliocas,  286;  ils  assiègent  les  Perses 
dans  Antioche  cl  les  battent,  535;  ils  appellent 
à  leur  secours  Sebuste  contre  les  Sarrasins 
d'Espagne;  leur  ingratitude,  555;  ils  chassent 
Constantin,  552;  ils  envahissent  la  Lombardie; 
ils  ballenl  les  Danois  en  Italie  avec  le  secours 
dcLéon,354;  ils  rendent  les  Arabes  tributaires, 
575;  battus  en  Provence  par  les  Français,  58i; 
item  en  Italie,  585;  Juslinien  confirme  leurs 
privilèges,  596;  battus  en  Aquitaine  par  les 
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Français,  404;  ils  icnvi  rscut  Jiisliiiion ,  iOîi; 
ils  baltciil  lus  Sarrasins  sur  mer,  ^07;  ils 
nieUenl  on  déroule  les  liabilanls  du  Pont,  415  ; 
ils  élisent  trois  empereurs  concurrenls,  4:2Î);  ils 
battent  les  Français  sous  Paris,  479;  ils  font 
la  paix  avec  les  Lombards,  484;  attaqués  par 
les  Lombards,  315;  item  par  les  Italiens  cl  les 
Hongrois,  515;  ils  se  détaebcnt  de  l'empire 
d'Orient,  KSfi;  battus  par  les  Sarrasins,  IV,  27, 
-2H;  ils  réclament  Charles  le  Chauve  pour  leur 
souverain,  90;  leur  dilTcrend  avec  le  pape 
Jean  IX,  102  ;  battus  par  Bérenger,  121  ;  ils  ne 
donnent  pas  de  successeur  ii  Bérenger,  122;  ils 
massacrent  Alberins  de  Montfcrat,  129;  ils 
choisissent  Bérenger  II  pour  empereur,  150; 
ils  olircnt  la  couronne  d'Italie  à  Olton  de  Saxc^ 
155;  ils  élisent  un  pape  sans  le  consentement 
de  l'empereur,  I7(i;  ils  chassent  Boniface  VII, 
179;  ils  battent  les  Hongrois,  185;  ils 
empêchent  Otlon  de  bâtir  un  palais  à  Rome, 
205;  lutte  qu'ils  soutiennent  contre  Jean  XX; 
ils  sont  battus,  227 ;  ils  battent  les  Normans, 
248;  ils  délivrent  Grégoire  VII,  281;  ils 
ouvrent  les  portes  de  leur  ville  à  Henri  III, 
285;  ils  se  portent  au-devant  de  Henri  IV,  505; 
ils  assiègent  Snlri,  522;  ils  conquièrent  Damas  ; 
les  Sarrasins  les  mettent  en  déroute,  IV,  ôflO; 
ils  insultent  les  Allemands  à  Rome,  441  ;  les 
Allemands  leur  courent  sus,  442;  ils  brûlent 
la  ville  d'Albano,  447;  ils  battent  l'empereur 
Frédéric,  451,  452;  battus  en  Toscane,  455; 
ils  suppriment  le  royaume  de  Toscane,  4GG; 
Otton  IV  leur  fait  la  guerre}  Frédéric  II  sé- 
journe à  Rome,  586,  587;  trahis  par  Bertrand 
de  Raiis,  V,  65,  66;  ils  envahissent  la  Pouille, 
575;  ils  font  pénitence,  VI,  1 12 ;  leur  privilège 
de  couronner  l'empereur  d'Allemagne  en  l'ab- 
sence du  pape,  514. 
Romanole,  voy.  Romagnc. 
/?owi««s(S' Romain?),  II,  179. 
liomans,  voy.  Romains. 

Rome;  son  emplacement  d'abord  occupé  par 
Japlict  qui  y  fonde  la  ville  de  Janus,  I,  6;  puis 


par  Rachcni,  9;  (piatrièmc  royaume  du  monde; 
origine  de  son  nom,  12;  la  ville  de  Sutri  fondée 
sur  son  emplacement,  19;  sa  fondation  par 
Romulus,  56;  sa  description;  ses  tours  et  ses 
portes,  58,  60;  ses  montagnes  et  ses  ])onts,  60; 
ses  palais,  61,  65;  ses  thermes,  65;  ses  arcs  de 
triomphe,  05,  64;  ses  théâtres,  64;  ses  temples, 
65,  69,  72,  75;  le  Capilole,  09,  70;  le  Golisée, 
70;  le  Panthéon,  70,  71  ;  indulgences  attachées 
à  ses  églises,  75,  85;  ses  rois  Numa  Pompi- 
lius,  etc  ,  86  et  suivantes,  (5!I0);  les  empereurs 
remplacés  par  des  consuls,  98,  99,  (590);  popu- 
lation de  la  ville,  99,  583;  disconle  entre  le 
peuple  et  les  sénateurs,  105,  107;  Rome  assiégée 
par  les  (îaulois,  104;  construction  de  la  voie 
Appienne,  109;  dotée  d'eaux  chaudes,  ll2j 
assiégée  par  Annibal,  1 17, 122;  inondée;  iiicen» 
diéc  par  les  Gaulois,  121;  les  étrangers  appelés 
à  repeupler  Rome;  leurs  franchises,  125;  assié- 
gée par  Clelus  et  Franibal,  152,  143,  liO;  prise 
par  les  Sicambres;  gouvernée  par  les  fils  de 
CIctus,  147;  reprise  par  ks  Romiins,  148, 
149;  assiégée  par  Castor,  15i;  item  par 
Francar,  106;  prise  par  Syllo,  201;  régime 
politique,  208,  209  ;  assiégée  par  Jules  César, 
221;  inventions  curieuses  du  nécromancien 
Virgile,  228,  229;  nombre  de  ses  églises  et  de 
ses  prélatures,  500;  Rome  giuivernée  teniporel- 
lement  et  spirituellement  depuis  la  naissance 
de  Jésus  Christ,  549;  donnée  au  pape  par 
Constantin,  461;  incendiée  par  Néron,  465; 
Titus  y  bâtit  ramphithéâlre,  48 o  ;  con- 
struction du  Capitole  et  du  Panthéon,  48iS; 
colonnes  d'Adrien  et  de  Trajan,  553;  Pirram, 
lieu  des  supplices,  540;  assiégée  par  Francon, 
548,  552;  colonne  d'Aulonin,  550;  famine, 
569;  assiégée  par  Septime-Scvcre,  582;  les 
Perses  lui  payent  tribut,  II,  1 1  ;  année  de  sa 
fondation,  22;  concile,  21;  mortalité,  25;  la 
Cappadoce  se  détache  de  l'empire;  les  Alle- 
mands se  révoltent,  28,  29;  Aurélicn  abat  et 
reconstruit  ses  remparts,  35;  Dioclétien  fait 
abattre  toutes  les  églises,  45;  les  églises  relc- 
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vccs  pai'  Conslunlin  ;jo;  doiuice  en  loulc  pro- 
priclc,  |iar  Constaiiliii,  aux  papes  et  à  l'Église, 
57;s(atuc  de  Conslantiii  dans  le  forum,  70; 
ravagée  par  un  li-cnililenicnt  de  terre,  7ô;  prise 
par  Gcralant,  l'iô;  assiégée  par  les  Vandales, 
en  j)artic  brûlée,  153; assiégée  par  Julien 
et  Ogicr,  lîil;  secourue  par  Alaiic,  liî^;  con- 
quise par  les  [Jongrois  et  les  Danois,  Ibi; 
l'église  S'-Agapit  Italie  par  le  pape  Félix  III, 
174;  assiégée  par  Artus,  !24 2-240;  item  par 
les  Espagnols  et  les  Gotlis,2Ui;  item  par  Paris; 
sauvée  de  la  dcsiruclion  par  le  ipa|)e,  2a!); 
pi'isc  et  ])illée  par  les  l-angobards;  reprise, 
262;  assiégée  par  les  Lombards,  266;  ravagée 
par  une  inondation,  270  ;  assiégée  j)ar  les 
ennemis  de  Pliocas,  21(4;  prise  jjar  llcraclius, 
297;  Honoré  bâtit  l'église  Sif^-Agnès,  522; 
dépouillée  de  ses  trésors  par  Constantin,  ôo8, 
o59;  dévastée  par  les  Bulgares,  3Î)2;  assiégée 
par  les  Perses,  562;  visitée  par  S'  Hubert, 
ô7î  assiégée  par  Cliarios  Martel,  385;  item 
l>ar  Geoffroy  et  Pipion,  425;  item  [)ar  Luil- 
prand,  452  ;  item  par  (^'onslaiitin,  515 ;  concile, 
525  ;  une  voix  surnaturelle  annonce  la  coii- 
quclc  de  l'empii'e  romain  par  Charicmagne, 
527  ;  Cliai'lcs  y  est  conrotuié  em|iereur,  551; 
prise  par  les  Sarrasins,  III,  2!*;  conquise  par 
Cliarles,  41  ;  prise  par  Brandis,  1 68  ;  l'empereur 
assiste  aux  noces  d'Ogic]',  511;  Charles  trans- 
fère ses  écoles  à  Paris,  515;  le  due  de  lîéné- 
vent  se  révolte  contre  fiome,  517;  le  pape 
Pascal  bàlit  l'église  S'^-Cécile,  518;  la  ville  prise 
par  les  Sarrasins,  577  ;  Lotliaire,  fils  de  Charic- 
magne, y  est  couronné,  IV',  1,5!(;  brûlée  par  les 
Sarrasins,  27;  les  païens  s'en  emparent,  28; 
Ogier  l'assiège,  51  ;  abandonnée  par  les  païens, 
55;  prise  par  les  Sairasins,  72;  Léon  V  con- 
struit les  n)urs  de  la  cité  Léonine,  75;  travaux 
exécutés  par  Benoit  III,  77  ;  détruite  par  les 
Noriîians;  Geoffroy,  frère  de  Hollon,  y  réside, 
85  ;  les  Sarrasins  s'emparent  du  Rlonl-S'-Valé- 
rien,  117;  Jean  X  sauve  la  ville  de  la 
destruction,    127;  les  Hongrois  ne  peuvent 


s'en  emparer,  129;  l'enipereui-  Otton  y  est 
couronné,  154,  155;  priso  jiar  len)pereur 
Otton,  176;  Otton  II  y  est  couronne,  179; 
visitée  par  l'empereur  Otton,  185;  Otton  y 
meurt,  186;  Otton  III  veut  y  bâtir  un  palais, 
205;  nuées  de  sauterelles,  206;  l'empereur 
Henri  II  y  est  couronné,  247 ;  prise  par  les 
.\'ormans,  248;  tombeau  antique  trouvé  dans 
la  ville  ;  celle-ci  l'ondée  sur  l'emplacement 
d'Albiane,  255;  assiégée  par  Henri  111,281; 
Grégoire  VII  en  refuse  l'entrée  à  Henri  III, 
285;  assiégée  par  Henri  III,  293;  Henri  IV  y 
est  couronné,  518;  pillée  par  Pierre  de  Léon; 
l'empereur  Loihaire  y  est  couronné,  559;  item 
l'empereur  Frédéric  F'',  407  ;  l'empereur  Fré- 
déric et  révcquc  de  Liège  y  arrivent,  457; 
combats  sous  ses  murs,  451,  452;  |)rise  par 
l'empereur,  455;  assiégée  par  Caquedcnt, 
495;  peste,  555,  540;  Innocent  III  bâtit  l'hô- 
pital du  S'-Es])rit  et  restaure  l'église  S'-Sixlc, 
560;  les  Fières-Prëcheurs  s'y  installent,  V, 
5;  concile,  158,  159;  l'empereur  Frédéi-ic  H 
y  séjourne,  211;  concile,  247;  assiégée  i)ar 
F'i'édéric  II,  247;  les  ro:s  d'Allemagne  doivent 
y  cti'c  confirmés,  255;  Conradin  y  est  accueilli, 
575;  le  palais  de  S'-Pierrc,  425  ;  lutte  entre  les 
Ursins  et  les  Annibaldi,  427;  monstre  marin, 
440;  le  prince  de  Salerne  y  est  couronné  roi 
de  Sicile,  474;  indulgences;  foule  des  pèlerins, 
565;  concile,  VI,  27:  Clément  V  promet  à 
Henri  de  Luxembourg  de  l'y  couronner  empe- 
reur, 115;  combat  entre  les  Colonna  et  les 
Ursins,  147,  148;  incendiée,  151;  famine,  222; 
Louis  de  Bavière  y  est  couronné  empereur, 
514;  Louis  de  Bavière  y  suscite  un  antipape, 
454.  Voy.  Adrien  yElius,  Aétius,  Agrippa 
Alexandre- Sévère,  AmUeon,  Appius  Clau- 
dius. 

Romeck,  lîomcch,  Hcmech,  Remédie,  ville  fondée 

par  Amulius,  I,  51,  52. 
Romegons(/?o«îen(70s),  voy.  Hugues. 
Homélie,  prince  de  Judée,  père  lie  Pliuceia,  I,  55. 
fiomcliis,  voy.  Roniulns. 
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Roinengkns,  lîoinrngnis,  voy.  Rumigni,  Hoini- 
giiics. 

Uiuncngos,  voy.  Horticgons. 

Hoincnic  (Rommcriia),  territoire  de  Home;  envahi 
par  les  Gaulois,  I,  120;  ravage  par  les  Latins  et 
les  Sicanibres.  143;  dispiilé  à  César-Augusic 
par  AntoiiiC,  5:29;  iiioiidiilions,  iiicciidios,  MIS; 
ravage  par  les  fluns,  II,  8S);  envahi  par  Atha- 
iiagild,  187;  ravage  par  les  l.angobards,  201  ; 
envahi  par  les  Danois,  Soi;  le  duc  de  Bour- 
gogne y  p;isse  Thivcr,  V,  2s2. 

Romignies  (/f()»!c//7)i«v),  \illage;  fondé  par  Raes 
de  Ruelant,  III,  515;  (II,  7îiS). 

Romuhis  (liomclus),  premier  roi  de  Home,  I,  i2; 
il  chasse  Rcaïus;  il  le  fait  tuer.  M,  {S89);  le 
plus  puissant  prince  de  la  terre;  descendant 
d'Énée,  fiS,  (fiDO);  il  lente  de  coni]n(''rir  la 
Grèce,  tUi;  il  bâiit  Rome  en  réunissant  plusieurs 
villes  en  une  seule;  il  crée  des  sénateurs  ou 
juges,  50,  85;  son  palais  à  Rome,  CI;  son 
temple,  (iO;  sa  mort,  85;  il  fonde  Rome,  II, 
l'Jl.  Voy.  Roniukis  et  Rémus. 

Roniulus  et  Rémtis,  nés  de  Rhéa  et  du  dieu  Mars; 
allaités  par  une  louve,  1,30,52,  55;  sub^lilués 
aux  fils  d'Anudius,  55;  ils  deviennent  rois  des 
Latins,  54,  suivant  Orose,  Rumulus  et  Rémus 
sont  des  brigands  cpii  tuent  Ainulius,  51,  55. 

Romulus  et  Reiuus,  fils  d'Aniulius,  I,  52;  trans- 
portés chez  Laurenche  en  lieu  et  place  des  fils 
de  Rhéa,  55.  54. 

Roncevaux  {fionclicvalc,  fîciiclicvnl,  Rnuchrval), 
II,  351,  5'J4;  III,  24,  156,  157,  158;  origine  de 
ce  nom,  151);  Roland  dis|)0sc  ses  troupes,  140; 
combat,  142;  Ogier  arrive  sur  le  champ  du 
lialaillc,  145;  (II,  754);  Charlemagnc  y  fait 
bâtir  un  monastère,  152;  Charles  y  fait  une 
veille,  153;  Ogier  y  mande  (Jiarles,  154,  158; 
lu  haine  de  Ganclun  contre  Ogier,  cause  du 
désastre,  104;  visité  par  Cliarlemagne,  354; 
le  roi  de  Navarre  y  est  enterré,  IV,  522. 

tionchcbruiip,  voy.  Rochebrune. 
Itottchcl,  ville;  traversée  par  l'armée  de  Char- 
lemagnc, III,  325. 


Ronchiel,  voy.  Adolphe,  Gui. 

[ioiichin,  ville  de  la  Flandre  où  la  comtesse  Jeanne 

fait  allaelier  le  corps  de  son  père  à  un  gibet,  V, 

00.  Voy.  Guillaume. 
liorichin,  voy.  Rechin. 
Uomlas,  païen;  tué  par  Ogier,  III,  502. 
Ronde,  lisez  Roude,  V,  150,  404.  Voy.  Rhodes. 
lîondvl,  Roridml,  voy.  ArondeL 
lionv,  voy.  Rhône. 

ftoïKjars,  roi  de  Frise;  il  bat  les  Danois  en  Hon- 
grie ;  battu  et  fait  (irisonnier.  II,  400. 
linngic.s  (li),  voy.  Thibaut. 

Rongy  [fionijiez),  église  soumise  à  celle  de  Thuin, 

IV,  li)7. 
liopo,  lisez  Repc,  IV,  405. 

Roquemadour  (ftncUe  Jmadon),  roche  coupée  par 

Ogier,  III,  259,  240. 
Roquemaurc  (liocliummannc),  près  d'Avignon; 

ClémLMitVy  meurt,  VI,  195. 
Rosach,  voy.  Gilles. 
Rosas  (Rose),  port  d  Espagnc,  V,  441. 
Rosny,  voy.  Rosières. 
Rosclii,  voy.  Roucy. 

Rose  (Rousc),  femme  de  Huon  de  Bordeaux,  III, 
520. 

Rose  (Rousc,  Rocs),  voy.  Fastré,  Gui,  Rosas. 

Rosemonde  (Rohcmoiide,  JtoesemonI,  Rouse- 
moiidc),  sœur  de  Synagon;  elle  aime  Escorpion, 
III,  90;  elle  reçoit  le  baptême,  95;  elle  épouse 
Escorpion,  95. 

Rosunijnour ,  voy.  Gautier. 

Rosières-S'-Albin  {Rosny  en  Rric),  miracle  qui  s'y 

produit,  IV,  541. 
Ro^scais,  Rosxcal,  voy.  Rousseau,  Pierre. 
Rossclhoii,  voy.  Roussillon. 
Rossi,  voy.  Roucy. 
liossic,  voy.  Russie. 

Rotas,  roi  païen;  il  conseille  au  roi  Morgant  de 

donner  sa  fille  au  roi  Anseis,  III,  559. 
Rolf/er,  voy.  Roger. 

Rothard  (Richart),  archevêque  de  Cambrai,  dis- 
ciple de  Noiger,  IV,  180. 
Hotselard  (Roc/wlarl):  Jean  III  y  marie  une  de 
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SCS  filles  bâtardes,  VI,  486. 

Roiicy  [/ioclii,  Bossi,  Ho.sclii);  une  coiiik'sse,  (ilic 
du  comte  do  Poitou,  IV,  470;  le  sire  mande 
par  Pliilipjie-Auj^ii.'ile,  V,  14:2;  le  sire  se  trouve 
à  la  cour  de  J'raiico.  481);  le  comte  se  croise 
contre  les  Gibelins;  battu,  N'I,  254,  V'oy. 
Alain,  Knguerrand. 

lioude,  \oy.  Uliodcs,  Holduc. 

Rouen  {ftiiuiit,  liumiz,  liuiccii,  Rewin,  fîuiouin, 
Hudiii,  liiuml);  ville  de  Normaiidie,  !,  2(i7  ; 
Bruneliilde  y  e^l  envoyée  en  exil,  11,220;  l'ar- 
clicvèqiie  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  ôll; 
tharlemagnc  y  assemble  une  armée,  o2b  ; 
assicjj;ée  par  les  Danois  et  les  Noru ('siens,  IV, 
78;  Hicliard  de  ^ol■manllie  y  fonde  Tabbaye 
de  S'-Ouen,  88;  Louis  IV  y  est  retenu  pri- 
sonnier, lôô;  assiégée  par  Louis  le  Pieux  et 
Henri  II  d'Angleterre,  4î)7  ;  Henri  I,  roi  d'An- 

.  gletcrre,  y  est  enseveli,  471  ;  l'are!ie\ C(|uc 
prctlie  la  croisade,  48!  ;  f'iiilippe  de  Flandre 
y  trouve  Piiilippe-Ausustc,  4!i() ;  assiégée  par 
le  roi  Pliilippe,  527;  Richard  d'Angleterre  y 

.  réside,  552  ;  on  y  conserve  le  cœur  <lu  roi 
Ric  hard,  I)'i7  ;elledemaiide  du  secoursà  Jean  le 
Mauvais,  55o;  elle  se  rend  à  Phiii])|ie-Augustc, 
55(5;  les  Anglais  battus  près  de  celte  ville,  \', 
.  <44;  rarclievérhé  donné  à  un  frère  d'Lngucr- 
rand  de  Maiigny.  VI,  209;  franchise  perdue 
par  les  bourgeois,  21 5.  Voy.  Pierre,  S'  Gildas, 
S'  Icnviis. 

Roufliac  \Hofi(irli),  voy.  Alain. 

Rouge  {l{oi<ji>,  lioije),  nier;  cause  de  sa  couleur, 
I,  287;  traversée  par  le  peuple  d'Lsiaël  ;  les 
Egyptiens  y  sont  nojés,  521. 

Rouillon  (/?()//// o?i  ;  les  religieuses  de  S'-Marlin 
transférées  à  Hiiy,  V,  ^45,  (CGi)). 

Roumanie  (Hoinuitie);  habitée  par  les  Barbarins, 
1,502. 

Roupello,  voy.  La  Rochelle. 

Itousc,  compagnon  d'armes  d'Ogicr,  111,  22'.). 

Housc,  voy  Rose,  ISacs. 

lîousemo nde ,  voy.  Ro.>>cnionde. 

Rousse  au  {/{asseois ,  liosseal)  de   Warnaiit;  il 


repousse  les  prétentions  des  Ilulois,  VI,  274. 

Voy.  Clément,  dinne,  Lambert,  Renaud. 
Roussillon  (Hiis.-iilhmi ,   liosscllinn ,  liniscUinn), 

comté;  cédé  à  la  France,  \'.  5(i  I  ;  ci  vahi  par 

Pliilij)|)e  le  îlaidi,  441,  445.  Voy.  Gérard. 
lioiisu,  voy.  Roger. 

Rouveroi  {/îevrioil) ,  village  liégeois;  amende 
qu'il  doit  il  rc\o(iuc,  VI,  ^05;  lignage  liégeois 
de  ce  nom,  IV,  415,  416.  Voy.  Guillaume, 
Jean. 

liovcrn,  église  donnée  à  l'abbaye  de  Florcnnes. 
IV,  188. 

liinwrius,  petite  rivièi'e,  il  Trêves,  I,  17. 

Roy,  voy.  Gautier,  Tliiei-ri. 

Royaumont  (I{"tjiilm(ini).  nom  donne  par  Ogicr  à 

la  ville  de  Carach,  III,  55. 
Royaumont  {Itynmon!),  abbaye  fondée  par  Louis 

IX,  V,  207. 
floijni-,  voy.  Reine,  Rhône. 
Riiain,  voy.  Rouen. 

lirtalliif,  fils  d'Encudcs,  roi  de  la  Grandc-Brclagiio, 

n,  191. 

Iliinni,  Ruant,  voy  Rouen. 

Ruant  de  La  A-crquc,  chef  de  l'armée  païenne, III, 

ô4'i;  tué  par  Ogicr,  545. 
Riinnz,  voy.  Rouen. 
Rnlwmont,  voy.  Anselme. 

Rubcn,  juif,  père  de  Judas;  il  expose  son  fils 
dans  un  bateau,  1,  555-554;  tué  par  son  fils, 
5!)2-59."i. 

Ruhen,  (ils  de  Jacob  et  de  Lia,  I,  528. 

Ruben,  tribu  de  Juda;  menée  en  captivité  par 
Obesa,  I,  55;  elle  s'établit  dans  la  terre  pro- 
mise, 140. 

Rubion,  chef  pnïi'ii  ;  il  annonce  au  roi  de  Dorion 
que  Morganl  veut  donner  sa  fille  au  roi  Anscis, 
III,  500. 

Rucitcli'i,  (ircmier  curé  de  Russon,  IV,  151. 
Riic/icinic;  S'  .Marscal  y  élève  un  temple  à  la 

S'<=  Vierge,  I,  455. 
Riiciciiel,  voy.  Rliod'-z. 
Rudiis,  filsd'Fbroel,  II,  l'.IO. 
Rud,  voy.  Ruelle. 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


427 


Ruclant  (Rulanh,  lignaj-c  liégrois  de  ce  iioiii,  IV, 
410,  /*!?),  4IG,  417,  427,  428,  430,  431,  452. 
Voy.  Baudouin,  Géraiil,  Robert,  Tliicrri. 

RuBlpinniitlc,  voy.  Kiireinonde. 

Ruelle  {RucI),  lignage  liégeois  de  ce  nom,  l  \  , 
418.  Voy.  Radus. 

Ruer,  fils  d'Ebroel,  H,  100. 

Rués;  les  cnlaiits,  seigneurs  de  Morlanwez,  VI,  li'J. 

Rues  et  quartiers  de  IJège;  les  rues  haussées  par 
Rcgiiiard,  (111,  41)2);  fermées  la  nuit  au  moyeu 
de  eliainos,  VI,  161.  163;  (V,  G65).  —  B.-ehe 
[Roche],  IV,  540.  —  llnrdi-al,  V,  îioO.  —  Bri- 
gcbo,  V,  3-23.  —  Chaussée  des  Prez,  IV,  2-2!); 
(III,  440).  —  Chéravoie,  VI,  5H.  —  Es/)ouse, 
Espoisc,  Espeusc,  IV,  \  \\.  —  Frère-Miehel,  IV, 
461.  —  Gérardric  {Gererclrie,  Jcrurdrin),  IV, 

141,  142,  481;  la  haute  justice  de  Liège  y  siège, 
V,  432.  -  llautc  Sauvenicre,  V,  Îi60;  VI,  l()8. 
—  Hongrce  (f/ongrier),  IV,  223.  —  Ile  Notre- 
Dame,  V,  266.  —  Jace  (Juche),  IV,  141,  484; 
origine  de  ce  nom,  V,  1 10.  —  Large  rue,  IV, 

142.  —  Luiay  des  fcvres  (lie  des  fàvrcs),  IV, 
229.  —  Mairnieruwc  (Mernerip,  Marnerieruc), 
lit,  8;  IV,  202;  VI,  102.  —  Marche  au  foin, 

V,  323,  «60.  —  Ncuvice  (Nuevis ,  Nitefvis, 
Noufvis),  III,  9.  —  Palais  révciiue,  IV,  229.  — 
Pisscvache  (Pichcvache,  Pi.isevnkhc),  III,  7;  IV, 
458.  —  Pont  (rue  du),  IV,  3u2;  (III,  410).  — 
Puits  en  Sock  [Choqua),  IV,  140,  b4l  ;  V,  523; 
(III,  440).  —  Rivage  des  Prêcheurs,  V,  bOO.  — 
Sainl-Laurenl  (faubourg),  V,  294.  —  Sainte- 
.Marguerite  (faubourg),  VI,  169,  171.  — Souvc- 
rainpont,  IV,  229;  (111,  492).  —  Sur-le-Monl. 

VI,  161.  -  Sur-Meuse,  VI,  I  18.  -  Thier  de 
S'-Pierre,  V,  271.  —  Thier  des  Vignes 
[Vcngnc),  IV,  482.  —  Torrent  [Torcnl],  IV, 
384.  —  Trcstes,  Trcst,  Trcis,  Trciste,  Tresic; 
les  l'rcrcs-Mineurs  quittent  ce  quartier,  V,267, 
209,  476,  (627,  671).  —  Voy.  Amercœur, 
Féronstrée,  Gravioule,  Ilasseliue-portc,  Ilors- 
Château,  Ile,  Marche,  Merchoul,  Pierreuse, 
Publemont,  Roland-gouffre,  Sauvenicre,  Souvc- 
rainpont,  Vcscourt,  Vivier,  Wez. 


Ritcwcn,  voy.  Rouen. 
Ruez,  voy.  Jean. 

Rufin  [Riipen]  dWquiléc;  il  excuse  les  erreurs 
d  Origciic,  II,  If). 

Riihiindribraa,  fils  de  Belidas,  roi  de  la  Grande- 
Bretagne;  il  fonde  Cantorbéry,  H,  190. 

Ruillier  (/?M?7/(/Vr),  village  liégeois;  amende  qu'il 
doit  à  révcque,  VI,  465. 

Riilant,  voy.  Ruelant. 

Riilcmonde,  Rullvmniide,  voy.  Ruremonde. 

/?((i«aW((s  (Rodoald?),  roi  d'Italie,  II,  262. 

Rnmcsoide,  voy.  Guillaume. 

Riimont,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  191. 

Riimors,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Ruinigni  (Romenifiiia ,  Romeiif/ni ,  Romeitçjiens), 
nom  donné  ii  Arnould,  sire  de  Florenncs, 
(III,  408);  le  château  acheté  par  l'église  de 
Liège,  IV,  406.  Voy.  Alpaïle,  Arnoul,  Gérard. 

Rummen  [Rumines,  Riimynes),  lignage  liégeois 
de  ce  nom,  IV,  422.  Voy.  Arnoul,  Guillaume. 

Rimio,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Rumold  (/îcHio/rfc),  cchevin  de  IJuy,  IV,  336. 

Bumijne,  voy.  Rummen. 

Riinousc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  554. 
Ritpernonf,  voy.  Roche-au-Moine. 
Riipert,  abbé  de  S'-Laurent,  près  de  Liège,  puis 

de  Deulz;  ses  écrits,  IV,  326. 
Rurauz,  palais  bâti  par  Salomon  à  .lérusalem, 

I,  59. 

Ruremonde  [Rulemonde ,  Rullemnndc ,  Rucle- 
mont,  Ruiemont) ,  ville;  fondée  par  Colongus, 
I,  431;  lieu  voisin  de  Monl-Odile,  III,  513; 
située  dans  le  comté  de  Gueidre,  III,  574  ;  Henri 
de  Gueidre  s'y  retire,  V,  276;  citée,  397  ; 
Henri  de  Gueidre  y  est  enseveli,  442;  assiégée 
par  les  Liégeois  et  les  Brabançons,  (VI,  699). 

Russie  [Rossie};  les  Huns  y  sont  battus,  II,  23, 
34;  conquise  par  les  Huns,  îil  ;  ravagée  par  les 
Huns,  88  ;  conquise  par  Gérard  del  Fraitc  et 
donnée  à  Bertrand,  521;  l'empereur  noie 
l'armée  d'Henri  V,  IV,  488;  conquise  par 
Dschengis-Khan,  589;  item   par  Batou,  V, 
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292;  le  roi  s'allie  au  sullan  d'Égyplc  nonirc 
Abaga,  SCI). 

Riisson  (Hiwfclion,  lihvichral);  révcqtie  Eracle 
y  foinlo  mic  église,  IV,  lôl  ;  Tlicodiiiii  y  rebâ- 
tit leglisc  de  S'-Evennar,  2CI;  (III,  498); 
lignage  de  ce  nom,  412.  Voy.  Louis. 

huslinc,  conilo  de  La  Marche,  V,  276. 

Ruteuus.  liullicnaniy  voy.  Rodez. 


Ruih,  voy.  Thomas. 
RnuiPti,  voy.  Rouen. 
Bytilnioiii ,  voy.  Royaumont. 
ïiyclii  ton,  voy.  Ri(  héron. 
Byr/ah,  voy.  Rigaul. 

liyiiivrs,  habilaiils  du  pay.s  Rhénan?  ils  font  leur 
soumission  à  Théodoric,  II,  252. 


S 

Saba  (Sable);  la  reine  vient  à  Jérusaleni  consulter 

Salomon,  I,52i. 
Saba  (Suhuc/i,  SnOalch,  Sohach^  Svlmcli),  ville 

d'Arabie;  visitée  par  Ogier  le  Danois,  III,  î)4; 

assiégée  cl  prise  par  Ogier,  îiS.  Voy.  Raltliasar. 
Subariv,  voy.  Siein. 
Sahari(]in\  voy.  Siibbaliquc. 
Sabalo  (de),  voy.  Archiijald. 
Sabax\  il  fait  cesser  niiiacuicusemeiil  nn  Irem- 

blcmcnt  de  Ici're  à  Consliinlinople,  II,  14i. 
Sabbatique  {Sabarique),  IJcsive  de  la  Phéniciequi 

ne  coule  que  le  samedi,  I,  293 
Sabciens,  voy.  Sabins. 

Subflin  de  Monmure;  lue  par  Ogier,  II,  546. 
Sabine,  l'eiiime  de  (ïui   d',\iis;  elle  éloigne  les 

coqs  d'Ans  et  .Molin  |iour  prolonger  le  sommeil 
.  de  son  mari.  II,  Ô(i7  ;  elle  guérit  son  mari  de  la 

rage,  570. 

Sabine  (Suviiic^  Sapiiric)^  contrée  d'Italie,  I,  109, 
oOO. 

Sabinic  (Savinla);  ses  habitants  battus  par  Sylla, 
I,  201. 

Sabinien  (Sni!in!<iin:i),  pape;  il  institue  l'usage  des 
cloches,  11,285;  puni  pour  son  avarice,  284. 

Sabins  (Saliinois,  Sabi'iens)  ;  appelés  par  Romulus 
pour  iiciipler  Rome,  I,  S8;  ils  attaquent  les  Ro- 
mains, 105. 

Sabiinis,  roi  d'Italie,  I,  20. 

Sabinus,  fils  de  Picus,  roi  d'Italie,  I,  20. 

Sailli',  voy.  Saba. 

Sableuiir,  Sabloiticr,  voy.  Sauvenicre. 


Sabroi,  (l'Orbrie,  allié  de  Breliier,  III,  281. 
Sabiic/i,  port  de  nier  où  Ogier  s'embarque,  Ml, 
25S. 

Sac/ihws,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  283. 

Saconiailis,  \ille  d'Afrique,  I,  298. 

Sadac/i  (Saldae?),  ville  de  Clialdée,  tributaire  do 

Carlbage,  II,  425. 
Saddinr,  lils  de  Pyramus,  roi  d'Ascalon,  III,  280, 
Sailaliis,  roi  d'Espagne;  il  va  au  sccoursdeRomc, 

I,  ÏJ47. 

Sadrn'is,  roi  de  Cornonailles;  il  refuse  sa  fille  à 
Thomas;  I,  Îi72  ;  assiégé  dans  Gadasis  et  trié, 
575. 

SaJoch,  fils  d'Hercule,  roi  d'Italie;  il  concjuiert 
Argos,  I,  17, 

Sudoiiir,  loi  de  A'ubie,  III,  5",  54,  55;  Caralius 
l'engage  dans  nn  combat  singulier  avec  Char- 
lot,  57;  il  vainc  Chariot,  58;  il  vient  au  secours 
d'Ogier  à  Acre,  541  ;  il  accompagne  Caralius  ii 
La  I\Iec(|ue,  5Ui;  il  arrive  à  Paris,  551;  il  re- 
tourne à  La  Mecque,  55i;  il  accompagne  Ogier 
à  Acre,  5îiC;  baj)tisé  et  appelé  Salomon,  557; 
Chai-|emagne  lui  donne  le  comté  d'Artois,  576, 

Sadohir,  roi  d'.Asealon,  frère  de  Brehier;  ilassicge 
Acre,  111,  5o(i  ;  vaincu  par  Ogier,  557. 

Sadouiiis,  fils  de  Virgile,  sénateur  de  Rome,  I. 
184;  tué  par  Tongris.  19G. 

Sadorn^  comte  de  Pannonic;  aimé  d'Eda,  I,  459  ; 
tué  par  Ogens,  460. 

Sadueéens  {Saduclwins),  secte  juive;  leurs  croyan- 
ces, I,  591. 
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Sngnssnnip,  viîlc  d'Afrique,  F,  298. 

Stiijeiwn,  (iTC  roi  «le  <Ji.ii<lce  pnr  Paris,  II,  226. 

Saijmi,  grec,  iiinri  <lt'  Zchiihi,  I,  l'Ji. 

Sayriniiir,  <;licv:ilicr;  il  ])orlc  les  armes  de  Tris- 
tan à  SCS  <)l)sci|ncs.  II,  241. 

S«(7;o//«r,  filk"  (I  Khn.ol,  li,  190. 

Saine  (Saillies?),  v  ile;  Bruiieliildc  s'y  réfugie,  11, 
240. 

Saine,  voy.  Seine,  Saync,  Sienne. 
Sains,  voy.  Sens. 
Sains-Lis,  voy.  Seniis. 

S'  Acars  de  ITispre;  il  gnéi  it  de  la  rage.  II!,  o7t). 
S'-Adalbert  (Allirrl),  église  de  Liège;  fondée  par 

Noiger,  IV,  Ki'i;  (III,  4b7). 
S'-Adi  ien,  église  de  Rome,  I,  05;  indulgences  qui 

y  sonl  all.icliées,  8i. 
S' Af/fiic,  conipagnoîi  de  S' Hubert  à  Rome,  11, 

572. 

S'-vl(//s«fi(S'-Égidc?),  église  de  Rome,  I,  84. 

S' Agricola,   évc|ue  <Ie   Tongrcs;  sa  naissance 

iiluslrc,  II,  !)9;  ses  miracles,  108,  (5')7j. 
S' AignanI  (/I h/V//.s),  évê(|ue  d'Orléans;  il  implore 

le  secours  d'Kngesion  eonlrc  les  Iluns,  II,  120; 

il  ensevelit  Sigisniond  dans  l'église  de  S'-Mau- 

ricc,  IU9. 
5'  Albnin,  voy.  S'  Aubain. 

S' Alberl,  évêqne  de  Cambrai,  II,  30G;  il  assiste 
à  la  translalion  du  coi"|)s  de  S'  Vaasl,5;)7. 

S' Alberl,  évè(|ue  de  l-~ragiie;  il  convertit  les  Hon- 
grois et  les  Polonais:  marlyri^é  en  Prusse,  IV, 
Ki.'i  ;  Ollon  III  rapporte  un  de  ses  brasàRomc, 
20!);  église  qui  lui  est  dédiée  à  Strigonic,  16S, 
219. 

S'  Albin,  marlj  r.  II,  5. 
S*-Alliiri  de)  vrty.  Pi<'rrc. 

S'  Albrir/i,  c\é(|ue  d'Utrcclil;  enterre  à  Sustercn, 
IV,  108. 

S»  Alexis,  romain,  fils  d'Euphéinien;  sa  pauvreté 
volontaire.  II.  Il(i;  il  écrit  sa  vie;  miracle, 
117;  église  qui  lui  <'sl  <lédiée  à  Rome,  I,  85; 
montagne  qui  porte  son  nom  à  Rome,  60. 

S*  Amadus,  voy.  S'  Amans. 

S*  Arnaud  [Amans),  chanoine  de  Macstricht;  ne 


à  Mons-en-Pevèle;  ses  parents;  moine  à  Ogic!» 
il  délivre  celte  localité  d'un  serpent,  11,  289, 
(595);  réclamé  en  vain  par  sou  père;  ordonne 
prêtre  à  Tours;  ermite  à  Besançon;  il  va  à 
Rome;  il  prcclie  en  France,  290;  il  opère  un 
miruelc  à  Sentteyics;  il  baptise  le  lils  de  Dago- 
beri  .T  Paris,  291,  (^94);  jclé  dans  l'Kseaui;  il 
va  en  Danemark,  292;  élu  évé(iue  de  Tmigres; 
il  se  relire  dans  l'île  de  tliaralans,  295;  il 
convertit  en  llcsbayc  un  meurtrier  qui  devint 
S'  Bavon,  299;  il  va  à  Paris;  il  excite  la 
jalousie  de  révc(|uc  d'Ozidie;  il  écliappe  à  la 
mort,  500;  sa  vision  au  sujet  de  l'àme  de 
Dagobert,  501;  il  guérit  une  aveugle  .t  Beau- 
vais;  il  érige  une  abbaye  à  EInoue,  505;  cano- 
nisé, 504,  oOÎ),  (b93). 

S»-Amnnd,  abbaye,  voy.  Gilbert. 

S'-Amand  (<le),  voy.  Henri,  Jean 

S'-Amand-en-Pevèle (vS' .4 ///a/(  en  /V«rp);Ollon  IV 
pénètre  en  France  par  cette  ville,  V,  142; 
brûlée,  VI,  2o;  gardée  par  les  Français,  40; 
les  Fiançais  y  passent,  81  ;  brûlée  par  le  comte 
de  Haiiiaul,  577.  Voy.  Gilbert. 

S'  Amans  (/I  rt)«nf/«s,  Amadiis,  Amande),  t]i<iv\ple 
de.lésus;il  porte  des  reliipies  de  la  S"  Vierge 
en  Gaule,  I,  455;  reclus  à  Auiados,  454;  son 
corps  trouvé  à  S'-Junicn,  IV,  252. 

S'  Ambroise;  ses  écrits  ci'és  ])ar  Jean  d'OuIre- 
meuse,  I,  5;  II,  70;  ordonné  prêtre,  87;  il 
réunit  un  concile  à  Constanlinople,  88;  il 
devient  évèi|ue  de  Mil  in  ;  ses  écrits,  S9  ;  il  appa- 
raît à  l'empereur  Conrad,  IV,  22(>. 

S'  Amiens  (lisez  Avicns?),  voy.  S'  Avit.  Cfr. 
S'  Aigiiant. 

S'  Anastasc  I"",  pape.  II,  107;  il  statue  que  les 
prêtres  doivent  cire  sans  défauts  physiques, 
108;  ses  décrets,  1 10;  il  meurt,  1 14:  ésli>e  cl 
couvent  qui  portent  son  nom  à  Rome,  1, 
79,  85. 

S'  Anasiase  II. pape,  II,  186;  il  excommunie  l'em- 
pereur Aiiasiasc  et  le  diacre  Pholius,  187;  sou 
corps  apporté  à  Rome,  552. 

S^-Andoenien,  Audoniens,  voy.  S'  Oucn. 
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5'  Andniicii,  voj .  SS.  Pierre  et  AnJolet. 

S'  André,  pcclieiir;  apolre  do  Jésus,  I,  580;  son 
autel  dans  l'église  S'- Pierre  de  Rome,  74; 
frère  (le  S'  Pierre,  crucifié  à  Palras;  son  église 
à  Bordeaux,  454;  ses  os  apportés  à  Constanti- 
noplc,  I!,  71:  placés  dans  une  chasse,  7G;  il 
montre  la  vraie  lance  à  un  soldat,  IV,  287, 
;288. 

S'-André,  église  paroissiale  de  Liège;  fon  !éc  par 
Fartbert,  IV,  III,  113;  (III,  450);  on  }•  arbore 
l'étendard  de  S'-Lamberl,  VI,  118,  (fiol). 

S'-Ange  (S''-,:///r/e/c),  cliàtcau  à  Home,  I,  08;  pris 
par  Ollon  III,  IV,  '•201;  Henri  III  y  assiège 
Grégoire  VII,  285;  le  pape  y  réside,  441;  il 
tombe  au  pouvoir  des  Ursins,  VI,  église 
de  Rome;  ses  reliques,  ses  indulgences,  I,  79, 
82;  le  cliâlcau  cité,  VI,  147.  Voy.  Saintes. 

S«-Angc  (de),  voy.  Romain. 

S'  ,'lninix,  voy.  S'  Aignant. 

S' Annon.  arclu'VC(|ue  de  Cologne;  il  sacre  l'évéque 
de  Liège  Henri;  il  meurt,  IV,  267. 

S'  Anselme,  premier  abbé,  puis  archevêque  de 
Cantoi  bcry,  IV,  290;  sa  mort,  52t)  ;  il  est 
canonisé,  5'28.  Voy.  Anselme. 

S'  Antoine,  abbé,  II,  71;  ermite;  canonise,  76; 
son  corps  rcirouvé  et  transporté  à  Alexandrie, 
227;  église  (jui  porte  son  nom,  à  Rome,  I,  63. 

S'-Anloinc  lez  Paris,  al)baye;  sa  fondation,  IV, 
541. 

S'-Antoine,  château;  conquis  ]»ar  .Simon  de  Mont- 
fort,  V,  15. 

S'-.\ntoine  (de),  voy.  Renaud. 

S'  rJntrousc;  né  à  Dorniaie,  III,  573. 

S"  Apollinaire  {Ai>pnliiiairc,  .-ipolinaire)  ;  envoyé 
par  S'  Pierre  à  Ravenne,  I,  431;  canonisé  à 
.\ntioche,  II,  84. 

S'  Ariioul,  fils  de  S"  Ode,  évéque  de  Metz; 
mcmln-e  du  conseil  de  Sigebert,  II,  506,322; 
item  de  Cliiidéi'ic,  524;  ses  parents;  maire  du 
palais  d'Austrasie,  450;  son  fils  Clodulphe  lui 
succède  comme  évéque,  451. 

S'  Atliana.se  {milanaise,  Alhannis),  évéque  d'A- 
lexandrie; il  reçoit  les  os  de  SMean-Baptiste,  I, 


400;  exilé  par  Conslance,  II,  71;  il  vient  à 
Rome  implorer  Constans,  75;  clerc  célèbre, 
87;  accusé  d'hérésie;  il  compose  un  psaume  en 
prison,  88. 

S'-Athanasc,  couvent  détruit  par  l'empereur  Fré- 
déric et  rebâti  par  Alexandre  III,  IV,  443. 

S' Aubain  {Jlbain);  ses  relitpies  et  son  église  à 
Namur,  IV,  2î6;  reli(]ue  de  la  vraie  croix,  560, 
570;  statuts  du  légat  Gui,  580. 

^^-AudonicnSj  voy.  S'-Oucn. 

S'  Augustin;  il  dirige  l'école  grecque  à  Rome,  I, 
85;  son  église  à  Rome,  84;  cité  i)ar  Jean  d'Ou- 
tremeuse,  5,  196,  498;  paï^n;  il  fait  niarty- 
riser  S'  Paul,  S'  Jean  et  S'  Cyril,  II,  78-79; 
baptisé;  il  évangélis(-.  la  Grande-Bretagne,  101  ; 
sa  mort;  ses  écrits,  158;  ses  ossements  trans- 
portés de  Sardaigiie  à  Pavie,  435-454. 

S'  Aïkns,  abbé  de  Chartres,  II,  178. 

S'  Avit  (/Jmietis),  évéque  de  Vienne  en  France; 
il  combat  les  liéréliipies,  II,  186. 

S'  Barnabé;  son  corps  découvert  dans  la  crypte 
de  S'-Michcl,  II,  186. 

S'  Barthélémi;  son  cor[)S  transféré  de  i'Inde  dans 
l'île  de  Lipari,  11,  263;  puis  à  Bénévent,  III, 
316;  Otton  II  le  cache,  IV,  18^;  son  corps 
dépose  dans  une  île,  à  Rome,  205;  ses  reliques 
apportées  à  Liège, 234;  V,  540  ;  église  qui  porte 
son  nom  à  Rome,  I,  82. 

S'-Barthélénii,  église  de  Liège;  fondée  par  Godes- 
cale  de  Morialmé;  d'abord  dédiée  à  S'  Servais, 
IV,  187;  (III,  470);  elle  |)rcn(l  le  nom  de  l'église 
S'-Barthélémi  de  Maeslr  ichi,  188;  (III,  471); 
consacrée  par  Baldéric  11,190;  (III,  473); 
Baldéric  y  établit  une  prévôté,  199;  (III,  482); 
dotée  par  l'évéque  Wolbodon,  201;  Réginard 
y  place  des  chanoines,  250;  (III,  492);  Wason 
augmente  ses  chanoines,  245;  (111,  494)  ;  Thco- 
(luin  lui  donne  des  reliques  de  S'  Barthélémi, 
255;  dotée  par  l'évéque  Albéron,  554,  (632); 
on  y  transporte  les  châsses  de  S'-Lambert,  474, 
(708);  on  y  dépose  la  châsse  de  S'  Domitien, 
480,  (708);  miracle,  481,  (709);  la  châsse  de 
S'  Lambert  enlevée,  534,  (750);  on  y  fait  une 
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procession,  î)ib;  reliques  de  S'  Barlliclcmi,  V, 
o40;  difTicuUcs  au  sujet  de  la  ]jrc\ôtc,  VI, 
543.  Voy.  Gérard  de  (Jolie. 

S»  Basile  de  Cé-.arée,  11,  87. 

S>  fiasliii,  voy.  S'  Séliaslien. 

S'  Baudouin  de  Mayeiice;  Charlemagne  érige  une 
église  sous  son  nom,  III,  513. 

S'  Bavon,  meurtrier;  converti  par  S'  Amand,  II, 
299-500;  il  meurt,  521. 

S'  Benoit,  II,  178;  son  corps  transporté  du  Monl- 
Cassin  à  Flenry,  ô.*)!. 

S'  Bernard;  il  entre  dans  l'ordre  de  Cîtcaux;  il 
devient  al)ljé  de  Clervaux,  IV,  50(5;  il  vient 
à  Liège,  5!)l,  (049);  il  couronne  renipercur 
Conrad  à  Francfort,  554;  ses  épiircs  citées, 
357;  il  prend  part  à  la  croisade,  o!i6;  il  auto- 
rise le  divorce  de  Louis  le  Pieux,  599;  il  vient 
à  Liège  et  [)réclic  le  peuple;  miracles;  il  auto- 
rise la  fondation  de  l'alibayed'Alnc,  405,  (084). 

S' Berlin  (licvlriu);  honoré  .î  Malonnc,  IV,  lOo. 

S'-Blaisc,  église  de  Rome,  [,  85,  84. 

S*  Boniface,  pape;  ses  décrets.  II,  126  ;  il  meurt, 
127. 

S'  Dmiulany,  voy.  S'  Brandon. 

S'-Braiidiis  d  Kcossc,  II,  178. 

S'  Brandon  {Uraiidnw!,  lirandh),  cvcque  de  Na- 
pies;  il  conquiert  l<!  Saint-Sang  à  Aufax  et  l'ap- 
porte à  Bruges,  IV,  2(i4;  il  avait  quatre  cents 
ans  cl  clait  loi  d'Orbrie,  205. 

S*  Brice  (lirisseï,  cvcque  de  Tours;  calomnié; 
chassé,  puis  réintégré,  II,  HO;  il  apparaît  à 
l'évéquc  de  Liège  Kracle,  IV,  125. 

S^-Bricy,  église  en  Danemark,  où  sont  enterrés  le 
roi  Ogier  et  d'autres  preux  morts  à  Ronce- 
vaux,  III,  1 52. 

S'  Brisse,  voy.  S'  Brice. 

S'-Calixle,  cimetière  sur  la  voie  Appieinic  à  Rome, 
I,  79;  oi'i!;ine  de  son  !iom,  586;  martyrs  et 
chrétiens  (|ui  y  sont  ensevelis,  504,  580;  II,  5, 
6;  béni  par  le  pape  Calixie  I,  8;  papes  y  dépo- 
sés, 16  à  27,  ôl,  ,50,  55,  54,  124,  15i,  160, 
209,  225;  item  l'empereur  l'hilippe,  22. 

S*  Capruise  (CarpaisCj  Capmusey,  son  corps  con- 


serve à  Aliate,  III,  354;  il  apparaît  à  l'cvéque 
de  Liège  Pirard,  IV,  21. 

S'-Capraise,  église  de  Liège;  bâtie  par  l'évéque 
Gerbald,  (11,  068);  nom  donné  à  la  chapelle  de 
S'-Gerniain  en  Ile,  à  Liège,  III,  I0;fra|ipée  par' 
la  foudre,  550;  révêquc  Pirai'd  remplace  la 
chapelle  do  S'-Geriiiain  par  l'église  de  S'-Ca- 
praise, IV,  22;  (III,  ^112);  i-enferméc  dans 
l'église  S'-Panl,  127;  (III,  450);  abattue,  128. 

S'  Cariief  (O/nV//"),  II,  178. 

S'-Carpitisc ,  voy.  S'-Capraisc. 

S'  Célesliii,  pape,  il,  127;  ses  décrets,  128;  les 
Iluns  défaits  ])ar  son  intercession,  152;  incen- 
die éteint  de  même,  155;  enseveli  dans  le  ci- 
metière de  S'-Calixle,  loi. 

S'-Celse,  église  de  Rome,  I,  05. 

S'-Christoplie  {Crhiofic),  église  de  Liège;  dé[>cn- 
dantc  de  S'-Laui-enf,  IV,  222;  bâtie  par  Lani- 
bert  le  Bègue,  401,  (705);  Lambert  y  est 
enseveli,  480;  la  collation  en  appaitieni  aux 
frères  de  l'hôpital,  255,  401,  402. 

S'-<;hristophe,  bo|)ilal,  à  Liège,  IV,  151;  donation 
que  lui  fait  l'abbaye  de  S'-Laurent,  501  ; 
charte,  502  ;  confirmation  de  cette  l'onation, 
505;  la  béguine  Hélène,  V,  80;  bulle  du  pape 
Innocent  IV,  293;  Henri  de  Giieldic  lui  donne 
le  toiilieu  sur  la  Meuse,  504;  lamentations  des 
béguines  au  sujet  de  l'impôt.  507;  doii:;tion, 
402;  insolences  qu'y  commettent  les  Liégeois, 
VI,  299,  655;  les  statuts  confirmés,  V,  249; 
item  par  le  pape,  252.  Voy.  Hélène  de  Cler- 
mont. 

S'  Clirysogonc  (Grisogonne)  ;  martyrisé.  II,  A". 

S' Clément  ;  envoyé  par  S'  Pierre  <à  Metz,  I,  452; 
il  évangélise  la  Lotharingie,  415;  il  bâtit  une 
église  h  Metz,  458;  pape,  474,  499;  il  envoie 
des  missionnaires  en  Gaule;  il  écrit  les  actes 
des  martyrs  ;  jeté  à  la  mer;  son  corps  rapporté 
à  Rome  par  S'  Cyril,  500;  IV,  82;  église  sous 
son  invocation  à  Rome,  I,  83. 

S'  Clément  d'Alexandrie,  philosophe,  I,  580. 

S'-Cloud  {Cloiisl),  près  de  Paris,  V,  556. 

S' Columban  {Columbain,  Co/umierj;  il  prophc- 
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lise  l'cxlinclion  de  la  (lesccndanrc  du  roi 
d'AusIr.'isie  II,  259;  il  va  d'IIybeniic  en  Bour- 
gof^nc,  577;  il  vient  en  France,  ô!)8, 

S'-(^onslniu'e,  église  de  Rome,  I,  8^. 

.V'  Coque,  voy.  S'  Gai. 

S'-Cornel,  église  à  Conipiègiie;  le  roi  f.ouis  V 
y  osl  enseveli,  IV,  207. 

S*-Cosnic.  église  de  Ilonic,  I,  05. 

S'  Crislnflc,  voy.  S'  Clirisloplie. 

S'  Cyril  {Cyrille),  cvcque  de  Moraine;  il  retrouve 
le  corps  de  S'  Clément  et  rapi)oi  te  à  Rome,  I, 
500;  IV,  8-2;  martyrisé,  II,  5,  79;  église  qui 
[)orle  son  nom  à  Rome,  I,  81. 

S»  Damasc;  ses  éerils  cités  par  Jean  d'Oiitre- 
meuse,  I,  47i,  EiOl,  etc.;  élu  pape;  atta(|ué  par 
son  concurrent  Ursins,  11,  80;  conseil  qu'il 
donne  à  Valentinien  pour  ballre  les  Mains, 
81;  il  réunit  un  concile;  ses  statuts,  85;  il  fait 
traduire  la  Bible;  accusé  d'adultère,  87;  il 
meurt,  94. 

S'  Denis;  son  corps  découvert  àCatulliacum;  mi- 
racle; dépose  dans  une  abbaye  près  de  Paris, 
II,  SS'â  ;  il  délivre  l'ànie  du  roi  Dagoberl,  501  ; 
ses  reliques  profanées  par  Clovis,  52 1  ;  marty- 
risé à  Toulouse,  IV,  91  ;  la  pierre  sur  laquelle 
il  disait  la  messe,  apportée  à  Rrogne,  93;  son 
corps  déposé  dans  l'abbaye  de  S'-Denis,  90; 
Charles  le  Simple  donne  un  bras  à  l'enipercur 
d'Allemagne,  120;  oratoire  qui  lui  était  dédié 
à  Ciièvremont,  Î49,  IM  ;  dispute  entre  l'abbaye 
dcS'-Denis  et  l'église  de  N,-D.  à  Paris  à  pro- 
pos de  son  chef,  49 1 . 

S'  Denis,  maître  d'école  à  Athènes;  il  élève  ut» 
autel  au  Dieu  inconnu  le  jour  de  la  mort  de 
Jésus,  I,  414. 

S'  Denis,  cvcque  de  Malan  (Milan?);  exilé.  II,  71. 

S'-Denis  en  France,  abbaye;  tenue  d'écrire  sa 
chronique,  I,  4  ;  cette  chronique  citée,  II,  100, 
101;  l'abbaye  fondée  par  Clotaire,  282;  item 
par  Dagobert;  on  y  ensevelit  les  rois  de  France, 
287;  histoire  de  Dagobert  peinte  dans  l'ab- 
baye, 301  ;  l'église  bénie  par  Jésus-Christ,  502; 
chroniques  de  cette  abbaye  citées,  501-503, 


521;  IV,  100,254,  409,  481,  Îi08  ;  V,  109, 
572;  Clovis  vend  le  loi!  de  l'abbaye  qui  était 
d'argent  ;  il  profane  l'église.  II,  521  ;  les  Francs 
y  enferment  Théodoric,  551;  S'  Lambert  y  dé- 
pose une  bague  précieuse,  5'ii;  reli(]iie  que 
l'on  y  conserve,  III,  18;  Charicmagne  lui 
donne  le  corps  de  S'  Pierre  le  Petit,  80;  Ogicr 
promet  à  l'abbé  la  couronne  du  roi  Ysorc 
pour  la  châsse  de  S'  Denis,  500,  ô08;  le  pape 
Etienne  s'y  réfugie,  509;  l'abbé  a'isi.-.tc  aux- 
noces  d'Ogier,  511  ;  livres  de  sa  bibliothèque 
apportés  de  Conslantinople,  IV,  10;  les  fils  du 
roi  Pépin  y  sont  enfermés,  79  ;  Aubri  le  Rour- 
guignon  y  est  lue,  80;  le  corps  de  S'  Denis  y 
est  déposé,  90;  Hugues  Capel  y  est  enseveli, 
21S;  dispute  avec  les  chanoines  dcN.-D.à  pro- 
pos du  chef  de  S'  Denis,  491  ;  l'abbé  prend  co- 
pie de  la  vie  d'Ogier,  V,  150;  Philippe-Auguste 
y  est  enseveli,  109;  item  Louis  VIII,  187;  on 
y  perd  un  clou  du  Sauveur, 207;  les  chroniques 
faites  par  Guillaume  de  Puylaur"ns,  578; 
Louis,  fils  de  Philippe  III,  y  est  enseveli,  408; 
les  moines  réclament  le  cœur  de  Philippe  III, 
445;  l'église  rebâtie,  440;  la  reine  Marguerite 
y  est  ensevelie,  501  ;  Philippe  le  Rel  y  est  en- 
seveli, 199.  Voy.  Engucrrand,  Gautier,  Guil- 
laume, llilduin,  Malicrius,  !^Ialhieu. 

S'-Dcnis,  église  de  Liège,  III,  10;  Noiger  luidonnc 
deux  cloches  de  Chcvrcmont,  IV,  149  ;  (III 
449)  ;  consacrée  par  Noiger,  155;  Noiger  charge- 
Nithard  de  la  bâtir,  150;  Noiger  la  consacre  et 
y  met  des  chanoines,  157;  (III,  4o0j;  Notgcr 
creuse  un  cours  d'eau  derrière  r(''glisc,  102; 
incendiée  et  rebâtie,  170,  178  ;  (III,  40S);  dé- 
diée par  Baldéric  II,  180;  (III,  470);  l'abbé 
Éiicnne  de  S'-Laurcnt,  chanoine  de  S'-Denis, 
219;  une  prébende  est  réservée  pour  les  abbés 
deS'-Gilles,  594;  touchant  les  dîmes  de  cette 
collégiale,  VI,  540.  Voy.  Charles,  Gobert. 

S'  Désignât  (Designans),  évcquc  de  Tongrcs;  sa 
naissance  illustre;  il  évangélise  l'Allemagne,  II, 
121,  (500);  miracle,  125;  il  convertit  le  duc 
de  Souabe;  enseveli  à  Maeslricht,  157,  (507). 
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S'  Uieudoniié  (Dieudoiiitcit),  pape.  II,  29i;  il 
jincril  un  lôprcux  on  l'embrassant,  500;  ses 
décrets,  ôOô. 

S'-Domiin,  ville  de  Lombardie  (?),  lil,  220. 

S'  Dominique  (DominicU),  fondateur  de  l'ordre 
des  Prêcheurs,  IV,  S58  ;  il  combat  les  Albi- 
geois, V,  3;  il  assiste  au  concile  de  Latran, 
i>ii);  il  meurt  à  Bologne,  d8i). 

S'  iJonn'lien,  cvèque  de  ïongres;  sa  science;  sa 
n;iissance  illustre.  II,  228,  (576);  il  lient  un 
synode  à  Uletz;  il  réclame  des  rentes  dues  par 
des  chevaliers  à  son  église,  25i,  (577);  miracle 
(|iii  confond  les  débiteurs;  il  produit  des 
chartes  de  dotialions  faites  par  les  ducs  d'Ar- 
dcnnc  et  de  Lothici'  et  les  comtes  d'Osterne  à 
réglisc  de  Tongres;  il  prêche  contre  les  héré- 
Iii|ues,2â5,(578);  miracles;  il  construit  la  cha- 
pi  lle  des  SS.  Cosme  et  Damien  au  pied  de  Chè- 
vremont,  2  5(5;  enseveli  à  Huy;  miracles,  258; 
|)èlerinage  à  son  tombeau,  259;  miracles,  2-47, 
'liii;  église  élevée  en  son  honneur  à  Huy,  IV, 
255;  sa  citasse  à  Huy,  457;  sa  châsse  apportée 
a  Liège  fait  cesser  l'incendie  de  S'-Lambert, 
475,  (707);  miracle:  on  ne  peut  enlever  sa 
châsse  de  l'église  S'-Barthclemy  à  Liège,  480; 
miracle;  sa  châsse  rentre  à  Huy,  481,  (708, 
70!)). 

S'  Lbregise  [Lbrcgisicns],  évêque  de  Tongres; 

issu  des  rois  de  Tongres  ;  né  à  Huy,  II,  272; 

il  meurt  à  Dortmund;  il  apparaît  à  Brunon; 

M)n  corps  transporté  à  Cologne,  27C,  (589). 
S'  Ivlmond  {Emond),  roi  de  Sussex  ;  martyrisé 

par  Gordan,  II,  200. 
S'  Kdouard,  roi  d'Angleterre;  visions  que  lui 

donne  leS'-Espril,  IV,  200. 
S'  Éloy  (Eloye),  évc(jue  de  Noyon;  il  confie  son 

évèché  ù  S'  Rcniacle  et  va  à  la  cour  du  roi  de 

l'i  ance.  II,  304,  505;  il  commence  une  église  à 

Paris,  552  ;  il  meurt,  560. 
Si-A'mow,  voy.  Bury-S'-Edmunds. 
.S'  Emond,  voy.  S'  Edmond. 
S'  Kpimaque  (EpijmacUi)  ;  ses  reliques  envoyées  à 

Charlcniagne,  II,  525. 


S'-Espril;  il  descend  sur  Jésus  dans  le  Jourdain, 

I,  4JC;  il  descend  sur  les  apôtres,  43!  ;  ruse 
employée  par  Mahomet  pour  faire  croire  qu'il 
recevait  la  visite  du  S'-Esprit,  II,  295;  visions 
qu'il  accorde  à  S'  Edouard,  IV,  260;  église  qui 
lui  est  dédiée,  à  Rome,  I,  84;  hôpital  construit 
sous  son  nom,  à  Rome,  02. 

S' Etienne,  martyr;  lapidé  par  S' Paul,  I,  451; 
ses  églises  à  Orléans  et  à  Paris,  451  ;  son  sang 
apporte  en  Aquitaine  par  S'  3Iarseal,  453;  ses 
églises  à  Toulouse  et  à  Bordeaux,  455,  454;  il 
apparaît  à  S' iMaterne,  528;  son  corps  retrouvé, 

II,  124,  251;  son  sépulcre,  lieu  d'indulgences, 

III,  15,  14;  sa  légende  apportée  de  Toulouse; 
sa  fête  célébrée  à  Liège,  IV,  91;  églises  sous 
son  nom,  à  Rome,  I,  68,  78;  H,  470. 

S'-Elienne,  paroisse  de  Liège,  VI,  586,  587.  Voy. 
Heni'i. 

S'  Eucher,  évêque;  envoyé  par  S'  Pierre  à  Trêves, 

I,  452,  (610);  il  ressuscite  S'  Materne,  455; 
ses  miracles,  462;  son  influence  à  Trêves, 
466;  sa  mort  miraculeuse,  480  ;  enseveli  dans 
l'église  S'-Jean  l'Évangéliste,  48d  ,  (628). 

S'  Eugène,  évêque  de  Toulouse,  martyr;  son 
corps  apporté  par  S'  Gérard  à  Malonne,  IV,  91. 

S'  Eusèhc;  ses  écrits  cités  par  Jean  d'Oulrenieusc; 
il  vante  Flave  Josèphc,  I,  478;  sa  chronologie 
des  papes,  501  ;  il  excuse  les  erreurs  d'Origène, 

II,  15;  exilé,  71  ;  sa  chronique  continuée  par 
S'  Jérôme,  87. 

S'-Eusèbe  d'Évrengnaux,  abbaye;  fondée  par 
Louis  le  Pieux,  IV,  67. 

S'  Eusiache;  enseveli  à  l'endroit  où  fut  la  crèche 
du  Sauveur,  I,  544;  appelé  Placidus,  515; 
église  placée  sous  son  invocation,  à  Rome,  84. 

S'  Eulrope  de  Saintes,  évêque,  111,  152. 

S'  Evermar  {Evcrsmairc ,  Evermain)  ;  l'évêquc 
Éracle  relève  sgn  corps,  IV,  151;  église  qui 
lui  est  dédiée  à  Russon,  161. 

S'  Fabien  (Fabiain);  il  ramène  le  corps  du  pape 
Poncianus,  II,  16;  p;ipe;  son  élection  miracu- 
leuse, 17;  il  convertit  l'empereur  Philippe,  20; 
martyrisé  par  Décius;  miracle,  25;  pont  qui 
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por  te  son  nom,  à  Rome,  I,  60. 

S'  Félix  I",  jiapc,  II,  ôl;  il  fofide  une  ciiapeile 
sur  la  voie  Aurélicnne;  martyrise,  ô2. 

S'  Félix  II,  pape;  il  combal  les  Ariens;  exilé,  II, 
75;  il  réunit  un  concile,  7G-77;  statut  tou- 
chant les  conciles,  78;  il  se  retire  à  Alcxaiulric; 
martyrise,  80;  église  de  Rome  appelée  S'-Félix 
en  Pincine,  I,  00. 

S'  Félix  III,  pape.  II,  iV^;  il  condamne  Pierre 
d'Alexandrie;  il  bâtit  l'église  S'-Agai)ilh,  à 
Rome;  ses  décrets,  17i,  179. 

S'-Félix;  les  seigneurs  de  ce  nom  assiègent  le 
comte  de  Toulouse  à  Casser,  IV,  522. 

S'-Feuillien  (S'-I'hoilhiii)  de  Fosses,  prévôté  de 
la  cathédrale  de  Liège,  IV,  IGi. 

S'-Florian  (de),  voy.  Bertrand. 

S'  Floribcrt,  fils  de  S'  Hubert,  II,  558,  564; 
élevé  par  son  oncle  Eudes;  il  fréquente  les 
écoles  d'Aquitaine,  505;  disciple  de  S'  Lam- 
bert, 5C6;  S'  Hubert  l'envoie  à  Utrecht,  597; 
évéque  de  Liège,  455;  disciple  de  S"  Remacle  à 
Stavclot;  non  confirmé  par  Charles  Martel;  il 
retourne  à  Stavclot,  456,  (055);  rappelé 
comme  évcqnc  par  le  chapitre  de  S'-Lambert; 
il  crée  dix  nouveaux  chanoines  de  S'-Lambcrt, 
465;  il  lève  les  corps  de  Pierre  et  Andolet  à 
Macstriclil,  485,  (055);  il  meurt;  ses  miracles; 
Fulcaire  dépose  son  corps  dans  une  châsse, 
487,  (656). 

S'  Foid,  voy.  S"'  Foi. 

•S'  FoUhin,  l'olliin,  voy.  S'  Pholicn. 

.S'  Forsy,  Forsicns,  voy.  S'  Fursy. 

S'  Fortien;  envoyé  par  le  pape  à  I>yon,  1,  500. 

.S'  Frunchnrt  de  Pigaroire,  évéque,  III,  152. 

S'  François  d'Assise,  V,  5;  fondateur  des  Frères- 
Mineurs,  4;  sa  mort,  197. 

S'  FuUjesh,  évéque  de  Naples,  II,  150. 

S'  Fursy  (Forsy^  Forsiens),  hollandais;  il  vient  en 
France,  II,  506  ;  son  corps  déposé  dans  une 
châsse  à  Péronne,  V,  557. 

S'  Gai  (Gallus  ou  Coque),  disciple  de  S'  Colomban, 
II,  352. 

S'  Galérien,  voy.  SS.  Richard  et  Galérien. 


S'  Gallus,  voy.  S'  Gai. 

S'  Gangulpiie  {Gengulplu-,  Genditlphe) ,  fils  d'un 
duc  de  Bourgogne;  trompé  par  sa  femme; 
miracle,  II,  514. 

•S'  Garin,  nom  chrétien  de  Goras,  III,  56.  Cfr. 
S'  Gérin. 

S'-Garlant,  port  de  mer,  III,  255. 

S'  Garnier,  martyrisé,  V,  462. 

S'  Gautier,  de  Limoges,  IV,  260. 

S'  Gél  ase,  évéc|ue  de  Carthage;  pape.  II,  179;  ses 
décrets,  18I-I8-J;  il  découvre  la  crypte  de 
S'  Michel,  le  corps  de  S'  Barnabé  et  le  texte 
hébreu  de  S'  Mathieu,  186. 

S'  Gendulphe,  Ge?if/ulphe,  voy.  S'  Gangulphc. 

S'  Georges;  il  défend  la  Grande-Bretagne  contre 
Maximicn-IIercuIe;  martyrisé.  II,  45;  honoré 
h  Amay,  IV,  105  ;  son  bras  conservé  à  Anchin, 
295. 

S'-Georges,  château,  à  Liège;  bâti  par  Ogier  le 
Danois,  III,  8;  (II,  606,  764);  Charlemagne  y 
loge,  19;  le  roi  Louis  y  loge,  580;  détruit  par 
les  Normans,  IV,  85,  lli;  l'évêque  Farabert 
rebâtit  la  chapelle,  112;  III,  8,  (450). 

S'-Gcorges,  bras  de  mer  dans  lequel  se  jette  le 
Tanaïs,  I,  285-286;  il  sépare  l'Europe  de  l'Asie, 
299. 

S'  Gérard,  prieur  de  N.-D.  d'Auxerre,  IV,  260. 

S' Gérard,  évéque  de  Hongrie;  martyrisé,  IV,  252. 

S'  Gérard,  fils  d'un  comte  de  Namur,  IV,  89;  il 
fonde  l'abbaye  de  Brognc,  90;  il  apporte  de 
France  les  corps  de  S'  Eugène  et  de  S'  Etienne, 
91;  il  fonde  l'abbaye  de  Moustier;  il  porte  à 
Brogne  le  corps  de  S'  Léger,  95;  il  meurt,  118. 

S'  Géréon  (Gérions),  archevêque  de  Cologne,  IV, 
133. 

S'  Gérin;  mis  à  mort  par  Ebroïn,  II,  545. 

Gérions^  voy.  S'  Géréon. 
5'  Geris,  voy.  S'  Géry. 

S'  Germain,  évéque  d'Auxerre;  il  prêche  en  Bre- 
tagne, II,  1 45. 

S'  Germain,  évéque  de  Capoue,  II,  150. 

S'  Germain,  évéque  de  Lutèce;  il  excommunie 
Caribert,  II,  184;  il  veut  détourner  Sigeberf 
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il  allaqucr  Chilpéric,  219;  on  lui  attribue  les 
miracles  de  S'  Martin,  IV,  96. 

S'-Gcrniain-dcs-Prcz  ou  on  Ile,  cliapcllc  de  Liège; 
baliepar  Radus  dos  Prcz,  consacrée  ensuite  à 
S'  Capraise,  puis  à  S«  Paul,  III,  10,  550;  (II, 
CG7,  668);  réalise  abattue  et  remplacée  par 
celle  de  S'  Capraise,  IV,  22;  (II i,  412) . 

S'-Germain-des-Prcz,  près  de  Paris,  abbaye; 
ffindée  par  Childobert  en  l'bonncur  de  S'  Vin- 
cent, II,  168;  combat  en  cliamp  clos;  on  y 
dépose  les  corps  des  SS.  Urbain  et  Tiburcc,  IV, 
80;  Philippe-Auguste  y  organise  une  joùte, 

V,  8,  456;  assemblée  dans  le  Pré  aux  Clercs, 

VI,  194. 

S'  Géry  (S'  Gcris),  évêque  de  Cambrai,  II,  275. 
S'  Gildas  (Gildars),  évoque  de  Rouen;  sa  mort, 
11,254. 

S'  Gilles,  étudiant  à  Orléans;  un  ange  lui  fuit 
connaître  un  péché  de  Charlcmagne,  III,  b;  son 
inicrccssion  en  faveur  de  Hugues  de  Bar,  IV, 
582. 

S'-Gillcs  en  Publemont,  abbaye;  sa  fondation,  IV^ 
555,  557,  (655,  654);  Albéron  y  est  enseveli, 
511  ;  Alexandre  II  y  est  enterré,  560;  les  Lié- 
geois y  déposent  la  châsse  de  S'  Lambert,  589, 
(678);  les  abbés  sont  chanoines  de  S'-Denis  à 
Liège,  594,  (685);  l'église  brûlée,  4î)4,  (700); 
on  y  fait  une  procession  ])our  les  biens  de  la 
terre,  542;  Franron,  chanoine  de  S'-Gillcs,  V, 
4;  procession  pour  les  biens  de  la  terre,  270; 
la  paix  d'Angieur  y  est  scellée,  VI,  185,  185. 
Voy.  Azoïi,  Gonlran,  Waleran. 

S'-Gilles,  première  église  paroissiale  de  Liège, 
joignant  l'église  S'-Lambcrt,  IV,  107  ;  elle  sert 
aux  chanoines  de  la  Pclilc-Table,  142,  145. 

S'-Gilles,  ville  de  Provence;  Philippe-Auguste  y 
reçoit  les  délégués  du  pape,  V,  157;  le  comte 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  511. 

S'-Gillcs  (de),  voy.  Aimon,  Alphonse,  Raymond. 

S'  Gondulfe  (Gondulphe),  évoque  de  Tongres; 
lils  du  duc  de  Lotharingie;  il  obtient  une  cer- 
liiine  juridiction  tcmpoiellc;  sa  piété,  II,  267, 
(582)  ;  il  envoie  Robert  de  S'-Malernc  combattre 


les  Sarrasins,  (586);  il  baptise  Paris,  (588);  il 
va  visiter  les  ruines  de  Tongres  et  veut  y 
rester;  enseveli  à  Maestriclit,  268,269,(583); 
miracles,  270;  écrit  de  cet  cvcquc,  III,  10; 
ressuscité,  19. 
S'  Gordien;  ses  rcli(]ues  envoyées  à  Charlcmagne, 
II,  525. 

S'  Gorgoine,  Goryoïtiicn  ;  martyrisé,  II,  45;  le 
pape  Grégoire  IV  relève  son  corps,  III,  408. 

S'  Grégoire  1",  le  Grand;  il  fonde  des  abbayes  à 
Home  et  en  Sicile,  II,  255;  envoyé  par  Pélage 
en  Angleterre;  il  écrit  à  Constantinople  le 
livre  des  morales  de  Job,  265;  créé  cardinal, 
266;  pape,  270,  271;  il  établit  des  moines  de 
Tordre  de  S'- Benoît  à  Rome,  272,  ses  décrets; 
srs  homélies;  275;  il  envoie  le  moine  .Augustin 
évangéliser  l'Angleterre,  280;  il  institue  la 
])roccssion  de  S'  Marc;  item  les  stations,  285; 
il  frappe  Sabinien,  284;  les  Romains  veulent 
brûler  ses  livres,  288;  Zacharie  traduit  ses 
dialogues  en  grec,  464;  son  autel  dans  l'église 
S'-Pierre  à  Rome,  I,  74;  son  église,  85,  84;  il 
sauve  l'âme  de  Trajan,  525;  ses  écrits  cités  par 
Jean  d'Outremcuse,  5;  II,  70;  Grégoire  IV 
dépose  son  corps  sous  un  autel,  III,  408;  le 
pape  Jean  VIII  écrit  sa  vie;  sa  léte  envoyée 
à  Soissons,  IV,  90. 

S'  Grégoire  d'Antloclie;  il  retrouve  la  robe  de 
Jésus,  II,  271,  275. 

S'  Grégoire  de  Langres,  II,  178. 

S'  Grégoire  de  Naziancc  {Nazanzcnns),  II,  87. 

S'  Grégoire,  évoque  d'Utrecht;  enterré  à  Susle- 
ren,  IV,  108. 

S'  Grisogoniœ,  voy.  S'  Chrysogonc. 

S'  Guibcrt^  il  fonde  l'abbaye  de  Gcmbloux,  IV, 
95;  il  meurt,  118,  165;  (III,  455);  miracles; 
l'évcque  Obert  relève  son  corps  et  le  dépose 
dans  une  châsse,  504,  (608). 

S'  Guillaume  d'Aquitaine;  on  croit  que  c'est 
Lucabel,  III,  259. 

S'  Guillaume,  archevêque  de  Béziers,  V,  2. 

S'  Hadelin;  envoyé  par  S'  Remacle  en  Aquitaine; 
il  fonde  une  église  en  l'honneur  de  S'  Remacle, 
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II,  511,  (o91));  honoré  à  Celles,  puis  h  Visé, 
IV,  10!);  son  corps  transporté  à  Visé,  VI,  OH, 
612. 

S'-Hadelin,  vallée  où  Ogier  rencontre  les  Fran- 
çais en  fuite,  III,  255. 
S'  Henri,  voy.  Henri  I",  empereur  d'Allemagne. 
S'-Hcrbcrt ,  lisez  S'-Hubert. 

S'  Hcnne,  //er»iès,  païen  converti  par  Alexandre; 

martyrisé,  I,  S2i. 
S'  Hilaire  {llijlarins,  llyJaire),  pape;  il  se  coupe  la 

main;  miracle,  II,  1(50;  ses  décrets,  104. 
S'  Hilaire,  évëqucde  Poitiers  ;  exilé  en  Phrygic  ;  ses 

écrits,  11,  70;  remis  sur  son  siège,  77  ;  il  meurt, 

85. 

S'- Hilaire,  oratoire  de  Notger  dans  l'église  S'- 
Jean,  à  Liège,  IV,  179. 

S'  Hippolyte  (  J'/jo/Z/c)  >■  il  fait  ensevelir  les  mar- 
tyrs dans  le  cimetière  de  S'-Calixte,  II,  27. 

S'  Homericn,  en  Grèce;  miracle,  I,  i5. 

S'  Honoré;  il  déteri'c  le  chef  de  S'  Jean-Baptiste, 
F,  400. 

S'  Hubert,  fils  de  Bertrand  d'Aquitaine,  11,353- 
53i,  (600);  il  excite  son  père  contre  Childéric, 
536,  (607)  ;  ci'éé  chevalier  à  Paris;  sa  parenté 
avec  le  roi  de  France,  341 ,  (012);  son  portrait; 
il  devient  comte  de  Paris;  les  barons  de 
France  lui  offrent  la  mairie  du  Palais;  Ebroïn 
le  fait  bannir,  542;  il  va  demeurer  à  Metz, 
auprès  de  Pépin,  343,  (615);  sauvé  par 
miracle,  544  ;  il  combat Bertaire  et  porte  l'éten- 
dard de  Pépin;  il  lue  Bertaire, etc.,  546,  (614); 
il  mène  Théodoric  prisonnier  à  Paris,  547;  il 
gouverne  la  France  au  nom  de  Pépin,  348; 
il  vient  à  Macstriclit  et  devient  disciple  de  S' 
Lambert;  il  prêche  à  Cologne,  à  Metz,  etc., 
5!il,  (018);  il  engage  S'"  Ode  à  donner  ses 
biens  à  l'église,  353;  il  épouse  Floribane;  il 
gouverne  la  France,  558;  il  va  à  Paris  et 
renonce  à  sa  charge,  304;  il  donne  l'Aquitaine 
à  Eudes,  son  père,  505,  (620);  S'  Lambert 
l'envoie  à  Rome,  360,  (022)  ;  il  arrive  à  Rome, 
371  ;  il  prie  sur  le  tombeau  de  S'  Pierre,  572, 
(627);  Serge  lui  donne  la  crosse  et  l'anneau  de 


S'  Lambert;  Dieu  lui  envoie  une  élole  et  une 
clef  d'argent,  573.  (629);  reçu  à  Macstricht; 
Pépin  vient  l'y  féliciter;  il  lui  ordonne  de 
reprendre  Plectrude,  374,  (650);  il  excom- 
munie Alpaïde  ;  377,  (052);  il  intercède 
au])rès  de  Pépin  en  faveur  de  Charles  Martel; 
il  absout  Alpaïde,  378;  il  écoute  la  plainte  de 
Charles  Martel  contre  Eudes  d'Aquitaine,  5S2, 
(657);  miracles  qu'il  opère  à  Maestricht,  583; 
sa  vision  au  sujet  du  corps  de  S'  Lambert  et 
de  Liège,  586,  (058);  il  transfère  ce  corps  à 
Liège,  587,  (059);  églises  fondées  par  lui, 388, 
(040);  il  entoure  Liège  de  murs,  589,1V,  298; 
il  donne  des  lois,  eti.,  à  la  ville  de  Liège,  II, 
590,  (641);  il  nomme  l'avoué  de  Liège,  591  , 
(642);  il  transporte  à  Liège  l'aigle  qui  surmon- 
tait l'église  de  S'-Servais  à  Maestricht,  595;  il 
institue  les  chanoines  de  la  Petite-Table,  à 
Liège,  595;  il  excommunie  son  frère  Eudes  et 
appelle  ses  neveux  à  Liège,  597;  il  fortifie  son 
pays,  rc'batit  Cornillori  et  construit  WalefTe. 
400;  il  établit  des  échevins  à  Liège,  401,  (645); 
il  baptise  Griiïaine;  il  revendique  l'Aquitaine 
pour  ses  neveux,  406  ;  il  donne  un  gonfanon  à 
l'église  de  Liège,  407;  il  ramène  les  corps  de 
S'  ïhéodard  et  de  S"'  Madalberte  à  Liège;  il 
évangélise  l'Ardenne,  414;  il  marie  Pépin, 
428-429;  il  consacre  l'église  S'^-Walburgc,  451; 
il  élève  le  corps  de  S'  Servais,  432;  il  meurt 
à  Tervueren  et  est  enseveli  dans  l'église  S'- 
Pierre  à  Liège,  435,  450,  (053,  054);  les 
clercs  d'Andagion  demandent  son  corps,  111, 
579;  le  roi  Louis  lève  son  corps  qui  est  trouvé 
intact,  380;  il  est  transféré  à  Andagion,  à  la 
demande  d'Ogier,  581;  (H,  705  et  suiv.);  il 
avait  ramené  à  Liège  le  corps  de  S'  Théodard, 
II,  528;  honoré  à  Héron,  VI,  258. 
S'-Hubert,  église  de  Liège;  fondée  par  l'évêque 
Obert,  IV,  504,  (008);  citée,  V,  2U;  le  curé 
pactise  avec  le  peuple,  327;  puits  près  de 
l'église,  VI,  108;  lutte  des  nobles  contre  le 
peuple,  171. 
'-Hubert,  abbaye  en  Ardenne;  on  y  conserve 
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une  ctolc  miraculeuse,  II,  57?,  (629);  elle 
s'appelait  autrefois  Andagion,  111,580;  le  roi 
Louis  lui  donne  un  évangéliaire  et  des  privilèges, 
(11,  765);  sires  d'Arlon  qui  y  sont  enterrés, 
IV,  250. 

S'  Hugues  d'Anlis,  voy.  Hugues  le  Gran  i. 

S'  Ignace  (Ignasce),  évêque  d'Antioche,  I,  479; 
disciple  de  S'  Jean  rÉvangéliste;  martyr,  ;j09. 

S'  Irénce  {Yrciicus,  //tjroncus,  llircnem),  grec, 
évêque  de  Lyon,  I,  56  4,  575;  il  assiste  au 
concile  d'Alexandrie,  581. 

S'  Isidore  de  Scville;  ses  écrits  utilisés  par  Jean 
d'Outremeuse,  1,  5,  87,  266,  267,  268.  547, 
497;  cité  pour  la  date  de  la  naissance  de  J.-C, 
348;  il  fait  l'éloge  de  Constantin,  II,  70;  sa  cé- 
lébrité, 505;  ses  écrits,  notamment  sa  chro- 
nii|ue,  529. 

S'  Jacques  le  M.ajcur  {le  Cran),  fils  de  Zébédée  ; 
Hérode-Philippe  le  fait  décapiter,  I,  559,  459; 
enseveli  à  Compostelle,  507;  III,  25;  Cliarle- 
magnc  bâtit  plusieurs  églises  en  son  honneur, 
III,  25,  516;  son  bras  apporté  à  Liège,  IV, 
254;  il  fait  connaîtie  à  Ogicr  sa  mort  j)ro- 
cliaine,  57. 

S'  Jacques  le  Mineur  (^t  Palis),  fils  d'Alphée,  I, 
507;  apôtre  de  J.-C,  450;  évêque  de  Jérusa- 
lem, 451  ;  précipité  du  haut  du  tem|ile  de  Sa- 
lomon par  les  Juifs,  461. 

S'-Jacques  de  Compostelle,  en  Galice;  abbaye^ 
I,  507;  ravagée  par  Alaric,  II,  105,  104;  ses 
moines  massacrés;  miracle,  IH,  109;  Charle- 
magne  lui  fait  des  donations,  1 2 1  ;  visitée  par  le 
roi  Anscis,  548;  Charlemagne  s'y  rend,  407. 

S'-Jacques,  église  de  Liège,  III,  9;  l'évêque  Jean 
engage  Baldéric  à  la  bâtira  Amercoeur, IV,  195; 
fondée  en  Ile;  Baldéric  y  met  des  moines  de 
Genibloux,  196;  (III,  480);  la  comtesse  de  Looz 
lui  donne  l'alleu  de  Waremme,  196;  Jean.évê- 
([ue  lombard,  y  exécute  des  peintures;  autel  de 
S'-André  dans  la  crypte;  reliques  de  S' Jacques, 
198;  l'évéque  Baldéric  y  est  enterré,  199;  (IH, 
485);  révëque  Wolbodon  en  fait  une  abbaye; 
201  ;  (IH,  484);  prière  que  les  moines  adressent 


à  l'empereur  Henri,  205;  révé(|ue  Wolbodon 
achevé  I  église,  20i;  chroniques  du  monastère, 
IV,  128,  25:!;  Théoduin  lui  donne  un  bras  de 
S'  Jacques,  255;  (111,  497);  Weiiceslas,  petit- 
fils  de  l'empereur  Lothaire,  lui  donne  sesbiens 
du  comté  de  Looz,  558;  l'empereur  la  visite, 
552;  on  y  fait  une  procession,  545;  on  y  con- 
servait les  chartes  de  la  cité,  V,  260;  l'ab- 
baye choisie  pour  séjour  d'arbitres,  457;  on  y 
dépose  les  lettres  de  la  cité,  (6i)l);  on  y  amène 
le  corps  d'Adolphe  de  La  Warck,  (694i.  Voy. 
Etienne,  Obert. 

S'-Jacqucs  de  Beuvron,  château,  V,  206. 

S'-Jean,  port  où  s'embarque  Charlemagne,  IIJ, 
102. 

S' Jean  l'Agneau,  de  ïihange.  II,  276,  (589); 
désigné  miraculeusement  comme  évêque  de 
Tongres,  277,  (290)  ;  miracle  des  i)ommes  de 
S'  Jean,  278;  élu  évêque;  il  fonde  les  Dames- 
Blanches  à  Maestriclit  et  le  monastère  de  Bil- 
sen,  279,  (591);  il  sauve  l'àme  de  Boggis,  280- 
281,  (591-592);  il  donne  des  armoiries  à 
l'égliseS'-Barthélemy  à  Haestricht,  284  ;  il  con- 
struit une  chapelle  à  Huy,  où  il  est  enseveli, 
288,  (595);  lils  d'Ange  de  Tihange  et  de  Jean 
de  Hermalle,  289. 

S' Jean-Baplisie;  ses  reliques,  I,  76;  sa  tête  con- 
servée h  Rome,  85;  fils  de  Zacharie,  507,  556; 
décapité  le  25  mars,  537  ;  il  adore  Jésus-Christ 
avant  sa  naissance,  540;  sa  naissance;  il  se  rend 
au  désert,  541  ;  décapité  par  ordre  d'Hérodiade, 
560;  jelé  dans  une  fontaine  par  Jacob,  565; 
vengé  de  Jacob,  566;  il  quitte  le  désert,  prêche 
sur  les  rives  du  Jourdain  et  baptise  Jésus,  396; 
il  réprimande  Hérode  Aniipas,  597;  enseveli  à 
Sébaste;  son  chef  à  Jérusalem;  les  Juifs  brû- 
lent ses  ossements;  usage  qui  rappelle  ce  sou- 
vem'r,  599;  ses  reliques;  il  révèle  à  S'  Marcel 
l'endroit  où  se  trouve  son  chef,  400-401;  ses 
paroles  en  voyant  Jésus  dans  les  limbes,  416  ; 
aimé  des  païens  qui  célèbrent  sa  fête,  503;  ses 
reliques  à  Neumoustier,  près  de  Huy,  IV,  527, 
457;  son  chef  à  Amiens,  591. 
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S'-Jean-Baptistc,  église  de  Liège;  fondée  par  Gode- 
froid  de  Féronstrée,  IV,  571  ;  (V,  580);  les  pa- 
roissiens deviennent  collatcnrs  de  la  cure,  V, 
236. 

S'  Jean  Clirisosloiuc  (Crisostnme  ou  Boclic  d'oir)  ; 
SCS  écrits  utilisés  par  Jean  d'Oulrenieusc,  I, 
347,  497;  canonisé,  11,  105;  martyrisé  par 
rimpéralrice  Eudoxic,  J19;  son  corps  rapporté 
à  Constantinoi)le  et  reçu  par  Tlicodose,  144. 

S' Jean  Damascène;  cité  par  Jean  d'Outrenieuse; 
II,  0,  K),  il  ;  martyrisé  à  cause  de  S'  Augus- 
tin, 79.  ses  écrits  traduits  en  latm,  IV,  402. 

S' Jean  l'Évangélistc,fiisdeMarie  Salomé  ;  il  épouse 
Marie-Madeleine,  I,  507;  Jésus  assiste  à  ses 
noces;  miracle,  394;  il  s'endort  sur  les  genoux 
de  Jésus,  404;  il  suit  Jésus  dans  sa  passion, 
407;  recommandé  par  Jésus  à  Marie,  413;  il 
demeure  avec  la  S"^  Vierge,  445;  il  assiste  à 
la  mort  de  Marie,  416-447;  il  transporte  le 
corps  de  Marie  à  Josaphat,  4i8;  il  enseigne  la 
loi  chrétienne  à  Domitien  ;  explication  du  pa- 
Icr,  etc.,  490-49i;  il  échajipe  au  supplice, 494; 
envoyé  en  exil  à  Pathmos;  il  écrit  l'Apoca- 
lypse, 495  ;  il  prêche  à  Éphèse,  499-500;  sa 
mort  et  sa  disparition  miraculeuse,  502;  lieu 
de  son  supplice,  59;  ses  reliques,  76-77. 

S'-Jean  l'Évangéliste,  église  de  Chèvremont;  on  ne 
peut  l'abattre,  IV,  149;  (III,  448). 

S'-Jean  l'Évangéliste,  église  à  Liège;  Nolger  y  met 
troiscloches  de  Chèvreniont,  IV,  149  ;  (111,449); 
bâtie  en  lie,  150,  151;iNotger  la  consacre  et  y 
met  des  chanoines,  155;  Nolger  y  avait  un  ora- 
toire dédié  à  S'  Hilaire,  175,  179;  Nolger  y  est 
enterré;  on  y  fait  sa  commémoration,  182; 
récolàtrc,  receveur  de  l'évéque,  VI,  502;  diffi- 
culté à  propos  des  revenus  du  décanal,  625. 
N'oy.  Henri  de  Kerckem,  Jean  de  Corswarem, 
.\otger, fils  du  comte  de  Flandre,  Raimbaud. 

S'-Jean  dcLali'.in  ou  du  Sauveur,  église  de  Rome; 
iiidulgenres  y  attacFiées,  1,  75;  brûlée,  76;  dé- 
diée j)ar  Constantin  ;  ses  noms,  sa  prédomi- 
nance, 77;  indulgences,  85;  Anasiase  IN'  lui 
donne  un  magnifique  calice,  IV,  404;  brûlée. 


VI,  1 1 2  ;  citée,  147  ;  elle  tombe  au  pouvoir  des 
Colonna,  152. 

S'-Jean  de  Maurienne,  église  où  l'on  conserve  le 
doigt  de  S'  Jean-Baptiste,  I,  400. 

S'-Jean  en  Pévèle,  bois  près  duquel  Philippe  le 
Bel  range  ses  troupes,  VI,  82;  traversé  par 
les  troupes  de  Charlemagne,  III,  325. 

S'-Jean  (de),  voy.  Arnoul,  Jean. 

S'  Jencus  (Ouen?),  évéque  de  Rouen,  II,  506. 

S'  Jérôme  {Jhcromc,  Jeromme);  enseveli  à  la  place 
où  l'ut  la  crèche  de  l'enfant  Jésus,  I,  344;  cité 
par  Jean  d'Outrenieuse,  5,  309,  561,  445,  473; 
II,  6,  10,  17;  ce  qu'il  dit  des  livres  d'Ofigène, 
11,  14-15;  il  fait  régler  la  façon  de  dire  les 
psaumes,  85;  il  continue  la  chronologie  des 
papes  de  S'  Eusèbe,  86;  il  traduit  la  Bible  en 
latin,  87,  106;  il  corrige  les  écrits  d'Origène, 
113;  ses  écrits,  114,  127;  il  meurt  h  Bethléem, 
126. 

S'  Josse  de  Bretagne,  fils  d'Eswaldiens,  II,  288, 
506,  522;  il  se  fait  ermite,  335  ;  il  meurt  dans 
l'ile  de  Pontins,  3ô6. 

S'-Josse,  sur  la  mer  ;  Charlemagne  y  fonde  une 
église,  in,  318. 

S'  Julien;  il  évangélise  le  Berry  et  ressuscite  des 
morts;  martyrisé,  I,  452;  II,  5,  585;  église 
sous  son  invocation,  à  Rome,  I,  80. 

S'-Julien,  église  Outre-Meuse,  à  Liège,  IV,  229. 

S'  Lambert,  fils  d'Aper;  il  quitte  l'école  de  Win- 
tcrshoven;  disciple  de  Landoald,  puis  de 
S'  Kemacle,  II,  508;  né  à  VVintershoven ;  il 
parle  à  sa  naissance,  509,  (596);  il  porte  des 
charbons  allumés  dans  son  giron,  310,  (597); 
il  ramène  le  corps  de  S' Théodard  à  Maestricht; 
élu  évèquc  de  Tongres;  il  cède  à  la  prière  du 
roi  d'Austrasie,  328,  (603);  il  conseille  à  Chil- 
déric  de  ne  pas  accepter  la  couronne  de 
France,  331  ;  son  chagrin  de  la  mort  de  Chil- 
déric,  558;  privé  de  son  évêché;  il  va  à  Stave- 
lot,  539,  ((ill);  pénitence  que  lui  inflige 
l'abbé,  545,  (613);  il  assiste  aux  obsèques 
d'Apcr,  547;  réclamé  comme  évéque  par  la 
population  de  Maestricht;  Pépin  le  ramène  en 
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grande  pompe  de  Stavclot  à  Mncstiichl,  ôiO; 
il  reproche  à  Pépin  sa  conduite,  550,  (017); 
il  prêche  à  Cologne,  à  Metz,  à  Trêve?,  à 
Mayence,  et  combat  l'hérésie  d'Aurelin  à  Bolo- 
gne; il  fait  la  paix  à  Paris  entre  les  rois  de 
France  et  de  Catalogne;  il  donne  à  S'-Denisun 
anneau  précieux,  551  ;  il  renverse  1rs  idoles  à 
Taxandrinc  et  y  bâtit  des  églises,  5oô;  il  con- 
sacre l'église  d'Amay,  5:14;  8"=  Landrade  l'ap- 
pelle à  son  lit  de  mort,  560;  il  évangéii.M;  la 
Campine;  S'  Willibrord  l'écoute  prêcher,  561, 
(618);  ses  miracles  dans  le  diocèse  d'Ulrecht; 
S'  Willibrord  érige  une  église  en  son  honneur; 
il  réclame  à  Edorach  de  Wcscich  trois  moulins 
de  l'église  de  Tongrcs,  502,  (6l!)i;  il  va  à 
Jupille  et  à  Chèvrcmont  réclamer  la  justice  de 
Pépin  contre  Edoracli,  563;  il  obtient  une  sen- 
tence favorable;  il  refuse  de  bénir  Aipaïde,  qui 
feint  de  se  repentir  et  qu'il  absout,  564,  (621); 
il  se  rend  à  Metz  sur  l'invitation  de  Pépin;  il 
refuse  de  s'asseoir  à  la  même  table  qu'Alpaïdc; 
il  revient  à  Maestricht  et  excommunie  Pépin  et 
Alpaïdc,  56b;  Aipaïde  complote  sa  mort  ;  il 
envoie  S'  Hubert  à  Rome,  566;  il  vient  à  la 
chapelle  des  SS.  Cosme  et  Damien  pour  y  dire 
la  messe,  567,  568;  il  est  assassine,  569,  (622, 
624);  son  sang  guérit  Gui  d'Ans  de  la  rage; 
enseveli  à  Maestricht,  570,  (625,  626);  mira- 
cles au  lieu  de  son  martyr  et  non  à  son  tom- 
beau, 574,  (650)  ;  S'  Willibrord  fait  connaître 
ses  miracles  en  Austrasie,  585;  son  corps 
transféré  à  Liège,  586,  (650);  enlevé  de  l'église 
Si -Pierre,  587;  miracles,   588,   (640);  la 
ciiàsse  posée  dans  la  chapelle  des  '"S.  Côme 
et  Damien,  à  Liège,  589;  châsse  précieuse  faite 
par  S'  Hubert,  415,  (645,  644);  les  chanoines 
de  S'  Servais  à  Maestricht  ont  prétendu  avoir 
sa  tête,  485;  les  reliques  de  Pierre  et  Andolet 
dcjjosées  dans  sa  châsse,  484;  item  celles  de 
S'  Floribcrt,  487;  sa  vie  écrite,  519,  (660);  les 
Normans  ne  peuvent  approcher  de  sa  châsse, 
IV,  84  ;  l'évcque  Etienne  compose  sa  légende, 
89;  épitre  de  Notgcr  sur  son  enfance,  182  ;  sa 


châsse  nicnée  au  siège  de  Bouillon,  572;  son 
itinéraire,  575;  miracles  sur  son  [jassagc,  574; 
la  châsse  arrive  devant  Bouillon,  578  ;  sa 
châsse  doit  éire  portée  par  les  bouchers,  380; 
miracles  racontés  par  les  Barois,  581  ;  miracle, 
582;  il  apparaît  à  Jean  de  Loverval,  585; 
miracle,  ."86;  la  châsse  embarquée  à  Dinant, 
déposée  à  S' -Gilles,  589;  la  châsse  portée  à 
Andenne,  459;  le  jour  de  la  fête  de  sa  trans- 
lation, 472;  sa  châsse  miraculeusement  pré- 
servée, 475;  châsse  pour  renfermer  ses  vcte- 
mi-nls;  miracles,  480  ;  desci  iplion  de  sa  châsse, 
554;  miracles,  545;  la  cliàsse  gardée,  V,  52  ; 
mii'acli-,  5b,  56,  69,  74;  il  apparaît  à  Feirant 
de  Souverainpont,  etc.,  74,  7b,  79;  on  le  voit 
à  la  warde  de  Steppes,  85  ;  il  se  montie  à  la 
warde  de  Steppes,  92;  il  apparaît  à  Philippe- 
Auguste,  144,  (625;;  il  se  montre  à  la  bataille 
de  Bouvines,  147,  148,  149;  il  apparaît  à  S'« 
Odile,  157;  sa  vengeance  sur  Ottou  l\  ,  175; 
item  sur  Henri  de  Louvain,  222,  224;  institu- 
tion de  sa  féte,  274;  sa  nouvelle  châsse,  VI, 
250,  251,  (664);  son  martyre  annoncé  à  S' 
Monulplie,  M,  255.  Voy.  Châsses. 
S'-Lambert ,  chapilie  calhédral  de  Liège;  ses 
chanoines,  II,  589,  (640);  institution  des  cha- 
noines de  la  Petile-Table,595,(64I);il  rappelle 
Floribert  sur  le  siège  épiscopal  ;  augmenté  de 
dix  chanoines;  création  des  dignités,  465; 
il  reçoit  le  serment  de  l'avoué  de  Liège,  III,  7  ; 
il  confirme  les  privilèges  de  l'église  de  Tongres, 
1 1  ;  institution  des  archidiacres,  20  ;  composé 
de  trente  chanoines  ;  Ogier  lui  donne  des  pii- 
vilèges,  577  ;  (II,  761);  les  chanoines  autorisés 
à  porter  les  armes,  'II,  762)  ;  IV,  86;  dissension 
pour   l'élection  d'un  évêque,  57;  le  prévôt 
donne  l'étendard  à  Rigaut  des  Prez,  86;  la  si- 
monie y  règne,  98;  l'cvèque  Rieher  crée  dix 
nouvelles  prébendes  et  douze  abbés  séculiers, 
102  :(lll,  426,  427,  428);  Hugues  de  Pierre- 
pont  donne  sa  prébende  à  deux  chapelains; 
dignités  du  chapitre  ;  composition  du  chapitre 
en  l'an  958,  105,  104;  (III,  426);  les  chanoines 
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devaient  cire  nobles  ;  valeur  d'une  prél)endc, 
lOi;  les  abbaliulilcs  séculières;  juridiction  du 
prévol,  iOÎ)  ;  l'évèque  Hugues  de  Verdun  lui 
donne  une  rente,  HO;  sa  conlialernité  avec  le 
cliajiitre  de  S'-Martin  de  Tours,  126;  chronique 
de  l'église,  128,  230  ;  vëtenicnt  des  chanoines, 
129;  Notger  crée  vingt  nouveaux  chanoines, 
140  ;  (III,  443,  444);  Notger  rompt  la  commu- 
nauté des  chanoines,  \  41  ;  les  chanoines  doivent 
être  nobles  ou  docteurs;  chanoines  de  la  Petite- 
Table,  142;  le  prévôt  est  seigneur  temporel 
de  la  Sauvenière,  140  ;  les  chanoines  marchent 
dans  l'armée  de  Notger,  159, 171  ;  Notger  insti- 
tue huit  prévôtés,  lfi3;  (111,  i;JG);  composition 
du  chapitre  en  l'an  998,  171  ;  nombre  de  pré- 
bendes; prévôté  de  S' -Barthélémy ,  199;  il 
refuse  Durand  coinn)e  évèque,  214;  (111,  4til); 
sa  splendeur,  (III,  482);  querelle  entre  le 
doyen  et  le  prévôt,  232;  il  consent  à  l'achat 
du  Hainaut,  205;  chanoines  tués  à  la  guerre, 
278;  il  achète  Bouillon  au  due  Godefroid, 288; 
il  dépouille  les  églises  de  leurs  trésors,  289; 
composition  du  chapitre  en  llOo, 299,(005);  il 
reçoit  Henri  \\,  chanoine;  nouveaux  privi- 
lèges :  le  prévôt  remplace  l'évcque  scde  va- 
cante,  Hc,  501,  (004);  le  prévôt  Hellin,  512; 
sa  juridiction  sur  l'hôpital  S'-Ma!hieu;  son 
doyen  Gautier  de  Chavcnci,  519;  institution 
des  chanoines  de  S"-Matcrnc,  520;  il  se  divise 
pour  nommer  un  évoque,  525;  les  chanoines 
excommuniés  se  font  relever  à  Cologne,  350, 
551,  (050);  com])osition  du  chapitre  en  1150, 
544,(037,638);  les  chanoines  vont  à  la  guerre, 
540,  (039);  item  au  siège  de  Bouillon,  349 
(()44);  ils  lèvent  le  siège,  550;  ils  ravagent  les 
pays  de  Bar  et  de  Brabant,  551,  (648;;  ils  dé- 
filent devant  le  pa])e,  l'empereur,  etc.,  552, 
(049)  ;  incriminés  à  Rome  par  Renaud  de  Bar; 
le  pape  les  oblige  à  la  résidence;  déchéance  du 
chapitre,  305,  500,  (650,  (i57,  078);  les 
chanoines  accompagnent  la  châsse  de  S'  Lam- 
l)erl  à  Bouillon,  574,  578;  ils  reviennent  de 
Bouillon,  589;  simonie  et  luxure,  592,  (079  à 


082);  les  chanoines  vont  en  guerre,  458;  leur 
colère  contre  Lambert  le  Bègue,  405,  475; 
ils  rebâtissent  leurs  maisons  claustrales,  474, 
480,  48i;  ils  renoncent  à  la  simonie,  483, 
(712);  leurs  maisons  détruites  par  ordre  de 
l'empereur,  504;  les  chanoines  impériaux,  518; 
la  comtesse  de  Louvain  fait  arrêter  les  biens 
du  chapitre  en  Brabant,  5i0;  le  comte  de 
Gueldre  paraît  en  chapitre  pour  vendre  son 
comté,  574;  le  comte  de  Looz  réclame  l'ap- 
pui du  chapitre,  577;  le  chapitre  refuse  de 
rendre  le  comté  de  Moha,  58i;  il  fixe  une 
réunion  à  Waleffe,  586;  Henri  de  Louvain  lui 
réclame  Woha,  V,  1 1  ;  chanoines  favorables  au 
comte  de  Louvain,  24  ;  colère  du  chapitre 
contre  Enguerrand  de  Bar,  161;  il  refuse  de 
recevoir  Otton  de  Réthel  pour  évcquc,  251; 
grands  seigneurs  qu'il  comptait  dans  son  sein, 
270,  (052)  ;  ses  privilèges  violés  par  les  échc- 
vins,  505;  il  repousse  les  avances  des  Grands, 
508;  il  quitte  la  ville  ;  complot  que  forment 
contre  lui  les  échevins,  509;  son  mécontente- 
ment de  l'élection  des  maîtres,  310;  il  demande 
réparation  des  violences  du  peuple,  314;  il 
quitte  la  ville,  515;  maisons  des  chanoines 
pillées,  521  ;  le  chapitre  quitte  la  ville;  il 
s'oppose  à  la  vente  de  Hougarde  et  de  Malincs, 
327;  il  excommunie  Henri,  duc  de  Brabint, 
328;  item  les  Liégeois,  336;  ses  représenta- 
tions sur  la  conduite  de  Henri  de  Gueldre,  351; 
sa  lâcheté,  385;  le  prévôt,  niambour  de  révé- 
ché,  415;  il  refuse  de  l'argent  à  Henri  de  Guel- 
dre, 410;  il  excommunie  Henri,  418;  il  se 
retire  à  Huy,  442,  (070);  tout  chanoine  doit 
jurer  de  s'opposer  à  la  fermeté,  447;  les  do- 
mestiques ne  peuvent  être  jugés  par  les  éche- 
vins, 452,  455;  des  fiévés  et  marguilliers  de 
l'église, 454;  le  prévôt  privé  de  la  juridiction 
sur  la  Sauvenière,  455;  le  chapitre  reçoit  le 
serinent  des  échevins.  457;  il  signe  la  paix  des 
Clercs,  400;  il  est  le  gardien  des  chartes  de 
l'église,  464;  il  refuse  une  taille  à  Gui  de  Dam- 
pierre,  479;  juridiction  du  prévôt  sur  la  Sau- 
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vcnièri',  -488;  le  cliiijiiti'C  consent  à  l'eiigagère 
de  Mirwai  t,   V,  5i5;  le  prévôt  renonce  à  sa 
juridiction  sur  la  Sauvcnière,  iitil  ;  le  cha- 
pitre refused'allcr  à  Huy  auprès  de  révcque, 
Îi65;  il  se  plaint  au  pape  de  Hugues  de  (ilialon, 
566,  (687);  il  convoque  les  nobles  du  |)ays 
à  Liège,  567,  (688)  ;  il   i-eçoil  les  comptes 
(lu  inaniijour  de  l'évéclié,  lilH;  son  désaccord 
avec  les  nobles,  VI,  2;  il  s'oppose  à  l'impôt,  -i; 
seigneur  foncier  du  pays,  o;  il  fait  alliance 
avec  le  peuple  contre  les  éclieviiis,  6,  (640); 
inteiniédiaire  entre  la  commune  et  les  nobles, 
il;  le  prévôt  nomme  le  mambour  de  l'évëché, 
13;  le  chapitre  reproche  au  mambour  de  favo- 
riser les  échevins,  28;  il  protège  les  Petits,  29, 
((i-i2);  le  mambour  lui  reproche  de  favoi'iser  le 
peuple,  30,  (6^5,  64 i);  le  chapitre  repousse 
les  prétentions  des  échevins,  51;  il  refuse  de 
prêlei-  de  l'argent  à  Tliierii  de  Seraing,  43  ; 
il   défend  les  privilèges  du  j)euple,  71;  noms 
(les  chanoines,  72;  sépultures  des  chanoines  à 
S'-I,ambert,  108;  le  chapitre  refuse  de  repren- 
dre l'étendard  de  S'-Lamberl,  1 18  ;  l'écolâtre 
doit  écrire  les  chroniques  de  l'Eglise,  126;  le 
chapitre  apprend  la  mort  de  Thibaut  de  Bar, 
131  ;  il  nomme  Arnould  de  Blanckenhem  mam- 
bour, 133,  136;  il  fait  alliance  avec  les  Petits 
contre  les  Grands,  157,  (653);  complot  pour 
massacrer  les  chanoines,  138;  assemblée  des 
Etats  au  chapitre,  160;  prouesses  des  cha- 
noines, 166;  le  chapitre  refuse  la  mambournie 
il  Arnould  de  Looz,  174;  il  scelle  un  compro- 
mis entre  les  Grands  et  la  commune,  173;  il 
est  compris  dans   la    paix   d'Angleur,  182; 
Adolphe  de  La  iMarck  écoute  ses  conseils,  18!), 
190;  il  obtient  lu  nomination  d'arbitres  entre  les 
Awans  et  les  Waroux,  192;  le  peuple  lui  devient 
hostile,  224;  il  obtient  une  trêve  entre  Adolphe 
de  La  Marek  et  les  Liégeois,  223;  il  négocie  la 
paix  de  l  exhe,  227;  il  doit  semoncer  l'évéque 
de  punir  les  abus  de  pouvoir,  229;  il  donne 
une  pension  à  Gérard  de  Bovenistier,  259;  il 
jette  l'interdit  sur  le  comté  de  Namur,  263;  le 


conseil  de  la  cité  mandé  en  chapitre,  272;  le 
j)cuple  lui  fait  sceller  la  lettre  des XXII,  273;  le 
chapitre  doit  citer  les  officiers  accusés  d'abus  de 
pouvoir,  282,  283;  il  peut  suspendre  le  cours 
delà  justice,  284;  il  refuse  d'appuyer  les  Lié- 
geois contre  l'évéque,  286;  il  s'établit  à  Huy, 
295,  (675);  le  comte  Guillaume  iclève  le  Hai- 
naul  de  l'Eglise  de  Liège,  573;  le  pape  lui 
ordonne  de  rejoindre  l'évéque  à  Huy,  599; 
lettres  qu'il  adresse  à  la  cour  de  Rome,  il9, 
421  ;  il  consent  à  l'engagère  de  Malincs,  456; 
il  scelle  la  paix  de  Wihogne,  452;  il  prolonge 
son  séjour  à  Uuy,  456,  437;  il  convoque  les 
États  à  Flône,  438;  juridiction  du  prcvôl,467; 
le  chaj)ilre  scelle  la  paix  de  Flône,  475;  de- 
mande que  lui  fait  Andricas,  477;  il  ajourne 
le  chanoine  Henri  de  Pétershem,  504;  le  cha- 
|iitre  convoqué  à  Jloha,  505;  chanoines  en- 
voyés  à    Cambrai,   507;    le    chapitre  vend 
iMalines;   l'évéque  y  réunit  les  États,  319; 
mécontentemcnl  des  États  contre  lui,  520;  il 
va  à  Huy,  520, 322;  il  livre  l'étendard  à  l'évéque, 
328;  son  différend  avec  l'évéque,  345,  544;  il 
(■oo|)ère  à  la  paix  des  lignages,  346,  335;  il 
demande  à  l'évéque  de  prendre  possession  du 
comté  de  Looz,  382,  385,  (686);  trompé  par 
Adolphe  de  La  Alarck,  584;  il  se  divise  à  pro- 
pos du  comté  de  Looz,  587;  il  insiste  pour  que 
l'évéque  s'empare  du  comté,  588;  il  écrit  au 
pa|)e.  589;  ses  biens  arrêtés  en  Brabant,  590; 
assemblée  des  États  au  chapitre,  391  ;  il  refuse 
de  céder  sur  la  question  du  comté  de  Looz, 
592;  insulté  par  le  comte  de  Hainaut,  393;  une 
dépulation  va  à  l'Écluse,  597;  ses  biens  rava- 
gés en  Brabant,  601;  il  achète  Monlaigu  et 
Lumay;  il  approuve  la  cession  du  comté  de 
Looz,  602;  il  refuse  de  siéger  avec  Jean  de 
Bohême,  604;  il  excommunie  ïhierri  de  Heins- 
berg,  603;  il  refuse  de  se  rendre  à  une  invi- 
tation de  Louis  de  Bavière,  607;  sa  conduite 
envers  les  Dinanlais,  609;  il  prend  parti  contre 
l'évéque,  610;  il  engage  Mirwart  à  Jean  de 
Bohème,  615;  ses  réclamations  auprès  de 
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l'évèi|ue  en  Caveur  des  Dinanlais,  (iiK,  616; 
révcqiie  y  réunit  les  Élats,  6'23;  statuts,  (i2(>; 
il  refuse  d'aider  l'évcquc  contre  le  duc  de 
Brabant,  (088);  il  convoque  les  États,  (68!l); 
le  comte  de  Hainaut  y  paraît,  (G'J  I  );  il  refuse 
de  céder  le  comté  de  Looz,  (6!tt2);  il  eoniribue 
à  l'ctiblisscmenl  des  XXII,  (695);  il  reçoit  le 
serment  des  échevins,  (705);  Etienne  IX  lui 
envoie  des  reliques,  I II,  SJîi i.  Voy.  Archidiacres, 
S'-Muterne,  etc. 
S'-Lambert,  église  cathédrale  de  Liège;  construite 
par  S'  Hubert,  II,  581),  (610);  la  chapelle  des 
SS.  Côme  et  Daniien  est  englobée  dans  les 
cloîtres  p:ir  S'  Hubert,  puis  dans  l'église  par 
Notger;  sa  crypte,  Ô'JO;  S'  Hubert  y  place  l'ai- 
gle (|ui  surmontait  S'-Servais  à  Maestiicbt, 
3!)5;  on  y  amène  le  corps  de  S'  Materne,  III, 
315;  révê(iue  Gerbald  y  est  enseveli,  408; 
brûlée  par  les  Normans,  IV,  84;  rebâtie  ])ar 
Notger,  loi);  sa  situation;  Noiger  bâtit  les 
cloîtres,  14I;clle  est  cathédrale,  142  ;Notgcr  fait 
abattre  l'ancienne  église,  147;  Kracle  y  avait 
fondé  une  école,  158;  Noiger  lui  donne  une 
croix  d'or,  182;  travaux  faits  à  l'église,  187; 
sa  dédicace  par  Notger,  190;  Théoduin  lui 
donne  un  fragment  de  la  vraie  croix,  255, 
373;  dépouillée  pour  payer  le  prix  du  comté 
de  Hainnut,  263;  l'église  n'a  point  de  chœur, 
503;  une  partie  de  l'église  brûlée  par  la  fou- 
dre, 508;  hôpital  londé  dans  les  cloilres,  319; 
Innocent  II  y  dit  la  messe,  555;  sa  librairie, 
oo8;  S'  Bernard  y  dit  la  messe,  405  ;  Lambert 
le  Bègue  prophétise  sa  destruction,  4()5  ;  incen- 
diée, 4  72  ;  l'incendie  arrêté  par  miracle,  475, 
(707);  les  chartes  brûlées  ;  on  fait  le  liber  cliar- 
larum;  les  châsses  transportées  à  S'-Barlhé- 
lemi,  474,  (708.  730);  la  prophétie  de  Lambert 
le  Bègue  s'accomplit,  475;  on  recommence  la 
bâtisse,  483,  (710);  on  y  travaillait  encore  du 
temps  de  Jean  d'Outremeuse,  484;  l'empereur 
Henri  V  y  fonde  deux  prébendes,  518,  (723); 
reconstruction  du  temple;  on  y  place  la  châsse 
de  S'  Lambert,  555,  (750);  la  bibliothèque 


reformée;  ses  chroniques,  530,  537,  (731);  on 
y  vient  en  pèlerinage,  542;  pierreries  de  la 
chà«se  de  S'  Lambert,  609;  son  ho])ital, 
579;  violée;  miracles;  les  livres  emportés 
par  les  Bourguignons,  V,  50,  35;  recluse 
dans  la  chapelle  S'-Gilles,  55,59;  miracles, 
56;  l'église  réconciliée,  100;  Hugues  de 
Pierrepont  y  institue  deux  chapelains  épis- 
copaux,  158;  autel  S'-André,  197;  autels  S'- 
Martin  cl  SS.-Côme  et  Damicn,  204;  lettre  des 
degrés  de  la  cathédrale,  201;  construcli.m  du 
chœur,  277,  285,  (035);  item  de  l'église,  286; 
autel  consacré,  2!)0;  les  Grands  enfoncent  les 
portes  du  chapitre,  508;  les  Petits  brisent  les 
portes,  514;  il  y  avait  un  préau  cl  une  salle 
pour  le  chapitre  secret,  58i;  les  verrières  et 
autres  travaux,  420,  (002);  l'orfèvre  de  la 
cathédrale,  445;  place  publique  autour  de 
l'église,  455;  la  nouvelle  trésorerie,  500;  ver- 
rières, VI,  40,(648);  chute  de  pierres,  107;  la 
couronne  brisée;  tombes  desévêques  de  Liège, 
108;  les  métiers  armés  s'y  cachent,  105,  160; 
achèvement  du  chœur,  250,  (064);  la  paix  des 
lignages  enfermée  dans  un  pilier,  510;  pierres 
tombales,  581,  (680);  l'étendard  attaché  à  un 
pilier,  584;  construction  d'une  tour,  (699); 
l'églisecontenait  le  corps  de  S'  Materne,  I,  535; 
le  chœur  situé  sur  l'emplacement  de  la  chapelle 
des  SS.-Côme  et  Damien,  II,  512;  ravagée  par 
les  Normans,  (III,  419);  rebâtie  par  Notgei-, 
(442,  443);  la  crypte  de  S'-Hubert,  (440);  on 
travaille  au  temple,  (470);  l'archevêque  de 
Cologne  fait  la  dédicace,  (475);  le  pape 
Etienne  lui  envoie  des  reliques,  (496);  incen- 
diée, (IV,  009,  610);  institution  d'une  proces- 
sion par  Innocent  II,  (650);  l'église  brûlée, 
(706,  707). 

S'  Landelin  (Landvlis),  fondateur  d'Alne  et  de 

Lobbes,  II,  505. 
S'  Landoald;  épîire  (!c  Notger  sur  ce  personnage, 

IV, 182. 

S' Laurejit;  il  reçoit  de  S'  Sixte  les  trésors  de 
Philippe,  frère  de  Décius;  martyrisé,  H,  23, 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  AJATIÈRES. 


445 


-27 j  chancelier  de  Rome,  20;  il  apparaît  à 
révoque  de  FJcge  liraclc,  IV,  lôl;  Kraclc  lui 
consacre  une  église  en  Glain,  152;  (III,  138)  ; 
il  apparaît  à  Wolbodon,  210,  215;  il  défend 
l'âme  de  rcmpcreur  Henri  I  contre  le  démon, 
219;  reliques  de  ce  saint  apportées  de  Rome  à 
I-icgc,  259,  535,  (729);  ces  reliques  données 
à  l'abbaye  S'-LaurenI,  500;  son  gril  conservé 
à  Rome,  I,  00;  sa  prison,  82;  ses  églises  à 
Rome,  M,  82,  85,  445;  il,  57,  170;  IV,  258, 
259.  485;  V,  1S8;  porte  S'-Laurcril,  à  Rome, 
I,  00. 

S'-Laurcnt  lez  Liège,  abbaye;  construite  à  la 
place  même  où  Dodon  et  ses  complices  se 
léunireni,  il,  507,  410;  manuscrit  de  Jean 
d'OuIremeusc  appartenant  ii  l'abbaye;  travaux 
exécutés  à  l'abbaye,  550;  fondée  par  Réginard, 
III,  9;  investie  de  la  cure  de  S'-Marlin  sur 
Avroi,  22;  l'église  bâtie  par  Éraele,  IV,  132; 
(III,  458);  Noigcr  n'y  a  ])as  travaillé,  182; 
l'église  aciievée  par  Wolbodon,  qui  y  met  un 
abbé,  210;  (111,485;;  Wolbodon  y  est  enterré, 
215;  dépouillée  de  ses  rentes  par  l'évcquc 
Durand,  210;  (111,  480);  Durand  lui  donne 
Wasscigc,  217;  (III,  487);  le  monastère  rebâti 
par  Réginard,  221;  (III,  489);  Réginard  lui 
dnniie  l'église  S'-Marlin  d'Avroi  ;  énumération 
de  ses  vicairies,  222,  (055);  Réginard  y  est 
enterré,  250;  dépouillée  par  Nitliard,  241  ;  le 
rierc  Godcfroid  y  apporte  des  reliques  de 
S'  Laurent,  259;  miracle,  500;  l'abbé  Robert 
de  Dculz,  ses  écrits,  520;  l'abbé  Wazelin,  ses 
écrits,  350  ;  précieux  manuscrits,  557  ;  proces- 
sion avec  la  cliàssc  de  S'  Lambert,  589; 
l'abbé,  directeur  de  l'oratoire  de  S'-Nicolas  en 
(ilain,  407;  l'abbé  Evcriiii,  408;  aulel  dédie  à 
S'  Thomas  de  Catilorbéry,  410,  (700);  l'abbé, 
rollateui-  de  S'-(Jliristoplie,  402;  Albert  de 
(^uyck  y  dépose  des  reliques  de  S'  Laurent, 
554,  (729);  on  y  fait  une  procession  pour  les 
biens  de  la  terre,  545;  donation  faite  à  l'hô- 
pital S'-Christophc,  501  ;  personnel  de  l'ab- 
baye, 505;  Hugues  de  Pierrepont  lui  donne 


des  reliques  de  S' Laurent,  500;  V.  584;  les 
Rrabançons  battus  près  de  l'abbaye,  V,  28; 
relique  que  Hugues  de  Pierrepont  y  dépose, 
107;  moines  de  la  famille  de  Lcxlii  et  de  Hac- 
court,  212;  l  abhé  reçoit  la  mître,  215  à  218; 
titres  de  gloire  des  abbés,  219;  l'abbé  fait  con- 
firmer les  privilèges  de  l'hôpital  S'-Cliristophe, 
249;  on  annexe  le  prieuré  de  Mceffe  à  l'abbaye, 
254;  procession  pour  les  biens  de  la  terre, 
270,  271  ;  l'abbé  scelle  la  lettre  de  l'assise  sur 
les  choses  vénales,  298  ;  l'abbaye  décimatrice 
à  Wasscigc,  VI,  209;  bâtie  sur  l'emplace- 
ment de  la  sépull  ure  de  Dodon,  51 1  ;  on  y 
rédige  la  paix  entre  les  Awans  et  les  Waroux, 
545,  551,  555.  Voy.  Évcrard,  Guillaume, 
Henri  de  Haccourt,  Héribrand  de  Fooz,  Ollon, 
Robert,  Wazelin,  Wolbodon. 

S'  Léger  {Liijierc,  Ligicr),  évcque  d'Autun;  em- 
prisonné, puis  martyrisé  par  Ebroïn,  II,  559; 
son  corps  transporté  à  Rrognc,  IV,  93. 

S'  Léon  P',  pape.  II,  159;  il  envoie  S'  Germain 
et  S'  Loup  en  Rrelngnc.  145;  il  convoque  le 
concile  de  Chalcédoine,  151;  son  éloge  de 
Clovis,  159;  enseveli  dans  le  cimetière  de 
S'-Calixte,  ICO;  son  corps  transporte  à  Win- 
clicbcrch  par  Serge,  577;  ciboire  exécuté  par 
lui,  IV,  559;  son  autel  dans  l'église  S'-Pierrc, 
il  Rome,  1,  74;  .lean  VIII  envoie  un  de  ses  bras 
à  Soissons,  IV,  90. 

S'  Léonard  (Liiiart),  de  Corbie,  11,  179;  invoqué 
par  des  malades  qui  sautent  et  chantent,  IV, 
101  ;  son  église  à  Home,  I,  82. 

S'-Léonard  (de),  voy.  .Ican. 

S'  Leu,  Lcux,  voy.  S'  Lou]). 

S'  Libère  (Lilicrius),  pape.  H,  74;  Constance  l'en- 
voie en  exil,  75;  il  embrasse  l'arianisme;  ce 
que  S'  Hilaire  dit  de  lui,  70  ;  il  meurt,  80. 

S'  Liyier,  LigicrCf  voy.  S'  Léger. 

S'  Linarl,  voy.  S'  Léonard. 

S'  Louis,  roi  de  France,  IV,  399;  il  fait  venir  un 
fragment  de  la  vraie  croix  à  Paris,  II,  329  ;  sa 
châsse,  VI,  104.  Voy.  Louis  IX. 

S'  Louis,  évcque  de  Toulouse,  VI,  231. 
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S'  r.oii|)  [Leiix,  Lvii),  arclicvi-quc  do  Sens  ;  il 
trouve  dans  son  calice  iiiu'  pierre  |iréciouse 
(|ii"il  eiixoie  ii  Clovis,  II,  507. 

S'  Loup,  évéquc  de  Troie;  il  sauve  la  \ille,  II, 
120;  il  prêche  en  Bretagne,  I4Î). 

S'  Luc  ;  il  ceril  son  évangile,  I,  il  accom- 

pagne S'  Paul  à  Rome,  458;  il  cvangcli>c  la 
(îi'aniIe-Brelagnc  ;  il  ressuscite  la  reine,  4ti2  ; 
(II,  194);  ses  os  api)ortcs  à  Constantiiiople,  II, 
7  I  ;  ses  os  placés  dans  une  cliâsse,  7(i  ;  portrait 
de  N.-S.  peint  par  lui,  IV,  259;  item  de  la 
Vierge,  I,  7!t. 

S'-Maclicrih,  église  à  Home,  I,  80. 

S*  Maiiilin.i,  abbé  de  Cluny,  IV,  135. 

S'  Malacliias,  archevêque  de  Limoges;  il  va  à 
Clervaux;  miracles,  IV,  101. 

5'  Muldegars,  !l,  50(i. 

5'  Malnn  ou  Mais  (Malo?),  de  Bretagne,  II,  178  ; 
révé(|ue  de  celle  ville  négocie  la  paix  entre  les 
Flamands  et  les  Français,  VI,  253. 

S'  Mamert  [Mamicns),  évéquc  de  Vienne  ;  il  insti- 
tue les  processions  des  Rogations,  II,  168. 

S'  Marc  [Mark,  Marche),  pape  ;  il  introduit  le 
Crédo  dans  le  rituel  de  la  messe,  II,  C8-6!)  ; 
enseveli  à  S'- Pierre,  (H). 

S'  Marc,  évangélisie;  son  autel  dans  l'église  S'- 
Pierrt;  de  Rome,  I,  74;  son  église  à  Rome,  85; 
baptisé  par  .S'  Pierre,  440;  il  écrit  son  Evan- 
gile ;  il  prêche  à  .\lexandrie,  442;  S'  Pierre 
l'envoie  en  Egypte,  451  ;  il  nicurt,  461  ;  son 
corps  transporté  d'Alexandrie  à  Venise,  II, 
170;  S' Grégoire  le  Grand  institue  la  procession 
de  S'  Marc,  285. 

S'-Marc  (de),  voy.  Jean. 

S'  Marcral,  voy.  S'  Marcel,  .V'  Marseal. 

S'  Marcel  {Marceal,  Marcelle)  ;  il  construit  une 
abbaye  à  Enicsse;  S'  .lean-Bapliste  lui  révèle 
l'existence  de  son  chef,  I,  400;  Gondracli  fait 
placer  son  corps  dans  une  chasse,  à  Tou- 
louse, 275. 

S'-Marcel,  château  ;  conquis  par  Simon  de  Mont- 
fort,  V,  15. 
S'-Marcellin,  église  de  Rome,  I,  61. 


S'  Marcellus.  fils  du  prince  deNamur  (^t  de  bi  fille 
du  comte  d'Arche;  évéquc  de  Tongrcs,  I,  579, 
(658 1;  il  assiste  au  concile  d'Alexandrie,  581  ; 
enseveli  dans  l'église  N.-D.;  miracles,  585. 

.S'  Marclieals,  Marcliial,  voy.  S*  Marseal. 

S'-Marclle  (Maurelle),  voy.  Guillaume. 

S'  Mark,  Marche,  voy.  S'  Marc. 

S'  Marseal,  Marlkial,  Marcliial,  Marchcah,  Mar- 
ceal; il  assistait  au  dernier  repas  de  .lésus  ;  il 
convctiit  le  Limousin;  enterré  à  Limoges,  I, 
405:  ses  miracles,  452;  il  apporte  en  Aquitaine 
du  sang  de  S'  Etienne;  il  dédie  des  temples  de 
la  Vierge  à  Puy,  Limoges,  Toulouse,  etc.,  et  y 
dépose  des  reliques,  453  ;  Jésus  lui  révèle,  «à 
Poitiers,  la  mort  de  S'  Pierre;  il  lui  érige  un 
temple;  il  élève  des  églises  à  S'  Etienne  et 
à  S'  André,  à  Bordeaux,  454  ;  cité,  III,  152. 

S'-Marsilh  (de),  voy.  Garin. 

S'  Martin,  évoque  de  Tours,  II.  55-54;  né  en 
Pannonie,  62  ;  chevalier  ;  il  devient  disciple  de 
S'  Hil  aire,  77  ;  il  donne  la  moitié  de  son  man- 
teau ;  moine  à  Milan;  consacré  évéque  ;  ses 
miracles,  85  ;  sa  réputation,  87  ;  il  meurt,  HO; 
sa  vie  écrite  parSulpice  Sévère,  11!);  plaisan- 
terie de  Clovis  à  son  sujet,  165  ;  dévotion  de 
Clotildc  pour  ce  saint,  174,  176;  sa  vie  écrite 
par  Venantius,  260;  son  corps  transporté  à 
Orléans,  puis  à  Auxerre,  IV,  84;  ses  miracles 
attribués  à  S'  Germain,  96;  il  apparail  à 
l'cvcque  de  Liège  Eracle  cl  le  guérit,  125; 
Eracle  lui  dédie  une  église  à  Liège,  126  ;  on 
lui  dédie,  une  église  à  Paris,  251;  église  S'- 
Mariin  à  Rome,  1,  64,  81. 

S' Martin,  évéque  de  Tongrcs  ;  sa  vie  écrite.  Il, 
5  ;  fils  d'un  comte  de  Naiiiur  et  neveu  de 
l'évoque  Florens;  il  bâtit  l'église  S'-Cali\tc, 
29  ;  ilem  Téglise  S'^-Simon  et  S'-Jude;  il  institue 
des  chanoines  à  N.-D.,  à  S'-Jean  et  à  Chè- 
vremont,  57,(540);  IV,  149;  il  demande  le 
secouis  de  Porus  contre  les  Frisons,  II,  58; 
il  baptise  Porus,  40.  (543)  ;  il  va  prêcher  à 
Lulècc,  41  ;  il  visite  son  diocèse,  41-42;  re- 
pousse à  Horion;  miracle;  il  bâtit  une  église 
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n  Awirs,  42;  il  assiste  au  concile  de  Cam- 
pnnie,  44;  miracle  opéré  sur  sa  tombe,  51, 
(544j;  II,  21  ;  Léon  IV  lui  consacre  une  église  à 
A V roi,  III,  21;  renies  de  cette  église;  on  lui 
bâtit  une  église  à  Visé,  22. 
S'-Martin,  église  bâtie  sur  Avi'oi ,  h  Liège,  par 
Ogier,  III,  21  ;  (II,  C7I);  consacrée  par  le 
j)apeLéonIV,  (II,  (373,  674);  Réginard  la  donne 
;i  l'abbaye  de  S'-Laurenl,  222;  le  curé,  eoilateur 
(le  l'iiopital  (les  Coquins,  (IV,  (i35i  ;  eilée,  V, 
423. 

S'-Martin-en-lIc,  église  de  Liège;  fondée  par  Ké- 
ginard  et  dépendante  de  S'-Paul,  IV,  230; 
(III,  492). 

S'-Marlin-en-MonI,  église  collégiale,  à  Liège;  bâtie 
par  révcqnc  Éracle,  IV,  UU,  126;  (III,  436); 
on  y  conservait  la  vie  d'Éracle;  Notger  y  met 
trente  chanoines,  128;  Éracle  y  choisit  sa  sé- 
pulture, 132;  (III,  438);  on  y  place  la  châsse 
(le  S'  Remacle;  miracle,  157;  Notger  y  met  dix 
chanoines  et  construit  les  cloîtres,  144;  Notger 
y  met  une  cloche  de  Chèvrcmont,  14!);  pro- 
cession faite  par  Innocent  II,  355;  c'est  par  là 
que  l'ennemi  entrait  à  Liège,  V,  25;  les  Bra- 
bançons défaits  devant  Féglisc,  26;  la  recluse 
Eve,  562,  5(i5;  les  d'Awans  y  commencent  leur 
pénitence,  547  ;  les  nobles  s'y  réfugient,  VI,  1 67, 
169;  le  peuple  y  met  le  feu,  171,  (661);  sa  re- 
construction, 182,  190. Voy.  Gérard  del  Thoir, 
Renier  de  Roibaeh,  Raoul,  Robert. 

S"-Martin  (de),  voy.  Jacques,  Jean,  Louis. 

S'  Materne;  envoyé  par  S<  Pierre  à  Trêves;  il 
inrurt  à  Élyganoir;  ressuscite,  1,452-455, (616- 
617);  miracles,  462,  (628);  son  influence  à 
Trêves,  466;  évéque  de  Trêves,  498;  il  bâtit 
l'église  S»-Pierre,  500;  évéque  de  Cologne,  508; 
miracles;  il  évangélise  Tongrcs,  509,  (629); 
Trecanus  veut  lui  couper  la  langue;  il  reçoit  la 
souveraineté  temj)orelle  et  spirituelle  à  Ton- 
gres.  510;  évéque  de  Tongres;  il  fonde  des 
églises  à  Tongres  et  à  Cologne,  511,  525,  (630); 
transporté  miraculeusement;  il  fonde  les  églises 
S'-Pierre  à  .Maesiricht  et  N.-D.  à  Tongres,  525; 


il  c\angélise  Huy,  524,  (651);  iletn  Arche  ou 
Dinanl;  il   tue  un  serpent,  525;  il  brise  la 
statue  de  Nam;  il  bâtit  des  églises  à  Dinant;  il 
évangélise  Sédroch  ou  Namur, 526, (632) ;  item 
Namèchc,  527,  (633;;  il  opère  un  miracle  à 
Cincy;  S'  Etienne  lui  apparaît,  528,  (634)  ;  il  \  u 
aux  Awirs  ;  il  retourne  à  Tongres,  529  ;  il  évan- 
gélise le  comté  d'Osterne,  fonde  Warcmme, etc.; 
il  évangélise  la  Frise;  prisormier  en  Dane- 
mark, 529;  délivré  par  les  Tongrois  et  leurs 
alliés;  il  prêche  à  Reims;  il  fonde  S'-Pierre  en 
Publemont,  551,  (656);  il  bâtit  des  églises  à 
Chêvremont  et  à  Maestricht,  552  ;  il  connaît  le 
jour  de  sa  mort;  son  corps  abandonné  dans  une 
barque  sur  le  Rhin,  55 i,  (657);  enseveli  à 
Trêves;  transféré  à  Liège;  il  était  fils  du  comte 
de  Pavie;  baptisé  par  S'  Pierre,  555;  son  corps 
transporté  de  Trêves  à  Liêge,III,515;  (11,755); 
il  fonde  une  chapelle  en  Publemont  en  l'hon- 
neur de  S'  Pierre,  IV,  106;  il  fonde  l'église 
S'-Jean  à  Chêvremont,  149;  ses  reliques,  380  ; 
il  convertit  les  habitants  de  Huy,  V,  475;  cha  - 
pelle  construite  sons  son  vocable,  à  Tongres, 
11,5,  9;  III,  10. 

S'-Matcrne  (chanoines  de),  à  Liège;  institués  par 
Hellin,  IV,  520,  (625;  III,  444). 

S'-Materne,  nom   primitif  de  Chcnée,  II,  17, 
154,  420. 

S'-Materne  (de),  voy.  Conrad,  Gautier,  Lambert, 
Robert. 

S'  Mathieu,  ap(jtre;  appelé   d'abord  Maxhier, 

I,  590,  450;  il  écrit  son  évangile,  440;  le  texte 

hébreu  découvert  p,\r  S'  Gélase,  II,  186. 
S'-Malhieu-à-la-Chaîne,  hôpital  à  Liège,  111,8; 

fondé  par  le  prévôt  Hellin,  IV,  319,484,  (625); 

la  chapelle  bénie  par  le  légat  Gui,  579  ;  (V,  587  ); 

renies  de  cette  maison,  520;  le  prieur  Balin 

mis  au  Val-Benoît,  V,  197. 
S«  Maur  (Maunis,  Mort  de  FosseiV) ,  disciple  de 

S'  Benoit,  II,  244;  son  corps  transféré  près  de 

Paris.  IV,  79. 
S^-Maurelle,  voy.  S»- Marelle. 
S'  Maurice  et  la  légion  Ihébaine;  massacrés  par 
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Maxiniicn-HcTCule,  11,41  ;  Sigismond  leur  élève 
une  église,  1(59. 
S'-Maui'ice,  vulloti;  Ogicr  y  lue  ses  oncles  et  ses 
cousins,  111,203;  Ogier  y  donne  rendez-vous  à 
Cliarlemagne  pour  la  Lalaille,  212;  Charles  s'y 
rend,  215;  il  y  tue  ses  oncles  et  ses  cousins, 
21  ^-220,  22!) ;  Ogicr  y  voit  cent  mille  tombes, 
265; IV,  b. 

S'  Maurilien,  évcque  d'Angers;  il  apparaît  au  roi 
Mimenus  et  le  lue,  IV,  81. 

S'  Maximien,  martyr,  11,  10. 

S"  Maximien,  évéque  de  Tongres;  cousin  de  Dioelé- 
tien;  disciple  de  S'  Martin,  11,44,(844);  il  par- 
donne à  ceux  de  Horion;  il  évangélise  le  pays 
de  Juliers  et  la  Frise,  45;  il  bâtit  des  églises  à 
Tongres,  50,  55,  (547);  il  meurt,  56;  il  avait 
t?-ansporté  le  corps  de  S"^  Marie-Madeleine  à 
Aix  en  Provence,  442;  il  évangélise  Coblentz, 
(544);  il  assiste  au  combat  des  Tongrois  contre 
les  Romains,  (546.) 

S'-Miiximin,  évéque  d'Aix,  V,  421. 

S'  Maximin,  ville;  S"  Marie-Madeleine  y  est  en- 
terrée, V,  421,  422. 

S'  Médard  (Medars),  évéque  de  Noyon;  sa  mort, 
II,  2Ô4. 

S'  Mengold,  voy.  Mengold. 

S'  Michel,  archange  ;  il  concourt  à  former  le  nom 
d'Adam,  !,  oO'J;  il  veut  contraindre  Salan  à  se 
prosterner  devant  Adam,  512;  il  console  Eve, 
314;  il  apparaît  à  Adam  et  le  mène  dans  le 
Paradis,  515-516;  il  apparaît  à  Seth,  518;  il 
annonce  la  venue  du  Sauveur,  519;  il  donne  à 
Setli  des  pépins  de  la  pomme  maudite,  520;  il 
triomphe  de  Salan  le  25  mars,  557;  il  recon- 
duit les  rois  Mages  dans  leurs  pays,  547;  Jé- 
sus lui  confie  la  garde  des  âmes  des  limbes, 
422;  il  apparaît  à  S'  Thomas,  455;  item  à  un 
évéque  (de  Liège?)  pour  lui  demander  une 
église.  II,  431  ;  messager  de  Dieu  auprès  de 
Charlemagne,  IIF,  52;  item  auprès  d'Ogier,  71, 
252;  il  protège  Ogier,  255-257,  265;  il  appa- 
raît à  Turpin,  278;  il  empêche  Ogier  de  tuer 
Chariot,  295;  il  apparaît  à  Ogier,  388;  item  à 


Charlemagne,  591  ;  il  apparaît  à  l'empereur  de 
Constanlinople  Geoffroy,  IV,  16;  item  à  Ogier, 
41;  envoyé  vers  Morgane,  V,  )24;  église  sous 
son  nom,  à  Rome,  1,  84;  S' Gélase  en  découvre 
la  crypte.  Il,  186. 

S'-Michel,  chàteau-fort  de  Liège,  dans  le  quartier 
delaSauvenicre,  111,8,  9;  (II,  666,668)  ;  Ogier 
le  Danois  y  loge,  19,  580;  les  Normans  l'ap- 
prochent, IV,  85,  86;  il  sert  de  palais  à 
révcque  Éracle,  119;  (III,  433);  cité,  142. 

S'-Micliel,  château  en  Publcmont  ;  construit  par 
Raes  des  Prez,  IV,  144;  Notger  le  fait  abattre 
et  remplacer  pur  l'église  S"^-Croix,  145;  (III, 
445);  la  crypte  lui  est  dédiée,  140;  Roland  des 
Prez  le  cherche,  161. 

S'-Michel,  église  de  Liège,  III,  8;  le  prévôt  Ro- 
bert en  fait  la  paroisse  de  la  Sauvenière,  IV, 
147;  (III,  446):  Notger  y  met  une  cloche  de 
ChèvremonI,  149;  citée,  V,  560. 

S'-Michel,  abbaye;  fondée  par  Chilpéric,  II,  187. 

S'-Michel,  montagne  en  France,  III,  324. 

S'  Monulphe,  fils  d'un  comte  de  Dinant,  chantre 
de  S'-Servais,  évéque  de  Tongres, II, 259, (579); 
il  bâtit  l'église  S'-Barthélemi  à  Maestricht,  96, 
252;  IV,  186;  il  achète  Malines,  Chèvremont 
et  Jupille  à  Gui  d'Ardenne,  255,  (579,  580); 
il  visite  Chèvremont,  254;  il  obtient  justice 
pour  son  église  contre  le  duc  de  Gueldre;  sa 
vision  à  la  chapelle  des  SS.  Cosnie  et  Daniien; 
prophétie  relative  à  Liège,  255;  IV,  149;  il 
élève  la  chapelle  des  SS.  Cosme  et  Daniien  sur 
le  bord  de  la  Légia,  11,  256,  (580,581);  enseveli 
dans  l'église  S'-Servais,  à  Maestricht,  267,  (582); 
il  ressuscite,  III,  19. 

S'  Mort  de  l-osseit,  voy.  S'  Maur. 

.S''  Naime  de  Momandis;  nom  de  ÎVaime  de  Ba- 
vière après  sa  mort,  III,  405. 

S'  Navit  (Navitus),  fils  de  Trecanus,  évéque  de 
Tongres,  I,  555,  (658);  il  bâtit  l'église  de  Tous 
les  Saints,  à  Tongres;  i'em  en  Westplialie;  mi- 
racle, 556;  il  élève  une  église  à  S'  Materne,  à 
Tongres,  550;  item  à  S' Jean  l'Evangélisle,  551, 
555;  il  prêche  en  Allemagne,  561  ;  il  bâtit  des 
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églises  il  Cologne,  à  Maycnce  et  h  Metz,  56!>; 
enseveli  dans  l'église  de  N.-D.,  579. 
S'  Nicaisc  {Nichaisc,  Nychaise^  l\'ycase,  Nycause), 
à  Reims;  martyrisé,  II,  119;  cité,  VJ,  294.  Voy. 
Philippe. 

S' Nicolas;  les  chrétiens  apportent  ses  os  de  Terre- 
Sainte  à  Bar,  IV,  290;  miracles,  II,  79;  son 
église  à  Rome,  I,  68. 

S'-Nicolas,  église  Oulre-Mcuso,  à  i.iègc,  IV,  229. 

S'-Nicolas-aux  Mouches,  égiisc  de  Liège.  IV,  221  ; 
(III,  488). 

S'- .Nicolas,  oratoire  fondé  en  Glain,  près  de  Liège, 

IV,  407,  410,  (68b). 
S'-Nicolas,  séjour  du  roi  d'Angleterre,  IV,  5S3. 
S'-Niculas  (de),  voy.  Bernard. 
A'i  Nohcrt,  voy.  S'  Norbert. 

S^-Noliier,  ville  du  eomlé  de  Bar;  brûlée,  V, 
518. 

S'  Norbert  [Noberl),  évcque  de  Magdebourg;  il 

fonde  l'ordre  des  l'rémontrés  à  Laon,  IV,  552; 

il  meurt,  5îi7. 
S'  Nycase,  Nycause,  Nycliaisc,  voy.  S'  Nicaise. 
S'Ogicr;  canonisé  par  son  oncle  le  pape  Léon, 

III,  314.  Voy.  Ogier  le  Danois. 
S'  Orner  (S'  Omeir),  évêque  de  Térouannes;  il 

assiste  à  la  translation  du  corps  de  S'  Vaast, 

II,  557, 

S'-Omer,  ville;  visitée  par  Charlemagne,  III,  29; 
le  damoiseau,  fort  au  jeu  de  dés,  190;  les  corps 
des  SS.  Richard  et  Galérien  déposés  à  S'-Ber- 
tin;  IV,  183;  la  ville  réclamée  par  Ferrant 
de  Portugal,  V,  52;  Guillaume  de  Juliers  y 
est  prisonnier,  512;  bataille  entre  les  Flamands 
et  les  Français,  VI,  34,  56;  la  ville  gardée 
par  les  Français,  40;  noms  des  chevaliers  qui 
la  gardent,  51.  52  ;  les  Français  s'y  retirent,  55  ; 
une  partie  de  l'armée  française  y  est  envoyée, 
195;  la  garnison  attaque  les  Flamands,  578, 
379,  406,  407;  dévolue  au  due  de  Bourgogne, 
481. 

S'-Omer  (de),  voy.  Gautier,  Gui,  Pierre,  Renaud, 
Rogicr. 

S'-Ouen  {Andoenien,Andoniens), SibhayeR  Rouen; 


fondée  par  Richard  de  Noimandic,  II,  505; 
IV,  88. 

S'-Ouge  (S'-Ange?),  voy.  Guillaume. 
S'^- Paint alion,  voy.  S'-Panlalcon. 
S'  Pansard  (Panchar);  sa  fêle  célébrée  à  Huy,  V, 
564. 

S'-Paiitaléon  (S'-Painlalion),  église  de  Cologne 
IV,  120. 

S' Patrice  (/'a?nVji'c«,A'a/ris), archevêque  d'Ecosse, 
il  convertit  l'Ir-lan  le,  II,  134;  il  convoque  un 
concile  à  Ephèse,  141;  ses  reliques  apportées 
à  Liège,  IV,  254;  son  chef  à  Rome,  I,  76. 

S'  Paul,  apôtre;  il  lapide  S'  Etienne;  converti;  I, 
431;  il  prêche  et  prophétise  à  Athènes,  440; 
il  prédit,  à  Braehia,  les  exploits  d'Ogier  le 
Danois,  441;  mis  en  prison  par  Félix,  450; 
envoyé  à  Rome;  il  devient  le  compagnon  de 
S'  Pierre,  458;  martyrisé,  471-472;  il  accuse 
Néron  ;  défié  par  Simon  le  Magicien,  472;  déca- 
pité par  Néron;  enseveli  sur  la  route  d'Ostie; 
son  corps  enlevé  par  des  Grecs;  jeté  dans  un 
puits  avec  celui  de  S'  Pierre,  475;  son  chef 
envoyé  à  Namur,  IV,  569,  570;  ses  reliques  à 
Liège,  V,  167;  il  anéantit  à  Naplcs  une  œuvre 
magique  de  Virgile,  I,  261  ;  il  découvre  à  Alep 
un  livre  d'épîtres  de  Virgile,  277-278;  son 
corps  déposé  dans  une  église  bâtie  par  S"" 
Lucine,  II,  24;  église  de  Rome,  sous  son  nom  ; 
indulgences,  I,  75;  sa  statue  à  Rome,  76;  ses 
reliques  ;  il  consacre  l'église  de  S"  Pudentienne, 
79;  sa  prison,  85;  son  portrait,  84;  lieu  de 
son  supplice,  85  ;  cardinaux  attachés  au  service 
de  l'église,  443;  Héraelius  y  place  le  corps  du 
moine  Anaslase,  II,  522;  porte  de  son  nom  à 
Rome,  I,  59. 

S'  Paul  de  Narbonne,  évéque,  111,  152;  martyrisé, 
11,79. 

S'-Paul,  église  de  Liège,  III,  10;  bàtic  par 
l'évéque  Éracle,  IV,  127;  (III,  436);  sa  place 
désignée  par  miracle,  128;  vision  d'Eraclc  qui 
ne  doit  pas  être  enseveli  dans  cette  église,  132; 
(III,  438);  Notger  achève  l'église  et  y  met 
des  chanoines,  144;  (III,  444);  Noigcr  y  place 
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Dardar,  cloche  de  Clièvrcniont,  149;  église- 
mère  de  S'-Marliii-eii  Ile,  230;  le  chapitre 
cxconimunic  connue  partisan  d'Alexandre  de 
Juliers,  524-;  Hugues  de  Pierrepont  lui  donne 
une  relique  de  S'  Paul,  V,  IG7  ;  la  plate  pierre, 
VI,  468;  le  duc  Jean  III  loge  dans  les  cloîtres, 
(091).  Voy.  Balist,  Barc,  Gilles  de  Beaurieu, 
Guidcquin,  Henri,  Jean,  Libert  Breton,  Otton, 
Otion  des  Prez,  Pierre  de  Sayne. 

S'-Paul,  couvent;  détruit  par  l'empereur  Frédéric 
et  rebâti  pur  Innocent  III,  IV,  445. 

S'  Paulin,  évêque  de  Trêves;  exilé,  II,  71  ;  sou 
corps  rapporté  du  Bcnévent,  IV,  18(). 

S'  Perpète  (Perpcluiis) ,  évêque  de  Tongres,  II, 
270  ;  (589);  il  meurt  à  Macstricht;  enseveli  à 
Dinant;  miracles  à  Cologne  cl  à  Dinant,  271- 
272.  270,  279,  280. 

S'  Phagon  ;  il  apparaît  à  Charlemagne,  III,  120; 
Charles  lui  érige  une  église,  121. 

8'-Pliagon,  ville  d'Espagne;  traversée  par  Charle- 
magne, III,  57)4  ;  le  roi  Anseis  accompagne 
Charles  jusque-là,  407. 

S'  Pharon  ;  il  vient  en  aide  aux  Français  contre 
les  païens,  III,  120. 

S' -Pharon,  église  de  Meaux  ;  Turpin  donne 
Broiefort  ;i  l'abbé,  III,  209,  291  ;  l'abbé  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  31 1  ;  Ogier  y  dépose  l  on- 
guent  merveilleux  du  roi  Brchier,  315;  on  y 
conserve  le  faux  sépulcre  d'Ogier,  279,  280; 
Ogier  veut  y  déposer  le  corps  de  Naime  de  Ba- 
vière, 40S;  Ogier  veut  s'y  faire  moine,  IV,  40. 

S'  Philippe,  évêque  de  Jérusalem;  il  envoie  les 
os  de  S'  Jean-Baptiste  à  S'  Athanase,  I,  400. 

5"  l'Iioilhin,  voy.  S'  Feuillien. 

S'-Pholicn  {P/iolhiii,  Foilhin,  l'olhin),  église  de 
Liège;  sa  fondation;  dédiée  ensuite  aux  Onze 
mille  vierges,  IV,  397,  (085);  étendue  de  la 
|iaroisse,  487. 

8i-Pholien,  église  bâtie  Outre-Meuse,  à  Liège, 
j.ar  les  des  Prez,  IV,  480,  (7J0);  citée,  V,  210; 
dispute  entre  les  des  Prez  et  les  Maillart  [)our 
une  forme  dans  l'église,  545,  (079). 

S'  Pierre,  apôtre;  d'abord  appelé  Simon-Pierre, 


I,  580;  il  engage  Jésus  à  assister  aux  noces  de 
son  cousin  Jean,  594;  Jésus  lui  prédit  la  des- 
truction de  Jérusalem,  402-405,  Jésus  lui  lave 
les  pieds;  il  proteste  qu'il  le  suivra  partout, 
403;  il  doit  au  jardin  des  Oliviers;  il  frappe 
Malchus,  400;  il  renie  Jésus,  407;  portrait 
qu'il  fait  de  Jésus,  436;  il  devient  évêque 
d'Antioche;  il  écrit  des  épîtres;  il  prophétise 
la  naissance  de  Chailemagne  et  d'Ogier  le 
Danois,  440;  prcnner  pape;  il  crée  des  car- 
dinaux, des  évêques,  des  prêtres,  etc.;  titres 
cardinalices,  442-445;  il sacreMondius, évêque 
d'Antioche,  415;  il  lait  S'  Clément  évêque 
lie  Lotharingie,  445;  transporté  miraculeu- 
sement à  Jérusalem;  présent  à  la  mort  de  lu 
vierge  Marie,  447;  constitué  chef  des  apô- 
tres; il  guérit  miraculeusement  un  juif,  448; 
il  envoie  des  missionnaires  en  Gaule,  451, 
452;  on  lui  bâtit,  de  son  vivant,  une  église  à 
Soissons,  451;  il  ressuscite  S'  Materne,  452; 
crucifié  h  Bome;  ses  églises,  454;  martyrisé, 
471  ;  défié  par  Simon  le  Magicien,  472;  crucifié 
par  Néron;  enseveli  sur  la  voie  Aurélienne; 
son  corps  enlevé  et  jeté  dans  un  puits,  475;  il 
institue  les  jeûnes,  474;  il  apparaît  à  S'  Ser- 
vais, 11,92;  il  donne  une  clef  à  S'  Servais,  92; 
ses  chaînes  portées  de  Jérusalem  à  Rome;  fête 
de  S"  Pierrc-aux- liens,  158;  il  apparaît  à 
S'  Amand,  290,  291;  sa  fille  S"^  Pctronille, 
489;  une  de  ses  dents  envoyée  à  Namur,  509, 
570;  lieu  de  son  martyre;  son  corps  à  Rome, 
24;  sa  statue  à  Rome,  I,  70;  ses  reliques;  il 
consacre  l'église  de  S"^Pudentienne,  79;  sa  pri- 
son, 82;  son  portrait,  84;  il  sort  de  prison  le 
25  mars,  557. 
S»  Pierre  le  Petit;  Charlemagne  prend  ses  reliques 
à  Jérusalem  etlesdonne  à  l'abbaye  de  S'-Denis, 
III,  80. 

St-Pierre,  église  de  Rome;  bâtie  par  S"  Lucine 
pour  y  déposer  le  corps  de  S'  Pierre,  II,  24; 
Bélisaire  lui  donne  une  croix  d'or  conquise 
sur  les  Vandales,  245;  déclarée  par  Phoeas 
chef  des  églises  de  l'univers,  288;  le  pape 
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Iloiiorius  y  institue  une  procession  septinianale, 
ôl'J;  dépouillée  par  Honorius,  32!2;  Constantin 
la  dolc  de  riches  Évangiles,  540;  oraison  de 
S'  Hubert  dans  celte  église,  372;  le  |)ape  Pascal 
y  dépose  le  corps  de  S'  Sixte,  318;  le  pape 
Grégoire  y  place  des  corps  saints,  -408;  recon- 
struite par  Léon  IV,  V,  75;  peintures  faites 
par  ordi'c  du  pape  Formosc,  1 10  ;  dépouillée 
par  Boniface  Vil,  179;  Otlon  II  y  est  enterré, 
186;  ofFrandes  des  fidèles,  2S0  ;  pillée  par 
Pierre  de  Léon,  339;  travaux  qu'y  fait  Hono- 
rius III,  V,  188;  ses  autels,  ses  indulgences, 
I,  62,  74,  73;  cardinaux  attachés  à  son  service, 
443;  pillée  par  les  Sarrasins,  III,  577;  citée, 
VI,  147;  Thibaut  de  Bar  y  est  enseveli,  152. 

S'-Pierre,  palais  du  pape  à  Rome,  V,  423.  — 
S'-Pierre-aux-liens,  I,  67,  79,  85;  VI,  151.  — 
Paradis  de  S'  Pierre  h  Rome,  I,  73.  —  Pont 
de  S>  Pierre  à  Rome,  I,  60,  80,  SI. 

S'-Picrre,  chapelle  de  Liège;  fondée  en  Puble- 
nionl  par  S'  Materne,  IV,  106. 

S'-Pierre,  église  collégiale  de  Liège;  bâtie  par 
S'  Hubert;  ses  chanoines,  II,  389,  416;  S'  Hu- 
bert y  dépose  une  clef  céleste,  (629);  S'  Hubert 
y  est  enseveli  devant  l'autel  de  S'  Aubin,  435, 
436;  située  hors  de  la  porte  ou  tour  de  l'Offi- 
cial,  III,  7;  on  y  gardait  le  corps  de  S'Hubert, 
379;  le  corps  de  S'  Hubert  tiré  de  la  crypte, 
380;  (II,  764,  765);  le  monastère  détruit  par 
les  Noinians,  IV,  84;  les  Normans  en  ap- 
prochent, 83;  (111,419);  les  Normans  battus 
à  la  porte  S'-Pierre,  86;  les  cadavres  des  Nor- 
mans abandonnés,  87;  (111,  425)  ;  l'église  rebâ- 
tie par  l'évoque  Riclier,  qui  y  met  des  cha- 
iioines,98;  (111,425);  consacrée, 99;  peintures, 
100;  l'évëque  Richery  est  enseveli,  110;  con- 
struite sur  le  même  plan  que  S'- Lambert,  159; 
Notger  y  met  Pi-imette,  cloche  de  ChèvremonI, 
149;  son  prévôt  Herman  de  Grez,  265;  le 
ciiœur  construit  cl  dédie  par  Obert,  qui  lui 
donne  les  églises  de  Geneffe  et  llalleux,  321, 
(624)  ;  brûlée,  475,  (707),  rebâtie,  484,  (710)  ; 
citée,  VI,  168;  près  de  là  se  trouvait  le  palais 


des  évé(|ues,  IV,  111;  la  colline  nivelée,  VJ, 
511,  (675).  Voy.  Hugues,  Pierre. 

St-Pierre,  porte  de  Liège;  appelée  tour  de  l'Ofli- 
cial,  III,  7,  8;  (II,  665);  IV,  142. 

S'-Pierre  à  Maestrichl;  seigneurie.  II,  509;  elle 
appartient  à  l'église  de  Liège,  V,  326.  \  o\  .  Sy- 
ff élans j  II,  509. 

S'  Plovoir,  voy.  Simpelveld. 

S'-Pol  {S'-Poul);  le  comte  tué  parMilon  de  Pouille, 
111,217;  Charlemagnc  donne  le  comté  à  Ogier, 
277;  le  comte  combat  Brehier,  286;  il  assiste 
aux  noces  d'Ogicr,  511;  le  comte,  père  de 
l'évéque  Farabert,  IV,  111:  tué  par  Notger, 
172;  la  ville  brûlée,  V,  117;  le  comte  met  en 
fuite  Hugues  de  Réthel,  190;  il  prend  la  croix, 
210;  il  s'allie  au  due  de  Brabant,464;  tué, 
471;  il  se  rend  .i  Vaucouleurs,  303;  il  combat 
les  Flamands,  VI,  13;  il  demande  la  mort 
d'Enguerrand  de  iMarigny,  209;  Enguerrand 
complote  sa  mort,  217.  Voy.  Baudouin,  Clé- 
ment, Enguerrand,  Eudes,  Gautier,  Henri,  Hu- 
gues, Jacques,  Mathilde. 

S'  Polyearpc  (/'o/('ca)7)e),évêque  d'Éphèse;  il  vient 
à  Rome.  I,  336,  360-361;  il  évangelise  la  Lom- 
bardie  et  séjourne  en  Bourgogne,  362;  Hector 
refuse  de  le  livrer  aux  Romains,  565;  pris  en 
Lombardie  et  envoyé  à  Marcus;  son  bûcher 
s'éteint,  365:  décapité,  566. 

S'  Poul,  voy.  S'-Pol,  S'  Paul. 

S'  Principe,  évêque  de  Soissons,  II,  149. 

S' Promicrs  de  Monniure;  il  vient  en  aide  aux 
Français  contre  les  païens,  III,  120;  Charle- 
magnc lui  bâtit  une  église,  121. 

S'  Quelien,  voy.  S'  Quirin. 

S' Quentin  (Quclin,  QucHeii,  Quintin] ,  mavlyv , 
II,  43. 

S'-Quentin,  ville  de  France;  Ogier  le  Danois  y 
loge,  III,  106;  Ferrant  de  Portugal  en  reçoit 
l'hommage,  V,  10;  Ferrant  y  rejoint  ses  Fla- 
mands, 117;  Charles  de  Va'ois  y  rassemble  une 
armée,  484;  réclamée  par  Gui  de  Dampierre, 
498  ;  Philippe  le  Bel  s'y  trouve,  VI,  64;  Adolphe 
de  La  Marck  y  passe,  296;  les  députés  liégeois 
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jiris  dans   le   bois   voisin,  417;  ciléo,  liii). 

S'-Qucntin,  chapelle  dans  le  comté  de  Bi  ugeron, 
IV,  189. 

5'  Qiicrhi,  voy.  S'  Quirin. 

5'  Quctien,  Qitrlin,  Qiiintin,  voy.  S'  Quentin. 

S'  Quirillus  (Quirilliens) ,  cvëque  de  Tongres;  sa 
naissance  illustre.  Il,  1 7i,  (o70) ;  il  meurt;  en- 
seveli à  Macstriclit,  i22''2,  (576). 

S'  Quirin  (Qiicrin,  Quclicn);  l'église  de  Slalmédy 
lui  est  dédiée,  11,  5I(>. 

S'  Reniacle,  évèquc  de  Tongrcs;  ne  à  Besançon; 
son  enfance;  il  gouverne  l'évêché  de  Noyon, 
II,  n04;  appelé  à  la  cour  de  Clovis,  ôOîi  ;  le 
peuple  le  réclame  comme  évcquc  de  Tongres, 
505,  (î)95);  il  fait  |)artic  du  conseil  de  Sigebert, 
ÔOG;  maître  de  S'  Lambert,  509;  tout-puissant 
en  Austrasie,  510-511;  il  bâtit  l'église  de 
S'-Amand  à  Jupille,  51 1;  il  accorde  des  indul- 
gences à  la  chapelle  des  SS.  Cosme  et  Damicn, 
512,  (598);  il  envoie  S'  Trond  à  Metz,  515, 
(599);  il  bâtit  une  abbaye  à  S'-Trond,  514, 
(tiOO)  ;  il  renverse  les  idoles  dans  les  Ardennes, 
515;  il  londe  Slalmédy  et  Slavelol,  516;  il 
vient  à  Waestrichl  et  résigne  l'évêché  de  Ton- 
gres; il  se  retire  à  Slavelot,  517;  ses  reliques, 
ses  miracles,  519  ;  il  bâtit  l'église  de  S'-Trond  ; 
il  résigne  la  dignité  abbatiale,  525,  (598);  il 
protège  les  biens  de  Tabbayc  de  Stavelot;  sa 
chasse  à  Liège;  miracles,  IV,  157;  (III,  440, 
441). 

S'-Remacle,  église  de  Liège,  à  Amcrcœur;  bâtie 
par  Godefroid,  abbé  de  Stavelot,  IV,  157; 
(111,441). 

8'-Hemacle,  église  de  Liège;  fondée  par  Radus  de 

Horne,  près  de  S'-Martin,  IV,  158;  (III,  441). 
5'  Bemars,  il,  305. 

S'  Remi  ( A?e«(y) ;  il  évangélise  Reims,  I,  200;  sa 
naissance.  II,  119;  archevêque  de  Reims,  147, 
149;  il  baptise  Clovis,  159;  il  fonde  un  évêehé 
à  Laon;  il  élève  un  monastère  près  de  l'église 
S'-Laurcnt,  165;  il  meurt  âgé  de  125  ans,  224. 

S'-Remi,  église  de  Liège;  bâtie  par  Nithard,  IV, 
240;  (III,  495). 


Hemolde,  voy.  S'  Hombaud. 
S'  Renaud  {Rcnart);  honoré  à  Metz  cl  .i  Dort- 

mund,  III,  99,  100. 
S'  Résignât  (Resignans),  évêque  de  Tongres;  sa 

naissance.  II,  157,(507);  canonisé;  miracles, 

164,  (56H). 

S'  Richard;  tué  par  les  Juifs,  à  Paris,  IV,  467. 
S'  Romain,  martyr.  II,  5. 

S'  Rombaud  (S'  liemoldi);  honoré  à  Malines,  IV, 
106. 

S'  Rufin,  voy.  Nicolas. 

S'- Saliieiir,  voy.  S'-Sever-sui--rAdour. 

S^-SalvcHvSj  voy.  S'-Sauveur. 

S'  Salvien  (Sawo'e/îs),  cvc(]ued'AquiIce;  martyrisé 
à  Valcnciennes,  III,  7. 

S'-Saturnin  (Salurien),  de  Toulouse,  III,  152. 

S'  Sauveur  (Salvoitr,  Srrvcurc),  fils  de  Disnias; 
allaité  par  la  Vierge  .Marie,  I,  561, 

S'-Sauveur,  église  de  Rome;  indulgences,  I,  85, 
85;  V,  254  ;  autel  dans  l'église  de  Latran,  442; 
église  bâtie  par  Constantin  dans  son  palais  de 
Latran,  II,  68. 

S'  Saviniuin;  envoyé  par  S'  Pierre  à  Soissons,  I, 
451  ;  martyrisé,  452. 

S*-  Scawilanni,  voy.  S'  Stanislas. 

S'  Sébastien  (liastiii);  il  détruit  les  signes  astro- 
nomiques de  Virgile,  I,  08;  martyrisé,  II,  45; 
le  pa[)e  (Grégoire  I\'  relève  son  corps,  III,  408; 
ses  leliques  apportées  à  Liège,  IV,  254;  Serge  II 
envoie  son  corps  à  Soissons,  24;  église  sous 
son  vocable  à  Rome,  II,  585;  I,  78,  79,  85. 

S'-Serge,  église  de  Rome,  I,  65.  Cfr  Serge. 

S'  Servais  (Sirval)',  il  vient  prier  dans  la  chapelle 
S'. Pierre  en  Publemont,  I,  551  ;  il  demeurait 
à  Pénestrc,  II,  65;  parent  de  Jésus j  fils 
d'Émyb;  sens  de  son  nom  ;  prêtre  à  Jérusalem; 
transporté  par  un  ange  h  Tongres,  64,(549); 
reçu  évêque  de  Tongres;  son  langage  étranger; 
ses  miracles,  65,  60,  (550);  il  bâtit  l'église  S'- 
Barthélemi  à  Tongres;  il  se  retire  à  Maestricht 
avec  l'autorisation  de  Porus,  66,  (550);  il 
guérit  Porus;  il  ref^ise  son  assistance  contre  les 
Tongrois;  il  reçoit  la  souveraineté  temporelle 
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(Je  Maesliiclil;  il  fonde  S'-Picrrc  à  Maeslriclit, 
67,  (551  )  ;  il  fonde  l'église  SS.  Côme  et  Damien 
à  Tongrcs,  75  ;  un  ange  lui  apprend  lu  ruine 
future  de  Tongres,  89,  (o5"2-55â);  il  part  pour 
lloine  ;  il  dégrade  Effrata  ;  crée  évêque  de 
Cologne;  il  opère  un  miracle  à  Metz;  conduit  à 
Rome  par  une  étoile;  sa  prière,  90,  (u53);  sa 
vision  dans  l'église  S'-Pierre,  91  ;  il  reçoit  une 
clef  de  S'  Pierre;  pris  par  Alarie;  délivré  inira- 
culcusenienl,  9i,  (554,  555);  il  meurt;  vertu 
de  sa  clef,  96;  livres  qu'il  apporte  à  Tongres, 
conservés  dans  le  trésor  de  Maestriclit,  255; 
miracles  sur  sa  tombe,  256  ;  ses  reliques,  252, 
255;  divinement  protégé  pondant  son  voyage 
de  Rome  à  Tongres,  284-285  ;  S'  Hubert  élève 
son  corps,  452;  cité,  I,  507;  son  corps  conservé 
à  Maestriclit,  IV,  187;  révélation  qui  lui  est 
faite;  il  fait  Jaillir  une  soui'ce  en  Publemont; 
on  lui  dédie  une  église,  106;  (III,  428);  fontaine 
de  ce  nom  guérissant  la  fièvre,  107;  il  établit 
le  siège  de  l'évcché  à  Maeslriclit,  V,  528. 

S'-Servais,  église  de  Maestricht  ;  d'abord  dédiée  à 
S'  Barthélemi,  IV,  187,  188;  (III,  471). 

S'-Servais,  cbapelle  de  Liège;  fondée  parGerins; 
le  prévôt  Godescalc  la  remplace  par  une  église, 
qui  devint  S'-Barlliélemi,  IV,  187;  (III,  471). 

S'-Servais,  église  de  Liège,  en  Publemont;  bâtie 
sur  remplacement  de  la  chapelle  S'-Pierre,  IV, 
106;  (III,  428);  c'est  la  seconde  église  parois- 
siale de  Liège,  107;  située  hors  de  la  ville, 
128;  l'évéque  Albéron  va  y  prier,  555;  église 
paroissiale  de  Pierreuse,  VI,  29. 

S'-Servais,  lignage  liégeois,  V,  565;  apparenté 
aux  Yerté,  559;  membres  de  cette  famille  tués, 
560.  Voy.  Francon,  Henri,  Lambert,  Thierri. 

Si  Scrveurc,  voy.  S'  Sauveur. 

S'  Séverin  ;  enseveli  à  Bordeaux,  I,  451.  Cfr  Seve- 
rius. 

S'-Sévcrin,  église  de  Liège;  bâtie  par  Kracle,  IV, 
128;  (III,  436). 

S'  Sevcrius  (Seveni.s,  Senerin),  archevêque  de  Co- 
logne; disciple  de  S' Martin,  dont  il  écrit  la  vie, 
H,  5,  95, 110, 110. 


S'-Scver-sur  l'Adour  (5'-S«///eH>'),  ville;  assiégée 

par  Charles  do  Valois,  V,  501. 
S'  Sidoine  (Sydoine);  ses  reliques,  IV,  90. 
S'  Silvius,  fils  de  PIcctrudc;  enseveli  à  Écouis, 

II,  429. 

S'  Siméon,  prêtre  de  la  loi;  il  reçoit  Jésus  dans  le 
Temple;  ses  paroles  prophéti(|ues,  I,  347,  42()- 
427  ;  ses  paroles  en  voyant  Jésus  dans  les 
limbes,  416;  ses  fils  ressuscités,  415,  427;  ses 
reliques,  '  III,  1 8. 
Simphorin,  voy.  S'"  Symphorosc. 

S' Simplicius  {SuppUciieiis ,  Supplicius),  pape, 

H,  166;  il  bâtit  à  Rome  l'église  S'-Étienne;  ses 
institutions,  170;  ses  décrets;  il  meurt,  172. 

S'  Sixte  II,  pape;  Philippe,  fils  del'cmpereur  Phi- 
lippe, lui  donne  ses  trésors;  il  les  transmet  à 
S'  Laurent,  II,  25. 

S'  Sixte  III,  pape.  II,  154;  décret  touchant  les 
clercs,  155;  il  envoie  l'empereur  Léon  en 
Perse,  158;  enseveli  dans  l'église  de  S"  Marie- 
Majeur,  qu'il  avait  restaurée,  159;  son  corps 
déposé  dans  l'église  S'-Pierre,  III,  518. 

S'  Stanislas  (Scawilanni)  ;  canonise,  V,  511. 

S' Sulpice  (Supplitiien,  Suppliciicns) ,  évéque  de 
Besançon,  II,  290;  maître  de  S'  Remacle,  504, 
305. 

S'  Sul|)icien  (Supplicicns);  son  église  à  Rome, 

I,  80. 

S' Supplicius,  évéque  do  Tongres;  sa  naissance 
illustre,  II,  164,  (568);  il  meurt  à  Maestricht 
172,  (570). 

Suppliciit.s,  voy.  S'  Simplicius. 
S'Sylvestrel",  pape.  Il,  54;  il  guérit  Constantin  de 
la  lèpre;  reconnu  comme  chef  de  tous  les  prê- 
tres et  évêques,  55;  il  console  Constantin  dosa 
défaite,  56;  Constantin  lui  donne  la  ville  de 
Rome,  57;  il  engage  S"=  Hélène  à  rechercher  la 
vraie  croix,  58,  il  s'empare  d'un  dragon,  61  ; 
ses  décrets  touchant  le  S'  Sacrement,  etc.,  62; 
il  envoie  des  délégués  en  Espagne  et  en  Italie, 
65;  il  meurt;  enseveli  à  Rome,  67;  transféré  à 
Modène;  ses  décrets  relativement  aux  autels 
des  églises,  68;  miracle  sur  son  tombeau,  69; 
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il  appariiîl  à  Coiislaiilin,  I,  70,  77;  il  conslruil 
réj^lise  de  la  S'-'-Croix,  à  Jcrufalcni,  78;  il 
consacre  celle  de  S'-Laurciit,  81  ;  église  sous 
son  vocable  à  Rome,  (iô,  85;  il  consacre  deux 
églises  à  SS.  Pierre  et  Paul,  475. 

S'  Syrien;  envoyé  par  S'  Pierre  à  Puvie,  I,  451. 

S' Thcodard  (Thyars,  Tliyart,  Tliiarl),  disciple 
de  S"  Reniatle,  II,  508;  item  de  S'  Lambert, 
ÔIO;  évéque  de  Tongres,  517,  (GOI  );  conseil- 
ler de  Childcric;  son  zèle  religieux;  il  réclame 
des  rentes  ducs  à  sou  église,  524,  (002);  il  se 
met  eu  roule  pour  accuser  les  débiteurs  devant 
Childéric,  52b;  assassine  près  de  Spire,  526; 
ses  reliques,  miracle,  527,  (602);  son  corps 
déposé  à  Hcctumbe,  puis  transféré  à  Maes- 
triclit  cl  à  Liège,  528,  415,  (605);  iNotger 
envoie  ses  reliques  à  Thuin ,  IV,  Kil;  sa 
chasse  portée  par  les  cliangeurs,  580,  581; 
sa  châsse  revient  à  Liège,  58!l;  sa  châsse  à 
S'-Lambcrt,  V,  40. 

S'  Théodulc(7'/(fodo/'/,s), diacre; martyrisé,!,  524. 

S'-Théodore  (de),  voy.  Hugues. 

S'  Thiarl,  voy.  S'  Théodarl. 

S'  Thibaut  d'Auxerre,  IV,  264. 

S'-Thibaut  (de),  voy.  Lambert. 

S'-Thibéry  {Tybcrii),  abbaye,  V,  107. 

S'-Thiri,  voy.  Château-Thierry. 

S«  Thomas,  apôtre;  il  évangélisc  l'Inde,  I,  4'<5, 
454;  insulte  à  Calamie;  il  prophétise  sa  mort 
et  sa  vengeance  par  Ogier  le  Danois,  455;  mar- 
tyrisé ;  Ogier  dépose  sou  corps  dans  une  châsse; 
transporte  à  Edesse,  456;  les  Indous  rendent 
la  justice  par  son  intercession,  457;  enseveli  à 
Calamie;  Ogier  relève  son  corps  et  bâtit  une 
église  en  son  honneur,  IIL  58;  son  corps  em- 
porté eu  Mésopotamie,  puis  rapporté  à  Calamie, 
50;  il  avait  prêché  rÉvangile  à  Edesse,  IV,  407; 
église  sous  son  vocable  à  Rome,  85. 

S'  Thomas  de  Jérusalem;  il  retrouve  la  robe  de 
Jésus,  II,  271. 

S« Thomas  de  Cantorbéry,  martyr,  11,202;  IV,8!>; 
autel  qui  lui  est  dédie  à  S'-Laurenf,  près  Liège, 
410,  (700);  envoyé  en  exil,  puis  rappelé  et 


martyrisé  par  le  roi  Henii  l"^--;  il  est  eaiioiiisé, 
456;  Henri  jirolcste  de  son  innocence,  471. 

S"  Thomas,  évéque  d'Erforde  ;  canonisé,  VI,  !i!52, 

S'  Thomas  d'Aquiu;  canonisé,  VI,  270. 

S'-Thomas,  église  de  Liège;  fondée  par  iNïlhard, 
IV,  241;  (NI,  495). 

.V'  Tliynrs,  voy.  S'  Théodard. 

S'  Tiburce  (Tiburtiiens^  Tyburdinen,  Tiburckn) 
d'Auxerre;  le  pape  Pascal  (ou  Grégoire  IV?) 
exhume  sou  corps,  III,  518,  408;  son  corps 
transporté  dans  l'église  de  S'  Germain,  IV,  80. 

S'Timothée,  IV,  150. 

S^-Triw  ;  le  comte  accompagne  Simon  de  Mont- 
fort  à  Toulouse,  V,  168. 

S'  Trond  (Tron,  Trons)  ;  il  vit  en  Hesbaye,  II, 
506,  512,  (al)'J);  il  a  une  vision;  il  va  à  Maes- 
triclit  près  de  S'Rcmacle;  il  donne  ses  biens 
à  l'église  de  Metz,  5 1 5  ;  instruit  par  Clodulphe  ; 
S'  Remacle  le  met  à  la  téte  de  l'abbaye  de  S'- 
Trond,  514. 

Saint-Trond  (Scmtruti),  ville  et  abbaye;  d'abord 
appelée  Fulnionde,  I,  451  ;  appelée  Hasbach; 
S'  Remacle  y  bâtit  une  abbaye,  11,  514,  (599); 
l'église  dédiée  eu  l'honneur  de  S'  Pierre,  525; 
(600);  guerre  de  S'-Trond  contre  Brustliem, 
IV,  269;  miracles  qui  attirent  les  pèlerins  dans 
cette  ville;  oblatious  faites  à  l'abbaye;  débals 
entre  Lupo  et  Lanzo;  l'évcque  de  Liège  as- 
siège la  ville,  270;  (III,  502);  la  ville  prise; 
envahie  par  les  habitants  de  Brusihem;  eu 
partie  brûlée,  271;  (III,  503);  extension  que 
prend  la  guerre,  272;  la  paix  est  conclue,  273; 
(III,  504);  révcquc  Obert  dédie  l'église,  522; 
Alexandre  de  Juliers  s'y  fortifie,  524,  (626); 
assiégée  par  l'évéque  Frédéric,  prise  et  brûlée, 
325,  (627,  629);  elle  dépend  de  l'église  de 
Metz  ;  ses  avoués  ;  hostilités  de  Gilbert  de 
Duras,  542,  (635)  ;  l'évéque  de  Liège  constitué 
avoué  par  l'évéque  de  Metz,  545,  (636);  assié- 
gée par  Godcfroid  de  Louvain  et  le  comte  <le 
Flandre,  544;  cédée  par  l'évéque  de  Metz,  V, 
202;  établissement  des  Cordeliers,  221;  les 
habitants  repoussent  les  échevins  de  Liège, 
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522;  les  habitants  exempts  du  tonlieu  à  Liège, 
524;  la  ville  se  rend  à  Henri  de  Giieldre,  528, 
i(5ô6);  les  habitants  refusent  obéissance  à  l'élu, 
337,  (657);  la  ville  se  donne  au  duc  de  Bra- 
bant,  542,  (641)  ;  les  échevins  foijugés,  343; 
la  ville  ouvre  ses  portes  à  Henri  de  Brabant, 
363;  les  métiers  vont  défendre  Thuin,  VI,  \  17; 
les  habitants  alliés  des  Waroux,  174;  les  ar- 
bitres des  Awans  et  des  Waroux  s'y  réunissent, 
192,  200;  les  habitants  scellent  la  Lettre  des 
XXil,  274;  cette  ville  ne  ressortit  pas  aux 
échevins  de  Liège,  281  ;  les  habitants  viennent 
en  aide  aux  Liégeois,  432;  ils  sont  battus  près 
de  Waremme,  454;  ils  livrent  des  otages,  451; 
amende  duc  à  révê(|ue,  461,  464;  assiégée  par 
le  duc  Jean  Ili,  iSli;  marchands  arrêtés  par 
Jean  III,  490;  l'cvéque  Adolphe  y  loge,  491; 
item  les  alliés  de  l'évéquc,  492  ;  amende  que 
lui  doit  Jean  III,  bOO;  amende  [)ayéc  à  cette 
ville,  511,  (68!));  touchant  le  tort  fait  à  cette 
ville  par  le  duc,  512,  515;  Adolphe  de  La 
Marck  y  met  une  garnison,  524,  525;  on  y 
traite  de  la  paix,  532;  lieu  désigné  pour  une 
enquête,  559;  amende  que  doit  lui  payer 
Jean  III,  543.  Voy.  Adalard,  Lanzo,  Lupo, 
Rauul. 

S^-Tyherii,  voy.  S'-Thibéi-y. 

S'  Ulbers  le  Poitevin;  enseveli  dans  la  chapelie 

S'-Servais,  à  Liège,  IV,  187. 
S'  Urbain  l'S  pa|>c;  son  corps  transféré  dans 

l'église  S'-Germain,  IV,  SO;  III,  318;  église 

sous  son  vocable  à  Rome,  I,  85. 
S'  Ursichius,  voy.  Nathanael. 
S'  Ursin  [Ursins,  Ursiciens),  évêque  dcTongros; 

sa  naissance  illustre.  II,  108;  il  meurt;  mira- 
cles, 121,(557,  566). 
S'  Vaast  [Waus,  Waux,  Wauslc,  Vedaul,  Vays), 

évéquc  d'Arras,  II,  150,  251;  il  meurt,  261; 

son  corps  transporté  de  Beauvais  à  Arras,  557. 
S'-Vaast,  abbaye  à  Arras,  H,  187,  215;  IV,  108. 
S' Valentin,  évêque  de  Tongres,  H,  56,  (547);  fils 

du  duc  d'Ardcnnc  et  de  la  fille  du  duc  de  Saxe; 

il  bâtit  l'église  S'-Jean-Baptiste  à  Tongres,  58; 


son  songe  ;  il  dépose  son  anneau  et  sa  crosse  sur 
l'autel  et  part,  60;  il  meurt,  63,  (548). 
S'  Valère  (Valeir),  diacre;  envoyé  à  Trêves  par 
S'  Pierre,  I,  452;  il  ressuscite  S'  Materne,  455; 
ses  miracles,  462;  son  influence  à  Trêves, 466; 
il  succède  à  S'  Eucher  comme  évêque;  il  évan- 
gélise  la  Gaule  et  la  Germanie,  481  ;  il  meurt, 
498. 

S'  Valérien  (Vahriain) ,  époux  de  S"  Cécile,  II, 
8-9;  décapité,  10;  son  corps  exhumé,  III,  318. 

S'-Valery-sur-Somme  {S^-Walerkh) ,  abbaye;  ré- 
clamée par  Gui  de  Dampicrre,  V,  498;  l'abbé 
accompagne  Philippe  «le  Flandre  à  Milan, 
IV,  494. 

S'  Vays,  Vcdasij  voy.  S'  Vaa>t. 

S' Venant;  chapelle  érigée  en  son  honneur  à 
Beaumont,  IV,  261. 

Si-Venant  (de),  voy.  Gui,  Hugues. 

S'  Victor,  nom  chrétien  d'Arbrouch,  III,  55;  son 
corps  retrouvé.  II,  288. 

St  Victor  (de),  voy.  lingues,  Richard. 

S' Vincent,  martyrisé  en  Espagne,  II,  51;  son 
corps  rapporté  à  Rome,  532. 

S'-Vincent,  château;  conquis  par  Simon  de  Mont- 
fort,  V,  1 1. 

S'->'incent  (de),  voy.  Gilles,  Simon. 

S'-Vinceiit  (bois),  voy.  Vincennes. 

S'  Vit  (  Vis),  martyr;  son  corps  transféré  de  Paris 
à  Corbie,  iV,  19. 

S'-Vil,  patrie  de  Frédégonde,  11,  187,215. 

S'-Walericli^  voy.  S"-Valcry-snr-Somme. 

S'  Witifriùn,  évêque  d'Utreclit;  il  convertit  Guy- 
bart,  II,  393 

S"^  Waus,  Waux,  Wauste,  voy.  S'  Vaast. 

S'  Wenceslas  \",  dnc  de  Bohême,  fils  du  duc  Spi- 
tignée;  tué  par  Boleslas,  IV.  134;  sa  charité;  il 
apparaît  au  roi  Eric,  135. 

S'  Willibrord  [Williemhrons ,  Wilkbron ,  Withe- 
brnide,  Wilhenhron,  Willunhroide,  Willcbroid, 
Williebroti) ,  évêque  d'Utrecht;  sa  déférence 
pour  S'  Lambert,  II,  361;  il  érige  une  église 
en  l'honneur  de  S'  Lambert,  562;  il  fait  écrire 
et  peindre  le  meurtre  de  S'  Lambert;  il  vient  à 


454 


TABLE  AWALYJIQUË  DES  MATIÈRES. 


Liège,  57o;  il  prêche  en  Austrasie,  583;  il  con- 
firme Asciilphin,  584;  il  meurt,  595.  Voy. 
Jean. 

A''  Ypolite,  voy.  S'  llippoiyte. 
S'  Zozime  (Zozimas) ,  pape,  II,  124  ;  t^es  décrets, 
1^2(5. 

Agatlic  (  Ighisse,  Augliisse),  inarlyriséc,  ll,4S. 

Voy.  Hôpitaux. 
S''  Agnès;  martyrisée  sons  Dioclélien,  II,  45; 

église  sous  son  nom,  à  Home,  1,60;  indulgences 

y  attachées,  83;  bâtie  par  Honorius,  II,  522. 
.S'<'-^//)ïnt'(  Bal  bine?),  église  à  Home,  I,  06. 
S'e  Aldcgonde  {Aldegoii),  de  Maubeugc,  II,  506. 
S'*-Aldegonde,  église  de  l.iùge;  fondée  par  Albé- 

ron,  IV,  554,  (652). 
S"'^-Aldegonde;  le  seigneur  défend  Gassel,  VI,  16; 

item  S' -Orner,  51.  Voy.  Jean. 
S"  Alix,  femme  d'Ogier  le  Danois,  IV,  38. 
S"  Amalberge,  première  abbcsse  de  Suslcren,  IV, 

107. 

Aiiieir,  voy.  ISiraus. 
S"^  Anaslasie,  jeune  fille  manchotte  de  Bethléem, 

I,  545:  martyrisée  par  Diocictien,  II,  4o. 
S"^-Aiigèle,  lieu  de  pèlerinage  dans  la  Poiiille,  IV^, 

186. 

S"=  Anne,  fille  d'Aeliar;  elle  épouse  Joachim,  puis 
Cléo|)Iias.  puis  S;ilomc;  ses  trois  filles  Slarie,  I, 
507  ;  mère  de  la  Vierge  Marie,  11,  64. 

S"  Apollonie;  martyrisée  sous  Décius,  11,  24. 

.S'<'  .'irayondc,  voy.  S"  Ingonde. 

S'"  Auijttissc,  voy.  S"^  Agathe. 

S"'  Aurélie;  elle  achève  à  Par  is  une  église  com- 
mencée par  S'  Eloy,  II,  532. 

.S""-Balbine  [Bahline,  Balnlonie,  Babcline),  église  à 
Rome,  I,  66;  indulgences,  84;  rebâtie  par  Ho- 
norius III,  V,  188.  Cfr  S'«^  Albine. 

S'^' Baptême  ( //ap^cwiwîc  ),  nom  chrétien  de  Ba- 
thilde.  II,  508. 

S"'  Begge  (Bechc,  Beglic),  d'Andenne  ;  fille  de 
Pépin,  femme  d'Ansegise,  II,  506,  522;  elle 
fomle  le  chapitre  noble  d'Andenne,  329,  512; 

■  elle  devient  abbcsse  ;  Pépin  lui  envoie  son  fils 
Charles  Martel,  550;  elle  meurt,  429, 


Bibiaiie  (Lubianr);  sa  chapelle  et  son  corps,  à 
Rome,  11,170. 
S''  Brigitte  (Brigide)  ;  elle  meurt  en  Ecosse;  mi- 
racle, 11,  225. 

Catherine;  martyrisée  à  Alexandrie,  II,  55. 
S"^-Calherine,  porte,  chapelle,  puis  église  à  Liège, 

111,  9;  (II,  666);  château  ovi  loge  le  pape  Léon, 
19;  elle  sert  de  palais  aux  évéques  de  Liège; 
le  légat  du  pape  y  loge,  580;  (II,  765);  séjour 
de  levéque  Francon,  (III,  417);  détruite  par 
les  Normans,  IV,  8^,  111;  Rigal  des  Prez  fait 
rebâtir  la  chapelle  et  y  dépose  une  relique, 

1 12.  1 14;  elle  se  trouve  au  pied  du  pont  des 
Arches,  229;  église  paroissiale  de  Liège,  IV, 
143;  (III,  450);  elle  desservait  d'abord  le 
vinave  des  Prez,  487. 

Sie  Catherine,  église  des  Frères  Prêcheurs,  à 
Liège,  V,  254. 

S'»  Cécile,  vierge,  à  Rome;  elle  épouse  S' Valé- 
ricn,  II,  7,  8;  décapitée,  10;  son  corps  ex- 
humé, III,  518;  église  sous  son  vocable  à 
Rome,  I,  82. 

8""  Christine  {Cridine,  Cristiane);  d'abord  appe- 
lée Godoza,  I,  597;  sa  fosse  en  Italie,  II,  415. 

S''  Claire;  canonisée,  V,  560. 

S"^  Colombe  (CoJambe)'i  niarlyrisée  à  Soissons  par 
Aurélien,  II,  55. 

S'e-Cornilhe,  abbaye;  fondée  par  Louis  le  Pieux, 
IV,  67. 

S"-Croix,  église  de  Liège;  bâtie  par  Noiger,  II, 
416;  érigée  sur  l'emplacement  du  château 
S'-Michel,  III,  8;  IV,  145;  (III,  445);  Notger 
la  dote  et  y  met  des  chanoines;  crypte  dédiée 
à  S'  Michel,  146:  (III,  446);  Notger  y  met  la 
cloche  Primette  de  Chèvremont,  149;  Wason  y 
institue  des  chanoines,  245;  (III,  494);  son 
prévôt  Obert,  279;  il  y  avait  un  pnits  dans  le 
voisinage,  V,  25;  elle  conserve  la  chronique 
de  Radus  de  Léau,  161;  citée,  VI,  168,  169;  la 
colline  nivelée,  511.  Voy.  Jean,  Henri  des  Prez, 
Raoul,  Renier  d'Ile. 

St'-Croix;  églises,  autel,  porte,  à  Rome,  I,  59.  61, 
74,  78. 
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S"  Cuiiégontle  (Kuneyonde),  femme  de  rempercur 
Henri  l";  miracles,  IV,  2lo. 

S"  Élisabelh,  fille  d'Esmeria,  mère  de  S'  Jean- 
Baptiste,  II,  64. 

S'""  Élisabcth  de  Hongrie  ;  canonisée,  V,  205, 225  ; 
miracles,  226. 

S'^-Élisabeth,  couvent  à  Liège,  VI,  105. 

S"^  Eutrope;  martyrisée,  II,  119. 

S'«  Félicité;  ses  reliques  dans  l'église  S'-Angc,  à 
Rome,  I,  82. 

S"-Eoi  (S'  Foid),  église  près  de  Liège;  fondée  par 

l'évèque  Obert,  IV,  304,  (608). 
S"=  Geneviève,  à  Lulèce,  II,  151  ;  elle  meurt,  1G9  ; 

citée,  V,  14. 
S"  Gerlruhercke,  voy.  Gertruidenberg. 
S"=  Gerlrudc,  fondatrice  de  Nivelles,  fille  de  Pépin 

de  Landcii,  II,  500,  554;  abbesse  de  Nivelles, 

559. 

S'«-Gerlrudc,  église  de  Liège  ;  elle  dépend  de 

l'abbaye  de  S"-Laurent,  IV.  222. 
S"'  Iledvvige  (lladewis),  duchesse  de  Pologne,  V, 

580. 

S"'  Hélène,  mère  de  Constantin;  elle  prie  S'  Syl- 
vestre d'élever  une  église  à  la  S"^^  Croix,  I,  78; 
elle  fait  porter  à  Rome  la  paille  qui  servit  de 
couche  à  l'enfant  Jésus,  544;  elle  découvre  la 
vraie  Croix,  II,  55;  ses  recherches,  58;  elle 
interroge  Judas  de  Bethléem;  elle  trouve  trois 
croix,  59,  (548);  elle  institue  lu  fête  de  l'inven- 
tion de  la  S"-Croix  ;  elle  envoie  trois  clous  de 
la  vraie  croix  à  Constantin,  (iO;  elle  découvre 
le  corps  d'un  roi  mage,  IV,  449;  son  corps 
transporte  de  Rome  à  Reims,  7(i 

S"^  Ingonde  (Arayonde),  femme  de  Clotaire;  elle 
bâtit  l'église  S'-Marc  à  Soissons,  II,  254. 

S"=  Julienne  de  Cornillon  ;  ses  visions,  V,  254. 
Voy.  Julienne. 

S'-'-Juvianc  (Bibiane  ?),  église  de  Rome,  I,  .SO. 

S'"^  Kunetjonde,  voy.  S"  Cunégonde. 

S'<^  Landrade  {Lnndradine);  elle  fonde  l'abbaye  de 
Munsterbilsen,  II,  355;  elle  nieui  t  et  apparaît 
à  S'  Lambert;  enterrée  à  Bilsen  ;  son  corps  est 
transporte  à  Wintersiioven ,  560;  épître  de 


Notger  sur  cette  femme,  IV,  182. 
S'^  Lucie;  martyrisée  à  Syracuse  par  Dioclétien, 

II,  41  ;  église  sous  son  vocable  à  Rome,  f,  81, 
83,  84, 

S'"=  Lucine;  elle  obtient  les  corps  des  SS.  Pierre  et 
Paul  et  fait  bâtir  l'église  S'-Pierre,  II,  24. 

S'^  Madalberte,  nourrice  de  S'  Lambert;  ses  reli- 
ques, II,  528;  son  corps  ramené  de  Maubeuge 
à  Liège,  415;  ses  reliques,  IV,  581;  sa  châsse, 
V,  40. 

S'<'-Madcleine  (Magdaleine),  église  de  Liège;  fon- 
dée par  Gui  de  Flémalle,  IV,  129;  (III,  456). 

S'f-Marguerile,  église  près  de  Liège;  dépendante 
de  l'abbaye  S'-Laurent,  IV,  222. 

S'^  -  Marie  le   Glay,  endroit  où  passe  Ogier, 

III,  255. 

S"  Marie-Madeleine  (Magdelene);  d'oîi  venaient 
les  parfums  qu'elle  répandit  sur  les  pieds  de 
Jésus,  I,  561  ;  elle  épouse  S'  Jean,  qui  l'aban- 
donne, 594;  elle  pleure  son  frère  Lazare,  401  ; 
elle  arrose  de  parfums  les  |)ie(ls  du  Sauveui-, 
405;  son  corps  transporté  à  Aix  par  S'  Maxi- 
mien, puis  à  Vczi  lay,  II,  442,  445;  III,  15, 
14;  son  corps  retrouvé,  V,  421,  422;  église 
sous  son  vocable  à  Rome,  I,  84,  85. 

S'"=- Marie-Madeleine,  oriitoire  fondé  en  son  hon- 
neur à  Caster;  miracles;  sa  fête  observée  à 
Liège,  IV,  555. 

S"-Marie-Majeure,  église  de  Rome,  I,  67;  ses  in- 
dulgences, 77-78;  son  portrait  de  la  S"'  Vierge, 
79;  elle  contient  la  paille  qui  servit  de  couche 
à  l'enfant  Jésus,  54i;  cardinaux  attnchés  à  son 
service,  445  ;  embellie  par  S'  Sixte  III,  II,  159; 
institution  y  faite  par  S'  Simplicius,  170;  pillée 
par  Pierre  de  Léon,  IV,  559;  montagne  qui 
porte  ce  nom  à  Rome,  I,  60.  —  Autres  églises 
sous  le  vocable  de  S'''  Marie  à  Rome  :  S"'-Marie 
de  Beauté,  I,  82  ;  S'-'-Marie  du  Capitole,  70,  72, 
84;  S'f-Marie  et  tous  les  saints,  7 1  ;  S"'-Marie 
de  l'École  grecque.  85;  S'^-Marie  de  la  Fon- 
taine, 67;  S'>'-Marie  de  la  Minerve,  81  ;  S"^-Marie 
i\ove,66,85;  S"'-Marie  dePassage,84;  S"=-Marie 
du  Peuple, 60;  S"-Marie  du  Puits, 85 ; S'<^-Mar!e 
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de  la  llotondc,  6i,  68,  75,  84;  II,  ^95,  ô5l); 
S"-M;irie  a  Saivra  (Scala  cœli),85;  S'^^-Marie  ad 
Terebintuni,  I,  475;  S"-Waiie  Transpadanc, 
84;  S"--Marie  de  ïranstcvère,  I,  68,  82;  II,  8. 

S''-Marliiie,  église  de  Rome,  I,  65. 

S^'-MaijHC,  endroit  où  passe  Charicmagnc  ivcc 
son  armée,  III,  2o5. 

S''  Ode  (Oudc)  d'Amay,  femme  de  Boggis,  11, 
506,  Ô1-2,  (606);  sur  lavis  de  S'  Hubert,  elle 
vient  de  Poilicis  fonder  un  cloître  à  Amay, 
555,  534;  clic  fonde  des  églises  à  Huj',Waleffe 
et  Warfusce;  elle  établit  des  religieux  à  Amay, 
452. 

8"^  Ode,  fille  aveugle  de  Baudri,  roi  d'I^^cosse; 
S"^  Walburge  lui  ordonne  d'aller  à  Liège;  sa 
guérison  ;  elle  bàlit  la  cbapcllc  de  S'"- Walburge, 
I^-ISI  ;  elle  se  retire  à  Rolduc,  452,  (652,635); 
révéque  Obert  relève  son  corps  et  le  dépose  à 
Rolduc,  IV,  295,  (608). 

S"'  Odile;  elle  prie  auprès  de  la  châsse  de  S'  Lam- 
bert, V,  55;  ses  visions,  56.  82;  elle  raconte 
la  wardc  de  Steppes  au  chapitre  de  Liège,  85  ; 
SCS  visions,  112,  137,  205;  son  cor[)s  trans- 
porté de  Cologne  à  Huy,  V,  462. 

S''  Onde,  voy.  S'"  Ode. 

S'«  Paulc;  ensevelie  à  la  place  où  fut  la  crèche 
de  l'enfant  Jésus,  I,  544. 

S"^  Pctronillc  (PetnmcUe),  fille  de  S'  Pierre;  élé- 
vation de  son  corps.  II,  489. 

S'-"  Poleiitiane,  voy.  S"^  Pudentienne. 

8"=  Praxcde,  vierge,  I,  556;  son  église  à  Rome; 
indulgences  qui  y  sont  attachées,  81;  détruite 
par  les  païens,  III,  318. 

S"^  Priscille  (Prisil),  cimetière  de  Rome,  sur  la 
voie  Salaria,  11,  51. 

S"'  Pudentienne  {Pofvntiane),  vierge,  à  Rome,  I, 
556  ;  son  église,  à  Rome,  consacrée  par 
SS.  Pierre  et  Paul;  indulgences,  79,  81. 

i'"'  Roijinle,  ftoynile,  voy.SS"*  Harlinde  etRelinde. 

S"=- Sabine,  église  de  Rome,  I,  60,  85;  ses  pein- 
tures, m,  356. 

S"'  Scolastique  (Scolaislc);  son  corps  transporté  du 
Mont  Cassin  à  Fleury,  11,  551. 


S''-Sopliic,  église  de  Rome,  I,  69. 

S"^  Symphorosc  (Simphonn);  ses  reliques  dans 
l'église  S'-Ange,  à  Rome,  1,  82. 

S"^  Thèclc(7'ec/(.');  elle  apporte  un  doigt  de  S'.Iean- 
Baptiste  à  S'  Jean  de  Maurienne,  I,  400. 

S"^  Ursule;  martyrisée  à  Cologne,  II,  17. 

S'". Véronique  (Vérone),  église  à  Tongrcs,  II,  7. 
Vicloire,  lisez  S'  Victor,  IV,  J75. 

S'"  Walburge  [Walbvur,  Walbeir,  Wathoir^  Wal- 
biirg)  ;  elle  inspire  à  S'<^^  Ode  le  projet  d'aller 
à  Liège;  S"^  Ode  y  élève  une  église  en  son  hon- 
neur, II,  451 ,  (655). 

8"=- Walburge,  porte  de  Liège,  IV,  144;  château 
fort,  578;  V.  25.  Henri  de  Gucldre  y  est 
campé,  552,555  ;  l'éhi  réclame  le  château,  556; 
lieu  des  exécutions  capitales,  538;  l'élu  fait 
fortifier  le  château,  559,  540,  566;  exactions 
de  la  garnison  sur  les  Liégeois,  577,  (643, 
645);  il  contient  une  garnison  d'Allemands, 
580,  i646);  le  château  rasé  par  les  Liégeois; 
ouverture  de  la  porte,  585,  (GiH);  Henri  de 
Gucldre  jure  de  se  venger  de  cette  démolition, 
595;  les  Liégeois  doivent  abandonner  cette 
porte  à  l'cvêque,  295;  porte  et  chapelle,  495. 

S"  Waldetrnd,  voy.  S'»  Waudru,  IV,  265. 

S"=  Wastrarde;  entcriéc  à  Susteren,  IV,  108 

S"=  Waudru,  femme  de  S'  Maldegai's,  à  Mons,  II, 
306. 

SS.  Cônie  et  Damien  {Coyine  ef  Damyn),  frères; 
martyrisés,  II,  45;  leur  église  à  Tongrcs,  75; 
leur  chapelle  au  pied  de  Chèvrcniont,  256,  255, 
I V,  1 19  ;  leur  chapelle  bâtie  parS'  .Monulphe  sur 
les  bords  de  la  Lcgia,  II,  256;  8'  Remacle  ac- 
corde des  indulgences  à  cette  dernière  chapelle; 
le  chœur  de  l'église  8'-Lambei  t  bâti  sui'  son 
emplacement,  512;  8'  Lambert  y  vient  pour 
célébrer  la  messe,  567;  la  chapelle,  située  au 
milieu  des  bois,  était  gardée  par  Andolet,  368; 
S'  Lambci  t  y  est  tué,  569;  W,  107;  miracles  à 
l'endroit  où  S'  Lambert  fut  martyrisé,  11,  574; 
pèlerinage;  S'  Willibrord  y  fait  placer  une 
peinture  du  meurtre,  575;  le  corps  de  S'  Lam- 
bert y  est  déposé  en  venant  de  Maestricht; 
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S'  Hubert  annexe  celte  cliapelle   à  l'éjjîlise 

S'-Lamberl,  389;  elle  est  englobée  dans  l'église 

parNotgcr,  390;  IV,  liO;  VI,  251. 
SS.  Crispin  et  Crispien;  martyrisés  sous  Dioclé- 

tien,  II,  41. 
SS.  Félix  cl  Nabors;  leurs  reliques,  IV,  448. 
SS.  Gervais  et  Prolais  {Gerimine  et  Prolfiahe); 

martyrises.  II,  4S;  leurs  reliques,  99. 
SS.  Guislain   (Guilhemc)  cl  Madelin  [Ualvn), 

fondateurs  du  monastère  de  Celles,  II,  30;i. 
SS.  Maximien  et  Trulïîen,  évcques,  III,  152. 
SS.-Métropolin  el  Marcel,  église  à  ïongres,  II, 

20. 

SS.-Navile  et  Marcel,  église  à  Tongres,  II,  20. 

SS.  Pierre  cl  Andolet  (/itiduliens)  ;  leur  châsse  à 
S'-Lamberl,  V,  40. 

SS  Pierre  et  Paul;  leurs  eorjjs  donnés  par  le 
pape  Cornélius  à  S""  Lucine,  II,  24;  leur  église 
à  Rome  détruite  par  Dioclélien,  rebâtie  par 
Constantin,  58;  institution  qu'y  fait  S'  Simpli- 
cius,  170;  leurs  reliques  à  Rome,  IV,  259. 

Pivrrcci  Paul,  frères;  leur  église  à  Rome,  I, 
84. 

SS.  Ricbard  et  Galérien;  leur  vie;  leurs  corps 
transportés  à  S'-Omcr,  IV,  183;  S'  Galérien 
apparaît  à  Hugues  Capct,  18i. 

SS.  Richicr  el  Philibert,  évêques  de  Ponlicr,  II. 
300. 

SS.  Simon  cl  Judc;  leur  autel  dans  Tcglise  S'- 

Pierrc  de  Rome,  1,  74. 
SS.-Thomas  et  Martin,  hôpital  à  Rome,  I,  83. 
SS  -Trond  cl  Clément,  église  proche  de  S'-Picrre, 

à  Liège;  fondée  par  Albéron,  IV,  334,  (633); 

clic  est  brûlée,  475,  (707). 
SS'"  Herlindc  (Harlindc)  cl  llelindc  {IloynUc, 

Rcivila)  ,  vierges  au  monastère  d'Eyck,  II,  430  ; 

leurs  corps  placés  dans  une  châsse,  IV,  85; 

honorées  à  Maescyck,  105. 
Saiiilcix,  château  du  comte  de  La  Marche,  V,  209. 
Siiinlcrre,  voy.  Santerrc. 

Saintes,  ville  ;  prise  et  détruite  par  Paris,  II,  20(5. 

Voy.  S'  Eulropc. 
Sainlonge  {S'-Ange)^  ville;  assiégée  et  [trise  par 
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Louis  J\,  V,  209,  249;  le  roi  d'Angleterre  en 
est  chassé,  275;  terres  cédées  à  l'Angleterre, 
550. 

Suire  (pour  Sunire),  \  oy.  Souabe. 

Saisîtes,  fils  de  Plolémée,  roi  d'.\byssinie,  I,  224. 

Saisoire,  voy.  Sanecrre. 

Saissac  (Saxiactim,  Suxonyiie),  château  rendu  à 

Louis  IX,  V,  237.  Voy.  Jourdain. 
Saissel  (Sayc/ieli).  voy.  Bernard. 
Salac  (Saleich);  Véronique  y  élève  un  autel  à  la 

Vierge,  I,  454. 
Snlach,  voy.  Guichar. 

Saladin  (Salhadin ,  SaUiedin ,  Sallahadin) ,  roi 
d'Egypte  ou  de  Babylone;  aimé  de  la  reine  de 
France  Eléonore,  IV,  302;  Louis  le  Pieux  lui 
refuse  le  combat;  il  va  trouver  Eléonore  à  Tyr, 
390  ;  il  conquiert  la  Turquie,  l'Égyptc  et  la 
Syrie,  457;  il  prend  Jérusalem,  476;  les 
barons  chrétiens  lui  livrent  Jérusalem,  477;  il 
défie  Gui  de  Lusignan  à  Acre,  478;  bataille, 
479;  il  fait  Gui  prisonnier,  prend  Acre  et  con- 
qiiierl  toute  la  Syrie,  480  ;  il  rend  la  liberté  à 
Gui,  484;  il  meurt,  510. 

Saladin  II,  fils  de  DalforI,  roi  d'Egypte;  il  fait 
])endre  Jean  de  Hautefeuillc,  IV,  598;  il  met 
Baudouin,  comte  de  Flandre,  en  liberté,  V,  60; 
il  était  Soudan  de  Babylone  et  sire  dcDamietle, 
68;  il  se  porte  au  secours  de  Damieltc,  69;  il 
bat  les  chrétiens,  101;  ruse  qu'il  emploie,  102; 
il  offre  de  rendre  les  prisonniers,  103;  on  lui 
rend  Damictte,  105;  il  se  fait  recevoir  à  l'iiô- 
pital  de  S'-Jcan  d'Acre,  181  ;  il  fait  un  legs  â 
l'hôpital  d'Acre,  182;  il  prend  Césarée,  183; 
il  se  dirige  vers  Damas,  281  ;  il  meurt,  284. 

Sahidinlll;  appelé  à  remplacer  son  père,  V,  285, 
288;  tué  par  les  Sarrasins,  289. 

Saladiti,  roi  de  Frise,  IL  529. 

Salanye,  voy.  Renaud. 

Salarelet,  voy.  Lucahcl. 

Salaria  (Salaire),  porte  de  Rome,  I,  60;  voie  Sala- 
ria sur  laquelle  se  trouve  le  cimetière  de 
S"--Priscille,  II,  51. 

Salalris,  Salaire,  Salatreit,  roi  de  Mombrant;  il 
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ai'hélc  l'amilic  ilc  Jiilifii,  II,  loi;  suzerain  de 

l'Eselavonie,  I3fi. 
Sala/ris,  geôlier  de  Charlemagnc;  Giaciane  le 

trompe,  III,  85;  lue  par  Ogier,  84. 
Sala/ris,  roi  païen,  allié  d'Agolant,  III,  1 12,  ôîi'J. 
Salalris,  roi  d'Alhaiiie,  V,  lOC. 
Salutrnp,  fils  de  Galdebadaeli,  gouverneur  des 

Latins,  F,  20. 
Salhri,  voy.  Salisbury. 

Saldonca,  fils  de  Tarquin  le  Superbe,  1,94;  tué 

p:ir  la  foudre,  98. 
Saldiis  de  Slons;  lue  par  Tremus,  I,  4(i4. 
Sale,  fils  d'Arfaxal,  I,  327. 

Sfdc,  fleuve  qui  forme  la  limite  de  la  Thuringe,  II, 
520. 

Sale,  ville  d'Élhiopic,  1,  297. 
Snlehri,  voy.  Salisbury. 
Sakhruih,  voy.  Salzbonrg. 

Salebfugc;  le  comte  guerroie  en  France,  VI,  579. 
SaleJeud,  fille  de  Gorgile,  I,  192. 
SaleiTibruge,  voy.  Salisbury. 
Suleinon,  voy.  Salomon. 

Salcnhorçilte ;  rnrclievèquc  assiste  au  couronne- 
ment de  l'empereur  à  Aix,  VI,  115. 

Salengiie  (Salernes?),  ville  où  Grégoire,  fils  de 
Virgile,  rencontre  ÉlymanI,  I,  194. 

SnlenisI,  voy.  Corhairant. 

Salerne,  ville;  ses  médecins  détruisent  les  bains 
de  Pouzzoles,  I,  265;  sa  situation,  300;  Gré- 
goire VII  y  meurt,  VI,  284.  Voy.  Charles, 
Gilles,  Priam,  lloger. 

Snlgodas,  Galgodas,  roi  d'Afrique;  battu  et  tué 
par  Scptime-Scvcre.  I,  583. 

Salhadin,  voy.  Saladin. 

Salliamon,  voy.  Salomon. 

Saligons,  officier  d'Isboselh  ;  pendu,  I,  55. 

Salinias,  ville  d'Espagne,  III,  155. 

Sallnaire,  nom  donné  à  la  mer  Morte,  I,  288. 

Saline  (Salmre),  voy.  Pierre. 

Salisbury  {Sallehri,  Salebri,  Salbri^  Salembruge), 
comté;  donné  à  Guillaume  de  Montagu,  VI, 
557;  le  comte  combat  les  Français,  370,  371  ; 
le  comte  prisonnier  à  Paris,  374;  pèlerinage 


du  comte  en  Espagne,  385;  il  combat  avec  les 

Flamands,  622. 
Snlilc,  femme  d'Alexandre,  I,  178;  elle  gouverne 

sagement  [la  Judée,  193-194;  ses  deux  fils 

veulent  régner,  202;  elle  ménage  la  paix,  205. 
Sallebri,  voy.  Salisbury. 
Salleltadiii,  voy.  Saladin. 

Salluste  (ShIusIp),  historien,  I,  260;  cité  par  Jean 
d'Outremeuse,  288. 

Salm  (Psalme ,  Psalincs ,  Salines,  Spalmc)  ;  il 
existe  deux  comtés  de  ce  nom,  III,  512.  Vu\ . 
Baudouin,  Geoffroi  de  Saync,  Godi'froiil, 
Henri,  Ilerman. 

Salmanazar,  roi  de  Syrie;  il  mène  en  captivité  le 
peuple  d'Israël,  I,  55;  Ézéchias  de  Juda  l'éloi- 
gné à  prix  d'argent,  56. 

Saimes,  voy.  Salm. 

Salmon,  chambellan  de  la  reine  d'Angleteire, 

VI,  311. 
Salmon,  voy.  Salomon. 

Salomadis,  Snlrunados,  Soludas,  créé  roi  de  Car- 
tilage par  Tiajan,  I,  506,  514;  il  assiste  Trajan 
contre  Bosados,  515. 

Salomé,  sœur  d'Hérode,  I,  208;  elle  fait  nommer 
Jonathas  grand-prêtre  de  la  loi,  506;  elle  ex- 
cite Ilérode  contre  Jonathas  et  Mariane,  307; 
elle  occasionne  la  mort  de  Mariane,  308;  Ilé- 
rode la  charge  de  faire  périr  les  fils  des  prin- 
cipaux Juifs,  368;  elle  les  relàclie,  369;  elle 
accompagne  .'^rehelaus  à  Home,  372;  elle 
meurt,  586. 

Salomé,  troisième  mari  de  S""  Anne,  I,  507. 

.Salomon  [*>alemon,  Salliamon,  Salmon,  Salo- 
mons),  roi  de  Bretagne,  II,  521;  III,  24,  60; 
parrain  d'Otte,  62;  il  prend  la  défense  de 
Charlemagnc  contre  Gérard  del  Fraite,  80; 
son  rôle  dans  la  geste  de  Jean  de  Lanchon,  (II, 
6H0etsuiv.);  prisonnier  de  Synagon,  81,  82; 
ses  prouesses  conlie  les  Sarrasins,  94;  il  ac- 
compagne Ogier  le  Danois  en  Espagne,  110; 
il  combat  les  avis  de  Ganelon,  138;  constitué 
juge  de  Ganelon,  160;  il  est  à  Paris,  178;  il 
apaise  Ogier,  180;  il  vit  à  la  cour  de  France, 
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19^;  il  refuse  de  conibaltrc  Ogier,  200;  il  re- 
fuse d'aider  Ogier  contre  Cliarlcs,  208;  il  pro- 
tège Cliaricmagne  contre  Ogier,  214;  il  lutte 
contre  les  Lombards,  21  G,  217;  il  combat 
Ogier,  219;  il  vient  au  secours  de  Cbarlot,  222; 
prisonnier  d'Ogier,  232;  il  combat  les  païens 
sous  Ogier,  232,  23i;  jeté  à  terre  par  Ogier, 
24.b;  il  s'entremet  entre  Ogier  et  Charles,  272; 
il  combat  Brcliicr,  2S6;  il  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  31 1  ;  Ogier  lui  donne  un  cheval,  326  ; 
ses  prouesses  à  Itama,  509;  il  combat  avec 
Ogier,  571;  il  séjourne  Acre,  574;  il  revient 
en  France,  375;  il  combat  les  Sarrasins  en  Es- 
pagne, 498;  tue  j>ar  le  roi  Kracle,  402. 

Salomon,  empereur  de  Conslantinoplc;  tué  par  les 
Sarrasins,  IV,  SIO,  568. 

Salomon,  fils  d'Accopa,  roi  d'Egy])le,  I,  147;  il 
aide  Antiochus  à  soumettre  son  peuple,  149;  il 
ravage  l'Afrique;  battu  par  Danncmon,  155- 
156;  il  reprend  à  Alexandre  sa  fille  et  son 
l'oyaume,  161;  batlu  et  tué  par  Alexandre, 
105. 

Snlumon,  lils  de  Priam,  comte  de  Flandre,  il,  1 1  ; 
il  meurt,  20. 

Salomon,  fils  de  David,  roi  d'Israël;  il  va  habiter 
Corinliic;  il  mystifie  son  père,  I,  56-37;  Yram 
fournit  le  l)ois  de  son  temple,  58;  il  fait  la 
dédicace  du  temple;  il  élève  des  temples  aux 
faux  dieux,  59;  ses  descendants  prives  du 
royaume,  10;  il  lit  les  Acliabaïdas  de  Setli, 
521;  il  achève  le  temple  de  .Jérusalem,  523; 
la  reine  de  Saba  vient  le  consulter,  524. 

Siilomon,  roi  de  Nantueil;  il  refuse  d'aller  au 
secours  du  roi  Anseis,  III,  388. 

Salomon,  duc  d'Orléans;  il  meurt  à  Honccvaux, 
III,  153. 

Sahmon,  maître  de  Doon  de  Maycncc;  tué  par 

Doon,  II,  441,  4(i2,  467. 
Salomon,  nom  chrétien  du  roi  Sadoine,  III,  557  ; 

il  scîjourne  à  Acre,  574. 
Salomon,  célèbre  médecin  juif  à  Paris,  V,  29. 
Salomon  (temple  de)  à  Jérusalem,  I,  38,  59, 

523;  pillé  par  Joas,  48;  une  porte  donnée  par 


Joacliim;  fei-mé  par  Achaz,  55;  rouvert  pai- 
Ivzechias,  55;  solennité  ordonnée  par  .(osias  ; 
Hélias  y  découvre  les  lois  de  Moïse,  89;  brûlé 
par  Nabuchodonosor,  91  ;  Cyrus  en  permet 
la  reconslruclion;  le  peuple  l'empêche,  94; 
Cambisc  le  défend,  96;  Cyrus  l'autorise,  91, 
97;  Antiochus  y  fait  placer  des  idoles,  148; 
elles  sont  enlevées  par  .ludas  Machabée,  153; 
les  Romains  transforment  le  temple  en  écurie; 
Pompée  le  fait  nettoyer,  207;  il  est  confié  à 
Hyrcan,  208;  pillé  par  Crassus,  219;  défendu 
par  Hyrcan,  271;  Hérode  empêche  le  pillage, 
279;  restauré  par  Hérode,  554;  les  prêtres  de 
la  loi  enlèvent  un  aigle  doré  placé  par  Hérode 
au-dessus  de  la  porte,  567,  571;  les  Juifs  y 
sont  assaillis  et  massacres  par  ordre  d'Arche- 
laiis,  572;  la  S<f  Famille  vient  y  faire  des 
offrandes,  580;  profané  par  des  Samaritains; 
fermé  la  nuit  de  Pâques,  586  ;  le  trésor  enlevé 
par  Ponce-Pilate,  589;  brûlé  par  Titus,  479; 
Titus  transporte  les  objets  précieux  dans  le 
temple  de  la  Paix  à  Rome,  484;  Julien  l'Apos- 
tat permet  aux  Juifs  de  le  rebâtir;  renversé  |)ar 
un  tremblement  de  terre.  II,  78;  visité  par 
Ogier  le  Danois,  HI,  54;  le  portique,  siège  de 
l'ordre  des  Templiers,  IV,  529. 
Salone  (SoZome),  ville  ;  prise  par  Caius  Isauricus, 
1,210. 

Satonr/nc.  le  roi  envoie  des  vivres  et  du  renfort  au 

roi  iMorgan,  III,  594. 
Sais,  en  Grèce;  Ogier  s'y  i-cnd  au  secours  de 

l'empereur,  III,  259. 
Saltarius,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  284. 
Saluées  (Saluslrc)',  le  marquis  assiste  aux  noces 

d'Ogier.  III,  511. 
Sahirion,  voy.  Sanche. 

Saluai,  contrée  dont  le  chef  vient  en  aille  à  Cli:ir- 

lemagne,  III,  121. 
Saliiste,  Silvcsic,  diocèse  de  Portugal,  VI,  2bO. 
Saliisirc,  voy.  Saluées. 
Salcage,  voy.  Sauvage. 
Salvaris,  Savaris  de  Donkebier;  tué,  V,  41 1 . 
Salvaris  de  Jodoigne,  chevalier  brabançon,  V,  93. 


TABLE  AiNALYTiQUi:  OKS  MATIÈRES. 


Salvaris  de  Miiulcoii;  il  racli('le  Nioi'l  nu  roi  de 

France,  V,  I8i. 
Salvaris^  coinio  de  Natniir,  II,  517. 
Salvari:<  d'Ouj^neez,  boucher  liégeois,  V,  87. 
Salvnris  de  Toulouse,  compagnon  de  captivilé  de 

rinipératrice  Béalrix,  IV, 
Salraris,  frère  de  Doon  de  Mayence;  il  nieur'l  de 

faitn,  II,  iil  ;  son  corps  découvert,  Il'i. 
Satvenier,  voy.  Sauvenièrc. 

Salois,  ville  de  Galilée  où  narjuit  iMelcIiisédecli,  I, 
591). 

Salzbourg  (SHlehrucli);  le  comte  va  à  Grammunt, 
V,  497.  Voy.  Gontier. 

Samagoc/ie,  voy.  Famagouste. 

Samarie,  ville;  fondée  pur  Ami'i,  I,  43;  conquise 
par  Alexandre  de  Macédoine,  i09;  dot  de 
Cléopâtre,  1-28;  ravagée  par  Jean  Hyrcaii, 
109;  fontaine  singulière,  295;  appelée  Mar- 
cunc  et  donnée  par  Césai'-Auguste  à  Hérode, 
551;  i-eslaurée  par  Héi'ode;  appelée  Sébasle, 
553;  privée  du  corps  d'Elisée,  II,  Itii; 
royaume  conquis  par  Ogier  le  Danois,  III,  5(i, 
571.  Voy.  Gorlibaiit,  MaJaquiit,  Odilon. 

Samas,  ville  d'Asie;  fondée  par  Ango,  I,  il. 

Sntnere,  IV,  527,  lisez  Snnterre. 

Sainia,  voy.  Sy billes. 

Sumiens,  voy.  S'  Salvicn. 

Sumira,  ville  saxonne;  coni|uise  par  Cliarleniagne, 
111,6». 

Samnites  (Sampnilicns];  battus  par  les  Romains, 
I,  113;  ils  battent  les  Romains,  1 14. 

Samponisal,  roi  de  la  grande-Bretagne,  II,  192. 

Sanison  (Sanse,  Sanson,  Sanchon),  seigneur  de 
Clerniont  ou  Clament;  il  fait  rendre  justice  à 
Blanche  par  un  combat  singulier.  II,  4i6-4i8; 
les  fils  de  Baudouin  lui  racontent  la  trahison 
d'Ernebaut,  451;  il  accuse  Ernebaut,  452;  il 
impose  le  duel  à  Ernebaut,  453,  460;  il  accuse 
Drobar  de  trahison,  462;  il  assiège  Mayence 
pour  délivrer  Doon,  463;  il  fait  pendre  Drobar 
et  Ernebaut;  il  devient  maître  du  comté  de 
Mayence,  464;  il  porte  la  bannière  de  Doon, 
471;  il  tue  Hector,  472. 


Samson,  juge  du  peuple  d'Israël;  il  combat  les 
Philistins;  sa  force,  I,  29;  livré  par  sa  femme, 
30. 

Samson  d(!  Grave;  tué  par  Ogier,  III,  228. 
Samson,  voy.  Colin,  Nicolas. 
Samson,  château  sur  la  Meuse,  1,528. 
Samuel,  prophète  et  juge  d'Israël,  I,  30.  55;  il 

donne  un  roi  au  peuple  d'Israël,  54. 
Sanaris,  châtelain  de  Lille;  tué  par  les  Tongrois, 

I,  459. 

Sanaris,  officier  de  Trémus,  I,  4lil. 

.Sancerre (.SrtMoiVe),  comté;  le  comte  se  trouve  à  la 
cour  de  France,  V.  489;  il  attaque  Rasche, 
505;  prisonnier  à  Douai,  506;  tué,  507;  le 
châtelain  de  Lille,  VI,  22  ;  le  comte  au  siège 
de  Tournai,  580. 

Sanche  IV  (Saltiriotij  Sarion,  Saurion),  roi  d'Es- 
pagne ou  de  Castille,  V,  495;  il  meui  t,  501. 

Sanchon,  voy.  Samson. 

Satidrac,  ville  traversée  par  Ogier,  III,  224.  Voy. 
Geoffroi. 

Sangabastar,  Egyptien  prisonnier  des  Tartarcs, 
V,  370. 

Sansaron,  Sanserons,  frère  de  Marsil  ;  il  avoue  la 

trahison  de  Ganelon,  lii,  140. 
Sanse,  Sause  d'Orléans,  oncle  d'Ogier  le  Danois, 

III,  3i;  il  vient  au  secours  de  Charleniagnc, 

121. 

Sanse,  roi  des  Philistins;  tué  par  Samson,  I,  30. 
Sanse,  fils  deSaiil;  tué  sur  le  mont  Gelboé,  I,  55. 
Sanse,  voy.  Sanison. 
Sanserons,  voy.  Sansaron. 
Sanson,  voy.  Samson. 

Sanleri'C  (Sainlerre);  le  comte,  présent  au  siège  de 

Gisors,  IV,  527,  528. 
Sanlrou,  voy.  Saint-Trond. 
Saonc,  voy.  Savonc. 

Sapliaron,  fontaine  singulière  de  Nubie,  I,  295- 
294. 

Sapiens,  fils  d'Ébuch;  il  participe  au  meurtre  de 

S'  Lambert,  II,  367;  il  meurt  à  Bilsen,  571. 
Sapin ie,  voy.  Sabine. 

Sapor,  roi  de  Perse;  il  bat  les  Romains;  il  cou- 
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ijuierl  la  Sicile  et  la  Cappadoce,  II,  27;  il 
ravage  la  Grèce;  battu  par  l'eiiipereur  Claude, 
Ô0-3I  ;  mené  prisonnier  à  Rome;  il  assassine 
Claude;  décapité,  51. 
Sapoi-,  roi  de  Perse;  il  bat  les  Romains, II,  74-7Î); 
supplice  qu'il  fuit  infliger  à  Julien  l'Apos- 
tat, 79. 

Sapora,  fille  de  Salor;  son  mari,  roi  de  Darmant, 

I,  140. 

Sara,  fille  de  Zedom,  femme  d'ismaël;  ses  descen- 
dants appelés  Sarrasins,  I,  141. 

Sara,  femme  d'Abraham,  I,  527;  ensevelie  à 
Ébron,  328, 

Sarachin,  nom  grec  de  Melchior,  I,  545. 

Saragossc  {  Sarragosse ,  Scragossv ,  Chesuram- 
Aurjuslanam) ,  ville:  prise  et  pillée  par  les 
Kiancs,!!,  175;  Cliarlemagne  yenvoieGanelon, 
fil,  128, 129;  Ganelon  en  prend  les  clefs,  151; 
les  clefs  données  à  Charles,  153;  les  païens  s'y 
retirent  après  la  bataille  de  Roncevaux,  149; 
Ogier  y  arrive,  150;  assiégée  par  Ogier,  151  ; 
Charlemagne  l'assiège,  155;  prise  par  Ogier, 
154,  155,  553;  un  des  douze  royaumes  d'Es- 
pagne, 24,552;  institution  d'un  évéclié,  VI,  250. 
Voy.  Godefroid,  Marsil. 

Sarainij,  voy.  Seraing. 

Saramont,  bois  près  de  Roncevaux  où  périrent 

les  Bourguignons,  III,  147. 
Sarasiens,  Sarasins,  Sarazins,  voy.  Sarrasins. 
Sarazinois ,  français,  I,  579,  582. 
Sarconeux,  fils  de  Sébustc,  père  d'Alpaïde;  pendu 

en  Frise,  II,  550,  551. 
i<arcque,  ville  de  l'Inde;  conquise  par  Ogier, 

III,  57. 

Sardaigne  (Sardf ,  Sardine,  Surdangne),  île;  sa 
révolte  contre  Rome,  I,  I(i5;  faits  merveilleux, 
170;  rendue  tributaire  de  Rome,  171;  sa  situa- 
tion géographique,  301  ;  on  n'y  voit  point  de 
serj)ents,  505;  le  pape  Poncianus  y  est  exilé, 

II,  15;  Luitprand  y  enlève  le  corps  de  S'  .Au- 
gustin, 433  ;  côtoyée  par  Ogier,  III,  55;  son  roi 
allié  d'Agolant,  roi  d'Espagne,  112;  le  roi  as- 
siste aux  i.oces  d'Ogier,  31 1  ;  le  roi,  païen;  il 


ravage  l'île  de  Rhode,  319;  il  est  vaincu  par 
Ogier,  520,  l'île  dépend  au  spirituel  de  l'ar- 
chevêque de  Pise,  IV,  359  ;  le  royaume  donné 
à  Alphonse  d'Aragon,  V,  562  ;  le  royaume  re- 
vient à  Fré.léric  d'Aragon,  VI,  27.  Voy.  Hali- 
gam,  Daniel. 

Sard  iinr,  pays  où  un  orage  jette  la  reine  d'Angle- 
terre, VI,  507. 

Sardains,  voy.  Sardes. 

Sarde,  voy.  Sardaigne. 

Sardc^/e,  ville  d'Allemagne,  1,95. 

Sardes  (Sardinoh,  Sardains);  révoltés  contre 
Rome  ;  domptés,  I,  165;  battus  par  les  Romains, 
171. 

Sardes  (Sardainr},\iUn;  fondée  par  Pallus,  I,  48- 
49. 

Sardine,  voy.  Sai'daignc. 
Sardinois,  voy.  Sardes. 
Sardins,  voy.  Sardes. 
Sarech,  voy.  Hugues. 

Sargas,  ville  d'Ecosse  ;  assiégée   par  Septime- 

Sévère,  I,  583.  584. 
Sarge,  Sarghc,  ville  d'Espagne  sur  la  route  de 

Roncevaux,  III,  147,  397. 
Sargoiidus,  fils  de  Lydrel,  comte  de  Flandre,  1, 

174;  il  meurt,  194. 
Sargue,  ville  d'Italie;  prise  par  Annibal,  I,  170; 

son  roi  tué  par  Ogier  le  Danois,  III,  94. 
Sarie,  lisez  Sane,  IV,  292. 
Sarion,  voy.  Sanche. 

Sarocinians,  Serocinnns,  Syrocymans,  diacre-^  en- 
voyé par  S'  Pierre  à  Soissons,  1,451. 

Sarondel,  endroit  où  Ogier  tue  Gui  de  Ronchiel 
III,  254. 

Sarque,  royaume  de  Palestine;  donné  à  Gautier, 
fils  du  roi  Gerbeir,  III,  372  N'oy.  Charles,  Gau- 
tier, Geoffroi,  .Jourdain. 

Sarrasin,  voy.  Arnoul,  Clément. 

Sarrasins  (Sarnzins,  Sarasiens,  Serasiens),  des- 
cendants de  Sara;  ils  soumettent  les  descen- 
dants d'Agar  et  d'ismaël;  nom  générique 
donné  à  tous  les  infidèles,  I,  504;  ils  ne  bu- 
vaient pas  de  vin  du  temps  de  J.  d'Outremeuse, 


462 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


II,  ô4;  Arlus  leur  enlève  Jci'usalein;  défaits 
en  Egypte,  215;  Paris  fait  vœu  de  les  com- 
battre, 217;  battus  par  Paris  en  Afrique,  225- 
226;  item  dans  l'Inde,  229;  ils  tuent  Paris, 
230;  ils  reconquièrent  tous  leurs  royaumes, 
231;  battus  en  Italie,  2i5-24f);  battus  parles 
Francs  en  A(|uilaine,  263,  264;  battus  par 
Clodovce,  288,  294,  2!t8:  ils  battent  les  chré- 
tiens, 299;  les  Sarrasins  d"Esj)agne  ravagent  la 
Bretagne;  Ifattus  par  Eswaldiens,  335;  ils 
perséc;:tent  les  chrétiens  en  Afrique,  338; 
Constantin  promet  de  les  combattre,  353;  ils 
dévastent  l'Angleterre;  battus  par  Pépin,  359; 
ils  se  soumettent  aux  Romains,  375;  défaits  en 
Gascogne  j)ar  Charles  Martel,  396;  battus  dans 
la  Navarre,  398;  de  nouveau  défaits  en  Gas- 
cogne. 399,  403-404;  battus  en  Auslrasie  par 
Charles  Martel,  406;  battus  sur  mer,  107;  bat- 
tus en  Afrique  par  Florentin,  408  ;  mis  en 
déroute  près  de  Pans,  421;  battus  en  Chal- 
dée,  423;  battus  en  Bavière.  427-428;  ils 
assiègent  Constanlinople,  453;  battus  par 
Léon,  435;  ils  conquièrent  la  Navarre,  458; 
battus  par  Doon,  475,476;  battus  à  Monglanne, 
486;  désignés  par  Charlernagne  à  la  conquête 
des  fils  de  Doon,  523  ;  ils  chassent  Léon  de 
Rome,  III,  7;  ils  conquièrent  Jérusalem,  11; 
chassés  par  Charlemagnc,  12;  Charles  leur  en- 
lève Compostclle,  25;  ils  prennent  Rome,  29  ; 
battus  par  les  Français,  30,  31,  3b,  59,  41; 
convertis  et  baptisés  [)ar  Ogiei-,  55,  56,  57,59; 
battus  par  les  Français,  65;  mis  en  déroute  par 
Ogier,  77;  ils  battent  les  Français  à  Palerme, 
81;  battus,  87;  ils  envahissent  la  Bourgogne, 
88;  battus,  95,  102,  108,  118,  M9,  120;  ils 
se  tuent  les  uns  les  autres,  125,  124;  vaincus 
par  les  chrétiens,  154;  ils  dévastent  l'Auvergne 
et  le  Limousin,  231,  252;  cent  mille  païens 
baptisés,  210;  Ogier  les  bat  en  Grèce,  259, 
260;  battus  en  Hongrie,  281;  ils  envahissent 
la  Flandre,  282;  battus  à  Laon,  284  :  Ogier  les 
met  en  fuite,  ÔOS  ;  ils  dévastent  la  Sicile,  516; 
défaits  par  Ogiir,  520;  baptisés,  552,  leur 


défaite  par  Ogier,  359;  battus  sous  les  murs 
d'Ascalon,561  ;  item  à  Acre,  365;  item  à  Rama, 
569;  item  à  la  Lunette.  372;  ils  envahissent  et 
ravagent  la  France,  ù74;  battus  en  Italie,  377; 
item  à  Astorga,  391  ;  ils  mettent  les  chrétiens 
en  déroute  près  de  Luserne,  402;  Ogier  les 
bat  à  Astorga,  401;  ils  s'emparent  de  Rome, 
IV,  28;  battus,  31  ;  Ogier  va  les  combattre,45; 
battus,  45;  ils  s'emparent  de  Rome,  72;  ils 
battent  les  fils  de  l'empereur  Lothaire,  81; 
nom  donné  aux  Normans,  84;  leurs  expédi- 
tions en  Allemagne,  96;  noyés  en  Frise,  97; 
ils  envahissent  l'Italie  et  assiègent  Rome,  M7  ; 
ils  pillent  Gènes,  126,  154;  battus  près  de 
Rome,  127;  batius  en  Espagne,  154;  item 
|)ar  l'empereur  Henri,  152;  item  en  Terre- 
Sainte  par  les  chrétiens,  290;  ils  alTament  les 
chrétiens  dans  Antioche,  291  ;  ils  sont  défaits, 
292;  battus  à  Ascalon,  293;  ils  empoisonnent 
les  chrétiens  à  Tyr,  595  ;  défaits  par  les  Ro- 
mains, puis  vainqueurs,  596;  battus  à  Lis- 
bonne, 598;  item  en  Terre-Sainte  par  les  chré- 
tiens, 459;  leurs  ravages  en  Occident,  482; 
ils  assiègent  Milan,  493;  ils  s'enfuient,  49(i; 
massacrés  à  Acre,  505;  ils  tuent  l'empereur 
Salomon  à  Constantinople,  510  ;  ils  assiègent 
Constantinople,  525,  591,  594;  défaits  par 
Baudouin,  comte  de  Flandre,  595  ;  ils  re- 
prennent Jérusalem,  598;  ils  reconquièrent 
la  Terre-Sainte,  V,  59;  ils  vont  au  secours  de 
Damiette,  69  ;  ils  battent  les  chrétiens,  101  ; 
leur  conférence  à  la  Mecque,  122;  ils  arrivent 
en  Europe,  125;  Ogier  les  bal  à  Soissons,  127  ; 
combattus  par  Frédéric  II,  25i  ;  des  prison- 
niers demandent  le  baptême,  281  ;  battus  sous 
les  murs  de  Damiette,  285;  item  à  Phàrescour, 
284;  combat  contre  les  croisés  à  Mansourah, 
285  ;  ils  battent  les  croisés,  287,  2«8;  on  leur 
rend  Damiette,  289;  ils  détruisent  Damiette, 
290;  combattus  par  les  Tartares,  519,  549; 
leurs  temples  détruits,  330  ;  tributaires  des 
Tartares,  558,  539  ;  ils  restent  maîtres  de  la 
Terre-Sainte,  560  ;  ils  battent  les  Arméniens, 
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",6!);  coiiiballus  })ar  Lynos,  570;  ils  viennent 
«  Il  Espngnc,  373;  battus  en  Espagne,  374;  Ta- 
guiJar  les  protège,  439;  leur  prospérité, 
'(40  ;  massacrés,  474;  ils  s'emiiarcnt  d'Acre, 
47!l;  ils  retournent  à  la  loi  de  Mahomet,  502  ; 
battus  par  les  Tarlarcs,  K63;  expulsés  de  Lu- 
eera,  564;  battus  par  les  Tartares,  570,  577; 
ils  fuient  devant  les  Tartares,  VI,  48;  ils  sont 
battus,  49;  défaits  i)ar  les  Templiers,  103  ;  les 
Sarrasins  d'Espagne  combattus  par  un  oi'dre 
(le  chevalerie,  250;  ils  assiègent  Tarifa,  383; 
ils  sont  battus,  384  ;  les  Sarrasins  en  Prusse, 
406,  412;  battus,  415;  les  Sarrasins  d'Espagne 
battus,  626. 
Sart,  près  de  Liège;  le  doyen  Otton  y  fonde 
l'abbaye  du  Val-Benoît,  V,  196.  Voy.  Gérard, 
Gui. 

Sartago,  chef  de  Hongrie,  I,  135. 

^■flr/ayonrfHS,  fils  de  Sargondus, comte  de  Flandre, 

I,  194;  il  meurt,  229. 

Sartac/ones,  roi  de  Frise;  supplice  que  lui  inflige 

Ogier,  IV,  54. 
Sartagonus,  fils  de  Virgile,  roi  de  Carthage,  I, 

184. 

Sarlaiigne,\\e  près  du  Pont,  où  aborde  Floientin  ; 

II,  412. 

Sarlibratis,  roi  d'Espagne;  il  ravage  la  Bretagne; 

tué  par  Charles  Martel,  II,  578. 
Sartorius  (Sarloriien) ,  roi  de  Mauritanie;  il  fait 

la  guerre  en  Espagne  contre  les  Romains;  I, 

209. 

Sarug,  fils  de  Reu,  I,  327. 
Sarrnis,  voy.  Servais. 
SasTies,  voy.  Lisanias. 

Sassenbrouck  (Sassebruche),  seigneur  liégeois  de 

ce  nom,  IV,  420. 
Susses  de  Borsut,  capitaine  des  Français,  V,  513. 
^as.?e/,  voy,  Sauset,  Hubin.  Cfr  Saisset. 
Sassontjnies,  voy.  Gérard. 

Satan  [Suthau,  Satlianas);  il  entre  dans  une  idole 
et  répond  aux  demandes  d'Ardossa,  I,  154; 
il  engage  Éve  à  sortir  du  Tigre,  511-512;  il 
résiste  à  l'archange  Michel,  512-515;  il  mord 


4()5 

Selh  sous  la  forme  d'un  serpent,  518  ;  il  tente 
Jésus,  566-367  ;  il  excite  les  Juifs  à  faire  mourir 
Jésus,  410,  sa  dispute  avec  Beizebuth,  413; 
il  invite  Lucifer  à  recevoir  Jésus,  417;  chassé 
par  Lucifer,  4IS;  livré  à  Lucifer  par  Jésus, 
420;  il  endoctrine  Domitien,  494;  il  sort  de 
la  statue  de  Nam,  526;  il  prend  la  figure  de 
Moïse  pour  tromper  les  Juifs,  II,  138;  père  de 
Merlin,  171;  il  fait  un  pacte  avec  Théophilus, 
238;  il  lâche  un  homme  à  la  voix  de  S'  Amand, 
291;  ennui  qu'il  cause  aux  chrétiens  dans  le 
Panthéon,  293;  il  déchire  Momylogus,  299; 
il  emporte  l'âme  d'Ebroïn,  345;  il  enlève  les 
étoles  de  S'  Hubert,  375;  Ernebaut  lui  vend 
son  âme,  447,  4(iO,  46 i  ;  il  prend  la  figure  de 
Chariot  et  lutte  contre  Ogiei'  le  Danois,  III, 
238;  il  lente  Éve,  IV,  55;  les  démons  doivent 
renoncer  à  l'âme  de  l'empereur  Lolhaire,  77; 
Satan  se  manifeste  lors  de  la  consécration  de  la 
cathédrale  de  Cologne,  80;  le  fils  de  Louis  de 
Bavière  possédé  du  démon,  82;  le  prince 
Dyranus  possédé  et  exorcisé,  202;  Satan  fait  un 
pacte  avec  Sylvestre  II,  205,  206,  208;  il  veut 
s'emparer  de  l'âme  de  l'empereur  Henri,  219; 
vaincu  par  les  artifices  de  Palombe,  259;  il  se 
lait  passer  pour  la  fille  du  roi  de  Bil  et  épouse 
Baudouin,  comte  de  Flandre,  IV,  511  ;  il  favo- 
rise la  cause  d'Henri  de  Louvain,  V,  57;  il 
règne  dans  le  Périgord,  111;  il  s'empare  de 
l'esprit  d'Henri  de  Louvain,  221. 

Satanay,  voy.  Stenay. 

Satangiie,  voy.  Gui. 

Salenay,  voy.  Sathenay. 

Sa'halic,  Satalie,  voy.  Guichar,  Richard. 

Sathanas,  voy.  Satan. 

Sathenay,  Salenay,  \oy.  Charles,  (îérard,  Gui, 
Thierri. 

Satilus ,  fils  d'Anlénor:  chargé  |iar  Melus  de 

rebâtir  Ilion,  I,  50. 
Satoir,  \oy.  Saulour. 

Sator ,  neveu  d'Alymodcs,  roi  de  Darmant,  I, 
140. 

Saturne  (Saiumns),  dieu;  son  temple  à  Rome,  I, 
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67;  planète;  on  en  l'.iil  une  idole  animée  par 

Satan,  IV,  5ô. 
Saturne,  consul  romain;  sa  (ille  exorcisée  par 

Linus,  I,  485. 
Saturne  on  Sutri,  ville;  fondée  par  Salurniis,  I, 

19. 

Saturninm,  envoyé  par  S'  Pierre  à  Toulouse,  I, 
iS5. 

Satnrnus  ou  Nemprot,  fils  de  Gaban,  géant,  roi 
de  Clialdéc  et  de  Crète,  1,  18:  chassé  par  son 
fils  Jupiter;  il  donne  son  nom  à  Tltalie;  adoré 
comme  dieu,  Kl;  il  divise  l'Italie  en  trois 
royaumes,  20. 

Siiublenicrs,  voy.  Sauvcnière. 

idLWgxha^n  {Sygebans,  Srgehaus),  roi  desAlains;  il 
marche  contre  les  Huns,  II,  111  ;  il  coupe  le 
nez  à  Attila,  112. 

Sauheid  (Saiihi ,  Saiih),  village  liégeois  dépen- 
dant de  Chénée,  11,  420;  amende  due  à 
l'évèquc,  VI,  4(i2. 

Siiiihi,  voy.  Gérard. 

Saûl,  roi  d'Israël,  I,  .15-34;  battu  sur  le  mont 

Gelboé  par  les  Philistins;  il  se  tue,  ôJi. 
Siiitlvenier,  voy.  Sauvcnière. 
Saiirion,  voy.  Sanche. 

.V««.se  le  Bourguignon;  il  combat  à  Honcevaux, 
III,  liO;  tué  par  les  Sarrasins,  144;  enterré  à 
Arles,  155. 

Sause  de  Duras;  il  vient  en  aide  à  Charlemagne, 
III,  214. 

Snuse,  voy.  Sansc. 

Saitset,  Sasset  de  liorsut;  il  assiège  l'Épine,  VI. 
5t);  il  combat  les  Flamands,  G2;  il  s'empare  de 
La  BalofiFc,  76  ;  ses  prouesses,  77  ;  il  garde  Mid- 
(lelbourg,  78;  il  attaque  les  Hennuyers,  92;  il 
accompagne  la  reine  Isabelle  en  Angleterre, 
^07;  il  assiège  Monlfort,  50!(;  député  vers 
Kdouard  V,  311;  conseiller  de  la  reine,  31  S. 

Sautour  (Saloir),  voy.  .^rnoul. 

Sauvage  (le),  voy.  Oberl. 

Sauvcnière  {  Saubleniers ,  Saienir  ^  Sablonier , 
Salvenicr,  Savenicr  ,  Saulvenier ,  Sablenicr  , 
Saverniers),  quartier  de  Liège,  III,  8,  9;  la 


Basse-Suuvenière,  fondée  par  Radus  des  Pro« 
qui  lui  donne  des  lois;  lieu  de  refuge,  10;  (II, 
668);  citée,  IV,  120;  annexée  à  la  grande  pré- 
vôté de  S'-Lambert,  14S;  (III,  4i.o,  446j;  le 
prévôt  de  S'-Lambert  en  est  seigneur  tempo- 
rel; un  prévôt  renonce  à  la  franchise  du  refuge, 
146;  S'-Michel,  paroisse  de  ce  quartier,  147; 
carrière  de  pierres  pour  bâtir  l'église  S'-Jean, 
150,  157;  Roland  des  Prez  y  périt;  Roland- 
Gofife;  Notger  y  fait  passer  l'eau  de  la  Meuse, 
162;  (III,  453);  Colin  Maillard,  mayeur  héré- 
ditaire, 175;  (III,  467);  bras  de  la  Meuse,  196; 
Jean  Maillart,  prévôt  de  la  justice,  570;  ce 
quartier  rentre  sous  la  juridiction  des  échevins 
de  Liège,  454,  45."),  460,  461  ;  juridiction  du 
prévôt  de  S'-Lanibert,  488;  quartier  des  Mail- 
lart, 32,  543,  559;  privé  de  ses  franchises 
par  la  paix  des  Clercs,  561,  (685);  cité,  VI, 
169;  la  Haute-Sauvenière,  V,  560;  VI,  168; 
la  place  de  la  Sauvcnière,  V,  455;  lignage 
liégeois;  ses  prouesses,  V,  365.  Voy.  Gilles  le 
Frongnut,  Maillart. 

Savardc,  voy.  Saverdun. 

Savaris,  voy.  Saloaris. 

Savenicr,  voy.  Sauvcnière. 

Saverdun  (S'avarde),  château;  conquis  par  Simon 

de  Montfort,  V,  11. 
Savcrine,  contrée  de  la  Grande-Bretagne,  ensuite 

appelée  Cambrie,  II,  190.  Voy.  Cambrrius. 
Savcrnicrs,  voy.  Sauvcnière. 
Savinia,  voy.  Sabinie. 
Saviniaiiis,  voy.  Sabinicn. 

Savoie;  Charlemagne  y  est  battu  par  Hondris,  II, 
478;  ravagée  par  Ogier  le  Danois,  III,  206;  le 
comte  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  511;  le  comte 
obtient  le  prix  d'un  tournoi,  337;  ravagée  par 
les  Normans,  IV,  84;  le  fils  d'un  comte,  tréfon- 
cier  à  Liège,  278;  le  comte  engage  les  Milanais 
à  surprendre  l'armée  d'Obert,  309;  un  comte 
était  frère  d'Albéron  de  Liège,  569;  le  comte 
fait  partie  de  l'armée  française,  V,56;  il  assiège 
un  château  de  Ferrant  de  Portugal,  70;  battu, 
98;  mandé  par  Philippe-Auguste,  142;  il  dé- 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


m 


fend  la  Champagne,  143;  ses  prouesses,  lii; 
son  mariage,  272;  le  comte,  répondant  du  due 
de  Bourgogne,  455,  436;  le  comte  est  à  Paris, 
457;  mauvais  conseil  qu'il  dorme  au  roi,  bOb; 
le  comte  à  la  cour  de  France,  bl6;  il  fait  accor- 
der une  trêve  aux  Flamands,  VI,  56;  envoyé  à 
Tournai,  63,  64,  6b;  il  combat  à  Bouvines,  82; 
il  trahit  les  Français,  84,  8b;  il  retourne  au 
combat,  87;  il  guide  l'empereur  en  Italie,  128; 
il  se  trouve  à  Milan,  152;  son  vœu  de  l'cper- 
vier,  154,  156;  mis  en  fuite,  à  Rome,  149;  il 
négocie  la  paix  entre  Flamands  et  Français, 
2b5;  il  guerroie  en  France,  579;  il  combat  à 
Casscl,  409.  '^'oy.  Arnoul,  Baudouin,  Clément, 
Gaiidis,  Geoffroi,  Gotlielon,  Gui,  Hadelin,  Hir- 
caire,  //ortrfm,  Julien,  Ogier,  Rcmnclc,  Richard, 
Roland,  Servais. 

Savone  (Saonc),  ville  de  la  Lombardic,  1,  501. 

Saxe  (Saxongiie  ,  ville  et  comté  fondés  par  Saxo; 
I,  94;  conquise  par  César,  218;  miracle  qu'y 
opère  la  clef  de  S'  Servais,  II,  96-97;  les  rois 
allemands  y  sont  battus  par  Ciovis,  156;  sou- 
mise à  Clovis,  lb7;  conquise  par  Ogier,  165; 
item  par  Théodoric,  177;  Artus  y  convoque  les 
chevaliers  de  la  Table  ronde,  214;  envahie  par 
Hector,  216;  donnée  par  Paris  à  Galerant  de 
Metz,  217;  conquise  par  Priam,  231;  elle  fait 
partie  du  royaume  d'Austrasie,  entre  le  Rhin  et 
la  Meuse,  259;  ravagée  par  Synibolus,  508; 
conquise  par  Charles  Jlartel,  455;  le  roi  assiège 
Montoicr,  478;  le  roi  tué  par  Ogier  le  Danois, 
111,  218;  il  assiste  aux  noces  d'Ogier,  311;  le 
(lue  doit  concourir  à  l'élection  de  l'empereur 
d'Allemagne,  578;  dévastée  par  les  Danois  et 
autres  païens,  IV,  97;  le  duc,  grand-père  de 
l'évéque  Éracle,  1  19  ;  le  duc  se  soulève  contre 
l'empereur  Conrad,  122;  défait  par  l'empereur 
Otton,  13i  ;  le  duché  appartient  à  l'empereur, 
Ibl;  résidence  d'Otton  III,  18."i;  Otion  le 
donne  à  son  lils  Henri,  194;  mines  d'or  et  d'ar- 
gent, 202j  le  duc,  électeur  de  l'empire,  21  I  :  le 
duc  battu  par  l'empereur  Henri  III,  268;  le 
duché  usurpé  |)ar  Hernian,  295;  l'église  de 


S'-Jacques  dotée,  538;  le  duc  prend  part  à  la 
croisade,  395  ;  le  roi  épouse  une  fille  de  Henri  I, 
roi  d'Angleterre,  399;  ravagée  par  l'évéque  de 
Magdebourg,  etc.,  454.  Voy.  Adolphe  de  Nas- 
sau, Arnoul  Francar,  Brandimont,  Dolavans, 
Frédéric,  Fruscar,  Geffbiide,  Gcrcans,  Guil- 
laume, Hélène,  Henri,  Hirlam,  Jean,  Lothaire, 
Praxède,  Raoul,  Wittekind,  Yscoiiart. 

Saxiacum ,  voy.  Saissac. 

Saxingcs,  voy.  Saxons. 

Saxo,  duc  de  Germanie;  il  fonde  les  villes  de 
Saxe,  etc.,  I,  194. 

Saxonyne,  voy.  Saxe. 

Saxongne,  lisez  Saissac,  V,  237. 

Saxons  (Saxinges,  Saxongncs,  Sagncs,  Sennes); 
vaincus  par  Agrippa,  I,  71  ;  ils  aident  Childeric 
à  conquérir  Cologne  et  Trêves,  II,  144;  battus 
par  les  Hongrois,  163;  item  par  les  Francs;  ils 
assiègent  Metz;  mis  en  déroute  par  Clotaire, 
178;  battus  par  Uterpandragon,  I88;Gourmont 
leur  donne  la  Grande-Bretagne;  ils  fondent 
sept  royaumes  en  Angleterre,  199;  battus  par 
les  Danois,  200;  vaincus  par  Artus;  ils  reçoi- 
vent le  baptême,  204;  battus  par  les  Danois, 
216;  établis  entre  le  Danube  et  le  Rhin,  303; 
ils  obligent  Brandimont  à  faire  la  paix  avec 
Clovis,  308;  battus  par  Charles  Martel,  435; 
ils  refusent  le  ti  ibut  à  Pépin,  487  ;  battus  par 
les  Hongrois,  515;  ils  battent  les  Frisons;  ils 
se  réfugient  à  Ehresburg,  525;  vaincus,  524; 
battus  par  Geoffroi  de  Danemark,  526;  faibles 
en  campagnes,  invincibles  dans  leurs  forte- 
resses, 527;  vaincus  par  Charleniagne,  III,  5, 
61;  ils  accompagnent  Ogier  en  Espagne,  327; 
battus  par  Henri  III,  IV,  282;  item  par  l'em- 
pcreur  Henri  IV,  296.  Voy.  J ridas. 

Sayne  {Say,  Saiiir,  Sena  en  latin);  le  comte 
assiste  au  tournoi  de  Huy;  ses  airnoiries,  III, 
68  ;  il  assiège  Huy,  78  ;  Charleniagne  rassem- 
ble son  année  à  Sayne,  270  ;  le  comte  tué  par 
le  roi  Brehier,  280;  il  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  512;  il  aide  l'évéque  Francon  contre 
les  Nornians ,  IV,  85;  le  comte,    iicrc  de 
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révcque  Éticnne  de  Liège,  89;  il  accompagne 
Noigcr  il  Huy,  17 1;  ses  prouesse?,  172;  son 
fils,  trcfoncier  à  Liège,  278;  il  accompagne 
révéque  Obcrlà  Liège,  280;  il  vient  au  secours 
(les  Liégeois,  544-;  il  comniandc  les  Liégeois, 
o47;  il  assiste  les  Liégeois  conirc  les  Namurois, 
■458;  il  fait  hommage  à  Albert  (!c  Louvain,  à 
llcims,  503;  il  assiste  à  la  réunion  de  Waleffe, 
5)8();  le  comté  aciictc  par  Henri  de  Gueldre,  V, 
555;  un  comte  épouse  une  fille  de  Henri  de 

.  (îueidrc,  591.  Voj'.  Alberon,  Albert,  Arnoul, 
Dauilouin,  Baldérie,  Brant,  t'rédéric,  GeofFroi, 
Godel^roid,  Gui,  Henri,  Jean,  Ogier,  Philippe, 
Pierre,  Plecirude,  Ricliard,  Thibaut.  Cfr  Zeijue. 

Saijne,  voy.  Seine. 

Snyncs,  voy.  Saxons. 

Sa/jve,  V,  17,  lisez  Sayne. 

Scadoisj  voy.  Escaudœuvres. 

Scudraldinc,  fille  d'Ëbroel,  II,  190. 

Scnlongne,  voy  Ascalon. 

ScanduHne,  fille  d'Ébroel,  II,  190. 

Scarnt,  voy.  Xlians. 

Scnrioth,  voy.  Iscariole. 

Scan/fort,  baron  anglais;  il  combat  les  Français, 
VI,  570. 

5ca«rws  ;  ])rép(isé  par  Pompée  îi  la  garde  de  la 
Syrie,  1,201;  il  fait  lever  le  siège  de  Jérusalem, 
205;  nommé  gouvcineui'  de  la  Judée,  207;  il 
envoie  Gabinius  comballrc  Alexandre,  20S; 
gouverneur  de  la  Syrie,  214. 

Sccndrcinalc,  voy.  Xhendremael. 

Scerappp,  voy.  Séiapis. 

Sccrcies,  voy.  Servie. 

Schisme,  par  suite  de  la  nomination  de  l'antipape 
Clément,  IV,  281  ;  nouveau  schisme,  VI,  514; 
schisme  suscité  par  Louis  de  Bavière,  454. 

Scillus,  voy.  Sylla. 

Scipion  [Scypio]  l'Africain;  il  ranime  le  courage 
des  Romains,  I,  120;  il  s'empare  de  villes  en 
Espagne;  il  bat  les  Carthaginois,  125,  157; 
item  les  Sicambres  devant  Pavie,  12(3. 

Scirashts,  roi  de  l'Inde,  géant;  vaincu  par  Ogier, 
III,  58. 


Scite,  voy.  Scylhie. 

Sciticons  (Cyziquc?),  ville;  assiégée  par  les  Ro- 
mains, I,  210. 

Scizilin,  voy.  Sicile. 

Sclachicii.i,  Sctacliins,  voy.  Sclessin. 

Scladie,  Eschidic  (la  Bétiquc?),  royaume  d'Es- 
pagne; conquis  par  Julien,  II,  133.  Voy.  Di- 
incir,  Gribauz,  Madiob. 

Sclaces,  voy.  Esclavonie. 

Sclaitoini'j  Sclavonic,  voy.  Esclavonie. 

Sclayn  (Sdains  sur  Miiese),  village;  incendie  de 
l'église  S'-Félix,  IV,  482,  (710). 

Sclessin  (Esclcc/iieii.s,  Sclac/iicns,  Sclachim),  vil- 
lage liégeois;  la  tour  du  maréchal  de  l'évêché 
abattue,  V,  520;  lignage  allié  aux  Waroux, 
548;  amende  duc  à  révcque,  VI,  4(55;  lignai'e, 
549,  559;  IV,  419,  451. 

Sclin,  ville  jirès  de  Pont-à-Vendin ;  l'église 
S'-Pricr  brûlée,  V,  507. 

Scochars  de  Ferme,  VI,  228. 

Scoche,  voy.  Ecosse. 

Scoonvorst  {Sconncwousl),  les  seigneurs,  IV,  411. 
Scornay,  voy.  Escornaix. 
Scorpion,  voy.  Escorpioiis. 

Scribonia  (Scriboine),  première  femme  de  César- 
Auguste;  répudiée,  I,  551. 

ScyAhcs  (Sitliiens,  Siliicns);  ils  battent  Darius  et 
les  Amazones,  I,  100,  101;  battus  par  Darius, 
I02  I03,  104-105;  ils  habitent  une  contrée 
sauvage,  290 

Scythic  {SithiC)  Si(e,  Scilc)  ;  envahie  par  Darius; 
sa  position  géographique;  mœurs  des  habitants, 
I,  100-101;  Darius  y  porte  la  guerre,  102; 
citée,  296,  505, 

Sebach,  voy.  Saba. 

Sébastc,  capitale  du  royaume  de  Samarie,  I,  109; 
construite  par  Hérode,  553;  Hérode  y  réside, 
559;  S' Jean-Baptiste  y  est  enseveli,  399; 
assiégée  par  Ogier,  III,  55;  conquise  et  nom- 
mée Monbrant,  5(5. 

Sebcl,  roi  géant;  tué  par  Ogier,  III,  598. 

Sebclj  Scbclle,  géante;  femme  de  Bramont,  puis  de 
Piramus,  II,  404;  III,  280. 
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Scbrans,  exécuteur  du  roi  Gcrgons,  IV,  05. 

Scbuste,  Sebusies,  prince  de  Golliie;  il  bal  Chos- 
rocs,  II,  507. 

Scbuste,  fils  du  précédent,  roi  de  Golhie,  H,  550; 
il  bat  les  Sarrasins  en  Italie;  il  conquiert  une 
partie  de  l'Espagne,  555. 

Sèche,  mer  inconnue,  I,  290. 

Secla,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Secundus,  Secon  (Pl'mel),  philosophe;  son  expé- 
rience sur  la  vertu  des  femmes,  I,  957-358;  il 
cause  la  mort  de  sa  mère  ;  il  se  voue  au  silence, 
558;  il  refuse  de  répondre  à  l'empereur  Ha- 
drien, 559,  son  explication  du  monde,  des 
astres,  de  la  divinité,  etc.,  541. 

Sédécias  (Scdcchias),  frère  de  Joachim,  roi  de 
Juda;  pris  par  Nabuchodonosor,  I,  90,  91,  175. 

Sedisienf',  voy.  Thédisc. 

Sedrich,Ms  d'Yborus;  il  épouse  Éliscna  et  devient 
duc  de  Bourgogne,  I,  273;  il  meurt,  558. 

Sedroc,  Sedroch,  fîls  de  Quormonf,  roi  de  Hongrie, 
I,  SS-i;  il  demande  à  Ogens  la  moitié  de  son 
royaume  pour  son  fils,  570;  il  bat  et  tue  Ogens; 
tué  par  Yborus,  571. 

Sedroc,  roi  d'Égyptc;  il  aide  Bosados  contre  les 
Romains,  I,  512;  tué  en  Espagne,  515. 

Sedroch,  nom  primitif  de  Namur,  I,  514;  on  y 
adore  Nam;  évangelisée  par  S' Materne,  52G; 
l'église  N.-D.;  la  ville  s'appelle  Nammute,  puis 
Namur,  527. 

Sedros,  fils  de  Tongris,  roi  de  Tongres,  duc  d'Ar- 
dennc;  son  royaume  s'étend  de  Reims  à  Trêves; 
j)rincc  très  civilisé;  il  fonde  les  villes  de  Taxan- 
drine,  Visé,  Tilfl",  Mery  et  Seraing,  I,  222, 
(GO'j);  il  achève  ChèvremonI,  244;  il  combat 
.Iules  César;  sa  vaillance,  245;  combat  singu- 
lier, 246,  (C06-C08);  il  rend  hommage  à  César 
sans  payer  tribut;  il  construit  un  palais  à  Ton- 
gres; il  va  habiter  Rome,  247;  favori  d'Octave, 
248,  (filO);  il  va  en  Egypte  et  lue  Ploiémée, 
205;  il  revient  à  Tongres  avec  Oclave,  273;  il 
meurt  de  la  jaunisse,  274. 
Segcbaus,  voy.  Saugiban. 
Scgrbcrt,  voy.  Sigebert. 


Seguin  (Segins,  Scgum,  Segun,  Segus,  Segnis, 
Scgnius)  de  Blois,  compagnon  de  Charlemagne, 

III,  155;  il  meurt  à  Piragoirc,  154. 

Seguin  de  Bordeaux,  fils  de  Doon  de  Maycnce; 
il  conquiert  Bordeaux;  ses  armoiries,  II,  522;  il 
accompagne  Ogier  le  Danois  en  Espagne,  III, 
110;  il  combat  Gérard  del  Fraite,  97;  son  fils 
tue  Chariot,  219;  oncle  d'Ogier ,  517;  créé 
comte  de  Bordeaux  par  Charlemagne,  IV,  250. 

Seguin  de  Cambrai;  tué  par  Ogier,  IIL,  219. 

Seguin,  fils  d'Odilon,  seigneur  de  Chisanne,  II, 
521. 

Seguin,  portier  de  Conindre;  tué  par  le  bâtard 

d'Anscis,  III,  405 
Seguin,  fils  de  Philippe,  comte  de  Flandre,  III, 

282;  tué  par  les  païens,  285. 
Seguin  11  Heyron;  il  reconnaît  Ogier,  III,  255. 
Seguin,  prévôt  de  S'-I.ambert,  à  Liège,  IV,  574. 
Seguin  de  Limoges;  il  négocie  avec  l'empereur 

Richard,  III,  177. 
Seguin,  chantre  de  S'-Servais,  à  Macsiricht,  II, 

98. 

Seguin  de  Magnée,  chevalier  liégeois;  sa  parenté, 

IV,  458. 

Seguin,  abbé  de  Meaux;  il  écrit  l'histoire  d'Ogier 

le  Danois,  V,  150;  cité,  I,  2. 
Seguin  de  Peschc,  chanoine  de  Liège,  IV,  345. 
Seguin,  sire  de  Stcin;  envoyé  du  comte  de  Looz, 

V,  77. 

Segurades,  chevalier;  il  porte  les  armes  de  Tristan 

à  ses  obsèques,  II,  241. 
Scgus,  voy.  Seguin. 

Seine  (Saine,  Sayne),  fleuve  de  la  Gaule,  I,  208  ; 
Lutècc  bâiie  sur  ses  bords,  40;  il  forme  la 
limite  des  conquêtes  de  Clodion,  II,  144;  item 
de  Clovis,  115;  cité,  III,  317;  IV,  405,  551; 
Richard  d'Ang'elerre  y  est  jeté,  V,  140;  as- 
semblée sur  ses  bords,  279;  cite,  550  ;  débordé, 
427,  528;  l'île  N  -D.  à  Paris,  VI, 494. 

Seine-Port,  (Saine),  ville;  prise  par  les  barons 
révoltés,  V,  190.  . 

Séleucie  (Seluche),  ville  de  Syrie,  1,288. 

Séleucus  I  (Silcnlius,  Sileucius),  roi  de  Syi'ie;  il 
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bat  Aniiochiis,  I,  112;  il  fonde  la  ville  d'An- 

tiochc,  1 13;  il  meurt,  lid. 
Séleuctis  II,  fils  d'Aiiliopliiis;  loi  d'Asie  et  de 

Syrie,  I,  Hîi;  il  riunirt, 
Scliiics,  endroit  où  Gui  de  Dainpicrre  est  enterre, 

VI,  i)3. 
Selin.i,  voy.  Slins. 

Sella,  seconde  femme  de  Lamecli,  I,  525. 
Sfilliim,  fils  de  Zacharie;  tué  par  Maiiahem,  I,  51. 
Selonchc,  voy.  Gui. 
5c/»c/(e,  voy.Séleucic. 

Sem,  second  fils  de  i\oé,  souche  des  peuplesd'Israël, 
1,  5,  5-26;  son  frèi-e  lui  donne  l'Asie  en  partage, 
0;  sa  descendance  peuple  l'Inde,  etc.,  7;  ses 
descendants  sont  bons,  10. 

Sem,  fils  de  Matiphalet;  il  règne  en  Italie,  I,  10. 

Sem,  fils  de  Japliet;  il  règne  en  Italie,  I,  17;  il 
meurt,  1 8. 

Sémiramonde,  fille  de  Tenebrons,  femme  de  Ninus, 
I,  10;  elle  reconstruit  Babylonc  et  règne,  H, 
12;  ell(!  conquiert  la  Perse,  15;  elle  fonde  une 
ville  de  son  nom,  25. 

Sémiramonde,  ville;  fondée  par  Sémiramonde; 
assiégée  par  Cyrus,  I,  25. 

Semproniiis  (Simpronii,  Symproniims),  consul 
romain,!,  121;  battu  par  .\nnibal,  122. 

Scnn,  voy.  Sayne. 

Scnachor,  monstre  de  l'Inde,  I,  21Hj. 
Scnastor,  voy.  Synaslor. 
Senr,  voy.  Sens. 

Scncchic,  royaume  d'Asie,  I,  24-;  conquis  par  les 
Amazones,  25;  son  roi  combat  Clovis,  II,  155; 
le  royaume  donné  par  Ogier  à  Soliman,  III, 
572.  Voy.  Bnldach,  Gode,  Soliman. 

Senelieul,  Se/iehut jCil\e  d'Ouri  de  Bavière;  enlevée 
par  des  soldats,  délivrée  par  Aubri  le  Bourgui- 
gnon, IV,  74. 

Senebeut,  femme  de  Gasselin,  II,  450. 

Sénèque  (Seneca),  philosophe;  Néron  le  fait  mou- 
rir, 1,  408-469. 

Senich,  peuplade  tartare,  IV,  588. 

Senlis  {Sains-Lis,  Saint- Lis ,  Silvanocle,  Silvanec- 
tum),  ville;  assiégée  par  Ferrant  de  Portugal, 


V.  56  à  59;  citée,  118;  Louis  de  Nevers  y 
trouve  le  comte  de  llaiiiaul,  VI,  98;  concile, 
129;  l'évéque  chargé  d'exécuter  la  sentence  du 
pape  contre  les  Brugeois,  -iOO;  le  roi  Robert 
y  fonde  une  église,  IV,  240.  Voy.  Garin. 

Sennachérib,  fils  de  Salmanazar,  roi  de  Syrie; 
lué  par  ses  fils,  I,  56. 

Senne,  voy.  Sienne. 

Sennes,  voy  Saxons. 

Sens  du  pays  de  Liège;  accord  unanime  du 
prince  et  des  trois  Étals,  VI,  229;  nécessaire 
pour  moililier  les  lois,  250. 

Sens  {Sains,  Zenonmse,  Senc),  ville  de  France; 
brûlée  par  Ogier  le  Danois,  III,  203;  bataille 
entre  les  Français  et  les  Sarrasins,  235;  le 
maire  assassiné,  255;  l'évéque  assiste  aux 
noces  d'Ogicr,  5 1 1  ;  concile,  59 1  ;  les  Français  y 
sont  battus  par  les  Allemands,  44i;  l'arche- 
vêque condamne  les  Templiers,  VI,  129; 
l'archevêché  donné  au  fière  d'Enguerrand  de 
Marigny,  151,  217;  l'évcché,  IV,  546.  Voy. 
Gci'bcrt,  Gui,  S'  Loup,  Vincent. 

SenHeyles  (Civita-Vecchia  ?)  ;  miracle  qui  s'y 
manifeste  à  la  prière  de  S'  .\mand,  II,  291. 

Sept  dormants  (les).  II,  147-148. 

Septime-Sévère  (^'ercîvts),  empereur  romain,  I, 
578;  il  bal  Thomas  en  Italie;  il  prive  les 
Bomains  de  leurs  franchises,  580  ;  il  s'en- 
fuit à  Athènes;  élu  roi  d'.Uhènes;  il  ravage 
l'Italie,  581  ;  il  conquiert  Milan,  Pavic  et 
la  Lombardic;  il  assiège  Rome;  il  rend  leurs 
franchises  aux  Romains,  582;  il  prend  Car- 
thage  et  conquiert  l'Afrique;  il  ravage  l'Ecosse, 
585;  son  duel  avec  Thomas,  584;  battu  en 
Angleterre  et  en  Italie,  585  ;  il  persécute 
les  chrétiens  ;  il  fait  mourir  le  pape  Victor, 
586;  vaincu  par  Thomas,  roi  de  Bretagne, 
II,  2;  il  persécute  les  chrétiens;  fossé  qu'il 
creuse,  5;  mis  à  mort  par  son  peuple,  4; 
gouverneur  de  l'Angleterre,  194;  son  temple 
à  Rome,  I,  68. 

Septizonium  {Septisolium),  peuple  de  Rome,  \,  66, 
75. 
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SepulcgCj  viUc  d'Ks|)agnc  ;  conquise  par  Charlc- 

magne,  III,  535. 
Sépultures  païennes,  I,  I  ^S.  Voy.  Cimetières. 
Scragossfj  voy.  Saragosse. 

Seraine,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Cliarlc- 
inagne,  III,  3ô4. 

Seraing  (Semy,  .Sw-onf/,  Snrain),  village;  fonde 
par  Sedros,  I,  222,  24i;  le  seigneur  tué  par 
Pépin,  II,  418;  tonlien  sur  la  Meuse,  V,  505; 
les  habitants  doivent  garder  la  porte  d'Avroi  à 
Liège;  les  Liégeois  exempts  des  droits  du  pont, 
525;  consiruelion  d'un  clialeau-fort,  VI,  45; 
le  château  relevé  du  Brabant,  4(i ,  ((i48);  Thi- 
baut de  Hur  donne  le  privilège  des  pontons, 
126;  lieu  d'embarcation,  422;  amende  due  à 
l'évéque,  465;  le  passage  de  la  Meuse  confirmé, 
605;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  41  I,  412, 
427.  Voy.  Piori  e,  Thierri. 

Serap,  voy.  Soracle. 

Serapion,  roi  géant;  tué  par  Ogier,  III,  598. 

Sérapis  (Scerappe);  son  temple  à  Rome,  I,  75  ; 
ïhéodosc  en  fait  enlever  les  idoles;  on  y 
dépose  les  reliques  de  S' Jean-Baptiste,  400. 

Serasiens,  voy.  Sarrasins. 

Seray;  le  seigneur  combat  les  Anglais,  V,  470. 

Scray,  voy.  Seraing. 

Scres  (Chinois),  peuple  d'Orient  industrieux  et 
commerçant,  I,  2!)l. 

Sereurs-Mencrcssvs,  voy.  Franciscaines. 

Serge  I  {Scrykn ,  Sergiiciis ,  Sergins),  pape,  II, 
561  ;  un  ange  lui  apporte  la  crosse  et  l'anneau 
de  S'  Lambert,  572;  il  les  donne  à  S'  Hubert, 
373;  ses  décrets,  375;  il  découvre  un  fragment 
de  la  vraie  croix  à  Rome,  576  ;  il  fait  transférer 
le  corps  de  S'  Léon,  577;  il  meurt,  579.  Voy. 
S'  Serge. 

Serge  II,  pape;  il  écrit  une  chronique,  f,  5;  II, 
627,  552;  III,  4,  24,  H8.  245,  308;  appelé 
grouin  de  porc;  il  assiste  au  triomphe  d'Ogier, 
à  Laon,  509;  texte  latin  de  sa  chronique  514; 
son  nom  de  famille,  555;  il  introduit  dans  sa 
chronique  une  relation  faite  par  Charlemagne, 
399,  404;  son  élection;  sa  chronique,  IV,  18; 


il  convoque  un  concile  à  Rnvcnne,  22;  il  sou- 
tient les  enfants  du  roi  Louis  contre  leur  père, 
25;  il  envoie  le  corps  de  S'  Denis  à  Soissons, 
24;  il  demande  le  secours  du  roi  Louis  contre 
les  Sarrasins,  27;  il  couronne  l'empereur  Lo- 
thaire,  59;  il  meurt,  68.  Cfr.  Dnc/ie  de  Porclienl, 
Gcuve  de  Porchel. 
Serge  III,  pape,  IV,  109;  il  fait  déterrer  Formose 
et  le  jette  dans  le  Tibre,  111;  brûlé  vif,  116, 
125. 

Serge  IV,  pape,  IV,  251,  252. 

Serge,  hérésiarque;  condamne,  II,  555. 

Sergent  (le),  voy.  .lacqucs. 

Scff/on,  moine;  blessé  à  Port-à-Binçon,  V,  UtO. 
Scrgrnrm,  voy.  Syagrius. 

Scricc/ip;  le  seigneur  fuit  opposition  à  Gui  de 
Lusignan,  IV,  476  ;  sa  trahison,  477 

Sérignan  [Strlnhino),  voy.  Pierre. 

Sei-inchamps  (Scronchanl),  village  liégeois;  fondé 
par  Colongus,  I,  451  ;  S'  Hubert  y  fonde  une 
église,  II,  415,  (644);  I  cvèque  Walrand  y 
est  enterré,  IV,  16  ;  (III,  4H,  412). 

Scrocinians,  voy.  Sarociiiians. 

Scrog,  Scriig,  gouverneur  des  Latins,  I,  20. 

Scronchamp,  Seronchaiit,  voy.  Serinchamps. 

Serongnc,  ville  d'Espagne;  Palamède  y  bat  les 
Sarrasins,  III,  594. 

Serre-longue  (Longeserre),  voy.  lingues. 

Scrscs,  voy.  Xerxès. 

Serses,  ville  fondée  par  Dam,  I,  105. 

Sertibrans,  roi  allié  de  Brehier,  III,  281. 

Scrtik,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  199. 

Scrugc,  fils  de  Japhet  IV,  roi  de  Chaldée,  I,  18. 

Servais  (.Sfrt>a< ,  Sarvais)  de  Beaufort;  il  com- 
mande un  corps  d'armée  des  Liégeois,  V,  78  ; 
ses  prouesses,  87,  91. 

Servais,  sire  de  Marbaix;  il  fait  lever  le  siège  de 
iMoha,  V,  55. 

Servais,  fils  du  comte  de  Savoie,  chanoine  de 
Liège,  IV,  500. 

Servie  {Sccrvies),  royaume,  I,  184.  Voy.  Castor. 

Se7-vie  et  Flamio,  consuls  romains,  I,  159. 

Servius  Tullius,  fils  de  Tarquin  l'Ancien;  il  agran- 
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dit  I^omc  et  renlourc  de  murs,  I,  95. 

Sïsae  [Zusac),  roi  d'Égyplc  ;  il  prend  Jériisaleni 
et  pille  le  temple  de  Salomon,  i,  40. 

Scssorianum  (Susun-inniim),  palais  à  Rome,  I,  fil. 

Sclli,  fils  d'Adam  cl  d'Kvc,  I,  314;  il  épouse  sa 
sœur  Delbora,  31  S;  Adam  lui  propliclise  l'ave- 
nir, 510;  il  va  dans  le  paradis  terrestre  cher- 
cher de  l'huile  de  miséricorde,  517;  mordu 
par  le  serpent,  518;  il  entrevoit  le  paradis  et 
aperçoit  l'arbre  de  la  science  du  bien  et  du 
mal,  519;  il  voit  l'âme  d'.^bcl,  520;  il  écrit  les 
premières  annales  du  monde,  521  ;  ses  paroles 
en  voyant  Jésus  dans  les  limbes,  416. 

Sr/us,  roi  d'Egypte,  I,  140. 

Scvcrac  (Scvcraciim),  ville;  elle  devient  un  fief 
de  Simon  de  Toulouse,  V,  111. 

Scverin  {Sevrriniis,  Scvcrhi'i,  Scvricn),  pape;  ense- 
veli à  S'-Pierre,  II,  522. 

Severinus  Autiste,  évoque  de  Tongrcs,  II,  5;  il 
élève  une  église  à  S'  Materne,  5;  item  à 
S''  Véronique,  7;  enseveli  a  S'-Materne,  9, 
(557). 

Scverus,  fils  de  Septime-Sévère,  II,  4;  écrasé  sous 

une  colonne,  u. 
Srvcrus,  Sulpice-Sévère,  II,  119. 
Scucrus  /Iffcr  (Arrius-Aper?),  empereur  romain, 

II,  b  ;  mis  à  mort  par  les  sénateurs,  G. 
Srville  (Sibilc,  Shil/iP,  Sihllh,  WMl/ic,  Sczilhc, 

SeziUe  rn  Arnr/nnnc,  Yspnlcnsis),  royaume  en 

I-spagne.  II,  50o,  529,  520,  529;  III,  2i;  ville, 

25,  55  ;  conquise  par  Charlcmagne,  525,  552. 

Voy.  Arnriud,  Ebroiliciti,  Ermengardc,  Richard 

(le  Poitiers,  S'  Isidore. 
Scvvien,  voy.  Sévcrin. 

Si'xtus  César  (Sixle)\  César  le  fait  gouverneur  de 
Syrie,  I,  226;  il  donne  à  Hérode  des  lettres  de 
recommandation  pour  Hyrcan,  242. 

Sczile,  Sczilli,  voy.  Sicile,  Thomas. 

Sczillic,  voy.  Séville. 

Sians,  issu  de  Pliaris,  III,  57. 

Siarchos,  voy.  Arcœa. 

Sibia,  voy.  Phidias. 

Sihilc,  voy.  Séville. 


Sibilcs,  voy.  Cybèle. 

Sibillic,  voy.  Séville. 

Siblc  de  Perse,  allié  de  Breliier,  III,  281. 

Sibylle  {Sibilhv,  Sibillicl),  fille  de  Richard,  empe- 
reur de  Conslaiiliiiople,  et  femme  de  Charlc- 
magne, II,  485,  529;  III,  12,  174,  180;  Hal- 
badu  l'accuse  d'adultère,  45,  44;  elle  implore 
le  secours  d'Ogier  le  Danois,  qui  la  délivre, 
45;  bannie,  40;  elle  se  retire  à  Meaux,  47; 
elle  échappe  à  Macairc,  48;  elle  met  un  fils 
au  monde,  à  Ligny,  51,  166;  son  fils  Louis 
va  à  Paris,  168,  169;  Naime  de  Bavière 
apprend  qui  elle  est,  170;  elle  part  pour 
Constanlinople,  171  ;  elle  révèle  son  identité  à 
son  frère  Gérard,  172;  elle  loge  au  château 
Ysoré,  175;  Chariot  attaque  son  honneur, 
182;  elle  se  rend  auprès  de  Charles,  187; 
Charles  lui  jiardonne,  188;  sa  douleur  de  la 
mort  de  Dauduinet,  195,  195;  elle  prie  Charles 
de  se  réconcilier  avec  Ogier,  206;  la  fille  du 
roi  d'Angleteire  vient  demeurer  auprès  d'elle 
pour  apprendre  le  français,  500;  Ogier  la 
recommande  à  Dieu,  557;  accueil  qu'elle  fait 
à  Alix,  femme  d'Ogier,  550;  elle  vient  à  Meaux, 
576;  soins  qu'elle  prodigue  à  Charles,  407; 
elle  vit  à  Paris,  IV,  15;  elle  mcurl,  25. 

Sibylle,  mère  de  Baudouin  de  Jérusalem;  elle 
devient  reine  et  épouse  Gui  de  Lusignan;  sa 
fermeté,  IV,  476,  477;  elle  se  relire  à  Tyr, 
480;  elle  va  l'cjoindre  son  mari  aux  portes  de 
la  ville,  485. 

Sibylli',  fille  d'Ileelor  de  Gaule,  I,  57. 

Sibylle,  fille  de  l'empereur  de  Grèce;  fiancée  de 
Buevon,  IV,  15;  son  mariage  à  Paris,  14;  elle 
va  à  Londres,  35;  elle  apprend  à  Bruges  la 
mort  de  Buevon,  66. 

Sibylle,  fille  du  comte  de  Louvain,  II,  521. 

Sibylle,  abbessc  de  Roherniont,  V,  21 1. 

Sibylle,  femme  de  Vincent  de  Tiule,  V,  545. 

Sibylle,  fille  de  Charlcmagne,  II,  529. 

Sibylles  (Sibilhcs,  Sibillcs),  de  Rome,  I,  84;  de 
Samos,  89;  réponse  de  la  Sibylle  de  Tihur  à 
Auguste,  552;  temple  de  la  Sibylle  à  Rome,  68. 
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Sicambre,  Sycambrc,  ville  Je  Germanie;  fondée 
par  Anlénor,  I,  "28;  II,  100. 

Sicambres  {Sycamhicus),  I,  28;  ils  se  défendent 
contre  Proclia  et  Anieiius,  40,  oO;  lenr  vail- 
lance, Dl  ;  ils  Ijallcnt  Aniiibal,  125;  battus 
par  les  Romains  devant  Pavie,  126,  (591-590); 
ils  aident  les  Romains  à  battre  Aiiliochus,  150; 
ils  battent  les  Romains,  lôO-lol  ;  leur  orgueil, 
132;  ils  assiègent  Rome,  145-114;  ils  ravagent 
le  territoire  de  Rome,  145;  ils  assiègent  Rome, 
14G;  ils  prennent  Rome,  147;  terreur  qu'ils 
iiis|)irent  aux  Romains,  149;  ballus  par  Gabo- 
rens,  150;  ils  secourent  les  Athéniens,  151;  Ils 
battent  les  Bourguignons  devant  Lutèce,  155; 
attaqués  par  les  Romains,  102;  battus  en  Italie 
par  les  Romains;  ils  adorent  le  dieu  Mars,  100; 
ils  battent  les  Romains,  170;  item  Anynalen 
G.iule,  175;  ils  décident  les  liabilanis  de  Reims 
à  se  révolter  contre  Rome,  185;  ils  battent 
les  Romains  à  Pavie,  180;  ils  défont  les  Ro- 
mains en  Gaule,  187;  ils  battent  les  Romains, 
191;  battus  en  Italie;  ils  défient  les  Romains, 
192;  ils  battent  les  Romains  sur  le  Rlione,  194; 
attaqués  par  les  Romains,  195;  ils  les  battent, 
196;  ils  envahissent  l'Espagne,  215;  vain- 
queurs de  Theodegus,  216;  ils  résistent  pen- 
dant cinq  ans  à  César,  219  ;  battus  par  les 
Romains,  220-221;  item  par  les  Flamands, 
555;  ils  battent  les  Romains,  532-555;  item 
les  Espagnols,  547-548;  mis  en  fuite  par  les 
Hongrois,  549;  ils  battent  les  Romains,  555; 
confiance  qu'ils  inspirent  aux  Romains,  582; 
ils  battent  les  Romains  en  Gaule  et  près  d'Aix- 
la-Chapelle,  II,  12;  item  près  de  Mayence,  15; 
leur  chef  tué  à  Mayence,  remplacé  par  Mar- 
cones,  14;  ils  combattent  les  Romains,  19;  ils 
laissent  les  Allemands  s'emparer  de  Lutèce, 
28;  ils  mettent  les  Romains  en  déroute,  58; 
rebelles  à  la  loi  du  Christ,  41  ;  alliés  aux  Ton- 
grois,  47-49;  ils  refusent  de  payer  le  tribut  à 
Rome,  56  ;  vaincus  et  rendus  tributaires  par 
Constans,  72;  ils  battent  les  Alains,  82;  leur 
orgueil;  ils  conquièrent  l'Auvergne,  la  Bre- 


tagne, etc.;  ils  battent  les  Romains,  85,  84, 
85,  (552);  ils  refusent  de  payer  le  tribut  à 
Rome;  ils  conquièrent  une  partie  de  la  Ger- 
manie, 80;  ils  battent  les  Romains,  87;  ils 
prennent  le  nom  de  Français,  89;  .Iules  César 
leur  ordonne  de  se  raser  la  tétecn  signe  de  ser- 
vitude, 145.  Voy.  Francs,  Gaulois. 

Siche,  royaume;  la  reine  livre  Ilercanel  à  la  reine 
des  Amazones,  I,  20;  on  y  trouve  des  pierres 
précieuses,  III,  549. 

Sicile  [SezUhe,  Zisite^  Sezil(  ,Sezilli,  Sizel/i,  Sizile, 
Sezille,  ScizUle ,  Zcuili:};  conquise  p;ir  les 
Romains,  I,  110;  Annibal  y  est  battu,  119; 
conquise  par  les  Romains,  127;  lutte  entre  les 
serfs  et  les  hommes  libres,  159-100;  son  état 
politique  misérable,  100;  réclamée  j)ar  Anynal, 
109;  lutte  politique;  intervention  des  Romains, 
182;  sa  situation  géographique,  500;  son 
étendue,  501;  conciuise  par  Vespasien,  481; 
conquise  par  Sapor,  II,  27;  item  par  Aurélien, 
52;  éprouvée  par  la  famine,  09;  Théodebcrt 
veut  la  conquérir,  172;  abbayes  fondées  par 
S'  Grégoire,  255;  séjour  de  Constantin,  558; 
dévastée  par  les  Perses,  510;  Constantin  y  est 
tué  dans  un  bain,  559;  ravagée  par  les  Perses, 
502;  croix  surnaturelles  qui  y  apparaissent, 
487;  son  roi  allié  d'Agohint,  roi  d'Espagne, 
III,  I  12;  le  roi  assiste  aux  noces  d'Ogier,  511; 
ravagée  par  les  >^arrasins,  olC;  conquise  par 
Robert  Guiseard,  IV,  88;  item  par  Guillaume 
de  Normandie,  254;  item  par  Robert  Guisear, 
320;  occupée  par  Roger  de  Sicile,  538;  le  roi 
épouse  Jeanne  d'Angleterre,  599  ;  tremble- 
ment de  terre,  405;  conquise  par  l'empereur 
Henri  V,  407  ;  Henri  V  y  fait  massacrer  les 
évoques,  559;  envahie  par  Olton  IV,  560; 
Mainfroi  s'empare  du  gouvernement,  V, 274;  le 
royaume  donné  à  Charles  d'Anjou,  361;  re- 
vendiqué par  Conradin,  575;  révolte  contre 
Charles  d'Anjou.  429;  le  gouvernement  confié 
à  Robert  d'Artois,  441  ;  le  pape  la  donne  à 
Charles  de  V- alois,  445  ;  les  biens  des  Tem- 
pliers saisis,  446  ;  les  Aragonais  chassés  du 
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royaume,  4t)();  conquêtes  de  Ilobcrl,  duc  de 
Calabi'C,  bGl;  conquêtes  de  Charles  de  Valois, 
VI,  iiy  2()  ;  restituée  à  Frédéric  d'Aragon,  i27. 
Voy.  Alexaiidi ine,  Alpiionse,  Charles,  Con- 
stance, Griisqiiniiie,  Guillaume,  Hiéron,  Jiicques, 
Mainfroi,  Odon,  /'o/cno,  Rainfroi,  Roger,  Tcnse, 
Virgile,  Ypocras. 

Siciliens  (Syculicns) ;  ils  assiègent  Rome,  I,  117; 
battus  en  Ligurie,  ICI  ;  domptes  par  les 
Riimains,  II,  32  ;  ils  poussent  Pierre  d'Aragon 
à  faire  des  représentations  iiux  papes,  IV, 427; 
battus  par  Roger  DelTOria,  \  ,  îiGô. 

Siclaire,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlc- 
magne,  III,  3ô5. 

Sicrnpcs,  voy.  Cyclopes. 

Sidehcrt.  Sijdrhers,  fils  du  roi  de  Bretagne,  gou- 
VI  rneur  d'Anvers,  11,  12!). 

SidrOcrt,  fils  de  Gontran,  roi  de  France,  II,  24 B  ; 
il  meurt  à  Paris,  248. 

Sidcbcrt,  fils  de  Chramnus;  noyé  par  son  grand- 
père,  II,  180. 

Sidoii  (Sijdoiiir,  Sydoiie,  Sijdoniciise) ,  patrie  de 
l'imposteur  Nenirod,  I,  o7b;  ravagée  par  un 
tremblement  de  terre.  II,  51;  brûlée  par 
Kclhoga,  V,  3b8. 

Sidric/i,  chevalier  fiane;  frappé  par  Dagobert,  II, 
281  ;  Dagobert  lui  coupe  la  barbe,  282. 

Sienne  (Saine,  Smiic),  ville;  prise  par  Henri  de 
Luxembourg,  VI,  loô;  les  habitants  battent  les 
l'iorenlins,  V,  553. 

Sifridc,  voy.  Sigefroi. 

Sigebert  [Siçjibevs ,  Syijibcrlj  Sigilherl ,  Scgehertj 
Sigillicars),Ç\\s  de  Clolairc  I,  roi  d'Austrasie  ou 
de  Metz,  H,  I8i;  il  épouse  Brunehilde,  185;  il 
:iide  Chilpéric  contre  Paris;  battu  en  Saxe, 
^Oi;  il  ravage  la  Saxe,  205;  il  vient  au  secours 
lie  Chilpéric  ;  battu  devant  Laon;  prisonnier, 
207:  il  envahit  la  France,  218;  il  bat  son  frère 
Chilpéiic;  il  assiège  Paris  et  Tournai,  219; 
assassiné  par  ordre  de  Frédégonde,  220. 

Sigebert  II,  fils  de  Dagobcj't  I;  il  parle  à  son  bap- 
tême, II,  2'J2;  roi  d'Austiasie,  503;  il  recom- 
mande à  son  frère  Clovis  S'  Remacle  comme  roi 


de  Tongrcs,  505;  il  accorde  toute  sa  confiance 

à  S'  Remacle,  5I0-3H  ;  il  bâtit  douze  abbayes, 

514-315;  il  enrichit  l'abbaye  de  Stavelot,  318; 

IV,  130;  il  meurt,  II,  325. 
Sigebert,  fils  de  Clotairc,  comte  de  Flandre,  II, 

535  ;  il  meurt,  552. 
Sigebert,  fils  de  Dagobert,  comte  de  Louvain,  II, 

558;  il  meurt,  385. 
Sigebert  de  Gembloux  ;  sa  chronique  citée,  I,  3; 

II,  86;  IV,  95,  304,  401  ;  il  meurt,  528. 
Sigefroi  {Sifridc,  Eufrode),  doyen  de  S'-Lambert, 

à  Liège;  excommunié,  IV,  550. 
Sigefroi  III,  archevêque  de  Mayence;  il  vient  à 

Liège,  V,  290. 
Siger  (Sigire,  Sic/ur)  de  Hongrie,  chroniqueur; 

cité,  I,  5;  II,  4(JI. 
Sigcsir,  voy.  Zierikzée. 
Sigihers,  Sigilbert,  voy.  Sigebert. 
Sigirc,  voy.  Siger. 

Sigismond  (Sygemou),  fils  de  Gondebaud,  roi  de 
Bourgogne;  il  bâtit  l'église  S'-Maurice  sur  le 
Rhône;  tué  par  Clodomir,  II,  169. 

Siglanl,  nom  primitif  du  duché  de  Clève,  II, 
528. 

Sigur,  voy.  Siger. 

Silacum  (Sgle);  le  roi  Guimaint  y  rassemble  son 

armée  pour  combattre  Ogier,  III,  54. 
SilcntitiSj  voy.  Scleucus. 
Silésic  (Zlcsre),  voy.  Henri. 

Silc»cie  ,  rojaume;  conquis  par  Jules  César, 
1,213. 

Siteuciits,  voy.  Séleucus. 

Silinus,  roi  delà  Grande  Bretagne,  II,  192. 

Silo,  ville  d'Arabie  où  Ogier  convertit  les  Sarra- 
sins, III,  55. 

Silon  (Frixlons,  /■'rillon),  général  romain  ;  gagné 

par  l'or  d'Antigone,  I,  274-275. 
Siluanocti-,  Silvaneclum ,  voy.  Senlis. 
Silvcrus,  voy.  Sylvère. 
Silvcsie,  voy.  Saluslc. 
S'ilDcstre,  Silviestc,  voy.  Sylvestre. 
Siluii,  nom  donné  aux  rois  d'Albe,  I,  51. 
Silvius,  voy.  Sylvius. 
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Simholj  voy.  Fi'rnagus. 
Siiiiéon  {Symeon),  fils  de  Jacob,  I,  328. 
Simmaque  (S(/«iac/ïMs),  pape,  II,  187;  ses  décrets; 
209. 

Simon  (Symon)  d'Albet,   garçon  de  cuisine  à 
Liège;  fait  merveilleux  qui  lui  arrive,  IV, 

Simon  d'Amiens;  tué,  II,  337. 

Simon,  reclus  d'Antioche;  comment  il  empêche 

les  blasphèmes,  II,  160. 
Simon  d'Aps,  chanoine  de  Liège,  VI,  31,  72. 
Simon  d'Artois;  tué  par  Ogier  le  Danois,  III, 

210. 

Simon,  hérésiarque  d'Athènes;  tué  par  la  foudre, 

I,  5îjl. 

Simon  d'Aumale;  tué,  VI,  20. 
Simon  de  Baldacli;  tué  à  Visé,  IV,  297. 
Simon  de  Baque;  tué  par  Ogier,  III,  228. 
Simon  Baré,  bourgeois  de  Liège,  V,  256. 
Simon  de  Beanfort,  chanoine  de  Liège,  V,  316. 
Simon,  évcquc  de  Beauvais,  V,  507;  VI,  66;  il 

baptise  les  enfants  du  comte  de  Thiette,  90. 
Simon,  fils  du  duc  de  Berri,  chanoine  de  Liège, 

IV,  171. 

Simon,  fils  du  comte  de  Boulogne,  chanoine  de 

Liège,  IV,  104. 
Simon,  duc  de  Bourgogne;  il  bat  et  tue  Palados, 

II,  5-0. 

Simon  de  Brebais  (Opprebais  ?)  ;  tué  par  Hugues 

de  Florennes,  V,  27. 
Simon  de  Brelangnc,  comte  d'Ostcrne;  il  porte  la 

bannière  de  Trcmus,  I,  466. 
Simon,  fils  du  comte  de  Cambrésis,  chanoine  de 

Liège,  V,  276. 
Simon  de  Chcnée;  ses  prouesses  contre  Eudes  de 

Champagne,  IV,  224,  225. 
Simon  Chiquars,  boucher  liégeois,  VI,  8. 
Simon,  fils  de  Thomas,  roi  d'Ecosse,  II,  7,  194. 
Simon,  frère  du  bailli  de  Gand;tué  à  Thuin,  IV, 

248. 

Simon  de  Gclindcn;  prisonnier,  VI,  52S. 
Simon,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  il  refuse  sa 
fille  à  Yrchois;  battu  et  tué,  1,  566;  II,  194. 


Simon,  fils  du  comte  de  Hainaut,  chanoine  de 
Liège,  IV,  345. 

Simon,  comte  de  Huy,  fils  du  comte  Gui,  IV,  138; 
il  accompagne  Notger  contre  le  comte  de  Hai- 
naut, IV,  139  ;  tué  au  siège  de  Gand,  162;  (III, 
435,  436). 

Simon  de  Jéricho;  il  explique  un  songe  à  Arche- 

laus,  I,  385. 
Simon,  frère  de  Jonalhas,  roi  de  Judée,  I,  163; 

tué  par  Tymothée,  164. 
Simon  de  Langres;  tué  par  le  roi  Alislanl,  III, 

400. 

Simon  Laurent,  boucher  liégeois,  IV,  378. 

Simon  le  lépreux;  Jésus  mange  chez  lui,  I,  403; 
il  évangélise  le  Mans,  452. 

Simon,  doyen  de  S'-Lambert,  à  Liège;  il  meurt  de 
la  peste  à  Rome,  IV,  533. 

Simon  de  Limbourg,  fils  du  duc  d'Ardcnne;  élu 
évêque  de  Liège,  IV,  518,  (724);  opposition; 
confirme  par  l'empereur  à  Aix,  519;  il  prive 
Baudouin  de  Hainaut  de  ses  fiefs;  il  assiège 
Huy,  puis  Namur;  sa  mère, duchesse  de  Bavière, 
520,  (725)  ;  il  va  à  Rome,  521  ;  son  élection  est 
confirmée;  créé  cardinal;  il  meurt,  553,  540, 
(728,  729). 

Simon  de  Limont;  tué,  VI,  187,  554. 

Simon,  sire  de  Lombrcit;  tué  au  siège  de  Tongres, 
V,  72. 

Simon,  fils  de  Henri  de  Louvain,  V,  108;  tué  près 
de  Maestricht,  109. 

Simon  le  Magicien  (Magus)  ;  il  prétend  rendre 
Néron  immortel,  I,  471;  il  défie  SS.  Pierre  et 
Paul  ;  élevé  dans  b's  airs,  472. 

Simon  de  Mal,  clerc  à  Huy,  V,  349. 

Simon  IV  de  Montfort,  père  de  Bertrade,  IV,  295; 
créé  comte  de  Toulouse,  V,  6;  il  assiège  le  châ- 
teau de  Minerve,  10;  il  brûle  les  Albigeois, 
1 1  ;  maître  des  châteaux  de  Cabaret  et  de 
Lavaur,  14;  item  de  Casser,  Monlferrant,  etc., 
1 5  ;  il  prend  le  château  de  Penne,  etc.,  V,  1 06  ; 
sa  victoire  sur  les  hérétiques,  107;  il  prend 
Maurillac,  etc..  110,  1 1 1  ;  le  pape  lui  donne  le 
comté  de  Toulouse,  157;  il  prend  possession  de 
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ses  terres,  lî)8;  ses  terres  lui  sont  confirmées 
au  concile  de  [>atran,  159;  il  réprime  une 
émeute  à  Toulouse;  Raymond,  comte  de  Foy, 
lui  fait  la  guerre,  162;  il  accompagne  le  comte 
d'Artois  en  Angleterre,  16i,  168;  il  se  remet 
en  possession  de  Toulouse,  169;  il  donne  Ver- 
fcuil  aux  évêques  de  Toulouse,  17'i-;  il  est  lué, 
175. 

Simon  de  Montfort;  il  combat  Louis  IX,  V,  275; 
il  se  révolte  contre  Henri  111  d'Angleterre,  516, 
568;  ses  fils  tuent  Henri,  fils  du  roi  Richard, 
579. 

Sinmn  de  Montroyal  ;  tué  à  Fontainc-rÉvêque,  IV, 
160. 

Simon  et  Jean  de  Namèclie;  tués  à  Molia,  V,  5"28. 
Simon,  fils  d'Enguerrand  de  Noyon;  il  prend  les 

armes  d'Ardenne,  H,  420. 
Simon  d'Orléans;  tué  par  Plandris,  II,  4-17. 
Simon  de  Picquigny;  il  pille  l'église  de  Sclin,  V, 

507. 

Simon-Pierre  ou  S'  Pierre,  pécheur;  apôtre  de 

Jésus,  I,  586.  Voy.  S'  Pierre. 
Simon,  fils  du  comte  de  Poitou  et  frère  du  comte 

de  Boulogne,  IV,  469, 
Simon  le  PoUain,  VI,  228. 

Simon  de  Poncelie;  il  avertit  Albéron  II  du  départ 

de  Renaud  de  Bar,  IV,  371. 
Simon  de  Pont;  tué,  V,  568. 
Simon  Poreit,  liégeois,  V,  541. 
Simon  de  Publi,  compagnon  d'armes  de  Charlc- 

magne,  III,  276. 
Simon  le  Reforchiet;  accusé  devant  les  échevins 

de  Liège,  V,  550. 
Simon  Renard;  tué,  V,  465. 
Simon,  comte  de  Réihel;  lué  par  Ogier  le  Danois, 

m,  216. 

Simon,  parent  de  Henri  de  Ronchiel,  III,  255. 
Simon  de  S'-Vinccnt,  de  Dinant,  VI,  547, 
Simon,  cardinal  de  S'*-Cécilc;  il  fait  faire  une 

châsse  pour  le  chef  de  S'  Denis,  IV,  491. 
Simon  de  Soiron,  liégeois;  tué,  V,  522. 
Simon  de  Souverain-Pont,  maître  de  la  cité  de 

Liège,  V,  555. 


Simon  de  Thorcmbais;  tué,  V,  4fi5. 
Simon  de  Traieley;  il  défend  Funel,  V,  190. 
Simon  de  Valendar;  tué  par  Charles  Martel,  H, 
418. 

Simon  de  Valhenhin,  V,  53. 

Simon  de  Verbrie;  tué,  V,  566. 

Simon  de  Viane;  tué  par  Geoffroi  de  Toulouse, 

II,  581, 

Simon  de  Vilicrs;  il  assiste  au  tournoi  de  Huy, 

III,  68;  (II,  677). 

Simon  de  Waha,  chanoine  de  Liège,  doyen  de 

Metz,  IV,  300. 
Simon  de  Walcourt,  chevalier,  V,  413. 
Simon  Yerté,  père  de  trente-trois  fils,  V,  560; 

maïcur  de  la  Sauvenièrc,  561,  488. 
Simon,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  tué,  111,245. 
Simon,  compagnon  d'armes  d'Ogier,  III,  229;  il 

se  porte  à  son  secours,  570;  Ogier  le  fait 

Templier,  374.  • 
Simon,  compagnon  d'Ogier;  retrouvé  par  Buevon, 

IV,  61. 

Simon,  espion,  VI,  408;  exécuté,  409, 
Simon,  frère  d'Urbain  IV;  envoyé  en  France,  V, 
561. 

Simon,  juif;  il  indique  l'endroit  où  se  trouve  la 

robe  de  Jésus,  II,  275. 
Simonie  à  Liège,  IV,  98,  218;  en  France,  268; 

Alexandre  II   excommunie  les  simoniaques, 

269;  Alexandre  de  Julicrs  cité  à  Rome,  541; 

elle  règne  à  Liège,  392  et  suiv.,  (679,  680); 

Radulphe  vend  les  bénéfices,  454,  455,  460, 

461;  prédications  de  Lambert  le  Bègue,  462, 

465,  475,  (700,  704)  ;  réprimée  à  Liège  par  un 

légat,  485,  (715). 
Simpelveld  (Simplcvoie,  Saint -Plovoir\  alleu; 

détache  de  l'église  de  Liège,  V,  157  ;  fief,  VI, 

540. 

Simpronii,  voy.  Scmpronius. 
Sinagloire,  voy.  Finagloirc. 
Sinngons,  voy.  Synagon. 

Sinaï  [Syna,  Sma(/),mont;  Rigald  des  Prczen  rap- 
porte une  relique  de  S"  Catherine,  IV,  112; 
visité  par  l'empereur  Otlon,  155, 
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Sinaslor,  voy.  ^yimslor. 

Sioii  (Syon),  une  des  quatre  collines  sur  lesquelles 
est  bâtie  Jérusalem,  \,  5b. 

Sire,  Sirie,  voy.  Jean. 

Sirencasium,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Sirènes;  elles  séduisent  les  matelots,  I,  50. 

Siricius  (Syricius),  pape;  il  réunit  un  concile  à 
Constantinople;  SCS  statuts,  II,  9S;  il  réunit  un 
concile  à  Rome,  i02;  il  meurt,  107. 

Sirie,  voy.  Syrie. 

Sirles,  voy.  Syrtes. 

Sirits,  envoyé  par  Si  Pierre  à  Reims,  I,  453. 
Sisillius,  Sysillius,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II, 

191,  192. 
Sisinius  (Sizinniien),  pape,  II,  392. 
Site,  voy.  Scythie. 

Silhe,  ville  de  Scythie;  assiégée  par  Darius,  I, 
104. 

Silhie,  Sithieiis,  voy.  Scythie,  Scythes.  . 
Silifis  ou  Sétif  (Sitin),  ville  de  la  Mauritanie,  I, 
294. 

Situcns,  voy.  Scythes. 

Sixte  I,  pape;  ses  décrets  pour  l'administration 
des  sacrements,  I,  521;  item  pour  les  étoffes  de 
l'autel,  526;  il  défend  aux  femmes  de  servir  à 
l'autel,  etc.,  527;  décapité,  536. 

Sixte  II,  papo;  il  statue  que  la  messe  devra  être 
célébrée  sur  un  autel,  II,  26. 

Sixte,  hérésiarque  d'Alexandrie;  tué  par  la  fou- 
dre, I,  551. 

Sixte,  voy.  Sextus  César. 

Sizinniien,  voy.  Sisinius. 

Skendremaul,  voy.  Xhendremael. 

Slabarde,  voy.  Henri. 

Slins  (Selins),  village  liégeois;  fondé  par  S"  Ma- 
terne, I,  529;  menacé  par  Guillaume  d'Awans, 
V,  547,  (680);  amende  due  à  l'évcque,  VI, 
463;  lignage  liégeois  de  ce  nom,  IV,  426.  Voy. 
Badus,  Berlin. 

Sluso  (Slusen),  voy.  Malle. 

Sobach,  Sobatch,  voy.  Saba. 

Sobalh,  prince  auquel  les  Romains  donnent  le 
royaume  de  Bil,  I,  161. 


Socrate,  philosophe;  maître  de  Platon,  I,  101  ;  son 

mépris  des  richesses,  106. 
Sodaine,  héraut  d'armes  païen,  IV,  29. 
Sodome  et  Gomore,  villes  de  Judée,  I,  288,  527. 
Soffbcles,  voy.  Sophocle. 

Sogdiane  {Sogdiaman)  ;  Alexandre  y  bâtit  une 
ville,  I,  290. 

Sohicr  de  Braive;  il  vend  son  château  à  l'église 

de  Liège,  IV,  406. 
Sohicr,  chef  frison  ;  tué  par  Gauthier  de  S'-Ma- 

terne,  II,  40. 
Sohicr,  fils  du  roi  de  Hongrie,  chanoine  de  Liège, 

IV,  171. 

Sohicr;  Ogicr  lui  donne  la  souveraineté  de 
l'Orient.  III,  572. 

Soilhe,  Sel/te,  voy.  Jean. 

Soire,  voy.  Jean. 

Soiron  (Seron),  voy.  Simon. 

Soissons  (Saison,  Soyson),  ville  de  la  Gaule,  I, 
267;  évangélisée  par  S' Savinien,  451;  détruite 
par  Aurélien,  II,  55;  assiégée  et  prise  par  Clo- 
vis,  144-145;  Childebert  y  est  couronné,  167  ; 
Clotaire  y  est  enseveli,  184;  Goisuinthe  y  est 
enseveli,  186;  détruite  par  Paris,  207;  prise 
par  Childebert,  225;  assiégée  par  Théodoric, 
227;  Lothaire  y  est  enseveli;  Ingondc  y  érige 
l'église  S'-Marc,  254;  Dagobert,  chassé  de  Paris, 
s'y  retire;  assiégée  par  Francon,  501  ;  Childéric 
s'y  retire;  558;  bataille  entre  les  Francs  et  les 
Allemands  dans  la  vallée  de  Soissons,  346; 
Pépin  y  fixe  un  siège  de  justice,  547;  assiégée 
par  Eudc,  599;  Gérard  y  est  battu  par  Charles 
Martel,  437;  assiégée  par  Gérard,  458;  Char- 
lemagne  y  est  couronné  roi  d'Austrasie,  473; 
brûlée  par  Ogier  le  Danois,  III,  203;  le  comte 
tué  par  Ogier,  219;  l'archevêque  et  le  comte 
assistent  aux  noces  d'Ogier,  311;  Ogier  y 
arrive,  592;  Louis  le  Pieux  y  est  enfermé  dans 
l'abbaye  de  S'-Marc,  IV,  25;  le  pape  Serge  II 
y  envoie  le  corps  de  S'  Sébastien,  24;  Robert^ 
comte  de  Paris,  y  est  battu,  117,  133;  Raoul  y 
est  sacré,  124;  dévastée  par  l'empereur  Otton, 
167;  brûlée  par  Baudouin,  comte  de  Flandre, 
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d77;  le  comte  prend  la  croix,  481;  concile 
provincial  pour  le  mariage  du  roi  Philippe, 
560;  le  comte  fait  partie  de  l'armée  française, 
V,  50;  bataille  entre  les  chrétiens  et  les  Sarra- 
sins, 124;  le  comte  mandé  par  Philippe-Au- 
guste, 142,  le  comte  défend  la  Gascogne,  144; 
concile,  177;  rarchevcque  sacre  S'  Louis,  188; 
le  comte  combat  les  Flamands,  VI,  15.  Voy. 
Anselme,  Engucrrand,  Guiscard,  Hermanfroi, 
Ncotcritc,  Raoul,  Renaud,  S' Principe,  Syagrius. 

Solach;  le  comte,  défait  par  les  Liégeois,  111,515. 

Soladas,  voy.  Salotnadis. 

Soladris,  seigneur  de  l'Estroit-Pas,  If,  185. 

Solières  (Solie?-),  abbaye;  consacrée,  (V,  618);  les 
religieuses  changent  dérègle,  210,(628). 

Soliman^  SoUmantj  comte  d'Auvergne  et  de  Bour- 
gogne, II,  521. 

Soliman,  fîls  du  roi  Gricoleis;  il  propose  un  com- 
bat singulier  à  Bucvon,  HI,  570;  vaincu,  il 
demande  le  baptême  et  s'appelle  Buevon,  571  ; 
Ogier  lui  donne  le  royaume  de  Sénéchie,  572. 

Sollongnc,  voy.  Henri. 

Solo,  voy.  Jean,  Lambert. 

Sombreffe,  village  liégeois;  le  seigneur  assiste  au 
plaid  de  Voltem,  VI,  700.  Voy.  Godefroid. 

Somme,  rivière  de  France;  elle  entoure  le  Châ- 
teau-Gaillard, IV,  556;  franchie  par  Philippe 
de  Valois,  VI,  618. 

Sompny  {Sovrainpon) ,  château  en  Gascogne,  V, 
401. 

Soncs,  ribaud  de  Huy,  VI,  614. 
Songnée,  lisez  Sougnée,  V,  555. 
Songnes,  voy.  Waleran. 

Sonque,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  tué,  III, 
245. 

Sophie  de  Looz,  femme  de  Henri,  fils  de  l'empe- 
reur Lothaire,  IV,  557. 

Sophie,  quatrième  femme  de  Godefroid  de  Lou- 
vain,  IV,  451. 

Sophie,  fîlle  du  comte  de  Nassau,  abbesse  de 
Moustier,  V.  555. 

Sophie-Marie,  fille  de  Bastin  d'Oborne,  femme 
d'Eustache  de  Herstal,  V,  20. 


Sophocle  (5o^oe/cs),  poète  grec,  I,  101. 
Soqueris,  voy.  Fouqueris. 

5orat7(ei:  (Sorau  ?),  seigneurie  saxonne.  II,  526. 
Soracte  (Scrap),  montagne  où  Carloman  bâtit  un 

monastère  et  fut  moine,  11,  449. 
Sorbe,  île  de  la  mer  des  Indes,  où  vivent  des  antro- 

popliagcs,  III,  00. 
Sorbruis  de  Chartres;  tué  par  Ogier,  H,  516. 
Sorbrin,  roi  d'Atrc  (lisez  Acre?)  ;  tué  par  Roland, 

111,  'Jô. 

Sorbrin,  roi  païen;  tué  par  Ogier,  III,  114. 
Soriano  (Surie),  château  près  de  Viterbe,  V,  420. 
Sormasayne,  voy.  l'ormasaijnc. 
Sorne,  voy.  Anténor. 
Soronchaiit,  voy.  Serinchamps. 
Sorlial-Favarge,  localité  de  Drugeron,  IV,  188. 
Sorlibrant,Sortibrans  Bestleir  (?),  géant  sarrasin; 

renversé  par  Thicrri  Païen,  III,  561. 
Sorlibrant,  roi  d'Egypte;  battu  et  tué  par  .Artus, 

11,215. 

Sortibrant,  fils  du  roIMelnoch;  tué  par  Ogier,  111, 
501. 

Soufforl,  Soufort,  voy.  Sufîolk. 

Sougné  (et  non  Songnée),  village  liégeois  ;  fondé 

par  Cornulo,  I,  478;  lignage,  IV,  455,  456. 

Voy.  Baudouin,  Gui. 
Soulato,  voy.  Guillaume. 

Sources,  fontaines, etc.;  bains  à  Rome,  1,  75;  eaux 
chaudes  à  Rome,  112;  à  Tongres,  2,  I8i),511  ; 
bains  à  Naples,  265;  fontaine  qui  fait  changer 
la  couleur  de  la  laine,  etc.;  sources  du  Joui- 
dain,  287;  source  du  Paradis  terrestre,  qui 
donne  naissance  au  Tigre,  à  l'Euphrate,  au 
Nil  et  au  Gange,  289,  292;  fontaine  deSamaric 
qui  change  de  couleur  ;  plusieurs  autres  fon- 
taines étranges,  295-294;  source  de  Garama, 
296;  fontaine  d'Éthiopie,  299  ;  Arélhuse,  501  ; 
fontaines  merveilleuses,  à  iMalmédy,  à  Tongre, 
etc.,  505-506,  515,  (600);  source  miraculeuse 
de  Moïse,  522;  piscine  miraculeuse  à  Jérusa- 
lem, 524  ;  source  d'huile  à  Rome,  551-552, 
544-545;  source  du  Jourdain,  555;  fontaine 
dans  laquelle  la  vierge  Marie  baigne  l'enfant 


TABLE  ANALYTIQUE  DES  MATIÈRES. 


477 


Jésus,  360-361;  Richeron-foiilaine  à  Liège, 381, 
58:2;  aqueduc  construit  à  Jérusalem  par  Ponec- 
Piiate,  389;  eaux  chaudes  d'Aix-la-Chapelle, 
457;  eaux  de  Balh  en  Angleterre,  11,  191; 
source  miraculeuse  à  Wiiitershoven,  310;  les 
coqs  d'Ans  et  Molin  changés  en  fontaines, 
oC7  ;  fontaine  miraculeuse  d'Elisée,  111,  17; 
fontaine  de  Jouvence  dans  l'Inde,  58;  source 
dans  le  Paradis  terrestre,  67,  68;  source  mira- 
culeuse de  S'  Servais  à  Liège,  IV,  106  ;  fontaine 
du  marché  à  Liège,  107;  (111,  429);  fontaine 
de  sang  à  Genève,  126,  134;  item  en  Lor- 
raine, 219;  fontaine  sur  le  pont  des  Arches,  à 
Liège,  229;  la  fontaine  du  pont  des  Arches 
détruite,  230;  (111,  492)  ;  eau  miraculeuse  à 
S'-Trond,  270;  source  merveilleuse,  526;  fon- 
taine de  Pline  à  Tongres,  556;  fontaine  à 
Marché,  près  Franchimont,  V,  442;  les  puits 
de  France  empoisonnés  par  les  lépreux,  VI, 
264. 

Sourgaine,  ville  danoise  ;  brûlée  par  les  Tongrois, 
[,  530. 

Souverain- pont  (Sovrainpont) ,  pont  en  pierres 
construit  par  Ogier  à  Liège,  III,  9;  (11,  667)  ; 
détruit  par  une  tempête  et  remplacé  par  une 
rue,  (111,  492);  maisons  des  Lombards  dans 
cette  rue,  VI,  10;  fondation  de  la  chapelle  des 
Clercs,  586.  Voy.  Ferrand,  Louis,  Simon. 

Sovrainpont,  voy.  Sompny. 

Saxo  ou  Boxo,  ville  où  Notger  fonde  un  prieuré 
sous  l'invocation  de  S'-Simphorien,  IV,  175. 

Soyson,  voy.  Soissons. 

Spallas,  voy.  Pallas. 

Spalrne,  voy.  Salm. 

Sparqueitne,  alleu;  donné  par  Charlemagne  à  un 
monastère,  II,  534. 

Sparte,  voy.  Nabis. 

Spauden,  fils  d'Ébroel,  II,  190. 

Spencer  {le  Despensier),  voy.  Hugues. 

Spire  (Spiers),  ville;  détruite  par  les  Huns,  II, 
115;  d'abord  appelée  Haud,  325;  S'  Théodard 
assassiné  dans  les  environs,  326;  l'évêque  as- 
siste aux  noces  d'Ogier,  111,311;  détruite  par 


les  Normans,  IV,  81;  l'empereur  Henri  111 
enseveli  dans  l'église,  298;  Rodolphe  de  Habs- 
bourg y  est  enseveli,  V,  596,  481.  Voy.  Gri- 
dualdien,  Henri,  Jean. 

Spiligiiée  (Spilhiginctis),  duc  de  Bohême;  il  em- 
brasse la  foi  catholique,  IV,  134.  Voy.  Boleslas. 

Spixitc,  village  liégeois,  V,  442. 

Spoléle  (Ispolilc,  Ypolile),  ville,  1,  500;  brûlée 
par  Aistulfe,  II,  484;  détruite  par  Frédéric  F, 
IV,  407.  Voy.  Godcfroid. 

Sponlin;  le  seigneur,  V,  414;  le  château  assiégé 
par  les  Dinantais,  VI,  188.  Voy.  Godefroid. 

Sprimont;  les  habitants  doivent  garder  la  porte 
de  Choque,  à  Liège,  V,  525. 

Squemont,  bien  allodial  ;  donné  par  Charlemagne 
au  monastère  de  S'-Philibert,  à  Toulouse,  II, 
535. 

Squeiidrcmal,  voy.  Xhendremael. 
Squenissauz  (sénéchal?/,  voy.  Jean. 
Squcrmisseur,  voy.  Henri. 
Squinac/tc,  voy.  Ecouis. 

Stace  (Slatius),  poète  ;  il  fait  rebâtir  Milan,  1, 
147. 

Stadois,  voy.  Escaudœuvres. 
Stampes,  Stamps,  voy.  Etampes. 
Slanyle,  voy  Estanglée. 
Siapes,  voy.  Étampes. 
Slasin,  Stassin,  voy.  Eustacbe. 
Slassar,  voy.  Guillaume. 
Slat,  State,  voy.  Slatle. 
Statius,  voy.  Stace. 

Statlc  {Stat,  State),  près  de  Huy;  attaqué  parles 
Liégeois,  VI,  424.  Voy.  Weri. 

Statues  :  de  Jupiter,  I,  65;  du  Soleil,  66;  sur 
le  mont  Esquilin,  67;  sur  le  Capitole,  69; 
idoles  à  Rome,  70;  des  SS.  Pierre  et  Paul 
et  du  Sauveur,  76;  d'or  et  d'argent  à  Corinlhe, 
159;  de  Vénus  à  Tongres,  201;  de  Jupiter 
à  Trêves,  266  ;  première  statue  représentant 
le  vrai  Dieu,  525  ;  statues  des  empereurs 
romains,  488;  statue  de  Jupiter,  fondue,  H,  8  ; 
statue  de  Constantin,  70;  de  la  Vierge  et  de 
Jésus,  à  Tongres,  269  ;  de  marbre,  à  tête  d'or. 
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statues  équestres  à  Rome,  I,  62,  67; 

ileni  à  Tongres,  201;  statues  automatiques  de 

Virgile  à  Rome,  228,  229,  251  à  251,  257  ; 

brisées  par  la  foudre,  II,  204. 
Statuts  synodaux  à  Liège,  IV,  554. 
Stave  (Stevcs),  voy.  Thierri. 
Stavelot  [Slavolo,  Slavlo/),  abbnye;  S'  Remacle  y 

fonde  une  église;  origine  de  ce  nom  ;  les  moines 

tourmentés  par  des  bctes  sauvages,  II,  516; 

S'  Remacle  s'y  retire,  517;  la  ville  peuplée 
'   à  cause  de  S'  Remacle;  donations  des  ducs 

d' \rdcnne,  etc.,  518  ;  ses  abbés,  519,  (600, 

■  601);  l'église  dédiée  à  S'  Pierre,  525;  croix 
commémoralive  du  miracle  de  S'  Lambert; 

■  statuts  de  l'abbaye,  544;  l'abbé,  pair  de  l'église 

•  (!e  Liège,  III,  22  ;  tribut  que  les  Thuringiens 
payent  annuellement  à  l'abbaye,  IV,  21;dé- 
tiuite  par  les  Normans,  81;  dotée  par  Sige- 
Iicrt,  roi  d'Austiasie,  156  ;  ses  biens  en  Hesbaye 
conservés  par  miracle,  157;  l'évêque  de  Liège 
abbé,  551;  l'abbé  amène  des  milices  arden- 

'   naises  à  l'évêque  de  Liège,  VI,  618;  l'abbé  allié 

•  de  Philippe  de  Valois,  623.  Voy.  Adalard, 
^ngliitus,  Grandonyus ,  Godefroid  de  Viane, 
Henri,  Jean,  Papolomeus,  Poppon, SygfoZomcMS, 
Winric. 

Steenwoorde  (S/cM/br<),  ville;  elle  ouvre  ses  portes 

aux  Flamands,  V,  S41. 
Stein  {Stenes j  Stennez)  ;  famille   liégeoise  ;  ses 

armoiries,  IV,  567.  Voy.  Arnoul,  Buenon, 

Eude,  Geoffroy,  Ide,  Raoul  de  Magnée,  Seguin. 
Sleiii  {Saburie),  ville  hongroise,  II,  528. 
Stcnay  (Satanay),  seigneurie;  donnée  à  l'église  de 

Liège  par  Godefroid  de  Bouillon,  IV,  289. 
Stencs,  SicncZj  voy.  Stein. 
Sle)iforl ,  voy.  Steenwoorde. 
Stetmes,  Slenncz^  voy.  Stein. 
Sti-pes,  voy.  Steppes. 
Stepo,  voy.  Steppon. 

Steppes  {Stepes,  SIeps],  lieu  d'une  bataille  entre 
les  Liégeois  et  les  Brabançons,  IV,  519;  cette 
bataille  racontée  par  Hugues  de  Pierrepont  et 

•'■  copiée  par  J.  d'Outrcmcuse,  V,  71  ;  Henri  de 


Louvain  y  établit  son  camp,  80;  les  Liégeois  y 
arrivent,  81,  (607);  S"^  Odile  raconte  lu  ba- 
taille, 85;  déroute  des  Brabançons,  95,  94, 
(614,  613);  choses  extraordinaires  relatives 
aux  morts,  97;  trahison  de  Henri,  duc  d'Ar- 
denne,  88,  89,  94,  156,  (610,  623);  fondation 
de  l'anniversaire  de  la  bataille,  157;  vœu  de 
Hugues  de  Pierrepont,  167;  l'anniversaire 
racheté  par  Henri  de  Louvain,  176;  l'anniver- 
saire maintenu,  177;  la  bataille  mentionnée, 
276. 

Steppon  (Siepo),  archidiacre  de  Famenne;  excom- 
munié, IV,  550. 
Steps^  voy.  Steppes. 

Sievenes;  le  seigneur  va  à  Grammont,  V.  497. 
Sleves,  voy.  Stave. 

Stier  (Sliers,  Slcr,  S/ira),  village  liégeois;  fondé 

par  Cornulo,  I,  478  ;  ou  par  Lotringe,  552  ; 

allié  des  d'Awans,  VI,  287;  amende  due  à 

l'évêque,  464;  lignage,  550. 
Sliiie,  ville  de  la  Grèce;  brûlée;  Ogier  y  arrive, 

111,259. 

Stirling  (Estruvelin,  Estruelin,  EstrtimcUn);  les 

Anglais  y  sont  battus,  VI,  324,  523,  558, 
Stirs,  voy.  Stier. 

Stockhem  (Stokehem),  ville  liégeoise;  fondée  par 

Colongus,  I,  451. 
Slournay,  voy.  Estournay. 
Strabon  (Strabus);  il  envoie  son  livre  à  Louis  le 

Pieux,  IV,  68. 
Strailes,  voy.  Gauthier. 

Strasbourg  (Argentine,  Strasborch,  Slraisborch), 
ville;  son  comte  refuse  le  tribut  au  roi  de 
Trêves,  f,  227  ;  ravagée  par  une  pluie  de 
pierres,  265,  266;  conquise  par  Maximin,  II, 
19;  détruite  par  les  Huns,  115;  conquise  par 
Clovis,  149;  assiégée  par  Turpin,  471,  472; 
détruite  par  les  Sarrasins,  III,  282;  l'évêque 
assiste  aux  noces  d'Ogier,  oll;  il  va  à  Gram- 
mont, V,  497. 

Stratégie,  art  militaii  e,  I,  281;  machines  de  guerre 
confectionnées  par  les  Flamands,  504;  item 
par  k's  Français  pour  prendre  Castelfort,  III, 
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246;  tour  roulante,  326;  comment  la  Frise 
était  défendue,  !V,  68;  lactique  de  Saladin  II, 
V,  69;  cris  de  deux  armées  en  présence,  82; 
engin  de  siège,  175;  engins  de  guerre,  200, 
256;  machine  de  siège,  508;  emploi  de  merce- 
naires à  Liège,  565;  emploi  des  chiens  à  la 
guerre,  566;  singulier  moyen  de  s'emparer 
d'une  ville,  VI,  22,  56;  machine  de  siège,  61; 
le  feu  grégeois,  79,  305;  engins  de  guerre,  139, 
255,  256,  (666);  bataille  en  triangle,  260;  le 
feu  grégeois  employé  au  siège  d'Acre,  III,  227; 
IV,  491,  504. 

Stratcn  (Strates),  voy.  Guillaume. 

Strates,  ville  de  Gascogne,  II,  516. 

Streel  (Streles),  village  liégeois;  amende  qu'il  doit 
à  révèque,  VI,  463. 

Strigonie  (Strigonde,  Eslringonde),  ville  de  Hon- 
grie; le  roi  Etienne  y  bâtit  une  église  à  S'  Adal- 
bert,  IV,  165;  item  l'empereur  Henri,  219; 
l'archevêque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
511;  item  au  couronnement  de  l'empereur  à 
Aix,  VI,  115. 

Strinhino,  voy.  Sérignan. 

Strogolhie,  Slroite  Gothie,  voy.  Ostrogothie. 

Suaire,  Suare,  Suave,  Suavre,  voy.  Souabe. 

Sualemburg  (Sualemburgensis^ ,  seigneurie  en 
Saxe,  VI,  387, 

Suavres,  voy.  Suèves. 

Suénon  ou  Sweyn  iSubin),  roi  de  Danemark;  il 

conquiert  rAnglclerrc,  II,  201. 
Suenon  et  Genchauz,  tuteurs  de  Marchones,  II,  84, 

85. 

Suétone,  chroniqueur;  utilisé  par  Jean  d'Outre- 

meuse,  I,  2,  218. 
Suèves  {Suavres);  vaincus  par  Agrippa,  I,  71. 
Suevre,  voy.  Souabe. 

Suffolk  {Soufort,  Souffbrt,  Suffort)  ;  le  comte  com- 
bat les  Français,  VI,  370,  371  ;  le  comte  pri- 
sonnier a  Paris,  574;  il  combat  en  France,  622. 

Siigesir,  voy.  Zierikzce. 

Sulpicicn  [Sulpitycns),  consul  romain;  tué  par 

Sylla,  I,  198. 
SuppUciiens,  voy.  S'  Simplicius. 


SnppUtiien,  voy.  Sulpicc. 

Sura,  lisez  Fnra,  III,  579. 

Sure,  voy.  Tyr  (aussi  appelée  Sour). 

Siireal  de  Bronke,  chevalier,  IV,  508. 

Suréal,  voy.  Denis,  Thibaut. 

Sw-ic,  voy.  Syrie,  Soriano,  Tyr. 

Surk'l,  fils  de  Pyrainus,  roi  de  Lybie,  111,  280. 

Suriiens,  voy.  Syriens. 

Surlf.t  (Surle,  Sarlcs),  lignage  liégeois,  IV,  416, 
428,429,450;  V,  565.  Voy.  Gérard,  Gilles, 
Jean. 

Sur-Meuse,  voy.  Gui,  Thibaut. 

Survillc  (Sorvilhe),  voy.  Amaury. 

Sitzayne  (Suzanne?),  fille  du  roi  de  Carlhage,  II, 
408;  elle  épouse  Florentin,  410;  elle  meurt 
martyre,  411  ;  ensevelie  à  Carthagc,  412. 

Susse,  ville  de  l'Inde;  fondée  par  Éthiope,  I,  86. 

Sussex  (Xestre,  Daxestre),  royaume  en  Angleterre, 
II,  199.  Voy.  S'  Edmond. 

Susteren  (Zuslre,  Zistre),  abbaye;  on  y  conserve 
la  robe  de  N.-S.,  IV,  107;  (III,  459);  Jean 
d'Aps  achète  la  ville  et  le  château,  V,  226, 
(650).  Voy.  Benoîte,  Cécile,  S'«  Amalberge, 
Walwin. 

Sustrc,  voy.  Sulri. 

Susurrianum,  voy.  Sessorianum. 

Sutefemmc,  voy.  Zutphen,  VI,  525. 

Sulri  [Sutre,  Sustrc),  ville;  fondée  par  Saturnus,  I, 
19;  le  pape  Léon  s'y  réfugie,  III,  30;  Calixte  II 
y  assiège  l'antipape  Burdin,  IV,  522. 

Syagrius  (Scrgrucns),  duc  de  Soissons;  tué  par 
Clovis,  II,  145. 

Sybille,  voy.  Sibylle. 

Sycamhre,  Sycambiens,  voy.  Sicambres. 

Sychie,  voy.  Orchebat. 

Syculiens,  voy.  Siciliens. 

Sydainc,  ville;  fondée  par  Ascagne,  I,  50. 

Sydcbers,  voy.  Sidebert. 

Sydegars,  roi  de  la  Chine;  il  vient  au  secours  des 

Perses;  battu  par  Héraclius,  II,  535. 
Sydoine,  Sydone,  Sydoniense,  voy.  Sidon. 
Sydon,  voy.  Amaury. 
Sydre,  voy.  Cornait. 
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Sygcbans,  voy.  Saugiban. 

Sj/gclans,  seigneur  de  Saint-Pierre  à  Maestricht; 

|iarentdu  duc  d'Ardcnne,  II,  509. 
Sygemond,  voy.  Sigismond. 
Sygibert,  voy.  Sigebert. 

Sygolomcus  (Sigolinus?^,  ab])c  de  Stavelof,  II, 
519. 

Syle,  voy.  Silacum. 

Sylla  (Scillus,  Scillan),  consul  romain;  envoyé 
en  Asie;  il  bat  Marius,  I,  1 98-199, •  banni  de 
Rome  par  Pompée,  200;  vainqueur  des  Ro- 
mains à  la  porte  Colline,  201  ;  il  assiège  Marius 
dans  Prénestc;  tué  par  Pompée,  202. 

Sylvèrc  (Siluerns),  pape.  II,  235;  envoyé  en  exil 
pour  la  défense  de  la  foi,  234. 

Sylvestre  II  (Silviestr,  Silvestre)  on  Gilbert;  d'abord 
arclievêque  de  Reims;  destitué,  IV,  185;  p.ipc, 
magicien;  avis  que  lui  donne  le  diable,  205; 
déposé  par  les  Romains;  Otton  III  le  rétablit, 
206;  ses  relations  avec  le  diable,  208;  sa  mort 
Irrrible,  209. 

Sylvestre  III,  antipape;  chassé  par  Benoît  IX,  IV, 
242,  249;  déposé  par  l'empereur  Henri,  252. 

Sylvestre;  il  assassine  S'  Lambert,  II,  369. 

Sylvestre,  château  à  Liège,  II,  416,  (645). 

Sylvius proconsul  romain;  il  réconforte 
les  Romains,  I,  122-125. 

Syhius,  fils  d'Ébrocl,  II,  190. 

Sylvius  Postivus,  fils  d'Énée;  il  devient  roi 
d'Italie,  1,31;  il  épouse  Odela,  52;  II,  189. 

Syhius  le  Blanc,  fils  de  Latinus,  roi  des  Latins,  I, 
56;  il  combat  et  tue  Castor,  58;  combattu  et 
tué  par  Ilion,  59, 

Sylnus  le  Poilu,  fils  d'Egyptus,  roi  des  Latins,  I, 
40-41  ;  il  fonde  la  ville  de  Coulommiers,  42. 

Sylvius  Carpentons,  fils  de  Sylvius  le  Poilu  ,  I, 
42;  il  meurt,  43. 

Syniachus,  voy.  Simmaque. 

Si/mars  de  Fauquemont;  tué  par  Gautier  de 
Chênée,  (II,  757). 

Symars  de  Hemricourt  ;  tué  à  la  warde  de  Step- 
pes, V,  87. 

Symars  d'Ougncez,  boucher  liégeois,  V,  87. 


Symhelach,  ville  de  l'Inde,  III,  59. 

Symbohis,  fils  de  Francon,  prévôt  de  France  ou 

maire  du  palais,  205;  il  ravage  le  pays  des 

Saxons;   il  amène  Balthilde  à  Clovis,  508; 

envoyé  par  Lotliaire  à  Metz;  il  s'empare  de 

Grimoald,  524;  il  meurt,  529. 
Symoiiitoiiie,  contrée  d'Asie,  I,  291. 
Symilicqiie,  ville  de  l'Inde;  conquise  par  Ogier, 

IIL  59. 

Symiramolde  {MiramoHn) ,  voy.  Éniir-al-Moume- 
nini. 

Symon,  voy.  Simon. 

Symonar,  fils  de  Tremus,  I,  461. 

Symnnfirs  de  Tudel  ;  envoyé  par  Ogier  à  Bougie, 

m,  559;  il  se  noie,  541. 
Symproniiens,  voy.  Sempronius. 
Syna,  voy.  Sinaï. 
Synngloire,  voy.  Fînagloire. 

Synagon,  Synagons,  Sinagons ,   Synagois,  roi 

d'Astroine,  11,  250. 
Sinagon,  roi  de  Bretagne,  II,  228;  il  envoie  les 

cendres  de  Paris  à  Artus,  230. 
Synagon,  fils  d'AgoIant,  roi  de  Palerme;  il  fait 

prisonniers  Ogier,  Charlemagne,  etc.,  111,81; 

il  va  à  la  Mecque  et  apprend  à  Agramaires 

(|u'il  s'est  emparé  de  Charles,  82,  83;  tué  par 

Ogier  le  Danois,  94,  25  i. 
Synur  (Sinaï?),  III,  183. 

Synastor,  Sinastor,  Senastor,  roi  de  Grèce;  il 
conquiert  Athènes,  1,  146-147;  il  assiège  Athè- 
nes, 150;  il  jure  de  détruire  Rome;  noyé,  152. 

Synastor,  fils  de  Castor  ;  tué  par  les  Romains,  I, 
135. 

Syncc,  voy.  Ciney. 

Syneppc,  ville  de  la  Grèce;  Ogier  y  arrive,  III, 
259. 

Synobar,  ville  de  l'Inde,  III,  59. 

Synycium,  légat;  envoyé  en  France  pour  récon- 
cilier Philippe-Auguste  avec  sa  seconde  femme, 
IV,  532. 

Syon,  voy.  Sien. 

Syr^h,  père  du  poète  Jhésus,  125. 

Syracuse  [Scracusc ,  Racuse),  ville;  prise  par  les 
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Romains,  I,  127;  Virgile  y  est  envoyé  en  exil, 

II,  247  ;  Virgile  y  meurt,  250. 
Syrcanie,  voy.  IJyrcanie. 
Syrcnos,  peuple  fabuleux  d'Oiicnt,  I,  284. 
Syribal,  frère  d'Haython;  il  va  en  Chine,  V,  512. 
Syricius,  voy.  Siricius. 

Syrie  (Sm-ie,  Saric,  Strie)  ;  dot  de  Cléopâli'e,  128; 
lenduc  tributaire  des  Romains,  150,  180; 
Pompée  y  met  un  gouverneur,  201;  soumise  aux 
Romains,  212;  ravagée  par  Cassius,  254;  sa 
situation  géographique,  287;  conquise  par  Tra- 
jan,  SOO;  famine,  11,  69;  tempête  désastreuse, 
435;  conquise  en  partie  par  Clodas,  4;  entiè- 
rement conquise,  ();  elle  retourne  au  paga- 
nisme, 7;  ravagée  par  les  Huns,  26;  conquise 
par  les  Perses,  27;  les  Syrirns  aident  Sapor 
contre  les  Romains,  51;  ses  villes  rebâties  par 
les  chrétiens,  51;  conquise  par  Artus,  214; 
reconquise  par  les  Vandales;  ses  lialiilants 


réclament  le  secours  des  Romains,  244;  pèle- 
rinage à  une  Vierge  miraculeuse,  250;  ravagée 
par  Godvians,  552;  donnée  par  Ogicr  à  Gon- 
tier,  572;  les  chrétiens  y  font  des  conquêtes, 
292;  Louis  le  Pieux  y  arrive,  IV,  595;  con- 
quise par  Saladin,  4Î)7,  480;  item  par  les 
Tartares,  V,  556,  557;  enlevée  aux  Tartares, 
358,  559;  ravagée  par  les  Tartares,  596; 
envahie  par  Lynos,  406  ;  item  par  les  Sarra- 
sins, 575;  elle  obéitàKazan,  578.  Voy.  Achaz, 
Antioclius,  Asaraddon ,  Baudtts ,  Benhadad, 
Damyns,  Démctrius,  Drayolans,  Kab'rix,  Mc- 
lay,  Ohesa,  Pallus,  Salnianazar,  Scaurus,  Sé- 
leueus,  Sennachérib,  Théophile. 

Syrocymans ,  voy.  Sarociniuns. 

S^  ries  {Sirtes,  Cirtes),  golfe  d'Afrique,  I,  295. 

Sysainc,  fille  de  Rongars,  femme  de  .Iulicn,  M, 
o99-'i00. 


Table  ronde;  faite  par  Merlin  à  la  cour  d'Artus, 
II,  198;  tous  les  chevaliers  tués  sauf  trois, 
199;  chevaliers  qui  combattent  en  rrance,  206; 
ils  défont  les  Vandales  en  Afrique,  214;  Arlus 
leur  offre  un  tournoi  à  Londres,  256;  ils  pren- 
nent lci)arti(IeTristnn  contre  Gauvain,257;  ils 
portent  le  deuil  de  Tristan,  241  ;  tous  les  che- 
valiers morts,  sauf  Lancelot  du  Lac,  243,  357; 
Charlemagnc  veut  instituer  une  nouvelle  che- 
valerie, III,  376;  opinion  de  Charlemagnc  sur 
ces  chevaliers,  IV,  3  ;  le  nain  Evailic  raconte  à 
Ogier  l'histoire  des  chevaliers  de  la  Table 
ronde,  20  ;  Buevon  visite  la  salle  des  cheva- 
liers, 56;  cette  salle  eonsiruile  magnifiquement 
par  Merlin,  55;  rang  des  chevaliers  d'après 
leur  valeur,  57.  Cfr  Pairs  de  Charlemagnc. 

Tacillus,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Tacite  (Tacitus),  fils  d'Aurélien,  empereur  ro- 
main; assassiné,  II,  53. 


T 

Taduanus,  en  français  Carneis;  père  de  Gadual, 
IV,  4. 

Tayaday,  voy.  Zagathai. 
Tage  (Tanyiis),  fleuve,  IV,  3!)8. 
Tayede,  voy.  André. 

Tagudar  (Tanycdar),  voi  de  Peisc;  il  s'appelle 
Nicolas;  il  persécute  les  chrétiens,  V,  459;  il 
fait  alliance  avec  le  sultan  d'ÉgypIe,  440;  il 
prend  le  nom  d'Ahniet,  4(')7. 

Taienier  {Tayrnier),  localité  près  de  Seraitig,  IV, 
565. 

Taillefer  {Tallie/îcv),  fils  de  l'aymond  III,  comte 

de  Toulouse,  IV,  401.  Voy.  Guillaume,  Jean. 
Talangm,  ville  de  Lombardie?  III,  2-20. 
Talemilcsins  [ThAts  de  Milct?j,  prophète,  I,  89. 
Talhcfier,  voy.  Taillelei'. 

Talifones,  nom  que  se  donnait  le  nain  Évalhe,  IV, 
21. 

Talissiait,  ville  de  Frise;  assiégée  par  Ouri  de 
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Bavière  cl  Ogicr  de  Louvain,  IV,  G9. 
Talme,  pays  gouverné  par  Ancliise,  I,  27. 
Tamachi,  \oy.  Wlgars. 
Tambodo,  reine  des  Amazones,  I,  26. 
Tamich,  voy.  Canut. 

Tanaïs  (Tunain)',  il  sépare  l'Asie  de  l'Europe,  1, 
285. 

Taiicarville  (Carkenvilhe);  le  seigneur  combat  les 
rianiands,  VI,  1!). 

Tancrède  (Tatigreit),  comte  d'Arlc;  tué  par  le  roi 
Brehier,  111,  286. 

Tancrède,  roi  de  Sicile;  il  part  pour  la  Terre- 
Sainte,  IV,  290;  emmené  prisonnier  par  l'em- 
pereur Henri  VI,  483. 

Tancrède,  ehcl  païen;  conseil  qu'il  donne  au  roi 
Ysoï  c,  III,  506  ;  tué  par  Ogier,  373. 

Taiicclie,  lisez  Cavcc/ti,  IV,  SOO. 

Tanc/edar,  voy.  Tagudar. 

Tan<^cr(Tingi},  ville  de  la  Mauritanie,  I,  29 i. 

Tunges,  lac  de  l'Etliiopie,  I,  298. 

Tangour,  ville  du  royaume  de  Morimande  où  Gor- 
libant  coupe  la  route  à  Bucvon,  IV,  64. 

Tangrcit,  Tancrède. 

Tangus,  voy.  Tage. 

Tanlaleus,  peuple  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 
Taormino  (Tertninet),  cliàteaujConquisparCharles 

de  Valois,  VI,  14. 
Tarn,  ville  de  Syrie,  V,  407. 
Tai-ainc,  lisez  Toraine,  IV,  463. 
Taraiîite,  voy.  Herhlo. 
Taranchc,  voy.  Tarente. 

T'a/'rtscms  (Tarascou?);  l'archevêque  assiste  aux 
aux  noces  d'Ogi(r,  111,  5H. 

Tarbonne,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne,  III,  554. 

Tarcnchc,  Tarent,  voy.  Tarente. 

Tarentaise  (Q(/araM/ffmf),  archevêché  de  la  Bour- 
gogne, I,  505. 

Tarente ( 7'arc«c/ic,  Tarent,  Taranchc).,  ville;prisc 
par  Anynal,  I,  171-172;  l'archevêque  assiste 
aux  noces  d'Ogier,  III,  5JI;  le  prince  perd  le 
château  du  Mont-Cassin,  VI,  155;  il  défend  le 
Mont-Cassin,  154;  la  femme  du  prince,  405. 


Voy.  Cartalon,  Charles,  Gui,  Philippe. 
Tarentins;  battus  par  les  Romains,  I,  118-119; 
ils  s'allient  à  Annibal  pour  combattre  les  Ro- 
mains, 1 19. 

Targont,  ville  de  Hongrie,  I,  577;  prise  par  Tho- 
mas, 579. 

Tarifa  (Tariffle);  assiégée  par  les  Sarrasins,  VI, 
585. 

Tarn  (Tarne),  rivière  du  diocèse  d'Alby,  V,  15. 

Tarquin  l'Ancien  (Pmcî/.s-  Tarquinus,  Thurqtiinus, 
Turquin,  Torquins);  son  arc  de  triomphe  à 
Rome,  I,  66;  roi  de  Rome;  il  construit  les 
cloaques  et  leCapitole,  90;  battu  par  Alymodès, 
91  ;  il  meurt,  92;  origine  de  son  nom,  104. 

Tarquin  le  Superbe  {Tarquinus  li  Orgulhcux)  ;  il 
tue  Scrvius  Tullius;  il  épouse  Hélyodes,  I,  94; 
il  fonde  cinq  villes  en  Allemagne  et  en  forme  le 
comté  de  Bavière,  95;  il  invente  des  tortures, 
98;  théâtre  qui  porte  son  nom  à  Rome,  64. 

Tarquin,  fils  de  Tarquin  le  Superbe;  il  viole 
Lucrèce  ;  banni  de  Rome;  il  s'allie  avec  Por- 
ccnna,  I,  98. 

Tarsant,  château  ;  conquis  par  Simon  de  Montfort, 

V,  15. 
Tarse,  voy.  Tharsc. 

Tartares,  Tarlarins  (Tar(ariens) ;  habitants  de  la 
Tartarie,  IV,  564;  leurs  mœurs,  588;  vénéra- 
tion qu'ils  ont  pour  les  hiboux,  591  ;  leurs  vic- 
toires en  Occident,  V,  5,  185;  leurs  conquêtes 
en  Asie,  192,  195,  194;  ils  apprennent  l'art 
d'écrire,  197;  ils  menacent  la  Turquie,  198; 
combattus  par  Frédéric  II,  254;  ils  conquièrent 
l'Egypte  et  la  Turquie,  269;  leurs  conquêtes  en 
Orient,  274,  291,  292;  le  roi  d'Arménie  gagne 
leur  amitié,  512;  leurs  conquêtes  en  Turquie, 
517;  ils  se  font  baptiser,  518;  ils  combattent 
les  Sarrasins,  519  ;  leurs  conquêtes  en  Perse, 
320,  549;  item  en  Palestine,  556,  559;  ils 
choisissent  un  nouveau  chef,  557;  ils  perdent 
la  Syrie,  358;  ils  se  réfugienten  Arménie,  359; 
leurs  conquêtes  en  Turquie,  374;  ils  ravagent 
la  Syrie,  396  ;  leurs  délégués  assistent  au  con- 
cile de  Lyon,  597;  leurs  conquêtes  en  Egypte, 
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407,  b03;  ils  ballcnl  les  Sarrasins  et  ravagent 
l'Egypte,  bG5  ;  ils  battent  les  Sarrasins,  576; 
ils  conquièrent  la  Terre-Sainte,  VI,  49;  ils 
passent  l'Euphrate,  50.  Voy.  Batou,  Choquar, 
Gaikschaton,Gayouk,  Houlagou,  Koublai,  Wan- 
gou,  Oktaï. 

Tartaric  (Tarlars);  érigée  en  royaume,  IV,  564, 
commencement  de  sa  puissance,  587  ;  sa  situa- 
tion, S88;  son  extension,  589.  Voy.  David, 
Prétrc-Jean. 

Tusse;  le  comte,  tué  par  Ogier  le  Danois,  III,  219. 

Tatarelldens,  voy.  Cotarellins. 

T'aM/w,  château;  prison  d'Asdrual,  I,  172. 

Tauris,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  tué  à  Carlisie 
par  les  Sarrasins,  II,  257. 

Taurise (T'aî/risse),  capitale  de  la  Nubie;  prise  par 
Ogier,  III,  56;  citée,  \ ,  557;  les  temples  chré- 
tiens y  sont  abattus,  4-40;  séjour  d'Aliniet,468. 

Tavier  (Taynurs),  village  liégeois;  fondé  par 
Lolringc,  I,  332. 

Tawcs,  faubourg  de  Liège,  V,  535. 

Taxandrinc,  premier  nom  de  Visé;  ville  fondée 
par  Scdros,  I,  222,  244;  ses  habitants  adorent 
les  idoles;  S'  Lambert  y  bâtit  un  temple,  II, 
555; 

Tayniers  (lisez  Tayviers?)  voy.  Tavier. 
Tcberyhe,  voy.  Theutberge. 

Télanion,  roi  des  Grecs;  il  emmène  Exiona,  I, 
22;  Priam  lui  réclame  Exiona,  27. 

Télcsphore  [Tcloforus,  Celeforus),  pape;  il  règle 
les  fêtes  de  la  Nativité,  I,  o5G;  il  introduit  le 
Gloria  dans  la  messe,  542;  il  meurt,  545. 

Télesphore,  hérésiarque;  tué  par  la  foudre,  I, 
551. 

Tellin  {Tellins ,  Chclins),  village  ;  brûlé  par 
Renaud  de  Bar;  miracle  au  passage  de  la 
châsse  de  S'  Lambert,  IV,  574,  (665)  ;  les  Lié- 
geois y  rejoignent  la  châsse,  575. 

Teloforus,  voy.  Télesphore. 

Templiers  [Temples,  Templirs)  et  Hospitaliers, 
111,  540;  ils  aident  le  roi  d'Antioche  contre  le 
Soudan  d'Acre,  559;  souj)çonnés  de  trahison, 
545;  Ogier  les  fait  pendre,  556;  Ogier  en  crée 


de  nouveaux,  574;  plusieurs  sont  tués,  IV, 
45;  leur  maître  à  Acre,  60;  transformation  de 
l'ordre,  529;  on  leur  applique  la  règle  de  S' 
Augustin,  555;  la  commanderie  des  Vieux- 
Joncs,  \,  166;  leurs  biens  saisis  eu  Sicile,  446; 
opposés  à  la  violation  des  trêves,  474  ;  leur 
chef  tué  à  Acre,  479;  ils  vont  à  Aniiuche,  VI, 
28;  ils  combattent  les  Sarrasins,  105;  expulsés 
de  Trance,  108;  leurs  maisons  brûlées  à  Paris, 
109;  soumis  à  une  inquisition,  112;  condam- 
nés et  brûlés,  129;  leurs  biens  confisqués,  141; 
giiefs  qu'on  leur  impute,  142,  145;  condamnés 
au  concile  de  Vienne,  144;  leur  gran  l-maître 
brûlé  à  Paris,  192;  Engucrrand  de  Slarigny 
prisonnier  dans  leur  hôlel  à  Paris,  210,  212; 
volés  par  Enguerrand,  216,  218;  leurs  biens 
donnés  à  un  ordre  de  chevalerie  en  Portugal, 
250.  Voy.  Vieux-Joncs. 
Temps  (des),  voy.  Jean. 

Tcnanticns,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  193. 
Ténébreux,  allié  d'Ysoré  de  Conindre,  III,  572. 
Tenebron,  fils  d'Ydaron  l'Aumamc,  III,  281. 
Tenehrons,  roi  d'Asie;  vaincu  par  Niiius,  I,  10, 
II. 

Tenebrons,  roi;  allié  de  Philippe,  roi  de  Hongrie, 
IH,  281. 

Tenevre,  allié  de  Brehier,  III,  281. 
Tensalc,  voy.  Thessalic. 

Tense,  évêque  de  Sicile;  il  sauve  l'empereur 

Otion  II,  IV,  186. 
Tcraderbublc,  voy.  Zwentibold. 
Teremcyile  (Termesus?)  :  contrée  où  Alexandre 

de  Macédoine  fonde  Alexandrie,  I,  290. 
Térence  (Tercntius),  poète  latin,  à  Carthage,  I, 

155. 

Termes,  voy.  Thermes,  Olivier. 
Termine},  voy.  Taormino. 

Tcrmonde  {Tenremnnde,  Tcremondc),  ville;  Clo- 
berius  y  ari  ive  pour  pacifier  Clovis  et  Tremus, 
I,  460;  conquise  par  Tremus,  466. 

Tcriicche  (Thieruesse?),  voy.  Hugues. 

Tcrouanne  {Treiouiujne ,  Triwayne,  Terwanyne, 
Triiuainjnc),  ville,  II,  219;  Pépin  en  promet 
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révcclié  à  Guichar  s'il  retrouve  Charicmagne, 
48b;  brûlée  par  Ogicr  le  Diinois,  III,  205; 
item  parles  Flamands,  V'I,  ôO,  55;  l'évcquc  se 
plaint  an  roi,  58;  il  est  chargé  d'exécuter  une 
sentence  contre  les  Brugeois,  40ti;  envoyé  en 
Brahanl,  498;  il  proclame  la  sentence  du  roi, 
507,  508.  Voy.  S'-Omer. 

Terraconne,  archevêché  dans  le  royaume  d'Ara- 
gon, VI,  250. 

Terre-Sainte;  expéditions ,  II,  202;  l'empereur 
Henri  III  y  guerroie,  IV,  285,  286,  287;  con- 
quise en  partie  par  Godefroid  de  Bouillon, 
290;  elle  retombe  aux  mains  des  Sarrasins, 
V,  59;  la  croisade  de  Frédéric  il,  plus  nui- 
sible qu'utile,  255;  conquêtes  de  Retboga , 
557,  558,  559;  elle  reste  aux  Sarrasins,  500; 
perdue  pour  les  chrétiens,  509;  Abaga  et 
Lynos  marchent  à  sa  conquête,  575;  item  les 
Tartares,  590;  sa  conquête  encouragée  au  con- 
cile de  Lyon,  597;  efforts  faits  pour  l'arracher 
aux  Sarrasins,  408;  reconquise  par  les  Sarra- 
sins, 50 i;  Kazan  veut  la  conquérir,  VI,  55; 
rendue  aux  chrétiens,  49;  prophétie  touchant 
la  Terre-Sainte,  102;  la  dime  sur  les  biens  du 
clergé  levée  en  France  pour  sa  conquête,  144  j 
les  Pasturcaux  veulent  la  conquérir,  254; 
projet  de  conciuêtc,  41 1. 

Tcroagaut;  idole  animée  par  le  diable,  IV,  55. 

Tervenlonne ,  voy.  Garitivaire. 

Tervueren  (Fiira),  ermitage  de  S'  Hubert,  II, 
415;  S'  Hubert  y  meurt,  455,  (762j;  III,  579. 

Tcrwangne,  voy.  Térouanne. 

Teux,  voy.  Theux. 

Thabor,  montagne  où  Jésus  se  transfigura,  III, 
10. 

Thalamassc,  ville  de  l'Inde,  III,  59. 
Thalislridisj  reine  des  Amazones;  elle  fait  la  paix 

avec  Alexandre  le  Grand,  I,  26. 
Thalli,  voy.  Chailly. 
Thnmiris,  voy.  Thomiris. 
Thanagildis j  voy.  Alhanagild. 
Thanase  (Tanaïs?),  ûeuve  de  Scylhie,  1, 100. 
Thare,  fils  de  Nacor,  I,  327. 


Tharé,  roi  d'Afrique;  il  vient  en  Chaldée  et  ha- 
bile Ilur,  I,  10. 

Tharse  (T'arme) ,  ville;  fondée  par  Poilus,  1,48-49; 
le  roi  bat  le  Soudan  d'Egypte,  IV,  269;  les 
Tartares  arrivent  jusqu'à  ses  limites,  V,  197; 
ravagée,  VI,  51.  Voy.  Hadus,  Mclchior,  Melia- 
duusj  Théodore. 

Thnrsode,  voy.  A  merandis. 

Théâtres  de  Rome,  I,  04. 

Tlu'Iial,  Thcbalde,  voy.  Thibaut. 

Thehccli,  peuplade  tartare,  IV,  588. 

Thehnin,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  285. 

Thédisc  (Sedisiens),  évoque  d'.^gde,  V,  107. 

Thegcdus,  voy.  Theodegus. 

Tlicobaldc,  voy.  Thibaut. 

T/wobrnd,  fils  de  Pyramus,  sultan  de  Bagda  l,  III, 
280. 

T/icodulide  (Adélaïde?),  veuve  de  Lolhairc,  roi 
d'Italie;  prisonnière  de  Bérenger;  femme  de 
reiiipercur  Otton  I",  IV,  154. 

Théodard  {T/iyars),  sire  d'Escleide;  tué,  V,  465. 

Théodebald  {Theoduars),  fils  de  Clodomir;  élevé 
par  Clotildc,  II,  174  ;  il  échappe  au  massacre 
de  ses  frères,  175-176. 

Théodebert,  fils  de  Théodoric;  il  va  en  Italie 
combattre  les  Langobards;  ses  conquêtes.  If, 
171;  il  tue  Mandagloirc,  177;  tué  par  les 
Saxons;  enseveli  à  Metz,  178. 

Théodebert,  fils  de  Chilpérich,  II,  185;  il  assiste 
au  tournoi  de  Lutèce,  210;  Frédégondc  le  fait 
mourir,  215. 

Théodebert  II,  fils  de  Cliildcbert,  roi  d'Austrasie, 
11,225;  battu  parson  frère  Théodoric  ;  il  s'enfuit 
à  Cologne;  assassiné,  252. 

Theodegus,  Thcodogus,  Thegedus,  fils  de  Janya- 
nus,  roi  de  Barbastre,  oncle  de  Jules  César,  I, 
174;  sa  guerre  contre  Hanygos,  213;  vain- 
queur, 2 1 5  ;  tue  par  Hanygos,  2 1 6. 

Thcoderich,  voy.  Théodoric. 

Theodewins,  voy.  Théoduin. 

Thcodolicn,  voy.  Théodore. 

Theodonel,  roi  de  Jocliie;  il  marche  contre  les 
Huns,  II,  lil. 
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ïhcodora,  fcinnie  de  Jiislinicn;  clic  protège  An- 

ihcmius  et  pcrsccutc  Virgile,  11,  !247  ;  coiidani- 

ncc  par  Pelage  250;  elle  se  retire  à  Conslaii- 

tiiiople,  251. 
Théodora,  fille  de  Cliarleiiiagiie,  II,  b29. 
Théodore  I'""  (Tlicodor tiens,  Thcodorus),  évèque  de 

Jérusalem,  puis  pape,  II,  532. 
Théodore  II  (T/ieodorus),  pape;  il  casse  les  actes 

d'Ëlicnnc  VI,  IV,  102. 
Théodore  {Thcoinlien)  de  Tarse,  évciiuc  en  Aii- 

glelerre;  il  écrit  un  livre  sur  la  pénitence,  II, 

354.,  ùi'd. 

Théodoric  I"  {Thcodcrich ,  Thcodrich,  Tliiry , 
7'/iyris),  filsdcClovis,  II,  4()5;  couronné,  à  Melz, 
roi  d'Auslrasie  ou  de  Lotharingie,  1()7;  il  aide 
llernianfroi  contre  son  frère  Baudri  ;  il  s'cni- 
pai'C  de  la  Tongiie,  IG8;  il  déiend  la  Lotha- 
ringie contre  Julien  et  Clochelais ,  170;  il 
s'allie  avec  Cliildeberl  contre  Clotaire,  170;  il 
demande  la  paix  à  Clovis;il  bat  il  tue  Vsco- 
nart  et  conquiert  la  Sa\c,  177  ;  il  tue  Godonas; 
enseveli  à  Meiz,  178. 

Théodoric,  fils  de  Childehert,  roi  de  IJourgognc 
et  d'Aiiuitainc;  sa  crédulité,  II,  22'»;  il  lavage 
la  France  et  assiège  Soissons;  battu  par  Lo- 
thairc,  227;  il  bat  et  tue  Lolhaire,  228;  il 
attaque  Théodebert  et  le  bal,  232;  il  entre  en 
maitre  à  Cologne;  roi  d'Austrasic  et  de;  Neus- 
Irie;  il  veut  épouser  Héléiie,  opposition  *^e 
Brunchildc,  252,  il  veut  tuer  Brunehilde,  255; 
il  autorise  Domitien  à  réunir  un  synode,  23i; 
empuisotinc  par  Brunehilde,  259. 

Théodoric,  fils  (le  Péris,  II,  207;  roi  de  Bourgogne 
et  d'Aquitaine,  268;  il  défait  les  Lombards  qui 
traversaient  la  Bourgogne;  Clotaire  lui  déclare 
la  guerre,  275;  battu  en  Auvergne  par  Francon, 
276;  item  par  Clotaire,  286;  ses  conquêtes  en 
France;  battu  et  tué  par  Dagobcrt,  287. 

Théodoric,  fils  de  Clovis,  II,  329;  il  devient  roi 
de  France,  330;  tondu  et  fait  moine  à  S'-Denis 
par  les  Francs,  531;  les  Francs  le  rappellent; 
il  devient  roi  de  Neustrie  et  d'Auslrasie;  il 
laisse  gouverner  les  maires  du  palais,  339  ;  sa 


parenté,  541  ;  il  bannit  S'  Hubert  de  France, 
542;  il  s'unit  à  Berlaire  pour  combattre  Pépin; 
ii  lue  Aper,  546;  S'  Lambert  conclut  la  paix 
enire  lui  et  le  roi  de  Catalogne,  551;  il  inter- 
roge Lancelot  du  Lac  sur  les  chevaliers  de  la 
Table  ronde,  357;  il  crée  Charles  Martel  comte 
(le  Paris,  564;  enlcrré  à  Arras,  374. 
Théodoric,  fils  de  Chilpèric,  roi  de  France,  II, 
405;  sa  couardise;  tondu  et  enfermé  à  S'-Denis, 
421. 

Théodoric,  roi  d'Ilalic;  il  fait  mourir  le  pape 
Jean  1";  écorclié  vif.  II,  224. 

Théodoric,  conit(!  d'O.-.terne,  II,  509. 

Théodoric  (Thcodvric  }ij  polhiis) ,  seigneur  de 
Tournai  et  de  Cambrai,  II.  103. 

Théodoric,  fils  bâtard  de  Charlcmagnc,  H,  550 

Théodoric,  hérétique;  confondu,  IV,  500. 

Tliéodose  le  Grand  (r/icof/n/se,  Theodusien,  Tluodo- 
siieii),  collègue  de  Gralien,  empereur;  il  ravage 
1,1  Bretagne,  II,  95;  il  défait  Maxiiiiien  ctBello, 
99;  il  massacie  les  chréliens  de  Césaiée,  101  ; 
il  fait  pénitence,  102;  il  meurt;  Irunsporlé  de 
Milan  à  Constantinople,  lOU;  il  avait  fait  en- 
lever les  idoles  du  tenqile  de  ^érapis,  I,  400. 

Théodose, fils  d'Arcadius, empereur,  II,  121,  128; 
il  appelle  à  son  secours  les  rois  francs  contre 
les  Huns,  151  ;  il  fait  porter  à  Rome  les  chaînes 
de  S"  Pi('rri',  158;  il  reçoit  le  corps  de  S'  Jean 
(.hrysoslome  à  Constantinople,  144;  il  défie 
Clovis,  145;  batlu  pai-  Clovis,  147;  il  nieuit, 
150;  pont  qui  porte  son  nom,  à  Rome,  I,  60; 
arc  de  triomphe,  63. 

ThvolosCy  fils  de  Justinien;  il  demeure  avec  Geof- 
froy, roi  de  Navarre,  II,  413;  il  conijuicrt 
Ydaine,  fille  du  roi  d'Ecosse;  il  combat  les  Sar- 
rasins, 414.;  on  l'appelle  Esmereit  à  Carthage, 
424;  élu  empereur,  425,  couronné  à  Rome, 
426;  il  bat  les  Sarrasins;  couronné  roi  de  Hon- 
grie, 429;  il  abdique  en  faveur  de  Léon,  455. 

Théodosc,  roi  d'ÉgypIe,  II,  128. 
Theoduars,  voy.  Théodcbald. 

Théoduin  (Theodctvins,  Thcodewicns)  de  Bavière, 
évëquc  de  Liège;  il  aide  Henri  II  contre  le 
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comte  de  Flandre,  IV,  248  ;  (III,  W6)  ;  le  pape 
lui  envoie  le  superliumcral,  234;  (III,  406); 
il  vient  de  lluy  à  Liège  ;  il  dédie  l'église 
de  Huy  à  S'  Domitien,  255;  il  rebâtit  l'église 
de  Rtisson;  il  ;icqiiicrt  le  Ilainaut,  261,  263; 
(111,  498,  499);  enseveli  à  Huy,  266;  (III, 
bOI). 

Théoduin,  roi  de  Cappadoce,  I,  578. 

1  lœnphaJel,  fils  de  Sadoch,  roi  de  Grèce;  ses  des- 
cendants déli'uisent  Troie,  I,  17. 

Tliéojjhi'e  {ThoopJtilus),  évcque  d'Alexamli'ie;  il 
place  les  os  de  S'  Jean  dans  une  châsse,  I, 
400. 

'l'héophile,  évcque  de  Césarée;  il  assiste  au  con- 
cile d'Alexandrie,!,  581. 

Tiiéophile,  cvèquc  d'Oiléans;  il  compose  un 
liyninc;  Louis,  fils  de  Charlemagnc,  le  délivre 
de  prison,  III,  51 6. 

Théophile,  diacre,  évéque  de  Syrie;  hérétique,  II, 
257  ;  il  fait  pénitence,  258. 

riicophilus,  II,  179. 

TheoKjnt,  Thenpit,  femme  de  Placidus,  I,  516; 

enlevée  par  Nauclcir,  517;  elle  devient  ser- 
vante, 318;  elle  reconnaît  ses  fils,  521;  elle 

retrouve  son  mari,  522. 
Theomcl,  frère  de  Brchier,  III,  571. 
Théra  (Calisire),  île,  I,  502. 
Thermes  (Termes),  a  Rome,  I,  65;  transformés 

en  basilique,  II,  576, 
Tliesdehi,  fille  de  Salmon,  femme  d'Alexandre  de 

Pavic,  I,  161. 
Thésée  (T/tcsrus,  Cusens),  frère  de  Pelée,  I,  21; 

il  ravit  Hélène,  1  ^2. 
Theisalie  (Tressalej  Tetisale);  César  y  combat 

Pompé(!,  I,  502. 
T/icus,  chevalier  romain;  créé  roi  de  la  Pctite- 

Dretagne  par  César,  1,218. 
Tlicutberge  {Trherghe),  femme  de  Lotbaire,  duc 

(le  Lotharingie;  répudiée,  IV,  81. 
Tlieux  (  Teux)  ;  le  comte  assiste  aux  noces  d'Ogier, 

m,  51 2  ;  la  ville  brûlée  par  Waleran  de  Luxem- 
,  bourg,  V,  227,  (650);  item  par  Henri  de  Guel- 

(Irc,  ^  18,  (6112'. 


Thihaul  (T/iebal,  Tybal,  Tyhals,  Tybauz,  Tyhaitl, 
Tihal,  Thibals,  Theobalde,  Thebalde,  Thybanl, 
TibauK),  gouverneur  d'Alost;  tué  à  Fontaine- 
l'Évcque,  IV,  160, 

Thibaut  d'Amiens  ;  tué  par  Pépin,  II,  467. 

Thibaut,  patriarche  d'Aquilée  ;  il  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  à  Laon,  IH,  311. 

Thibaut  d'Arondcl;  tue  par  Geoffroy  de  Toulouse, 
ll,.i8l. 

Tliibaul  BafTu;  tué  par  Diociclicn,  II,  47, 
Thibaut  de  Bar,  fils  du  comte  Henri,  V, 48b, 486; 
élu  évcque  de  Liège,  VI,  15,  55,  (642);  il  ne 
peut  quitter  Rome,  54,  (646)  ;  il  prête  serment, 
44,  (647);  il  fait  faire  une  verrière  à  S'-Lam- 
bcrt,  46;  V,  420;  il  se  déclare  pour  les  Grands 
et  retire  au  peuple  ses  privilèges,  VI,  71  ;  il 
s'établit  à  Macstricht,  72;  il  fixe  un  plaid  de 
justice  à  Vottem,75  ;  il  prend  le  peuple  en  pitié, 
74;  il  ramène  la  concorde  entre  les  Grands  et 
les  Petits,  75;  il  assiège  Rolduc,  105;  il  assiste 
au  couronnement  de  l'empereur  à  Aix,  115, 
(6'i9);  il  refuse  de  livrer  Mirwart  à  Mathilde 
de  Hainaut,  1 14;  alliance  formée  contre  lui  par 
Mathilde,  116;  il  accuse  Jean  du  Pont  de  tra- 
hison, 117;  il  va  au  secours  de  Thuin,  119, 
(651);  il  consent  à  faire  la  paix  avec  les  Hen- 
nuyers,  121,  122;  il  intervient  entre  les  Hu- 
lois  et  les  Liégeois,  125,  (654);  il  restitue  leurs 
privilèges  aux  Hutois,  124,  (665);  il  publie  le 
privilège  des  pontons  pour  ceux  de  Seraing, 
126;  il  va  à  Nuremberg.  127;  item  en  Italie, 
128;  il  se  trouve  à  Milan,  152;  son  vœu  de 
l'épervier,  133;  il  pardonne  h  Jean  d'Agimonf, 
155;  il  bat  le  gouverneur  de  Brescia;  il  s'em- 
pare d'un  trésor,  157,  158;  il  assiège  Brescia, 
159;  il  va  à  Rome,  146,  147;  ses  prouesses, 
148;  il  met  les  Guelfes  en  déroute,  149;  il 
meurt  à  Rome,  150,  151,  (648,  665);  enseveli 
à  S'-Pierre  à  Rome,  152;  privilège  qu'il  avait 
accordé  aux  Liégeois,  224;  sa  lettre  des  pon- 
tons confirmée,  606  ;  sa  mort  racontée  dans  le 
vœu  de  l'épervier,  (648). 
Thibaut,  comte  de  Bai  ;  battu  à  Oequier,  V,  44; 
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il  combat  à  la  wardc  de  Steppes,  84 j  il  abat  le 
comte  de  Looz,  88;  il  meurt  prisonnier  en 
France,  160. 

Thibaut,  frère  du  comte  Henri  de  Bar,  V,  ■48(). 

Thibaut,  comte  de  Dcaiivaisis;  il  voit  Ogier  à 
Paris,  V,  128. 

Thibaut,  fils  d'Eudes,  comte  de  Blois,  II,  81). 

Thibaut,  comte  de  Blois,  oncle  d'Ogicr,  III,  (iô. 

Thibaut,  fils  de  Gcrlon,  comte  de  Blois;  il  épouse 
la  fille  de  l'empereur  Conradin,  IV,  88. 

Thibaut,  fils  d'Élicnne,  comte  de  Blois,  IV,  81); 
cilc,  3(52;  il  prtMid  la  croix,  481;  cité, 

Thibaut  de  Bornival,  dit  de  la  Prce,  chevalier 
brabançon,  V,  55). 

Thibaut  de  Bourbon.  V,  192. 

Thibaut  de  Brabant,  fils  de  Henri,  comte  de  Lou- 
vain,  IV,  581;  il  épouse  (ieitrude  de  Molia, 
il  accepte  la  décision  de  l'abbé  de  Haut- 
bois au  sujet  du  comté  de  .Molia,  585;  il  assiste 
à  la  réunion  de  WalelTe,  580;  il  rcvcndi(|ue 
Molia,  V,  1  i;  il  excite  son  pèi'e  contre  les  Lié- 
geois, 16;  blessé  à  Liège, 26  ;  son  père  le  charge 
de  brûler  Liège,  33;  il  combat  à  la  warde  de 
Steppes,  84  ;  assailli  par  Geoffroy  de  Siein  près 
de  Maestricht,  108;  tué,  109. 

Thibaut,  capitaine  de  Brescia;  battu  et  tué, 
VI,  137. 

Thibaut,  comte  de  Champagne;  il  accompagne 
Simon  de  Monil'ort  à  Toulouse,  V,  108;  accusé 
de  la  mort  de  Louis  VIII,  189;  il  reste  fidèle  à 
la  reine  Blanche,  191  ;  il  devient  roi  de  Navarre, 
192;  il  réclame  Blois  au  loi  de  France,  200;  il 
renonce  à  ses  prétentions,  201  ;  il  combat 
Louis  IX;  sa  soumission,  206;  il  meurt  en 
Sicile,  379;  son  fils  Henri,  396. 

Thibaut  de  Cypois,  capitaine  des  Français, 
V,  513. 

Thibaut,  fils  de  Guillaume  d'Écosse,  IV,  89. 
Thibaut  de  Fooz;  tué  par  Guichar,  comte  de 

Salach,  (II,  757). 
Thibaut  de  Gènes,  comte  de  Bourgogne,  II,  449, 

521. 

Thibaut  de  Ghistellc;  tué,  11,537. 


Thibaut  dellc  Halle,  tongrois;  tué  par  Attila,  H, 
118. 

Thibaut,  fils  du  roi  de  Hongrie,  archidiacre  d'Ar- 

dcnne,  IV,  344. 
Thibaut,  chanoine  de  Liège,  V,  50  ). 
Thibaut,  comte  de  Lille;  il  brigue  la  couronne  do 

France,  IV,  |->4. 
Thibaut,  duc  de  Lorraine;  il  bâtit  un  château  à 

Florennes,  VI,  103. 
Thibaut  Maillart,  échcvin  de  Liège,  V,  512. 
Thibaut  de  Myrabel, guerrier  franc;  tué  par  .louas, 

II,  I  12. 

Thibaut  de  Nivelle;  tué  pai'  Pépin,  II,  417. 

Thibaut  de  Pirelée,  baron;  tué  à  Fontaine-l'Évc- 
que,  IV,  160. 

Thibaut  de  Plaisance,  chanoine  de  Liège,  puis 
pape,  V,  355;  sa  lettre  à  Henri  de  Gucldrc.553; 
il  accuse  Henri  de  Gueldrc  en  plein  chapitre, 
S^S,  (647);  il  reçoit  un  coup  de  pied,  o8i;  il 
part  pour  Rome,  385,  (6i8);  élu  pape,  38G, 
(019). 

Thibaut  de  Poitiers;  tué,  V,  566. 

Thibaut  de  Reims,  sénéchal  de  Tongics,  I,  200. 

Tliihaut  li  Bougies,  de  VVez.  V,  267. 

Thibaut,  comte  de  Sayne,  III,  78. 

Thibaut  Surcal,  boucher  de  Liège;  tué  par  des 

échevins,  V,  208. 
Thibaut  de  Sur-Meuse,  échcvin  de  Liège,  V,  331. 
Thibaut  de  Walia,  bon  chevalier,  IV,  300. 
Thibaut  de   Wides;   tué   par   Hugues  Gapet, 

IV,  160. 

Thibaut,  chef  brabançon  ;  tué,  V,  85. 

Tliic,  ville  de  Hongrie;  assiégée  et  prise  par  Ju- 
lien, roi  de  Dancmarck,  et  Agarache,  II,  400. 

Thiennes  (Thiencs),  voy.  Thierri. 

TliivnvUle,  T/nnvil le ,  \oy.  Bertrand  l'Ardennois, 
Isabelle. 

Tldcr,  voy.  Tyr. 

Thier  (dcj,  voy.  Gilles. 

Thiérache  {Thirasse ,  Tirasse,  Tyrasse  en  Cam- 
bresis,  Corratiain);  le  comte  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  3 12  ;  annexée  au  comté  de  Flandre, 
IV,  492;  réclamée  par  Gui  de  Dampierre, 
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V,  498;  traversée  par  les  Anglais,  VI,  571; 
ciléc,  618,  (i-21. 
Thicrri  (Thyris,  Tliirion ,  Tliiris,  Tliiry,  Thiri) 
(l'Aire,  confident  du  roi  Pliiiippe,  VI,  221  ; 
évéque  d'Arras,  407;  ses  intrigues,  4-79;  il 
meurt,  480. 

Thierri  d'Anquoine;  il  conquiert  un  géant  païen, 
III,  357;  Ogicr  lui  donne  le  royaume  d'Asca- 
lon,  3fi2;  sa  lutte  contre  Dragolant,  roi  de 
Syrie,  571 . 

Thierri,  fils  de  Thicrri  d'Anquoine,  roi  de  Chal- 
dée.  II,  5G2. 

Thierri,  roi  d'Aragon;  tué  par  Ogier  le  Danois, 
III,  216. 

Thicrri,  fils  d'Henri,  duc  d'Ardenne,  II,  146;  il 
fait  hommage  à  Clovis,  149. 

Thicrri,  fils  de  Thierri,  duc  d'Ardenne,  II,  488; 
Charlcmagne  le  crée  mambour  de  l'église  de 
Liège,  III,  22;  il  était  du  lignage  de  Doon  de 
IMayence,  92;  son  rôle  dans  la  geste  de  Jean  de 
Lanchon,  (II,  680  et  suiv.);  il  défie  Agramaires 
au  nom  de  Charlcmagne,  93;  Ogier  lui  sauve 
la  vie,  98;  il  accompagne  Ogicr  en  Espagne. 
109,  158,  Ibl;  coiislituéjuge  de  Ganclon,  160; 
il  apaise  la  colère  d'Ogier,  161,  180;  il  vil  à  la 
cour  de  France,  195;  il  refuse  de  combattre 
Ogier,  200,202;  il  fait  bâtir  Bouillon;  il  refuse 
d'aider  Ogier,  205;  ses  prouesses  contre  les 
Lombards,  214,  215,  216;  il  attaque  Ogier, 
217,219;  il  vient  au  secours  de  Chariot,  222; 
il  laisse  échapper  Ogier,  2'?4;  prisonnier 
(i'Ogier,  250;  il  combat  les  païens  sous  Ogier, 
252;  ses  prouesses  eonire  les  Sarrasins,  254; 
Ogier  prend  son  nom;  ses  armoiries,  255,  237, 
259;  il  fait  connaître  à  Charles  la  conduite 
d'Ogier,  240;  il  assiège  Castelfort,  241;  jeté  à 
lerre  par  Ogier,  245;  il  vil  ;i  Laon  à  la  cour  de 
Charles,  26!);  il  refuse  de  livrer  Ogier  à 
Ciiarlcs,  270,  271  ;  il  réunit  le  lignage  d'Ogier 
il  Houillon,  275;  il  tue  Hardreit,  275;  item 
Fouqueris,  277;  son  châleau  de  Houillon, 282 ; 
il  cngn^'c  Charles  à  livrer  Charlol  à  Ogier,  290; 
Ogier  lui  donne  un  cheval,  526;  il  va  lelrouvcr 


Ogier  à  Rome,  337;  il  part  pour  secourir  Ogier 
à  La  Mecque,  553;  il  revient  à  Paris,  556;  il 
se  prépare  à  combattre  les  Sarrasins,  374;  il 
engage  Charles  à  secourir  le  roi  Anseis,  392; 
tué  par  le  roi  Gadris,  402. 
Thierri,  fils  du  duc  d'Ardenne,  ciianoine  de  Liège, 
IV,  101. 

Thierri,  duc  d'Ardenne,  mambour  de  l'évêché  de 
Liège;  sa  guerre  contre  le  comte  de  Namur, 
IV,  4i0;  sa  fille  Marie,  450. 

Thierri  d'Auvergne;  tué  à  Yvorie  par  Ogier, 
m,  267. 

Thierri  Banors;  tué  par  Rollon,  IV,  86. 

Thierri  de  Bar;  il  se  présente  pour  combattre 

Ganelon,  IM,  160. 
Thicrri,  fils  du  duc  de  Bavière,  écolàtre  de 

S'-Lambert  à  Liège,  IV,  171. 
Thierri  de  Berlo,  échevin  de  Liège,  (VI,  70i.) 
Thierri,  fils  du  duc  de  Bohême,  II,  488. 
Tierri  de  Bologne  (lisez  Hollongnc?);  tué  par 

Pépin,  II,  417. 
Thierri  Bonvarlez,  hutois,  V,  580. 
Thierri  Borgnars,  chevalier  liégeois,  IV,  384. 
Thierri  Brocliar,  chanoine  de  Fosses,  VI,  11. 
Thierri,  marquis  de  Calabre;  il  vient  au  secours 

de  Charlcmagne,  III,  121. 
Thierri,  fils  du  comte  de  Cambresis,  chanoine  de 

Liège,  IV,  171. 
Thierri  deChâlillon;  il  sort  de  Lille  dans  un  ton- 
neau, V,  517;  châtelain  de  Bouchain,  VI,  25. 
Thieri'i  Chuque,  cheviilier  flamand,  V,  47. 
Tiiierri,  avoué  de  Cincy;  il  vient  au  secours  des 

Liégeois,  V,  76. 
Thierri,  fils  de  Jean,  comte  de  Clermont,  III,  78; 

(11,702). 

Thicrri,  eomle  de  Clermont;  il  ménage  la  paix 
entre  Brusthcm  cl  S'-Trond,  IV,  275. 

Thierri,  bàtird  du  roi  Anseis,  ill,  405;  il  livre 
Coiiiiidie;  Charlcmagne  le  fait  roi  deConindrc, 
406;  cité,  IV,  59. 

Thierri  de  rÉeluse,  chevalier  flamand,  V,  9. 

Thierri  de  Fanchoii,  \'\,  554. 

'i'Iiieri  i  de  Fauiiuemont;  envoyé  dans  le  Qucsnoy, 
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Vf,  ùT.i;  il  va  à  Vollem,  (700);  député  par 
révéquc  auprès  des  Liégeois,  (701);  ses  proues- 
ses, (702). 

Thierri,  bâtard,  oncle  de  Philippe  de  Flandre,  IV, 
49S. 

Thierri,  châtelain  de  Fletens;  tué  par  Enstache  de 
Herstal,  V,  27. 

Thierri  de  Forquendrc;  il  porte  les  armes  de 
Toiigres,  puis  celles  de  Nivelles,  II,  420,  42 1. 

Thierri  Gobar,  pelletier  liégeois;  tué,  V,  522. 

r/dVrri (Gérard?),  comte  de  Gueidre,  gendre  du 
comte  Henri  I  de  Louvain;  il  mécontente  son 
beau-père,  IV,  572;  il  lui  livre  son  fils  en  otage, 
K75;  il  lionne  son  comté  à  l'église  de  Liège, 
574;  Hugues  de  Pierrepont  veut  lui  faire  ren- 
dre son  fils,  .*)75;  son  fils  lui  est  rendu,  576;  il 
assiste  à  la  réunion  de  WalefTe,  586;  il  s'allie 
avec  Henri  de  Louvain  contre  les  Liégeois,  V, 
a  ;  envoyé  par  Henri  à  Hugues  de  Pierrepont, 
16;  il  vient  à  f<iège,  17;  il  se  trouve  à  Landen 
et  ménage  un  accord  entre  le  comte  et  l'évéque, 
18;  son  ingratitude,  ô5;  excommunié,  56,  37; 
il  refuse  de  faire  hommage  à  l'empereur  Fré- 
déric, 55, 

Thierri  de  Haneffe,  seigneur  de  Seraing,  VI,  509; 
arbitre  pour  l'évéque  de  Liège,  515,  516,  551, 
55!»,  575. 

Thierri  de  Haripont,  chevalier  brabançon,  V,  55. 
Thierri,  sire  de  Haucourt;  tué  à  Bouvines,  VI, 
85. 

Thierri  de  Heinsberg,  comte  de  Looz,  VI,  537; 
son  fils  mortcn  Espagne,  585;  héritierdu  comté 
de  Looz,  582,  (686);  privé  du  comté  de  Looz, 
584;  cité  à  Rome,  585;  il  se  maintient  en  pos- 
session du  comté,  586,  587,  588;  soutenu  par 
le  duc  de  Brabant,  589,  5!)0,  598;  il  cède  ses 
droits  à  Guillaume  d'Oreye,  591;  assigné  à 
l'Écluse,  595;  allié  du  duc  de  Brabant,  600;  il 
sp  remet  on  possession  du  comté  de  Looz,  601  ; 
on  lui  adjuge  le  comté;  sa  parenté  avec  Adolphe 
de  La  Marck,  602;  on  lui  livre  le  château  de 
Colmont,  605;  le  chapitre  refuse  de  lui  céder 
le  comté  de  Looz,  604;  excommunié,  605,  (688)  ; 


ses  prétentions  sur  le  comté  de  Looz,  628,  629; 
il  s'allie  au  duc  de  Brabant  contre  les  Liégeois, 
(689);  le  comte  de  Hainaut  insiste  pour  qu'on 
lui  donne  le  comté  de  Looz,  ((i95)  ;  il  assiste  au 
plaid  de  Vottem,  (700). 
Thierri  de  HoufTalize;  il  combat  en  Prusse,  VI, 
412. 

Thierri  de  Hubine;  ses  prouesses,  IV,  169. 
Thierri,  mayeur  do  Huy,  IV,  556. 
Thierri,  prévôt  de  N.-D.,  à  Huy,  IV,  356. 
Thierri,  évéque  de  Infelandia;  il  bénit  la  maison 

des  Vieux-Joncs,  V,  166. 
Thierri,  patriarche  de  Jérusalem;  il  assiste  aux 

noces  d'Ogier,  à  Laon,  111,  511. 
Thierri  de  La  Marck;  il  refuse  ré\cclié  de  Liège, 

(VI,  698). 
Thierri,  archidiacre  de  Liège,  V,  505. 
Thierri,  avoué  de  Liège,  V,  546. 
Thierri,  chambellan  de  l'évéque  Obert,  à  Liège, 

IV,  287. 

Thierri,  doyen  de  S'-Lambcrt,  à  Liège;  ses  vers 
pour  célébrer  la  victoire  de  Steppes,  V,  95, 

Thierri,  comte  de  Looz;  allié  avec  l'Elu  contre  les 
Liégeois,  V,  527;  il  porte  la  bannière  de  l'évéque, 
VL425. 

Thierri,  comte  de  Louvain;  il  va  à  la  conquête  de 

Vaucleir,  H,  498. 
Thierri  Malcourtois;  Ogier  le  Danois  lui  achète 

trois  moulins  à  Meaux,  V,  135. 
Thierri  de  Malenpreit;  il  offre  de  combattre  Ganc- 

lon  en  champ  clos,  111,  162;  son  combat  contre 

Pynabel,  165. 
Thierri  de  Melains,  compagnon  d'armes  de  Char- 

lemagne,  111,  251. 
Thierri  de  Melin;  tué,  VI,  16. 
Thierri,  évéque  de  Metz;  tué  devant  Rome,  IV, 

/<52. 

Thierri  deMoiable,  chevalier;  il  met  les  Flamands 

en  fuite,  VI,  61. 
Thierri  de  Moilant,  échevin  de  Liège,  (VI.  703, 

706);  prisonnier,  (707), 
Thierri  de  Morialmé,  chanoine  de  Liège,  IV, 

346. 
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Thierri  do  Myrabcl  ;  tué  par  Kiah  s  d'Aquilainc, 
II,  381. 

Thierri,  frère  du  comte  de  Namur,  V,  405. 

Thieiri  de  Noirfontaine;  tue  à  Bouvines,  VI,  8Î5. 

Thierri  d'Orge;  il  eombut  en  Prusse,  VI,  412;  ses 
prouesses,  413,  414;  sa  fille,  4IÎ>,  416. 

Thierri  d'Orjo,  écuyer;  il  demande  l'application 
de  la  paix  de  Fexhe,  VI,  277. 

Thierri  Pain,  géant;  conquis  par  Thierri  d'An- 
quoine;  il  conduit  l'armée  d'Ogier,  III,  357;  il 
combat  Sortibrant,  561  ;  Ogier  lui  donne  les 
royaumes  de  Chaldée  et  de  Médie,  56"2;  ses 
prouesses  à  Rama,  569;  il  trouve  Buevon  pri- 
sonnier dans  un  bois,  370;  il  se  porte  au  se- 
cours d'Ogier,  571  ;  Ogier  lui  donne  le  loyaume 
de  Rama,  572. 

Thierri  Panirs,  chevalier,  V,  ÎJSO. 

Thierri  de  Porcheresse;  il  combat  en  Prusse,  VI, 
412,  415. 

Thierri,  roi  de  Portugal,  V,  7;  frère  de  Ferrant, 
comte  de  Flandre,  66;  Ferrant  lui  demande 
d'envahir  la  Gascogne,  141,  145;  prisonnier  à 
Poitiers,  145;  le  roi  lui  fait  couper  la  téle, 
148. 

Thierri  cl  Laurent  de  Potou,  chevaliers  liégeois, 
V,  565. 

Thierri,  fils  de  Jean  des  Prez,  avoué  de  Lumay, 
IV,  487;  il  blesse  Henri  de  Louvain,  V,  86. 

Thierri  de  Reins;  tué  par  Ogier  à  Yvoric,  III, 
267. 

Thierri  de  Rochefort,  IV,  411. 

Thierri  de  Rochefort,  avoué  de  Dînant,  V,  413, 

414,  (659,  660). 
Thierri  de  Rochefort,  archidiacre  de  Liège,  V, 

213. 

Thierri  de  Rodemach;  tue  à  Ocquier,  V,  44. 
Thierri  de  Roy,  longrois;  il  ramène  Colongus 

blessé  à  Tongres,  I,  459. 
Thierri,  sire  de  Ruelant,  III,  314. 
Thierri  de  S'-Servais,  échevin  de  Liège,  VI,  4, 

29. 

Thierri  de  Sathenay,  chevalier  barois,  V,  518, 
Thierri  de  Seraing,  frère  de  Persan  de  Haneffe, 


V,  544;  il  bâtit  un  cliâleau-fort,  VI,  45;  ar- 
bitre, 601  ;  envoyé  à  Liège,  690. 
Thierri  de  Stavc;  tué  par  Hugues  de  Pierreponl, 
V.  22. 

Thierri,  seigneur  de  Thiennes,  VI,  555, 

Thierri  deTirlemonl;  tué,  V,  410. 

Thierri,  seigneur  de  Tours  en  VVcvrc;  il  vend  son 

ciiâlcau  à  l'église  de  Liège,  IV,  406. 
Thierri  de  Viane;  tué  par  Curalius,  III,  55. 
Thierri  de  Villers;  tué  par  Charles  Martel,  H, 

417. 

Thierri  Vinchin,  hutois,  V,  555. 

Thierri  de  Walcourt;  il  assiste  à  la  donation  du 
comté  de  Gucldre,  IV,  574. 

Thierri  de  Walcourt  ou  des  Prez,  frère  de  Raes, 
V,  76,  77  ;  il  combat  à  la  warde  de  Steppes, 
81,  89;  ses  prouesses,  90,  91,(611,  612;;  il 
vient  à  Liège,  99;  il  accompagne  Hugues  de 
Pierrepont  au  concile,  167;  il  assiste  au  siège 
deMontjoie,  227,  228,(631);  il  assiège  Fallais, 
409,  410,  (654);  il  porte  la  bannière  du  pré- 
vôt de  Liège,  (658);  mambour  de  l'évi-ché, 
442. 

Thierri  de  Walcourt;  il  se  rend  en  Angleterre, 
VL  536. 

Thierri  de  Walhain,  brabançon,  V,  565. 
Thierri,  comte  de  Zélande;  il  accompagne  Phi- 
lippe de  Flandre  à  Milan,  IV,  494. 
Thierri,  nom  chrétien  du  géant  Melanotus,  III, 

357. 

Thierri,  nom  chrétien  de  Garsion,  III,  239. 
Thierri,  compagnon  d'armes  d'Ogier;  tué,  HI, 
245. 

Thierri,  frère  d'Alaric;  il  meurt  en  Afrique,  II, 
105. 

Thierri,  sénéchal  de  l'empereur  Lolhaire;  envoyé 

à  Liège,  IV,  344. 
Thiette  {Dyette,  Diète),  voy.  Philippe. 
Thihangne,  voy.  Tiliange. 
Thile,  voy.  Tylus. 
Thilcmont,  voy.  Tirlemont. 
Thilhiche,  voy.  Tilhice. 
Thymothe,  voy.  Timothée. 
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ThineSj  voy.  Tunis. 

Thiois  {Tissons,    TInssom ,  Thysons,    Tyssons , 
Tixhons),  nom  donné  par  Jean  d'Outremeuse 
aux  bas  Allemands,  (II,  Vol,  758);  V,  95,  Hi6, 
329,  373,  578,  396  ;  ils  battent  les  Hongrois, 

IV,  185;  soldats  Ihiois  «t  allemands,  VI,  36, 
ils  combattent  avec  le  duc  de  Brabant,  600; 
hymnes  en  thiois,  587;  dénomination  des  che- 
valiers de  l'ordre  teutonique,  V,  166. 

Thiquars,  voy.  Cycaires. 
Thir,  voy.  Tyr. 
r/iiVfflSie,  voy.ThicracIie. 
Thirion,  voy.  Thierri. 

Thiris  (lisez  Tygris?),  roi  païen  ;  défait  à  Compos- 

tellc  par  Ogier,  III,  524. 
Thirs,  compagnon  de  Cliarlemagne ,  dont  il  prend 

la  défense  contre  Gérard  del  Traite,  III,  80. 
Tliivy,  voy.  Théodoric,  Thierri. 
This,  ville;  fondée  par  llongrecli,  I,  113. 
This,  T%s,  village  liégeois;  fondé  par  Cornulo,  I, 

478;  ou  par  Lotringe,  332;  amende  qu'il  doit 
révêquc,  Vi,  464;  lignage  liégeois,  IV,  414. 

Voy.  Jean,  Louis,  Trine. 
Thiscncicns,  voy.  Kieseghcm. 
Thislc,  voy.  Thulé. 
Thissons,  voy.  Thiois. 
Thohnngnc,  voy.  Tohogne. 
77ioi>  (Tour?),  voy.  Gérard. 
Tholomes,  voy.  Ptolémée. 
Tholoux,  voy.  Toulouse. 

Thomas,  maître  d'Acre;  prisonnier  du  roi  Ysoré, 
délivré  par  Carahus,  III,  352;  assiégé  dans 
Acre;  il  part  pour  Ascalon,  362;  ballotté  par 
les  orages,  503;  attaqué  par  Godefroid  d'Abi- 
lant,  365;  il  accompagne  Ogier  à  Unma,  369; 
il  se  porte  au  secours  d'Ogier,  370;  Ogier  le 
fait  niaitre  du  temple  à  Acre,  374;  il  défend 
Acre  contre  les  Sarrasins,  IV,  15. 

Thomas,  fils  du  roi  d'Angleterre  Edouard  IV, 

V,  562. 

Thomas,  filsdeThomas,  roi  de  Cornouailles,  11,7; 

il  conquiert  la  Hongrie,  194. 
Thomas  de  Couci,  IV,  332. 


Thomas  de  Diesl,  VI,  494;  il  invective  contre  le 
duc  Jean  III,  495;  conseil  qu'il  donne  au 
duc,  498;  il  accompagne  le  duc  à  Compiègne, 
499. 

Thomas  Elhelins;  tué,  V,  465. 

Tlionias  Fouque;  il  défend  Acre  contre  les  Sarra- 
sins, III,  362,  365,  366. 

Thomas  de  Gendre;  tué  par  Ogier  le  Danois,  111, 
214. 

Thomas,  roi  de  la  Grande-Bretagne;  il  envahit 
l'Italie,  H,  1,  2;  il  défait  Seplime-Sévcre,  2;  il 
donne  à  Clodas  le  royaume  d'Ecosse,  3;  il 
meurt,  7  ;  Lucien,  roi  d'Ecosse,  gouverne  en 
son  nom,  194. 

Thomas,  fils  de  Valenlin,  roi  de  l  i  Grande-Bre- 
tagne, 1,571;  il  bat  Sadaris,  572;  il  prend 
Gadasis,  tue  Sailaris  et  épouse  Éléonore;  roi  de 
Cornouailles,  573;  il  veut  conquérir  le  Dane- 
mark pour  convertir  son  peuple,  576;  il  bat  les 
Hongrois;  attaqué  par  Commode,  577;  il  met 
les  Romains  en  déroute,  278;  il  prend  Tar- 
gont;  il  ravage  l'Italie,  579;  battu  par  Seplime- 
Sévère;  il  retourne  à  Lonclres,  580;  il  vient  au 
secours  d'Adolphe,  en  Ecosse;  son  duel  avec 
Septime-Sévère,  584;  il  met  les  Romains  en 
fuite,  585. 

Thomas  de  Hemricourt,  chanoine  de  Liège,  V,  29. 
Thomas  de  Hemricourt;  il  invective  contre  An- 

dricas,  VI,  483;  vigneron  à  Liège,  586,  587. 
Thomas  de  Jupille,  chevalier  liégeois,  V,  78. 
Thomas,  duc  de  Lancasti'e;  décapité,  VI,  266, 

271,  272,504,  526,  330;  il  s'était  offert  comme 

otage  pour  la  reine,  321. 
Thomas  de  Lensengneuil,  chevalier  barois,  IV, 

384. 

Thomas  de  Marbais;  il  accompagne  Albert  de 

Louvain  à  Rome,  IV,  501. 
Thomas  de  Marfontaine,  VI,  394. 
Thomas  d'Orléans;  tué  par  Plandris,  II,  417. 
Thomas,  comte  de  Ruth;   tué  à  S'-Trond  par 

Frédéric  de  Namur,  IV,  325. 
Thomas,  comte  de  Savoie,  voy.  Arnoul. 
Thomas  de  Sezille  (Senzeille?);  tué,  V,  322. 
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Thomas  Wuke;  il  cjuiltc  rAnglelcrre,  W,  527;  il 

rédige  l'acte  d'accusation  contre  Spencer,  55  i  ; 

on  lui  livre  Spencer,  552;  conseiller  d'Edouard 

III,  35t). 
Thomas  de  Zelcm  ;  tue,  V,  465. 
Thomas,  flamand  ;  lue,  VI,  26  i . 
Tlioniassin  (Thomassùua),  voy.  Guillaume. 
Thoniiris  (Thamerh),  reine    de    Babylonie  et 

d'Amazonie,  I,  25;  elle  défend  sa  terre  contre 

Cyrus,  2b;  elle  défait  Cyrus,  26. 
Thonar,  voy.  Antoine. 
Thonerre,Thonoir,  voy.  Tonnerre. 
Thonct,  Thonele,  voy.  Antoine. 
Thorainc,  voy.  Touraine. 

Thorembais  (Clierebaise)  ;  le  seigneur  tué,  V,  514. 

Voy.  Simon. 
Thoringe,  voy.  Thuringe. 

Tliorii  (Tome),  abbaye  ;  fondée  par  Ansfroi,  évi'- 
que  d'Utrccht,  iV,  165;  (III,  457).  Voy.  André. 
Thou,  voy.  Anselme. 
Tliour,  voy.  Tour. 

Thourines  (Thorine)^  village;  le  duc  Jean  III  y 
mène  les  Hutois,  (VI,  688). 

Thours,  voy.  Tours. 

Thouse,  pont  sur  l'Ayne,  IV,  402. 

Thrace  {Trache^  Trechie,  Traice);  ses  habitants 
dominent  sur  la  mer,  I,  59  ;  son  roi  Enoch, 
128;  conquise  par  les  Romains,  180;  sa  posi- 
tion géographique,  302.  Voy.  Contun,  Enoch. 

Thuam  (Tuem),  évéché  d'Irlande,  I,  50i. 

Thuin  (Tuwiens,  rMU^/w),  ville;  fondée  parSedros, 
I,  245;  Mengold  de  Huy  y  défait  Albert  do  Hai- 
naut,  IV,  122;  Robert,  prévôt  de  Liège,  y  tombe 
malade,  159;  vendue  par  le  comte  de  Hainaut 
à  Notger,  160;  (III,  454);  Notger  y  bâtit  une 
église  et  un  château;  ses  murs,  161;  (III,  455); 
Notger  y  transfère  l'abbatialitéséculicre  d'.Alnc, 
J06,  161;  Baldric  appelle  les  habitants  à  son 
secours,  lOi;  Baldric  dote  l'église  et  y  met  des 
chanoines,  196;  (111,482);  Notger  avait  doté 
l'église  de  ses  biens  de  Fontaine  et  de  Loyers; 
Baldric  lui  donne  Ham  et  Rongy,  197;  brûlée 
par  le  comte  de  Flandre,  248;  (III,  495);  ses 


habitants  ravagent  le  Hainaut,  249;  relique  de 
S'  Materne,  (678);  la  tour  rebâtie  par  l'évoque 
Henri  11,406,  (685);  les  habitants  mandés  par 
l'évoque  contre  Henri  de  Louvain,  V,  70;  ils 
combattent  à  la  warde  de  Steppes,  77,  78,  86; 
la  ville  réservée  à  Ferrant  de  Portugal,  122; 
duniiée  en  gage  au  comte  de  Hainaut;  assiégée 
par  Adolphe  de  Waldccq,  VI,  12,  (641);  item 
par  iMathiide  de  Hainaut,  IIG,  (650);  secourue 
par  les  Liégeois,  1 17,  1 19,  (651)  ;  perdue  par 
la  faute  de  Jean  du  Pont,  157;  les  habitants 
alliés  des  Waroux,  174;  les  habitants  scellent 
la  lettre  des  XXII, 274;  amende  due  à  l'évéque, 
462.  Voy.  Jean. 
Thulé  (  Tfiisie),  île,  I,  505. 

Thun  rÉvéque  [Tune,  Tliun),  ville  du  Hainaut; 

assiégée  par  le  roi  de  France,  \\,  376,  622. 
Thunes,  voy.  Tunis. 
Thur,  voy.  Thyr. 

Thuringe    (Thorhiyhe,   Thoringe,  Turini/f)  ou 
Lotharingie;  limite  des  conquêtes  de  Clodion, 

II,  143,  146;  confondue  par  Jean  d'Outre- 
mcuse  avec  la  Tongrie,  167  ;  séparée  de  Sorau 
par  la  Sale,  526;  nom  ancien  de  la  Lorraine, 

III,  515;  le  duc  envahit  la  Hesbaye  et  est 
battu,  IV,  22;  (III,  412,  415);  appelée  Lor- 
raine; dissertation  sur  ce  nom,  71;  le  land- 
grave élu  empereur,  V,  274,  275;  il  meurt, 
277.  Voy.  Louis. 

Thuringicns;  défaits  en  Hosbaye  par  Buevon,  IV, 

22;  ils  paient  une  rançon  à  Buevon,  24. 
Tliynrs,  voy.  S'  Théodard. 
Thyhaut,  voy.  Thibaut. 
Thybert,  Thybiur,  voy.  Tibère. 
Thyhangne,  voy.  Tiliange. 
Thylemont,  Tliyllcmont ,  voy.  Tirlomont. 
Thyne,  voy.  Tunis. 
Thyre,  voy.  Tyr. 
Thyriens,  voy.  Cyrus. 
Thyris,  voy.  Théodoric,  Thierri. 
Thyro,  philosophe;  il  fonde  Tyr,  I,  142. 
Thys,  voy.  This. 

Tibal,  Tibals,  Tibaiilt,  Tibaus,  voy.  Thibaut. 
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Tibère  (Tybtriys,  Tybeirs,  Tybiers,  Tliybert, 
Thybier),  fils  de  Livie,  1,  31)1;  empereur,  385; 
gendre  d'Octave;  ses  qualités,  ses  vices,  584; 
il  chasse  Arclielaus  de  son  royaume  et  donne 
la  Judée  à  Hérode-Philippe,  385;  il  envoie 
Coponius  surveiller  le  roi  de  Judée,  58(i;  il 
rétablit  la  paix  entre  Trojolus  et  Alexandre; 
il  va  à  Tongres,  588;  il  fait  Ponce-Pilale  gou- 
verneur de  Judée,  589;  sa  maladie  incurable, 
451  ;  il  envoie  Albanus  à  Pilale  pour  demander 
Jésus,  452;  il  appi  end  la  mort  de  Jésus,  454; 
guéri  en  regardant  les  traits  de  Jésus  sur  le 
linge  de  S"  Véronique;  455;  il  demande  à  Véro- 
nique la  description  de  Jésus,  45();  il  fait  juger 
Pilale,  457;  il  autoi  ise  Vespasien  à  châtier  les 
Juifs,  459;  les  Romains  se  réjouissent  de  sa 
mort,  439;  thermes  qui  portent  son  nom  à 
Rome,  65. 

Tibère,  frère  de  Geoffroy,  empereur  d'Orient,  11, 
261;  sa  charité,  265;  miracle;  il  délivre  Rome 
des  Lombards,  266  ;  il  vient  en  France  com- 
battre Charles  Martel;  blessé  par  Charles,  584, 
586;  il  meurt,  595;  sa  descendance,  492. 

Tibèri'  II,  empereur  de  Constantinople,  II,  415. 

Tibère  Silvius,  fils  de  Silvius  Carpenlons,  roi  des 
Latins;  il  se  noie  dans  le  Tibre,  I,  42,  45. 

Tibre  (Tybcri.i,  Tybrv)  ;  autrefois  nommé  Ain- 
blève;  il  prend  son  non»  de  Tyberius  Silvius, 
I,  43;  débordé,  121;  il  traverse  Rome,  500; 
son  eau  changée  en  huile,  341;  ses  vagues 
se  soulèvent  en  recevant  le  corps  de  Pilale, 
437;  ses  ponts  renversés.  II,  125;  débordé; 
270;  Serge  III  y  fait  jeter  le  corps  du  pape 
Formose,  IV,  Hl;  Formose  repêché,  116; 
débordé,  V,  418. 

Tiburce  {Tyburtii,  Tyburchiien,  Tyburlien);  il 
détruit  les  signes  astronomiques  à  Rome,  I,  68. 

Tiburce,  frère  de  S"  Cécile  ;  décapité  ,  II,  10. 
Tiburline  (citéj,  à  Rome;  assiégée  par  l'empereur 
Henri  III,  IV,  260;  rebâtie  par  Fiéderic  I, 
407;  porte  de  ce  nom  à  Rome,  I,  59. 
TielemorU,  voy.  Tirlemont. 
Tkn,  voy.  Tyne. 


T%ynon,  voy.  Chinon. 

Tigrane  {Tinygrade,  Tygraine,  Tygranus);  roi 
d'Arménie  ;  battu  par  les  Romains,  I,  211  ;  il  se 
soumet  à  Jules  César,  212;  écorché  par  Pom- 
pée, 201. 

Tigre  (  Tyyris),  fleuve  d'Egypte,  I,  286  ;  il  prend 
sa  source  en  Arménie,  288;  son  cours,  289;  il 
sépare  l'Afrique  de  l'Ethiopie,  295;  il  arrose  la 
Syie,  5 10; Eve  y  reste  plongée  pendant  Irente- 
(|uatre  jours,  51 1  ;  il  sort  du  Paradis  terrestre, 
III,  67. 
Tif/ris,  voy.  Tyyris. 

Tihange  (  Tliyhangnc,  Tyhangne),  village  liégeois; 
fondé  par  Sédros,  I,  245;  lieu  de  naissance  de 
Jean  l'Agneau,  276;  le  curé  de  Tihange  doit 
desservir  la  chapelle  du  château  de  Huy,  288; 
S'  Jean  l'Agneau,  petit-fils  du  seigneur  de  ce 
lieu,  289;  patrie  de  Colin  Maillart,  IV,  169; 
nianses  données  à  l'abbé  de  iNeurnoustier,  556; 
seigneurs  de  cette  localité,  414;  les  Liégeois  y 
atteignent  les  Hutois,  V,  567,  (688).  Voy. 
Gérard,  Guillaume,  Henri,  S' Jean  TAgneau. 

Tikars,  voy.  Cycaires. 

Tilburg,  voy.  Gervaise. 

Tileur,  voy.  Tilleur. 

Tiin  {Tivles,  Tluh;  Tuile,  Tyvlez),  village  lié- 
geois; fondé  par  Sédros,  I,  222,  244;  Arnars, 
son  seigneur,  tué  par  J.  César,  245;  arrosé  par 
l'Ourte,  II,  255;  il  ressortit  à  Chénée,  420; 
brûlé  par  les  Luxembourgeois,  VI,  249; 
amende  due  h  l'évèque,  464;  lignage  de  ce 
nom,  IV,  421.  Voy.  Vincent. 

Tilhice  {TUhiche,  Tilheche),  lignage  liégeois,  IV, 
413.  Voy.  Arnoul. 

Tilleur  (Tileur,  Tyleur),  village  ;  relié  à  Liège  par 
un  large  chemin,  IV,  152;  son  église  et  son 
hôpital  S'-Gcorgcs  dépendent  de  l'abbaye  de 
S'-Laurent,  222;  amende  due  à  l'évèque,  VI, 
464;  cité.  528. 

TxlU,  ville;  Enguerrand  de  Marigny  y  convoite 
une  maison,  VI,  215. 

Tilman  de  Renesse;  privé  de  son  office,  (VI,  692). 

Timothée  (  Tymotltius ,  Tymothe),  fils  de  Salmon, 
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roi  d'Egypte,  I,  103;  il  demande  au  tyran 
Tymothce  de  luer  Synions,  iHi;  il  menace  de 
détruire  Jérusalem,  167;  battu  et  tue  par  Jean 
flyriMu,  Ht!). 
Tliimolliée,  tyran;  il  tue  Symons;  assiégé  dans 
l)a|,'i>n,  I,  161;  il  tue  les  frères  de  Jean  Hyr- 
oan,  167. 

Tiiicl,  Tyncl,  voy.  Fyncl ,  Henaud,  lîemmaans. 
Tingi,  voy.  Tangers. 
Tingni,  voy.  Chiny. 
Tingri;  le  ehâteau  abattu,  VI,  221. 
Tintaiele  (Tintaggcl,   Tinlagnelltc),  château  de 
Cornouailles  où  Clovis  enferme  Ygcrne,  II, 
visité  par  Ogier,  |V,  36. 
Tiiiyyradc,  voy.  Tigrane. 
Tirasse,  voy.  Thiérache. 
Tirebourse,  voy.  Pierre. 

Tirleniont  {Tliyicmoul ,  TkyUemonl,  TictcmonI, 
Tyltcmoiil,  TylemonI,  T/iilcinont) ,  ville,  IV, 
174,  192;  brûlée  par  les  Liégeois,  ZH,  351, 
,  (()ô6,  ()4!();  le  doyen  Gilbert  de  Jemeppe,  V, 
67;  dépouillée  par  Henri  de  Louvain,  9îj, 
(OIS);  rasée  par  les  Liégeois,  98;  brûlée  par 
Henri  de  Gueidre,  572;  le  duc  de  Brabant  y 
séjourne,  409;  brûlée  par  les  Liégeois,  (659); 
combat  près  de  cette  ville,  473;  le  maire  fait 
décapiter  des  envoyés  de  l'évéquc  de  Liège,  VI, 
■  .^88,  589.  Voy.  Geoffroy,  Pierre,  Robert  le 
Vilain,  Thierri. 

Tirmaiiic  (Scipîon ?),  consul  romain;  battu  par 
Sylla,  I,  200. 

Tiriis,  voy.  Tynis. 

Tisoirr,  voy.  Tyaeir. 

7'issotis,  voy.  Thiois. 

Tite-Live  (iîuiH.s',  Livus);  ses  écrits  utilisés  par 
Jean  d'Outremeuse,  I,  2,  51,  54,  58,  223,  268, 
384  ;  cité  pour  la  date  de  la  naissance  de 
J.-C,  348. 

Titus  [Tyliis,  Tytc,  Tule),  fils  de  Vespasien;  il 
ravage  la  Judée,  I,  475;  guéri  par  Flave 
Josèphe,  477;  il  conquiert  la  Judée,  476;  il 
prend  Jérusalem  et  brûle  le  temple  de  Salo- 
mon, 479;  couronné  empereur;  ses  nobles 


qualités,  sa  science;  battu  en  Gaule,  183; 
empoisonné  par  son  frère  Domitien;  guéri;  il 
va  à  Jérusalem  484;  il  bâtit  l'amphithéâtre  :  il 
meurt  empoisonné,  485;  théâtre  et  palais  por- 
tant sou  nom  à  Rome,  62,  64. 
Titus,  fils  du  précédent  ;  empoisonné  par  Domi- 
tien, I,  484. 

Titus  et  Mallilorquant,  consuls  romains;  en- 
voyés en  Sardaigne,  I,  170;  Titus  bat  Philippe 
de  Macédoine,  179. 

Tiulc,  Tivlfs,  voy.  Tilff. 

Tlemcen  {Tremcncc,  Trcmoncej,  royaume  des 
Sairasins  d'Espagne,  VI,  383,  384. 

Tobie  (  7'//o6?V)  ;  son  récit,  I,  55. 

Toclimaire,  ville  d'Espagne,  III,  155. 

Tohogne  (Tliohortgue),  village  liégois;  fondé  |)ar 
le  sire  de  Revogne,  II,  377.  Voy.  Aubri. 

Tomgnis  Buchars,  chevalier  harois,  IV,  384. 

Tolède  (ro^c/fs,  Toilette,  Tolelte),  I,  304;  ses  éco- 
les, III,  I  lO;  prise  par  Charlemagne,  121,  533; 
célèbre  par  ses  astrologues,  394;  item  par  ses 
écoles,  IV,  206;  conquise  et  convertie  par 
Anyphul,  loi  de  Galice,  290.  Voy.  Mitilainc. 

Tolometa  {Colemedc)  ou  Pto'émaïs,  I,  86. 

Tolousc,  voy.  Toulouse. 

Tonarl ,  voy.  Tonnerre. 

Totigef,  ville  d'Espai,ne;  conquise  par  Charle- 
magne, III,  334. 

Tongres,  ville,  royaume,  évéché;  sa  fontaine  men- 
tionnée par  Pline,  1,2,  189,  51 1  ;  la  ville  fondée 
par  Tongris;  date  de  sa  fondation,  188,  (589, 
597);  sa  description,  189;  ses  peuples  païens, 
ses  tours,  ses  palais;  son  marché;  sa  popula- 
tion; la  plus  noble  ville  du  monde,  190;  Ton- 
gris,  roi  de  Tongres;  fêtes,  tournois,  192;  fran- 
chises accordées  à  ceux  qui  viennent  peupler  la 
ville,  192-193,  (598);  temple  de  Jupiter  et  de 
Vénus,  201  ;  située  dans  le  comté  de  Hcsbaye, 
215;  conquise  par  César,  218;  assiégée  par 
Jules  César,  245;  Sédros  y  construit  un  grand 
palais  qu'entoure  le  Gcer,  247;  elle  reçoit  la 
visite  de  l'empereur  Octave;  Hélène  dépose  sa 
ceinture  d'or  dans  le  temple  de  Venus,  273, 
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274;  Octave  lui  donne  son  nom;  appelée  Ocla- 
viane  jusqu'à  la  chute  de  l'empire,  274,  (610); 
sa  fontaine,  506;  elle  se  trouve  à  huit  lieurs  de 
Liège,  582;  visitée  par  Tibère.  588;  le  royaume 
de  Tongrcs  comprend  Cologne,  s'étend  de 
Reims  jusqu'à  Trêves  et  en  Bohême,  450,  (6 1 5); 
ravagée  par  les  Flamands,  451),  (617);  ileni  par 
Julien,  464;  évangéliséc  par  S'  Materne,  509, 
(630);  la  souveraineté  temporelle  et  spirituelle 
donnée  par  Trecanus  à  S'  Materne,  510;  églises 
S' -Pierre,  S'-Eucher  et  S'-Valèrc,  près  du 
Marché,  en  hanche,  51 1,  (650);  Trecanus  laisse 
son  blason  à  l'évéché,  514;  église  N.-D.  fondée 
par  S'  Materne,  525;  église  S'-Materne  con- 
struite par  Navitus,  550;  église  S'-Jean  l'Évan- 
géliste,  561,  555,  (658);  les  évéques,  II,  5; 
révêque  y  construit  une  église  à  S'  Materne 
avec  des  chanoines  réguliers,  5;  item  à  S"  Vé- 
ronique avec  des  moines  grecs,  7;  son  évéque 
Florens,  9;  le  diocèse  s'étend  jusqu'à  Chimay  ; 
ses  églises,  20,  (559);  l'évêquc  Martin  y  bâtit 
l'église  de  S'-Calixtc,  29;  item  celle  des 
SS.-Simon  et  Judc,  avec  douze  chapelains; 
cliaj)iires  de  N.-D.  et  de  S'-Jean,  57;  la  ville 
défendue  par  Porus  coutre  les  Romains,  46 
(540);  églises  bâties  par  S'  Maximien,  50;  la 
mer  baignait  ses  murs;  miracle  sur  la  tombe 
de  S'  Martin,  51;  église  S"-Croix,  avec  des 
moines  noirs,  65;  église  S'-Jean -Baptiste,  58; 
la  ville  détruite  par  les  Huns;  église  S'-Bar- 
thélémi,  66;  église  SS.-Côme  et  Damien,  75;  la 
destruction  révélée  à  S'  Servais,  89,  91,  (552, 
565);  S'  Servais  annonce  sa  ruine,  93,  (555); 
chroniques  et  reliques  des  évéques  transportées 
à  Maestriclit,  94,  (566);  les  évéques  conservent 
le  titre  d'évêques  de  Tongrcs,  (567);  la  ville 
assiégée  par  les  Huns;  description,  116,  (662, 
563);  son  pont  magnifique;  détruite,  117,  119, 
(665-566);  la  mer  se  retire,  121,  122;  dona- 
tion de  villages  à  son  église,  137;  elle  dépend 
pour  le  temporel  de  Henri,  duc  d'Ardenne; 
gouvernée  par  des  comtes,  146,  253,  (550, 
667,  668,  669,  870);  soustraite  à  l'autorité 


romaine  et  Inféodée  au  royaume  d's  Francs, 
149;  Domitien  réclame  des  rentes  durs  à 
son  église  par  des  chevaliers,  254;  antiques 
Charles  dedonations,  255  ;  l'évcchc  s'enrichit  de 
Malines,  Chèvrcnioiit  et  Jupille,  255;  biens 
d  un  chevalier  de  Gueidre  donnés  à  l'église, 
255,  257;  acquisition  du  comté  de  Dinant, 
25'.),  (582);  juridiction  temporelle  de  l'évêque 
S'  Gondulfe,  267  ;  S'  Gondulfe  visite  les  ruines; 
description;  il  veut  y  habiter,  2G8,  (588); 
ruines  du  palais  d'Octave,  de  la  demeure  de 
S'  Materne  et  de  S'  Servais,  de  l'église  N.-D., 
269  ;  le  diocèse  administré  par  l'archiprétre 
Landoald,  295;  statuts  de  l'évéché,  518; 
S'  Théodard  réclame  des  rentes  dues  à  l'église, 
52S;S'  Lambert  réclame  trois  moulins  appar- 
tenant à  l'église,  363-56i;  Tongrcs  remplacée 
par  Liège  comme  siège  de  l'évéché,  58(i, 
(622);  les  comtes  de  Tongies  supprimés  par 
Charles  Martel,  587;  les  rentes  de  révèché 
passent  à  celui  de  Liège,  389;  le  siège  de  l'évé- 
ché transféré  à  Liège,  390;  armoiries  de  l'évé- 
ché, 591,  '521  ;  la  ville  reconstruite  par  Ogier  le 
Danois,  111,  10;  (II,  668,  669);  Ogier  lui 
donne  des  lois  et  des  franchises  ;  il  met  vingt 
chanoinesdans  l'église,  1 1  ;  visitée parOgier,  18, 
(II,  670);  l'église  N.-D.  consacrée  par  le  pape, 
22;  visite  d'Ogier,  78;  (H,  702);  la  ville  dé- 
truite par  les  Normans,  IV,  83;  abbatialité 
séculière;  prérogatives  de  l'abbé,  106;  l'évé- 
ché perd  officiellement  le  nom  de  Tongres  et 
prend  celui  de  Liège,  518;  l'évêque  Henri  II  y 
bâtit  une  maison  épiscopale,  406;  la  ville  brû- 
lée par  Gérard  de  Looz,  456,  (701)  ;  rebâtie; 
de  nouveau  incendiée,  460;  Lothairc  de 
Hostade  y  est  tué,  517,  (722);  la  fontaine 
de  Pline,  636;  Tongres  assiégée  par  Henri  de 
Louvain,  V,  71;  défendue  par  Hubin  Poullet, 
72;  brûlée  par  les  Brabançons,  73;  les  métiers 
vont  défendre  Thuin,  VI,  117;  des  arbitres  y 
rédigent  la  paix  de  Fexhe,  226;  assiégée  par 
Adolphe  de  La  Marck,  312,  (674);  le  seigneur 
de  Momale  y  est  prisonnier,  399,  417;  la  ville 
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assiégCL"  par  Adolplic  de  La  Marek,  4^6,  409  ; 
amende  duc  à  l'évèque,  IG^;  Adolphe  de  La 
Marek  y  prend  possession  du  comte  de  Looz, 
î)8(î.  Voy.  Doidcnl,  Clolairc,  Colongiis,  Cornulo, 
Gndiis  de  Guéries,  (iaulier,  Gobert  de  \  aueou- 
k'urs,  Henri  de  Monicrins,  Hugues,  Humbris, 
.Je;iti  de  Beeck,  Lotrhige,  Scdros,  Tongris,  Tre- 
cantiSy  Trechihis,  Trcmus,  Euclière,  Falcon, 
Florens,  Metropolus,  Ph.iramond,  S'  Agricola, 
S'  Arnaud,  S'  Goiidiilphe,  S'  y\gricola.  S'  Dési- 
gnât, S'Domiticn,  S'  Kbrigisc,  S'  Lambert, 
S'  Jean  l'Agneau,  S'  Marcellus,  S'  Martin, 
S'  Materne,  S'Maxiniien,  S'Monulphe,  S>  Navit, 
S'  Perpète,  S'  Quirilius,  S'  Remacle,  S*  Hési- 
gnal,  S'  Servais,  S'  Supplieius,  S'  ïliéodard, 
S'  Ursin,  S'  Valentin,  S'  Scverin. 

Ton!j;rie  ;  confondue  i)ar  Jean  d'Oiitrenieuse  avec 
la  f-otliaringie  ;  annexée  au  loyaume  de  Thi-o- 
dorie,  IL  168. 

Tongrinne,  fille  de  Trecanus,  dame  du  Condros 
et  de  la  Famenne,  !,  ÎHi. 

Toiigris,  fils  de  Mongris,  roi  de  Reims;  battu  et 
blessé  par  les  Romains,  I,  185:  il  bat  les 
Romains  à  Pavie,  18(>,  (o91-!>90);  sa  vaillance; 
son  cheval  effrayé  l'emporte  et  cause  la  vic- 
toire des  Romains;  187,  196;  il  se  sauve  en 
Allemagne  et  fonde  Tongres  en  Hesbaye,  188, 

-  (î:i97-599);  couronné  roi  de  Tongres,  189, 
192;  il  vient  au  secours  de  Priam  contre  les 
Romains,  195;  il  lue  le  roi  Grégoire  et  une 
foule  de  sénateurs;  il  délivre  Priam,  196, 
(600-603)  ;  il  va  à  Reims  où  on  le  demande 
comme  roi,  (604);  il  gouverne  Tongres  et 
Reims,  197;  il  meurt;  sa  tombe,  200;  son  his- 
toire écrite  par  Pline,  51 1. 

TmgriSy  fils  de  Humbris,  roi  de  Toiigres;  il 

■  acquiert  le  comté  de  Hesbaye  du  duc  d'Ar- 
dennes  ;  sa  vaillance,  sa  galanterie,  I,  215;  tué 

.  devant  Lutèce;  il  avait  épousé  la  fille  du  due 
d'Ardennes  ou  de  Limbourg,  222  ;  il  bâtit  le 

■  château  de  Chèvremont;  il  fonde  FLaccourt, 
-.   Vottem,   Othée,   Awans,  Wonek,  Milmort, 

244. 


Tniii/ris,  fils  de  Cornulo,  roi  de  Tongres;  il 
achève  Cornillon,  I,  482  :  il  meurt,  498. 

Tongrois;  ils  se  révoltent  contre  Rome,  1,  244; 
ils  rendent  hommage  à  Rome  sans  être  tribu- 
taires, 247;  ils  battent  les  Flamands,  459, 
464-467;  convertis  par  S'  Materne;  ceux  qui 
reçoivent  le  baptême  deviennent  libres,  510;  ils 
construisent  des  ponts  à  Amoy  et  à  Cheratte, 
525;  ils  s'allient  avec  les  ducs  d'Ardenne  et  de 
Lotharingie  pour  délivrer  S'  Materne  en  Da- 
nemark, 529;  balins  p  r  les  Danois,  530; 
vainqueurs  des  Danois,  531,  (635);  alliés  aux 
Sieambres;  ils  battent  les  Romains  entre  Ton- 
gres et  Maestricht,  II,  47-49,  (544-547); 
ébahis  du  départ  de  S'  Valentin,  62;  leurs 
débats,  63;  ils  reçoivent  S'  Servais,  64-65;  ils 
mui-murent  contre  S'  Servais  parce  qu'il  ignore 
les  usages  du  pays,  66;  ils  prient  S'  Servais 
d'aller  à  Rome  potir  conjurer  la  ruine  de  leur 
ville,  89-90;  S'  Servais  les  engage  à  se  retirer 
à  Maestricht,  93;  ils  attaquent  les  Huns,  118; 
mis  en  déroute,  119;  punis  pour  leurs  crimes, 
122;  ils  combattent  Eudes  de  Champagne,  224; 
ils  vont  au  siège  de  Bouillon,  374  ;  ils  repous- 
sent les  Lossains,  460;  ils  envoient  leurs  reli- 
ijucs  h  Liège,  V,  71;  ils  se  défendent  contre 
Henri  de  Louvain,  72,  (603);  ils  combattent  à 
la  warde  de  Steppes,  92;  alliés  des  Waroux, 
VI,  174;  ils  scellent  la  Lettre  des  XXII,  274; 
ils  refusent  de  livrer  le  sire  de  Momalle  à 
Pierre  Andrieas,  599;  alliés  des  Liégeois,  421 , 
432;  ils  rentrent  chez  eux,  434;  ils  livrent 
des  otages,  451. 

Tonnerre  {Thowrrc,  Thomir,  Tonart);  le  comte 
fait  partie  de  l'armée  française,  V,  56,  142;  îl 
assiste  au  siège  de  Tournai,  580;  item  à  Cas- 
sel,  409;  il  va  à  Compiègne,  498. 

Tonoir,  roi  de  Navarre;  allié  d'AgolanI,  roi  d'Es- 
pagne, III,  118. 

Torainr,  voy.  Touraine. 

Toraiicp  et  deux  autres  consuls  romains  prennent 

Carthage,  I,  157,  158. 
Torbainr,  voy.  Amauri. 
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Torhalou,  île  peuplée  de  géants,  III,  338. 
Torbechcj  voy.  Corbeek. 

Torenclte  (Orange?),  ville  de  la  Gaule  cellique,  I, 
268. 

Torenclie,  Torenc,  Toreniie,  voy.  Touraine. 
Torenne,  voy.  Turenne? 
Tarent,  voy.  Torrent. 
Torillus,  voy.  Moradob. 
Tarin,  voy.  Turin. 

Tornay,  voy.  Tournay.  ;, 
Tome,  voy.  Thorn. 
Tarncbisc,  voy.  Dondras. 

Tornevent,  géant  païen;  tué  par  Ogier,  III,  399. 
Torncvent,  espion  des  Sarrasins,  IV,  805. 
Torote  (Toroite),  voy.  Jean. 
Tarquins,  voy.  Tarquin. 

Torrem,  rivière  du  Poitou;  il  se  dessèche,  IV, 
,'i26. 

Torrent  (TomîO,  voy.  Gui,  Jean. 

Torsonum,  créé  comte  de  Toulouse  par  Charle- 

magne,  IV,  250. 
Tort-col  {Court-col,  Courcoul),  voy.  Henri,  comte 

de  Lancaslrc. 
Tortinioch,  voy.  Pierre. 

Torlose  (Tourfouse),  ville  d'Espagne;  conquise 
par  Charlemagnc,  III,  354;  située  dans  le 
royaume  de  Morimonde,  IV,  63. 

Tortures,  supplices;  inventés  par  Tarquin  le 
Superbe,  I,  98;  infligés  par  César  à  Hanygos, 
217  ;  item  par  .\bdos  à  Crassus,  219. 

Torvagant,  dieu  des  Sarrasins,  IV,  495. 

Tos,  voy.  Toul. 

Tosars,  voy.  Gui. 

Toscane  (Toschaine,  Tuscaine,  Tusquayne,  Tos- 
caine,  Tuscane,  Tusquainc,  Tosquanic,  Tus- 
clianic,  Tuscic,  Tuschie);  elle  reçoit  son  nom 
de  Tuscus,  I,  20  ;  son  roi  Turnus,  28  ;  conquise 
par  Énéc,  29;  Tarquin  y  lève  une  armée  contre 
Rome,  98;  traversée  par  Annibal,  122;  le  con- 
sul Flamien  y  est  battu  par  Anynal,  170;  les 
Toscans  chassés  par  les  Gaulois,  266-267; 
province  de  l'Italie,  500;  ravagée  par  Aistuifc, 
II,  484;  item  par  les  Hongrois,  IV,  129;  le 


comte  accompagne  l'cvêque  Obert  à  Liège, 
286;  citée,  401,  402;  envahie  par  Henri  IV, 
305;  l'archevêque  de  Cologne  y  est  assiégé 
par  les  Romains,  455;  le  royaume  anéanti  par 
les  Romains,  466;  ravagé  par  Caquedent, 
493;  Charles  d'Anjou  en  réclame  le  gouverne- 
ment, V,  426;  Charles  de  Valois  y  guerroie, 
579;  VI,  14.  Voy.  Godefroid,  Turnus. 

Tossadat,  Cosscdach  ;  bataille  à  cet  endroit  entre 
les  Tarlares  et  les  Turcs,  V,  198,  269. 

Tassains,  voy.  Toussaint. 

Tau,  voy.  Toul. 

Taudelj  viîle  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
niagne,  III,  553. 

Toul  [Towe,  Tau,  Tas,  Cou),  ville;  cvangélisée 
par  Mansuétude,  I,  452;  fondée  par  Tuilius, 
509;  prise  par  Brehior,  III.  282;  l'cvêque  as- 
siste aux  noces  d'Ogicr,  51 1  ;  fait  extraordinaire 
qui  s'y  passe,  IV,  24;  prise  par  le  duc  de 
Champagne,  224.  Voy.  Frédéric,  Henri,  Hé- 
zelon. 

Toulouse  (Tholause,  Thaï  aux,  Tolouz,  Tolousc, 
Tholoussc,  Thoulouze  la  Galardc),  ville  d'Aqui- 
taine, I,  268;  évangélisée  par  Saturninus,  453; 
capitale  de  la  Gothie  ;  conquise  par  Clovis,  II, 
162;  prise  et  détruite  par  Paris,  206  ;  Mérovée 
envoyé  pour  s'emparer  de  cette  ville,  220;  ca- 
pitale du  royaume  d'Aquitaine;  Brunchilde  s'y 
réfugie,  240;  miracle  qui  arrive  à  un  juif,  254; 
assiégée  par  les  Goths,  265;  on  y  dépose  le 
corps  de  S'  Marcel,  275;  détruite  par  Charles 
Martel,  385;  Amauri  s'y  réfugie,  423;  Charle- 
magnc y  fonde  un  monastère,  533,  534;  il  y 
marie  son  fils  Chariot  avec  Aigletine,  III,  2i; 
assiégée  par  les  Français,  125;  abandonnée 
par  les  païens,  127;  Charlemagnc  la  prend, 
128;  l'évcque  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  311; 
Charles  y  bâtit  l'église  S'-Jacqucs,  317;  S'  Eu- 
gène y  est  martyrisé,  IV,  91  ;  comté  créé  par 
Charlemagnc,  250;  noms  des  comtes,  251  ; 
lutte  pour  le  comté  entre  Hildcfonsc  et  Guil- 
laume de  S'-Marelle,  ôiO;  le  comte  est  pair  de 
France,  562;  la  ville  prise  par  Richard  de 
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Poitiers;  reconquise  par  le  roi  Philippe,  526; 
les  Albigeois  y  apparaissent,  StiS;  V,  3;  elle 
tombe  au  pouvoir  dis  Albigeois,  5;  assiégée 
par  Simon  de  Monlfort,  Ib;  le  comté  donné 
par  le  pap(i  au  comte  Simon,  lîiV;  ses  murs 
abattus,  158;  le  comté  confirmé  à  Simon,  Ib!); 
les  Toulousans  se  révoltent  contre  Simon,  1 6:2  ; 
le  peuple  réclame  le  comte  Raymond,  ■i65; 

•  Raymond  y  rentre,  168;  Simon  de  Montfort  en 
reprend  possession,  169;  assiégée  par  Simon, 
174;  item  par  Louis  VIII,  185;  le  pape  y 
envoie  un  légat,  189  ;  le  comte  Raymond  y  est 
enseveli,  194;  le  comté  donné  au  roi  de 
France,  195;  la  ville  con([uise  par  Louis  IX, 
196;  enquête  contre  les  hérétiques,  204  ;  les 
Toulousans  s'attaciient  à  Louis  IX,  257;  le 
comté  ravagé  par  Louis  IX,  272;  le  comté 
retourne  au  roi  de  France,  586;  visite  de 
Philippe  111,  401,  402;  chute  du  pont,  429; 

-  la  ville  prise  par  Philippe,  443  ;  domptée  par 
Philippe  le  Bel,  VI,  57;  Clément  V  y  établit 
sa  cour,  115;  inondée,  128;  famine,  129;  mor- 
talité et  famine,  140;  l'évéché  érigé  en  arche- 
vêché, 232.  Voy.  Alphonse,  Anténor,  Ber- 
trand, Bertrand  de  Lille,  Corson,  Enguerrand, 
Foulque,  Foulque  de  Marseille,  Garsion,  Geof- 
froy, Guillaume  Taillefer,  Ildephonse,  Jean  de 
Convenis,  Ponce,  Raymond,  Raymond  de  S'- 

•  Gilles,  S' Eugène,  S' Louis,  S' Saturnin,  Savaris, 
Torsonum,  Y saurediens. 

Tour  (Tliour),  voy.  Foulque,  Gérard,  Guillaume, 
Hermanfroi,  Jacques,  Jean. 

Touraine  [Thoraine,  Toraùte,  Torenne  Torenche), 
comté;  fondé  par  Turrus  ;  Flétique,  son  premier 

■  prince,  I,  107;  cité,  II,  85;  enlevé  au  roi  d'An- 

.  gleterre  par  Philippe-Auguste,  IV,  463;  cédé 
à  la  France,  V,  556.  Voy.  Flétique. 

Tourmentine,  Yillc  de  Perse;  prise  par  l'empe- 
reur Alexandre,  II,  10. 

Tournai  [Turnay,  Tornay,  Tourney), viWe;  fondée 
par  Nay,  I,  57;  prise  par  Clodion,  II,  106; 
Chilpéric  s'y  réfugie;  assiégée  par  Sigebert, 
219  ;  l'évêque  assiste  aux  noces  d'Ogier  à  Laon, 


III,  311;  prise  par  l'empereur  Henri  III,  IV, 
267;  on  y  érige  un  évéchc,  391  ;  le  comte  Bau- 
douin y  est  accueilli  par  le  prévôt,  V,  61  à  63; 
on  y  apprend  la  présence  de  Baudouin,  64; 
Otton  IV  y  loge  avec  son  armée,  142;  le  châte- 
lain allié  des  Français,  VI,  17;  celle  ville, 
chambre  du  roi,  24;  ses  murailles,  25;  assiégée 
par  les  Flamands;  la  sainte  Fontaine,  les  portes 
de  Marvis,  desVignes  et  de  S'-Marlin,61  ;  défen- 
due par  les  Hcimuycrs,  62,  65;  les  Flamands 
continuent  le  siège,  65,  66;  le  peuple  armé 
contre  les  Flamands,  80;  la  commune  s'arme 
contre  les  Français,  88;  Enguerrand  de  Mari- 
gny  y  joue  le  rôle  de  roi,  96;  Charles  de  la 
Marche  dirigé  sur  celle  ville,  195;  visitée  par  le 
roi  de  France,  219;  menacée  d'incendie,  505; 
Jean  de  Bcaumont  y  ramène  des  chevaliers 
anglais,  555;  assiégée  par  les  Flamands  et  les 
Anglais,  577;  la  ville  affamée,  579;  désassiégée, 
582;  trêve,  585;  l'archidiacre  cité, 508;  assiégée 
par  Edouard  III,  624.  Voy.  Adalbcrt, /lj))?/nMS, 
Anselme,  Gautier,  Gérard  de  Port,  Godalier, 
Jonas,  Olivier,  Thc(jdoric,  Waleran. 

Tourncsollc,  cheval  de  l'arclicvcque  de  Cologne, 
(11,  756). 

Tournevcnt,  voy.  André. 

Tournois,  joutes  et  fêles;  ii  Tongrcs,  I,  192;  à 
Carlisie,  II,  182;  à  Lutèce,  210-211;  à  Lon- 
dres, 256;  à  Lorsoppe,  241;  à  Bourbon,  450, 
485;  joute  tenue  devant  Castelfort  par  Charle- 
magne,  111,  229;  fêtes  à  Laon  pour  célébrer  le 
mariage  d'Ogier,  510;  à  Paris,  557  ;  à  Astorga, 
388;  à  Paris,  IV,  14,  15,  85;  à  Reims,  803; 
à  Andenne,  566;  à  Mons,  V,  253;  à  Andenne, 
405;  fêtes  à  Liège,  428;  tournois  à  Louvain, 
485;  tournoi  à  Boulogne,  VI,  35;  à  Nurem- 
berg, 128;  à  Paris,  193,  194;  à  Condé,  335; 
fêtes  à  Londres,  547. 

Tours  [Tlmirs,  Thour),  ville  de  la  Gaule;  fondée 
par  Turrus,  I,  107,  268;  évangéliséo  par  Gra- 
tien,  500;  Clovis  donne  un  anneau  d'or  à 
l'église.  Il,  162;  Clovis  y  passe  l'hiver,  164; 
Clovis  rachète  son  cheval  aux  chanoines,  165; 
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séjour  de  la  reine  Clotildc,  174;  S'  Amand  y  est 
ordonné  prêlre,  290;  les  chanoines  de  S'-Mar- 
tin  ;  leur  vie  dissolue,  S25;  Alcuin  réforme 
l'abbaye  et  relève  les  murs  de  la  ville,  S26; 
rarchevcque  aux  noces  d'Ogier,  111,311;  la  ville 
prise  par  les  Normans,  IV,  78;  détruite,  81'; 
les  habitants  protègent  le  corps  de  S'  Martin 
contre  les  Normans,  84;  l'évêque  de  Liège 
Eracle  y  fait  un  pèlerinage,  125;  confraternité 
entre  le  chapitre  de  S'-Martin  et  celui  de  S'- 
Lambert  à  Liège,  126;  Bérenger  y  prêche  son 
hérésie,  2o8;  concile  présidé  par  le  pape,  46S; 
assemblée  de  gens,  V,  184.  Voy.  S'  Brice, 
S'  Martin,  Thierri. 

Tours  en  Wevre,  château;  acheté  par  l'église  de 
Liège,  IV,  400. 

Tourtoxse,  voy.  Tortosc. 

Touschi  [Joclii],  fils  d'Oktaï;  il  s'avance  jusqu'au 
Phison,  V,  194;  il  conquiert  le  Turkestan  et  la 
Perse,  291  ;  il  partage  avec  Tschagatai,  292. 

Tousoir,  voy.  Alaire. 

Toussaint,  fête  chrétienne;  répandue  par  le  pape 
Grégoire,  III,  342;  célébrée  en  France,  IV,  3S. 

Toussaint  (Tossains),  \oy.  Guillaume. 

Towe,  voy.  Toul. 

Trache,  Trachic,  voy.  Thrace. 

Trachonidc  (Traconie),  partie  de  la  Judée;  donnée 
à  Hérode  par  César-Auguste,  I,  331,  377. 

Tragoinc,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne,  III,  334. 

Tragulis,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

TraheJain,  Traicleij,  voy.  Leone,  Simon. 

Trajan  (Trajanus,  Trajain),  fils  de  Domitien, 
empereur;  il  prend  Babylonc  et  le  Caire;  il 
conquiert  l'Asie,  I,  500;  battu  en  Espagne,  505; 
il  assiège  Carlhage;  il  tue  Jouas,  504;  il  prend 
Carlhage;  il  bat  les  Danois,  50G;  il  prend 
Ligaine  et  Galastrc,  507;  il  accepte  les  Danois 
comme  alliés;  il  fait  mourir  S'  Ignace,  508; 
persécuteur,  puis  protecteur  des  chrétiens,  51 1; 
il  prend  Bucaine  et  Momatas  en  Espagne,  512  j 
il  prend  Landaluf;  battu  par  Sédroc  et  Bosa- 
dos,  513-514;  il  fait  rechercher  Placidus,  518- 


519;  il  meurt;  son  âme  sauvée  par  S'  Gré- 
goire, 523;  la  colonne  Trajane  à  Rome,  553; 
son  palais  à  Rome,  61. 

Trajan,  fils  d'Adr  ien;  tué  par  les  Gaulois,  I,  532. 

Trajana,  filied'Adrien,  femme  de  Francon,  I,  536. 

Tranate,  ville  d'Aquitaine;  prise  par  Philippe- 
Auguste,  IV,  471. 

Tranchen,  voy.  Crainhem. 

Transalpine,  Transalpcs,  contrée  de  la  Gaule,  au- 
delà  des  Alpes,  I,  267;  conquise  par  César, 
218. 

Transtévèrc  (Trans  Tyberim),a  Rome,  I,  58,  60, 
62,  68;  églises  de  ce  quartier,  81-82;  pont 
entre  le  mont  Aventin  et  le  Janicule,  89;  une 
source  d'huile  y  jaillit,  332,  344-345. 

Trasegnies  (Trasengnis)  ;  le  sire  obtient  le  prix 
d'un  tournoi,  III,  337;  le  seigneur,  (VI,  709). 

Treberie,  voy.  Trébie. 

Treberis,  Tyheris,  fils  de  Ninus  et  de  Trebetas;  il 
conquiert  une  partie  de  l'Afrique,  I,  H  ;  il  vient 
en  Allemagne  et  fonde  Trêves,  13,  15. 

Treberis,  frère  de  Hero,  I,  14. 

Treberis,  fils  dcTrcberis,  I,  14;  il  règne  à  Trêves; 
premier  roi  d'Europe,  15. 

Trebetas,  reine  de  Chaldée,  première  femme  de 
Ninus,  I,  H. 

Trébie  (Ti'eherie)  ;  Annibal  y  bat  Sempronius,  I, 
122. 

Trecanus,  fils  de  Tongris,  dernier  roi  de  Tongres, 
L  498;  il  assiste  Arnould  contre  Jonadas,  508; 
il  veut  couper  la  langue  à  S'  Materne,  509, 
(629);  il  se  crève  un  œil;  il  se  convertit  et 
s'appelle  Pierre;  il  investit  S'  Materne  de  la 
souveraineté  temporelle  à  Tongres,  510;  il 
fonde  l'église  S'-Pierre,  511. 

Trecanus,  fils  d'Arnould,  comte  de  Louvain,  I, 
514;  il  meurt,  544. 

Trechic,  voy.  Thrace. 

Treciulus,  fils  de  Jupilla,  roi  de  Tongres,  I,  439; 

il  fonde  Looz,  Boisée,  Loncin,  Macslricht,  441; 

il  meurt,  450,  (615). 
Trcigne  (Trengne),  voy.  Arnoul. 
Treis;  le  comte  assiste  aux  noccsd'Ogicr,  III,  311. 


mo 
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Treit  sour  MousPj  voy.  Maestriclit. 

Tremblant,  Tremblante,  opée;  donnée  par  Ogier 
le  Danois  à  Charlcmagiie,  II,  232;  fabriquée 
par  Gallans,  III,  57. 

Tremblements  de  terre,  I,  88,  103,  lOG;  en  Chy- 
pre, 529;  en  Judée,  55S;  en  Asie,  388;  en 
Égypte,  482;  en  Syrie,  499;  en  Grèce  et  en 
Asie,  508;  à  Antioelie,  514;  à  Tyr  et  à  Sidon, 

■  II,  51  ;  en  Europe,  57,  71,  151  ;  en  Campanic 
'  et  à  Rome,  73;  le  lemple  de  Salomon  renversé, 

78;  en  Asie,  9i  ;  en  Grèce,  135;  à  Conslanti- 
-'  nople,  144;  à  Vienne  en  Dauphiné,  108;  à 

■  Aix-la-Chapelle,  214;  en  Asie,  354;  en  Europe, 
527;  en  Allemagne,  III,  5;  avec  tempête,  IV, 
15;  en  France  et  en  Allemagne,  101;  en  Hon- 

.  grie,  118;  en  Occident,  210;  en  Europe,  285, 

.  290;  à  Liège,  459;  en  Palestine,  en  Sicile,  etc., 
465  ;  à  Rieti,  V,  562. 

Tremence,  Tremonce,  voy.  TIemcen. 

Trcmoiirjne,  voy.  DoitnuinJ. 

Tremus,  fils  de  Colongus;  il  délivre  son  père,  I, 
459;  il  ravage  la  Flandre,  460,  (618-620);  il 
va  saluer  Clobcrius;  il  fait  la  paix  avec  Clovis, 
401,  (622);  il  bat  Julien  à  Juprellc;  il  lue; 

■  Arnalius  de  Bruges,  etc.,  464,  (622);  couronné 
roi  de  Tongres,  465,  (624)  ;  il  conquiert  Ma- 
lines,  Termonde,  Courtrai,  etc.,  466;  il  prend 
Bruges  et  assiège  Gand,  167,  (625)  ;  trahi  par 
les  Brugeois,  /;68,  (626). 

Tremus,  fils  de  Trecanus,  duc  d'Ardenne,  I,  514; 
il  aide  les  Tongrois  <à  délivrer  S'  Materne  en 
Danemark,  529;  il  tue  Culpin,  550,  (635, 
636). 

Trena,  fille  de  Trecanus,  femme  d'Arnoul,  comte 

de  Louvain,  I,  508. 
Trencavel  {TrentaUus,  Trentanelle),  vicomte  de 

Berri,  IV,  522;  fils  du  vicomte  de  Béziers;  il 

se  révolte  contre  Louis  IX,  V,  236. 
Trengne,  voy.  Treigne. 
TrentaUus,  Trentanelle,  voy.  Trencavel. 
Trente,  ville;  ravagée  par  les  Gaulois,  I,  267. 
Tresche j    Treschie,  Trichie  (Troyes?);  Griffon, 

comte  de  cette  province,  II,  449,  479;  Ral- 


mon  revendique  la  suzeraineté  de  ce  comté, 
406,  Voy.  Frédéric,  Henri,  Jean,  Laurent, 
PauL 

Tresensc;  le  comte,  gendre  de  Guillaume  de  Poi- 
tiers, IV,  502. 

Trcsodunc,  fils  de  Théodonel,  roi  d'Aquitaine;  il 
marche  contre  les  Muns,  II,  III. 

Trcsquie,  montagne  au  pied  de  laquelle  git  le 
corps  de  Pilate,  I,  438. 

Ti-essale,  voy.  Thessalio. 

Trêve  de  Dieu,  instituée  par  l'évcque  de  Liège, 
IV,  280. 

Trêves  {Trlewes,  Trieve,  Trive)  ;  son  église  tenue 
d'cciire  sa  chronique,  I,  4;  première  ville 
d'Europe,  sauf  rilalic;  fondée  par  Trebcris,  5, 
13;  capitale  de  l'Europe,  14,  15;  fortifiée,  15; 
la  porte  noire  et  les  autres  portes,  10  ;  ses  rues 
arrosées  d'eau  courante,  17;  faits  d'armes  des 
habitants  de  Trêves  en  Germanie,  18;  conquise 
par  César,  218;  les  comtes  de  Cologne,  Stras- 
bourg, '^pire,  VVorms  et  Mayencc  refusent  de 
payer  le  tribut  au  roi  de  Trêves;  guerre,  227; 
ces  villes  payent  de  nouveau  le  tribut,  265-266; 
statue  d'or  de  Jupiter;  alliance  de  ses  habitants 
avec  ceux  de  Reims,  266;  elle  porte  le  nom  de 
Belgis,  267;  province  de  la  Gaule-Belgique, 
268;  évangéliséc  par  S'Euchcr,  452;  convertie, 
462,  466;  S'  Euchcr  y  meurt,  480;  l'église 
de  S'-Jean,  481;  S' Materne  y  élève  l'église 
S'-Pierre,  500;  S'  Materne  y  est  enseveli  dans 
l'église  Plorement;  incertitude  sur  les  succes- 
seurs de  St  Materne,  555;  la  ville  prise  par 
les  Huns,  II,  113;  Childéric  en  chasse  les 
Romains,  144;  Sigebert  y  bâtit  des  églises, 
315;  la  foire  transférée  à  Visé,  III,  22;  prise 
par  Brehier,  282;  l'archevêque  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  311;  privée  du  corps  de  S'  Ma- 
terne, 313;  l'archevêque  doit  concourir  à 
l'élection  de  l'empereur  d'Allemagne,  378; 
Charlemagne  s'y  rend  en  pèlerinage,  408; 
détruite  par  les  Normands,  IV,  81;  l'arche- 
vêque, électeur  de  l'Empire  pour  la  Gaule,  21 1  ; 
rarebevéque  combat  les  Lombards,  442;  il 
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couronne  Louis  de  Bavière,  VI,  203;  l'arche- 
vêque, frère  de  Henri  de  Luxembourg,  267; 
allié  de  l'cvêque  de  FJège,  522.  Voy.  Arnoul, 
Belgique,  Magontinus,  S'  Euclicr,  S'  Materne, 
S'  Paulin,  S'  ^'alèrc,  Trrberis 

rrcuesis  (ïhébaïde?),  désert,  1,297. 

Trévise  (Truisc),  ville;  clic  appartient  au 
patriarche  d'Aquilcc,  I,  301. 

Tribunal  de  la  Paix  ;  son  institution  à  Liège;  for- 
malités, IV,  27o,  276;  (III,  504  à  507,  511); 
l'abbé  de  Lobbcs  le  préside  à  défaut  de  l'évéque, 
V,  337;  formalités,  358;  il  avait  son  siégea 
N.-D.  aux  fonts,  426;  les  Brabançons  peuvent 
y  être  appelés,  VI,  557;  le  duc  de  Brabant 
demande  à  soustraire  son  pays  à  celte  juridic- 
tion, 501. 

Trichie,  lisez  Tuschict  IV,  156. 

Tricle,  fleuve;  traversé  par  Ogier,  III,  252. 

Trieve,  Triewes,  voy.  Trêves. 

Trine  (T/iis),  ruisseau  tributaire  de  la  Dyle,  dans 
le  comté  de  Brugeron,  IV,  181). 

Trinitaires  ;  leur  fondation,  IV,  544. 

Tripoli  {Tripolle ,  Tripol,  TripaHn,  Tripolim, 
Tripolois,  Triples,  Tripou ,  Tripple) ,  ville  du 
royaume  d'Acre;  Buevon  y  passe,  IV,  65; 
assiégée  par  Raymond  de  St-Gilles,  294;  la  fille 
du  roi  Philippe  de  France,  comtesse  de  Tripoli, 
295;  la  ville  renversée  par  un  tremblement  de 
terre,  465;  conquise  par  lesTartares,  V,  359; 
détruite  par  le  sultan  d'ÉgypIe,  467;  les  Sarra- 
sins s'y  réfugient,  577;  révélation  faite  à  un 
moine,  102.  Voy.  Raymond. 

Triscs,  capitaine  des  archers  français,  VI,  408. 

Trist,  île  fantastique  où  est  jeté  Ogier,  IV,  47. 

Tristan  (Tristant),  fils  du  roi  de  France  Louis  IX, 
V,  283. 

Tristan,  roi  de  Lonnois;  qualifié  discret  par  Boècc, 
II,  181  ;  il  tue  Godolas  et  conquiert  l'Hibcrnie; 
défié  par  Utcrpandragon,  182;  ses  prouesses 
au  tournoi  de  Carlisie,  183;  il  aide  Paris  à 
conquérir  la  France,  206;  il  obtient  le  prix  du 
tournoi  de  Lutèce,  211;  il  coopère  à  donner  à 
Lulèce  le  nom  de  Paris,  212-213;  il  combat 


les  Vandales  en  Afrique,  214;  blessé  en  Egypte 
216;  vainqueur  dans  un  tournoi  de  Londres; 
il  défie  Artus,  256  ;  il  pardonne  à  Gauvain,  237; 
son  oncle  Marc  le  fait  mourir  par  jalousie;  ses 
armoiries;  ses  obsèques,  241-242;  son  épée 
tombe  entre  les  mains  des  Sarrasins,  261; 
brisée  en  tuant  Morhoult,  252,  358;  le  plus 
vaillant  des  chevaliers  de  la  Table  ronde,  357; 
sa  concubine  Yseux  de  Cornouailles,  358; 
admiration  que  ses  exploits  causent  à  Charle- 
niagne,  IV,  3;  il  était  fils  de  Meliadus  de  Lon- 
nois, et  frère  d'Albéron  de  Monniure,  21,  51, 
56;  son  tombeau,  56;  Ogier  l'estime  le  plus 
valeureux  des  chevaliers  d'Artus,  57,  59;  il 
composait  des  lais,  39. 

Trislan,  roi  de  Navarre;  vaincu  par  le  roi  Tygris, 
III,  325;  il  met  le  feu  au  camp  des  Sarrasins, 
524;  il  est  tué,  328,  329. 

Tristan,  roi;  possesseur  de  Courtaine,  III,  57. 

Tristan,  liégeois,  (VI,  705). 

Tristan,  voy.  Jean,  Pierre. 

Tristant,  ou  Val,  forêt  des  Cornouailles,  où  le  roi 

Carneis  trouve  Évalho,  IV,  20,  21. 
Tritande,  voy.  Trutande. 

Trivas,  fils  de  Treberis  II,  seigneur  de  Trêves,  I, 
14. 

Trivc,  voy.  Trêves. 
Triwangne,  voy.  Térouanne. 
Trix,  ville  de  Normandie,  IV,  481. 
Trodamairc,  fils  de  Francon;  tué  par  Marcellus, 
I,  166. 

Troglodytes    {Troyoi'lcte) ,  peuple    fabuleux  de 

l'Afrique,  I,  296,  297. 
Trogue  Pompée  {Pompeyus  Trogus)  ;  il  écrit  les 

annales  du  monde,  I,  555. 
Troialus,  voy.  Troïlus. 

Troie  {Troie-la-Grani),\\\le;  la  chronique  de  Jean 
d'Outremeuse  commence  à  sa  destruction,  I, 
4-5  ;  Il ,  188;  détruite  par  les  descendants  de 
Theophalet,  I,  17;  date  de  sa  destruction,  20; 
Jason  y  aborde,  21,  139;  Jason  la  prend  et  la 
détruit;  Priani  la  fait  rebâtir,  22,  139,  1 42  ; 
ses  fortifications,  23;  secourue  par  les  Ama- 
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zones,  24,  26;  atlaquée  par  Castor  et  Pollux, 
puis  par  Mcnclas;  détruite,  27  ;  Mélus  arrive  à 
Troie,  30;  elle  reçoit  son  nom  de  Tros,  139; 
fondée  par  Darmadis  et  appelée  Darmant,  140; 
assiégée  parles  Grecs,  142;  prise  et  détruite; 
diverses  relations  françaises  et  contradictoires 
du  siège,  14-ô;on  y  adorait  la  planète  Vénus, 
IV,  51  ;  la  geste  de  cette  ville  lue  par  Charle- 
niagne,  3.  Voy.  Griffon-Martel,  Hugues,  Lao- 
médon,  Priani,  S'  Loup. 
Troiehcs,  voy.  Troïlus. 

Troie-Nnevc,  ville  de  la  Grande-Bretagne  appelée 

Longrinovant,  II,  190. 
Troïlus  (Troialus,  Troielus,  Troiolus),    fils  de 

Fi'ancon;  il  règne  en  Gaule,  I,  oGi  ;  il  fonde 

Anvers,  580;  il  donne  l'Auvergne  h  Richard, 

fils  de  Jupilla,  382;  il  ravit  et  épouse  Hélène; 

sa  guerrecontre Alexandre,  588;  il  meurt,  439. 
TroUus,  fils  de  Francon  ;  il  règne  en  Gaule;  il 

bâtit  ic  château  Bicnfondé,  sur  le  Bhône,  1, 

580. 

Troïlus,  fils  do  Priam,  I,  23,  27. 
Troiolus,  voy.  Troïlus. 

Trois-Fonlainos,  abbaye;  son  abbé  Jacques,  évêquc 

de  Palestrinc,  V,  235. 
Tron,  château  du  Poitou;  assiégé  par  Philippe- 

Auguslc,  IV,  520. 
Tros,  fils  de  Jason,  roi  de  Darmant;  il  agrandit 

Darmant  et  l'appelle  Troie,  I,  159,  140;  il 

meurt,  141 . 
Troi/e,  voy.  Troie. 

Troycns;  leur  guerre  contre  les  Grecs  et  les  Phry- 
giens ;  I,  27. 

Tioyes  (Troye)  en  Cliampagne,  ville;  fondée  par 
Borgons,  I,  52;  évangélisée  par  Serocinans  et 
Potentians,  451  ;  assiégée  par  les  Huns  ;  sauvée 
par  miracle,  II,  120;  détruite  par  Paris,  207; 
autrefois  appelée  Orbendas,  III,  88;  brûlée  par 
Ogier  le  Danois,  205;  concile,  IV,  355;  la 
reine  Blanche  y  réunit  une  armée,  V,  191. 
Cfr  Tresclic. 

'I  niisCj  voy.  Trévise. 

TrutandCj  Trilande,  Crulande,  épce  d'Ogicr,  IV, 


45,  48,  49,  50;  Ogier  la  donne  à  Guillaume 

de  Bar,  V,  155. 
Trynarjiis,  roi  d'Arménie,  I,  184. 
Tschagatai  (llagaday),  fils  d'Oktaï;  ses  conquêtes 

dans  l'Inde,  V,  2!)2. 
Tubalcayni,  fils  de  Lamech,  nécromancien;  il 

invente  les  instruments  en  fer,  I,  325. 
Tudcl,  voy.  Symonars. 

Tudclcs,  géant  frison;  tué  par  Porus,  II,  39. 
Tudion,  voy.  Renier. 
Ttiem,  voy.  Thuam. 

Tuffcsieiij  château  près  de  Mayence,  II,  530, 
Tuile  (lisez  Tiule),  voy.  Tilff. 
Tidcais,  ville  du  royaume  de  Brandis,  III,  75. 
Tidencliic,  ville  du  comté  d'Angleir,  oii  demeure 

Roland  ;  Doon  de  Mayence  y  vient  chercher 

une  femme,  II,  491. 
Tulitis,  voy.  Atilius. 

Tullianum  (TtdHane),  prison  Mamertine,  à  Rome, 
I,  68. 

TuUiatodi,  montagnes  de  l'Ethiopie,  I,  298. 

Tidlius, roi  delà  Grande-Bretagne,  II,  192. 

Tullus,  élu  de  Beauvais;  il  commande  la  croi- 
sade, V,  69;  il  assiste  au  siège  de  Damiette, 
100;  prisonnier,  102;  Saladin  offre  de  le  ren- 
voyer, 105;  les  chrétiens  refusent,  lOi;  mis  eu 
liberté  et  sacré  à  Rome,  105;  il  fait  prêter  ser- 
ment aux  champions,  119;  il  appréhende  le 
voisinage  du  cliâteau  Mareilh,  121  ;  il  se  plaint 
au  roi  du  château  Mareilh,  139. 

Tullus  Ilostilius,  roi  de  Rome,  I,  87;  il  se  revêt 
de  pourpre;  il  défait  les  habitants  d'Albe;  tué 
par  la  foudre,  88;  fondateur  de  Toul,  509. 

Tutic,  voy.  Thun-l'Evéque. 

Tunis  (Thync,  Tyncs,  Tlnncs,  Thunes,  Tunes), 
I,  295;  assiégée  par  les  chrétiens,  V,  572; 
victoire  des  chrétiens,  574;  sa  situation,  375; 
donnée  par  Louis  IX  à  Ferrant,  fils  du  roi  de 
Castille,  576;  assiégée  par  Louis  IX;  tributaire 
du  roi  de  Sicile,  378;  S'  Louis  y  est  empoi- 
sonné, VI,  142;  royaume  des  Maures  en  Es- 
pagne, 384,  626. 

ruria/ne,  capitale  de  l'île  d'Esbron,  III,  64. 
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Turc  (le),  voy.  Galiganl. 

Turcs  (Turs,  Tiirchs ,  Turques)  ou  Parlhes  ;  leur 
guerre  contre  Crassus,  I,  219;  leur  perfidie, 
272;  ils  livrent  bataille  aux  Tarlares,  V,  198; 
chassés  de  l'île  de  Rhodes,  VI,  i'29. 
Turcus,  fils  de  Troïlus,  I,  27. 
Tureman,  ville  d'Aquitaine,  I,  2C8. 
Turenne  (Torcnnc),  le  vicomte,  V,  111. 
Turgius,  chef  païen  à  Roncevaux,  III,  144. 
Turin  {Torin^  Torins);  l'évèquc  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  51 1  ;  pauvreté  de  l'évèque,  V,  179. 
Turinge,  voy.  Thuringe. 

Turkestan  {Titrqucstain);  conquis  par  Touschi,  V, 
291. 

Turlingue  Lacobege,  roi  de  la  Grande-Bretagne  ; 

vaincu  par  César,  I,  215. 
Turnay,  voy.  Tournai. 

Turnus,  gouverneur  de  Bethléem;  il  reçoit  la 
capitation  des  Nazaréens,  I,  341. 

Turnus,  roi  de  Gaule;  il  empêche  son  petit-fils 
Tongris  de  se  tuer,  I,  188,  (600,  COI);  il  cou- 
ronne Tongris  roi  de  Tongres,  189;  il  assiste 
au  tournoi  de  Tongres,  192;  il  appelle  Ton- 
gris au  secours  de  Priam  contre  les  Romains, 
195. 

Turnus j  fils  de  Tuscus,  roi  de  Toscane,  I,  20; 

sa  guerre  contre  Evandre,  28;  tué  parÉnée,  29, 
Turnus,  roi  de  Toscane;  il  tue  Spallas,  IV,  2555. 
Turnus,  voy.  Turriis. 

Turpin,  fils  de  Gui,  duc  d'Ardennc;  sa  parenté, 
(II,  064,  007);  il  porte  les  armes  de  Limbourg; 
il  bâtit  le  château  de  Bouillon,  II,  405;  il  assiège 
Strasbourg;  il  défend  Mayence,  471;  il  disperse 
l'armée  des  Danois,  472;  appelé  à  Mayence 
par  Griffon  et  Doon,  473;  il  donne  Plaisance  à 
Doon,  474;  il  conquiert  Haiistongne  et  défait  les 
Sarrasins,  475  ;  il  bat  les  Danois,  470;  il  assiste 
Charlemagne  contre  Hondris  et  Rainfroi,  478; 
il  bat  les  Sarrasins  et  prend  Monglanne,  486; 
il  va  à  la  conquête  de  Vaucleir,  498,  501  ;  il  se 
porte  au  secours  de  Charlemagne,  508;  ses 
prouesses,  510;  il  assiège  Vaucleir,  511;  il 
demeure  à  Paris,  520;  il  réprime  une  révolte 


contre  Charlemagne;  il  rappelle  Charles  à 
Paris,  528;  il  devient  archevêque  de  Reims, 
III,  4;  témoin  d'un  miracle  à  Constantinople, 
17;  il  célèbre  les  obsèques  de  Béatrix,  25;  il 
accompagne  Charlemagne  en  Terrc-Saitite,  71); 
il  engage  Gérard  del  Traite  à  faire  hommage  à 
Charlemagne,  80;  son  rôle  dans  la  Geste  de 
Jean  de  Lanchon,  (II,  705  etsuiv  );  prisonnier 
de  Synagon,  81,  82;  il  baptise  Graciane,  88; 
item  Agramaires,  95;  abattu  par  Gérard  del 
Fraite;  Ogicr  le  délivre,  98;  il  baptise  Anicloii, 
116;  compagnon  de  Charles  en  Espagne,  158; 
il  marche  sur  Roncevaux,  143;  sa  chronique; 
il  voit  les  âmes  des  chrétiens  et  des  païens 
morts  à  Roncevaux,  148;  constitué  juge  de 
Ganelon,  161;  il  se  trouve  à  la  cour,  à  Paris, 
167,  168;  il  apaise  Ogicr,  17!);  il  vit  à  la  cour 
de  France,  195;  Charles  l'envoie  auprès 
d'Ogier,  207;  il  lutte  contre  les  Lombards, 210, 
217;  il  combat  Ogicr,  219;  il  vient  au  secours 
de  Chariot,  222;  il  baptise  trois  géants  païens, 
259;  il  assiège  ('astelfort,  241;  il  se  l'cnd  en 
pèlerinage  à  Rome,  253;  il  rencontre  Ogier  à 
Yvorie,  206;  il  prend  Ogier  et  !e  conduit  à 
Reims,  268,  200  ;  il  met  Ogier  au  pain  sec  et  à 
l'eau,  272;  Jean  de  Naples  lui  fait  connaître  les 
concessions  de  Charles,  277  ;  S'  fllichcl  lui  appa- 
raît, 278;  il  fait  croire  à  Charles  qu'Ogicr  est 
mort;  il  célèbre  ses  funérailles,  279;  il  révèle  la 
fraude  de  la  mort  d'Ogier,  287,  289;  il  lit 
l'Évangile  sur  la  tête  d'Ogier,  294  ;  il  baptise 
le  fils  d'Ogier,  313  ;  Ogier  lui  donne  un  cheval, 
526;  il  engage  Charles  cà  secourir  le  roi  An- 
seis,  392;  il  salue  Ogier  roi  de  France,  595; 
il  combat  les  Sarrasins  en  Espagne,  398;  il 
ramène  son  frère  Gerball  à  Liège,  407  ;  il 
accompagne  Charles  à  Aix,  408;  sa  chronique; 
sa  vision  à  la  mort  de  Charles,  409;  il  trace  le 
portrait  de  Charles,  IV,  2;  il  meurt,  19;  sa 
chronique  utilisée  par  Jean  d'Outremeuse, 

I,  3. 

Turpin,  fils  de  Thierri,  archevêque  de  Reims, 

II,  488. 
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Turpiîie,  fille  de  Doon,  femme  de  Thierri  d'Ar- 
deniie,  II,  488. 

Turque,  voy.  Turquie. 

Turques,  voy.  Turcs. 

Turqucstain,  voy.  Turkestan. 

Turquie  (Turque),  ou  royaume  des  Partlies;  elle 
poi  te  le  nom  de  Turquins,  i,  28;  envahie  par 
Crassus,  219;  le  roi  Pacorus,  271;  offerte  par 
Haroun-al-Haschid  à  Cliarlemagne,  111,  41;  con- 
quise par  Saladin,  IV,  457;  le  roi  tient  les 
Tarlares  en  échec,  V,  193;  menacée  par  les 
Tartarcs,  i98;  conquise  par  les  Tartares, 
209,  512,  517  à  319;  vendue  au  sultan 
d'ÉgypIe,  574;  gouvernée  par  un  lieutenant 
d'Abaga,  575.  Voy.  Gynotndin. 

Turquin,  voy.  Tarquin. 

Turquins,  fils  de  Troïlas  ;  il  donne  son  nom  à 

la  Turquie,  1,28. 
Turquins,  magicien  du  temps  de  la  vierge  Marie, 

I,  558. 

Turrus,  Turnus,  fils  de  Flandroc;  il  règne  en 
Gaule;  il  fonde  la  ville  de  Tours,  I,  107  ;  il 
meurt,  1 15. 

Tui-s,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charlemagne, 

111,  554. 
Turs,  voy.  Turcs. 

Tursac/i,  empereur  de  Grèce;  attaqué  par  Ernay, 

duc  d'Athènes,  IV,  486. 
Tuscaine,  Tuschaine,  voy.  Toscane. 
Tuschic,  voy.  Toscane,  Joras. 
Tusculane,  voy.  Eudes. 

Tusculum  {Tusculane),  ville  d'Italie,  I,  500;  V, 
419. 

Tuscus,  fils  de  Mathiphalet,  gouverneur  des 
Latins;  il  donne  son  nom  au  royaume  de 
Toscane,  I,  20. 

Tusquainc,  Tusquayne,  voy.  Toscane. 

Tuwien,  voy.  Thuin. 

Tuwynois,  Tuynois ,  habitants  de  Thuin,  V, 
86,  87. 

Tybal,  Tybaul,  voy.  Thibaut. 
TybauU,  sénateur  romain;  tué  par  Sedros,  I, 
245. 


Tybauz,  Tybaux,  Tybaus,  Tybal,  Tybals,  voy. 

Thibaut. 
Tybère,  voy.  Tibère 
Tyberis,  voy.  Treberis,  Tibre. 
Tybcrius,  voy.  Tibère. 
Tyhrc,  voy.  Tibre. 
Tybrich,  Soudan  d'Ilircanie,  V,  106. 
Tyburchiien,  voy.  Tiburce. 
Tyhurlicn,  voy.  Tiburce. 
Tygraine,  Tygranus,  voy.  Tigrane. 
Tygris,  Tigris,  fils  d'Ydaron  l'AumafiBe,  III,  281. 
Tyyris  le  Danois;  tué  par  Ogier  des  Prez,  IV,  87. 
Tygris,  seigneur  de  Molins;  tué,  1,  245. 
Tygris,  roi  de  Mésopotamie,  V,  106;  il  accorde 

la  bataille  au  roi  de  France,  124. 
Tygris,  roi  païen;  renversé  par  Ogier,  III,  260; 

son  admiration  pour  Courtaine,  261,  262,  263; 

il  reçoit  le  baptême,  264;  il  s'appelle  Siméon, 

et  fonde  une  ville  dans  l'île  de  Rhodes,  268; 

sa  mort,  519. 
Tygris,  roi  païen  ;  vainqueur  de  Tristan  ;  Ogier 

le  tue,  111,  325. 
Tygris,  voy.  Tigre. 
Tyhangnc,  voy.  Tihange. 
Tylemont,  voy.  Tirlemont. 
Tylctir,  voy.  Tilleur. 
Tylletnnnt,  voy.  Tirlemont. 
Tylus  (Thilc),  île  où  les  arbres  sont  toujours 

verts,  I,  305. 
Tyman,  voy.  Cliimay. 

Tymos,  fils  de  Timothée,  roi  d'Egypte,  I,  169;  il 

meurt,  180. 
Tymollicus,  voy.  Timothée. 
Tyne  (7'j/o/!,  Tien),  rivière  d'Angleterre,  VI,  338, 

539,  540,  341;  franchie  par  les  Écossais,  348; 

citée,  356. 
Tynel,  voy.  Tinel. 
Tynes,  voy.  Tunis. 

Tynpol,  château  où  Grégoire,  fils  de  Virgile,  est 

emporté  blessé,  I,  188. 
Tyon,  voy.  Tyne. 

Typel,  Ty polie,  sire  de  Jupille;  il  tue  l'arche- 
vêque de  Cologne,  III,  315;  (II,  757). 
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Tyr  {Thir,  Thyrc,  TItier,  Shur,  Sur,  Sure,  Surie), 
ville;  fondée  par  Thyro,  1,  142;  assiégée  par 
Alexandre  de  Macédoine,  108;  traversée  par 
Pompée,  221;  ravagée  par  un  tremblement  de 
terre,  II,  51;  traversée  par  les  chrétiens,  IV, 
292;  les  chrétiens  y  sont  empoisonnés  par  les 
Sarrasins,  395;  les  Romains  s'y  réfugient,  396; 
l'empereur  Frédéric  y  est  enseveli,  4CC; 
refuge  de  la  reine  Sybillc,  480;  rarchevêque 
,  prêche  la  croisade,  481  ;  les  habitants  refusent 
de  recevoir  Gui  de  Lusignan,  485;  défendue 
par  Conrad  de  Montferrat  contre  les  Sarra- 
sins, 486;  assiégée  par  les  rois  de  France  et 
d'Angleterre,  487;  prise,  488;  le  roi  Philippe 
de  France  s'y  rend,  507. 

Tyraria,  ville  d'Afrique,  I,  298. 

Tyrafse,  voy.  Tliiérache. 

Tyresij  prince  de  Numance;  prisonnier  de  Popil- 


lius,  I,  182. 

Tyrpons,  officier  de  l'empereur  Adrien;  il  ne 
peut  faire  rompre  le  silence  à  Secimdus,  I, 
559-540. 

Tyrus ,  Tirus,  roi  de  Maycnce;  astronome;  I, 
353;  il  envoie  son  fils  Poncc-Pilate  en  otage  à 
Rome,  383. 

Tysaine,  Tysoine,  pont  près  de  Roncevaux,  où 
se  coucha  Roland  blessé,  III,  146,  150. 

Tyseir,  Tisoire,  ville  d'Espagne  appelée  «  le 
port  »,  sur  la  route  de  Roncevaux,  III,  138, 
155. 

Tysoine,  voy.  Tysaine. 

Tytin  (Tiliun  ou  Tium?),  ville  de  Syrie;  fondée 
par  Titus;  les  habitants  abandonnent  la  ville 
à  cause  de  la  peste,  II,  576. 

Tytus,  voy.  Titus. 

Tyvlcz,  voy.  Tilff. 


u 


Odelin,  boucher  de  Liège;  il  vend  les  bénéfices  au 

nom  de  l'évcque,  IV,  461,  (704). 
Udclon,  voy.  Odilon. 

Udon  (  Vudon),  duc  de  Lorraine,  IV,  107. 

Uffex,  Uffoy,  voy.  OuflFet. 

Ulishomic,  voy.  Lisbonne. 

Ulixe,  voy.  Ulysse. 

Ulixebnnne,  voy.  Lisbonne. 

Ultreit,  voy.  Utrccht. 

Ulysse  {Ulixe);  il  fonde  Lisbonne,  IV,  398. 
(Jmhrom,  voy.  Embrun. 
Unas,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  192. 
Upcy,  Uppey,  voy.  Oupée. 

Vr{Hur),  ville  de  Chaldée;  habitée  parTharé,  I, 
10;  lieu  de  naissance  d'Abraham,  327;  mon- 
tagne oîi  fut  enseveli  Aaron,  140. 

Urbain  I"",  pape  ;  il  construit  des  églises  à  Rome, 
II,  8;  sous  son  règne,  l'Eglise  possède  des  biens 
fonds;  décapité,  10. 

Urbain   II,  [ape;   il   excommunie  l'empereur 


Henri  III  et  l'antipape  Clément,  IV,  285;  il  fait 
sa  paix  avec  Henri  III,  292;  il  enlève  à  Henri 
le  pouvoir  de  nommer  lesévêques;  assiégé  dans 
Rome,  295;  il  tient  un  concile  à  CIcrmont,  295; 
il  jette  l'interdit  sur  Liège,  298;  il  meurt,  302. 

Urbain  III,  pape,  IV,  480;  il  fuit  les  Sarrasins  à 
Ferrare,  482. 

Urbain  IV;  il  donne  la  Sicile  à  Charles,  comte  de 
Provence,  V,  274;  élu  pape,  360;  il  donne  la 
Sicile  à  Charles  d'Anjou,  361  ;  il  avait  été  cha- 
noine à  Liège,  562;  il  institue  la  fête  du 
S'-Sacrcment  à  Liège,  365;  il  meurt,  367. 

Urhnnitains,  Urbancliens,  habitants  d'Orvieto,  V, 
434. 

Urbenelaine  (lisez  Urbcvelaine),  V,  434.  Voy. 
Orvicto. 

Urbin  {Orbins),  ville  d'Italie,  I,  300. 
Uric,  roi;  chevalier  de  la  Table  ronde.  II,  206. 
Urie;  David  le  fait  mourir  pour  avoir  sa  femme, 
I,  525. 
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Uriel,  ange;  il  donne  le  nom  d'Adam  au  premier 
homme,  I,  oOi);  il  annonce  à  la  duclicssc  Alix 
sa  fin  prochaine,  IV,  57. 

Uris,  voy.  Ouri. 

Ursicycns  et  Valons,  aiiuns;  condamnés,  II,  70. 

Ursins  (Ui-siens);  un  membre  de  celle  famille  con- 
current de  S'  Damase  pour  la  papaulé.  II,  80; 
les  Ursins  accusent  S'  Damasc  d'adullère,  87; 
ils  luttent  contre  Annibaidi,  V,  4"26,  4^27;  ils 
s'opposent  à  rentrée  de  Henri  de  Luxembourg 
à  Rome,  VI,  147,  148;  battus,  14!);  ils  battent 
les  Allemands,  V60.  Voy.  Foulque,  Gcoffioi, 
Gui,  Jacques,  Renaud. 

Urle,  voy.  Ourte. 

Usages  :  de  brûler  des  ossements  à  Jérusalem,  I, 
599;  manière  des  Indoux  de  rendre  la  justice, 
4b7;  de  porter  la  couronne  pour  les  empereurs 
romains;  de  manger  du  porc  et  du  sanglier,  II, 
55;  de  boire  du  vin  en  Gaule,  54;  de  promenei- 
la  clef  de  S' Servais  à  travers  les  campagnes,  97  ; 
prestation  de  serment  par  les  chrétiens  et  les 
païens,  li)7;  de  porter  le  deuil,  241;  de  faire 
la  procession  de  S'  Marc;  de  sonner  l'heure  au 
moyen  de  cloches  d'églises,  285;  de  frapper 
ceux  qu'on  menait  pendre,  292;  de  liler  en  gar- 
dant les  brebis,  527  ;  engagement  pris  par  un 
Sarrasin  en  touchant  sa  dent,  III,  57;  pays  où 
ce  sont  les  femmes  qui  boivent  du  vin,  et  où  on 
brûle  les  femmes  stériles  avec  leurs  maris 
morts,  58;  communisme  et  anthropophagie,  59, 
60,  62;  usages  singuliers  en  Chine,  65,  64,  66; 
l'ensevelissement  des  chrétiens,  152;  témoi- 
gnage de  soumission  des  Grecs  envers  Charle- 
magne,  187,  188;  pour  les  hommes  armés  de 
payer  un  impôt  à  l'entrée  des  villes,  209;  sin- 
gulière stratégie  des  Sarrasins,  326;  manière 
de  conclure  la  paix,  367;  obsèques  de  la 
duchesse  Alix,  IV,  58;  usage  de  sonner  Yaighc, 
41  ;  processions  des  ménétriers  à  S'-Gilles  en 
Publemont,  537;  comment  on  scelle  une  pro- 


messe en  Palestine,  478;  pigeons  employés 
comme  messagers,  V,  102;  obsèques  d'Eustache 
des  Prcz  à  Liège,  545;  la  fétc  de  S'  Pansard  à 
Huy,  561;  immunité  dont  jouit  l'oflicial,  570; 
lorsque  quelqu'un  meurt  en  Flandre,  VI,  95; 
de  porter  les  couleurs  de  sa  dame,  156;  lors- 
qu'un évcque  de  Liège  reçoit  des  droits  réga- 
liens, 204;  les  nobles  de  Moha  et  de  Warnant 
doivent  une  gerbe  de  blé  au  forestier  de  Huy, 
275  ;  manière  de  mettre  en  garde  de  loi,  (691). 
Usez  {Uiisenus),  voy.  Gilles. 

Vsuard  (Usuarde),  auteur;  cité  par  Jean  d'Oulre- 
meuse,  II,  16;  son  martyrologe  cité,  45. 

Uter  ou  Ulerpandragoii,  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne; père  d'Artus,  II,  165,  180;  il  défie  Tris- 
tan ;  il  offre  un  tournoi  à  Carlisle,  182;  il 
promet  d'aider  Paris  contre  Clotaire,  185;  il 
bat  les  Saxons;  il  meurt,  188  ;  fils  de  Constan- 
tin, 196;  élevé  eu  Bretagne;  il  combat  en 
Irlande;  Merlin  lui  annonce  la  mort  d'Aurelius  ; 
origine  de  son  nom,  197;  il  tue  Clovis  et 
épouse  Ygenie,  198;  sa  vie  représentée  sur  les 
murs  du  château  Plaisant,  IV,  52. 

Ulifor,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 
magne,  III,  534. 

Uiisenus,  voy.  Usez, 

Utrecht  {Ulreit,  Outreit,  Ullrcil,  OuUreil),  ville; 
fondée  par  Trectulus,  I,  442;  détruite  par  les 
Huns,  11,115;  limite  du  diocèse,  561  ;  l'évcque 
assiste  aux  noces  d'Ogier  à  Laon,  III,  311; 
deux  évoques  meurefit  à  Odilienberg,  IV,  I; 
détruite  par  les  Normans,  81;  Notger  y  sacre 
le  comte  Ansfroi,  164;  Ansfroi  y  fonde  une 
église,  165;  l'évêque  de  Liège  Wolbodon  y  était 
chanoine,  201  ;  évêques  mis  en  châsse,  V,  372; 
l'évêque  assiste  au  couronnement  de  l'empe- 
reur à  Aix,  VI,  113.  Voy.  Adelbode,  Ansfroi, 
Henri,  Platelicns,  S'  Alhrich,  S'  Grégoire, 
5'  Walfrain,  S'  Willibrord,  Wiro. 
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Vacoloiir,  voy.  Vaucoulcurs. 
Vacqueric,  contrée  de  l'Inde  où  l'on  voit  des  grif- 
fons, III,  6.S. 

Vadcncourt  (Wandaucourl)  ;  les  Anglais  y  logent, 

VI,  371. 
Vaele  S^-Bcnoît,  voy.  Val-Benoit. 
Valiain,  voy.  Bonchain,  Bohan. 
Vaire,  voy.  Gui. 

Vaires,  peuple  des  monts  Rhodope,  I,  210. 

Val,  nom  de  la  forêl  Tristan  en  Cornouailles,  IV, 
21.  Voy.  Garsion,  Tristan. 

\al-Bcno\l  (Vaclc-S'-Benoit ,  Vauz-Bvnoite,  Vals- 
Beiioitc,  Wauz-S'-Bcnoil ,  V aul- Benoitc) ,  ab- 
baye près  de  Liège;  Walcand  envoie  les 
moines  de  cette  abbaye  à  Andagion,  III,  379; 
citée,  V,  167;  sa  fondation,  196,  (627);  habitée 
par  les  religieuses  de  Robermont,  211;;  les 
chanoines  transférés  en  Gravière,  221,  (628); 
l'abbessc,  comtesse  de  Nassau,  SSK.Voy.  Balin. 

Valdeir,  voy.  Vaticlcir. 

Val-Dieu  {Vais  ou  Wauz-Dieu),  abbaye;  fondée 
par  Albert  de  Cnyck,  IV,  b6î3;  l'église  rebâtie, 
V,  168,  (626).  Voy.  Gui  de  Bcauvais. 

Val  des  Ecoliers  (Wauz  des  EscoUrs ,  Vauz-des- 
Escolirs),  abbaye  à  Liège,  V,  107;  item  à 
Paris,  194;  occupée  par  les  chanoines  de  Val- 
Benoit,  222,  (628);  sépultures  du  lignage  des 
Prez,  b03,  (676);  le  peuple  y  tient  ses  réu- 
nions, 293,  396,  132,  484. 

Val  du  Lac  (de  Lacis),  hôpital  près  de  Molia,  IV, 
565;  transformé  en  abbaye  du  Val  N.-D.,  566. 

Val-Notre-Dame  (  Vnuz  N.-D.),  abbaye;  sa  fonda  - 
lion,  IV,  565,  566;  (V,  586)  ;  elle  paie  une  rede- 
vance à  l'église  de  Wagnée,  571  ;  la  religieuse 
Émelinede  Ferme,  V,  2!  ;  brûlée  par  les  Lié- 
geois, VI,  226. 

Val  de  Rueil  {V aul  de  Bitelict),  ville  de  Nor- 
mandie, IV,  554. 

Val  S'-Lambert,  abbaye;  sa  fondation,  IV,  565  ; 


citée,  V,  96,  (586);  Jean  d'Aps  y  dit  sa  pre- 
mière messe,  206  ;  Jean  d'Aps  y  est  enseveli, 
229,  250  ;  VI,  581  ;  les  arbitres  des  Liégeois 
et  d'Adolphe  de  La  Marck  y  tiennent  leurs 
réunions,  (692).  Voy.  Gérard,  Jonathas  de 
Houlain. 

Valans,  sénéchal  du  roi  Artus;  il  fait  Sigebert 
prisonnier  et  le  mène  à  Lutèce,  II,  207. 

Vale,  Vais,  voy.  Bernant,  Gui. 

Valecincncs,  Vahchines,  Valccicnc,  voy.  \'alen- 
cienncs. 

Valence  (Valenclw),  sur  le  Rhône;  ville  bâtie  par 
Charlemagne,  III,  227,  228;  Ogier  y  met  le 
feu,  241;  Charles  la  fait  reconstruire,  250; 
assiégée  par  Ogier,  329,  331;  conquise  par 
Charlemagne,  333;  port,  VI,  350. 

Valenciennes  (  Valechienes ,  Valeciene ,  Valen- 
chines,  Valenciens,  Valechines,  Valenciiies)  ; 
Charles  Martel  bat  Rainfroi  près  de  cette  ville, 
II,  580;  S'  Salvien  y  est  martyrisé,  III,  7; 
brûlée  par  Notger  et  Henri,  empereur,  162; 
(III,  455);  le  fils  du  comte  Baudouin  de 
Flandre  la  revendique,  IV,  215  ;  l'empereur  la 
donne  en  fief  à  Baudouin,  216;  on  y  mène  le 
faux  Baudouin,  V,  172;  prise  par  Charles 
d'Anjou,  523;  Henri  de  Dinant  s'y  relire, 
341  ;  guerre  des  habitants  contre  le  comte  de 
Hainaut,  482  ;  séjour  du  comte  de  Hainaul,  VI, 
59,  306,  321,  329,  347,  359,  561;  inquiétée 
par  les  garnisons  voisines,  575  ;  les  alliés 
d'Edouard  III  s'y  réunissent,  395.  Voy.  Ber- 
nard, Guillaume,  Henri,  Jean,  Pierre. 

Valendar,  voy.  Simon. 

Valens  ;  il  oblige  les  prêtres  à  porter  les  armes; 

il  combat  les  Grecs,  II,  85.  Voy.  Valentinien. 
Valentin  (Valenlicns),  I,  pape,  IV,  2;  il  annonce 

la  prochaine  invasion  des  Sarrasins,   14;  il 

meurt,  18. 

Valentin,  fils  d'Andromas,  I,  575;  sa  force  extra- 
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ordinaire;  jeté  par  la  tempête  on  Angleterre. 
507  ;  baptisé  ;  il  épouse  Edeu  ;  il  devient  roi 
de  la  Grande-Bretagne ,  b08;  il  bâtit  une  église 
à  Londres,  5GU  ;  son  cliùteau  englouti,  571; 
cité,  11,  7;  il  meurt,  17.  CIr  11,  l'Ji. 
Valentin,  évéque  de  Uavenne;  créé  cardinal, 
m,  555. 

Vaknlin,  liéréliqueà  Uonie,  I,  550  ,  ses  disciples 
convertis  par  8'  Polycarpe,  550. 

Valentinien  i"  {Vakntiu)  et  Valens ,  empereurs; 
le  premier  protège  les  chrétiens,  le  second  les 
peisécute.  11,  71);  Valentinien  battu  par  i\'a- 
dromasj  il  demande  conse.l  à  S'  Damase,  81  ; 

.  il  vient  à  Lutèce  et  libère  la  Gaule  du  tribut, 
82-85;  battu  pur  i'riam,  85-84;  tué  en  Gaule, 
85;  son  arc  de  triomphe  à  Rome,  I,  05. 

Valentinien,  empereur;  il  demande  indûment  le 
tribut  aux  hicambres,  11,  85;  il  ravage  la 
Gau!e;^lué  par  Marchones,  80. 

Valériane,  cite;  loiidée  par  Hercule  sur  le  Capi- 
tolc,  !,  17. 

Valérien  {Vulerianus,  Valeriainj ,  fils  de  Gallus, 
•   empereur;  il  lavorise  les  chrétiens.  II,  20;  il 
/  refuse  de  secourir  la  8lcile,  27;   il  secourt 
Hector  contre  les  Allemands;  il  prend  Lutèce, 
29;  il  arrive  à  Milan;  tué  par  les  parents  de 
Priam,  50. 

Valerius  Gralus  [Valus),  grec;  envoyé  par 
Tibère  pour  surveiller  le  roi  de  Judée,  1,  587. 

Valescc7-éCj  Vahecrce,  royaume  ;  son  l  oi  tué  par 
Ogicr  le  Danois,  III,  'Ji.  Voy.  Corhans,  Iler- 
paldolis. 

Valclrue,  voy.  Guidas. 

Valevenise,  voy.  Vallouîse. 

Valgensi,  Agcnsi  ou  Vais  d'Agensi,  château  du 
poète  Virgile,  près  de  Mayence,  I,  251  ;  Phé- 
bille  vient  y  demander  grâce  à  Virgile,  252; 
il  appartient  à  Sanison;  lieu  fixé  pour  un  com- 
bat singulier,  II,  447,  448,  452,  402. 

Valheir,  voy.  Jean. 

Valhenhin,  Valhenhain,  voy.  Pierre,  Simon. 
Vathentin,  nom  du  cheval  de  Roland,  (11,  690). 
Validas,  fîls  d'Agraciaux;  tué  par  Wambolus, 


M,  240. 

Valkenburg  [Walkchorch ,   Walkenbcrch),  voy. 

Adolphe. 
Vallc,  voy.  Wale. 

Vallouise  (  Vulvcnise,  Valevenise),  voy.  Clément. 
Valois  (  Jvalois),  voy.  Charles,  Hardreit,  Ogier, 
Philippe,  Raoul,  Richard. 

ValSj\oy.  Val,  Valc,  Vaux. 

Vah-Dvnoile,  voy.  Val-Benoît. 

Vais  d'Agensij  voy.  Valgensi. 

Valsccrée,  voy.  Valcsccrce. 

Valsidone,  royaume,  I,  184.  Voy.  Alienus. 

Valus,  voy.  Valerius  Gratus. 

Valvenise,  voy.  Vallouise. 

Venantius  Fortunatus  (Forlanes),  évêque  de  Poi- 
licis;  il  cciit  la  geslc  de  S'  Martin  de  Tours, 
11,  20O. 

Vandales  [Wandalcs,  Wandaliens,  Wandalins) 
ou  Huns;  nommes  d'après  leur  roi  Wandalus, 
11,  55;  ils  se  retirent  en  Russie,  05;  ils  me- 
nacent Rome;  ils  avaient  ravagé  l'Afrique,  puis 
la  Lonibardie,  15i;  ils  assiègent  Rome,  152; 
ils  ravagent  l'Afrique;  battus  par  les  Perses, 
158;  ils  persécutent  les  chrétiens  en  Afrique, 
174,  171)  ;  battus  par  Artus  et  les  chevaliers  de 
la  Table  ronde,  214;  item  par  Paris  en 
Afrique,  220-227;  ils  attirent  les  évêques  et 
leur  coupent  la  langue;  miracle,  228;  ils 
retournent  en  Syrie;  battus  par  les  Romains, 
244.  Voy.  Genséric,  tlunnerich. 

Vandefranqiie,  voy.  Francfort. 

Vangne,  voy.  Anagni. 

Vapoures,  voy.  Bapeaume. 

Varus,  gouverneur  de  la  Syrie;  il  accuse  Anti- 
pater  de  trahison,  I,  507;  il  fait  avertir  Auguste 
que  la  Judée  est  usurpée,  374. 

Vascle,  voy.  Basque. 

Vascoine,  voy.  Gascogne. 

Vasconie,  femme  monstre,  iV,  154. 

Vasquans,  voy.  Pharis. 

Vassalernc,  château;  conquis  par  Ogier,  ill,  320. 
Vasitt,  voy.  Libert. 

Vatican  (  Vatechine,  Valicanc),  montagne  de  Rome, 
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I,  7'<;  quartier  où  se  trouvuil  le  palais  de  Né- 
ron, 473;  le  pape  f.iniis  y  est  enseveli,  483. 

Vauhacourl  ou  llahacoiirt ,  nom  de  la  ville  de 
S'  Vit;  patrie  de  Frédégonde,  II,  187,  215. 

Vaucelles  (  Vauciielh),  ville;  fondée  par  V'aucuelh, 
I,  164. 

Vaucleir,  Vauz  cleir,  Valcleir,  royaume  d'Abi- 
gant,  du  côté  de  la  Frise  et  du  Danemark,  II, 
491,  494-,  49G;  Charlcmagne  veut  le  conquérir, 
498,  499;  Abigant  veut  y  faire  périr  les  Fran- 
çais, 509;  le  château  assiégé  par  les  Français, 
bli  ;  le  royaume  conquis  par  Cliarlemagne , 
érigé  en  duché  et  donné  à  Doon ,  512;  Doon 
veut  y  établir  un  cvcché,  519;  sa  richesse 
proverbiale,  III,  128;  le  duc  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  311.  Voy.  /il)i(jaiit,Amydon,  Élie,  Gui. 

Vaucoulcurs  (  Va«/coto?/r,  Vacolour,  Vauzcolour)  ; 
Frédéric  y  fixe  une  entrevue  à  Louis  IX,  V, 
253;  Philippe  le  Bel  y  réunit  ses  barons,  503; 
Albert  d'Autriche  s'y  rend,  504,  565.  Voy. 
Anselme,  Buenon,  Gérard,  Gobert,  Guicliar. 

Vaucquelin,  voy.  Vauquelin. 

Vaucuelh,  fils  de  Gcdos,  roi  de  Bretagne;  il  fonde 
Vaucelles,  I,  164.  Voy.  Vaucelles. 

Vaudc-Franque,  voy.  Francfort. 

Vaudois;  brûlés,  V,  HO. 

Vaul-Benoite,  voy.  Val- Benoît. 

Vaukolour,  voy.  Vaucouleurs. 

Vaitl  de  Ritelk  t,  voy.  Val  de  Rueil. 

Vauquctin  {Aqiietin,  Auquelin,  Vaucquelin)  de 
Bealmon;  il  sert  d'intermédiaire  entre  les 
Français  et  Helissenl  Fireglay,  II,  501,  509;  sa 
ruse  contre  Abigant,  510,  51 1. 

Vauquetin,  comte  de  Boulogne;  il  donne  sa  fille 
à  Geoffroi  de  Danemark,  III ,  25  ;  sa  trahison  ; 
il  médite  la  mort  d'Ogier  le  Danois,  26;  il 
veut  pendre  Ogier,  qui  le  blesse,  27;  seconde 
intrigue  contre  Ogier,  28;  sa  mort  cruelle,  41. 

Vauquetin  de  Bretagne;  conseil  qu'il  donne  aux 
Liégeois,  VI,  433. 

Vaury  (Vaiiri),  château;  conquis  par  Raymond 
de  Toulouse,  V,  188. 

Vaux  (Vais),  village  près  de  Chcnéc,  II,  254;  la 


femme  du  sire  de  Chèvremont  y  meurt,  IV, 
148. 

Vaux  de  Glandincs,  voy.  Vouglé. 
Vauz,  voy.  Val,  Louis. 
Vauz-cicir,  voy.  Vauclcr. 
Vauz-Colour^  voy.  Vaucouleurs. 
Vvlcrnust,  Vehruez,  voy.  Velroux. 
Velheris,  voy.  Wildercn. 
Velletri,  voy.  Jean, 

Velroux  {Verloux ,  Veleroux ,  Vckruez),  lignage 
allié  aux  Waroux,  IV,  418,  422,  429;  V,  548; 
le  village  brûlé,  VI,  loi;  amende  duc  à  l'é- 
vêque,  464.  Voy.  Hugues. 

Vendôme  (Vendonne ,  Vendôme,  Vendumme);  le 
comte  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  311;  le 
comte  prend  la  croix,  V,  210;  le  comte  meurt, 
281.  Voy.  Hermanfroi,  Robert. 

Venechiicns,  Venessicns,  voy.  Vénitiens. 

Venes  (del),  voy.  Gérard. 

Veiigereis ,  ville  de  l'Inde;  conquise  par  Ogier, 

III,  59. 

Venise  {Venissc,  Vcnizc);  on  y  amène  le  corps 
de  S'  Marc,  II,  170;  son  commerce  de  pierres 
précieuses,  415;  présent  qu'Ogier  fait  à  l'église 
S'-Marc,  III,  2S4,  506;  objets  d'art  qu'on  y 
fait,  365;  chat  parlant  dans  l'église  S'-Marc, 

IV,  447;  Alexandre  III  s'y  réfugie,  453;  l'em- 
pereur y  fait  la  paix  avec  le  pape,  454;  la  mer 
de  Venise,  I,  299,  301. 

Venisse,  IV,  264,  voy.  Vicence. 

Vénitiens  (  Venessiens,  Vencchiiens,  Vinisiens)  ;  bat- 
tus par  Robert-Guiscard ,  IV,  88;  ils  prennent 
en  gage  un  fragment  de  la  vraie  croix,  255  ; 
ils  s'emparent  de  Constantinople,  V,  355;  ex- 
communiés par  Clément  V,  VI,  113. 

Venize,  voy.  Venise. 

Ventadour;  le  comte  assiste  au  siège  de  Tournai, 
VI,  580. 

Vcnloile,  Vcntole,  Ventouse,  ville  d'Espagne;  con- 
quise par  Ogier,  III,  158;  item  par  Charle- 
magnc,  554;  occupée  par  les  païens,  406. 

Venfoise,  château;  bâti  par  Virgile,  I,  270. 

Vetttolr,  Venlouxe,  voy.  Venloile. 
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Ventrcshovcne,  voy.  Winlersiiovon. 

Venlulc,  évcque  de  Laon  ;  dépose  par  Charles  de 

Lorraine,  IV,  208. 
Venus,  déesse;  Tarquin  le  Superbe  lui  fuit  un 

vœu,  I,  9S;  son  palais  et  son  temple,  h  Rome, 

C3,  07;  Franibal  enseveli  dans  son  tctnplc,  115 ; 

adorée  à  lluy,  V,  475. 
Vcrboiig,  Verbonne,  ville  de  France  où  Brunehildc 

s'était  réfugiée  pour  fuir  Certains,  II,  2^0; 

prise  par  Gcoffroi,  4-23.  Voy.  Amaury. 
Vcrhoncjnc,  lisez  Narbonne,  II,  2î)2. 
Virbrie,  ville  de  Franec;  prise  par  Ferrant  de 

Portugal,  V,  bli,  118.  Voy.  Simon. 
Vercclle;  l'évcque  assiste  aux  noces  d'Ogicr,  III, 

311  ;  la  ville  conquise,  VI,  128. 
Vcrdi-finlhe,  voy.  Verfeuil. 

Vei'duii  (VcrJon  nnta'  Muesc);  évcché,  I,  505: 
révoque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III,  311  ; 
les  fils  de  Louis  le  Pieux  y  font  la  paix,  IV,  7i  ; 
révéque  Hugues,  110;  l'empereur  Henri  veut 
se  faire  moine  à  S'-l\icoine,  211;  Héginard 
refuse  le  siège  épiscopal,  218;  Godcfroid  le 
Darbu  et  son  lils  y  sont  enterrés,  263,  264; 
Godefroid  de  Bouillon  vend  le  comté  à  Téglise 
de  Liège,  289;  séjour  d'Ollon  IV,  V,  52; 
l'évêque  va  à  Granimont,  '597.  Voy.  Arnaud, 
Beuve,  Etienne,  Hugues,  Jean,  Raoul,  Richard. 
Verfeuil  (Vcrdcfiiclhc},dvàle:\i]-  donné  aux  évêques 
de  Toulouse,  V,  174. 

Yenjelin,  fils  du  marquis  de  Franchimont,  cha- 
noine de  Liège,  IV,  171. 

Vergiaus,  ville  de  Lombardic;  Charles  le  Chauve 
y  est  empoisonné,  IV,  95. 

Veri  (de),  voy.  Lambert. 

Verloux,  voy.  Velroux. 

Vermandois  (  Vcrmedois,  Virmandensis)]  gouverné 
par  Théodoric,  II,  167;  le  comte  assiste  aux 
noces  d'Ogier,  III,  312;  le  comte  meurt  sans 
hoirs,  et  le  comté  passe  à  Hugues,  frère  du  roi 
de  Franec,  IV,  282;  enlevé  au  roi  d'Angleterre 
par  Philippe-Auguste,  463;  donné  à  Philippe 
de  Flandre,  ^64;  annexé  au  comté  de  Flandre, 
492  ;  le  château  réclamé  par  Gui  de  Dampierre, 


V,  498;  le  bâtard  défend  La  Bassée,  VI,  56; 
acte  héroïque  du  bâtard,  57,  58;  traversé  par 
l'armée  de  Philippe  de  Valois,  375.  Voy.  Her- 
bert, Hugues,  Jusuaitt. 

Verney,  Vieriicy,  Vernay,  localité  à  proximité  de 
Tongres;  fondée  par  Tremus,  I,  464,  465-466; 
II,  48;  S'  Maximien  y  possède  une  chapelle, 
(546j;  amende  qu'elle  doit  à  l'évêque,  VI,  463; 
son  seigneur  Bastin,  IV,  373.  Voy.  Massar. 

Vermborch,  voy.  Virnembourg. 

Vernon  {Veruom),  château  de  Normandie,  IV, 
531  ;  assiégé  pai-  Philippe-Auguste,  555;  la 
paix  conclue  près  de  là,  559;  entrevue  entre 
les  rois  de  France  et  d'Angleterre,  561; 
Louis  IX  y  fonde  une  abbaye,  V,  207;  carrière 
royale,  VI,  216. 

Vérone  (Vcronne,  Vcrronc),  ville;  ;  ravagée  par  les 
Gaulois,  I,  267;  l'évêque  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  311;  Louis  III  y  est  retenu  pri- 
sonnier, IV,  113,  119;  prise  par  le  roi  Hugues; 
l'évêque  Ratlière,  115;  le  due  va  à  Compiègne, 
Vi,  498.  Voy.  Pierre. 

Vero)ie,  voy.  Véronique. 

Verones,  faux  prophète,  I,  44. 

Véronique  (Vérone),  servante  de  Jésus;  elle 
apprend  à  .\lbanus  la  mort  de  Jésus,  I,  432; 
elle  possède  un  linge  qui  portait  les  ti'ails  de 
Jésus,  453;  elle  accompagne  Albanus  à  Rome, 
434;  ramenée  à  Jérusalem;  elle  décrit  le  Sau- 
veur à  Tibère,  436. 

Véronique, femme  d'Amans,  amie  de  la  S"^  Vierge, 
I,  455;  elle  vient  à  Bordeau  et  élève  un  autel 
à  la  vierge  Marie  à  Saleich,  454. 

Verre  :  fabriqué  par  Salomon,  I,  36;  matière 
obligée  pour  les  vases  sacrés.  II,  3. 

Verselay  (Vézelay?),  voy.  Bede. 

Verseliach,  Versitiach,  voy.  Vézelay. 

Verviers;  Buevon  y  fait  bâtir  une  église  à 
S'Remacle,  IV,  24;  (III,  415). 

Vescourt  {Evesque-court),  palais  des  évêques  de 
Liège;  bâti  par  S'  Hubert,  II,  391,(641);  III,  8; 
IV,  26;  la  maison  de  Henri  de  Dinant  y  avait 
une  sortie,  V,  339;  citée,  VI,  161. 
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Vcsdrc,  rivière,  II,  2Î)4  ;  IV,  2!3. 

Vcspasicn  (Wespasianm,  Waspasinin) ,  roi  de 
Galice;  origine  de  son  nom;  sa  maladie;  I,  4'-2".); 
il  croit  en  .Icsus-ClirisI  ;  sa  guérison,  450,  il 
vient  à  Rome  et  accuse  Pilale,  457;  il  part 
pour  punir  les  Juifs,  458  ;  Claude  lui  défend 
de  combattre  les  Juifs,  450;  il  ravage  la  Judée, 
475,  (627);  Flavc-Josèplie  lui  prédit  qu'il  sera 
empereur;  470;  couronné,  477;  il  conquiert  la 
Sicile,  la  Breiagne,  la  Normandie,  la  Bour- 
gogne, etc.,  481;  aimé  de  ses  sujets,  482;  il 
meurt ,  485;  Josèphe  et  Pline  lui  présentent 
leurs  écrits,  478,  511. 

Vcsubium,  ville;  conquise  par  les  Romains,  I,  210. 

Veluliis,  voy.  Vieux  de  la  Montagne. 

Vexa,  Bexa,  fille  du  roi  de  Danemark,  femme  de 
Grégoire,  fils  de  Virgile,  I,  184. 

Veylotc  Lempcrcur,  hutois,  V,  556. 

Vézelay  (  Vertcliach,  Versiliacli)  ;  Gérard  y  trans- 
porte le  corps  de  S'"=  Marie  Madeleine,  II,  442, 
443. 

Vianden  (Viaine,  Viane  en  Ardenne),  comté;  ses 
armoiries,  II,  465;  une  comtesse,  mère  d'Alex- 
andre de  Juliers,  IV,  541;  le  comte  allié  de 
Henri  de  Luxembourg,  V,  403. 

Viane,  Vyane,  Viaine,  Via?Me;  celle  localité  porte 
les  armes  de  la  Lotharingie,  I,  530;  résidence 
de  Gérard  de  Viane,  III,  158;  Olivier  y  est  en- 
terré, 165;  ravagée  par  Ogier  le  Danois,  206; 
le  duc  tué  par  Ogier,  219;  l'archevêque  et  le 
comte  assistent  aux  noces  d'Ogier.  31 1  ;  il  y  a 
trois  comtés  de  Viane  :  un  en  Ardenne,  un  en 
France  cl  un  en  Allemagne,  312;  la  guerre  du 
comte  avec  les  Liégeois,  515;  ravagé  par 
Ogier,  516;  le  jeune  comte  tué  par  Ogier,  (III, 
414);  la  fille  du  comte,  mère  de  l'évêque  Hugues 
de  Verdun,  IV,  110;  le  comte,  père  de  l'évêque 
Ralhère,  jHS;  le  comte,  père  deGodefroid, 
abbé  de  Stavelot,  156;  le  comte  accompagne 
Notger  à  Huy,  171;  il  ménage  la  paix  entre 
S'-Trond  et  Bruslhem,  273;  il  accompagne 
l'évêque  Obert  à  Liège,  286;  11  scelle  la  vente 
du  château  de  Bouillon,  289;  partisan  de  Fré- 


déric (ie  Namur,  525  ;  il  va  au  siège  de  Bouil- 
lon, 575;  Alexandre  III,  pape,  y  rencontre 
l'empereur  Frédéric,  458;  le  dauphin  fait  par- 
lie  de  l'armée  française,  V,  56;  mandé  par 
Philippe-Auguste,  142;  il  défend  la  Provence, 
145, 151;  le  dauphin  à  la  cour  de  France,  489; 
il  combat  à  Bouvines,  VI,  82;  on  lui  tue  un 
sanglier,  88;  sa  colère,  89;  le  comte,  arbitre 
entre  les  Liégeois  et  les  Hennuycrs,  121;  le 
dauphin  guide  l'empereur  en  Italie,  128;  il  se 
trouve  £1  Milan,  132;  vœu  de  l'épcrvier  du  dau- 
phin, 154;  il  épouse  une  fille  de  Philippe  de 
Poitiers,  255;  une  fille  du  comte,  260;  le 
comte  vient  en  aide  à  l'évêque  de  Liège,  290  ; 
allié  contre  Jean  III,  duc  de  Brabant,  553;  la 
femme  du  dauphin  obtient  la  chàtellenie  d'Aire,. 
479,  481;  le  comte  va  à  Compiègne,  497. 
NB.  Il  est  impossible  de  distinguer  s'il  s'agit 
de  Vianden,  de  Vienne  en  Dauphiné  ou  de 
Viancn  sous  Utrecbl.  Voy.  Adolphe,  Albert, 
Arnulf,  Brunon,  Charles,  Clément,  Eiigiierrand, 
Francon,  Gautier,  Gérard,  Godefroid,  Gorlans, 
Gui,  Henri,  Marguerite,  Olivier,  Pierre,  Simon, 
Thierri. 

Viane  sus  le  Roinnc,  voy.  Vienne  en  Dauphiné. 
Viboin  ;  tué  par  les  Sarrasins,  IV,  40. 
Vicence  {Vinccnte)\  ravagée  par  les  Gaulois,  I, 
267. 

Vicongne  (en  Hainaul?)  ;  l'abbé  envoyé  en  Angle- 
terre, VI,  521;  sa  ruse,  522. 

Victor (Fic/o!>,  Victoire)  l,pape,  1,579;  il  réunit  un 
concile  à  Alexandrie,  581;  martyrisé;  enseveli 
dans  le  cimetière  de  S'-Calixte;  son  statut  tou- 
chant le  baptême,  586. 

Victor  II,  pape;  il  tient  un  concile  à  Florence,  IV, 
253. 

Victor  III,  pape;  empoisonné,  IV,  285. 

Victor  IV,  antipape;  il  réside  à  Naples;  tué  par 

la  foudre,  IV,  444,  451. 
Victoriemis,  voy.  Beziers. 

Vicute,  Vicuile,  fils  de  Priam;  il  établit  un  pont 
de  bateaux  sur  le  Rhône;  prisonnier  à  Rome, 
I,  183. 
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Vienne  en  Daupliiné  (  Viane  en  Burgongnc  ou  sus 
le  Rointir),  ville  de  la  Gaule  Celtique,  I,  268; 
évéclié,  505;  Archclaiis  y  est  exilé  par  Tibère, 
588;  llérode  Anlipas,  et  non  Pilate,  y  fut 
exilé,  458;  renversée  par  un  Ircmljlemenl  de 
terre,  II,  168;  archevêché,  431);  on  y  lient  un 
concile,  VI,  141,  iii.  Voy.  S'  Avit. 

Vienne,  comté  de  Germanie;  rendu  ti  ibutaire  par 
Paris,  II,  2oi).  Voy.  Oude,  S'  Mammcrt 

Vienne  {Viyvne),  fleuve  qui  passe  à  S'-Junien, 
IV,  252, 

Vienuis,  sujets  du  comte  de  Viane  ;  ils  vont  au 

siège  de  Bouillon,  IV,  57S;(V,  599). 
Vienos,  voy.  Bernard. 

Vierge  Marie;  issue  de  la  race  de  Scm,  I,  5;  de 
la  lignée  de  David,  38;  temple  bâti  en  sou 
honneur  à  Rome,  par  Boniface  IV,  71  ;  lempic 
sur  le  Capilole,  72;  ses  autels  dans  l'église 
S'-Pierrc  de  Rome,  74;  ses  reliques,  77;  son 
portrait  peint  par  S'  Luc  ;  elle  fait  cesser  une 
épidémie,  79-80;  prédite  j)ar  Virgile,  254-235, 
262,  275;  sa  statue  faite  par  Virgile,  276;  fille 
de  Joachim;  épouse  de  Joseph,  507;  sa  nais- 
sance, 508,  329;  l'ange  Gabriel  lui  apparaît, 
557,  (611);  sa  divine  maternité,  338;  elle  re- 
çoit S'  Joseph  j)our  époux,  559;  elle  se  rend 
chez  sa  cousine  Elisabeth,  340;  elle  retourne 
à  Nazareth,  541  ;  elle  se  rend  à  Bethléem  avec 
S'  Joseph  ;  logée  dans  une  établc;  elle  met  au 
monde  le  Sauveur,  542-543;  elle  présente 
Jésus  au  temple,  347  ;  elle  fuit  en  Egypte,  355, 
356;  elle  va  au  Caire,  358;  elle  demande  un 
miracle  à  son  fils,  360;  elle  compose  des  par- 
fums chez  Dismas,  361  ;  elle  fait  périr  Ysacars; 
elle  reste  deux  ans  à  Orient,  562  ;  elle  retourne 
à  Nazareth,  578;  elle  va  à  Jérusalem,  380; 
elle  retrouve  Jésus  dans  le  temple,  381;  elle 
demande  à  Jésus  de  changer  l'eau  en  vin,  594; 
Jésus  lui  recommande  S' Jean,  413;  elle  de- 
meure à  Jérusalem  chez  S'  Jean;  un  ange  lui 
annonce  son  assomption,  445;  son  âme  s'envole 
aux  cieux;  les  Apôtres  transportent  son  corps 
dans  la  vallée  de  Josaphat,  448,  449;  ressus- 


citée  et  transportée  au  ciel,  449;  son  temple  à 
Soissons,  461;  ses  reliques,  453,  454;  elle 
aj)paraît  à  Théophilas,  238;  iiem  à  Ogier  le 
Danois,  III,  10;  ses  reliques,  18;  Urbain  il 
décide  qu'on  célébrera  son  office,  IV,  295;  la 
fêle  de  l'Immaculée  conception  établie  à  Liège, 
394,  (681);  sa  commémoration  faite  ii  Liège 
par  Henri  11,  404,  (684);  elle  apparaît  à  la 
nonne  Elisabeth;  elle  lui  dit  quand  elle  ressus- 
cita, etc.,  446;  grâce  accordée  à  ceux  qui 
disent  ses  heures,  482;  reliques,  569;  elle  appa- 
raît à  la  béguine  Hélène,  V,  80;  item  à  S" 
Odile,  82;  institution  de  l'octave  de  la  Nati- 
vité, 317;  son  image  frappée  par  un  juif,  verse 
du  s  ing,  VI,  2' 6. 

Vicrgiel,  voy.  Virgile. 

Vicnipy,  voy.  Verncy. 

Vierves  [Virve),  château;  acheté  par  l'église  de 
Liège,  IV,  406;  le  seigneur  tué  au  siège  de 
Tongres,  V,  72.  Voy.  Robert. 

Vies  et  légendes  de  saints  ;  vie  de  S'  Martin,  II,  3; 
payées  par  l'Eglise,  10-11;  légende  des  onze 
mille  vierges,  17;  vie  de  S'  Laurent,  25. 

Vies-  Vengnis,  voy.  Vivignis. 

Vieux-Joncs  (Joins,  Joinch),  maison  de  l'ordre 
teulonique,  V,  166;  Adolphe  de  La  Marck  y 
loge,  VI,  436,  438. 

Vieux  de  la  Montagne  (Vetulus);  il  veut  faire 
tuer  Louis  IX,  V,  228. 

Vigile,  pape.  II,  234;  il  va  au-devant  des  Francs 
qui  ont  délivré  Rome,  246;  ses  décrets;  persé- 
cuté par  Théodora,  247;  il  meurt  en  exil,  248. 

Vigne  (  Vingne)  N.-D.,  voy.  Vivignis. 

Vigne  (délie),  voy.  Amaury,  Jean. 

Vil,  lisez  Bil,  I,  161. 

Vilain  (Villtains,  Vilaine)  de  MarnefTe;  ses 
prouesses,  VI,  262,  265,  voy.  Hares,  Hector, 
Robert. 

Vileir,  voy.  Villers. 

Vilhains,  voy.  Vilain. 

Vilhanche,  voy.  Villance. 

Vilhc,  voy.  Ville. 

Vilhe;  le  bâtard,  assiège  L'Épine,  VI,  59. 
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Villu'ir,  VUiers,  voy.  Villcrs. 
Villa  Mangtia,  voy.  Villcmagnc. 
Villance  {Vilhanchc),  village;  traverse  par  les 
Liégeois  allant  à  Bouillon,  IV,  573,  376,  (666). 
Voy.  Aubry,  Ernekin,  Gui,  Lambert. 
Ville  {Villiv),  lignage  liégeois,  VI,  549,  559;  le 

bâtard  assiège  l'Epine,  59.  Voy.  Jean. 
Villcir,  voy.  Villers. 

Villemagne  (  Villa-Mangna),  abbaye,  V,  107. 

Villeneuve  (  Yilhcneuvc),  voy.  Bernard. 

Villcrs,  abbaye  en  Brabant';  un  comte  de  Molia 
lui  donne  l'hôpital  du  Val  du  Lac,  IV,  566. 

Villers  [VUleir,  Vilheir,  Vilcir),  village  liégeois; 
les  habitants  viennent  au  secours  des  Tongrois, 
IV,  460;  prouesses  du  seigneur,  V,  26,  365, 
410;  le  seigneur  assiste  au  siège  de  Montjoie, 
227;  le  seigcncur  VI,  263;  le  village  brûlé  par 
les  Liégeois,  423;  lignage,  549,  559.  Voy. 
Baslin,  Bulor,  Calcais,  Engucrrand,  Henri, 
Jean,  Libert,  Philippe,  Simon,  Thierri,  Wa- 
leran. 

Villers-rÉvéque,  village;  détruit  par  les  Huns; 
rebâti  par  Boident,  II,  160;  incendié  par 
Plandris,  571  ;  amende  due  à  l'évcque,  VI,  464. 

Villcrs  S'-Siméon  (mcssire  Sininn  ou  sangnour 
Symoii),  village;  fondé  par  Cornulo,  I,  478; 
ses  armoiries.  II,  421  ;  le  seigneur  assiste  au 
tournoi  de  Huy;  ses  armoiries,  III,  68;  Dodon 
d'Avroi  et  Bastin,  seigneurs,  IV,  373,  574; 
lignage  liégeois  de  ce  nom,  409,  425,  426, 
431  ;  amende  duc  à  révéque,  VI,  464. 

VilIcrs-aux-Tours,  village;  relevé  du  roi  Jean  de 
Bohème,  VI,  524. 

Vihte  ou  Vilne,  ville  sur  le  Rhin  ;  Notger  y  fonde 
un  monastère,  IV,  181. 

Vilvorde  (Filfort,  Vilvort),  ville;  brûlée  par  les 
Brabançons,  IV,  173;  ilem  par  Henri  de 
Gucldre,  V,  372;  Edouard  III  y  lient  garni- 
son, VI,  369  ;  il  y  réunit  ses  alliés,  377. 

Vi7nires,  ville  de  France  où  s'arrête  l'invasion 
de  l'empereur  Richard,  III,  177. 

Vin,  vigne,  vignobles;  la  culture  de  la  vigne 
défendue  à  Rome,  I,  489  ;  la  vigne  cultivée 


en  Gaule,  11,  34;  le  vin,  boisson  maudite 
défendue  par  Mahomet,  296;  la  vigne  croît  à 
l'état  sauvage  dans  l'Inde^  III,  57;  le  vin  le 
plus  fort  du  monde,  58;  raisins  énormes  en 
Chine,  65  ;  maladie  des  vignobles,  355;  le  prix 
du  vin  en  948,  IV,  110;  le  vin  de  l'évcque 
Eraele,  venu  d'Allemagne,  répandu  à  Liège, 
120;  le  prix  du  vin  à  Liège,  150;  les  mar- 
chands de  vin  à  Liège  sont  nobles,  237;  vignes 
gelées  en  France  et  sur  le  Rhin,  541;  cherté 
à  Liège,  398,  (685);  les  vignobles  gelés  en  Alle- 
magne, 437;  prix  du  vin,  442;  pénurie,  458; 
prix  du  vin,  542,  543;  abondance,  545;  lettre 
touchant  l'assise  des  vins  à  Liège,  V,  262; 
impôt  sur  le  vin  à  Liège,  295;  vignobles  à 
Liège,  335;  nouveau  vin  au  mois  d'août,  429; 
son  prix  à  Liège,  525;  statuts  pour  les  mar- 
chands de  vin  à  Liège,  VI,  246,  247;  la  vigne 
ne  croît  pas  en  Angleterre,  358;  abondance, 
592;  la  vendange  manquée,  478;  prix  du  vin, 
486;  abondance  extraordinaire,  593,  59i;  prix 
du  vin  du  Rhin,  622;  abondance,  (697). 

Vinalmont,  village,  V,  528;  brûlé  par  les  Liégeois, 
V/,  424.  Voy.  Gérard. 

Vinâves  ;  institution  des  jurés  par  les  Liégeois, 
VI,  289;  leur  juridiction,  442. 

Vincennes  (Vincenty  //o/«-S'- Ft«ceri<),bois; peuplé 
et  clos  de  murs,  IV,  482;  procession  depuis  le 
bois  jusqu'à  Paris,  V,  255;  Philippe  le  Bel  s'y 
retire,  541;  séjour  du  roi,  VI,  196,  212;  le  roi 
y  meurt,  219,  40  i. 

Vincent  de  Bcauvais,  écrivain;  utilisé  par  Jean 
d'Outrcmeuse,  I,  2;  cité  pour  les  papes,  579; 
II,  25;  item  pour  Charlemagne,  489,  526,  532; 
cité,  VI,  69,  95,  504. 

Vincent  et  Ysonart  de  Havré;  tués,  V,  410. 

Vincent,  fils  du  comte  de  Laroche,  évcque  de 
Sens,  IV,  546. 

Vincent,  fils  du  due  d'Orléans,  chanoine  de  Liège, 
IV,  171. 

Vincent  de  Tilff,  chevalier  liégeois,  V,  543. 
Vincent;  tué  par  Ogier  à  Yvorie,  III,  267. 
Vincent,  voy.  Vincennes. 
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Viiicente,  voy.  Vicencc. 

Vinchm,  voy.  Tliicrri. 

ViiKj ne  N.-D.  voy.  Vigne  N.-D. 

Vingt-Jeux;  ils  sont  juges  des  offîcirrs  du  pays 

de  Liège,  VI,  27Ô,  '27!),  (692,  C[)b). 
Vinisinis,  voy.  Vénitiens. 

Violette,  hôtel  de  ville  de  Liège;  mentionnée  dans 
une  charte,  VI,  (io4;  clic  sert  de  prison,  (705). 

Viostrcde,  ville  fFEspagiie;  conquise  par  Charlc- 
inagne,  111,  535. 

Viou,  lisez  Dion,  V,  554. 

Virgile  (Virgils ,  Vicryicl),  fils  d'Hector,  roi 
d'Athènes,  I,  185;  il  épouse  Polcna,  184. 

Virgile,  roi  de  Bougie,  fils  de  Gorgilc;  né  à 
Rome,  1,  li)7;  il  retourne  à  Bougie,  lUL),  (S90); 
il  va  à  récole  dans  une  île,  211;  il  quitte  les 
écoles  de  la  Libye;  sa  science  universelle;  il 
pro])hctise  la  venue  du  Sauveur;  son  portrait; 
il  va  à  Rome,  22U-227,  (COO);  il  refuse  d  épou- 
ser Pliébilhc;  il  fait  à  Rome  des  statues 
animées,  2-28-241  ;  il  donne  des  lois  aux 
Romains,  230;  il  leur  enseigne  l'agriculture, 
232;  il  prédit  la  venue  du  Christ,  234-255; 
item  la  mort  de  César,  235;  il  fait  cesser  une 
épidémie,  23G  ;  il  mystifie  Phébilhe  et  toute  la 
cour,  257;  il  prive  les  Romains  de  feu,  240, 
251,  ^COS);  il  tue  trois  rois  dans  une  bataille, 
241,  244;  il  fuit  brûler  le  corps  de  Jules  César, 
243  ;  il  mystifie  Enye,  248-250  ;  il  quitte  Rome, 
25i  ;  il  prend  une  singulière  vengeance  de 
Phébilhe,  252;  sa  vie  écrite  par  Cicéron  et 
Ovide,  255;  il  fonde  Naples;  il  construit  un 
pont  en  l'air,  des  murs  invisibles,  etc.;  ses 
jeux  fantastiques,  256-260;  il  construit  une 
maison  magique  à  IN'aples;  les  Égyptiens  lui 
demandent  le  nombre  d'or  de  la  lune;  il 
annonce  le  vrai  Dieu,  26 1 ,  262  ;  il  fonde  Pouz- 
zoles,  262;  il  veut  savoir  le  moment  de  sa 
mort,  269;  il  construit  le  château  de  Vcntoise, 
270;  il  connaît  l'heure  de  sa  mort,  275;  il 
sculpte  une  chaire  magnifique;  il  croit  au  vrai 
Dieu,  276  ;  il  se  fait  baptiser;  il  s'embaume  lui- 
même;  S'  Paul  constate  sa  mort  et  son  ortho- 


doxie; il  partage  ses  livres  et  enterre  ses 
ossements;  miracle  opéré  par  ses  ossements  à 
Naples,  277-278;  date  de  sa  mort,  280;  sa  sta- 
tue à  Rome  se  brise  à  la  naissance  de  Jésus, 
545;  Ovide  écrit  sa  vie,  253,  386;  Tibère  rap- 
pelle ses  prophéties,  455;  ses  canaux  servent 
à  amener  le  vin  de  Naples  à  Rome,  11,  54;  ses 
statues  aulomaliqucs  renversées  par  la  foudre, 
1 04  ;  il  apprend  aux  Italiens  à  labourer  la  terre, 
19;  prophète,  227,  253,  234,  255  245;  les 
esprits  obéissiiicnl  à  ses  ordres;  sa  puissance, 
h  Rome,  IV,  55;  cilé,  60,  61,  62,  67,  68, 
69,  70. 

Virgile,  roi  de  Sicile,  fils  d'Alienus,  I,  184,  185. 

Virgile,  fils  du  prophète  X'Irgilc,  I,  184;  tué  par 
'l'ongiis,  1U6. 

Vmjilid,  fille  de  Gorgile,  I,  192. 

Viriuliis,  berger;  il  combat  les  Romains  en  Espa- 
gne; sa  force,  1 ,  181. 

Virmandensis,  voy.  Vermandois. 

Virnaruine ,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Char- 
lemagne,  111,  355. 

Virnembourg  (Vcrncliorcli),  voy.  Henri,  Olton. 

Virsain,  voy.  Jean. 

Virton,  voy.  Engucrrand. 

Virue,  V,  72,  lisez  Virvc.  Voy.  Vicrvcs. 

Visé  {Viseit  sor  Mnesc),  ville;  autrefois  nommée 
Taxandrine,  1,  222,  244;  11,  555;  Bcrthe, 
fille  de  Charlemagne,  s'y  fait  recluse,  550;  elle 
y  bâtit  une  église  en  l'honneur  de  S' Martin, 
m,  22;  (II,  674);  Ogier  y  fait  construire  un 
pont,  513;  (II,  755);  Charlemagne  y  institue 
une  foire,  22,  (488);  abbatialité  séculière,  IV, 
105;  l'empereur  Henri  IV  y  envoie  ses  troupes, 
296;  l'évèquc  Obert  y  bat  Henri  IV,  297; 
(III,  518);  des  troupes  liégeoises  y  défendent 
le  pays,  V,  479  ;  amende  due  à  l'évêque,  VI , 
464;  l'armée  liégeoise  y  campe,  528,  530;  la 
ville  entourée  de  murs,  581  ;  les  chanoines  de 
Celles  s'y  établissent,  611  ;  gardée  pour  em- 
pêcher le  passage  du  roi  de  France,  (709); 
lignage  de  ce  nom,  IV,  426.  Voy.  Francon. 
Visions,  voix  célestes,  songes,  apparitions,  révéla- 
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lions,  etc.  :  songe  d'Agrippa,  I,  71  ;  apparition 
d'une  vierge  à  Oclave,  72;  item  de  S'  Sil- 
veslre  à  Constantin,  76;  item  d'un  ange  à 
S' Grégoire,  78,  84;  main  d'une  personne 
invisible,  93;  Dieu  apparaît  à  Moïse,  139; 
signes  célestes,  170;  étrange  apparition  au  duc 
Priam  de  Gaule,  174;  phénomènes  célestes  et 
terrestres,  198;  le  vent  parle  aux  sénateurs 
romains,  243;  Dieu  apparaît  à  Caïn,  515; 
item  à  Moïse,  322;  l'ange  Gabriel  apparaît  à 
Zacliarie,  533;  un  ange  apparaît  à  S'  Joseph, 
340;  item  aux  rois  mages  et  à  S'  Siméon, 
347;  la  vierge  Marie  apparaît  à  Auguste,  3K2; 
vision  de  Cyboria,  553;  visions  de  S'  Joseph, 
355;  un  ofiieier  d'Hcrodc  voit  le  ciel  ouvert, 
356;  un  ange  ordonne  à  S' Joseph  de  retour- 
ner à  Nazareth,  378;  Beizébuth  apparaît  à  la 
femme  de  Pilate,  410  ;  un  ange  annonce  aux 
trois  Marie  la  résurrection  de  Jésus,  425;  un 
ange  annonce  sa  mort  à  la  vierge  Marie,  4-45; 
révélations  faites  à  S'  Marseal,  454;  l'archange 
S'  Michel  apparaît  à  S'  Thomas,  455;  vision  de 
Pastore  à  Trêves,  466;  un  ange  annonce  sa 
mort  à  S'  Eucher,  480;  vision  de  S'  Jean 
l'Evangcliste,  502;  un  cerf  portant  une  croix 
apparaît  à  Placidus,  515;  S'  Etienne  apparaît 
à  S'  Materne,  528  ;  item  SS.  Eucher  et  Valère, 
B34;  S'  Materne  apparaît  à  Navitus ,  550; 
apparition  céleste  à  Aurclius,  5()2,  563;  H,  17, 
18;  S'  Pierre  apparaît  au  pape  Marcel,  50; 
SS.  Pierre  et  Paul  apparaissent  à  Constantin, 
54;  Constantin  voit  une  croix  dans  le  ciel,  57; 
songes  de  Constantin  et  de  S'"  Hélène,  58;  un 
ange  apparaît  à  S'  Servais,  05;  des  anges  ap- 
paraissent sur  le  tombeau  de  S'  Sylvestre,  09; 
SS.  Cômc  et  Damien  apparaissent  à  S'  Servais, 
75;  S'  Servais  apprend  la  ruine  future  de  Ton- 
gres,  89;  vision  de  S'  Servais  à  Rome,  91  ;  un 
ange  apparaît  à  Clovis,  187;  vision  de  Clovis 
à  Tours,  162  ;  Jnstinien  voit  l'àmc  de  Tbéodo- 
ric,  roi  d'Italie,  en  enfer,  224;  la  vierge  Marie 
apparaît  à  Théophilus,  238;  S'  Dumilicn  appa- 
raît à  Jaquemart  le  sergent,  247  ;  crois  ardente 


vue  par  S'  Monul])lie,  255;  songe  de  Gondrach, 
272;  S'  Ébrégisc  apparaît  à  Brunon,  276; 
un  ange  apparaît  à  Péléon,  277;  anges  qui 
apparaissent  à  S'  Jean  l'Agneau,  281;  S'  Gré- 
goire apparaît  à  Sabiiiicn,  283;  songe  de  l'em- 
pereur Maurice,  280;  ange  armé  d'un  glaive 
dans  une  bataille,  287;  S'  Pierre  apparaît  à 
S'  Amand ,  290;  des  anges  apparaissent  à 
S' Trond,  315;  révélation  faite  à  Sigebcrt  II, 
514;  S"  Landrade  apparaît  à  S'  Lambert, 
360;  vision  de  Serge  I",  372;  item  de  S'  Hu- 
bert au  sujet  de  Liège,  586,  387;  Euchaire 
voit  l'àme  de  Charles  Martel  en  enfer,  402;  un 
ange  apparaît  à  PIcetrude,  429;  apparition  de 
l'archange  S'  Michel;  S'^  Walburge  apparaît  à 
S'=  Ode,  451  ;  visions  de  Charlcmagiie,  498, 
502;  voix  célestes  entendues  à  Rome,  à  Paris, 
etc.,  527;  item  en  Allemagne,  IH,  3  ;  visions 
d'Ogier  le  Danois  et  de  l'évèque  Gerbald,  10; 
vision  de  Charlemagne,  25;  voix  céleste  qui  se 
fait  entendre  à  Ogicr,  54;  visions  d'Ogier, 
106,  252,  588;  visions  ('e  Turpin,  148,409; 
S«  Michel  apparaît  à  Turpin,  278;  S"=  Cécile 
apparaît  au  pape  Pascal,  318;  vision  de  Char- 
lemagne, 59*2;  S'  Capraise  apparaît  à  l'évcque 
Pirard,  IV,  21;  S'  Maurilien  apparaît  au  roi 
Mimenus,  81;   Charles  le  Chauve  apparaît  à 
deux  moines,  96;  S'  Martin  et  S'  Brice  appa- 
raissent à  l'évcque  Eiacle,  125;   vision  de 
S'  Paul,  127;  item  de  S'  Laurent,  131  ;  S'  Wen- 
ceslas  apparaît  au  roi  Eric,  155;  révélation  à 
Godefroid,  abbé  de  Stavclot,  150;  voix  céleste 
entendue  par  l'empereur  Henri,  152;  S'  Galé- 
rien apparaît  à  Hugues  Capet,  184;  S'  Laurent 
apparaît  à  Wolbodon,  210,  213;  S'  Wolbodon 
apparaît  à  Durand,  216;  vision  de  l'empereur 
Conrad,  220;  S'  Nicolas  apparaît  à  Réginard, 
221;  S'  Ambroise  apparaît  à  l'empereur  Con- 
rad;  Jean  XX  apparaît  à  un  évêque,  226; 
Benoît  IX  apparaît  à  l'empereur  Henri  III, 
252;  un  ange  apparaît  à  S'  Brandon,  264  ;  voix 
céleste  entendue  près  de  Paris,  285;  S'  André 
apparaît  à  un  soldat;  287;  voix  surnaturelle 
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entendue  à  Liège,  508;  phénomène  céleste, 
521;  S'  Anselme  apparuit  à  l'abbc  d'Aflligcm  , 
328;  S'  Lambert  apparaît  à  Jean  de  Loverval, 
585  ;  voix  cclcsle  entendue  à  f-iège,  595;  vi- 
sion de  la  nonne  Ëlisabclli,  443,  446;  vision 
miraculeuse  à  l^iège,  482;  vision  de  Dschengis- 
Khaii,  !j88;  V,  2;  apparitions  de  S'  Lambert, 
74,75,  7'J;  apparition  de  la  S'^  Vierge,  80; 
de  Jean  labbc  cl  de  S"^  Odile,  d  1 1 ,  112,  1  57, 
271;  S'  Lambert  apparaît  au  roi  de  France, 
144,  lit),  14!);  vision  de  S'=  Julienne,  254; 
d'Eve  la  l'ccluse,  502;  d'un  frère  croisier,  462; 
voix  prophétique,  VI,  194;  voix  surnaturelle 
entendue  à  Ciney,  hOl.  Cfr  Faits  merveilleux, 
etc. 

Vison,  voy.  Jean, 

Vilalin  (  Vilaliens),  pape,  II,  558;  il  règle  le  chant, 
5'i0;  il  envoie  Théodore  de  Tharse  en  Angle- 
terre, 5  il». 

Vitellius,  empereur;  désigné  pour  gouverner  la 
Germanie,  I,  176;  ses  parents  battent  Otlon; 
sa  cruauté,  sa  gloutonnerie;  jeté  dans  le 
Tibre,  477. 

Vilerbe  (Vilerve);  concile  tenu  en  cette  ville,  II, 
74;  Alexandre  IV  y  meurt,  V,  5G0;  Henri, 
fils  du  roi  Richard,  y  est  tué,  579;  S'<^  Hedwige 
y  est  canonisée,  580;  Thibaut  de  Plaisance  y 
est  élu  p:ipe,  580,  587;  Adrien  V  y  meurt; 
Jean  XXI  y  est  élu  et  y  meurt,  408,  418;  Ni- 
colas III  y  meurt,  426;  Martin  IV  y  est  élu, 
427.  Voy.  Godefroid. 

Vitri  (  Vitris),  ville;  brûlée  par  les  Brabançons,  V, 
143;  item  par  les  Barois,  518;  citée,  VI,  57. 
Voy,  Jacques. 

Vilriacle-Castel;  le  roi  Robert  bâtit  une  église 
en  cette  ville,  IV,  240. 

Vitris,  voy.  Vitri. 

Vitron;  l'amiral,  païen,  était  à  Roncevaux, 
III,  141. 

\\\(;%n\s  [Vivengnis ,  Vies-Vcngnis ,  Vivitignis)  on 
Vigne  N.-D.,  abbaye;  sa  fondation,  V,  222;  les 
habitants  du  village  doivent  garder  Liège,  323; 
amende  duc  à  l'évêque,  VI,  464.  Voy.  Guibour 


de  Rebour. 

Vivien  (Vivictis) ,  fils  de  Beuve,  magicien,  11, 
521. 

Vivier  (  Viviers),  endroit  de  la  ville  de  Liège  où  la 
Legia  se  jette  dans  la  Meuse,  11,512;  s'  Hubert 
y  place  une  des  portes  de  Liège,  OcS'J;  lil,  8,9; 
Ogier  y  construit  un  château,  (11,  000);  le 
postis  gardé  en  temps  de  guerre,  V,  5:i5.  \  oy. 
Arnoul,  Libert. 

Viviers;  révè(iue  de  celte  ville  assiste  aux  noces 
d'Ogier,  III,  511. 

Vleytingen  (flciingc),  voy.  Bulle. 

Vlierbcek  [  Ulidcrkerke ) ,  abbaye;  l'évc(iue  de 
Liège  y  rencontre  le  due  de  Brabanl,  VI,  22u. 

Vodccée  {W(mdrccheez),  voy.  Ilellin. 

Vœu  du  paon,  I,  110.  —  Vœu  de  l'épervier,  VI, 
155;  on  y  raconte  la  mort  de  révci[iie  Thibaut 
de  Bar,  (048). 

Voisaram,  voy.  Wescr. 

Voisicns,  voy.  Conchon. 

Volcano  (Vulcane),  île  volcanique,  I,  501. 

Voroux  (Vorues-mesirc-Darcit),  village  liégeois; 
amende  qu'il  doit  à  l'évcque,  VI,  404;  lignage 
de  ce  nom,  IV,  41  i,  427. 

Vortigern  (  Vortitiger],  comte  de  Galles;  il  fait  tuer 
le  moine  Constant,  11,  11>0;  couronné  roi 
d'.Angleterre;  chassé  par  Hengist,  197. 

Vorues-mesire-Dareit ,  voy.  Voroux. 

Votlem  [Votemme),  village  liégeois;  fondé  par 
Tongris,  I,  2i4;  donné  à  l'église  de  Tongres, 
II,  157;  Henri  de  Gucldre  y  établit  son  camp, 

V,  329;  le  siège  des  échevins  y  est  établi,  550, 
354;  Thibaut  de  Bar  y  fixe  un  plaid  de  justice, 

VI,  75;  l'évêque  et  les  métiers  s'y  trouvent  en 
présence,74;  Charles, roi  d'Allemagne,  s'y  rend, 
586;  Adolphe  de  La  Marck  y  convoque  ses 
alliés,  482;  jilaid  de  justice,  483,  (677);  plaid, 
(699). 

Vouglé  (  Vaux  do  (ilrindines)  ;  Clovis  y  défait  Ala- 
ric,  II,  162. 

Vridar,  ville  d'Espagne;  conqui.-e  par  Charle- 

magne,  III,  553. 
Vroubée,  voy.  Hugues. 
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Vudon,  voy.  Udon.  Vyani,  voy.  Vianc. 

Vulcane,  voy.  Volcano.  Vyuoii  d'Aigremont,  IV,  5. 


w 


W acho  (Warcho),  roi  des  Langobards;  battu  par 
Théodebert,  11,  171  ;  item  par  Clotaire,  I7'2. 

Wagnée  (Wangneez,  Wangnie,\Vangie),  lez-Huy; 
nom  ancien  de  Wanze,  iV,  447;  l'église  reçoit 
une  rente  de  l'abbaye  du  Val  N.-D.,  371. 

Waha  (Walial,  Wahaut),  voy.  Beuve,  Hugues, 
Jean,  Julien,  Simon,  Thibaut. 

Waighe,  voy.  Lowège. 

Wake  (  Wangne),  voy.  Thomas. 

Wal,  voy.  Walk. 

Walbodo,  voy.  Wolbodon. 

Walbones,  évéquc  de  Melz;  tué  par  les  Normans, 
VI,  81. 

Walcand  (Walcoam,  Walciioanz),  évoque  de 
Liège;  ses  parents,  111,  3ôG;  (II,  7GI,  7G2j;  il 
fait  rebâtir  l'église  d'Andagion  et  y  envoie  des 
moines  du  Val-Benoît,  579;  (II,  76ô);  il  assiste 
au  concile  d'Aix,  (II,  764)  ;  il  fait  des  donations 
à  l'abbaye  de  S'-Hubert,  o8t  ;  (II,  763);  il 
meurt,  IV,  16;  (II',  41 1). 

Walchier,  voy.  Gautier. 

Walchoanz,  voy.  Walcand. 

Walcoandc,  fille  du  duc  de  Normandie,  mère  de 
l'évéque  Walcand,  III,  336. 

Walcourt  (Walccourt,  Walcncourl,  Wallecourl), 
ville;  fondée  par  Sedros,  I,  245;  comprise 
dans  la  Famcnne,  814;  l'avoueric  de  Liège 
passe  dans  la  maison  de  ce  nom,  IV,  487;  con- 
quise par  le  duc  de  Juliers,  VI,  52i.  Voy. 
Gisèle,  Gui,  Henri,  Louis,  Raoul  des  Prez, 
Simon,  Thierri. 

Waldeck  (ff^aldech,  TFaldach),  voy.  Adolphe. 

Walden,  voy.  Fulda. 

Waldons,  bâtard  d'Eude;  il  pousse  son  père  à 
attaquer  Charles  Martel,  II,  397;  il  s'allie  avec 
Juscalmont  pour  combattre  Charles,  402  ;  idem 


avec  Justinien  et  envahit  la  France,  404;  tué 

par  Pépin  en  Aquitaine,  40S. 
Waldradc  {TViIdrada),  concub'ne  de  Lotliaire, 

duc  de  Lotharingie,  IV,  81,  98. 
TFale,  voy.  TFalle. 
TFaleconrt ,  voy.  Walcourt. 

Walefïc  (fFrt/auc,  Walhrve,  TFalcvia),  château; 
bâti  par  S'  Hubert,  11,  401;  brûlé  par  lo  roi 
de  Tliuriiige,  IV,  22;  le  seigneur  amène  du 
renfort  aux  Liégeois,  167;  ses  j)rouessrs,  169; 
III,  412,  413;  il  fait  partiedu  comté  de  Moha, 
566,  585;  vendu  à  Hugues  de  Picrrepont, 
570;  le  comte  de  iMoha  réclame  le  payement, 
584;  le  chapitre  de  Liège  y  fixe  une  réunion 
pour  traiter  la  question  du  payement,  586;  V, 
12;  détruit  par  Henri  de  Louvain,  71,  (60-J); 
abattu  par  les  Hutois,  5-27;  rebâti,  351  ;  on  y 
enferme  un  partisan  des  Waroux,  VI,  156. 
Voy.  Gérard. 

Walehcm,  voy.  Walhain. 

JFalcncourt,  voy.  Walcourt. 

Waleran  (Galeran,  Galeranl,  Galcrans,  Galernis, 
Galerains,  Galerins,  TVakrain,  TFnIrant),  fils 
du  duc  de  Bretagne,  chanoine  de  Liège,  IV,  171. 

Waleran,  archevêque  de  Cologne;  il  se  plaint  du 
duc  Jean  III  de  Brabant,  VI,  488;  il  manque 
à  un  rendez-vous,  491  ;  il  assiste  au  siège  de 
Rolduc,  524;  cité,  533;  amende  que  doit  lui 
payer  Jean  111,542;  il  vient  à  Liège,  590;  il 
intercède  en  faveur  du  duc,  59 1  ;  item  de 
Jean  de  Heinsberg,  592;  il  défend  l'honneur 
du  chapitre  S'  Lambert,  593;  sa  colère  contre 
le  duc  Jean  III,  598;  allié  du  duc,  600;  il 
intervient  pour  la  paix;  arbitre,  601;  il  vient 
en  chapitre  à  Liège,  605;  son  arbitrage  an- 
nulé, 607. 
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Waleran  de  Dampierre;  tué  à  Fontaine- l'Evc- 
quc,  IV,  dGO. 

Waleran,  fils  de  Geoffroy  de  Danemark,  II,  455; 
il  accueille  Doon  de  Waycncc  chez  lui,  45C. 

Walcrariy  seigneur  de  Fauqucniont,  JV,  511; 
V,  416;  capitaine  des  Liégeois,  419;  il  ravage 
le  Brabant,  475;  sa  guerre  contre  ceux  de 
Jlacstricht,  VI,  255;  prisonnier  à  Geinappe, 
248;  hostile  au  duc  de  Brabant,  555;  son 
alliance  avec  Edouard  III,  561. 

Waleran  de  Juliers;  il  assiste  à  la  donation  du 
comte  de  Gucldre,  IV,  574;  prévôt  de  Macs- 
tricht  (lisez  Aix),  VI,  448. 

Waleran,  duc  du  Linibourg,  frère  de  Fulcans, 
sire  d'Arlon,  IV,  250;  avoué  de  St-ïrond  pour 
révèque  de  Metz,  542;  il  aide  les  Liégeois 
contre  les  Brabançons,  544;  il  commande  les 
Liégeois,' 547  ;  il  bat  Godefroid  de  Louvain 
à  Wildercn,  350;  il  va  au  siège  de  Bouillon, 
575. 

Waleran  de  Linibourg,  duc  d'Ardennc,  lils  du 
duc  Henri;  il  relève  sa  terre  de  Févêque  de 
Liège,  V,  156;  Hugues  de  P.Crrcpont  lui  donne 
un  alleu,  157;  enseveli  à  Bolduc,  195;  ses 
enfants,  226. 

Waleran,  frère  de  Henri  de  Linibourg,  V,  255. 

Waleran,  comte  de  Louvain,  III,  57. 

Waleran,  comte  de  Luxembourg;  il  prend  Sustercn 
en  fief  de  l'évcque  de  Liège,  V,226;  il  brûle 
Theux;  blessé  au  siège  de  Montjoie,  227,  254, 
(650,  651);  il  meurt,  465. 

Waleran,  fils  de  Waleran  de  Luxembourg,  V, 
229;  il  vend  Pont-de-Lcffe  à  l'évèquc  de  Liège, 
254,  269. 

Waleran  de  Menres;  envoyé  auprès  de  Turpin, 
II,  471. 

Waleran  de  Metz;  Paris  le  fait  roi  des  Saxons, 

II,  217;  tué  par  Priani,  251. 
Waleran  de  Monmurc;  il  combat  les  païens,  III, 

105. 

Waleran  de  Montjoie,  frère  de  Henri  de  Luxem- 
bourg, V,  465;  VI,  1  H,  1 14;  il  attaque  le  due 
Jean  de  Brabant;  blessé,  V, 465;  il  va  en  Italie, 


VI,  128;  item  à  Milan,  132;  Thibaut  de  Bar 
garde  son  épervier,  135;  sa  querelle  avec  le 
capitaine  de  Milan,  134,  156;  tue  au  siège  de 
Brescia,  158. 

Waleran  de  Montjoie,  frère  de  Jean  de  Fauquc- 
niont, V,  516. 

Waleran,  abbé  de  S'-Gilles,  à  Liège,  IV,  357. 

Waleran  de  Songnes;  tué  par  Eustache  de  Her- 
stal,  V,  26. 

Waleran  de  Tournai;  tué  par  Tremus,  I,  464. 
Waleran  de  Villers  ;  ses  prouesses,  IV,  225. 
Waleran,  du  lignage  de  Ganelon  ;  tué  par  Ogier, 
m,  163. 

Waleran,  brasseur  liégeois,  VI,  30. 
Waleve,  voy.  Walcffe. 

Walfars  de  Gbistelle;  il  va  en  Angleterre,  VI, 
556. 

Walfoan,  Walfaons,  frère  d'Ebroïn,  II,  551;  il 
refuse  de  disputer  la  mairie  du  palais  à  Pépin, 
540  ;  tué  par  Pépin,  541. 

Walfoians,  duc  d'Autriche;  tué  devant  Rome,  IV, 
452. 

Walhain  (Waleftem,  Walhen,  Wallehen,  Walle- 
hain,  Wilhain],  lignage  liégeois,  IV,  413,  414. 
Voy.  Jean,  Thierri. 

Walhevc,  voy.  Waleffe. 

Walkchorch,  Walkenhcrch,  voy.  Valkcnburg- 
Walle,  Wal,  Walc,  Valle  (Guillaume?)  de  Mon- 

taigu,  chevalier  français,  V,  8;  il  chasse  avec 

le  roi  de  France,  48;  il  relève  le  roi  abattu, 

57;  il  porte  l'oriflamme,  146. 
Walle  Paielle,  voy.  Jacques. 
Walle  (lîaffail),  château  près  de  Courlrai;  assiégé 

par  les  Flamands,  VI,  21. 
Wallehain,  Wallehen,  voy.  Walhain. 
Walles,  voy.  Galles. 
Wah'anl,  voy.  Waleran. 
Waltiers,  voy.  Gautier. 

Walwin,  de  Susteren;  receveur  de  la  fermeté,  VI, 
466. 

Wambolus,  voy.  Wanholus. 
Wamme,  château;  pris  par  Simon  de  Montfort, 
V,  15. 
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Wanaslon,  voy.  Warnelon. 

Wanbolus,  Wambolus  (Warnarius  ou  Gariiicr), 
prévôt  de  France  ou  maire  du  palais  d'Auslra- 
sie,  II,  228;  il  gouverne  la  France  pendant  la 
minorité  de  Contran,  2ôi.;  il  fait  ccarleler  Bru- 
nehilde,  241  ;  il  défait  les  Goths  en  Italie, 
il  tue  Galatris  et  Agraciaux,  etc.;  reconnais- 
sance (le  Justinien,  24C;  il  conquiert  la  Frise; 
tué  par  un  Sarrasin,  248 . 

Wandalus,  fils  de  Hunus,  roi  des  Juifs  ou  des 
Huns,  II,  18,  (538j. 

Wnndnlus,  fîls  de  Wandalus,  roi  des  Huns,  II,  18. 

Wandalus,  roi  des  Huns,  11,  35;  blessé  en  Pan- 
nonie,  05;  il  meurt,  86. 

Wandalus,  roi  de  la  Grande-Bretagne,  II,  195. 

Wandaliens,  voy.  Vandales. 

Wandaucourt,  voy.  Vadcncourt. 

Wandefrize,  ville  de  Hollande;  ravagée  par 
Agapct,  II,  24!). 

Wandclagiis  de  Poitiers,  père  d'Ebroïn,  II,  351. 

Wandrc,  village  liégeois;  fondé  par  Lotringe,  I, 
379. 

Wandfcclieez,  voy.  Vodccce. 

Wandrelois,  voy.  Gandelu. 

Wandus,  fîls  d'Attila;  tue  par  Engcsion,  11,  111. 

Wanehc7Ùeive  sor  Mouse,  voy.  Wanhériff. 

Wancroics   (Wanlicriff ?) ,    village;  donné  par 

révèque  Richcr  à  l'église  S'-Picrre  de  Liège, 

IV,  99. 
Wangie,  voy.  Wagnéc. 
Wangne,  voy.  Wake. 
Wangneez ,  Wangnie,  voy.  Wagnce. 
Wanhériff  {Wanehcriewe  sor  Mouse),  VI,  503. 
Wans,  Wanse,  voy.  Wanze. 
Wansilh,  voy.  Wanzin. 

Wanson,  frère  de  révèque  Wason  ;  abbé  de  Flo- 
rennes,  IV,  245. 

Wanze  {Wans,  Wanse);  Richier,  comte  de  Huy,  y 
est  tué,  IV,  127;  Henri  de  Moha  y  fonde  un 
monastère,  599,  (683)  ;  sépulture  de  Hugues,  fils 
de  Godefroid  de  Louvain;  Wanze  était  d'abord 
appelé  Wagnéc,  447,  (696);  Eustachc  le  Franc- 
homme  y  est  exécuté,  207;  les  milices  liégeoises 


y  passent,  VI,  424;  les  Liégeois  tués  à  Erbonne 
y  sont  ensevelis,  452.  Voy.  Armand,  Buchelin, 
Gérard,  Roland. 

Wanzin  (Wansilh),  village;  brûlé  par  les  Lié- 
geois, VI,  424. 

Waratton  {War(o),  maire  du  palais;  tué  par  son 
gendre  Bcrlairc,  11,  543. 

Warcito,  voy.  Wacho. 

Warcfesée,  voy.  Warfusée. 

Waremme  (Warcm,  Waromme,  Waremc),  ville; 
fondée  par  S'  Alaterne,  1,  529;  détruite  par  les 
Huns;  rebàlic  par  Boident,  II,  160,  (568); 
capitale  de  la  Hcsbaye,  591;  l'alleu  donné  à 
l'église  S'-Jac(iucs  à  Liège;  le  château,  occupé 
par  le  comte  de  Flandre,  est  cédé  à  l'église,  IV, 
196;  (III,  482);  les  châtelains,  4H,  422; 
la  ville  brûlée  par  les  Ilulois,  327;  rebâtie, 
351;  milices  de  S'-Trond  battues  dans  les 
environs,  VI,  454;  vers  sur  cette  bataille,  433; 
Adolphe  de  La  Marck  s'empare  de  Waremme, 
436;  amende  due  à  l'évéque,  464;  la  châfel- 
lenie  dévolue  à  Marie  de  Geneffe,  472.  Voy. 
Butor,  Guillaume  de  Geneffe. 

Warewich,  voy.  Warwick. 

Warfusée  {Warfescc,  Wnrfese,  Warefcscc^;  le 
lignage,  allié  aux  Waroux,  Vf,  187,  286;  il 
demande  une  trêve,  191;  il  est  hostile  à 
révèque,  192;  la  terre  ravagée,  200;  le  lignage 
fait  la  paix  avec  l'évéque,  205;  la  dame  se 
plaint  d'Eustache  le  Franchomme,  207;  le 
château  détruit,  418;  lignage,  549,  550,  559; 
IV,  408,  409,410,414,427,  431,  (486,  487). 
Voy.  Alix,  Gautier,  Jean,  Raoul, 

Wargni,  voy.  Jean. 

Warke,  voy.  Louis. 

TFarmasc,  Warmaise,  voy.  Worms. 

Warnant,  village;  le  château  brûlé  par  Gui  de  Dam- 
pierre,  (V,  658);  item  par  les  Hutois,  VI,  202; 
les  nobles  de  cette  terre  repoussent  les  prétent- 
ions des  Hutois,  274;  la  tour  abattue,  313;  les 
Hutois  y  campent,  600.  Voy.  Amel,  Anselme, 
Butor,  Jean,  Ottekin,  Otton,  Rousseau. 

Warneton  [Wynenstron,  Wanaston,  TVoneschon), 
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séjour  (le  Robert  de  Bélliiinc,  VI,  !)G,  98,  253. 
Warnier,  voy.  Garni er. 
Waromiiic,  voy.  Waromme. 

Waroquiei-  [Woroqnicrs);  il  trou\e  S\billc  dans 
un  bois  et  la  conduit  à  Ligny,III,48  ;  il  accom- 
pagne Louis  à  la  cour  de  Cbarlemagnc,  iC6;  il 
s'introduit  de  force  à  la  cour,  107;  sa  conduite 
à  table,  168;  frappe  par  Foulque  d'Angers, 
i6!t;  il  apprend  à  Naimc  que  Louis  est  fils  de 
Charlemague,  170;  il  conseille  à  la  reine  Sybille 
d'implorer  le  secours  de  son  père  Richard, 
empereur,  \  7i  ;  il  accompagneSybille  en  Grèce, 
172,-  il  préparc  les  aliments,  173;  il  loge  à 
Ysoré,  173;  il  arrive  à  Constanlinople,  d76; 
il  va  à  Meaux  et  voit  sa  femme,  181  ;  il  retourne 
h  Nevers,  182;  il  lue  Colart  li  .\\vicux,  183;  il 
part  avec  un  cheval  de  Cliarleniagne,  184  ;  il 
fait  pendre  les  Français  prisonniers;  prisonnier 
d'Ogier,  185;  sauvé  de  la  potence  par  Naime 
de  Bavière,  18C;  Ogier  le  députe  vers  Fempe- 
reur,  187;  son  dévouement  raconté  à  Charlc- 
magne,  188;  Charles  le  fait  maire  de  Meaux, 
189. 

Waroux  (Tramez);  les  armes  de  ce  lignage  por- 
tées par  les  Ncuvis,  V,  HO,  243;  prouesses  du 
seigneur,  3fib;  le  seigneur  assiège  Fallais,  409, 
410;  le  chaleau  rasé,  412;  le  comté  ravagé  et 
brûlé,  543,  S-i4  ;  ce  lignage  insulte  les  d'.\w  ans; 
bataille  à  Loncin,  548;  la  lutte  recommence 
contre  les  d'Awans,  559,  (678);  VJ,  3i,  44, 
158,  156,  173;  allié  aux  bonnes  villes,  174, 
188;  la  lutte  recommence,  186;  bataille  à  Wa- 
roux, 187;  il  assiège  Spontin,  188;  son  alliance 
avec  Jean  de  Namur,  189;  il  s'allie  avec  les 
Hutois,  191;  il  nomme  des  arbitres,  192;  il 
fait  la  paix  avec  l'évcque,  200,  205,  206;  les 
Waroux,  bourgeois  de  Liège,  272;  ils  combat- 
tent les  d'Awans,  286;  bataille,  287;  battus, 
288;  pourchassés  par  les  Liégeois,  312;  les  Hu- 
tois leur  restent  fidèles,  596,  397;  le  château 
détruit;  les  Waroux  pourchassés,  418,  (674); 
les  Liégeois  jurent  leur  perte;  la  tour  brûlée, 
434;  ils  refusent  de  faire  la  paix  avec  les 


Liégeois,  439;  ils  mettent  obstacle  à  la  paix, 
440;  trêve  et  négociations  de  paix  avec  les 
d'Awans,  473;  l'évéquc  leur  impose  la  paix, 
543,  (685);  lignage,  549,  559;  membres  de  ce 
lignage  cités,  IV,  409,  410,  411,  414,  420,421, 
423,  424,  427,  .450,  431.  Voy.  Baré,  Breton, 
Jean,  Raoul. 
Warsage,  château;  acheté  par  l'église  de  Liège, 
IV,  406. 

ïrarlier  de  Hotlcberge;  il  va  en  Angleterre,  VI, 
356. 

IVarlo,  voy.  Waratlon. 
Trarucz,  voy.  Waroux. 

Warwick  (Warcwicli);  le  comte  combat  les  Fran- 
çais, VI,  370;  il  assiège  Tournai,  378. 

Warzée,  voy.  Nicolas  Payen. 

jrnsaçiCj  voy.  Wasseige. 

TVascone,  voy.  Gascogne. 

TFasefaulo,  voy.  W^cstphalie. 

Wasnadie  [Trassnadic),  comté,  IV,  549;  (V,  584). 
Voy.  Gautier. 

ïVaso,  voy.  Wazon. 

TFaspasiain,  voy.  Vcspasicn. 

TFassaigCj  voy.  Wasseige. 

IFnssantj  voy.  Wissant. 

TVasuefale,  voy.  Westphalie. 

Wasseige  {Tf'ascgc,  IFassaîge ,  TFasagc),  terre 
donnée  par  l'évcque  Durand  à  l'abbaye  de  S'- 
Laurent,  IV,  217,  222;  brûlée  par  les  Hutois, 
VI,  268;  les  cloches  menées  à  Huy,  269,  (671, 
672). 

Wassemberg  [JFassemherghem),  voy.  Arnoul. 

IFassnadic,  voy.  Wasnadie. 

TFastefalc,  voy.  IViscendale. 

TFastefrise,  voy.  Westfrise. 

Wastine  (de  lal,  voy.  Robert. 

IFnlelet,  TFateks,  voy.  Gautier. 

TFnleSj  TFathmncs,  voy.  Watten. 

TFallikr,  TFaticr,  voy.  Gautier. 

Watten  (Jwates,  TFates,  fFathennes),  abbaye; 

assiégée  par  les  Français,  VI,  54  ;  brûlée,  407. 

Voy.  Henri. 
JFauchoir,  voy.  Waulsort. 
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Waudecliour,  voy.  Gilles. 

Waulsort  (Wauckoir)  cl  Hastièrc,  abbayes,  V, 

202.  Voy.  Hellin. 
Waure,  voy.  Lavaur. 
Waus,  Wauslc,  Waux,  voy.  S'-Vaast. 
Waustcfrise,  voy.  Westfrisc. 
Waux,  voy.  Val. 

Wavrc,  prieuré  de  l'abbaye  d'Afflighem,  IV,  326. 

Wazelin(  Winc/(eZins),abbéde  S'-Laurciit,  à  Liège; 
il  assiste  à  la  dédicace  de  Ncumoustier,  IV, 
535;  son  éloge,  5b6. 

Wazon  (ÏFaso),  chapelain  de  Notger,  IV,  175, 
180;  il  devient  doyen  de  S'-Lambcrt;  ses 
parents,  197;  (III,  495);  ses  parents;  il  répri- 
mande le  prévôt  Jean,  251;  le  peuple  répand 
son  vin;  il  devient  conseiller  de  l'empereur, 
237;  il  confond  un  savant  juif;  il  devient 
doyen  et  prévôt  de  S'-Lambert,  238;  sa  piété, 
sa  charité;  il  dissuade  le  roi  Robert  d'assiéger 
Aix-la-Chapelle,  239;  il  refuse  l'évèché  de 
Liège,  240;  élu  évéque  par  le  peuple  et  i)ar  le 
clergé;  il  soigne  les  écoles,  242;  il  met  des 
chanoines  à  S"'"-Croix  et  à  S'-Barihéiemi,  243; 
Henri  II  le  nomme  vicaire  de  l'empire;  son 
épilaphc;  translation  de  son  corps,  247;  (III, 
495);  V,  197. 

Wazon,  frère  de  Baudouin,  comte  de  Tlandre, 
IV,  197;  père  de  l'évcquc  Wazon,  231. 

Wcdf,y'\\\e.  d'Espagne;  conquise  par  Charlemagne, 
III,  355. 

Wfgc,  voy.  Lowaige. 

Weis,  voy.  Wez. 

Wenceslas  {W'khin,  Wicliinum,  Wenscellaus, 
WcfiscelaHs),  fils  de  l'empereur  Lothaire,  duc 
de  Saxe,  IV,  557. 

Wenceslas,  petit-fils  de  l'empereur  Lothaire;  il 
épouse  une  comtesse  de  Looz,  IV,  557;  il 
refuse  la  couronne  impériale;  il  dote  l'abbaye 
de  S'-Jacqucs  à  Liège  de  ses  biens  lossains, 
558. 

Wenceslas,  fils  du  duc  de  Bohême,  chanoine  de 

Liège,  IV,  299. 
'Wenceslas,  fils  de  Jean  l'Aveugle;  il  épouse  la 


veuve  de  Guillaume  de  Hainaut,  V,  487. 
Wendion,  Wendien,  voy.  Pont-à-Vendin. 
Wenrcais,  voy.  Jean. 

Wenscellaus,  Wenscelaus,  voy.  Wenceslas. 
Wcntrehoven,  voy.  Wintershoven. 
Wéri  d'Esneux,  chevalier,  V,  551. 
Wéri  de  Hozémont,  chantre  de  S'-Lambert,  VI, 
72. 

Wéri  de  Limont,  IV,  554. 

Wéri  dcl  Slatte,  hutois,  V,  553. 

Wérixhas  de  la  cité;  usurpés  par  les  Liégeois,  VI, 
275,  289;  les  Liégeois  doivent  les  restituer  à 
l'évéque,  295;  ce  point  traité  par  l'abbé  de 
S'-Nicaise,  440;  item  par  la  paix  de  Wihogne, 
446;  partagés  entre  la  cité  et  l'évéque,  467; 
mentionnés  dans  une  charte,  632,  ()54. 

Wersrbuvgeiisis  (Wurtzbourg?);  S'  Willibrord  y 
fait  bâtir  une  église  à  S'  Lambert,  II,  585. 

Wcrstu,  fils  d'Ebroel,  II,  190. 

Wescich,  voy.  Edorach. 

Wcser  {Voisaram),  fleuve,  II,  524. 

Wespasianus,  voy.  Vespasien. 

Wespiii  (  Wispien),  voy.  Hannekin,  Jean. 

Wcssex  (Bexestre),  royaume  en  Angleterre,  II, 
199. 

Wcslfrise  (  Waustcfrise,  Wastefrise),  partie  de  la 
Frise,  II,  457;  Bucvon  la  donne  à  son  fils 
Ogier,  IV,  60. 

Westphalie  (  Wassefale,  Wnsefaulc)  ;  évangélisée 
par  Navitus,  I,  556;  le  duc  vient  à  Grammont, 

V,  497;  Adolphe  de  La  Marck  s'y  rend,  VI, 
43i,  588,  605.  Cfr  Wiscendale. 

Wez  [Weis,  Wcys,  Wey),  village;  créé  par  Jean 
des  Prez  près  de  Liège,  IV,  25;  (III,  415); 
l'église,  filiale  de  celle  de  Grivegnée,  111.  Voy. 
Bastin,  Gautier,  Thibaut  li  Rongies. 

Wezemael  {Wezemale),  lignage  allié  aux  d'Awans, 

VI,  187.  Voy.  Francon,  Henri. 
Wibert,  Wilhebier,  voy.  Guibert. 
Wihilhe,  voy.  Séville. 

Wich,  voy.  VVyck. 

Wicheroit,  ville  non  loin  de  Conindre,  III,  368. 
Wichin,  Wichinum,  voy.  Wenceslas. 
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Wichman  [Witituais),  évèquc  de  Magdebourg;  il 

combat  le  duc  de  Saxe,  IV,  4o4. 
Widekin  (Widequin);  il  écrit  la  vie  de  l'empereur 

Otton  !l,  IV,  202. 
Widelon,  voy.  Odilon. 
Widequin,  voy.  Widekin. 
Wides,  Widos,  voy.  Thibaut. 
Widcux  (Widoic),  voy.  Jean. 
Wido,  voy.  Widon. 
Widoie,  voy.  Widcux. 

Widon  (Wido);  il  dispute  la  couronne  d'Italie  à 

Bérenger;  tué,  IV,  i09. 
Widos,  voy.  Widcs. 

Wicrhel,  fille  de  Tarquin  le  Superbe,  I,  94;  son 

nom  donné  à  la  Bavière,  03. 
Wihognc  {Wyhomjne,  Wiliongnc);  une  paix  est 

conclue  dans  ce  village,  VI,  440,  452;  amende 

due  à  révêque,  464;  lignage  liégeois  de  ce  nom, 

IV,  425.  Voy.  Godefroid. 
W  iicli,  voy.  Wyck. 

Wildoren  (Vclheris,  Wilfteris),  plaine  où  Gode- 
froid  de  Louvain  est  battu  par  les  Liégeois, 
IV,  350.  (Gi6  648). 

VFiWo«  (Fulda?),  III,  377. 

Wildrado,  voy.  Waldrade. 

Williaime,  voy.  Guillaume. 

Willinu,  voy.  VValhain. 

Wilhem,  voy.  Guillaume. 

Williembringes  (Wilhenbrongnes,  Wilhembruges, 
Willicmbrungcs),  voy.  Jean.  Cfr  Willibrord. 

WHhemcom,  voy.  Jean. 

Willicmotealj  enterré  vif  à  Ciney,  VI,  501. 

Willienars,  voy.  Gui. 

Withcnbromjnes,  voy.  Wilhembringes. 

Wilhenbroii,  Wilhcmbrons,  Williembroide,  Wilhe- 
bron,  voy.  S'  Willibrord  et  Jean  Willibrord. 

Wilheris,  voy.  VVilderen. 

Wilhcrzies  (Wilheresiics) ,  voy.  Godefroid. 

Wilkernel;  les  comtes  de  Hainaut  et  de  Looz 
traitent  de  la  paix  en  cet  endroit,  Vf,  292. 

Willebroid,  voy.  S'  Willibrord. 

Willebruc  {/Ivelhomburc),  voy.  Marie. 

Willibrord,  voy.  S"^  Willibrord  et  Jean  Willibrord. 


Wiloicj  voy.  Ilcllin. 

WiiicJipbcrcli ,  \\\\c]  le  pape  Serge  y  fait  trans- 

porler  le  corps  de  S'  Léon,  II,  377. 
Winclielins,  voy.  Wazelin. 

Windaslre,  Windicsirc  (Winchcstei-?),  abbaye, 
II,  190,  197. 

Winendacl  (Wynendnk ,  Windcdale,  Wyncdale, 
Winedalc,  Windemal),  château  des  comtes  de 
Flandre,  IV,  591  ;  le  comte  d'Arondcl  y  arrive, 
V,  47,  50;  le  comte  Ferrant  y  séjourne,  121, 
141  ;  séjour  de  la  comtesse  Jeanne,  199;  ilem 
de  Gui  de  Dampierre,  489,  490,  491;  VL  68. 

Winric  {Wirique),  abbé  de  Stavclot,  VI,  543,  544. 

Wintershoven( VKc?i^res/iot'p;i,  Wentrehovcti,  Wes- 
Iresfiovenc)  ;  S'  Lambert  y  va  à  l'école,  II,  508  ; 
lieu  de  naissance  de  S'  Lambert;  capitale  du 
comlc  d'Osterne,  509;  S'  Lambert  fait  jaillir  de 
l'eau  sur  la  place  Bcrtairc,  510;  Sigebert  y 
bâtit  une  abbaye,  514;  S'  Lambert  y  retrouve 
son  frère  Plandris;  S'"  Landrade  M-nt  y  cire 
ensevelie,  360;  Ogier  y  passe  avec  smi  armée, 
(II,  756);  Ogier  s'y  trouve,  III,  ÔKi.  Voy. 
Rigaut. 

Wintrio,  Witrions,  tué  par  Lotliaire,  II,  225. 
Wirique,  voy.  Winric. 

Wiro,  évcque  d'Utrecht,  puis  moine  à  Odilien- 

berg,  III,  514. 
Wisatit,  voy.  Wissant. 

WiscendalCj  Wisccfale,  Eivscescal,  Waslefalc, 
Wlistefalc  (Weslphalie?)  ;  le  duc,  conseiller 
d'iidouard  ll,VI,  508,510;  hostile  à  Edouard  III, 
516,  521  ;  trompé  par  l'abbé  de  V^icogne,  321. 

Wispicn,  voy.  Wespin. 

Wissant  [U'isanl,  TFansanl),  port  de  France  où 
abordent  Artus  et  Paris,  II,  206;  Meligondas 
y  arrive,  venant  d'Angleterre,  274;  Dgier  s'y 
embarque  pour  l'Angleterre,  IV,  20,  35;  Ogier 
y  débarque,  5!);  Renaud  de  Boulogne  y  débar- 
que, V,  140;  cité,  VI,  321,  356  338,  316. 

Wisselcire,  voy.  Pierre. 

Wisscm,  \o\.  kào\^\\(t. 

Wistelange ,  endroit  où.  Ogier  loge,  III,  258. 

Wilinans,  voy.  Wichman. 
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Wilrions,  voy.  Wintrio. 

Wittekind  (Gitdekins),  roi  de  Saxe;  vaincu  par 

Cliaricrnagnc,  III,  61. 
Witlhem  (Wyc/iem),  lignage  liégeois,  |V,  421. 
Wlistefale,  voy.  Wiseendalc. 
TFIgars  Tamachi,  les  Tartarcs,  198. 
Wodémont  {TVoudemonl),  lignage  liégeois,  IV, 

455,  43i, 

Wocringcn  {Worons,  TForonc,  Tf^oron),  bataille, 
V,  462,  464;  VI,  453;  Henri  de  Luxembourg 
y  csl  tué,  475;  la  bataille  amène  l'annexion  du 
Limbourg  au  Brabaiit,  IV,  72. 
Wolbodon  {TFalbodo),    cvèque   de  Liège;  ses 
parents,  IV,  201;  il  achève  l'église  S'-Jacqucs, 
204}  (III,  484);  item  l'église  S'-Laurcnl,  où 
il  met  un  abbé,  210;  (III,  483);  S'  Laurent 
lui  annonce  sa  mort,  215;  (III,  -185);  son  tom- 
beau à  S'-Laurcnt;  miracles;  son  épitaplie,  sa 
légende;  appelé  S' Wolbodon  ;  ses  écrits,  215; 
il  apparaît  à  son  successeur  Durand,  216  ;  (III, 
486);  item  à  un  moine  de  S'-Laurent,  221  . 
Wolbodon,  abbé  de  S'  Laurent  à  Liège;  déposé 
par  l'évèquc  Henri;  il  va  eu  Hongrie,  IV,  267  ; 
on  lui  amène  Adalard  de  S'-Trond,  270. 
Woldense,  voy.  Fulda. 

Wonck  ( W^onc/i,  IVoncht,  IVong),  village  liégeois; 
fondé  par  Tongris,  I,  244;  donné  à  l'église  de 
Tongrcs,  II,  157;  amende  due  à  l'évèquc,  VI, 
464;  lignage  de  ce  nom,  IV,  420,  423.  Voy. 
Amel,  Anselme,  Enbier,  Jean  le  Bechus. 

TFoncsclion,  voy.  VVarneton. 

fFong,  voy.  Wonck. 

Worms  {ïVar niaise,  fFarmase),  ville;  le  comte 


Xannc  (Ausone?),  ville;  l'évéque  chassé  par 
Pierre  d'Aragon,  V,  445  ;  conquise,  444. 

Xanten  (Zantcs),  ville;  Charles  y  est  couronné 
roi  d'Allemagne,  VI,  386. 

Xenfort,  voy.  Oxford. 


refuse  le  tribut  au  roi  de  Trêves;  guerre,  I, 
227  ravagée  par  une  pluie  de  pierres,  265-266; 
détruite  par  les  Huns,  11,  115;  l'évèquc  veut 
dépouiller  la  chapelle  de  Hectumbe;  miracle, 
528;  assiégée  par  Odilon  et  Agarache,  400; 
S'  Hubert  va  y  prendre  le  corps  de  S'  Théo- 
dard, 414;  Roland  y  bat  les  Saxons,  525;  l'ar- 
mée de  Charleniagne  s'y  trouve  assemblée, 
527;  l'évéque  assiste  aux  noces  d'Ogier,  III, 
311;  détruite  par  les  Normands,  IV,  SI;  Hen- 
ri III  y  réunit  un  concile,  281  ;  le  prévôt  Adol- 
phe de  La  Marck,  VI,  183. 

TForon,  TForonc,  TForons,  voy.  Woeringen. 

IForoquicrs,  voy.  Waroquier. 

Wotrengc,  village  liégeois;  amende  qu'il  doit  à 
l'évéque,  VI,  40i;  lignage  de  ce  ncun,  IV,  422. 
Voy.  Robert  Brunekin. 

TFoudcmonI,  voy.  Wodémont. 

fFre,  voy.  Hcrman. 

TFuilheamc,  voy.  Guillaume. 

Wurtzbourg  [Hcrbibolle);  Cliarlcmagne  y  passe 
les  fêtes  de  la  Purification,  11,  528. 

JFybert,  voy.  Guibert. 

Jf-'ych,  voy.  Wyck. 

TFychem,  voy.  Witthem. 

Wyck  {TFych,  TFkh),  quartier  de  Maestricht, 
construction  d'un  pont,  V,  419;  il  appartient 
au  duc  de  Brabant,  528;  assiégé  par  les  Lié- 
geois, VI,  43,  (646)  ;  Adolphe  de  La  Marck  y 
arrive  avec  son  armée,  529.  Voy.  Gilles. 

Wyhongnc,  voy.  Wihogne. 

Wynedale,  Wyncndale,  voy.  Wincndael. 

Wyncnstron,  voy.  VVarneton. 


Xerxès  (Scrses,Cyrches),  fils  de  Darius;  il  soumet 
les  Egyptiens,  I,  99,  100;  il  accompagne  son 
père  en  Scythie,  100;  roi  de  Perse  et  d'Egypte, 
101  ;  son  pont  de  bateau,  502. 

Xerxès,  fils  d'Artaxerxès,  roi  de  Perse,  I,  104. 
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Xcstre.  voy.  Susscx. 

Xhans  {Scans),  domaine  acquis  par  l'église  de 

Liège,  IV,  40S. 
Xhcndremael  (EspcndrenialCf  Scendremalc,  Sken- 

dremaul,  Squandremal,  Esquendremale),  village 

liégeois;    fondé  par  Trcmus,  I,  464,  466; 

d'abord  appelé  Forquendrc,  11,420;  Bastin, 


seigneur,  IV,  375;  les  habitants  viennent  au 
secours  des  Tongrois,  460;  Henri  de  Louvain 
y  loge,  V,  74,  70,  (604);  amende  due  à  1  evc- 
que,  W,  465;  lignage  de  ce  nom,  IV,  4"28, 
432,  455.  Voy.  Guillaume,  Jean,  Pierre. 

Xliodcal,  tisserand  de  Huy,  V,  554. 

Xristoicns,  voy.  Chrétien. 


Y 


Yais-le-Grain,  voy.  Âix-la-Chapelle. 

Yberie,  voy.  Ibéric. 

Ybernie,  voy.  Hibernie. 

Ybton,  ville  d'Ethiopie,  I,  297. 

Yboni'us,  fils  de  Grégoire,  roi  de  Bil,  I,  184. 

Ybonus,  Yborius,  fils  de  Virgile,  sénateur  ro- 
main, I,  184;  tué  par  Tongris,  196. 

Yborus,  fils  d'Ogens,  I,  370;  il  bat  Sedroch  ; 
couronné  roi  de  Danemark  et  de  Hongrie, 
57 1  ;  il  meurt,  385. 

Yborus,  fils  de  Brus,  sire  d'Anvers,  I,  396. 

Yborus,  fils  Francon;  il  règne  en  Gaule,  I,  45;  il 
bâtit  la  ville  de  Lutèce;  attaqué  par  Azelinus, 
46;  H,  100. 

Yborus,  fils  de  Priam;  il  règne  en  Gaule,  I,  50; 

tué  par  Amulius,  51. 
Yborus,  fils  d'Avrengnas;  il  règne  en  Gaule;  il 

fonde  la  ville  de  Clermont,  I,  99;  il  défait  les 

Romains,  101. 
Yborus,  fils  de  Priaui;  il  règne  en  Gaule;  sa 

faiblesse,  I.,  215;  il  porte  secours  à  Hanygos; 

secouru  par  Tongris  contre  les  Romains,  215  ; 

il  combat  Jules  César,  21!);  battu,  220;  il  se 

soumet,  221;  il  meurt,  273. 
Ycoine,  voy.  An  cône. 
Yda,  Ydaine,  voy.  Ide. 
Ydaron  l'Aumafile,  allié  de  Brehier,  III,  281. 
Yde,  voy.  Ide. 

Ydomas,  fils  d'Ysconarl,  roi  de  Saxe,  II,  177;  il 
assiège  Metz;  battu  et  tué  par  les  Francs,  178. 

Ydoneas,  sénateur  romain  ;  tué  par  Tongris, 
I,  196. 


Ydoneas,  fille  d'Agrippa,  femme  de  Francon,  1, 
45. 

Ydonus,  fils  d'Anténor;  chargé  par  Mélus  de 

rebâtir  llion,  I,  50. 
Ydrel,  voy.  Lidriel. 
Ydris,  voy.  Alimodis. 
Ydnitc,  voy.  Auranitide. 

Yduniée,  contrée  de  la  Palestine,  dépendante  de 

la  Judée ,  I,  577. 
Yelent,  voy.  Yolande. 

Yerté  (Yerleis,  Hireteis,  Hierteit),  famille  lié- 
geoise, on  Ile;  sa  querelle  avec  les  Maillart,  V, 
545,  559,  (679,  680)  ;  ses  membres  mis  en 
fuite,  560;  ils  font  la  paix,  561,  (682,  683). 
Voy.  Benoît,  Gilles,  Guillaume,  Simon. 

Yge.rne,  femme  de  Clovis;  Uter  en  devient  amou- 
reux; mère  d'Artus,  II,  198. 

Ygonas,  chef  des  Frisons;  il  fonde  l'État  de  Frise, 
I,  102. 

Ygonas,  ville  fondée  par  Ygonas,  I,  102. 

yidris,  voy.  Cliilderic,  Lidriel. 

yie,  voy.  Ile. 

Ylion,  voy.  llion. 

yiiriche,  Ylirim,  voy.  Illirie. 

Ylon,  voy.  llion. 

Ymber,  Ymbcrt,  voy.  Humbert. 

Vtiiele,  voy  Imola. 

Vnde,  voy.  Inde. 

Yndus,  voy.  Indus. 

F/ido/s,  voy.  Indiens. 

Ynfers,  voy.  Enfer. 

Yngomires,  fils  de  Clovis,  11,  144. 
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Yolande  {Jolenl,  Yelenl),  femme  du  châtelain  de 
Cornillon,  V,  477;  son  frère  lué,  478. 

Yolens,  ûls  d'Anténor;  il  règne  en  Gaule,  I,  i7; 
il  meurt,  49. 

ypebecli,  voy.  Diepenbeeck. 

Vpochras  de  Gardre;  tué  par  Ogier  Ij  Danois, 

III,  214. 

Ypocras,  roi  de  Sicile;  battu  et  tué  par  les  Ro- 
mains, II,  3!2. 

Ypocrat,  voy.  Hippocrate. 

Ypocrata,  fils  d'Aristot;  tué  par  les  Danois,  II, 
155. 

Ypolide,  ville  d'Espagne;  conquise  par  Charle- 

magne,  III,  534. 
Ypolile,  voy.  Spolète. 
Fponne,  Ypoine,  voy.  Hippone. 
Ypres  (yprc,  Yppre),  ville;  conquise  pur  Tremus, 

I,  466;  elle  appartient  à  Baudouin  de  Hainaut, 

IV,  498;  Guillaume  de  Juliers  veut  s'y  retirer, 

V,  3H ;  elle  se  rend  aux  Français,  522;  ses 
armoiries,  541  ;  la  commune  s'arme  contre  les 
Français,  VI,  88;  les  Yprois  chassent  leur 
comte,  532;  ambassade  anglaise,  362;  Phi- 
lippe le  Valois  s'y  rend,  411. 

Yrani,  voy.  Hiram. 
Yrane,  voy.  Irène. 
Yras,  fils  d'Énoch,  I,  515. 
Yrcanus,  voy.  Ptolémée. 

Yrchois,  roi  d'Ecosse;  il  tue  Simon  qui  lui  refusait 
Edea,  I,  566;  ils  assiège  Londres,  567;  tué  par 
Valentin,  668. 

Vreneus,  voy.  S'  Irénée. 

Yrion,  roi  des  Basques;  il  garde  Morligaine,  III, 
568. 

Friande,  voy.  Irlande. 

Yronice,  voy.  Pierre  de  la  Foy. 

Yrtalogon,  roi  de  Macédoine;  il  tue  Lucius  Do- 

mitius,  I,  209. 
Ysaac,  voy.  Isaac. 
Ysabel,  Ysabeal,  voy.  Isabelle. 
Ysacar,  fils  de  Jacob,  I,  328. 
Fsocars, brigand;  tué  par  un  chevalier  sur  l'ordre 

de  la  S"'  Vierge,  I.  361-362. 
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Ysaitie,  fille  de  Reboche,  femme  d'Alhanase,  I,  43. 
Ysaurediens,  comte  de  Toulouse,  IV,  251. 
Ysbron,  fils  de  Cartago,  roi  d'Afrique,  I,  38. 
Ysconart,  roi  de  Saxe;  battu  et  tué  par  Théodoric, 

II,  177. 
Yadre,  voy.  Islcr. 
Yscyrim,  voy.  Isegrim. 
Ysenhar.i,  voy.  Isembart. 
Yseiit  (lisez  Yseut),  voy.  Iseult. 
Ysidoir,  voy.  Isidore. 
Ysiri,  ville  d'Afrique,  I,  298. 
Ysle,  voy.  Lille,  Ile. 

Ysmciel,  Ysmuelicns,  voy.  Israael,  Ismaélites. 
Ysodon,  voy.  Issoudun. 
Ysodorum,  voy.  Isidore. 

Ysonars,  sire  de  Berry,  officier  de  Clobertis,  I, 
400. 

Ysonars  de  Châtillon,  frère  de  Herman  de  Car- 

ihage,  III,  190. 
YsonarslM  Danois,  tué  par  Baudouin  deBealpIain, 

11,  472. 

Ysonars  de  Ilautefeuille,  II,  531,  394;  traître, 
(719). 

Ysorv,  Ysoreis,  Ysoreit,  roi  de  Conindre;  allié 
d'Agolant;  son  rôle  dans  la  geste  de  Jean  de 
Lanchon,  (II,  712  et  suiv.);  roi  d'Espagne,  III, 
118;  blessé  par  Ogier  le  Danois;  cause  de  la 
guerre  d'Anseis  d'Espagne,  119;  il  combat  ses 
propres  troupes,  123,  124;  il  engage  Agolant 
à  abandonner  Toulouse,  127,  128;  il  devient 
tributaire  de  Charlemagne,  134;  il  vient  au 
secours  de  Braucleir,  525;  il  échappe  aux 
coups  des  Français,  328;  Ogier  jure  de  le 
vaincre,  329;  il  demande  le  baptême,  321  ; 
membre  du  conseil  du  roi  Anseis,  553;  il  va 
voir  sa  fille  Lélise  à  Conindre,  348;  moyen 
honteux  qu'il  emploie  pour  forcer  Anseis  à 
épouser  sa  fille,  558;  il  arrive  à  Morinde,  559; 
il  promet  à  Gandise  l'Espagne  comme  douaire, 
360  ;  il  rend  compte  de  son  message  à  Anseis, 
365;  il  retourne  à  Morinde,  564;  pris  par 
Galafrois  d'Abilant,  365;  Thomas  le  délivre; 
Abretin  lui  apprend  le  déshonneur  de  Létise, 
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36G;  il  accuse  Anseis  de  félonie;  il  s'empare 
de  Gandise,  567;  il  renie  la  foi  chrétienne  et 
ramène  Gandise  à  Morinde;  le  roi  Morgant  lui 
promet  sa  fille,  508;  il  assiège  Anseis  dans 
Morligaine,  ô72;  message  que  lui  fait  faire 
Gandise,  ô82  ;  frappé  par  Anseis,  583;  il  va 
saluer  Gandise,  58G;  sa  colère  contre  Anseis, 
588;  il  réclame  Gandise  à  Anseis,  589;  Anseis 
le  transperce,  5!)0;  Charlemagnc  refuse  de  le 
secourir,  591;  il  rencontre  les  alliés  d'Anseis, 
597  ;  Ogier  le  tue,  400. 
Ysorè,  géant;  fils  de  Breliier  de  Balcngis,  roi  de 
la  Mecque,  11,404-;  tué  par  Guillaume  d'Orange, 
III,  280;  son  frère  le  n)ande  pour  aller  en 
France,  281  ;  il  assiège  Paris,  285;  couronné 
roi,  304;  Ogier  lui  ordonne  de  quitter  la 
France,  50S;  il  combat  Ogier;  il  se  sauve, 
508;  le  traître  Hermcnfroi  l'engage  à  attaquer 
Ogier,  540;  il  assiège  Acre,  341;  il  emmène 
Ogier  prisonnier  à  la  Mecque,  545;  trompé 
par  Carahus,  347;  il  refuse  la  bataille  que  lui 
offre  Palamède,  548;  dupe  de  la  ruse  de  Cara- 
hus, 354;  il  se  sauve  par  mer,  553;  il  arrive  à 
Ascalon;  il  assiège  Acre;  sa  lutte  avec  le  roi 
Palamède,  556;  il  demande  du  secours  au  roi 
Plandris  de  Rama,  557;  il  va  chercher  du 
secours,  562;  il  retourne  à  Acre,  563;  Ogier 
le  combat,  571;  il  envahit  la  France,  374; 


Ogijr  le  renverse,  375  ;  il  a  la  garde  de  Rome, 
IV,  28,51. 

Ysoré,  château  où  Grimoald  va  chercher  des  pro- 
visions, 111,  172;  la  reine  Sybille  y  loge,  175. 

Ysouars,  lisez  Ysonars,  II,  472. 

Ysradra,  frère  d'Antioclius;  tué  par  Cletus,  I, 
150. 

Ysrael,  voy.  Israël. 

Ysron,  roi  de  Corinlhe,  I,  36. 

Ystrutoine  (Istropolis,  Chiustange?),  ville;  prise 

par  les  Romains,  I,  212. 
Ytal,  Ylalc,  Ylaile,  voy,  Italie. 
Ylaliens,  Ytaliciicns,  voy.  Italiens. 
Yturcas,  voy.  Iturée. 
Yve,  voy.  Ives. 
Yvion,  voy.  Divion. 
Yvo,  voy.  Ivo. 
Yvon,  voy.  Ives. 

Yvorie,  plaine  de  la  Lombardie,  où  passe  Ogier, 
III,  266. 

Yv(>ri7i  de  Rlombrant,  roi  tributaire  d'Ogier  de 
Danemark,  III,  3. 

Yvos,  voy.  Ives. 

Yvus.  voy.  Ivoi-Carignan. 

Ywaîn,  Ywanz,  Ywauz,  voy.  Ivan. 

Yzemberch  (Isembert?);  il  fait  mourir  l'arche- 
vêque de  Cologne;  sa  mort,  V,  195. 


Zabufon,  fils  de  Jacob,  I,  328. 

Zacharie,  pape.  II,  439;  il  confirme  l'élection  de 
Pépin  comme  roi  de  France,  449;  il  fait  la 
paix  avec  les  Lombards;  il  traduit  les  dialo- 
gues de  S'  Grégoire  en  grec,  464;  il  meurt, 
476. 

Zacharie,  fils  de  Joad;  tué  par  ordre  de  Joas, 
I,  47. 

Zacharie,  fils  de  Jéroboam,  roi  d'Israël,  I,  51. 
Zacharie,  père  de  S'  Jean-Baptiste  ;  son  chef  à 


z 

Rome,  I,  76;  prêtre  de  la  loi,  307;  l'ange 
Gabriel  lui  annonce  qu'il  aura  un  fils;  frappé 
de  mutisme,  355-336;  il  recouvre  la  parole, 
341. 

Zacharie,  prophète,  I,  94. 

Zayalhai,  voy.  Tschagatai. 

Zannequin  (Dannekin,  Danekins),  voy.  Nicolas. 

Zanles,  voy.  Xanten. 

Zarmeus,  roi  fabuleux  d'Orient,  I,  283. 

Zébédée,  mari  de  Marie-Salomé,  I,  307. 
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Zedcehie  (Sédécias),  inédecin  de  Charles  le  Chauve; 
il  empoisonne  son  maître,  IV,  95. 

Zidoc,  ville  grecque;  renversée  par  un  tremble- 
ment de  terre,  I,  508. 

Zedo/n,  prince  de  Chaidée,  1,  141. 

Zelada,  fille  de  Pollux,  femme  de  Sagon;  son 
père  lui  donne  la  ville  de  Blastet,  I,  194. 

Zélande  (Zelandrc),  État  constitué  par  Zelech, 
],  112;  conquis  par  Lidryonel  ;  reconquis  par 
JScgel,  146-147;  conquis  par  Lydoneus,  171; 
item  par  César,  218;  item  par  Clovis,  II,  149; 
ravagé  par  Agapet,  249;  il  fait  partie  du 
royaume  de  Frise,  437;  Buevon  le  donne  à 
son  fils  Ogier,  IV,  60;  conquis  par  les  Danois 
et  les  Norwégiens,  73;  défendu  par  les  Frisons, 
100;  annexé  au  comté  de  Flandre,  492;  luttes 
qui  s'y  livrent  entre  les  Flamands  et  les  Hen- 
nuycrs,  VI,  70.  76,  77,  78,  92.  Voy.  Thierri. 

Zéiandais  [ZeJandrois);  battus  par  Clovis,  II, 
155. 

Zelckc,  Zelech,  fils  de  Galaffi  e;  il  fonde  l'État  de 

Zélande,  I,  112;  il  meurt,  117. 
Zélem,  voy.  Thomas. 

Zelon,  fils  de  Hongrech;  il  fonde  l'État  de  Hon- 
grie, I,  113. 

Zemonde,  voy.  Asemoua. 

Zenderbons,  voy.  Zwentibold. 

Zenoda,  ville  d'Asie;  renversée  par  un  tremble- 
ment de  terre,  I,  508. 

Zénon,  empereur  d'Orient,  II,  170;  il  meurt,  174. 

Zénon,  tyran  de  Philadelphie,  I,  167. 

Zenon,  voy.  Conon. 

Zenone,  frère  de  Flambo,  I,  103. 

Zenonense,  voy.  Sens. 

Zephyrinus  (Zephirus),  pape,  II,  1;  il  prescrit  la 
communion  annuelle,  3;  il  défend  aux  patriar- 


ches et  aux  métropolitains  de  condamner  sans 

mandement  du  pape,  6. 
Zeyne,  voy.  Jean. 
Zezile,  voy.  Sicile. 

Zierikzée  {Siyesir,  Suijesir),  ville  de  Hollande; 

Guillaume  de  Hainaut  y  entre,  VI,  70,  78. 
Zinglanclw,  voy.  Hormens. 
ZingJe,  voy.  Jonas. 

Zinion  (Iminon?),  évêque  de  Noyon  ;  tué  par  les 

Normans,  IV,  84. 
Zisanie  (Susiana?),  en  Syrie,  I,  288. 
Zisile,  voy.  Sicile. 
Zisire,  voy.  Susterîn,  Zittaert. 
Ziltacrt  (Zistre,  Zize),  ville;  assiégée  par  le  duc 

Jean  II,  VI,  248,  (524,  684). 
Ziesre,  voy.  Silésie. 

Zodianus,  frère  de  Xerxès,  roi  de  Perse,  I,  104. 
Zonas,  fils  de  Lidriel  ;  tué  par  les  Romains,  I, 
162. 

Zonas,  voy.  Ester. 
Zopinel,  voy.  Gui. 

Zoroaslrc,  roi  de  Bactriane;  vaincu  par  Ninus, 
I,  11. 

Zorobabel  ;  il  conduit  les  Juifs  en  Judée  et  veut 
réédifier  le  temple  de  Salomon,  I,  94;  Darius 
le  lui  ordonne,  97. 

Zudar,  ville  de  France;  détruite  par  les  Nor- 
mans, IV,  83. 

Zusac,  voy.  Sésac. 

Zulre,  Zustre,  VI,  466.  Voy.  Susteren. 

Zutemine  (Zulhumine) ,  voy.  Henri. 

Zwentibold  (Ceraderbolde,  Zenderbons,  Terader- 
dnble),  roi  de  Lotharingie;  il  fonde  l'abbaye  de 
Susteren,  où  il  est  enseveli,  ainsi  que  S''  Amal- 
berge,  IV,  107;  (III,  439)  ;  S><=  Benoîte,  S'"  Cé- 
cile et  d'autres  saintes  y  sont  enterrées,  108. 
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Page    4.  Entre  «  Ade  •  et  «  Adelain  • ,  inter-      P^ge  43. 

calez  :  Adélaïde,  voy.  Alix,  reine  de  — 
France. 

—  Entre  «  Adèle,  reine  de  France  »  ,  et      Page  44. 

<i  Adèle  de  Champagne  »,  intercalez  : 

Adèle,  voy.  Alix,  fille  de  Robert,  roi      Page  46. 

de  France. 

Page    7.  A  l'art.  «  Afllighem  »,  après  *Affligine» , 

ajoutez  :  Hafflegienex.  —  Et  après      Page  48. 

«abbaye  »,  ajoutez  :  Sa  fondation, 

IV,  295,  (629).  — 

Page  10.  Au  dernier  «  Aistulphe  »,  ajoutez  :  ou 

Astolphe.  — 

Page  12.  Au  lieu  de  »  Alardin  de  Hambreux  », 

lisez  :  Alardin  de  Hombroux.  — 

Page  20.  Au  lieu  de  «  Ainalarich  »,  lisez  :  Ama- 

laric.  Page  50. 

Page  21.  Entre  «  Amay»  et«  Amazones  »,  inter- 
calez :  Àmazius,  voy.  Amasias.  Page  52. 

Page  24.  A  l'art.  «  Anay  »,  au  lieu  de  «  Phi- 
lippe »,  lisez  :  Amay.  Page  53. 

Page  26.  A  l'art.  «  Jngien  »,  effacez  :  Avgims. 

—  A  l'art.  «  Angiers  » ,  ajoutez  :  Voy.      Page  66. 

Enghien. 

Page  34.  Entre  «  Antyons  »  et  «  Annie  »,  inter- 
calez :  Antypas,  voy.  Hérode.  Page  68. 

Page  39.  Au  lieu  de  «  Arnoul  de  Lenscngueil  », 

lisez  :  Arnoul  de  Lensengneul.  Page  69. 

Page  41.  Entre  «  Arnulf,  fils  du  comte  de  Viane,» 
et  «  Arnus  ,  intercalez:  Arnuls, 
voy.  Arnoul.  — 


Supprimez  :  Aruich,  voy.  Bruch. 

Entre  «  Arvilhc  «et  «  Asaricr>,  inter- 
calez :  iésariens,  voy.  Isauricus. 

Entre  «  Asliagcs  »  et  «  As/orach», 
intercalez:  Astolphe,  voy.  Aistulphe. 

Entre  •  Aumalc  «et  «  Auqnetin  » , 
intercalez  :  Aunay  {Anay),  voy.  Phi- 
lippe. 

Dans  l'art.  «  Auxerre  » ,  au  lieu  de 
.<  A  nlhisiodore  » ,  lisez  :  A  ulhisiodore. 

Entre  «  Avares  «et  »  Avelhombure  », 
intercalez  :  Avarislvs,  voy.  Évariste. 

A  l'art.  «  Avelhombure  »,  au  lieu  de: 
«  (Avionpuils?)  »,  lisez  :  Willebruc. 

A  la  fin  de  l'art.  •  Avoués  »,  ajoutez  : 
Cfr  Lumay. 

Entre  «  Aylis  »  et  «  Aymeri  »,  inter- 
calez :  Aymeir,  voy.  Amaury. 

A  l'art.  «  Balthide  »,  après  «  Batrude", 
ajoutez  :  Erhetune. 

A  la  fin  de  l'art.  «  Barbasie  »,  ajoutez: 
Cfr  Enbarhasle. 

L'art.  0  Bertrand  d'Oborne  »  doit 
aller  après  l'art.  »  Bertrand,  sire  de 
Montpellier  ». 

A  l'art.  «  Béziers  » ,  après  «  Beri  » ,  ajou- 
tez :  Vicloriensîs. 

A  l'art  «  Blanche,  reine  de  France  », 
au  lieu  de  «  Louis  de  France»,  lisez  : 
Louis  VI!I,  roi  de  France. 

A  l'art,  a  Blanche,   fille  du  roi  do 
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France  Louis  IX     au  lieu  de  «  Fer- 
ranl  »,  lisez  :  Ferdinand. 
Page  70.  A  l'art.  «  Blitilde»,  au  lieu  de  «  Clo- 
lairc  »,  lisez  :  Clotairc  I". 

—  A  la  fin  de  l'art.  «  Boche  de  Porclieal», 

ajoutez  :  Cfr  Geuve. 

Page  71.  A  l'art.  «  Boident»,  après  «  Ueydcnt«, 
ajoutez  :  Bordent. 

Page  72.  A  l'art.  «  Bologne  %  au  lieu  de  «  de 
la  Loinbardie  »,  lisez  :  des  États  pon- 
tificaux. 

—  A  la  fin  de  l'art.  «  Donnes  »,  ajoutez  : 

Voy.  Geoffroy,  Bronquurs. 
Page  75.  A  l'art.  «  Bordeaux  »,  après    Bordel  » , 
ajoutez  :  LordeUe. 

—  Enlre  »  Bordenhovcn  »  et  «  Boregas  », 

intercalez:  Bordent,  voy.  Boident. 
Page  74.  Entre  «  Hosteuse  »  et  «  Bothe  »,  intcr- 
Botanique,  voy.  Histoire  natu- 


Paac  81, 


Paxe  85. 


calez  : 
relie. 
Entre 
calez  : 


Page  8b. 
Page  86. 
Page  91. 
Page  92. 

Page  95. 
Page  94. 


Brouke  «  et  «  Brons  n,  inter- 
Bronquars  de  Bonnes,  tué  à 
Hoessclt,  VI,  457. 
Entre  «  Brutulde  »  et  »  Brutus,  fils  de 
Silvius  »,  intercalez  :  Bruiun,  voy. 
Brutus. 

Entre  «  Brutus  et  Cassius  »  et  «  Bru- 
xelles», intercalez:  Brutus (flrM/MM), 
voy.  Lucius. 

A  l'art.  «  Caius  »,  après  «  Gaicn  », 
ajoutez  :  Gay. 

Entre  «Caius  Isauricus»  et  «  Calabre», 
intercalez  ;  Caius,  voy.  Cneus. 

Au  lieu  de  «  Cassccongide,  voy.  Cugnon  « , 
lisez  :  Cassccongide,  voy,  Cugnon, 

Au  lieu  de  «  Cathafrigiiens  » ,  lisez  : 
Cataplirygiens  {Cathafrigiiens),  et 
placez  cet  art.  entre  <  Catane  »  et 
n  Catay  ». 

Au  lieu  de  <<  Cécile,  fille  du  roi  Zender- 
bons»,  lisez  :  Cécile,  fille  du  roi 
Zwcntibold. 

Au  lieu  de  «  Cerdon  » ,  lisez  :  Cerdon. 


Page  103.  A  l'art.  «  Chataram  »  ,  au  lieu  de 
«  Cursay  »,  lisez  :  Cursay. 

Page  106.  Entre  «  Chinierc  »  et  Chinon  »,  inter- 
calez :  Chinois,  voy.  Scre. 

Page  108,  ligne  27.  Apres  a  100  »,  ajoutez:  101. 

Page  109,  2"  col.,  ligne  2.  Après  »  Gestes  », 
ajoutez  :  Vœux. 

Page  110.  A  l'art.  «  Ciney  »,  ligne  10,  avant 
B  405  0 ,  ajoutez  :  V. 

Page  118.  A  la  fin  de  l'art.  »  Conimei  ce  ajou- 
tez :  Voy.  Àmarie. 

Page  124.  Entre  «  Cornélius  Scipio  »  et  «  Cor- 
niullie  »,  intercalez:  Cornélius  {Cor- 
nélien), voy.  Lucius  Cornélius. 

Page  153.  Entre  «  Desramcit  »  et  »  Deu  »,  inter- 
calez ;  Destroit,  voy.  Échevins, 
Maisons. 

Page  135.  Entre  «Dominicains  »  et  »  Dominus», 
intercalez:  £)o»iiKî'c/i,  voy.  Domitius. 

—  Entre  <>  Domiticw  et  «  Dommartin  », 

intercalez  :  Domitius  {Dominich), 
voy.  Lucius  Domilius. 

Page  143.  A  l'art.  „  Fdouard  I"  »,  ligne  3, 
après  u  561  »,  ajoutez:  le  Soudan 
d'Egypte  tente  de  le  faire  assassiner 
outre-mer,  V,  579. 

Page  144.  Au  lieu  de  «  Effram  «,  lisez:  Effrem. 

Page  146.  Entre  «Elimant"-'  et  l'^/tnans »,  inter- 
calez :  Elimant,  voy.  Ehjmant. 

Page  147.  Supprimez  :  £'/2/man?. 

—  Entre  «  Elyganoir  »  et  «  Elinans  »  , 

intercalez  :  Elymanl,  Elimant,  con- 
sul de  Uome,  I,  1 94. 
Page  149.  Au  lieu  de  «  Enguerrand,  sire  de 
Jemappe  »,  lisez  :  Enguerrand,  sire 
de  Genappe. 

Page  130.  A  l'art.  «  Eude,  comlc  d'Anjou  », 
après  u  98  »,  ajoutez  :  104. 

Page  159.  A  la  fin  de  l'art.  «Faits  merveilleux», 
remplacez  «  Maladies  »  par  «  Méde- 
cine »,  et  ajoutez  :  Cfr  Miracles. 

Page  162.  Après  «  l'clongne  »,  ajoutez  :  (Fo- 
logne?). 
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Page  164.  Après  «  Fireglay  »,  ajoutez:  Fineglay, 
Finaglay. 

Page  100.  Entre  «  Flaminius  »  et  «  Flandre  », 
inlcicalcz  :  Flamlo,  Flavilo,  voy. 
Servie. 

Page  183.  Au  lieu  de  «  Gariii,  voy.  Gcrin  ■>,  lisez  : 
Gaiin,  voy.  Gcrin. 

Page  184.  Entre  j  Gauficrs  »  et  >■  Gaufricl  in- 
terealez  :  Gaufride,  voy.  Geoffroy. 

Page  188.  A  la  fin  de  l'art.  «  Geiiappe  »,  ajoutez  : 
\oy.  Enguerrand. 

Page  190.  A  Tari.  «  Géographie  «,  2'^  ligne, 
avant  «  divisions  »,  ajoutez  :  situa- 
tion de  la  Hongrie,  I,  501  ;  item  de 
1  Irlande,  304. 

Page  191.  A  l'art.  «  Gestes  »,  2''  col.,  vers  la  fin; 

après  K  V,  22  «,  ajoutez  :  VI,  058. 

—  Après  GcMue,  ajoutez:  (var.  G?'OÙir/;u'). 
Page  208.  Entre  «  Griffon,  de  Poitiers  »  et  -  Grif- 
fon  ^le)       intercalez  :  Griffon  de 
Tresche,  II,  419. 

Page  218.  Au  lieu  de:  «Guillaume,  cliùlelain, 
de  Moutaigu  »,  lisez  :  Guillaume, 
châtelain  de  Montenaken. 

Page  212.  Au  lion  de  «  fJilsemondc  »,  lisez  ;  Hil- 
sundis  {H ilsemondc) . 

—  Entre  «  Ilircaire  «  et  «  Ilireteis  », 

intercalez  :    Uircalm j  llircanus, 
Illrcainc,  voy.  îlyrcan. 
Page  265.  Al'art.  «  Jean  Vl«,aulieu  de  u  1583  », 
lisez  :  585. 


Page  264.  Entre  «  Jean,  fils  dn  duc  d'Ardenne  » 
et  «  Jean  d'Assise  »,  intercalez: 
Jean  Ascul  pin,  voy.  Jean  Willibrord. 

Page  278.  Entre  «  J/tcrosolimic  »  et  «  Jhesus  », 
intercalez  :  Jheriisalcm,  voy.  Jéru- 
salem. 

Page  309.  A  la  fin  de  l'art.  «  Louis  IX  »,  ajou- 
tez :  Voy.  S'  Louis. 

Page  552.  A  la  fin  de  l'art.  51ers  » ,  ajoutez  : 
Voy.  Méditerranée,  Jlorte. 

Page  571.  Après  le  mot  «  Paielle  » ,  ajoutez  : 
{Pnrelj  ParcUe,  Paiiclle). 

Page  582.  Entre  «  Phéniciens  »  et  i<  Phcroras  », 
intci'calcz  ;  Phénomènes,  voy.  Faits 
merveilleux.  Miracles,  Visions. 

Page  587.  A  larf.  <  Phrygie  ■ ,  après  »  22  », 
ajoutez  :  S'  Hilaire  y  est  exilé,  11, 
76. 

Page  467.  A  la  lin  de  l'art.  «  Sédécias  »,  ajoutez  : 

Cfr  Zedechie. 
Page  479.  Au  lieu  de  Suzaync,  lisez  :  Susayne. 
—        A  l'art.    Susteren  -  ,  après  d  Zialre  », 

ajoutez  :  Zw^A-e.  Et,  à  la  fin,  après 

»  (650)  »,  ajoutez  :  citée,  VI,  406. 
Page  481.  A  l'art.  TcKjuday,  au  lieu  de  •  Zaga- 

thai  »,  lisez  :  Tscliagalai. 
Page  497.  A  l'art,  «  Torture  »,  ajoutez  :  Homme 

enterré  vivant,  VI,  50!. 
Page  502.  A  l'art.    Tschagalai  »,  après»  Haga- 

day  »,  ajoutez:  Tayaday,  Zayathai. 
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AVIS. 

Tous  leslivresèthroclmi-fis  (Iv'stiiKisà  la  Commission  doivent  lui  être  envoyés  parlïntermédiaircdeiM.leSi'cr.Hairé  periJétuel^e l'A-ca<.i^ie. 
Toute  n-  mmalion  rolalivr  •)  r;.nvoi  des  Bnlleiins  ondes  Chroniques  doit  lui  èti-e  liîitr>       le  même  iiùeniiédi:iire. 


PUBLICATIONS 

!)!<  Î,A   lOMMiSSlON  ROYALE  D'HISTOIRE  DE  BELGIQUE. 


i^'-ulJAii'i  J. 

i'i>/.iiikro)ii/lc  vas/  Jnii.  Vaii.  Ih.ch; ,  uilgegcvcii  mel  op- 
:'!l(i^^■:■illn;(U1  an  aeiilcekoiiingcr.  vuH  J.  P.  VVii.i.khis;  1850. 

Cîirsniqiie  riméfi  de  Philippe  Maiiakès,  |uiblice  par  le 
baron  (\v  n+:ii-FENn(!Rr,,  î.  I'',  4850  ;  l.  Il,  1838;  Siippl., 
1845. 

Corpus  Chrotiicorinii.  l'iandriae,-  edidil'J.  .1.  Dr  Smet, 
Crttlied.S.  Bavoiiiscanon.  :  i.  I",  1857  ;  t..  Il,  1841  ;  1.  lU, 
<856;  t.  iv:,  18(58. 

Hrabanlsche  Yecsten ,  of  'Hym krfiiiijh ran  l>r((haiid.  dunr 
,1(111  DeKlerk  van  /Éntvjcrpvn ',  i.  l''':,  1859,;  i.  î  î  ,  i8iô;  , 
t.  ill  ,  1869.  (Les,  deux  premiers  volanirs  piiliiiés  par 
WiLt-KMs^,  Ie3""-parJ.  M.  BoftMANs.) 

Monuments  pour  scroit-  à  l'histoire,  des  provinces,  de 
Nnmw j  de  Hainaut  et  de  Luxembourg.  (Les  tomes  1 ,  JV, 
V,  VII  et  VIII  ontétc  publics  par  le  b""  ni;  Reifkenbehg.) 

Tome  l-"".  —  Chartes  de  Namur  et  de  Hainaut;  1844. 

Tome  II.  —  Cartulairede  Car»ibroii,  î"  et  2'""  parties, 
publié  par  J.  J.  De  Smeï;  i869. 

Tome  III.  —  Cartulaircs  de  Hainaut  :  suite  et  fin  ; 
publiés  par  M.  Léop.  Devillers;  ISYi. 

TomesIV  et  V.—  Le  Ghevalierau  Cygne  et  Godefroid 
de  Bouillon;  I8i0eH848. 

Tome  yi.  —  i^'^  [larlie  :  Suite  tiy  Chevalier  au  Cygne 
et  Godefroid  de  Bouillon  (publiée  par  Ad.  Bougnet); 
f8îji;  2.1"'' partie  :  Glossaire,  par  Éjk-  GACHET  Ct  Lie- 
DnKc.nT,  1859., 

ToiTie  ViL  —  Gill«';s  de  Clan,  pocmc; Chroniques 
monastiques;  1847. 

Toree  VIII.  —  Autres  ehroniijues  !«>.'  a   ;  pics  du 
N.amurois  et  du  Hainaut;  1848, 

pocumenls  relatif  s  aux  tronblea  du  pays  de  Liège, 
soiis.  les  prince^^M^es  Louis  de  Bourbon  et  Jean  de 
Uoviics,  publiés  par  le  chanoine  de  Eam  ;  1844. 

'Relation  des  troubles  de  Gond  sous  Charles- QuiiiL 
.■iuiviedeô'ùO  documents  inédits  rar  cet  événement,  publiée' 
pâr  Gachard;  1846. 

:  Chronique  de  Brabant,  par  de  Dynter,  avec  la  traduc- 
tion de  Wauquelin;  pubJiée  par  de  Ram  :  t.  i,  part.  I 
et  II,  18S4et  1860;  t.  11, ,1854;  t.  Mf,  1857. 

Joanidi  Moiani  Ulstoriae  Lovauànsrum  Ubri  .XIV, 
publiés  par  de  Bam  :  part.  I  et  H  ;  i^JÔL 

Chronique  de  Jeun  de  Stavelùl,  pubiiétt  jîar  Aii.tLeuE 
BsRGSET,  .1861  ;    Table  des   malih  ex ,  Vi;  b!'é(' •  ;>;ir 

BodM.iNS,  1887. 

Chronique  de  Jeand'Oulrenieitse,  {jL;b.-::..  .     a  •.•.-Lt>'=.E  I 
V.L-ii  ,net:  t.1, 1864;  t.  il,  1869;, i.  ill,  iS75-;'».V.-3Wi~i 
psr  ivt  St.«'sisias  BoliMAKs,  L  iV;  487*  ,  t;  iiScO; 
'l'jroaiii-ium  et  Table  des  mwlières,  1887 

''l'itble  chronologique  dian  eharifs  «f  diiil'r.-i-:,  , .),-,, ■'),  .: 
'coHcei;iuHl  l'histoire  de  la  Belgiqije,  par  M.  AhPif  >.oh 
:  WAiJTKits:!,  I,  1866;  t.  !l,  18.08;  t.UI,  1871  ;  t.  IV,  I  :  7 4  : 
l.  V.  1877;     VI,  1881;  t.  VI!,      partie,  i88b. 

(^hrofitques  relatives  à  l'idstoire  du  la  Belgique  sous  les 
du  s  dr  Êoui-ao'jne ,  publiées  par  Ù.  le  baron  IvEfiVViN  de 
Letxe.nmovlU'.I,  1870.;. L,U,  187S;  t.  Ill,  1876. 

Carlulaire  de  l'abbaye  de  Saint  -  Tnmd ,  publié  par 
M.  Cil.  Piot:  t.  1,  1870;  t.  II,  1875. 

Collection  des  voyageai  des  souverains  des  Pays-Bas  , 
publiée  par  Gachard  :  t.  I,  1876;  t.  Il,  1874;  par 
MM.  G.4C!iAiiU  et  Piot,  t.  Ill,  ^  881;  par  M.  Piot,  t.  IV,  1 882. 

Les  liilAioUicques  de  Madrid  et  de  U Esùurial.  Notices 
i'I  En.lrails  des  manuscrits  qui  eùncernmt  l'histoire  de 
/îe/f/ïV/'a',  par  Gacuari»;  1875. 

Codex  Dunensis  sive  Diplouialnin  et  eli.arlarum  wcdii 
iir-'i  «mplissima  coUeclio,  publié  par  M.  le  baron  Ker- 
VVN  DE  Llttenhove  ;  187iv. 

La  Bibiiolhèque  nationale,'à  Paris.  Notices  et  E.rlnùh 
iles  manuscrits  qui  concernent  l'histoire  de  llelgique ,  par 
Gacijard;  t.  I,  1875;  t.  Il,  1877.  _  - 

Currespondw^e  du  cardinal  de  Graiivelle,  publiée  par 
.MM.  Edm.  Poullet  ctC»i£  Piot;  t.  Pr,  !878;  t.  Il,  î 880  ; 
I.  m,  1881;  t.  IV,  1884:  t.  V,  1886. 


Islore  et  Chroniques  de  Flandres,  pubiit'ps  par  M.  le 
baron  Keiivv.n  de  Lrttemiove;  I.  I";  1879;  t.  II,  1880. 

Chroniques  de  lirabani  et  de  Flandre  (en  flamand), 
publiées  par  M.  CiiAiti.Es  Piot;  1879. 

Carlulaire  de  l'ahbnyc  d'Orvti.l,  pubh'é  par  le  P.  Il'.r- 
POi  VTE  Goffinet;  1x79. 

Cartulnire  des  comtes  de  Hainaut,  par  M;  LÉoroi.i) 
Deviu.ers;  t.  P^  1881  ;  t.  Il,  1885;  t.  III,  1886. 

Retalions  politiques  des  Pays-Has  et  de  l'Aniilelerre 
sous  le  règne  de  Philippe  II;  I.  I,  1882;  t.  Il" et  Hl, 
!885;  t.  iv,  1885;  t.  V,  !88ti;  éditeur  :  M.  le  baron 
KeuvViN  DE  Lettenhcve. 

IJisl&iie  des  Troubles  des  Pays-lias  par  Re  ■u,/ 
Fra?i,eej.  t.  I,  publiée  par  M.'Pvor. 

IN-OCTAVO. 

Compte  rendu,  des  séances  de  la  Conmission  royale 
d'histoire,  ou  Recueil  de  ses  Bullelins  :  I"' série,  16  vol., 
1854-1850  ;  2""=  série,  12  vol.,  1850-1859;  S™"  série, 
14  vol.,  1860-1875;  In'-: série,  t.  I  à  XHL 

'Table  (jénérule  des  Bullelins  (Irc  série,  t.  1  à  XVI), 
rédigée  par  Êm.  Gaciiet,  1852;  —  (2""^  série,  t.  ï  à  Xllj, 
par  M.  Ernest  Van  Bruyssee,  1865;  —  (o»"'  .série,  t.  î 
à  Xl-V),  par  M.  J.  J.  E.  Proost. 

Table  générale  chronologique  et  analyti(jiie..des  chartes, 
lettrés,  ordonnances ,  traités  et  auires  c/ocî<»îe/i/.sv contenus 
dans  les  lf.%  2'  et  5'=  séries,  rédigée  par  M,  .î..  j,  E.  Proost. 

Relrâiie  et  mort.de  Charles-QuiiU  au  monastère  de 
Yusle  :  iMlrcs  inédites,  publiées  par  Gachard.  In- 
troduction, 1854;  t.  P'V  1854;  t.  »,  1835. 

Relations  des  ambassadcitrs  véiiiticns  s?jr  Charles  (' 
et-  Philippe  II,  par  GAcniRD,;  1855.  ^j^. 

Synopsis  actorum  eeclosiae  Ante  érpiensis ,   par  de 
Bam; 1856.  '  . 

Renne  dés  Opéra  dit''  '  de  Miraeils ,  pur  Le 

Glav;  1856.  ' 

Correspondance  de  Charles-Quint  et  d'Adrien  VJ,  pu 
bliée  pour  la  première  fois,  par  Gaciiahd  f  1859. 

Actes  des  Etats  généraux  des  Pays-Bas,  157i|L'385.  . 
Notice  chronologique  et  analgtiqui-,  par  GACiiAiufJS.  t«f, 
1861;  t.  il,  1866. 

Don  Carlos  et  Philippe  II,  par  .Gi.ictil^^'.  l.  !  et  U , 

Le  Livre  des  feudalaires  du  duc  •ledh  i  .L.' 
GaleslOot  ;  1805. 

Table  générale  .  des  notices  roî^  .  !'lnsî<>ire  de 
Belgique  publiées  dans  les  Rerues  I  ■  o5(,^.il865; 

par  M.  iMt.^EST  Van  BntJYSSEL;  l'Hb. 

Li\  Livre,  de:;  fiefs  du  comté  de  Loo  ,  :  d'Avc- 
kvl ,  publié  par  M.  le  chevalier  C.  de  îi;    v>     ,  ^:-'7;'. 

Documents  inédits  relutifs  à  l'histoire  du  X  V! 
publiés  par  M.  le  baron  Keuvvn  de  LETTEMiiovii,  s    ;  m 
tic,  1885. 

McvK.ire  du  légat  Onufrius  sur  les  affaires  de  Liège. 
(1468),  publié  par  M  S.  BoujiANs;  1886. 


«Ol'S   PStlîSSK  : 

Relations  politiques  des  Pays-Bas  cl  dr  l'Angleterre 
sous  le  rè.;nc  de  Philippe  II,  par  M.  le  baron  Kekvyn 

i)E  LEi-TBNIlOVE,  t.  VI. 

.  Table  chronologique  des  chartes  et  diplômes  inipriaiés 
eo>iCi;rnaiit  l'histoire  de  Belgique ,  \);\v  M.  Al.rii.  Wauteus, 
t.  Vil,  <leu\ième  partie. 

Uisloire  des  troubles  des  Pays-Bas  par  Renon  d'j 
h'ruhee,  I.  Il,  publiée  par  M.  Cii.  Pior. 

Corre>pondance  du  cardinal  de  Gi'unerlle,  t.  VI,  pu- 
bliée par  M.  Cir.  Piot. 

Carlulaire  des  comtes  de  lltiuaut,  p.ublié  par 
M,  LÉopOLD  Uëvim  eus,  t.  IV. 

Carlulaire  génènloqiqne  des  Y  un,  Arlevelde.  publié  par 
M.  DE  Pauw. 


lient  s'adresser,  jN,iir  u,ui  ce  nm  itoiiivriu  la  vente,  à  la  librairie  tli;  M.  Ch.  Muqiiardl.  ti  Bruxelles. 


